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kÊLATIFS  A  L'HISTOIRE  DE  FRANCE; 


AiLON (le  lir^che  if^eit Iranifécë  mée du  priDcede  Toadé , X^KIIÏ^ 

tiacoTdrtMl<>HoiïS.-Maurice,  pré»  4M'  ['V^^-  d'  Caïuiaau.) — De- 

de  Cbarênloa,  XLVTTI,  8.  venu  duc  dIJxèa  et  coanu  sous  1« 

ABonALifëmîrdusiiltaa  d'Egypte,  nom  de  CruMol,  il  a>sië;;e  et  prei)4 

«mettre  le  si^e  devant  Aicalon  la  TÎIle  deBa»,XXXTV,33î.(jM«'m. 

■TecBibBTs,  m,  ]  o.  Se  présente  de~  de  èamon.)—^Xionne  pouvoir  aiuç 

viDCNapoulous.Ti.EIaLnommepaiir  protésLani  de  prendre  les  dîmes  et 

traiter  avec  lé  roi  de  France  de  ta  revenue  des  égliaes ,  et  de  lea  eni- 

taa^n,  et  de  la  redditioD  île  Da-  ployer  au  fait  de  laguerre,  ÏSt. 

mietle,  33.  Est  battii^r  le  vicamte  de  loreusé 

Aboclfeda,  luItdD,  prince  de  Ha-  dc^vant  Bcziers,  iSt.  Convient  S'use 

nah,  hûlorien  nrabe,  III,  ^6.  duspeosinn  d'armes,  et  se  relire  l 

ABUntM,  secrétaire  do  prbce  Montpellier,  353.  Assiège  FrO 


3e  Coudé,  est  pendu  en  place  dé  gnaa,  qu'il  abandonne,  et  va  cam- 

Gréve,  XLT,  130'.  per  àPouaaanjfail  ab^trÉ  les  faa- 

ACHIK  [le  capitaiiie)estrcnveraj  bourgs  de  HontpéUîer  et  détruire 
aasJêgedeS.-Germaindanalefossé  le*  plus  anciens  édiGces  Qu'ils  ren- 
de la  placp,  et  y  reste  blessé  jusqu'au  femient,  3^4.  Défend  la  ville,  son- 
lendemain,  XfX,  M.                  •  lena  par  le  baron  des  Adrets,  3S6. 

Acr£  (le  seigneur  ^)par<dérab-  Assiège  et  pren^  la  tour  appelée  Ib 

baye  de  Boubourie  pour  aller  anse-  Carbonnière,  iNismcsjieurer-'  — 

-       '         ■    "     "  '  ■  ■  ■   ■  ■    -^      gd^S 


du  capitaine  Bedajgne.snrpris    les  cathnUques  le  bourg  de  S.-An- 
'     n.  XIX, 443.  déoI.3fo,totceleA:oailedeIoye». 

(le  baron  cf)  fait  passer  té    se  à  s'éloigner  de  Montpellier,  36çf. 


larrovence,  ^.JLii,  i3i,  et  la  con-    capitaines  au  lort  a.-nerre, 
Aiit  vers  la  Guyenne,  i3Q.  {Cam-    pTotestatudétrnisent.STO.fr; 


Inatt-de  Monaue.)  —  S^ioioXkVf 


pTOtestatudétrnuent,  370, S'empare 

de  Font-SMiit-Etprit,  3^3.  Ai«é^' 
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X                   ADO  ASp 

Biïi-nu-Dw;  apréi  BToir  perdu  ica,IX,63.  ^stfoicé  de  le  rtmctir* 

beaucoup  de  moade,  citforce  de  m  en  liberté:  tcéneeaiie  le  p^re  et  ■• 

retirer:  ravue  les  enviroiude  NU-  &^'i  pcUW '■ '"itei  eMartéléàNB- 

ma,  386.  (Jifém.  de  Phîliapi.]  mur,  oi|  il  est  long-tempi  piUonw 

AcoxTE  (Benurdino  d'),  favori  nier,  ei.EstdéliTré  par  les  Flamand*, 

du  duc  deMilaDicharEé  de  défendre  et  lue  dans  un  combat  ptéa  deToiu- 

le  château  de  cflteTÎUe,  le  livre  aux  nay,  7g.  XII,  06,  386;  XIV.Gl. 

Francis   sans  avoir  '  éié   anaqit^j  Ai>opiia>  i>aoiiqn;a  en  vaiai, 

■neurldehonte  de  sa  trahison,  XV,  N'étoit  pas  eu  usage  chei  les  Ko- 

3i.  «Doina,  mail  parmi  le*  prioce»  bar- 

AcQUEt, chevalier  eiuUiii,f si 4il  Imici  ei  septeurioiiBu^,  III,   347i 

nrisonoier  a  la  bauilM   de  font-  ooament   elle  se  faisoii,  34S.  lié* 

Vallaîn,  V,  Sg.  Grecs  en  firent  par  uéceasilé,  puia 

AcTESDDcoscii.EDETaBiTB,elc.,  Id  Français,  avecces  peupUsbar~ 

UtTC  pufaliç  B^r.p  «qqsel^eir  4e  Ip  I^es,  349.  Çell«  qui  fut  en  uiaff 

KrancTcbambre,  et  fort  recherché,  fàrnii  les  peuples  civilisés  ne  lut 

XLVIII,  54'  point  souillée  par  TeHiision  du  sao^ 

AD]ir-CBi.n  est  étranglé  par  ordre  35oj  elle  se  faisoit  par  la  commnni- 

de  son  frère  Touran-Chan,  sultan  caiiou  réciproque  des  armes,  35i; 

d'Egypte ,  ni,  3a,  aussi  par  rattoucbemenl  des  armet, 

Adiicet,  marchand  florentin  éia-  353  j  et  par  serment,  353.  Lespen- 

blii  Paris,  achète  le  comté  deChJi-  pleachrétiensontintroduitunema- 

tean^Vilain  pour  épouser  la  dcmoi-  niére   d'adoption   fcstemelle   ploa 

■elled'Atrjr,  XLV.i^j.  Sebat  contre  sainte  et  plus  pieuse,  355.  Exemple! 
Fulveret,  capitaine  du  chiteaud'En-.  cités,  356.  LesFrençaisontpraUqaé 
les  adoptions  fraieinelles  connue» 
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ADO  AIG                    3 

,x  principaux  nobles  et 
.     .         3  se  donner  au  roi  de 

u  faisoit  ea  coupanl  les  cheveux  de  France  j  le  Bai  accepte  la  scigaeuiie 

celai  qui  éloit  adopte  ta  Ëia,  3^9.  de  Gènes,  et  y  euToie  aucceuive- 

Les  cbrélieus  ont  pris  cet  asage  des  ment  plusieurs  gouTcmeurs  qui  ne 

piieos,   38o.  A  quel  âge  se  faisoit  peuvent  j  realet,  ;.  {Bouàçaut.) 

cette  coupe  de  cheveux,   «t  avec  Adrets  (le  baron  des)  se  rend 

quelle  c^téroonie,  38  [.  Celte  même  maître  du  Dauphiné  pour  les  hu- 

cér^mooîe  avoit  lieu  lorsqu'on  cou-  eaeoots,  XXIV,    34°.    {Mdm.    de 

poil  les  premiers  poils  de  la  barbe,  Tai^nnes.) — Part  de  Lyon  à  la  tête 

3Sa.  Anliquilé  de  cetusa^  chez  les  des  huguenoU;  reprend  les  places 

Grccset  tesBomains,  383.Le3  chré-  occupées  par   le  comte  de  Suxe, 

iieDapuriGëreDtcetusage,384.  AT-  XXXIII,  aao.  Horribles  cruautés 

Sniié  spirituelle  contracta  daus  les  qa'ileierceàMomas,  àMontbrisoD, 

adoptions  par  la  coupe  des  cheveux  aai.  Se  rend  fameux  dans  toute  U 

et  de  Libarbe,  335.  Adoptionquefit  France,  aaa.  Est  gagné  par  les  pro- 

Bélisaire  d'on   cerLaiu  Théodore,  messes  duducde  Nemours,  387.  Est 

SS7.  Autre  manière  d'adoption  in-  fait  prisonnier  dans  la  ville  de  Va- 

veatée  dans  les  derniers  siècles  par  lence,   et  conduit  a  Nïsmes,  aSS. 

le*  rois  CL  princes,  389.  De  la  forma  (  Mém.  de  Cailelnaa.) 

d'adoption  appelée  aliergue,  390.  Adhieh  d'Ctri^cht,  cardinal,  an- 

Ouoiqnelesadopliona  d'honneur  ue  cien  précepteur  de  Charles-Quint, 

LSent  aucun  droit  aux  succès-  est  nommé  pape  après  la  mort  de 

l'alliance   qu'elles  faisoienc  Léon  x,  XYII,  5o. 


r  passoit  auxenfans  et  aux  Age  (M.  d'),  écuyer  du  Roi, 
parens  de  ceux  qui  étoient  adoptés,  tué  à  l'attaque  de  villebleuvin  , 
Î9Ï.  La  qualité  de  père  que  Théo-     agj. 


dëbert  I  et  Childebert IT,  roisd'Aus-  AcaËs,  fille  de  Loujs-le'Teune  et 

trasie,  donnent  dans  leurs  letLies,  sosur  dePhilippe-Augusle,  mariée  à 

Pnnàl'empereurJuslinien,  l'autre  i«  l'âge  de  dix  ans  à  Alexis,  fils  de  Ila- 

Fempereur Maurice,  fait  présumer,  nuel    Comnéne,    devient   l'épousa 

ainsi  que  d'autres  faits,  qu'il  se  fit  d'Andronic,  qui  a  tué  son  mari,  I, 

de  pareilles  adoptions  entre  1rs  rois  a5.  Sauvée  comme  par  miracle,  elle 

de  France  etlesempereora  d'Orient,  reparoltà  la  cour  d'Isaac  l'Anço,  34- 

3g3.  Lettres  citées  i  l'appui  de  cette  Epouse  Théodore  Branas,  seigneuc 

opinion,  Sgj'Les  rois  et  empereurs  grec,  63. 

'e  donnaient  entre  eux  le  titre  de  AcnËanK  BoDiicocnE,  femme  de 


d'honneur  qu'ils  se  donnèrent  ceux  d'Auvercue,  meurt  fort  regrettes 
de  père  et  de  filsj  explication  de  en  son  château  deMoulius;  princes 
deux   monnoies   d'or    de   Théode-    el  seigneurs  issn»  d'elle,  XIV,  47- 


bett  I  et  de  Childebert  11 ,  par  la-  '  AcoasE  (  Thomas  d')  seconde  le 

qaello  il  parott  que  ces  deux  princes  duc  de  Lancastre  dans  le  premier' 

■voient  fait  arec  l'empereur  Jusli-  corps  d'armée  à  la  bataille  de  Na- 

nien  et  l'empereur  Maurice  desem-  varelte,  IV,  4">- 

blahles  traites  d'alliance,  398.  ÂoneiRC  (le  capitaine  Salvateur 

Asoaax  (JérÛme)  amène  6,000  d']  met  en  fuite  cinq  soldats  espa- 

IiBsqaenets  au  secours  des  Impé-  gnols  introduitsdansTucinpar  sur- 

ri«nx,XVn,3€6.  prise,  XIX,  j  11. 

ADORBO,dogedeGJnes,prendle  âicbcville  (le  seign.  A'),  capî- 

litre  de  gonvarmaor  au  nom  du.  10^  laine  de  Montargis ,  fait  arrêter  Et. 

dePiaDce,VI,  a^B.  <.Ta6L  Ai  r^  Chevalier  et  Dreux  Budé,  exécuteurs 

de  CharU*  ri.) — Est  chassé,  puis  du  testament  dn  roi  Charles  vu, 

n^eië,  \1I,  6.  Vient  à  bout  da  Xni.aS?. 
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h  ALB  ALB 

AieoiLLOB  (le  dnc  (F),  <ii<  du  duo  et  fait  Iranclicr  la  léte  aux  comic* 

(IcMayiinne,  défend  la  Tille  de  Laou  d'Sf^ont  et  d'Otiiea,  XXV,   lî. 

■xniireHeiiriiTi  ettforcëdecBpiiu-  Biiit  U»  citadelle»  d' A Dvcn  et  Se 

1er, XXXVI,  aao,  (ytfaw.  de  Gif-  Gaud;  fortie  Uptinced'Oiange,  l« 

i«rn/.]'-Eat  eDVDTC  eu  noibaisads  cooile  Ludovic  et  eulTMàae  retirer 

TeraParchiduG,  XLVIl,3i7-(vff^n(.  m  Fiaoce,  où  ils  sont  défaiu  i  U 

i/e  L'£mitt:.)  bBtailtedeMootcoiiLour,lSo.  [Méni. 

AiHAa,  ptcsiJeut  de  Duideaut .  de    Tai/aanei.)  —  Auiëtje    UeLi , 

parle  aux Euts  de  Blois  pouc  l'en-  XKTII,-ju.Salrjtiieï<doaAlpfaouse 

IreticD  de  la  paii^  XLV,  14e.  d'ArboldUcsua,  S:-  {Meni.  de  f^ieil- 

AiMixioK  aeconde  le  captai  de  UvUle.) — AtnegeSautiaeDpiéiDout, 

Rue  à  la  bataille  de  Namell«,  IV,  XXtX,5i3.  S'éloienede  celle  *jtle, 

4  m-  trompé  par  une  ruie  du  marechaldc 

Ai«E  [le  comte  d'],  prince  d'Ar-  Srisaac,  Sa3.  Fait  passer  «ou  arméif 

ragon,  mdrcbe  h  la  léte  du  second  dans  Foiideslure ,  (ja'il  futcifie  k  loi 

oorin  d'armée  opposée  au  prince  de  liàte,  5i4.  {/Hém.  de  Du  f^iUat-t.)— 

■  Gallm,  IV,  4<'4-  Combat  le  coDieil  GraDdspreuaralifaqu'ilfuitfairedc- 

douné  par  Du);ueicliD,  40J).  Tant  Metz  pour  IWÎé^er,  XXXI , 

AiTiot  (Guillaume  d*}  itt  montre  16a.  Il  bat  le  place  avec  fureur,  163. 

eontrairt^aurétablùsemeal d'Alexis,  Se  retire  de  uuit,  laissantaei  leDles 

I,  1^4-  et  bagages,  178.  Rassemble  3o,oOi> 

Aix  (Louis  d*),  viguier  de  Mar-  bamiDes  en  IiBlie,else  porleducAté 

Mille,  elcrte  pcddaul  les  troubles  de  Casai,  3^6.  Ravitaille  Vnipian , 

de  Fraitce  une  autorité  l;ranflii{ue  S^^.AssLégemutilËmïnlSanliBiS^S. 

■UT  cette  ville  av'C  le  consul  Cbar-  RcprËud  le  ebemiu  de  Verceil ,  riu- 

lei  Casault,  XUII,  30ti.  Commeotil  nanlpIusieursfort^daitsteToisiDagr 

ta  est  chassé  parfentrepriseduca'  deCaaal,38o.  Forlitie  Pondtilurc  , 

pilaine  Libéria  et  le  ac^urs  duduc  3S4-  Entre  dana  Rome  après  ta  paix 

de  Guise,  308  et  suiv.  Il  linit  misé'  conclui^eutrelePape  «t  l'hilippeii, 

rablement  ses  jours,  aij.  XXXII,  1 16-  {Coiiiia.  de  Rnbutin.) 

Auan,  en  Frovence,  se  croise  à        Albekic  [Philippcd'),  défendant 

Clteam,  I,  laS.  Drouier  pour  les  Impériaux,  est  fait 

AuiD  MicQucietu  est  nommé  prisonnier,  XXIX.  i34. 
par  le  cOmle  Baudouin  pour  aller  â         Albert,  marquis  de  Brandebours, 

Venise,  I,  io€.  fait  la  guerre  aux  évéquea  etauivit- 

ALBK(le  duc  d')  sereudà  Bajon-  les  impériales,  br&le  ei  saccage  le 

ne,  où  il  trouve  la  cour  de  France;  pays  de  Baraberi(  et  de  Ticeboura  . 

ses  longues  conféreucea  nvec  Catb.  pille  la  tcrredeHenrideBruni^ici., 

deMédlcisiquelcne^l  l'objet,  XX,  XXIV,  108.  Est  battu  par  Maurice  ; 

lao.  (Aifroif.) — Battu  près  dé  Mar-  se  retire  e  "" 


aeilk,   fait  Drer  à   quatre  chevaux  [Hféiu.  de  Tttvannes.) — Parolt  sui~ 

----nier  français,  XIX,  114.  Tre  le  partide  la  France;  sa  conduite 

I  Duèeiiicf.)  —  Se  parle  équivouite,  XXXI,  1  ai).  Il  demande 

rs  Rome,  XXI,  344.  Met  le  siège  à  se  retirer,  i36.  Havaees  que  fàat 

iantOsiie,366.(Cï>iuJB  de  IHoitt.  ses  troupe^,  i38.  II  se  laisse  fiagner 


(MAn. 


devantOsiie,366.(Cï>iuJB  de  lUoM-  ses  troupe^,  i38.  II  se  laisse  fiagner 

lac.)  —  Assiège  S.- Jacques  en  Pié-  par  l'Empereur,  nJS.  Livre  cornbac 

muni  sans  auccèa;  se  retiré  àMilan,  au  duc    d'Aiimatc,    i5ij   défait  set 

XXrV,  rSG.  Ei<t  euvoyé  au,  secours  troupe,  le  fait  piiumnier.  et  va  re- 

de  Marc-Autoine  Colonne,  et  re-  joindrel'Empprfur,  iS3-Avecqttel-' 

prend   pluaieUTs  cÛteaux  et  terri'  les  peinea  il  échappe  à  U  poursaite 

toiresdel'Eglise,  184.  Eitedvoyé  en  de  la  garnison  de  Metz,  iSo.  Coin- 

Flandre  pour  apaiser  là  r'évolte  des  ment  il  se  venge  de  l'abaudon  o&  Fa 

)(ueui,4i7.'VExeicerautoritè  royale;  lâiasél'EnlperPiir;  est  défait  chnsnn 

«nvoie  en  Eapagoe  te  comte  de  Bure,  combat  prés  dé  Cotoi^ne  parle  duc 


Di^ilizDdbyGoOgk' 


Miiiiice.  184.  (  Comm.  de  JUiuiia.) 
— SacouduitE  aTccM.dïGuïse  nen- 
diot  le  liége  de  Hvli  iatpite  dt  la 
ilétiance  h  ce  prÎDce,  XXXTI,  370  et 
•oiv.  Il  devient  siu[iect  RU  coanéo- 
ble,  qui  se  me\  CD  garde  coDlre  lui , 
aSo.  Dauger  cfu'il  cuurt  dans  une  cs- 
cirmauche,  34s.  I^SÎ^gt  àc  /Utti.) 

Albcki,  duc  de  Saie,  eEtuoinnic 
pM  le  conseil  du  prÏDcea  alUmundi 
pourlieulènantdu  roi  des  BomBiDi 
en  Flandre,  X.  4S9.  Fait  la  (.-aeirr  à 
Fbil.  de  ClëTesj  reprend  sur  lui  plu- 
Aï^  KIT,    archiduc    d'Autriche, 

aui^e  par  Henri  iv.XXXVT,  3i8. 
Eel/orcédes'cloigner,  33g.  Ueviiint 
)[ou»erneur  des  Pays-Bas  par  son  ma- 
riage a»ecrinfrtnled'Esp»Bpei  remet 
Miu  bonnet  di:  cardinal,  et  se  défait 
de  tous  seibénélicrii,  349-  Publie  une 
déclaration  coolre  les  HoUandaia  el 
lu  autres  liusuenoti  deï  Pays-Bas^ 
iroubleaqo'eUe  occa.^ione,  3jg.  Met 
le  tiége  devant  OsLende  ;  grBDd:j  se- 
ciiuia  que  ses  sujeU  lui  fouruïsspnl, 
5oo.  LÛigue  durée  de  ce  siéye ,  5o  i . 
[«/«in.  de Cheyernr.)Soa  départ 
(T^opai^e  poar  aller  dans  les  Pays- 
Usa,  XLUI,  aSS.Son  entrée  à  Bruxel- 
les, i56.  Il  envoie  des  af  cours  à  U 
Fere,  itS"].  Se  rend  à  Bnulogne,  360, 
Prend  la  ville  de  Calai»  p)ir  compo- 
lition,  361.  Auiéjfe  et  e^porl^  de 
force  le  cliiileaa,  163- lavestitlaville 
d'Ardrea,  aÇ^.  S'en  reDd.iDaii.re  pai 

Ftaudre,  itèL  Fai^le'si^Ke  de  Ilulae, 
iG6,Accurd«  une  capitulation  à  cetle 
rille,  ajî.  Vient  en.  France  au  se- 
cours de  la  ville  d'Amiensf  arrive  a 
Doprlaos,  36i.  Est  forcé  de  se  reti- 
rrr,364.  (Afe/B.  de  Ci/v«(-)— Fait  l.i 
«jéged'Osten<te,XLTII,3iS,DélailB 
nar  lei  opérations  de  ce  siëf^e,  3i8, 
3  4.  j W^m.  de  L'Esloile.]—'Envoie 
à  P.iTis  fdire  des  propositions  de  paix, 
lUX.  348.  (lUiim.  de  Cnmiar^.i: 
AiacariH  (le  comte  d'),  a(iacl)é 
■uiluc  deFerrare,  entayéaupréâdii 
ruï  Charles  vin  pour  traiter  de  la 
pai<,  l|ii  cuuieille  de  oe  plu  la  faire, 
Xllt,  .69. 


Albight  rie  sieur  d'),  commandant  ' 
de  Grenoble  pour  la  Ligue,  rend 
cette  place  au  si^eur  de  Lendiguiéres, 

a'lbicbt  {le  sienr  d'),  conpab^ 
de  trahison  envers  le  duc  de  Savoie, 
et  condamné  a  mort,  clioisit  celK- 
du  poison,  le  duc  Ini  ayant  laissé  la 
libertéduchoil.XLVnt.ioi. 

Ai.««Ei  (  le  sire  d')  se  rend  ajjprèi 
du  prince  de  Galles  pour  uiarchei 
contre  Henri  de  TrausUmare ,  IV, 
400.  Est  auprès  de  ce  princt.a  la 
bataille  de  «avaretle,  4ii.  Farte  au 
prince  de  Galles  en  faveur  de  Du- 
gnesclin,  447- 
.    Albret  (Alain,  sire  d'),  comte 

duc  deSlmrbon.XI,  i5i.{it/ém. 
•le  Comiiiri.)  —  Séduit  par  l'espoir 
de  devenir  héritier  du  duché  de 
Bretagne,  se  met  en  route  avec  des 
troupes^  est  arr^lé  sur  les  confins  de 
l'ADSoumoisj  promet  de  renoncer  ■ 
ta  desseins,  XIV,  169.  Arme  de 
nouveau,  et  se  rend  en  Bretagne, 
173.  {Tail.dttrig.JeCk,  riii.) 

ALSBïT.ieiguqurdeS.-Basile,  iils 
cadet  du  comte  d'Alhret,  est  fait 
prisonnier  a  Lecloure,  et  décapité 
■  Poitiers,  XIII.  413. 

Albut  (Bernard  d'),  {^rent  du 
connéuble  d'Albrel,  défend  avec 
opiniilrelé  la  ville  d«  Ham.j  oflVe  en 
vain  de  capitutei  ;  f«it  une  sortie,  et 
parvient  a  te  joindre  aux. prince* 
confédéréa,  V),  agSi 


cette  dignité  qu'on  lui  avoit  enlcTee, 
3|3.  Prend  le  commandement  de 
l'armée  française  ;  veut  empéchn; 
Ie«  Anglaia  de  passer  la  Somme,  itg. 
Se  rend  à  Rouen,  où  est  1^  cour; 
est  d'avis  qu'un  adopte  les  proposi- 
tions du  roi  d'Angletsrrç,  âso.  lu- 
sisle  pour  qu'o)l  rouvre  h'S  né^jci»- 
lions.  Ssi.  lEsl  fait  prisonnier  à  la 
bat>ill<i  d'AzincDurt,   3i3-   {Tatl. 
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6  ALE  ALE 

darig.  de  Ch.  ri.)  —  Marche  cou-  T«ruKnt<Ie  coajbMcreà  Ciécf,  1T> 

tre  le  toi  a'AngUterie , Tn ,  a^S.  no. 

i^  M€m.  de  Fenin.)  .   Al^mços  (le  comte  d')  se  rend  & 

Albuet  (Ch.  d'),  princE  àe  Na-  Caen  anpréadn  connéiable  Duguei- 

varce,  frère  do  Henn  d'Albret,  ar-  clin,  V,  7a. 
rive  deTant   Haples  avec  (juclijaet        ALEi'çon(le  comie  d*)  embratae 

Etnlilshommcs.XX,  370.  MlailBsur  le  parti  d a  duc  de  Bretagne,  VI. 

dctcente  périlleuse  de  ce  prince,  989.  S'oppoieàcequ^onnégodeaveo 

i-jt.  Il  meurt  troii  semaines  après  les  An^jlBia,  3ii.   Combat  corp*  à 

■on  artiiée,  38a.  corps  avec  le  roi  d'Angleterre,  et 

A'uiOBKtnDiH (le cardinal ),iiaTeu  succombe  gloriensement,  3n, 
et  légat  du  Pape,  célèbre  à  Florence        Aleucoh  (le  duc  d' )  rangs  soui 

le  mariage  de  Marie  de  Médicis  avec  ton  obéissance  et  sons  celle  du  Roi 

Heurt  IT,  XXXVI,  464.  Se  rend  à  la  ville  et  la  lourde  Vemeuil,  d« 

Turiu  pour  accommoder  le  dnc  de  concert  avec  les  comtes  de  Dongla*, 

Savoie  avec  le  roi  de  France,  465.  deBucbim,  du  connétable  de  Fran- 

Arrive   a  Ghambérï,    4^-  Viml  à  ce,  du  comte  d'Aumale,  da  vicomte 

Lyon  pour  traiter  de  la  paii  avec  de  Karhonne  et  dn  maréchal  de  l» 

les  députés  du  duc  de  Savoie,  434.  Favelle,  VIII,   ]o3.  Combat  livré 

*¥  renouvejle  la  cérémonie  du  ma-  près  de  cette  ville  ,  où  les  Français 

riagc  nvec  le  Roi ,  485.  Condul  ie  out  d'aLord  le  dessus  ,  et  sont  en- 

tralté  de   paix  avec  le  dec,  ^Si.  suite  battus  parle  duc  de  Bedrort 

XLVn,3o3,  3o6et3o7.  et  les  comtes  de  Snffbick  etdeSa- 

ALiaxE  (le  seigneur  d')  est  tné  lisbury,  io5.  Le  duc  y  est  fait  pri- 

ilBl)atsillGdeRBvennes,XlV,46i.  son  nier  avec  le  bâtard  d'Alençon, 

(Pan^g.  du  Cheval,  taiu  npr.)  —  le  maréchal  de  La  Fayette  et  le  sei- 

Commandant  l'armée  de  César  Bor-  gucnr  de  Mortïmer,  io6.£>t  délivré 

ria,  se  rend  à  Bome  après  hi  prise  moyennant  rançon,  et  en  donnant 

de  Borlijy  obtient  la  liberté  deCaih.  pour  otages  sii  chevaliers  français, 

Sforce,  et  l'épouse,  XV.  35.  Tta-  i3o.  Sereoddevant  Jai^eao  aveola 

vetsele  Milanais,  et icjeltedansno-  Pucelle,  1 79^  prend  cett«  ville  d'ss- 

Vtrre,  qu'il  est  forcé  de  rendre  a  saut^retoumeàOrléan^  iSo.Sedit- 

Ladovlc;  il  se  renferme  dans  le  cM'  pose  à  mettre  le  siège  devant  Mehua 

teau,  37. Marche  sur  Naples  après  la  etBeaugency,  184;  attaque  et  prend 

bataille  de  Çérignollfc,  et  se  voit  for-  d'assaut  la  première  de  ces  villesj 

ce  de  se  retirer  dans  la  forteresse  de  entre  sans  obstacle  dans  la  seconde  , 

GeSte',  S7.  (  Tabi.  du  règ.  de  Lottu  en  attaque  le  château,    18S.   Livre 

zii.)  —  Entre  dans  Bresse  a  la  tête  combat  aux  Anglais  daiis  les  plaines 

delagendartnerie.etrenverselesVé-  de  Palayj  noms  des  seigneurs fran- 

ailiens,  XVI,  8.  (Mêiii.  de  Boyard.)  çais  qui  s'y  trouvèrent,  187.  Ramène 

AiiMJiiE  (le  marquis  d')  aHossine  gu  camp  »aniie  d'Arc,  blessée  àl'ai- 

Pranç.deMoutmorency,aeigneurd8  sant  de  Paris,  117. 
Hallod.XLTV,  S47iXLVI,a74.  Alekços  (le  dnc  d'ientreditnsla 

Atio«E(Antoined'], seigneur  do  ligue  dite  du  Bien  public, X,  335. 

HUIaud,  connu  par  sa  vaste  écudi-  [Mém.  de  La  Marche.)— Esi  dèle- 

Uon,  est  tué  par  Vheaui,  XXXVI,  nu  long-temps  prisonnier  au  chàleao 

{tl,  de  Lochesj  délivré  par  Louis   zi, 

AtÈomt  (Tve«,  baron  d'],  blessé  fait,   contre  la  promesse  qu'il  en 

■DSiége  d'Vssoire,  est  tué  dans  son  avoit  donnée  an  Rot, mourir  un bot- 

chiteaa,  XLV,  i5i.  teux  qui  l'avoit   Butrefois   accDsè , 

AiEsçoJi  (  le  comte  d^,  frère  du  XIII,  36S.  Obtient  sa  grlce  pour  ce 

roi  Philippe  de  Valois,  menace  de  mangue  de  foi;  offre  ensuite  toutes 

passée  avec  ses  hommes  d'armes  sur  ses  villes  et  pays  aux  Bretons  et  an 

la  corps  des  albaléiriers  génois  qui  duo  de  Berri,  364-  ^t  faitprison- 
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X!  C«tU.  de  Méttio»^  trailé  qu'il']* 

430-  anei  renaa  coniTB  (tu  pac  le  coqcIqL,  J^    Se  retira  aa  Ail|oa« 

totrlenieat,  448.  Obtient  d'eue Uaui-  154.  Part  pour  led  Fayi-Bu,3«V.  £tt 

tiré  de  la   prLsoa  du  leurre  dani  baltn,nTieDten  France, oiiiUiiiMi'l 

aDhdLelbourgeoia,XlV,3D.(C^n.  iBmjdtd\e,3o6.{M^m.àe.Bavliolt.) 

JeJ.d*  Trojrei.)  —  Se  retire  dekcoar  MiawuaJi 

Ai.EVfoi(  (le  duc  d'^,  dernier  fr^  Poitou,  XXXVI.   7a.  Se  rJumiâlib 

re  de  Cliarlea  11,  se  joint  nui  Mout-  aveo  Bon  fréra,  -ji.  Auté^e  la  viU* 

■norencj,  et  derient  ooaane  le  cbef  d'bsotre,  qui  aerend  à  diacVétlOB', 

du  parti  des  Politiques ,  XX,  161.  j4-  Eiturflé  dans  «a  chambre  aii 

Se  Ile  intimement  avec  le  prince  de  fjouvrci  pârrieat  à  ('évadevi  jK  ifr 

HaTacre  et  le  prince  de  Coudé,  et  de  vient  yec  deia  gentilsbonutiaa  dau 

concert Bveceni entretient desimel-  U chambre  du.&ù;  «'Mpliqne  et» 

linnces  secrétèaaTec  les  Rochelloia,  rùoncilie  avec  lui,  76.  Traite'  arec 

)C3.  Se  lie  intimemeot  a  Margaetite  InrHépotéi  de  Flandra  ponipremdr* 

de  Valoia^reDoiie  avec  leroideNa-  leur  défraie  et  protçctton , te.  Va 

Tarre  et  le  prince  de  Condé  le  pro-  dans lea  P^- Bai, uiiilMbôuetUtt* 

\et  de  fair  la  cour  (t  de  s'emparel  non  entiepciie,  81.  ï  TeUNUMr  «M 

ie   quelque!  places,  168.  Négocia-  déclaré  diu  de  Brabant;  fait  ibn  «ni 

tiona,  intrigaesi  quels  en  sont  les  trée  à  AoTers,  83.  En  Mt  cbaw^ 

«gens  Ici  plosactif»,  iSg.  Le  duc  est  et  revient  en  Fiance,  85.  (Jt/iM,  d» 

arrêté,  150;  s'éciaopfl  du  Louvre,  Cieveray.) 

te  met  à  la  tête  d'une  armée,  est  Decoacert«TecleraideIÎ«VMr«, 

vaincu  par  le  duo,  de  Guise,   180.  il  soit  de  la  oatu;  pour  acaonstiaim 

Iiuulté  par  tes  favori»  éa  Roi,  et  auxintriguesdeïhiGnattiXXXVXIi 

trompé   daiu  les  espérances  i^'on  8t-  A  la  nouvelle  de  la  captivité  d* 

lui  a  fait  concevoir,  il  se  dispose  à  la  eoiui  au  Louvre,  il  écrit à.la  Iltwa 

^éloigner:  est  arrêté  par  son  frère  mère  une  lettre  do  crarocbeaietid* 

ctenwmedaossacbaoïbrei s'entend  menaceij.Sç.  Jterient àlacoaritpTM 

aveo  sa  scenr  pool  recouvrer  sa  U-  la  paix,  j  eet  traité  par  le  Roi  «yea 

t,  188.  toutes  SrDites  de  caieasos ,  ])S.  Siftlke  à 

ipagné  Bloial'actedelaLigt'^  97' ApproQVi) 

firojet  qa'oo  présente 
1er  pendaiu  laguerre  ] 
izdeSpa.ioi.Valati 

les  eâ-  Fére,  011  il  concerte  avec  le  comte 

,  ou  il  de  Montignj  les  moyens  de  se  reoi- 

t,  ig3.  dre  mHttreduHaiaautetde  l'Artois, 

relire  à  i38.  Sollicite  du  Roi  les  aecouis  né-, 

t,   19$.  cessaiies  pour  cette  entreprise,  i4o. 

r-  l'or-  En  hutte  aux  insultas  et  aux  raille- 

.Chan-  '      " 


itPen- 
mw  i  ne  pas  changer  de  religion , 
I».  Cherche  k  se  réconciner  avec 
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8  AIE 

put»,  i8o.  SeçoiilesTÎQeideMoiu, 
yrioÉdtiinti  et  antm ,  do  goaver- 
nemeni  ât  Lalaïn  ;  ne  peut  secourir 
Cambra;  ;  dennade  au  Roi  ■  n^gucief 
la  paix  BTccles  proieiiniii,  176.  So 
tend  en  Gurmar,  fatt  la  pai]|j'em- 
m^e  «vec  fui  le  marébhal  de  Biron, 
177.  BhoDee  1  M  paasiàp  pour  ma- 
denWiieHe  de  Eosiease,  par  é^ard 
pouriH  «œor.  179.  {flftm.  deMarg. 
df  filou.)  ~  Son  eipéjIKioii  mal- 
heureuie  en  Flandre  ^  n  mort, 
XXXVm,  t€i.  (Mém.  diCàyrt.) 
—  It  ao'rt  de  Parla  et  va  à  Vreun  ; 
entre  defurce  1  RomorsDtîo.XLT. 
T3 1  ■  Il  vient  trouver  Je  Boi  k  Olû 
▼tlh;  oDsrairnt  il  en  e«t 
i4i.  Se  cebd  à  Parla,  revient  i  OM 
lille;  lea  jtroteslana  et  lèa  catholi- 
ijuea  prennent  l'alarm^  de  celte  en- 
trevue, 1  /fl.  Sfmmet  La  Charité  à^rh 
lAe  lonpi«  rési-lance,  i5o.  Assiège 
et  prend  d'agsaut  Yssoire,  iSi.  Est 
retenu  au  Ji^uvre^  se  raccommode 
avec  le  Roi;  sort  secrélement  de  Pa- 
ri», et  se  rendJ  Angeri,  16Î.  Envoie 
Hochepot  assuref  le  Rbi  tjoe  aa  Ve- 
ITBitW  ne  tend  à  aucnne  énlrepri.'e 
contre  lui  et  son'Etat,  i6j.Serend 
IMonn;  envoie  aàa  chanceltèr  Re- 
nauld  de  Reanine  poar  bicE  des  re- 
eonvremena  de  deniers  i  Paru;  ac- 
muai  que  le  Soi  fait  ^u  chabceRer, 
17T.  Arrive  en  poeieanlAuvre,  et 
«rnche  avec  k  Soi,  i85.  Menace  le 
maréchal  de  Matignon  de  lui  faire' 
donner  les  étrivî f  res  dans  sa  cblaine,' 
mJDie  de  le  faire  peodrf,  310,  Se 
rend  ii  ChSteflu-Thierry.  où  est  le 
rfndei-vous  de  son  armée, (fUi  se  met 
en  marche  pûur  le  Brabant,  a  1 1.  En- 
tl-e  dans  Cnmhraj.  prend  L'Ecluse, 
assiège  Caleau-Cambrésîs  ;  prend  le 
ïilrc'd*  pinleeleur  du  pajs  de  Cam- 
braj-,  ai'î.  ■fimméne  avec  lui  le  aei- 
finenr  d'Aynierfes,  commandant  la 
citadelle  de  cettn  ville  pour  le  roi 
d'Espagne,  3i4-Apr^  un  séjour  de 
(roia  mois  it  Loncti'ee ,  s'euiharque, 
pour  Anvers,  où  il 

Eificence,  et  reco: 
nt,ï34>^*'''<"'tf    -    -a         -, 
£eclenr  des  caibolitiuea,  a3î:  Aaaem- 
(Méc  ()k  erandes  troupes  enTlandre  ; 


L  reçu  avec  I 
U  duc  de  E 


Af£ 

tiuei  <jn'H  M  donne,  a34.  Après  !• 
désastre  anivJ  aux  Ftbd^»  à  An- 
vers-, i)  se  retire  à'  Tenremon^e  mé- 
prisé  et  délaisse  j  ven  faits  à  cette 
Occasion  ,  aSo.  Revient  i  Chiteau' 
Thierrj,  où  il  re^it  un  accueil  Brq- 
cieui  de  la  Reine  mère  et  du  Boi, 
371.  Meurt  dans  cette  ville  d'un  flux 
de  San;;;  distique  fait  sur  lui,  376. 
Sesoluéques;  il  est  enterré  à  S -Le- 
nts, 377.  {Ml/m.  de  L'EtioHe.) 

AïïHçoH  (le'dûc  d*),  beau-frère 
deFrançob  I,  Aieunde  chagrin  peu 
aprèii  la  bataille  de  Payie,  XVII, 
68. 

Aleuh  ,  èchevitt  de  Beanne ,  con- 
tribue à  la  iMuclion  de  cette  ville 
BU  parti  du  Roi,  XLÎir,  a4  et  suiv. 

ALEiiHuaE  IV  succède  an  pape 
Innocent  iv,  IT,  131.  Sa^é^oose  à 
Louis  II,  qui  t'avoit  consulté  sur  le» 
restitutions  qu'il  vouluil  faire'  ans 
pauvres,  laS.  Condamne  le  livr«  de 
ti.-Aiiiour,  et  prescrit  i  l'unlverEité 
de  lecevoir  tes  réauliers  dans  soq 
sein,  i33.0bneé  de  quitter  Rome. 
serétireiiyiterbé.oùil  ilieurt,  iSS, 

AtEiiHOïE  V,  pape  nommé  k  Pise 
par  des  carSinaui  de  {tome  et  d^Avi- 

5 non,  mécontens  delà  conduite  det 
eui  papes  ftrégoiré  et  BeiioU,  Vlj 
a77- 

AmiiraiE  vt,  pap« ,  nomme  4m 
}liges  pour  eiamiuer  la  validité  dl^ 
aariage  de  Louis  111  avec  Jeanne  ilé 
France,  XV.  ta,  Jlonit  de  ces  juges, 
l3.  Donne  l'investiture  du  royaume 
de  NapleS  aux  roJa  de  France  et 
d'Espagne,  43.  Meurt  preaque subi- 
tement ;  opinion  de  i|nelqnes  ^Ûtô-i 
riens  slir  sa  mort,  58,  ' 

ALEtÀHuae  (don),  colonel  des 
Napolflaips  à  Paris,  refuse  de  prê- 
ter ses  secoure  aux  Seize  pour  les  rtë-' 
cutions  qu'ils  veulent  ^îre,  XLTI, 
3o3-  Injurie  et  offense  le  curé  de 
S.-Sulpice^ya  ensuite  le  trouver,  et 
se  réconcilie  avec  lui",  313.  Se  plaîii'  ' 


Engne  sont  paj'ées  s  Pkris'avant  ceU' 
a  des  soldats  espagnors/çt  n.Spolï- 


Ai'*iA>i>*E,  dac  d'Albanie,  frère 
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ALE 

daiDÎcŒeone,  chuté  .4ti  rojranpie, 
tient  se  TëfugiLT  eu  Fisoce;  hun- 
acariqoG  le  Bi>i  lui  fait  rendre,  XIV, 
>I-}.{J.  de  Tniyes.)  —  Envoyé  daiu 
le  royaniue  de  Naples  avec  une  ar- 
mée, est  rapiielé  par  Louise  de  Sa- 
Toie  après  la  bataitle  de  Parie  j 
]^Vln,  ii.  (Meln.  de  Dubtlln-.) 

Alexis,  lll>  d'Isaac  l'Aage,  ee  ré- 
fugie eaSicita;  ijnplore  les  lecours 
de  sa  sceur  Irène,  t'emme'de  Philippe 
de  Souabe ,  1 ,  35.  Passe  en  Allema- 
gne, envaie  des  ambjïsadeura  aux 
t  Zara; 
faSlai 
enl;  elles  somafjrééeii, 

1  Zara  ,  ag.  Est  reçu  k  Corfou  avec 
dn  transports  de  |ate;  entre  dans 
Abydos ,  3o.  Est  redemandé  par  lea 
habitana  de  ConitsntÎQOple,  ri  fait 
•on  entrée  daus  celte  litle,  3j.  Im- 
pmdeace  d'Alexis  après  hon  cou- 
ronnement, 3j.  Va  soumeiire  dt's 
C laces  éloigrtéeit,  38.  5ca  prc- 
ssoccés,4t>.  Sa  couduile envers 
*an  t>ére  (!t  envers  les  princes  croi- 
sés, 43.  Trahi  par  Murizuphie,  est 
délrAn^,  49;  puis  étranglé,  47.  [N'a, 
îice.) —  Echappé  de  prison,  se  leuil 
à  Ancdne,  puis  eu  Allemagne  j  vient 
à  Vérone ,  et  députe  auprès  du  mar- 
■nrâ  de  UootfcrrA  poùl  implorer  le 
•ecoars  des  crotsés^4-  Discours  de 
SCI  députés  BOX  seigneurs  croisés 
eainpés  &  Zara,  1 58.  Conditions  of- 
fertes pareui,  160.  Elles  ■ontvccep- 
tées,  i6^.  Aleiis  a—-—  '  "— 
çïit  de»  galères  e 
I  "jo.  Fait  tendre  s 
feu,  173.  Mande  II 
ferra  l,  et  l'in  fo  r  mi 
croisi-a,  duréublissement  de  aoW\ 
IsaierÂnge,  an.  Est  mené  en  gra 
pompe  à  ConsiBDtinopte  auprei 
MD  père,  3a8.  Est  coiuonné  en 
reur,  a^.^on  discours  aux  prii 

S'ils  Ini  ont  rendus,  iSa.  Pari 
nstantinople  avec  uue  puiss 
armie  pour  soumettre  )e  reste 
fEmpire,  33S.  Son  retouB;  c 
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princes  croisés,  ais.LesaowapW 
des  fau.i-fujaDS,344<  Estaammé  d* 
tenir  ses  eo^ageoiens,  34<>.  Keçoit 
mal  cette  summatiun,  a^S.  {Mém.  d» 
ym€-Hm-3„aUi.) 

AtiiXTS,  frère  d'Isaac  l'Ange,  dé- 
livré pujdui  decaptiviEe,  lui  fait  brù* 
1er  les,3Etx,  et  s'empare  de  l'em- 
pire, 1,  i5.  Essaie  de  tromper  les 
S  rinces  croisés  par  desnégouiaLiona, 
I.  Attaque  vainement  le  camp  des 
croiscj  j  rentré  dans  Coustantinople, 
ne  pense  plus  qu'à  sa  propre  sûreté  ; 
s'enfuit  àZa(;ora,  33,  iSurpris  parlei 
troupea  de  MontfeirBt,  est  cocdoil 


s  l'ai 


e  desi 


seaux  Vonds,, 
Lvillou  a  Car- 
rais de  Mon  t- 


^uvoie  un  ambassadeur  s 
croisés,  190.  Renire  dans  CoosIRu- 
tinople,  303.  Envoie  des  troupe^ 
pour  déloger  Us  Vénitiens  eifirés 
^ans  Coiialanlinople,  316.  Sort  une 
seconde  fois  de  la  ville  avec  toutes 
ses  forces ,  3 1 8.  T  rentre  encore  .^n^ 
avoir  comhaLlu  ,  aao,  Abandfinne  1« 
ville  pendant  ta  nul,  emportant  une 
partie  de  sts  trésoVs,  aaa.  Occupp 
M.'Siiinople,  a88.  Y  reçoit  Hnrtzu- 
pille,  le  trahit  et  lui  fait  crever  le^ 
yeux,  agi.  Quitte  cette  ville  à  l'oA- 

EochedereinpereurBaudaain,a94- 
l  arrêté  par  le  marquis  de  Mou^ 
ferrât,  et  conduit  prisonnier  en  Ita- 
lie, 330.  {M<m.  dt  r.iUt-Hard.) 

ALEXIS,  (ils  de  Théodore  Lascarj^ 
refuiie  de  reconnoUre  " 


r  Eudo- 


rend  à  Consiantinople,  après 


là  ouolierce  qu'il  doit  ai 


Courtèiiai,I,47p,Marche  conlreVa- 
tnce,  tooib«  en  son  pouvoir,  cl  a  let 
jeux  Ërûléa  ,473- 

ALEiisCoBiHiiiE,pelit-Gls  du  ty- 
ran Andronic,  si;  fait  recounoltrc 
pour  em  perenr  de  Trébisonde,  1, 67^ 
(iVoftce.)  —  Rèfine"  tranquillement 
^  sana  prendrepartauidisputesriese* 
rivaux ,  473.  (  Mém.  de  fiUe-ffard)^ 
.  Alihes  (de»),  ministre  protes- 
tant, publie  un  livre  intitulé  Je  Diitl 
de  rkamiM  et  delamon,  SLV1II,  38- 

Ai.iiicoD*T(Ch,denciiville,seigil, 
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Aux,  reine  Je  Chypre,  Cite  de 
Henri  ii,  comle  de  Cbam^ûe,  poii 
TOi  de  Jérusalem,  et  d'U^Blte,  ae- 
coode  fille  du  roi  Amaury,  est  appe- 
lée ea  France  par  les  Ecigneura  coa- 
fédëTés,elBtUqueTbibautiT,  qu'elfe 
■ccuBe  de  ravoir  dépouillée  de  l'hé- 
Titaf;e  de  son  père,  II,  3r).  Sa  légiti- 
mité lui  est  contestée,  4°'  Est  reçne 
avec  lionneuc  dans  l'armée  dea  con- 
fédérés ,  et  preud  le  titre  de  com- 
teaae,  4i- Renonce  à  ses  droits  sarla 
Cbaœpsgne  moyennant  a,ooo  livre» 
depeniion  et  4 0,000  livres  une  fois 
payées,  43.  {Tabl.  du  i-ég.  de  laint 
Louu.)  — £at  mandée  par  les  barons 
mécontens,  bIid  de  l'opposer  à  Thi- 
baut et  le  déebéiiter,  ig4-  ^B  rend  Ji 
leurs  instances,  igS.  Benoit  du  comle 
de  Champagne  3,000  lirrea  de  terre 
et  revenu  j  de  plus,  4o,ooo  livres  que 
le  Roi  paie  une  fois  pour  toutes  pour 
ledit  comte,  107.  {Mém.  de  Join- 
vtlU.) 

ALticRE  (le  marquis  fl'L  tin  parti 
du  Roi,  essaie  de  se  rendre  maître 
du  château  de  Bouem,  XL,  6. 

AixioRE  (le  seigneur  d'\  est  lue  i 
an  asiBot  livré  k  la  ville  de  Baina, 

.  XIX,  434. 

AiLincoCRT  (le  sieur  d')  est  en- 
*)yé  à  Romcpour  remercier  laPape 
de  la  dissolution  dunlariage  duBoi, 
et  pour  acbever  celui  de  Marie  da 


Almoidâh,  GIsda  loltau  HelecL , 
arrive  eu  Egrpta  avco  une  armé* 
levée  en  Syrie,  et  envoie  déËer  1« 
.  Boi,  II,  10g.  Exige  que  le  Boj  loi 
soit  donné  comme  ote^e,  jio.  Traita 
de  la  rançon  de  Ijiuis  ix  et  des  chré- 
tiens; est  assassiné  par  Wpr>noipa« 
oRlclers  de  son  armée,  113.  {Tabl. 
du  rég.  de  taint  Louis.)  — Appelé  par 
les  émirs  après  la  mort  desou  père, 
arrive  au  Caire,  et  ne  tarde  pas  à 
s'aliéner  l'esprit  des  principaux  offi- 
ciels du  dernier  soudan  ;  son  carac- 
tère, 36g.  Conspiration  qui  se  tram» 
cnntre  lui,  393.  Comment  il  eit  as- 
sassiné, 3gS.  [M^ni.deJoirn'iil«.)--~ 
Est  nommé  Touran-Chah  par  les 
Arabes i  ayant  appris  la  monde  son 


Florence,  ofi  il  ci 


it  ce  manège, 


constmire  plus 
transporte  a  dos  de  cbameau  pr^du 
canarde  Mehalé,  37.  Rejette  fea  pro- 
positions oSertes  par  le^  Frauçaia, 
ag,  49'  Faitmettre  à  mortun^rand 
nombre  de  prîsonniieTs  chrétiens, 
3o,  43  Ecrit  a  l'émir  Djernaleddin- 
BeD-Ia^our,gouveraeurdeïlain««^ 
|)our  L'informer  de  la  victoire  qu'il 
vient  de  remporter,  etacconipa^e 
cette  lettre  du  bonnet  du  Boi  toinliç 
pendantlecomba^Si,  ^,  53.Com' 
ment  Ïouian-Q^ali  périt  sous  les 
conps  des  esclaves  banarites ^  en  loi 
s'éteintla  dynastie  des  Eioubites,  3  «, 
43,  49,  jS4,  sa.  (Extr.  dtf  4utKur», 


la  la' 


duction  des  places  de  Cfaali 
Seqlp,  XXXV,  410. 

Alphonse,  frère  de  Louia ix , e4( 
marié  a  Jeanne, iiLleauique  du  comle 
de  Toulouse,  et  devient  comte. d* 
Poitiers  et  d'Auverpie,  U^.Sg.  Est 
installé  par  le  Rci  à  Poitiers  dans «oa 
fief,  7 1 ,  Somme  Lusignan  d«  visnit 
renouveler  son  hommage,  73.  Va 
joindre  l'armée  du  Roi  ea,  Egjtpt* 
avec  l'arriére-bfln  du  royaume,  loj,. 
Est  arrêté  svtKt  le  Roi,  et  conduit  ^ 
}f.  Massoure,  ii  ) .  Revint  en  France,. 
1 1 4.  Prend  de  nouveau  la  croix,  i44 . 
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AoeooipagBeioB  trirt,  iSo.{TM.  r^g.<I<CA.rii/.)Dùoonrs(]u'it  tient 
Ju  rèa.  de  raiiu  tamii.)  —  Se  croise  na  pBpc  Alciandre  vi ,  Tcn  lequel 
aTBcle  Bai,  io3.  Arrive  en  Egypte  iIi>nrettrëeiiBppreDaiiilaiiiarche 
aTBC  l'arricre  -  ban ,  et  donm  par  des  Français  enltalie,  i}'o-(^<""iï' 
M  prëaeaca  une  grande  joie  h  lu-  au  Chev.  laifrepr.) 
■nM,  «a6.  Eat  charge  avec  Join-  ALraoniEi,  ciuc  de  Ferrare,  bat 
villa  de  la  gacje  da  camp  da  cdlé  lu  Véniliens  anr  les  borda  du  PÂ, 
deDamieUc,ettoQ9denxreponuei)t  XV,  i83.  Attaque  leurs  |;atére«,  en 
v^onreasement  lea  SarrasiDS  qai  conle  deux  àfond  et  en  prend  six, 
mnilcntlet  attaquer,  334-  E^pri^  384-^i>TOicBusecODrs  de  La  Miraii- 
m  moment  par  les  Turcs,  et  délivré  dole  de  l'artillerie  et  des  troupei, 
peu  apcéa.  ■A^Ma  secourir  et  rame-  34i-  Gagne  Augustin  Guerlo,  que  le 
Bel  ceux  de  l'an iére-^arde,  qoisont  pape  Juleiluia  enTojépourtedéla- 
•MaiUia  par  1m  Turo,  373.  BpitB  cher  des  Français,  3S3.  Sur  les  in- 
priionnier  juqa'ii  ce  que  te  Roi  ait    slancesdeBayBrd.renonceau  projet 

Ejé  100,000  liT.  aux  émirs,  3o5.    de  feire  empoisonner  le  SouTcraia 
idilivré,  et  rqoint  le  Roi,  îo8.    Pontife,  366.  {Sfim.  de  Bavard.) 
{Méat.  JtJoinnUU.)  —Son  habileté  àfondrei'flrulleiie, 

AuHonse,  roideCasIille,  estap-    "SMl ,  taS.  {Mdm.  de  Fleurange.') 
pdé  à  l'empira  *pr JB  la  mortdeCon-        Althoree  d'Est,  duc  dePrrrare, 
lad,  II,  >90.  laisse  en  mourant  ses  Etatâ  k  César 

Althohsx,  roi  d'ArrainiD,  selle    d'Est,   fila  natulot  de  son  onde, 
«rcedoDPédre.roideCaatilIe.pout    XXXVl.SSg. 
défendre  sa  ooaronne  contre  les  ar-        Altehps,  colonel  des  lansquenets, 
«cas  de  PhiUppe-ie-Bardi,  TV,  55.    est  fait  prisonnier  à  Gatinare,XXX, 

ALPXnst T,  roi  dePortngat,  vient  1 8. 
ea  France  demander  du  secours  à  AtroconTE,  gouverueur  de  Ldci- 
Looia  II,  qui  diffère  toujours  de  lut  gnano,  rend  Uchement  cette  place 
aa  donoer,  XII,  b3o.  Va  trouver  le  aux  Impériaux,  XXIX,  igS. 
dno  de  Boorsogne  dans  l'espoir  de  Altia-rE  (Bartbelemf  $) ,  lienle- 
pacifier  le  difërend  dn  Bot  avec  ce  naDt  général  de  l'aimée  vàiitienne, 
grince,  a3i.  Hevi^Bt  à  Paris  sans  est  fait  prisonnier  4  1b  bataille  d'A- 
■voir  pa  j  réussir  ;  s'einfuit  déguisé  ;  gnadel,XIV,  458.  {Paaég.  du  Chev. 
est  arr£t/ïur  la  câte  de  Konuendie,  sont  rtpr.\ — Triomphe  que  les  Vé- 
et  conduit  en  Portugal  par  un  vais-  niliens  lai  déeement  à  ta  manière 
«can  do  Boi,  iSi.  Y  meurt  peu  après  da  Homaios,  XV,  ^^.{Tjbl.  durig. 
aen  arrivée,  333.  deLouisiii.) — Contre l'eiprèl com- 

Altsohie,  roi  de  NaplM,  lève  mandement  du  sénat  de  ne  point  M- 
denx  armées  pour  les  opposer  au  roi  vrer  bataille  à  Louis  xri ,  veut  cisavcr 
Charlca  viii;par  qui  elles  sont  com-  sa  fortune,  et  engage  le  combat  d'A- 
«nandées,  XIII,  sg.  Ses  cmautés^  gnadel,oùilestfail  pridounier,  XV, 
renetla  couronne  A  son  Gis  Ferdi-  370.  Poursuit  les  Suisses  Kpée  dans 
B*ad,  sa.  S'enhittia  Sicile,  64.  Se  les  reins  jusqu'i  Milan,  XVI,  103. 
retire  dons  un  monaslére,  où  il  fiiit  {Mém.  de  Bayard.) — Est  blessé  à  la 
pénitence  et  meurt  bientflt  après,  Aatailte  d'Agnadel,  et  envoyé  à  Lo- 
Ç6.{Méin.  rfa  Comitej.)  —  CharRè  chea,  17S.  Arrive  après  la  balaillê 
aon  Mtt  Frédéric  d'attaquer  le  Mi-  de  Marignan  au  camp  du  Boi ,  ame- 
lanaia  par  la  cAte  de  Gênes,  elFer-  naat  avec  lui  une  armée  de  Véni- 
diuand  Bonlil3parLBBomtgne,XrV,  tiens,  39^.  (Mém.  de  Fleurange^ 
316.  Redoutant  la  haine  de  ses  su-  XVII,  366.  Sa  mort,  371,  (V^m.  Je 
jets,  à  l^pprocbe  des  Français,  ab-    Dubellaj.) 

6i^n  en  faveur  de  son  fila  Ferdi'  '  Auàhdelii  [Giatiend'),  guidon 
■and ,  et  va  M  renfermer  daiu  un  du  seigneur  de  Sedan,  est  blessé  a 
Monait^e  de  Sicile,  336.  (TaU.  du    nuirtaasIé);edeBavennes,XVI,3i3. 
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AaiLETiLLE  »L  nooioit  licniut  il  laToitpoutIe(luc(l'Orlciiu,XJV, 
(l'arnits  d«  JeaDoe  d'ArCt,VIll,  stM.     i5o.Ediatré<é  etmitea  jirisgn.ifiSi 

Amblise  (Afticaiu  <)'Aii|{lut«  d'),  j  tumbe  malade ,  ne  peut  iibteuir 
grand  uiaréciiBl  de  Lorraine,  est  ini:  du  [iarlemei)t  de  Tenir  a  Firis ,  171. 
dam  UD  combat  qi{e  lui  livre  le  [Tatl.  du  rég,  de  Charl.  riii.)  -1— 
TÏcomte  de  Turennc  à  Eieaunioat,  l^t  DOinnié  4''ecleiii  ilu  ininùt^re 
XXXVI,ai(î.(.««i'm.  det'AïMTiiT-.)  dnRoi,  XV,  10.  Ueçoii  le  chapeau 
—  Em,  défait  par  les  ligaeiin,  com-  de  cardinal,  r5.  Eit  chargé  du  KOa- 
rnaniiéa  jiar  la  capitaine  Ï.-Paul,  verneniBUldu  Milauaiij  aa  condinite 
XXXIX,  >o6.  Est  tuédernot  Sf  iuttiiielccLoiidulloi,39.  Eut  dodi- 
dan,  XLI,  i3i  ri  soiv.  [Méat,  de  mé itigat  à lateit  eo  t'raace ;  t» read 
Caret.)  liLW,  383.  à  Blois,  et  est  remplacé  par  Cliarlei 

Ahboise  (lj>uia  d*)  inatitae  le  roi  d'Ambobe  son  neveu,  4''  ^  flatte 
Louia  II  son  héritier  i  |iourquoi,  XI,  d'^tie  élu  pape  j  est  entretenu  dans 
a^3.  cetespoir  par  les  cardinaui  Atca^qe 

Aiiboibe[C1i. d'^.seÎKn.  deChau-  eiJuliea de Id Kov^rc,  Sg.M»Qiort 
mont,  eoTuyé  par  le  iioi  pour  de-  caase  leaplut  vits  re){retïauRof,  99. 
l.ivrer  Solaode  de  Savoie,  exécute  Son  admiuistratroD  futà  la  luiiwge 
beuretueiDent  celte  commission,  et  et  paternelle,  100.  (74A/.  durif.  de 
amène  la  princesse  dans  une  place  de  Louia  iji.)-^£8t  ii|  cause  de  l'entra- 
«ûreté,  XIF,3i4-  EstfaÊtgauvemcur  prise  de  Liniïs  m  (M}nl[e  GÊnrsj  sou 
de  Boargugne,  344-  Asué^e  Ddle~  et  dtair  d'être  papei  il  fait  banitu'  de 
le  prend  d'assaut;  se  rend  maître  Id  (»ur  le  matechal  de  Gié,  XVL, 
d'Aulonne,  enue  à  Besançon,  346.  167.  {Mdm.  de  Fleiiraitgt.) 
Reprend  quelques  places  qui  s'é-  Ahbuihe  (d'),  diirargien,  estdà- 
loient  révoltées,  347-  {^i^'"-  '^  Crété  de  pridC  de  ourpa  ikhit  avoir 
Confinei.)  —  Part  de  Milan  dont  il  dédié  une  thè>eau  Roi,XLVI.  5aS. 
«st  ^nvemeur,  marche  contre  ,lea  Est  élu  rccteut  de  l'oniversité , 
Suisses,  et  leitoontrainl  à  retourner  XLVII,  5i.  Supplie  le  parlement, 
dans  leur  psjs,  X^\,  10^.  Assiège  au  nom  de  l'uniTeHité,  de  tlhaaser 
Bologne,  tombe  dnna  le  piéee  que  de  France  lesjésuiteg,  64- 
lui  tend  le  pape  Jules,  et  sevoito^l^-  Aii>o(ilE{d'),mat(rede4fequ£tea, 
gi  d'abandonner  le  aiége)  meurt  de  pnÙié  un  Irne  intitulé  Je  Plnifotr 
chasrin  de  a'ftre  laissé  tromper,  loS.  'iUlitii  et  Imptrûnaiee  du  oQacile , 
(TM  du rig  de  LÔuii  XII rj  —  Aa-    XLVIII,  8r. 

siéee  Lignano,  s'empare  da  eette  Amoisi  (conjnraliuD  d');  quel 
ville  ainsi  que  du  ohlteau, 317. Dou:  en  est  le  but,  XXVII,  411.  Réunion 
leur  que  lui  cause  la  nouvelle  de  la  des  conjoré-i  k  Nuyié,  Aia.  Ij:  duc 
piort  du  cardinal  son  frère;  il  se  de  Nçmoursva.aunom  duRoi.leur 
jiorle  sur  l'Etat  de  Venise,  Sig.  Par  promettre  la  vie  sauve,  et  les  engagée 
ordre  du  Roi  se  retire  dans  le  ditché  à  venir  sai|s  armeaà  Amboise,  uii  ifi, 
de  Milan,  marche  contre  les  Suisses,  d'entre  eux  sont  arrêtés,  et  puuiii 
fait  empoisonner  v>us  les  vins  de  du  dernier  sappiice,  41S' I""  ehef 
6alez^  (ce  fait  n'est  rapporté  par  La  Kenaudie  est  tué  par  Us  cW'- 
auçDn|iûitoriencontemporain),334.  mins,  4a^,  et  XXXIII,  47.  Fautes 
Fait  lever  le  sié^e  de  Vérone,  37S.  commises  par  les  conjurés,  60. 
Sa  mort,  son  cli^e,  376.  [.f/e>»,  de  Aui  ou  AHÉDia,  duc  de  Savoie, 
^arard,)  renonce  à  «a  seigneurie,  se  tetire  à 

AHBOise  [Georgead'J,  archevêque  Kipaille,  v  crée  une  confrérie  oucr- 
de  Rouen,  con.ieiUer  de  Liouis,  duc  drc.de  chevaliers  j  est  élu  pape  par 
d'Orléans,  e*t  d'avis  de  continuer  la  le  concile  de  Bàlc,  prend  te  nom  de 
fEoerre  eu  Italie.  XIII,  176.  {JH^ni.  Félix,  IX.  3o3.  Comment  de  comte 
de  Conff/fet!)  —  Entretient  Clittrlfs  de  Savoie  il  s'étoitfait  duc,  ctamût 
VIII  dimf  1rs  honnea  dispositions  oji    coni|uis  la  ptincipauté  de  Pifitpuitt,i 
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Opéra  l'extinction  du  acliume  eu  re-  Mir  li:9  iiislaucra  de^  aaibtaaadtai^ 

nonçant  à  la  pa|iuulH,  el  ea  ruUiit  de  Frautè  rt  <l'Aii(;lelïrrr,  il   lévii 

IcgHl  du  Pape  euSavuie  et  Fïémuuti  une  puiuaute  aimée  poac  faire  U 

luturl  à  Ripaitle,  3oj.  t;uerre  à  l'Espaipie,   4>8<  Moyen* 

Ahéoée  (don),  bàiarddeSavoie,  (fu'il  empluïe  puur  j^e  prucurer  dé 

reprend  SUT  Ig9  Genevois  le  fort  lie  targeQC;    aea    ^lauda    préparalifà , 

L'ËcJusueLlout  le  bailliage  de  UrK;  4<9-  Crainieii  <ju'ila  iospireal  aux 

muie  Je  réduire  Genève  par  lu  l'a-  pitDCes   t.'lil'étieiiti    l'Ëspiigne    ob- 

miné,  XI.,  iSi.  Attire  lee  hubilana  tient  uue  sugpenwuu  d'armes,  jSs.' 

de  cette  ville  dans  une  embutcade,  Cumment  Amutat  se  Voit  iQul-à- 

rt  Uur  tue  bi-aucoup  deluoiide,  iS'i.  coup  en  i;uerre  avec  Ita  PeMuna. 

Esl  battu  près  de  Moreltel,  et  m  ^34,  et  avec  ceiix  de  la  Mecque, 

^uveà  Miolân9,3u6.  4^t>.  S'empare  de«  bieua  d'As-ian- 

Ahelihe  eal   envoyé   par  lea  li-  Bâcha,  capiiaine  du  la  tuer,  mort  df 

j^euTS  daoaU  Beàuce,  la  Touraiue,  maladie  j  réduit  à  la  condition  privélt 

rAajoù,  le  Maine,  et  autres  |iro-  auu  visir  Sinan,  sanï  é^ard  |i<^uc  se* 

viaces,   pour  y  gigner  le  pltis  de  eiaudi  services,  ri  le  remplace piir 

noade  qu'il  pÂutra  au  parti,  XLV,  le  tMcha  Ferat,  ^Zj.  Comment  il 

4i6.    Est    pendu   comme  cuupable  apaise  une  ïédilion  désspaliisj  riip- 

dtt  meurtre  du  président  Brisaon,  peUe  Sinan  au  visirBi,  XLlI,   loC. 

XLTI ,  316.  Sa  mort,  XLIII,  146. 

AiiiÎBiQDE.Iâdécouiertedu  Non-  AnoT  (Jacques),  évoque  d'Au- 

leau-Monde  réservée  en  uu  teorps  xerre,  grand  aumônier  de  France, 

iacrédulei   pourquoi,  XXIII,  aSS.  Uadnit  du  grec  eu  fr;.nçaid  les  Fœ- 

8»  rèsallala  pour  l'Eapagnei  pour-  meniauea  cfe  f  ongus ,  (jueli(ues  li- 

qnoi  elle  n'a  pas  été  aussi  utile  a  ce  vres  de  la  bibliotliéifue  de  Diodoré 

pays  qu'elle  auroît  pu  l'éire,  ^4°'  de  Sicile,  rhisioiieëthiopiqued'IIé' 

AviEis  (P.  d")  prend  la  croii,!,  liodore,  Ua  œuvres  de  Flutarque, 

104.  Se  montre  contraire  au  réia-  XXXVII,  ^fiS. 

hlissement  d'AleXia,  17^.  Est  nom-  AnCHe  (maréuh.  d').  ^.CohÉ'vi. 

iné  pour  conduire  lé  troisième  corps  Akuelette  (I,  d')  accompafjne  le 

de  bataille  cdn  Ire  l'empereur  Aleliia,  dun  de  Lancastre  ea  Bretagne,  tV, 

ig8.  Sdmort,  3o6.  184. 

Amier*  (siège  d');  délails  stir  les  Âkdclot  (d*),  frère  de  Tamiral 

opèrationa  de  ce  siège,  tirés  d'une  de  Coligny,  fail  des  levées  eD  AUe- 

letlre  écrite  au  camp  devant  cette  ma^ne.  et  ramène  un  corps  de  tron- 

ville,  XLVIl,  3JI.  pes  en  France,  X\,  108.  Discours 

AMtof  (Fran{.),augUs[in(lèchBus-  violent  qu'd  prononce  à  PasBeinblée 
lé,  éri^e  un  bospice  et  cuuveol  près  de  Chitillou.  sur  la  nécessité  pour 
derbAteldelareinuMar;jueriie,  <|ui  lespruie.'iansderenouveler  laguer- 
luiBccordeunepartiedesonjardin,  re,  131.  Sèsoluiion  prise  dans  celle 
XLVIII,  i|3.  assemblée,  i33.  ( ynirod. )  —  Fait 

Amoûes  (le  ministre  d*]  est  mené  partie  de  la  camisade  de  Boulogne: 

■  la  Bastille,  oii  ff  est  bien  traite  par  comment  ils'y  conduit;  daDuerqu'il 

flassy-le-Clercjilensortenauiupar  j  court,  XXÏ,  5i  et  suiv.  (Comm. 

mm  moyeu ,  XLV,  Sg?.  rie  !tfonttuc.)—Ett  défait  devant  S.- 

AiiàaAT,  grand-lurc,  est  forcé  Quentin,  XX!V,  aoo.  Est  envoyé 

d'abandonner  a  la  fUreur  desjaais-  prisonnier auchiiteaudeMelun  pour 

laires  Ebrayn,ion  lieutenant  ^èné-  cause  de  religion,  sir.  Il  obtient  des 

ril  en  Grèce,  XXKIX,374^  et  de  levées  de  reitres  en  Allemagne  pour 

ieiircéd«r  encore  sur  d'aulr  es  points,  soutenir  tes  huguenots  de  Frauce, 

376.  Par  le  conseil  de  son  visir  Si-  333.  (^e)/i.de7'ani'inei.)  — Four- 

Bin,  il  esige  on  tribut  du  roi  de  quoi  il  ne  peut  d'abord  faite  entrer 
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essuitesdela  fatigue  <|u'ilép[OU' 
a  dirigeant  lu  reuaile  des  pro- 
teslaos  après  la  bataille  do  Jaroac 
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des lecoure dans S.-QucDtiit.XSXlI,  ARDomMs(lesciga.  d')  «st  bl«i«â 
39. 11/ entre  eoauite  avec  Soohom-  pt^  du  Qoesnoy,  et  ouurt  de  ta 
mes,  79.  S  es  travaux  pour  la  défense  bJessnre,  XlX,  46g. 
delà  place ,j4-  Est  »it  prisoanier  k  AsDa£,  roi  de  Hongrie,  prend  In 
la  prise  de  S.-Quentin ,  et  parvient  croix  ;  e>t  de'aJgné  pour  succéder  k 
àiesauver,g7.  [Comm,  deJiabutin.)  l'emperenr  Henri  i,  /fSg.  Consulte 
—  Est  arme  cIieTaliur  par  le  comte  le  Pape,  et  sur  sa  réponse  réfute  la 
■fEnghien  sur  le  champ  de  bauille  trâne  de  Constantinople,  ^60. 
de  Cerisolles,  4io-  S'enferme  dans  Andié  f^e  card.),éTÏquode  G>ni- 
la  ville  de  Vacme:  eat  fait  priso noie r  tance,  fait  construire  dans  llle  de 
et  enfermé  à  Uilan,  4"'  ^'^  nom-  Daumel  le  fort  qui  porte  ion  nom, 
mé  colonel  général  de  l'infanterie,  XXXVI,  43i. 
iii.  Eutralne  ses  deux  frères  dans  Ahoregheii  (le  maréch.  d')  pré- 
la  réforme;  «st  dépouillé  de  sacbarge  side  au  combat  en  champ  clos  entre 
de  colonel^  4'^-  ^^  distingue  dans  Troussel  et  Duguesclin,  IV,  30S. 
les  guerres  civiles  j>ar  l'impétuosité  S'unit  aux  chefs  de  bandes  qui  vont 
'  *  "  -  '  "  *  eu  Espagne,  3i6.  Demande  qu'il 
fait,  au  nom  de  ces  cheù,aa  cardi- 
nal que  le  Pape  leur  n  envoyé,  SuS. 

,  Conduit  ses  gens  à  l'assaut  de  Ma- 

4i5.  {IfoUce.)  — Surprend  la  ville  gueloQ,  33q.  Conduit  l'avant-gar de 
d'Orléans,  el  s'y  rend  maître  pour  de  l'armée  de  Dnguesclin  roarohant 
les  protestans,  XXXIII,  173.  Fait  sur  Bu^s,  349-Ânache  l'étendard 
des  levées  en  Allemagne,  loS.  Assiste  d'Angleterre  et  le  foule  aux  pieds, 
à  U  bataille  de  Dreux;  regagne  aveo  4^''^^'''°'lp<''^''<'ieravecDugues- 
peinelc  reste  derarméepcolcslante,  clin,  4 13-  Obtient  sa  liberté  mojen- 
a46.  Elst  cliargé  delà  défense  d'Or-  nant  rançon,  444-  -^^  envoyé  par 
jeans,  3S6.  Assiège  l'abbaye  de  S.-  le  Roi  auprès  de  Duguesclin,  V,  S9. 
Florent ,  s'en  reod  maitre,  et  puse  Honte  avec  lui  a  l'assaut  d'une  ab- 
la  garoisou  au  fil  de  l'épée,  435.  Se  baye,  65.  Se  rend  à  Caen  auprès  du 
retire  à  Niort,  oii  la  reine  deNavarre  connétable  Duguesclin,  73.  Prend 
se  réunit  à  l'armée  des  chefs  protes-  part  à  la  bataille  de  Pont-Vallain , 
tans;  vend  et  engage  les  biens  du  S6.  Monte  trois  fois  à  l'assaut  de 
clergé  ponr  Eubvcuir  auxafiairesde  Bressière,  et  trois  fois  est  renversé, 
son  parti ,  43S.  Après  la  bataille  de  io5.  Tae  dixAnglais  à  grands  coups 
Jarnac,  se  relire  avec  son  frère  l'ami'  d'épée;  meurt  peu  après  de  sesbles- 
ralàCoigiiac,447.(-'Wé''".'^e  Castel-    sures,  107. 

nau.)  —  Combat  dans  le  conseil  des  AanaociNE.  Un  moine  du  pays 
princes  l'oScc  qu'a  faite  le  prince  de  d'Auvergne ,  ayant  les  deux  sexes, 
Condé  de  sortir  de  France,  XXXIV,  devient  gros  d  un  enfant;  est  mis  en 
■  43-  Est  envoyé  en  Allemagne  pour  [ustice,  et  gardé  jusqu'à  ce  qu'dloit 
y  faire  des  levées,  i56.  Arrive  avec  accouché.  XIV,  80. 
des  secours  près  d'Orléans,  i64-  Akokonic,  prince  delà  maison 
Beatedanscetteville  aprèslabataille  impériale,  monstre  d'hypocrisie  et 
deUreux,  i8d.  Endèfendlestourel-  de  scélératesse;  eOa  usurpation, sti 
les  en  repoussant  le»  catholiques,  eicèsj  il  est détrâné, I,  aS. 
tSi.  Son  discours  dans  une  assem-  AnoBOMiN,  ancien  mnitre  échevin 
blée  de  protestaas  pour  recommen-  de  Metz ,  meurt  de  douleur  de  1'»- 
cer  la  guerre,  igo.  Itésolutions  qni    bolition  des  statuts  de  cette  villej 

Jsont  prises,  ig3.  D'Andetot  passe    XXYII,  146. 
I  Loire  après  a  voir  échappé  au  seigD.        Ahoeld  {d")  etLi.HETiE,  genlîls- 
de  Martigues,  aii.  Rejoint  il  La  Ro-    hommes  du  duc  d'AIençon,  se  bat- 
chclle  le  prince  de.Condè  et  l'ami-    tcat  en  duel;  La  Hette,  blessé  de 
rai,  136.  {M^m.  de  La  Ifoiie.)  ireiie  coapa,  tue  d'Anjeau,  ctmeuTt 
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AHH  ANN  iS 
lai-nfaie  pende  joun «prît,  XLT,  Arni  »  Bsidjio,  fille  dalouù 
1S9.  XI,  mariée  à  Pierre  de  Bourbon.aire 
Arcbbhei  (CL'  d'],  évoque  de  de  Seauj'eu,  eit  désisnée  par  te  Roi 
No^roD,  fail,  auQoni  du  clergé,  op'  pour  gouTC  ruer  peDdaatlamiDocité 
HuilioD  au  parlemeatà  ia  bulle  du  de  louSla;  après  la  mon  de  Louis  zj, 
Pape  qui  permet  au  Roi  de  vendre  elle  prend  le  nota  de  Madame,  et 
pour  100,000  écus  de  rentes  du  re-  s'empare  sans  contradiction  des  rS' 
tenu  desbiefu  ecclésiastiques.  Il  est  ues  de  l'Etat,  XrV,  ii7..Soiicarac- 
Tirement  réprimandé, par  le  prêsi-  tère  dominant,  artificieux  ettnflexi- 
dent,  à  cause  de  ses  expreMlons  pi-  ble,  modi&é  par  la  douceur  natarelle 
quantea  contre  le  Roi,  XLV,  3io.  ï  soit  «exe,  iifi.  Les  rivaux  de  Ma- 
Aaclsteihe.  Facilité  de  taire  la  dame  espèrent  s'emparer  de  l'esprit 
conquâte  de  cette  Ile,  XX.III,4oo<  *du  jeune  roi  pour  lui  disputer  I  au- 
ARQLDREetVlLEirviLLEUtacapit.  taritéj  elle  porte  toute  son  aitentioii 
JC)  se  rendent  maîtres  de  la  tour  de  \ur  les  relalioEis  de  la  Franco  arec 
ThîonTille,  XXI,  451.  les  paissances  clrangéresj  disposi- 
AaC0Kis(Iesired'],capit.  anglais,  tions  de  ces  [«lisaaiices ,  13g.  Cou- 
eonseiUu  d'aller  attaquer  Duguescliu  duite  adroite  de  Ma4^me  envei* 
devant  Cisay,  V,  t^S.  Est  fait  nri-  elles,  i3i.  Causes  prob.ibtes  de  sa 
aoniûer  à  la  bataille  de  Cisay,  134.  haîne  contre  le  duc  d'Orlé.msj  eÛs 
AxGODi-ÊUB  (Henri  d')  tA  Fbi'  conserve  les  ministres  de  Louis  11; 
lippe  Altoyiti.  italien,  pour  un  dé-  noms  des  membres  de  son  conseil, 
menti  j  mais  il  reçoit  de  lui,  avant  ]3Ï.  Obligée  décéder  au  vœu  public," 
qn'il  expire,  un  coup  de  dague  dont  convoque  les  Etais  géoéraui:  afiecte 
il  meurt  lui-même  sept  heures  aprèS)  de  suivre  un  système  oppose  a  celui 
XLT,  3ii.  de  son  père j  ouvre  les  iirisons,  rap- 
AanlLT  (le  prince  d*]  est  appelé  pelle  les  exilés;  fait  des  téforises 
parles  piotestans  de  Strasbourg  pour  importantes;  fait  faire  le  procès  • 
«ODleniT  l'élection  de  l'évâquenopi-  OlivierLeDaimetà  JcaaDoyac,i35. 
më  par  leur  G|rli,  XLI,  189.  Il  a'em-  L'opposition  qu'elle  rencontre  dans 

ÏiredeMolu||m,  igd.Courldangei  les  Etals  ne  la  décourage  pas,  i36. 

être  pris,  iQi.  Reçoit  leurs  doléances  sans  ça  être 

Akiciede  CouaTENiT,  cpousodu  effrayée,  et  congédie  les  députés 

jenne  comte  d'Artois,  accompagne  sans  laisser  entreioir  le  parti  qu'elle 

■on  mari  il  Tunis,  11,  i5o.  prendra,  i44-  Rend  le  Juché  de  Bar 

AaioD  rie  duc  d')  reçoit  à  Avi-  au  duc  de  Lorraine,  i4S.  Fait  con- 

rnHeuii  deTranstamare,rV,44'-  noitre  la  réponse  du  Roi  aux  dolési|- 

traite  magniSquement,  44"^'  ^^~  "^^  ^^^  Elats^  répoose  précise  et 

Çoit  prés  de  Tarascon  Duguesclin,  mesurée,  146.  Les  Etats  décident 

auquel  il  offre  3o,ooo  livres  pour  sa  que  Madame  conservera  L'essentiel 

rançon,  4 S6.  Presse  le  siège  de  cette  de  l'autorilé,  et  que  le  duc  d'Orléans 

Tille,  ^Sj.  Reçoit  dans  sa  tenta  les  n'obtiendra  que  les  bonnuurs  dos  à 

plus  notwlesbourgeois  qui  viennent  son  rang,  i47-  Les  Etals  décident  en 

réclainer  sa  miséricorde,  4€o.  Iiaisse  outre  qiie  Madamp  veillera  a  la  con- 

ZhiguescUnmattredBlacapitalation,  servation  du  Rot  son  frère  tant  qn'il 

46".  Vss'assurerdelavUled'Arlesi  sera  jeane;  elle  fait  ^arollre  le  Hoi 

promet  à  DuguescUn  tous  ses  bons  aniEtats,leqael,apreslesavoîrcom- 

offices  auprès  du  Pape  et  duroide  bléad'éloKSjleur  ordonne  dose  aé- 

Prance,  46a,  parer,  148.  Instruite  du  projet  for- 

A»«E  (le  baTond*),  chef  de'rel-  raé  paj^  trois  chambellani d'enlever 

tres,estbte.-sdpré*deMoiitaTKBpai  leftoideVincennea,  elle  les  chasse 

le  doc  de  Mayenne,  XXXVI ,  gB-  en  sa  présence ,  «l  menace  de  faite 

Est  bauu  au.  bourg  d'Etcury  par  le  uEâtet  le  duc  d^Orléans  s'il  ose  pa- 

duc  d^  Guise.,.  90-    .  '  rottte  à  la  cour  ;  conduit  ton  frère  ii 
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Monlargia,  i5i.  Fait  ud  tteiii  dfeo  la  fâv«iu  du  évoques  de  UbnUii- 
Ici  aEigaeurs  bietoDi  pour  réaoir  ki  ban  ci  àa'Paj,  i jj.  fait  tf uir  uâ  IlL 
Bceugne  à  ta  couroane,  après  ta  de  iuàlicK  oU  ies  ducs  tf Ortêaiis, df_ 
mort  (lu  duu  Ftançoia^  ùoidb  dfei  BreUf^Deet  Je  comiedc  DuDoi9M>aî 
Miguetirg  aignataitcs  du  tcaîlé  j  en  Accuses  de  lélgâic;  celte  acciuatiou 
fait  on  BQUe  avec  Ira  IiuJeU  lérultes  révolte  lei  persouue.^  niodéréea,  I  j3- 
de  HaiimilieD,  tSl.  Au);m'eEile  le  Cuuduit  le  Kui  à  t'ouri,  oii  elle  ap^ 
iDomaat  dei  fonds  yolét  par  les  ^rcnd  la  mort  du  connétable  de 
Etats  pout  lea  dcpeiiieB  anuucllMi  BoUtbob:  cette  mort  ai^meQte  iob 
pratique  des  intelligeDces'à  Url^ns,  inllueilcc,  i74-  Réclame  pour  le  Huî 
■  53.  DoDneotdieàpliuiears  soldats  U  titré  de  tuteur  dei  filki  du  dab 
de  M  déguiser,  et  iFenlever  le  dus  de  Bceta^jne ,  et  né  peut  l'obtenir. 
d'Orléan»,  157.  Conduit  le  Roi  à  Pa*  178.  Se  montré  iiieiorabte  pour  le 
tiij  remercie  le  parlement  de  k^  duc d'Otléani,  179,  Re^it  unEamr 
conduite^  Aie  le  ijouVeinemeQt  dé  baaude  du  suliau  BHJaiet  11  j  iiael 
Vile  (le  France  au  duc,  et  celui  du  en  e<t  l'objetj  éclair ciMemeus  a  ce 
Dauphiné  au  comte  Dunoia;  priva  njet,  tSi.  Madame  persiste  dans  sa 
de  leura  pepaions  tous  les  ptlrtisans  première  rëioluliun,  iSa.  N'accor- 
da prince,  1S8.  Hus«  qu'elle  emploie  de  qu'à  regret  auPape  ta  liberté  des 
pour  Ëmpécber  queledacaereçoiTe  éréqu^  de  Monlaubati  et  du  Pujf, 
des  secours  du  dite  de  lAetagnej  or-  mais  lea  relègue  dans  leurs  diocèséa; 
donné  au  aéaéc&al  de  Gujreaué  de  renonce  k  faiée  là  giiérre  en  Breta- 
condaïre  des  troupes  en  Bretagne  gaej  essaie  de  la  soiimeitre  eo  r  fo- 
pour  aoUUDir  lea  ennemis  du  foiori  menlaDi  les  divisions,  i83.  Délivre 
Landaisj  fournit  des  fonds  au  comte  le  prince  d'Oraiige,  et  Tenvoic  en 
lie  Richeioont,  prélendant  au  trdne  Bretagne  pour  l'opposer  au  sired'At-' 
d'Angleterre,  et  lui  permet  de  faire  bcet,  iSJ,  Consent  à  traiter  de  la 
des  levées  en  France,  l5y.  Donue  pâixjcouditiooaquiBont proposées, 
des  secours  au  duc  Beii^  de  Lorraine  iS^.  Met  tout  en  œuvre  pour  dis- 
pour  conquérir  le  royaume  de  Na-  soudretemariagedeStfaimilienayec 
pie*,  l6r.Lui  défend  eosuite  de  !0D-  Aonede Bretagne,  i8fl.  Bendausirtf 
ger  à  bette  conquête,  i6ï.  Fait  arré-  d' A Ibret  tontes  ses  terres  contis^ 
(er  le  sciL^neur  de  Culant,  Philippe  quées;  gagde  le  maréchal  de  Rieiis, 
de  Comines,  l'évéquc  du  Puy,  et  1S9.  EssDie  dé  nispéojre  l'effet  des 
Georges  d'Amlloise,  i65.  Conduit  le  bonues  dispositions  de  Cbarlcs  viii 
HOien  Guienne,  166.  Fait  épouser  pour  le  duc  d'Orléans ,  ipi.  Faroll 
Louise  de  Savoie  bu  comte  d'An-  céder  dé  bonàe  grâce  k  la  perte  de' 
IjouEéme;  va  rnettrelesié^e  àParthe-  son  autorité,  193,  En  quoi  sa  re- 
nay,  oitleRo)  taitson  entrée;  envofe  gence  fut  utile  à  la  France,  ig4. 
des  émissaires  dans  lei  Pa^a-Baa,  iTabl.  du  rig.  deC^  riii.)  —  Toa- 
qn'elle  aauléve  contre  MaximUienj  diée  deà  bontés  de  Louis  xil,  qui 
fait  passer  nna  armée  en  Bretagne  oublie  lea  (teraécationa  qu'elle  lui  a 
sous  te  [■ocaa)and''ment  da  ieune  [.a  fait  éprouver,  elle  se  retire  à  Cban^ 
TrPmouilte,  16^,  Force  le  s«tefiear  telle,où  ellelientune  cour  brillante. 
de  I^vat  à  se  déclarer  pont  elle,  et  et  àe  ptalt  k  étirire  des  lettres  remar- 
k  tui  livrer  Vitré  ,  16g.  Fait  mettre  quabFes  par  leur  précision  et  leui 
des  garnisons  dans  les  villes  de  Bre'  tourpfqoanl,  XV,  g.  [Xail.  diirég. 
t^nedoni  le  S>i  est  détenu  Inaltre  j  de  Louii  xli^ 
va  en  Normagcfle  pour  surveiHer  la  Aime  ue  BaETiaai,  Glle  du  duc 
conduite  de  Henri  Vu;  sa  réponse  François  11.  prend  le  Utre  4é  du- 
au  comte  de  Rieul,  qui  demande  ctiesse  après  la  mort  de  son' père , 
nne  sospeoiion  d'arft-es,  170.  Bu-  xrv,  i84E«s,-emblenhéaVmée, n'a- 
mène le  Knià  Pari>,  i^i.  CoAtnoit  Vance  vers  Hantea,  iSS.  Entre  dA» 
die  accueille  la  réclama lionr  dn  Pape  Refinea,  oh  elle  est  Mçne  tntc  UuM- 
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port;  fait  représenter  ao  roi  d'An- 
gteterre  qu^olU  est  déraille   b   ne 

riDt  doDD^t  sa  main  an-oire  4' AI- 
;t,  i8S.  ConscDl  1  Épouser  H»i- 
milien,  187.  Cumment  ce  maria^'e 
«at  célébré,  iSB.  BejetteaTec  tiaii- 
leur  la  ptoposilîon  d'épouser  Char- 
Ici  viii;  implore  en  vain  la  protec- 
tioDdeMaiintiliea;  annoncelc  pro- 
jet de  fair  CD  Angleterre,  194-  S'ïb- 
ferme  daos  Reunes  avec  le  ptiaœ 
d'Oran^ ,  le  comte  de  Dunois  et  le 
maréchal  de  Rîuiu;  fait  déclarer  BU 
Roi  qu'ille  veut  être  libre;  obtient 
■n  Mul-conduit  j  se  rend  à  l^aiieais, 
dVi  elle  lui  fait  dire  qu'elle  coment 

roanée  à  S.-Denis,  196  Metaamon- 
de  un  fils  dont. saint  Françoii  d* 
Paule  e»t  ps — ■"     — ■■•  "■■■  •■-—• 


~  Sa  dinilei 


.a  mon  de  Cliarlet 


an  elle  s'occnpe  du  bonlieuc  de  se» 
njela.XV,  7.  Consent  à  épouser 
Louis  x(i,  i6.  Obtient  des  condl- 
tioQS  meilleures  que  par  son  maria)-e 
STecCharles  vin  :  se  charge  d'acquit- 
ter tes  deltea  de  la  rrcoonoissauce 
do  Roi,  i-j.  Ses  libéralités;  élégance 
de  sa  courj  son  f^ht  pour  le»  lettres, 
i8.  Son  por trait  par  Claude  de  Seys- 
ad;  amour  coQMant  que  Lbnia  xii 
«nt  pour  elle,  66.  Meurt  du  chagrin 
que  lui  causent  les  désastres  du 
rojaume,  ii-j.  {Averlitsement.) 


Guise,  épouse  lacifues  de  Savoie, 
duc  de  Nemours,  XX,  1 11.  (/«(«)<(.) 
—  Demande  iuslîce  de  la  mort  de 
MU  mari  contre,  l'ami  rai ,  XXXIH, 
ii8.  {Mém.  Je  Casuiruiu.)~Eal  ap- 
pelée la  /(eine  mène  ,■  pourquoi  {lient- 
an  propos  attoue  à  une  dame  qui  se 
plamt  que  laf<iniiae  forcera  les  mè- 
re» à  tuer  et  à  manger  leurs  propres 
eafans,  XLVI,  Ki.  Ses  funérailles. 
XLVm,  57.  (Wern.  Je  L'EsloiU.) 
Anne  Sforck,  duchesse  de  Fer- 
me, (ait  wa  accueil  particulier  «ix 
Fna^is  qui  ont  fait  lever  lesii^e 
de  Ia  Basitde,  surtout  au  «l^valtcr 
Barard;  éWe  de  celte  princesM, 
X¥,358. 

6% 


AHH  .17 

AaaBDtrSD  (le  maréchal  d')  e«i 
chargé  de  b  direetiQn  de  la  goerrè  ; 
■on  caractécr,  XVII,  iSi,  Entre  en 
Italie,  d'où,  il  revient  sans  .ivoir  ri«a 
tenté  d'imporiaot,  164,  (/nirod.)— 
Opère  «  retraite  sur  Pavie ,  XVllï, 


saut  ia  villede  Ciria.  XIX,  S7  ;  celles 
de  Rivule,  Aveillane  et  S.-Anibroix, 
m.  Va  au  sQcoars  du  comte  Guy  de 
Kangon  pour  Bseiégvr  Monc(dter,'qui 
est  abandonné  par  le  capit.  Sealin- 
gue,  190.  Arrive  devant  CarisnnD, 
qui  ae  rend,  191.  £sl  rappelé  eu 
France  avec  ses  troupes,  qut  .BO»t 
remplacées  par  de  nuaTtlIes,  igi. 
£sl  envoyé  aïeo  plosieurs  capitaines 
pour  jeier  des  vivres  dads  la  place 
ds  Térouenne,  so4-  Comment  il  y 
parvient,  ao5.  Est  charf-é  de  mire 
entrer  des  arquebusiers  et  delà  poo- 
dre  dans  Térouenoe,'!^!'  nomsdes 
capitaines  qui  l'accon]na(^ent,.a43. 
Fait  entrer  le  secours  dans  la  {dac*, 
m.  Est  lait  prisonnier  dans  sa  re- 
traite avec  la- plupart  de  ses  capitai- 
nes, dont  plusieurs  sont  ensntiB  dé- 
livrés. ^^5.  Est  nommé  marécfaal  de 
France,  aqo.  £st^  envoyé  en  qualité 
de  gouverneur  duFîémonl,  3<|4'  ^^ 
appelé  auprès  da  Hoi,  et  chargé- do 
la  conduite  des  eSàirea,  îan.  Est 
envoyé  en  fiou^siUon  pourdiriger  le 
Dauphin,  36 1.  Fan  pourle  Piémont, 
arrive  à  Turin,  39a.  Marche  sur 
Coni,  igî.  Aesiége  cette  place,  d'oti 
il  se  celire  avec  perte ,  393.  Foarvi^t 
à  la  siïretè  du  Piémont,  396.  Danger 
qu'd  court  en  repassant  lea-  monts, 
397.  Bevient  auprès  du  Roi,  SgS. 
Reipit  ordre  de  se  porter  sur  Aves* 
nés,  et  se  met  es  marche,  4^9,  En- 
voie des  ri'nfort.'iàLaijdrecie*,  454. 
Est  envoyé  ^  Soissons  auprès  de 
l'Empereur,  55o.  Conclut  la  paix, 
S5i.  Preoil  le  conimandemem  d'une 
armée  nrtViJe.  et  se  iiorie  verellle  de 
Wrghl;  livre  combat  aux  Anglais. 
Sti4-  S*"'^  dis[iositiDus  B^r  un  nou- 
veau combat,  566.  Avantage  qnfl 
remporte,  S67.  Opère  une  descente 
■ur  trois  points,  569.  AsscBibie  les 
^Dtesetles  capitaines;  délibère  lut 
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la  pouibilîtB  de  livrer  combat  aux  Vauce  ilans  Tzumluin,  abandonne 
AnHtaû;  opinioai  d«  pitou*  con-  la  place,  dans  l'espoir  qu^Eiulocie 
Uairea  à  ce  projet ,  57 1 .  Résolution  liiil'GDiiiie  flcchira  le  vainqueur,  So4- 
pi'ae  pMt  le  couteW,  S^/^.Velal\raiae  Arsuù  de  Cocrcellis,  ueveu 
ictitB  à  Valsan,  S^ô-Sauve  une  par-  de  ■Ville-Hacdouin,  va  au  Becoura  de 
IJe  da  ICI  i^enf ,  atUKjaés  et  autpria  l'Empereur  à  Andiinopte,  I,  3^o. 
par  IfaeDDcmii,  5^7.  Combat  DBiel  Apprenenl  la  défaite  de  Fatmec  . 
liTié'deiant  l'Ile  de  Wigbt,  58i.  rejoint  le  ptiuceHeDiiàCanacople, 
L'amiral  reiieDt  1   Dieppe,    SSa.    37a. 

IWiltITi'edon,CTmetetautreipla-  Artis  (le  liaroa  d'}  traîne  à  la 
ce*.  XXIV.  68.  l9t^m.de  Tavan-  queue  d'un  cheval,  daus  un  champ 
fief.) — Force  les  Bourguignon!  a  clos,  les  armes  d'un  genlilhomme 
abandonner  SlenaT.  et  a  ce  retirer  suscon  <|ui  ne  s'est  point  l'endu  au 
dau>leurpars,XXXI,g5.Tientfiié-  ddB  qu'il  lui  a  donné .  XVI,  3i5. 
ge  devant  Damvilliers,  101.  {Comm.  Aitoink,  duc  de  BiaLant,  cousin 
Je  £aiuùn,)  germain  du  duc  de  L'ourgoene,  retire 

AaaiiiDlT  (le  leigoeur  d')  est  les  ^troupes  qu'il  a  envoyées  contru 
fait  prisonnier  prés  dé  Granlines,  Cliarles  ni,  et  marclie  a  la  défense 
XXXII,  *oi.  du  Hainaut,  \ItI,  xo. 

AmiKkoBT  (Du  Bois  d'),  ^uver-  AMroiaEDKBaiainT.frérednduc 
Beferdela  ville  d'Ardres,  rendcette  de  Bourgogne,  occupe  S. -Denis  avec 
place  BU  cardinal  Albert  d'Autriche  ses  troupes,  qui  bont  ptèi  d'en  venir 
pMr  composition,  X LUI,  161.  aux  mains  bv«g  les  gêna  du  comte  de 

A.iKoflCiADE  (l'ordre  de  T);  par  S.-Paul,  du  même  parti  qu'elles, 
qui  elà  quelle  occasion  il  est  insli-  VH,  liS,  Est  tué  k  la  bataille  d'A- 
tni,  XLVn,  a3ï.  lincourt,  377. 

Anaovt,  conseiller  au  parlement  Autoije,  bâtard  de  Bouri^ognc, 
el  mar);uijlier  de  S.-Severin,  enlève  défaii  les  Gaoloîs  au  pays  des  Qua~ 
de  nuit  nn  tableau  placé  par  ceux  de  Ire-Mestiers,  X  ,  95.  Entre  du  vil- 
la Ligne  dans  le  cunelière  de  uelte  lage  de  Matbecijue:  chasse  les  re- 
êglise,  XLV,  333.  belles  jusqu'à  Gand,  ii3.  Avec  ao 

Anseiu  de  C*h[eu  est  nommé    lancessoutient  la  poursuitedesGaD- 

Knr  conduire  le  troisième  corfu  de  lois^lparsabonne'condui  te  échappe 
taille  contre  l'empereur  Alexis,  1,  au  péril  qui  le  menace,  110.  Attaque 
198.  Est  présent  à  la  batailla  d'A-  les  rebelles  sur  les  terres  du  Bai- 
trattimium,  SaSv  Est  chargé  de  gar-  naut;  rn  tue  cinq  cent-,  1 34.  Les  ai- 
der Visoi,3S6.Puisla  ville  de  Bizye,  laque  encore  adr  les  terresdcPlan- 
3g8.  Conduit  le  cinquième  corps  de  dre;  en  lue  et  fait  plusieurs  ptïsoa- 
bUaillècoDtia  JobHnmce,4o6.  Est  niers,  iu6.  Les  lencuDUe  eu  nvant 
euvojé  au  secours  de  Renier  de  deTermoude.leBdéfait,  cllescbasse 
Triht,  410.  Puis  en  Natolie  contre  jusqu'à  Gand,  199.  Sert  le  comte  de 
Théodore Lascaria,  4a3'B.evient  de  Charolais  dans  la  (^nerre  ditu  du 
SqniaeàCoiutaDtinople,4iS. Manie  Bien  public,  a35.  Est  envoyé  à  la 
une  des  galères  qui  von  tan  secours  tête  dune  armée  navalesurles  cAles 
de  Squiae,  44°'  Ett  battu  dans  les  de  Barbarie,  a53.  Fait  lever  le  siège 
déSléadu  mont  Hémus,  430.  Reçoit  deCentaamSorrasins,  aSî.  Setend 
la  régencedel'Empite,  à  la  retraite  s  Oslio  el  revient  a  Mal'seilU,  a55. 
darempereur  Robert, 4tl3'  La  reçoit  Fait  le  aie  (je  de  Dioanl,  aS^.  Va  eu 
de  nouveau  k  la  mon  de  Jean  de  Angleterre  soutenir  une  entreprise 
Briennej  délacfae  le  roi  des  Bulgares  d'aqpies  à  pied  et  à  cheval  contre  le 
de  son  alliance  avec  Vatace,  494-  seigneur d'EscaUs,frcredelaReine; 
Engage  aui  Véaitieol  la  couronne  noms  des  cheVdliers  <|uï  l'accompa- 
d'épinet  poDT  venir  au  secoiu'S  de  gnent,  aôo.  Détails  sur  cette  enire- 
Constantmople ,  497-  Assiégé  par    prise,  161.  Soutient  plusieurs  joùtei 
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d'or,  319.  T  «Bthlessé-,  364-  (_IH[ém.  l'aigreur  de  S.  M.  i                 ,      ^ 

de  La  Marche.') — Vient  à  Paris  dé-  liée  réconcilie  ayee  les  Gniae,  et 

iniUê,  oùilpasseuDJouretunenuit,  est  nommé  lieuteuant  général  du 

XIII,  aSs.  Les  Parisiens,  accusés  au-  Roi,  lai.  Comment  il  est  amené  ■ 

prés  du  Roi  à  l'occasion  de  cette  ie-  quiiur  le  parti' proies laitl ,  et  Â  se 

-"      ejusUEeut,  et  font  reœToir  joindre,  aux  Guise,  16a.  Consaille 


leurs  excuses  pat  des  ambassadi'urs,  au  Roi  de  se  rendre  à  Paiij,  et  IV 
i5î.  Le  bâtard  et  ie  maréchal  de  conduit,  I7|.  Se  rend  uialLre  (U 
Buncgogne  pilent  sur  le  Roi  les    Blois,  196.  Reçoit  Tour 


•iUes  de  Roftet  Moutdidicr,  370.  sion,  197.  E«l  blessé  au  uëf;e  ds 
[■/.  de  Troyei.")  Rouen,  310,  Meurt  a  Andeiys,  ai^. 
Antoike  de  BouHBon,  duc  de  {^Mém.  de  CaiUlnau.) —  Se  rend 
Vendôme,  puis  roi  de  Navarre,  se  maître  de  Bourges,  XXXIV,  1S7, 
rcndaux  Etats  d'Orlénnt;  est  gardé  E^f  blessé  devant  Rouen,  161. 
àvue,  XX,  91.  E>t  fait  lieutenant  [Mém.  de  La  Nom)  —  Est  averti 
général  du  royaume;  hou  caractère,  que  le  roi  Frauçois  11  doit  le  tuer 
(^.  Il  se  décide,  après  quelquesbé-  lui-même i  ordre  qu'il  donna  à  «ou 
■ïtalions,  à  défendre  le  cullecatho-  Talet  de  <jiambre  Cotin;  comment 
li(|ue,  101.  Prend Is>CDmmandemeul  il  évite  d'être  tué,  XXIwIX,  a44- 
de  l'armée  royale,  107,  Assiège  {Mllni.  de  Cafet.) 
Houen,  où  il  est  blessé;  la  ville  est  AnTotasTTE  de  BociHoir,  QUe  de 
peine  et  saccagée;  le  roi  de  Navarre  Franc,  de  Bourbon,  duc  de  Ven- 
meurt  de  en  blessure,  108.  (  infrod.)  dame,  et  douairière  de  Guise,  mèuit 
—Esiappelé  auprès  du  Roi;  son  ca-  à  l'âge  de  89  ans,  XLV,  349; 
raclére  irri^solu;  est  mandé  par  la  Amtohio  (don),  se  disant  roi  de 
Reine  mère ,  et  se  rend  a  ses  instan-  Portugal,  obtient  de  la  reine  d' An- 
ces,  KXIV,  389.  Arrive  à  Orléans,  uletetterarmeiiiem d'une flulte pour 
açio.  A  la  mort  de  François  ti,  par-  le  conduire  en  Pt)rtU4:al  el  en  chas- 
tage l'autorité  avec  la  Reine  me<e,  ser  tes  Espagnoli;  détails  sur  cette 
et  se  contente  de  la  lieulenaace  gé-  expédition,  et  sur  le  peu  de  succès 
nérale,'3i5.  Se  décide  à  se  retiret  qu'elle  a,  XXXIX  ,  i43  et  siiiv.  Il 
de  la  cour,  3i6.  Abandonne  le  parti  revient  ea  Anglelerre  avec  la  flotte, 
des  huguenots  pour  suivre  celui  des  iSo.  {IH^m.  de  Cayet.)^a».  procta- 
Gaise,  3a4.  En  tué  eu  sié^'e  de  métaideP<Uu^»l;  vicissitudcsdc  sa 
Boaen,  ^^6.  lJHi!,n.  de  Talonnes.)  fortune,  XWlIl,  ^,.  [L'Eitaile.) 
—  Comment  il  est  traité  à  Orléans  ARTRiCDES  (madeoi.  d')  inspire 
pnidant  le  séjour  qu'y  fait  le  Roi,  de  l'amouràHenriiT,  XXXVI,3g3, 
XXVII,  4^7.  {Mém.  de  F'ieille-  Obtient  du  Roi  une  promesse  signée 
inlie.)  —  Assiège  le  ch&teau  de  Hes-  qu'il  l'épousera  si  elle  ^uii  Gis  de 
diB,et  le  force  a  se  rendre  par  com-  lui.  3j)5.  (.W<^m.  de  Che^erf.y.)—EM. 
position,  XXXI,  i64-PrGndlecom-  faite  marquise  de  Verneuil,  49o.  Ac- 
Dundement  de  l'armée  après  ta  ba-  couche  d'un  Hls  qui  meurt  presque 
taille  de  Renty;  fortifie  Abbeville  et  aussitât;  son  désespoir.  4S6.  Va  re- 
Dourlens,  397.  Renvoie  les  troupes  joindre  le  Roi  àGrenoble;seseSbrlS. 
dans  leurs  garaifons,  399.  Oomment  pour  empêchtr  le  mariage  du  Roi 
il  l'oppose  aux  entreprises  du  duc  avec  Mariede  Médicis;  brouillerieg, 
de  Savoie,  et  le  force  a  la  retraite,  querelles,  raccomm«ipement,  ^j. 
3oi.  (Coini».  de  ifaiutiR.)  _  Est  Elle  revient  en  Frande,  468.  SonVa- 
cbargé  de  fcaduire  en  Espaf^ne  Eli-  raclére  et  ses  paroles  p]quantes  for- 
ubeih  de  France,  sœur  du  Roi,  cent  le  Roi  a  lui  faire  quitter  le  Lou- 
XXXIII ,  34-  Refi&e  de  mener  le  vre.  et  à  la  séparer  de  la  compagnie 
prince  de  Condé  son  frère  à  la  cou,  de  la  Reine,4g4'FiUe  accoucbed'un 
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fils  quelques  ]oan  apr^  la  Eejne,  AMC«*pE,  litre  d  un  ouvrage  pu- 

Soa.  (Mém.  de  FtnuUiiiy:)  —  Ac-  blié  contre  le  roi  Henri  m  ,  cl  daa» 

oouchBa'uneofi.nt  niocl,  XLVII,  lequel  l'auteur  prélend  prouyet  que 

a#5.R*nietiM.  le  chanceliethipri-  le  roi  de  Hnïarie  ne  peut  *Lre  roi  de 

t^uiae  promesse  da  mariage  fMW  France,  XL\1,  18. 

piiTleBoi,47i.  Elle  Ml  disgraciée,  AruTE  (le  capilj  esiuié  s  lal- 

475,  et  gardée  chat  elle,  479-  Hefuse  tique  de  la  Tille  d'Albe  pat  lel  loi- 

dBaollicitersODpardon  tluRoi,4&a-  périaux,  XXIX,  160. 

Elleparoltaupatletaeot,  onelleae  Apao,  colonel  d'une  compa 50 le 

défend  fort liien,  4B4.  Esl  oondam-  deSuiue*,  prile  lui  et  le»  sien»  jaa- 


née  à  iltt  reufernice.  ^SS.  Le  Boi 
lui  reme»  sa  peine,  486.  Mot  plaiNBut 
de  lamarquise  au  baron  de  Termea, 
XLVIII,  i3-j.  {M^m.dt  L'EMtoite.) 
—  Texte  delapromeB»dBinaria(;e 
a  Alite  le  Roi,  XUX,  43i 


poul  payer  la  gar- 
dé Turin,  XXX,  41 5. 
Aiats  (Henri  dl  manque  aux 


Cette  pTomeMC  eit  rendue,  M  de-     ^^„t  dit  Brabançon,  général  a1le- 
Tient  cause  que  wadem.d'AntraguM     ,,,^^6,  assiège  le  CSstelet,  XXXII, 
■cUgue  «TBO  le  cODato  d'Auvergne,      ,0,^  (Comm.  rJefioiul.)— Eslblesse 
t  rendn,  431.    ,)an»  une  escarmouche  devant  Meli, 
3^6.  Amène  au  secours  de  Chailes  ix 
ir  d'),  lîeute-    huit    compagnies    de    gendarmerie 
,esl  chassé  de     dei  Pays-Bas;  pal  logé  a  Vatis  près 
Ue  par  les  h?-     duLouTre,  XXXIII,  3s9.  (Mdm. 
:  enCBgés  daits     de  Caititaau.) 
3i,  {M^m.  de        AsAnei  (le  capitaine  d'I,  geolil- 
telesproposi-     honitne  delà  maison  de  Kemour», 
es  par  le  Boi,    ^^^  blessé  dans  une  embuscade  préa 
:  rralerof.)—    Je  Tbionville,  XXXII,  a8S. 
i  la  concier-       AiiE*ii(leseifin.d')  ïendiLouisii 
VU,  479:  =*'    le  château   d?  Jou».   dont   Marie 
cpodamné  a  mort;  le  Koi  lui  ac-    dg^outijogneluî  aïoitdonnélagar- 
corde  lavie,  485.  (AWin.  deLEa-     jg^  j(  facilite  ainsi  la  conquête  du 
toile.)  coDilé  parle  roi  de  France,  X,  43*- 

ABTiiiorrs  (la  comt.  d')  »a  se  jeter  (Mém.  de  la  Marcke.  )  —  Esl  uom- 
anx  pieds  dû  Roi  pourkii  demander  ^ié  commandant  de  l'armée  deslinée 
la  grice  de  son  rtari,  XLVII,  480.  J  secourir  les  châleaui  de  Naplcf  ; 
Revient  lui  demander  U  vie' pour  pourquoi  il  ne  peut  les  secourir, 
lui,  485.  XIII,  t57.   (-Wem.  de  Comines.) 

AHTRiouEs,  [jouïenj.  de  Mlcon  A»eei.it,  enteigne  du  capil.  B»- 
nourleshnguenots,  abandonne  telle  ^„^  ^i  ^ué  au  siège  de  Vireloa, 
place  et  se  relire  avec  les  Suisses    xXXJ,  i45. 

mécontcns,XXIV,  34^.  Asmrt  (le  comte  d'),  seigneur  de 

AnvEts  (la  ville  d')  est  saccagée  Valengin,  défend  ua  pus  d'arinos 
pnrlesEspœauUidéuilsà  cesujel,  près  de  Dijon  comWeuncbeïaller  du 
%hV,  .43.  Dwphiuè,  IX,  34»' 

A!«Ts»e(le  blLand  d'),  créature       .ARBonaGD*5dnDAlph.d'),«eign, 

d'PcnrideTrauBtawMie.cwurlrele-  '     -'- •^™"- 

ver  son  mriu^ux  {ttbesaTecVierre- 
le-Ctuet,V,fe. 

ApcBod  (le  sieur  d') ,  capiisioe  du 

parti  du  Soi,  est.  fait  — '■ "■ 

Hcge  de  C^aon ,  SU, 


_iul  est  fait  prisonnicTà  Pont- 
à-SïwMton.  XX\H,  S^  Erttto«Tc 
■MrtEuTBon  lit,  56. 

AuB.*  T.*  Sisn*  (don},  général 
esposnol,  reul  assiéger  La  Roque- 
*.-Ba1doc,  XXT,  379.  Apprenant 
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à  Sienne,  38i.  ABiiTociiiTiEF&iDii,B{aeqa'Btle 

kiic{3naq.  d*),  ficrc  de  Jeanne,  était  a  l'avéïiuaient  de  Loaù  iz  an 

t;i  lâlrauTer  àiyfainaaeiraccoaipa-  udne.  Il,  3a. 

goejustiu'i  Ci*piÉgne,Vin,a69.  AitMiciiiC  (le  comte  il")  te  rend 

AiicHtMBiUD,  comte  de  Douglai,  auprès   du  prince  de  Galles  pour 

amène    d'Ecosse  5,ood    liommei    à  marcber  contre  Hefiri  de  TgVsU- 

Charles  viii  rr^eoit  de  ce  prÎQce  le  mare,  IV,  4oO- Consdlleàce  prinoe 

duché  de  Tajiraine,  ^'UI,  16.  Nom-  de  combattre  au  plus  tAt  avioL  que 

ai  IjeptenaiU  général  du  roj'aume  la  faraineneiassapijrirwiuonibreufe 

pour  le  fait  de  la  guerre,  marcbe  armée,  4o3.   Est  aupréa  de  lai  au 

■rec  30,000  hommei  au  secours  d'I-  corpa  de  réserve,  4l0. 

fij;  se  rend  maître  de  Verneuil)  Ahmichic  (Bernard,  comte  d')  , 

acce))ic  U  bataille  qu£  lui  présente  pourri tVea pré leations  insenséeisur 

le  duc  de  Bedfort,  17.  {Tabl.  du  le  Irdpe  de  France  j  sa  puiesaocc,  an 

règ.  de  Ch,  ni.)  —  Desceod  à  La  quaMlës,  VI ,  -jSg.  Marie  Bonne.sB 

fiocheUeevec^a6,oodEu>s)ai5;se  &lle,  au  duc  d'OiIéana,  a^.Eii^ 

rend  aupT^.<   du  Roi,  qui  le  traite  que  le  duc  de  Bourgogne  lui  aban- 

bonorablementellui  donne  le  duché  donne  le  pouvoir,  et  donne  iBÙabn- 

deTouraine,  ipa.Ett  lue  avec  son  lionauipriucea  d'Otléausja'aitpro^ 

Gis  au  combat  de    Verneuil,    106.  cbe  de  Paris,  dont  il  déTa»lel*i  en- 

[Mém.  cviKcrn.  ia  fac.  d'Orl.)  Ttmu9)  agi.  Se  met  an  oaoïpaute; 

ÂitcBi.nc£  (le  père),  capucin,  est  se  porte  sur  la  Somine,  agS.  Betieot 

assigné   devant  le  parlemeul  pour  vers  Parla  j  occupe  S.- Denis  et  S.- 

prédications  scdilieusesi   à  quelU  Cbud,  396.  S«  retire,  etnpMtant  U 

occasion,  XLVII,  sSo.  trésor  de  la  Ruine;  discgun  qa'il 

AvDECH  (Ferdin.  d')i  réuni  aux  tient  aoi  religieux  de  S-~Deiâs,  ■96. 

capit,  Palfi.Nada9te,SdriRetTIuasar,  fieoiredans  l^rbjdir^eUcondutte 

assiège  Albe-Régale,  d'uii  il  estobli-  du  ducdeBeiri;  tes  mesures  violcm- 

gê  de  s'éloigner,  XLII,   io3.   lleni-  tes  qu'il  fait  ptendr*  aigrissent  te^ 

porte  nue  victoire  signalée  sur  les  esprits,  3i9.  Arrive  i  Farti^  établit 

Turcs,  io4.Estnii3enjugemeolpour  UDgpLtVGrnemenltyranBiqut^pDuT- 

la  reddition  de  Juvarin,  XLIII,  i37.  auibM'CC  acbarneme&t  les  Baur^i~ 

Son  procès,  sa  condamnation,.! 33.  gnous;  fait  donner  au  jeune  comte 

lia  le  poing  et  U  léte  coupée,  j4<'  oe  F«DlhieuJe  ducbé  de  Toufaine 

ÂHnit.t.iEss  (Henri  d'  )  prend  la  M  te  soutemement  de  Farts;  b'cd- 

croii,   I,   103.   Se  rend  dans   )i  pare  d«a  Knaitces,  et  le^il  lis  t^te 

Fouille,  i34-  de  (jouvemeur    général   des  forte.- 

AtÉ-aa  {V.),  écrivain  satirique  et  teasea  du  rojaiuie,  ii^.  Bavient  à 

licencieuK,    le^ît   de   magnifique!!  Fnris;  multiplie  Us  putiitinns;  fait 

présôss.deCliadES-QuinteldeFmn-  r^ser  la  (grande  boucbe rie,  forer  des 

^ois  1  j  le  seipieur  Gaguio  de  Gon-  iasurrectiona ,  336.  Cette  menire  ir-> 

■me  se  i^ert  de  sonnoui  pour  écrire  rile  lesBowguîgnoas,  317.  Consent 

<i':s  lettres  contre  César  Fré^le,  ii  fairereveuir  le  dauphin  lem;  cs- 

MX,  a4g.  saie  de  faire  arrêter  le  comte  deBai- 

AxccBCE  (le  sieur  d')  se  diatinguc  naul,  qui  étoi»  venu  à  Psiris,  Satt. 

^la  bataillede  Var.XXU,  i36.  Accuse  IsabeUe  aupcès  du  Bot,  33o. 

AacoRES  (messired'V  Âvenluie  Ordonne  des  emprioits  iorcés^  fs<t 

miraculeuse  qui  arrive  a  un  de  bbs  lefoBdre  tes  niouaoiea;   parséeale 

éeuvers;  JoinviJle  la  fait  peiaike  eu  tousctuiqtii^luiswupasdéHiné*, 

sa  chapelle,  U,  3S:i.  33i.  Euge  usBtMTsau  seinoot  de 

Aiccet  ^1^  ses^eiu  id'),  lila  du  Adélité;  «(«blit  usa  esptoe  d'ioqoi- 

pince  d'Orange,'  joCtte  au  maria-  sition  d'Etat, ^3. DefasË de *■><*<*(' 

^e  du  duc  de  Bourgogne.  X.,  34'*  '^  trailii  ia  négociniiui  «•aclta  à 
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HoDterani;  devient  Tobjet  de  \'t:ié-  m  faùoieat  avec  aciAei  offenahrs  et 

cration  dea  Fatûims,  316.  Sort  de  de  commun  accord  j  difiëcens  des 

■on  palaia  décile  en  paysan ( eit  li-  tournois  et  des  duels,  III,  i35.  En- 

.    rré  et  jeté  en  prùOn,  338.  Sa  mort.  Ire  quelles  personoés  jls  et  faisoienlj 

341.  [Tah.  du  rign.  de  Ch.  ri.)  —  déiis  et  coudîtiODs  de  ces  combats, 

Hèii«  le  Roi  devant  Smlia;  auiége  i36.  De  quelle  manière  on  devoit 

«8llÀ(*ille,  VII,  191.  Est  forcé  de  frapper;  peine  porlée  contre  ceux 

kleïer,  ^i.  E9t»iGenpriaon,ao4.  qui   en  violoienl  les   règles,    137. 

Y  eit  tué,  ogg.  (Mërfl-  de  I^'enin^  Etoientaouventleprëlade  d'un  corn- 

AiudGviG  (Rem.  d') ,  cemte  de  bat  général  entre  les  nations  enne- 

La  Harahe ,  est  nomma  [toatemeur  miês,  1 38.  D'autres  fois  se  faisoient 

du  dauphin  Louis,  RbdaCTUrlesvir,  eutrc  des  personnes  qui  n'étoient  pas 

^I,  iSi.  eonemies,  comme  celui  que  proposa 

AaiuoHtc(le  oomted'f,  iilsdu  Jean,  duc  de  Bourbon ,   en   i4'4> 

connétable  d'AtmaEnac, retenupri-  iSg.  Il  s'en  faieojl  aussi  de  partîcu- 

iounier  xui  Cordeliers  de  ttfriei  li<:rs,  141.     , 

p«r  iB  mère  et  le  maréchal  de  Sève-  Abhoisies  d'Aulriche,  des  dacs 

r>c,  parvient  à  faire  informer  le  sei-  de  Milan  ,  de  Portugal,  de  Bonrgo- 

gatat  d'ArpMJon  des  causes  de  sa  gne,~IX,  gS  et  suiv. 

GapUriié,  Vin,  iiS.                         .  .  ARmuLD,aTocat,plHideaiiparIe- 

-     AaMiOn&c  (Jean,  comte  d'),  pe-  ment  contre  les  jésuites,  en  favrurde 

lilrBla  du  eoonélable  de  re  nom,  l'un ■Tersité,XXX'VI,3S 4 iXLV  11,70. 

entre  dans  la  ligne  dite  du  Bien  pu-  Akh«eld(C1,  ),  trésorier  général 

blio,  X,  i35.  {Mém.  de  La  Mar-  de  France;  belle  tombe  de  marbre 

«Ae.S  — Cherche  a  se  rendre  iudé-  érigéeensonhonneiiraprés  îa  mon; 

pendant,  XI,  iGS-  Réclame  l'appui  ce  qu'elle  devient,  XLV11,433. 

âei  rois   d'Âtagon,  de  Castille  et  Aans  (le  c^ii.)  est  ble.^^sèà  la  ba- 

d'Angleterre,   iCg.  Est  fait  jlrison-  taille  de  Ver,  XXII.  i45. 

nier  ;  obtient  la  grâce  du  Roi,  170.  Ani<ODi,,astro1o^ueduKoi,  meurt 

(^Inuod.)  — Vienl-au  secours  du  duc  d'une  épidémie  qui  enlève  beaucoup 

de  Bourbon,  35i.  Se  révoltedenoa-  de  monde  n  Paris,  XIII,  346. 

veau;  estaué  k  Lectoure,  XJI,  91.  Annoon  (le  père),  jésuite,  deve- 

IMim.  de  Conun».  )  XIII^;  4i()  et  nu  confesseur  du  Roi,  fait  faire  vcen 

43i.  à  M.  de  Liiynes  de   travailler  à  la 

Abucbic  (Ch.  d'),  frère  ilu  pré-  ruiiie  des  huguenots  tant  qu'il  pour- 

-«édent, renfermé  lui-même  pendant  ra,  l,  336. 
14  ans  dans  une  cage  de  fer       ' 
demander  Bui  Etals  géiiéraui 

punisEe  lea  persécuteurs  de  sa  mai-  au  duc  de  Honrsogne,  attaque  le 

«on,  XIV,  .38.  moustier  de  S.-Cloud,   VU,  sSi. 

.      Arhuge  (J.yse  rend  maître  de  {Mém.  de  Ftnin.)--h£s\i^t  Gerbe- 

S.-Célerin  BVeo  Henri  de  Villeblan-  roj,  est  blessé  dans  nne  attaque ,  et 

cbe,  le  répare  et  le  défend  contre  forcé  de  leve'r  le  siéfte  ,  'Mil ,  478. 

les  Anglais,  qi)'il  force  à  «e  retirer,  (Hiit,  de  Ilichemonl.) 

-VHI,  ai7.       f  AapAJoit  (le  seii-n.  d')  vieui  Irou- 

Akmiicsé  (le  baron  d^  dresse  une  ver  le  comte  d'Àrmagnac,  détenu 

embuscade  aiut  Genevois,  XL,  iS5.  aux  Cordeliera  de  Rodeij  ntallraite 

Ses  triSupes  sont  défaites,  i56.  de  paroles  le  sei;;neilr  de  SaverRC, 

A  an  1 VI  SI.,  chef  des  Espagnols,  est  VIII,  11  S.  En  reçoit  un  <!éti  qn'jl 

tnéBnsiéged'Amiens,  XLvII,3io.  accepte,  116.  Comment  celle  qne- 

Aauia.  Leur  diversité  selon  \ef  relie  se  termine,  117. 

t«mps;  leur  utilité  et  leurs  inconvé-  AarEnsaiiE  (J.  d'),  capil.  anglais, 

niensrXXIV,  i^i  etauiv.  se  rend  prisonnier  avec  le  duc  de 

AaiiH  1  ouTRiKci.  Combats  qui  Pembrftck,  V,  ui. 
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Abques  (bataille  d'),  livrée  en 
1ÏS9  entre  le  roi  Heuri  ir  et  le  duc 
de  Mayenne;  détails,  XXXIX,  381. 
Noms  des  morts,  blesBÙou  piiioa- 
Bier«,  a85.  {Mém.  de  Cnr«  )— De»- 
ctiplion  du  village,  XLIV,  55a. 
Deactiption  du  camp  du  Roi,  554' 
Détails  SUT  le  premifr  combat,  56ï. 
Second  combat,  dispoiîUona  de» 
lUiu  armées,  £70.  Non»  des  motu, 
!t  bU»séa,  577.  (jMïbi. 


do  gouvernemeat  de  Câliiii 
le  gré  de  la  Heine,  qui  auroit  voulu 
le  donner  à  Concini,  XLIX,  110, 
[Méai.  de  L'EtloiU.)  —  B^pouste 
de  la  ville  de  Mciz  M.  Tilludet,  qui 
Kut  n'en  emparer  par  «uriirise;  peu 
apréi  il  est  Dommë  uouverneur  de 
Catùs,  L,  1^6.  {_MéiH.  Je  Foni.- 
Uanuil.  )  , 

AaaLs.  Celle  ville  est  désigne* 
pour  traiter  de  la  paii  entre  le  Itoi 
Charles  vu  et  le  duc  de  Bourgogne 
Vhilippe-le-BoB,  VIII,  470.  Le  Roi 
décide  d'y  envojer  le  duc  de  Bour-. 
bon,  le  coanéiable,  le  chancelier^  le 
comte  de  Venddme,  le  maréchal  de 
U  Fayelte,  ChristopliedeTInrcQLfrt 
et  autres;  uoms  de  ceux  qui  aaiis- 
térent  aux  conférences  pour  les  ducs 
de  Elourgogne,  de  Bretagne,  d'Alen- 

S m,  et  pour  les  Ftamauda,  d'après  J. 
liartiec,47s-LePape;yenvoiedeux 
cardinaux  ;  les  Anglais  y  envoient 
le  cardinal  de  Wincester,  le  comte 
de  Hootinton,  1^  comte  de  SulToIck, 
et  autres;  ta  ducbesse  de  Bourgogne 
etson  fils  y  viennent  en  grande  pom- 
pe, 473.  (//ùi.  de  Hicktmonl.)  — 
Détails  snr  l'assemblée  qui  s'y  lient 
pour  traiter  de  la  paix;  noms  des 
personnages  qui  s'y  Irouient;  fêtes 
qui  y  ont  lieu,  IX ,  aS3.  Copie  du 
traité  qui  y  est  conclu,  aSJ-  Ké- 
fleiioBS  de  l'auteur  des  Mémoires 
sur  cette  paii,  i85.  {Mém.de  La 
Marche.) 


Aas  (Louis  d'),  un  des  ftënéraux 
fran^uiîi  en  Italie,  se  retire  dans  Ve- 
aoitte  après  la  perle  de  la  batailla 
de  Gériguolea,   XV,  S7.   Ne  veut 

que  lui  propose  Gonialvej  pa-se  à 
traverslarmée  espagnole,  et  revient 
en  France  sans  âlre  troublé  dans  sa 
retraite:  demande  géDéreusemeot 
au  Soi  la  liberté  de  d'Alégce,  qui 
avait  conseillé  d'ailaquet  Gonailn 
à  Cérignolea,  et  l'obtient,  67. 

Ani  MILITAIRE,  principes  de  cet 
an,  XXIII,  338.  Emploi  de  la  es- 
Valérie,  de  l'inluntcrie,  de  l'artille- 
rie ,  des  siéi{e« ,  des  diSerentes  trou- 
pes dont  une  armée  peut  être  com- 
poi^ée,  340  etsuiv. 

AaTEvELte  (lacq.),  brasseur  de 
bière  à  Gand,  touléve  les  Flamand* 
au  nom  de  la  liberté;  gouverne  en 
maitre;  accueille  les  avances  du  roi 
d'Angleterre,  IV,'  91,  Propose  i, 
Edouard  de  prendre  le  litre  et  les 
armes  du  roi  deFrauce.jS. Est  mas- 
sacré par  les  Flamands ,  1 1 3. 

AaTEVELLE  (Philippe),  lits  de  Jac- 
ques, se  l'ail,  chef  d'une  nouvelle 

Flandre  près  de  Bruges,  \I,  igi. 
Défend  avec  opiniâlrelé  le  pont  da 
Comines;  est  défait  à  la  bataille  de 
IlosbïC,i9i.  Fris  après  la  bataille, 
est  pendu  i  un  arbre,  ig3. 

AiTHCR,  duc  de  Biel^gii^,  Gl)  de 
Geoffroy,  troisième  fils  à,^  Henii  11 , 
roi  d'Angleterre,  est  reconnu  après 
la  mort  de  Richard  comme  roi  d'An- 
gleterre par  les  provinces  anglaises 
dépendant  delà  couronne  de  Fran- 
ce, et  soutenu  par  Philip[>ï,  IV, 44- 
Livré  par  Itahison.  est  assa^inè  par 
ordre  du  r|ji  Jeau-sans-Terre  son 
oncle.  4^' 


Roussillon,  XX,4i6. 

AitTii,CEi>ieiluroideFrauce(élat 
del'),XVI,4(i3. 

AsBAL,  gentilh.  ferrarois,  esl  bat- 
tu près  de  Carmagnole  par  les  Alle- 
mands, etse  sauve  avec  peine,  XX 
458. 
.    Ascâcsi  (le  card.),  frère  de  Im- 
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tToticSfijrce,  rtlarrèrfparlM  Yé-  p#^védHt(,    Mcoude    le   capUl  de 

niljeits,  XIV,443.  BsttiTi^pateiu  Bue  à  lo  baiailtc  de  Navttetie,  IV, 

aulieulcD.fjéaériiIddlJiTl'Ëmoullle,-  410. 

et  cooduit  i  Lyoii.*444t  ^^'-  ^3-  '  Aiiau)CDuiT(Micolatd')ieaoiid« 

Aicai  [le  duc  d')  est  fait  priiroii-  IcducdeLaacBatredinalepreniwr' 

nier  dans  une  l'eocoatreori  les  loi-  cOrpsd'anaeeàlaibataill«  daNa»- 

périMiif  eaat  battis,  XXIV.  in;  «ite,  IV,  410. 

XXXT,  a«).  ABat:iiT{Pietre),b.i!lideMeliiii, 

ASrkmoar  (Canb.  d")  et  ses  frè-  eommanaam  d'une  pariie  de  la  gai^ 

tta  se  C'roiïi?alavtcleR<n,II,  30S.  atiun  de  Roje,  nad  celte  place  an 

''AfisiN   [le   bocha)   aurprend  et  duc  de  Bourgogne;  nomidesautte* 

taille  eii  piécea  les TrauïV Ivan iens,  capiuiiiea  qui  ae  teadeat  oteclui, 

abtUs  délivrliede  Lippe,  XLIII,  XIII,  417. 

3i3.  Paille  siège  de  celle  itUe,  qu'il  Adbeii,  aTOcatduRaienlacoar 

ejt  obligé  d'abandonner  après  une  ded  aides,  va  trouver  le  preTâtde* 

grande  perle,  Sil'  matchaods  avec  80  ou  loo  petson- 

AsscubLÉEs  loknntHet  dtt  roit  îles  pour  demander  t'eiécutiin  et 

idans  publication  delà  trêve;  ils  repoo»- 

rcbie,  Wnt  Tirrmeat  ane  tfoupe  dm  Seita 

langé-  qui  crient  après  eux,  XLVI,  4l5> 

jes  de  AvBERTi  [Journal  cf),  ouTrajje 

ailoit;  insuffisant  puur , remplir  lalnciUbde 

celles  Mémoires  qui  existe  eaire  le  r^e 

enient  de  Louis  11  et  celui  de  Charles  t; 

it  lieu  d'où  vient  crtie  iiisuai.-.aace,  IV,  3. 

.nslals  AuBEsriNE  (Sébast.  de  L'),  éti- 

Fran-  que  de  Limoses,  eAeUVoyé  en  am- 

s,  Sj.  ba^sade  en  Suisse  avec  le  maréchal 

de  Vieilleville,  XXVin,  181. 

lé  k  la  AonETERHE  (le  ricorote  d').  aoup- 

,  5084  çonné    d'avoil-    favorisé    lévaaiim 
du   roi  de    Navarre   à   Caamont, 

.rinci-  XXXVIII,  198. 

ration  Adbetëihe  ( Jacq.  Esparbjs ,  tï- 

u  Es-  coiQK^  d'  ),  meurt  à  U  fleur  de  l'ige, 

1  Roi ,  de  mjladiea  pesUlenli elles  et  pour- 
prées fort  répandues,  XLTIt,  171. 

dil-du  AcBCTEniiE,  chevalier  de  Malle, 

ousal-  est  condamué  à  iivojr  la  tête  tran- 

qu'on  chée  ,  son  corps  brftié  et  réduit  en 

et  les  cendres.  XLIX,  iiu.  En  appelle,et 

gages  est  banni  Seulement,  1 1 3. 

les  ci-  AoBETKrnE  (Franc.   d'EspBrbés, 

ibueà  vicomte  d'),  ^iiuvemeur  de  Blaye, 

tut  le  est  dté  de  cette  place  pour  3lre  realé 

trésor  neuireentie  le  parti  (lu  RMetci'lui 

iimun  de  la  Reine  mère;  cependant  est  fait 

^svtii,  inarécKal  de  France,  L,  49^- 

ttrig.  AiieiG»T(6autiotund')  arrive  dans 

Je  CT-  J"'.)  le  port  de  Conslaotînople  après  la 

Abbecote  [GarnÏPr  d'I  seconde  bataille  d'AiidrinopUi  et  refuse  à 

lé  captai  de  Duc  à  lu  bouille  de  Na-  Conon  de  Bétbunc  de  demeurer,  I, 

Taretie,TV.4io.  366.  Se  rend  à  RodoSlo,  ob  il  re- 

AUBECOIK  (Olbon  d'  ] ,  frère  du  fuse  égiilem^nl  de  rester,  3fi8. 
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AVB  AJ3H                 as 

AniOHT  (le  KÏfiiieaw   cf)  oom-  dans  lea  conférencra  tcnoei  «reo  ki 

mande  les  troapea  du  Roi  qai  DMit-  Seiie,  iiiSeta'ail,{]lfim.deCayet.} 

chtal  couue  Kaples,  XIII ,  sg.  Fait  —Il  inttruit  le  duc  de  Hayenoe  dei 

recaler  devant  lui  Ferdinand,  duo  menéesdeiSeiis.elleptie  d'y  pour- 

àe(Mabte,3S.{âfi(ni.ileCamin<,,,)  Toir,  XLVI,  ai6.  Bat   un   praire 

—  Soumet  celle  province,  XIV,  deaSeiae  qui  s'est  saisi  d'uucitojell 

q3o.  Est  chargé  spécialeraent  de  sa  que  les  Seize  disent  porter  réchar*, 

défeoae,  el   ccëe   connétable    du  pe  blanche,  366.  Seçoil  du  duc  de 

royaume  de  Naples,  ail.  [TabL  du  Hajenne  Commandement  de  lorlir 

règne  de  CharUt  rut.) — Bemporte  de  Paris,  S47>  ^'  '°^^  da  Paris,  an 

sur  Ferdinand  et  inr  Gonulve  de  grand  regret  des  poltliqnea,  540. 

Cordouennegrandevictoireprèide  lettre  cpie  lui  adresse.le   doc  cîe 

Seminara,  a5o.  (ZVoliee.)  —  Tra-  Mayenne, toi. {W«li«.JB£'£*t(Mfc.) 

Tarse  l'Italie  à  la  léle  d'une  armée  Adbkiot  (Hugues),  ancien  pierdt 

française,  XV,  45-  Assiège  Capoue  des  marchanda,  est  condamné  par' 

arec  Borgia,  et  ta  prend  d'assaut,  un  tribunal  ecclésiastique  à  finir  Mt 

46.  En  dérail  par  Hugues  de  Car-  jours  dans  nn  cachot^  travaux  qu'il 

done ,  56  {Tabl.  du  régne  de  LrtuU  ordonna  ponr  rembelliisement  de 

i//),eta35  etiiS.  Parif,  VI,  i85.  Délivré  de  prison 

AuBioMT  [Robert  3tuait,  seigneur  par  les  muitlotitu,  faint  de  cé^er  k 

d*),  maréctial  de  France,  est  en-  leurs  désirs,  1S7.  Sedétobe  furlive- 

Toyé   par  le  Roi  a  Arignon  poor  ment  i  ses  libérateurs,  et  se  relire 

pourvoir  à  la  défense  de  cette  ville  t  Dijon  sa  patrie,  18S. 

n  à  l'approriaionnement  de  l'armée,  Auiar   (  Christophe  1,  car^    de 

«-IO-      »   .1 j _    .  .-  ■  S,-Audté-des-Aroa,  prêche  Rur   la 

mort  du  Pape,  qu'il  regarde  comme 

mission,  iD.  un  heureoi  érénement,  XLVI,  46. 

AuBiOBt  [le  sieur  d'],  gouverneur  Accn*  (Antoine  de  MaJllj,  tei- 

de  la  ville  de  Haillezats  en  Poitou,  eneur  d'),  est  toé  i  la  prise  de  He«- 

et  de  la  religion  réformée,  vient  au  din,  XIX. ,  307. 

conseil  protester  de  la  fidélité  de  AcnlscousT,  lieutenant  du  capr- 

ceax  de  la  re1igii3n  ;  liberté  dont  il  taine  Mouy,  est  tué  dans  un  combat 

use  envers  Le  Roi,XLTX,  67.  livré  entre  les  protestans  et  les  ca- 

AcaioKT  (le  père  d'),  jésuite  qai  iholiques  près  de  La  Haie  en  Tou- 

a  confessé  RavailUc,  est  misanx  ar-  raine,  XXXIII,  477. 

tilt  et  oonfronié  avec  laij  sa  ré-  Anoia    na   Sà.int-yfAMDtin.i.a, 

ponse  au  premier  présideot,  XUX,  vaillant  homme  de  guerre,  est  tné 

17  etsniv.  ausiége  de  Tonoy,  VII,  3a5. 

ÂVBiaav  (madame  d'}  meurt  en  Aflob  [Jean  d')  est  nommé  é- 

tussantparuadatioD  18,000  messes  cuyer  de  Jeanne  d  Arc ,  Vtll,  a68. 

pour  le  salut  et  remède  de  son  ame,  Adlx  (  le  chevalier  d'],  capitaine 

XLVm,  43-  de  galères,  est  tué  dans  Une  em- 

Aubouko  (Thomas),   chevalier  buscadekrilede Wig>it,XIX,47S. 

anglaia ,  est  fait  prisonnier  a  la  ba-  AniuLB  (le  duc  d'),  cousin  des 

taille  de  La  Brossiniére,  VIII,  98.  âuise,  est  mis  k  Ja  léle  des  trou- 

Adbiav  (d'},  bourgeois  de  Paris,  pçs    parisiennes,    XX,    319.    Est 

et  colonel  de  quartier,  est  un  des  nommé  président  du  grand  conseil 

principaux  chefs  royalistes  donl  la  forroé  par  les  Parisiens,  el  soumis 

maison  sert  à  des  réunions  secrètes,  à  l'inflnence  des  Seize;  proclama- 

XX,  iSg.  Discours  qu'il  adresse  aux  tion  de  ce  conseil,  qui  s'engage  à 

Seize,  ^o.  (/nirorf.) —  Comment  il  remettre  la  taille  sur  le  même  pied 

refait  lee  ouvertures  que  lui  fait  que  du  temps  de  Louïe  xiij  anar- 

Sose,  ^véque  de  Senlis,  du  parti  cbiedani  toutes  les  villes  du  royan- 

des  Seiee.XLI,  147-  Ses  discours  me;  motifs  qui  dirigent  la  plupart 

5a.  3* 
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au  ligaeuta,  tai.  {IntmJ.)  —  Eat  333.  [Comm.  de  Montlue.)  —  Eit 
nwumé  K«uteiuitt  gcnéral  en  Not-  bteué  etfàU  priaiDnin  par  le  mai- 
mBodic,  XX.XIII,'  aoi.  (Miein.  de  quia  de  BraDdeboure,  el  pcésentéà 
CaïUtnau.)  ~~  Condamné  parle  TEmpereur,  XXIV,;a^.  I4esaits'op> 
parlement  ue  Paris ,  cotdiog  un  dca  po&er  ati  pauave  du  duc  dea  Deux- 
cbeb  delaLiKue.àétn  écaïuié,  il  Fonte, à  quiilbisaeprendreHuit^et 
se  retire  en  FUndre ,  où  It  èat  bien  La  Charité,  XXY,  g:i.  Loge  daoa  U 
\ttilé,XXX\I,ZiS.(_MtfrH.  deChe-  niaiK.»  de  ClisU/ Motver,  qui  doit 
varny-)  —  Âasigge  Sràlif,  XXXIX,  eutusiner  J'amiral,  ag3.  Ë^t  lue  an 
l^a.  Est  batlu-^evant  cetle  place,  siégede  La  BocheLle,  3^6.  (Mdm.  de 
et  se  relire  y«a«é  i  S.-Denis,  ijj.  Tavannet.) — livre  bataille  ou  mBT- 
Eit  défait  devant  Noj'on ,  XL,  quùAlbert deBiandebonig.XXXI, 
378:  Est  déabré'ctimiael  de  lèse-  lâij  ett  (ait  prisonnier,  i53.  Noms 
majealé  au  premier  cbef  j  son  effigie  des  capitaines  tués  on  faits  prison- 
est  mise  eu  quatre  quartiers  par  niert,i53eti54. Assiège Volpianen 
l'exéouleur  de  justice,  XLIII.fio.  Jlalie,  381;  force  cetle  place  àcapi- 
Letl^  BU  Roi,  qui  lui  est  attribuée,  tuler,  383.  [Cowm.  de  Jiahuiin.) 
da.  Hécil  de  anciques  historiens  Aiïhile  (le  chevalier  d')  sur- 
■ud'^itié  quelepéredu  ducporla  prend  ta  ville  de  S. -Denis,  qui 
à  Ankùne,  roi  de  Navarre,  63.  appartientauBoi;  est  surpriaàson 
UHérn.  du  Cayei!)  —  SoDBpréteite  tour  jiar  Du  Vie,  gouverneur  pour  te 
de  dévaliser  et  massacrer  les  hu^e-  Hoij  périt  dans  le  désordre,  XX, 
ttOU,  il  court  la  Picardie ,  tuant  et  a48-  (/n(roJiict)-^urprend  la  ville 

ghnt  prêtres,  moines,  gentils-  d'Orléans,  XXXVl,  laj.  Est  tué  à 
mmea  el  roturiers,  XLV,  aoi.  S.-Denis,  ie6.(Mi!'w.  JeCAew™;-,) 
Défait,  aux  environs  d'ibbeville,  — Conçoitieproieldefairepartoute 
une  compagnie  que  Champignole  la  France  une  Saint-Barthelemy  de 
Gonduisoit  à  Boulogne  pour  renfor-  tous  les  serviteurs  du  Boi;  excès 
cer  cette  ville  contre  la  Ligue  ,  3i8.  qu'il  cominet  à  Fresnes,  maisou  àa 
Se  saisit  d'un  des  faubourgs  d'Ab-  seigneur  d'O ,  XLV,  3g4;  et  au 
l>eville,etfortifiePonl-DojRi/{  pa-  faubourg  de  Saml-Syiiiphorien  de 
rôles  du  Roi  i  ce  sujet,  358.  Créé  Tours,  400.  I^rce  les  ennemis  à 
souvemeur  de  Paris  après  la  mort  abandonner  l'abbaye  de  Saint-An- 
des Guise,  il  .envoie  les  Seize  loine^  pillage  de  l'eglise,  XLVI,47. 
fouiller  les  maisons  des  royaux  el  Force  les  royalistes  à  se  retirer  à 
des  politiques,  378.  Est  reçu  gou-  Charentonj  obLge  le  roi  de  Na- 
verneur  de  Picardie,  XLVI,498.  varie  à  se  reUreravec  perte  du  cbl- 
Esttiré  eu  effigie  à  qualie  chevaux,  leaudeVinceimes,53.  Entre  par  es- 
par arrêt  du  parlement,  comme  cri-  calade  dans  S. -Denis,  où  il  est  tué, 
minelde  lése-majeslé,  XLVII,  i38.  nT  Son  dessein  de  tuer  tous  ceux 
[3Tém.  de  L'Eiloile.)  qu'on  appelle-nfid^uei,  118.  Tera 
Ad  IULE  (François  de  Lorraine,  faitsàl'occasiandesoncerciieilpleia 
duc  d'),  fils  alac  du  duc  de  Guise,  de  rats,  lai.  Des  services  sont  com- 
défait  un  parti  ennemi  auprès  de  mandés  pour  lui  dans  toutes  les  pa- 
Térouane,  XIX,  4' 5,  Fait  une  en-  roisaes,  avi'c  injonction  expresse  de 
ireprisesur  Avesnes,  433.  Est  dan-  l'y  trouver,  i3i.{£'£iioi^.) 

Kreusement  blessé  devant  Luiem-  Auuee  (le  comte  d'),  lieutenant 

urg,  450.  Est  grièvement  blessé  du  Boi  à  Tours,  se  rend  en  toule 

dans   une  escarmouche  contre  les  bile  àLaval,  VllI,  gS.  ï  racsemhle 

Anglais,  58q-  {M^m.  deDuBellaj.)  des  troupes  de  toutes  parts,  gG.  Se 

AoiuLE  [le  duc  d'),  troisième  fîU  rendà  LaSrossinièrei  y  livre  com- 

duduc  de  Guise,  visite  la  place  de  bat  aux  Anglais,  97.  Les  défait,  gS. 

Vul  pian  avec  Bl.de  Mon  tluq  dangers  Est  tué  au  combat  de  Verneuil,  106. 

qu'ils  j  courent  tous  deux,  XXI ,  Aumokt  (le  maréchal  d'),  à  Fapr 
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pudie  de  Majeiiae,  abaadonoe  la  de  Ceat»)  ;  force  easuile  le  oLàleoii 
□udsllf  d'Orléans ,  HXXV,  333.  à  se  rendre,  3S3.  Est  batiuea  fte  rc- 
FreadlaTille  deCliâteBU-Chiaon  el  lirnol  de  CaTij^nati,  4^- 
lecbàteau  deLsHotte.J^g.  Araié^e  Acsinn  ui|  Obsuh  (le  capilaioe 
&11I1UI,  33»,  qu'il  abandooDe  après  Fiecre  d')  est  défdit  près  de  Uatma- 
noassaut  îduuU,  384-  Ole  le  fftv-  {(noleparles  AilemHmU.etfaitpci- 
tiniecaeDtde  S.-Jeaa--de-Loaae  lu  Mouùj^  XX.,  ^5'j.  Fait  léparalioa 
■ienr  de  Tavanaea  |iour  le  donner  an.  a^jpcur  Frauuisco  Hvriiardinde 
wiiearde  Vaugrenan  1,387.  {Mém.  Vimercat,  qu'il  a  accusé  de  aa  dé- 
lie Tavanaes.)  —  Esl  eHvojé  trop  faite,4S8.  Se  rend  maître  de  Cairai, 
uidparHeari  m  pourseiatiitd'Or-  XXI,  So.  . 

lÉ9Di,XXXVl,  134.  Ala  priëtedn  AtiiEvig  qui  ont  écrit  sur  la  Pu- 
diancelier  de  Cheveraj,  ilfaiCcon-  celle;  le  nombre  en  est  considéca- 
duirtHaenfoDsdacbàleand'Ë^cli-  ble,  VIII,  3ig.  Quelquea  écrtrain* 
nout  dans  celui  de  Uallé ,  à  deiu  français  se  sout  plu  à  désIioBorer 
litues  au-dessous  de  Tours,  pour  les  et  a  tourner  en  ricUcule  la  lihéralrico 
ttlttceDsdreté,  1 84.  Se  rend  mal-  de  lear  patrie;  GuillauiuB  Dubellay- 
utdeQuinipercorentin,  du  ehâteau  Langey  réfuté,  Sa»,  DuHaillann'ap- 
tldcIaville  de  Morlaii;em)>orlelc  porle  aucune  preuve  à  l'uppiii  de 
fwlde  CroisU,  38.^.  [Ment,  lie  Ckt-  son  accusaûon,  et  se  cuulri.'dit  lui- 
wmf.)  —  EoTOyëpoai  défendre  k  même,  Jai.  La  suppoiiùon  dt;  Pou- 
diadelle  d'Orléans ,  il  su  retire  à  tns  H*aL«ricu3  est  îaadmisalhle:  le 
Bea[i^encretàMehua,XXXIX,3â.  IouriialdeParia,rédi|4éparuiibour- 
Auiege  et  prtrnd  Quimpercoreatia,  geoja  de  cette  ville,  n'a  fait  que  lé- 
MMlaix  et  le  fort  de  Brest,  XLIl,  pélor  les  calomnies  des  Anj^lais  et 
jp.  Assiège  Compeuioù  il  est  blea-  des  Buurgui^ODS,3i3.  Edmond  Bî- 
K^ci  Dieurt  deses  UesBnres,  XLIll,  cher  a'ïst  allaché  à  prouver  la  vc~ 
i36.  (Ciyet.  ) —  S'empare  d'An-  rite  dei  révétulions  de  la  Piicelle; 
prs,  qne  Brissac  abandonne  sans  Lenglet-Dut'resno}'  pense  qu'elle  sa 
réiaUQce,  XLV,  397.  {L'KaUiU.)  croy  oit  inspirée,  mais  qu'elle  ne  Vé- 

Adiot    (Ciilles   ti'),    chevalier,  toit  ^las;  M.  Lebrun  des  Charmettet 

meart  à  Canslimtinaple,  I,  3o8.  »  adopté  le  système  de  Kichcr;  sui| 

ÂuiiT,  vill»  4>  Breta^e  on  se  iraTail  se  recommande  par  des  re- 

lirn  U  fa  m  6036*19131116  quîLaiasale  cherches  immenses,  3^3.  M.  Berriat 

cODile  de  Moalfort  seul  maître  ds  de  S.'Prix  refette. toute  idée  de  ré~ 

M  duché;  détails  sur  cvtlB  bataille,  vélation  et  de  mission  divine;  il  qe 

lV,]n3.Aneadote  sur  un  lévrier  de  voit  dans  la  conduite  de  la  Puc^le 

Cb,  deBluU  à  cette  occasion,  3oi.  que  de  l'Iiéroùme  et  uo  déroùmëdl 

Atiiuc  (  M.  d'),  piqué  de  la  bra-  sublime;  son  travail  n'tst  ni  moins 

nde  que  lui  a  laite  .M.  de  Robaa,  intéressant  ni  moins  instructif  que 

lut  sortir  ses  troupes  de  S.-Julien-  celui  de  M.  Leb'uD  des  Charmetles, 

di-Sault,  et  les  met  en bauiUÉ de-  3j4.  M.F.  Caze  aBdoptéunsyslème 

•iDt.S.-Jcan-d'Augelv,  L,  3m.  nouveau;  selon  lui,   Jeanne  d'Arc 

AnstuosiE,   genlilbomnie    oor-  étoit  tille  d'LabellcdeBaviére  etdu 

«und,  défait  un  parti  de  li|;ueur|  tluc  d'Orléans;  comment  il  établit 

pcàdefloneii,  XLfV,  SSg,  ce   système.   3a5.   Difficulté   d'ad. 

Ao^HtitiniG  (le  seij^aeur  d')  ac-  mettre  toutes  les  suppositions  sur 

nupagne  le  seigneur  de  Beaufbrt  lesquelles  il  repose;  ou  ne  peut  con- 

>u  combat  livré  aux  Anglais  de^nl  testée  lauLefobàl'anteur  de  l'esprit, 

't  niontS.-Miohel,  Vul,  99.  de  réruJiiion,  et  une  connoissance 
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t  (Charles  de  Valois,  nés  capabl«  de  loi  ciue^Der  ion 
Luiuic  u^,  graud  prieur  de  PraD<:e,  malier,  536.  Il  la  preadceposaMiikHi 
mel  le  BÎKgo  devant  Vichy  ;  l'ait  uaa  de  celle  charge,  et  po»et  ses  ({■rde« 
trêve  arec  le  miir(|uis  de  â.'Sorlius,  àlalttcdestauboutesda  Pms,  537. 
XL,  i6i.  (/MOti-JeCafet.)— ba  Son  pnmie»  combat  coDlre  ceux  lUt 
naissaucc;  Heori  iri  prend  de  lui ua  la  Li-ue,  538.  Il  vadé|Hiierlecorpw 
«oio  particulier^  il  devieiit^tmd  dul'ca  Hoidansl'abhayedeS.-Cur- 
prieur  deFrance,  épODse  Cm'ou»  DÎUe  à  Coaipié;;iie,  S44.  Est  appelé 
de MoDCiDorcnGj',  XLIV,  Si3.  Il  cii>t  à  Marlou,  et  |>réuoté  ;>ar  la  Uoi  I 
i'alt  coluuel  gi^éFal  de  l'iofant^Hi!  ^  madame  ée  tioalmateacy,  54S. 
preodle  tilri;decoiiited'Auver^Dej  'Soutient  im  oôrabit  lur  le  Maul- 
aisisteaundemiersnKimeBsdaHeii-  anx-Maladea  pré»  de  Houen,  548. 
ri  m;  suit  Henri  <v  austéj;»  de  Diep.  IU|vjusi>e  le  duc  d'Aomalc,  Sli). 
pe^  se  distJDh'Uc  aux  Combats  d'Ar-  Charge  Ici  ligoiurs  à  Arques,  et  le* 
ifaes;  entre  dans  les  întrigMS  dn  forée  à  reculer^  Sâ4.  BleD9eSa.j0aa« 
tiers-parti,  5j4-  Se  lie  irtec  le  raa-  aosicouJ  oooibdt,  Sji.  A  pluiieurra 
réehal  de  Uiruu  et  le  duc  de  Souîl-  cheTauiblexsésHuusIui,  S^setsuir. 
Iuhj  est  arrêta  à  Fontaiàebleauj  est  Défailles  enoernia  devautlechUeaa 
déteitu  quek|Ues  mois  à  la  Bastille,  d'Aripies,  584- Accueil  gracieux  que 
5r5.  Perd  sou  procès  contre  Mar-  lui  fout  le  comte  de  Suissons,  les 
guérite  de  Valois;  quitte  la  conr  et  duos  de  LotigaeyUle  et  d'Aumoiit, 
•e  retire  en  Auvergne;  ses  intrili-  et  autrcE,  qui  vieuneitt jurer lidélïté 
gencesBTrcl'Etpa^Be.SiS.Ilestar-  au  Roi,  Sg3.  Il  gagneau  jeu  5D,oi>a 
rétê  au  cbiteau  de  Vie,  et  cooduit  k  francs  qui  le  tirent  de  \a  disette  oh 
la  Bastille;  est  condamné  i  mort ,  il  se  trouvoit,  SgS.  Le  Eoi  le  vintie 
517.  Sa  peiue  est  commuée  t-n  une  dans  sa  maladie,  et  lui  ordoons  da 
prison  perpétuelle;  il  sortde  la  Bas-  cestet  fa  VcrDaa,597.  Uajm  imgo- 
lille  après  onze  ans  de  détentiAn;  lier  amplojé  pour  le  guérir,  Sc^, 
est  nommé  gouverneur  tie  Pari»;  {Mém.  du' Jac  'd'Angout.)  ~  Le 
obljinlle  duché  d'Angouléme,  S  [S.  rui  fleuri  iiilui  donne  te  grand  prîeu' 
Eatchargé  d'une  mission  importants  ré  de  Erancé,  et  tous  Tes  biens  et 
auprès  de  l'Emperear;  l'altarhe  à  bénéfices  do  bâtard  d'Angouléme , 
Bichelieo;assist«  nnsié^edeLa  Ro-  XLV,  îia.  Est  arrêté  et  coadolt  à 
chelle;  se  retire  des  all'aires sous  la  laBssulle,  XLVtl|;^34.  Obtteiitdu 
tijfeace  d'Aune  d'Atitiiehe;  épouse  Roi  sa  liberla;  vers  faits  à  ce  lUfM, 
en  secondes  noces  FriiBCoise  de  35i.  S'abaente  de  la  coUr  pour  uae 
Narqonne;  meurt  pendanlla  guerre  naunnelle  conjaratiOB  formée  contre 
de  la  Fronde,  Sig.  Epoque  à  1»-  le  fini,  470-  Est  arrèié  en  Auvergaa 
quelle  il  compose  ses  Mémoires;  en  et  condnst  a  la  Bastille,  477.  Parolt 
quoi  ils  intéressent,  5ao.  {IfoUte.)  aiiparUiùeDtsurlasellcttiu,4£l.  &t 
— JacquesClémeolsupplielecomte  eondauné  s  iBorl.  ^tS^,  Lk  Ko!  iui 
d'Ativer;jnedelefaireparlëranKoi;  fait  ij^Ge  de  la  vie,  4BS.  (J&u.  lAi 
réponse  du  comte,  S^S.  Averti  que  L'Esloile.')  —  Ertiioia  en  liberté  par 
le  Rui  vient  d"étre  blessé,  il  court  ji  le-wédit  du  imLiréciiald'Amre,  L. 
son  logis;  paroles  qiiehii  adresse  le  IMl.  Heprenid  sa  dtatf^ade  ctAosHl 
Koi,  Saj.  Dodeur  du  comte  en  ap-  de  iaCaTalerie,3Ï7.Est«ottiniépouç 
prenant  du  chirurgien  qn'it  }>a  peu  eommaivlerlisu'onpesipiilmitaroie  ' 
d'espoir  de  sauver  le  Roi,  5>8.  Son  à  Pecanne ,  afin  de  maiaianir  ottts 
évanDui^Sfment  spré.t  la  mort  de  piacedanilnpossessioudunlBrëalaJ 
Henri,  534.  Henri  ir  vient  le  conso-  d'Ancre,  34S-Ëmpdcbe  les  vnblcs 
1er,  et  l'assnfferde  sa'farear,635.it'  dons  le  Fi:ruhaet  Uupays  dsMaine, 
supplie  le  Roi  de  trouter  bon  qu'il  365.  EstiooriinB  pour  coa|manid*r 
fasse  SB  charjje  de  colonel  do  owa-  l'arraécdeslinéeàamquerSoiisaiM, 
Icrie ,  et  de  uti  donner  des  pCrson-    3^7.  Rédmt  le  ohileaa  cls  fiecM,- 
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Ponu,  370.  Va  assiéger  Soissons, 
371 .  t«  siège  Knit  à  la  namelle  de 
la  mort  du  niarcebal  d'Ancre,  374- 
En  envojrê  en  Allemagne  avec  MU. 
de  Bélbune  et  de  Prc:iui  pour  favo- 
ri:<er  l'Empereur  contre  1  électeur 
n,   463.  1'  - 

mfércnce 
bor  et  les  députés  de  l'Empereur, 
454.  Cammsnde  l'aroiée'qui  fait  le 
Biége  de  I>a  Rochelle,  LI,  3g.  (Mém. 
Je  J-'oiUenay-Mareuil.) 

Adveigre  (lehéraul),  envi^éà* 
Paria  par  le  Roj  pour  porter  îaler^ 
diclioaau  gouverneur,  au  parlement' 
tl  antrea  juridicltond  de  continuer 
lïuri  foocljoni,  est  arrêté  et  court 
l'anae  d'eue  peadu.  XLV,  3Sg. 

AtiEiRaE  (le  comte  d*)  eatre  avec 
DngaefdiD  dam  Maatei.  IV,  i44- 
Couadlltt  d'attaquer  Meul*D,  i4^ 
DémoDtrc  la  néccieilé  dea'caipaier 
de  ia  tour  de  cette  liUe,  li».  Va 
TEndrc  com  pte  avec  DuguosclLa ,  au 
comité  de  IS'ocmaiidie,  dea  snccëa  de 
b  dernière  cipédition,  i5i.  Se  di>~. 
tiigBeàlabataillede  Cocher el,  368, 
Doan?  le  coup  de  la  mort  au  baron 
de  Mareul,  369.  Slejcé  au  combat 
d'Aoray,  01  «oiJ  ptisoouier,  agS. 
Assiste  Helri  de  Tranalamare  au 
tiéffl  de  Tolède,  445. 

Aosois  (  le  baUU  d')  est  fait  pri- 
Kmaier  près  de  Chikteau-CluDun, 
SIV,«. 

ATÀI.0H  (Piene  d')  est  attaqué  avec 
JomviHe  par  les  Sarrasiuï;  tous 
deux  délivreutdes  Duios  des  enne- 
mis le  seigneur  Perron  etlesei^neuï 
Duval  soç  frère,  II,  i3i. 

AvincHies  (Jacques  d'),  écuyer 
de  la  Savoie ,  oSVe  de  disputer  le 
pas  d'armes  tenu  n  Châlons-sut- 
Siûnepar  Jacques  de  Lalain.X,  ag. 
AvtsGOUK(Louis)défe'ndUFerte- 
Beroard  contre  le  comte  de  Salîs- 
bnrj-;  ohli{;é  de  se  rendre,  est  rele- 

moyen  de  s'échapjier,  VIII,  iia. 

Atahooch  (le  comte  d')_est  fait 
prisonnier  avec  le  comte  de  Soisaoaa 
par  te  dnc  de  Mercœur,  XXXIX, 


AZZ  tg 

■  81.  Conduit  dans  le  château  de 


i83. 


AvEiB  (bataille  d'),  gagnée  par  le» 

Français  sur  les  Espagnols,  lj,3i3. 

AvEsacs  (Jacques  d')  prend  ià 

BU  réiablissement  d'Alexis,  174-  Be- 

Sit  un  coup  de  lance  devant  la  tour 
Galaihaj  est  st:couru  par  un  de 
ses  chevaliers,  ^lot.  Accompagne 
le  jeune  Aleiis,  parti  de  Consunti- 
nople  pour  soumettre  le  reste  de 
l'Empire,  a38.  Prend  parla  l'eipé- 
ditiott  faite  contre  Phiiée,  1 56.  Ac- 
compagne le  marquis  de  Mont- 
fercat  allant  au  devant  des  députés 
envoyés  de  Constantinople ,  3ol. 
Fait  1e  si^e  de  Corinthe,  3i8.  £st 
blessé  à  ce  siège,  338. 

AvicaoH  (cuurd').  L'université 
s'élève  contre  les  abus  nombreux  du 
poDtilicat  d'Avignon  i  peinture  de 
ces  abus  par  le  moine  de  S.-Uenis, 
VI,  aî;. 

AvociRE  (Louis,  comte  d'),  pour 
se  venger  de  la  fiiinille  du  comie  de 
Gambre,  se  rend  à  Venise;  offre 
aux  Vénitiens  de  Ivur  livrer  la  ville 
de  Bresse,  XV,  387-  Entre  dans 
celte  ville,  fait  ruiner  et  démolir 
toutes  les  maisons  du  comte  de  Gam- 
bre, 388.  Est  renversé  et  Isôt  prison- 
nier à  la  reprise  de  la  ville,  XVI,  8. 
A  la  léte  tranchée  avec  deux  de  son 

AzEVEoo,  chevalier  espa!;uol,  se 
bal  à  outrance  contre  le  chevalier 
de  S  le  .-Croix,  aussi  Espaguol;  cause 
de  CK  combat;  il  triomphe  de  son 
adversaire,  XV,  371. 


la  mortdeTourao-Chah,  111,53,54, 
Devient  roi,  et  commence  la  dynas- 
tKdeseM:V>vesBaliaril<'s^sebrouillu 
avec  la  sullane  Checseret-Eddur, 
qu'ijavoit  épousée;  se  liauce  avec  la 
ikie  du  prioœ  de  Monsol  ;  est  as.'as- 
ÉÎné  par  les  ordres  (le  la  sullane,  5j. 
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i3u.  Forme  et  manière  de  faire  les  la  paie  ijes  chevalier*  on  bacheljcisj 

boDoereU;  Dombre  Je  i^eDtilshom'  quelle  étoit  celle  paie ,  197. 

mea  etd'homoieiiil'armea  que  devait  Kikquet  douaé  à  lillepar  le  duc 

«voir  up  baaiieret.  iHi.Devoit  èUa  de  BourffOgoe;  détaib  curieui,  X, 

chevalier ,  et  avoir  éié  Bouvoni  ca  167-307.   f^ojr.  l'art.  Philippé-le- 

guerre,  183,  Etre  puiïsaot  ta  biens  Bon. 

et  avoir  UD  numbrt:  suilisanl  oe  vaii-  Bihquei  du  mnitc  ^Aritx  (le)  , 

sau>i  avoir  souî  m  conduite   iSa  talire grossière  coutie  la  coDversion 

chevaux,  i83.  Les  chevaliers  Jjau-  du  Bol,  XLVI,  5ii. 

iietet»,  la  plupart  u-ands  seigneurs,  BiQuiEa  (  Jennequip},  capilaioe 

«vuiest  avec  eux  d  autres  chevaliers  aoglaiSj  «si  fait  prisunuier  à  la  ha- 

qui  Sfoiem  aussi  leurs  vassaux   i  taille  deS, -Là  parËustochede  L'£s- 

lËifisuitei  ce  qui  furmoituue  troupe  pinajr,  VIII,  54^- 

considêiable  sous  la  conduite  d'un  Sas  (le  duc  de) ,  un  des  pluf  B- 

banueret,  i8j.  Le  prince  ou  le  lieu-  dèlesserviieuTï  du  Oaupbiu,  esLar- 

l.Daut  ^éoéial  de  l'arniée  faïsoit  |e  tète,  VI,  3o6. 

bauueretf  cérëmonial  à  cetu  occa-  itin  (Henri  et  Philippe  de)  yqnt 

■ioD.  l85.  Ffoissart  cité,  186.  Quelle  en  Hojigrie  contre  Bajazet ,  \  1, 415) 

éluit  i'enseigpe  du  bauaeret,  187.  et  «ont  tués  à  la  baUilU  de  Aieo- 

LesgraudsseigneursavuicnLlaban-  polis,  468. 

nièfE  et  le  pennoncn  luSme  temps.  Bin  (le  duc  de),  tils  du  duc  de 

Biiréteuccenlraceideuxeiueignea:  Lorraine,  vieul  à  Paris  pour  épou- 

lesbuuQcreUiieraisoieutou  pendant  ser  Callierine  de  Kayairi:,  KXXM, 

la  guerre,ou  dans  U«  fèies  sulennel-  3-3.  Va  à  Rome  ^ollicite^  du  Pa[ie 

les,  ou  dans  les  Lournoia)  les  bunnC'  l'absolutioD  pour  «an  mariage  avec 

rets  ëioieat  ordinairement  appelés  une    princesse    proiesiante  ,    376. 

ieitsiére,  i83.  La  famille  des  ban-  (M^m.  Je  Chevrrny'.)  —  Houni'un 

nerels    s'appcluit  hoiul    noblt    e|  que  lui  rend  le  Roi  i  Paris,  XLVIl, 

baaniirtij  le  nom  de  bannière  s'a p-  a4i.  {Méat,  de  L'EsUiUe.) 

pliquoil  encore  à  la  terre  de  celui  BiMAao(Marc-AnuiiDe),procn- 

qui  la  porloit,  elle  Litre  de  banue-  râleur  de  Saint-Marc,  propose  au 

iBt  piiBSoil  ainsi  à  ceux  qui  possé-  ^èual  de  Venise  d'envoyer  une  cèlé- 

doieut  U  terre,  avant  même  qu'ils  bre  ambassade  à  Henri  it  pour  le 

fussent  revèius  du  litre  de  chcva-  féliciLersur  sonavéneuienlà  la  cou- 

lier,  181).  Par  ce  OMiyen,  il  y  avoit  roiiae  j  rai^uns  sur  lesquelles  il  *p-. 

des  écuj-en  banatrcU,   190.  De  là  puie  sOD  avis,  XXXV  II,  43a- 

encore  la   diflerence  entre  ces  ex-  BÀaii«siil  <le  semneur   de),  du 

pressions  relever  bannière  et  entrer  parti  du  Duuphin  ,  défend  vaitlam- 

ta  banniéiei  eiplicalioa  de  ceUe  ment  la  ville  de  Melun  contre  les 

(liffértuce ,   igj.   L'investiture  des  trou|iea  réunies  de  Charles  vi,  de 

terrelquidounoiencledroitdecoR-  Iltnii  v  el  du  duc  de  Bourgogne, 

duiredes  vtissauxà  la  guerre  se  faï-  VU,  334- 

soit  toujours  iiar  la  bannière,  ig3.  Biti:ii£RiH  [le  cardinal)  prend  des 
En  Allemu{;ne,  li's  duchés  et  aulrts  mesures. pour  eni|ifcher  renlcve- 
graud*  lieta  étoien t. conférés  par  les  ment  de  l'évéque  de  l.aniégo,  am- 
empereurs  par  labannière,  194-  bansadcur  du  Portugal  à  Koine,  U, 
Tous  les  grands  fief)  étoieut  fiefs  iSa.Pait  mettre  des  corps-de-gardc 
de  bannière  ;  prérogative^  allacheea  et  des  sentinelles  autour  de  son  )"<- 
à  In  plupart  des  fiels  omês  du  titre  Inis  pour  l'empétb'  r  de  soriir,  aSg- 
de  bannière,  i(}S.  L'ècuasoD  carré.  Fait  assembler  une  congrégation  el- 
le crid'armraeloientdes  privilèges  Iraord.  sur  celte  afrairF,a9i.Ses  dé- 
Btlachés  au^  chevaliers  hannerets  ,  mêles  avec  le  duo  de  Parme,  ag;-!' 
19Û.  Loraqu'ila  alioient  »  la  guerre .  fait  lever  des  troupes  -pour  s'empa- 
lei  bannerets  avoient  le  double  de  rer  du  duché  de  Castro,  399-  Pto- 
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taie  contre  on  pTOJet  de  Iraiic  qu'il  tonl  ct^mmeroe  arec  fa  TÎlla  d'An- 

aiTabord  approuve,  3o6.  Comment  uonajr,  XXXlV,  333.  E«sBie  inu- 

ûfàraiise l'élection^ cardinal Fam-  tilenteot  d'assiéger  cette  rille,  334. 

pbile  à  la  dignité  de  pape,  3i3  et  Bàsiliàre  ^La)  apoitroplie  deux 

"'  '■ it  il  est  ensuite  traité  jésuites,  et  leur  indique  u 


Huv,  «.A/uuut'ub  IL  CAL  DuauiLc  lïiiiu::  |csuEWTs,  et   leur  luotque  un  nuir- 

Cle  nouveau  pape,  3i8. 11  se  ré-  chand  de  couteaux  de  Chitelleia^^ 

e  en  France,  3i  ~  -u^..^ 

Î^berocsseCH..    .__     ._.  , 

KdiD,surnominé],amirBl  tare,  Tient  aonaj,  piUe  Vancanse,  bcùle  les  yit 


fane  en  France,  319.  XUX,  i63. 


[Hattadan  on  Che-  Btniic  (Charles  de]  »e  rend  à  An- 

le],  amiral  tare,  Tient  aonaj,  piUe  Vancanse,  brûle  f 

sàMaraeille:  delàva  Isges  de  Maumcjre,  ViUeplai 

A[re  le  siège  de  Nice  avec  le  comte  XXXIV,  337.  Fait  priionaieri 


à  fait  de  grands  faits  prés  d'Aoaoaaj,  où  il  meurt  r^reui 

fumes  :  fut  toujours  mal  dtiposé  deadeui  partis,  33i. 

foar  les  Français,  XX,435.  (Cai7un.  BASLXiiaHT  (Lancelot  de  )  enue 
Jcifoniluc.) — C'est  à  tort  Qu'on  lui .  dans  la  ville  de  Linti,  *  laquelle  H 

•Uribue  le  eac  de  la  ville  Ae  Nice,  donne  desTiTreiet  der«tsent,  X, 

IXVl,  iiQ.  i^FleilleoiUe.)  ag4. 

BiuEciEux  (le  seigneur  de]  est  Bàikoktet  {le  rieur],  capitaine 
Ul  amiral  sur  ia  mer  du  Lerant  a  du  parti  du  Roi,  contribue  àla  vio- 
ls place  d'André  Doria,  et  chargé  loire  de  la  baurtlle  d'Issoire;  est 
de  reprendre  les  eal^res  du  Hoi  et  nommé  souvemeur  de  cette  place, 
oUes  d'André,  et  de  se  saisir  ni«-  XL,  47  et  5>. 
me  de  sa  pccsonne,  XVIII,  68.  Blibeveli  est  arrêté  par  l'ordre 
IJHém.  de  Du  Bellay.'^  —  S'attribua  du  prince  Maurice,  et  condamné  à 
fauisementl'honaeur  del'enlreprUe  njoTl,  L,  ^-ào. 
do  brùlemeutdu  moulin  d'ÂurtoIe,  Biaaa  [le  capit.]  est  nommé sOi(< 
exécutée  par  Bl.  de  Montfuc,  XX,  verueus  deMonlmédy,  XXVI,  46t. 
foi .  (Comm.  de  Moiuluo.)  BiRon,  secrétaire  du  cardinal  Pel- 
BlansEY,  président  au  parlement  levé,  et  Lorrain  de  nation,  révèle  qa 
de  Dijon,  chargé  des  instruclioni  nuijet  contre  le  Eoi,  XLVI,  £73. 
du  duc  de  Mayenne  piinr  le  doc  ^^lAfloaius.  Ecrits  en  réponse  à  ■■ 
de  Nemours  ,  est  fait  prisonnier  ,  défense  du  Fspe  dans  l'affaire  des 
ÏXXV,  385.  Vénitiens,  XLVIII,  a6. 

Bàrdachir  (  le  capitaine]  se  rend  Barohs,  Sous  ce  litre  on  compre- 

maltre  de  la  tour  de  Montségur,  noit  ëb  Fiance  tous  les  ^entilskom- 

XXn,  gi.  Est  blessé  à  la  prise  du  mes  elerés  en  dignités,  III,  176.  lit 

clnlean  de  Pêne,  lOO.  étaient  aussi  reconnos  sous  le  nom 

BiiELLt  (La],  autrement  I.  Cor-  de  bamiereu,  et  formoient  le  pre- 

loaj  ou  Cormere.  ministre  prote».  mier  degré  de  la  noblesse^  dans  le 

lut,  est  envoyé  de  la  part  des  égli-  royaume  d'Arragoif  ils  étaient  ap- 

ses  auprès  de  Bl.  de  Mootluc  ^ut  pelés  riùai  hombret ,  on  les  ricbea 

lui  demander  justice  et  protection  ,  bommes,  177.  ^or.  l'art.  Bannerets. 

XXn,  1 1.  Accueil  qu'il  en  reçoit,  Basohtille,  fils  de  Moniescot, 

■ifrayenr,  13.  tue  en  duel  le  sieur  d'Arqaes,  XUX, 

Buitvai:  (  le  capitaine  ]  déber-  aiS. 

iHM  Monilac  entouré  d'ennemis;  il  Biaai  (le  capitaine]  est  décapita 

•son  dieval  tué  sous  loi  i  la  bataille  i  HontpeIKer  pour  avoir  voulu  li- 

deTer,  XXn,  145,  vrer   celte   viUe    aux   puteUans, 

B«GE  (  La],  cheralitt  de  l'ordre  XXXIV,  376. 

duHoi  et  gouverneur  du  Tivarais,  BiEaicinis  (ta  joninée  des).  A 

coaToqnelefEtalsàTournon,coupe  quelle  occasion  et  par  qui  elle  est 

52.  3 
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nciiée,  XXXVIII,  35i.  Elle  rend  capiimne  Lefort,  est  toù  à  l'atiaut 

les  Seize  inaUres  de  Paria,  354'  ^^  Dûant)  7CXXT,  3S8. 

BAMiiikË  (Jean  de  La  Barre,  ou  Baisompierre  (Christophe  11,  tu- 
La),  abbé  d'une  abbaye  de  bernac^  Tou  (Ie),cuDtrtbaeaasalut<lc  la  ville 
dins,  Tient  à  Paris ,  ou  il  se  fait  ad-  de  Sienne,  XXI,  330.  (Conini.  de 
ntîrer  par  ses  predicatioiu  et  par  Montluc!) — Est  blessé  et  fait  pri- 
l'auslérilé  de  ta  vie  ;  détails  sur  cet  sonnier  devaDt  Graville,  XXXIlt, 
abbé  et  sur  son  abbaye,  XLV,  161.  117.  {M^m.  de  CoMe/;)au.J— Traite 
LcBoÎTeiit-eiiTainlf  relenirauprés  pour  le  duc  de  Lorraine  de  la  pail 
de  lui, 363.  avec  Henri  iv:estcoinpria  tui-oiéme 
Bàhiièiic  (Pierre),  jeune  hauliei  dons  te  traite,  XLII ,  319  «i  334 . 
de  la  Loire,  forme  ledcEsein  d'aa-  {Mém.  dcCayet.) 
■assiner  Henri  iv;  il  s'en  ouTTc  ion  BASsoupiEsan  (le  maréchal  de), 
moine  flOTi.'Dtin  ;  estsutreillé  et  ar-  Sis  du  précédent,  ne  voiiIaDI  pas  par- 
tétéàMeluDileinrlemcnlde  Tours  ta;ter  le  commandement  de  Varinée 
le  condRinne  au  Enpplice  des  régi-  devant  La  Bochelle  avec  M.  d'An- 
cidei,XX,  iro.  XX.XVI,  347;  coulème,  obtient  d'en  commander 
XLII,  8;  XLVI,  5o3,  5o6  et  5.Î.  fui  seul  une  partie,  LI,  48.  Sa  dili- 
BiRTls  (Guill.Salluste  Dd),  pro-  gence  dans  la  construction  d'une 
(estant  el  pocle,  rend  beaucoup  de  partîede  la  tligue  destinée  à  fermer 
lervicesauroideKaTarre.XXXVn,  le  grand  port  de  La  Bochelle,  65. 
^30.  Ses  vers  sur  la  bataille  dlvry  Egt  arrêté  et  conduit  4  la  Bastille; 
imités  pnr  Voltaire,  XL,  iS.  pourquoi,  i83. 

BiKTnELRiiT  PaiGDANO,  STchevé-  Baste  (Georaee),  envojé  par  le 

que  île  Bari,  élu  pape  par  violence  cardinal  Albert  d'Aulriche  au  sc- 

etparpenr,  prend  le  nom  d'Orbain,  cours  de  La  Fére,  y  fait  enirer  de« 

elcrée39cardioauï,\I,i.î.(Jt/i^m.  vivres,  XLIII,  iSj. 

de  Christ.  Je  Pi'jaji.)— Fait  publier  Bastide  (le  aieurLa),  catholique, 

en  Angleterre  une  croisade  contre  e«t  tué  daiia  une  affaire  au  Mont-S.- 

Charles  vi,  qu'il  traite  de  scbisma-  Jean  en  Bourgo(,"nc,  XXX.II!,  Soi. 

tique,  198.  Sa  mort,  111.  {Taèl.  du  BATAitbE  (Nicole),  avocat  au  par- 

rign.de  Ck.  FI.)  lement  et  grand  légiste,  meurt  du 

Bas  (le  comte  de) ,  commandât  chagrin  que  lut  causent  les  déré^e- 

efpagnol  du  fort  de  Cave,  est  tué  mens  de  sa  femme,  XIV.  103. 

d'un  coup  de  canon  au  i(iége  de  cette  Bataii,les.  Régies  sur  l'emplace- 

Tille,  XXIX,  184.  ment  et  l'ordre  i  observer  dans  une 

Bàsam  (Guillaume  de),   écujer  bataille,  XXIV,  ia6.  Bégles  aurTen- 

bourguignon,  ofTie  de  di^nter  le  gageinentd'un  combat;  comment  il 

pas  d'arniea   tenu  à   ChUlôns-sur-  faut  le  soutenir,  i48.  Devoirs  de» 

Saône  par  T.  de  Lalain,  X,  39  capiiaînesavantet  pendantPactioii, 

B«scBE(PcroB  de),  maître  d'batel  i4g. 

duRoi,  et  envoyé  pour  former  une  BATTont  (André),  cardinal,  en 

armée  de  mer  afin  de  secourir  les  défait  à  Cigno  par  le  palatin  de  Va- 

chiteaux  de  Naples,  XIII,  157.  lachie;   honneura  que  lut  rritd  ce 

Bascor  (le  sieur  de), capitaine  des  palatin  après  «^iii^rt,  XLVII,  361. 

gardes  du  prince  de  Oombea,  est  Baddechob  Mailet  est  condani- 

tiiéauaié^edeCraon,  XLI ,  69.  né  à  avoir  latète  Iraochée  pour  viol; 

Basile  fie  péce)  prêche  avec  beau-  manière  singulière  dont  se  faitcetle 

coup  de  bardiease  contre  le  voyage  éxecution ,  XI,  5o. 

du  Roi  en  Picardie,  XLVIII,348.  Baddodib,  comte  de  Flandre, 

Basibe  (Louia  de  La),  setgueur  prend  la  croii,  I,  i4-  Se  rend  à  Ve- 

de  Berinette,  dispute  un  pas  dW-  nise,  3U.  Sou  portrait,  58.  Est  pro- 

mea  près  de  Dijon,  IX,  348..  clamé  em^iereurde  Cqpstfinliuople, 

Basque  (Le),  potte-enfeigue  du  60.  Est  couronné  par  le  légat  <hi 
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Fape, Si.ElctitaiiPape etaui prin-  3io.  Se  réconcilie  btcc  le  marqnii 

cïschrélieus  pour  leur  annoncer  la  de  Monifertst,  3ia.  Heçoit  la  uon- 

coaquéle  de  CoDilaotinople  el  son  velle  de  la  mort  de  sa  femme  ta  com- 

éleclion,  64-   E.^aie  d'attacher  lei  UueMane,  3a4'Apprend  la  révolta 

Grecs  à  son  ijouïeineniEnL,  fiS.  Sa  de»  Grecs  d'Andrinople,  etrassem* 

douleur  en  appienantla  mort  de  sa  blu  des  forces  de  tous  cdtés,  SAlt- 

femmes  établit  dana  la  capitale  des  Part  de  Consuotinople  et  va  rejoin 

hospitaliers  et  teiopliera  réfagïcs  de  dre  Ville-Hardouinprësd'Aiidriiio- 

la  Palestine  ,  66. 'Envoie  le  prîuce  pie.  Serend devant  cette  place,  34S. 

Henri  son  frère  contre  Miirtzuphle  Est  fait  prisannier,  356.  Est  tué  par 

qui  s'est  emparé  de  Tzuiutum,  68.  Johanaice,  4ia'  (^fiUe-Hardouin.) 
Le  rejoint  à  Andriaople,et  marche        B.iCDOTTiii  fie  faux).  Histoire  d'an 

coatre   Alexû    qui  est  maître  de  ermilequisedonnepcnir l'empeteur 

Messiaople,  6g.  Veut  faire  revivre  Baudouin,  47a  et  suiv.  . 
les  droits  de  ses  prédécesseurs  sur        BiunODin  11 ,  dernier  enfant  ^ 

U Bulgarie,  74,  et  excite  un  soulè-  Pierre  de  Courtenai,  succède  à  son 

Tsment   général  dans  ce  pajs,  75.  frère  Robert  a  l'âge  de  orne  ans,  I, 

S'occupe  d'une  expédition  en  Asie;  4^^-  ^^  '■  Bome  ,  puis  en  France , 

estatLaqué  par  le  roi  des  Bulgares,  solliciter  des  secours,  4q3.  Se  rend 

77,  Sa  témérité  dans  cette  guerre;  en  Angleterre;  est  arrête  à  Douvres, 

tombe  au  pouvoir  de  Teonenii,  j8.  495- Envoie  J.  de BéiliuQe, son  gou-  ," 

Inspire  plus  que  de  la  piliéà  la  reine  verneur,  à  Constantinople,  avec  des 

des  Bulgares,  85-  Périt  dans  les  plus  trouprâ  et  des  munitions,  4g6.'Céde 

affreux   tourmens,  victime   de  sa  à  louis  ix  la  couronne  d'epînes  en- 

chaaieté,86-(iVo(ic«-)— Envoie  des  gagée  aui  Vénitiens,   497-    Engage 

navires  cbarg^  de  vivres  à  I.  de  auroideFrance  le  coiotédeKamur, 

Néellc,  i3o.  Donne  et  emprunte  de  et  lève  une  armée,  4^3.  Arrive  à 

l'argent  pour  le  passage  des  croisés,  Constantinople;  s'empare  de  Tzu- 

i38.  Accepte  les  propiisitions  faites  rulum,  et  détait  la  flotte  dt  Vatace, 

par  Alexis,   163.  Est  nommé  pour  499-  Abandonne  à  Ville-IIardnuio 

conduire  l'avant-garde  de  l'armée  ses  terres  de  Coiiplenai;  envoie  i 

contreFempereur  Alexis,  ig6.  Mar-  saint  Louis   toutes   les  reliques  qui 

che  le  premier,  et  va  se  placer  de-  étoient  a  Constanlinop!e,5oo.Trai- 

vant  la  tour  de  Galatba;  301.  Livre  te  avec  le  sultan  d'Icône;  envola 

un  assaut  a  U  ville  ,  111.  Keste  à  la  chercher  en  France  une  de  ses  nié- 

carde  du  camp  des  croisés  pendant  ces  pour  la  donner  en  mariage  W  ca 

reipédition    du    [eune    empereur  prince  ;  va  en  Italie  demander  de* 

Alexis,  338.  Va  se  loger  àConslan-  secours  à  Innocent  iV;  essaie  iuuli' 

tinople  dans  les  tentes  abandonnées  lement  de  réconcilier  ce  pane  avea 

porUurtzuphle,  17],  Est  proclamé  l'empereur  Frédéric,  dont  il  excite   ■ 

empereur,  1S4.  Est  courouué  dans  nn  moment  la  compassion,  5oi.  As- 

Ste.-Sophie,  386-  Se  met  en  cam-  siste  an  concile  de  Lyon ,  où  il  in- 

pagne  pour  conquérir  tes  terres  de  spire  le  plusyif  intérêt;  obtient  de 

l'Empire,  igo.   Rejoinl  son  frère  saimLouislarestiintiondeso 

Heanà  ADdrinople,]gi.  Laisseur*  --^-i-m •• —   » — ; — ■: 

garnison  dans  cette  ville,  etmn 
che  sur  Messiaople,  où  il  est  reçi 

304.  Se  hrooilie  avec  le  marquis  de  rie  pour  vendre   tous  les  biens  qui 

Ifonlfenal,  396,  Marche  vers  Thés-  luitesloient;  fait  un  troisième  voja- 

Salouiqiie  ;  prend  le  chiteau  Chris-  ge  en  Italie  et  en  France,  aussi  inu- 

topbe,  La  Blache  et  Cétre,  198.  âe  tile  que  les  autres  ,  S04.  De  retoar 

hite  d'aller  faire  lever  le  siège  d'^-  à  Constanti  n  opte,  en  voie  des  ambas- 

drinople,  3o6.  Est  détourné  de.'jce  udeure  à  Faleologue,  5a6.  N'ayant 

deateiD  et  serend  à  CoDStantinople,  plus  rien  à  vendre,  engage  aux  Vé- 

3. 
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■itieiu  aoB  fil»  iinû|Da 
tient  de  Paléolcgue  u 

an,  Soj.  S'embarque  préoipilam-  Bidke  (te  comte  ile  La)  eattod  ■ 

ment   en   apprenant   lentiée   du  lareprùe  deMoniélùnartsurlea  ca- 

Grec*  danf  Conitanùnople,   Sag.  tboliquei,  XXXVIII,  344- 

Recommence  Ml  Toyagct,  et  fatigue  Bivrné,  gentil  homme  de  Béni, 

en  vain  de  set  plaiolei  lei  conrade  sccompapié  de  S  autcei  l»en  mon- 

l'Enrppe,  £13.  tes,  atlaquele  seigneur  d'Aumonl , 

6ii]DoiiiRD'£»Lin,>énédial  de  le  bleue,  et  lue  le  seigneur  de  Bou- 

Cb^pre,  e>t envoyé  de  U  part  des  cheniont;  il  eii  décapité. en  effigie 

pritonniers  chrédéiu  anpiija  du  fiai  avec  lai  compagnon*  j  vers  Mu  Mur 

pour  connoltte  le  traité  qui  vient  m  Ggure,  XLV,  i8g. 

aiut  coadii  ^vec  le  Soudan,  II,  Bidvu(M.  de),  nls  «nique  de  H. 

9S9.  Est  mia  dans  une  galère  arec  Dupieiris-Mornav,  est  tué  dans  ans 

d'autres  seigneurs  pour  être  conduit  renconlie  aux  Fayt-Bas ,  XLVII , 

à  Damiette,  sgi.  5o4. 

BiDDODiB  DE  Rnams  débarque  Biuvoisin  (lecap]tainede}eattné 

snr  le  rivage  d'Egjple  avec  1,000  au  combat  d'Aire,  XIV,  go. 

chevaliers,  et  va  se  pkcei  à  cAtéde  Batalab  (Jean  de],  couunandant 

JoinriUe,  II,  ain-  du  château  de  l'Heimiue,  reçoit  l'or- 

j,      BiDBODin   n'EaRGQiiia,  grand-  dredeHoatfbrtdeieterCtiisondans 

mallre  des  arbalétriers  de  France,  U  mer  pendant  la  nuit;  comment  il 

indique  au  conseil  tcnn  à  Rouen  la  se  refuse  »  cet  ordre,  VI ,  ato. 

route  qu'il  faut  prendre  pour  aller  Bivevx'( Guillaume  1^)  assijne 

à  la  rencontre  des  Anglais  et  des  le  duc  d'Anjou  au  siéga  de  Taraa- 

Navarroia,  IV,  354-  ^  distinraieà  con,  IV,  ^Go.  Se  distingue  au  siège 

La  bataille  de  Cocherel,  36S.  Y  est  de  Biesaièces.  V,  106. 

tné,a69.  Biiibd  (Pierre  Du  TcrraO,  dit  & 

Baddoitii   [le  aire),  bitard  de  cAecsAcr),  se  distingue  en  Italie  par 

Bourgogne,  joâte  an  mariage  du  duc  leiplus  beaux  &ils  d'arme  i  défeitd 

de  ce  nom,  X,  354-  i.!^^"*-  de  La  seul  im   pont  contre  un  détadb»- 

Jtfia-the.')  —  Abandonna  le  service  ment  considérable  de  l'armée   de 

de  Charles-le-Téméraire,  et  passe  GouMlve,  XV,  63-  Estblesaé  près 

i  celui  du  Roi,XII,  8- [ilfi^.  deCo-  de  Gaston  à  la  prise  de  Bresse }  sauve 

mfne/-)                                        '  la  vie  etl'houneur  d'une  ruére  etde 

BlDDjucoD>T(mefsire  Robert  de),  ses  deux  filles,  ii4,  {Tabl.  du  règ. 

cotDuandant  de  Vancouleiira ,  se  dtLauii  m.') — Ses  sieux  morts  en 

moque  d'abord  de  la  dsoiBinlB  que  combaitantj  son  père  Uessé  à  la 

lui  fait  Jeanne  d''Arc  de  ^envojer  bataille  de  Guinegastej   noms   de 

auHoi,  VIII,  I Si.  Se  décide  ensuite  sou  père  et  de  sa  mère,   14S.Be- 

à  U  faire  partir,  lui  donne  deux  ponse  qu'il  fait  à  son  père,  qui  lui 

gentilshommes  pour  l'accompaguer,  deoiande  quel  état  il  veut  eDabras- 

lSi.{MAn.eoneem.laPue.d'Ori)  ser,  ijç.  Snr  l'avis  de  l'év&lue  de 

—Accueille  fort  mal  Jean  Lapart,  GrencÀle,  heau-frére  du  père  de 

oncle  de  la  Pucelle,  et  lui  recom-  Bajard,  il  est  envoyés  l'âge  de  i5 

nunde  de  la  reconduire  chez  ses  pa-  ans  auprès  du  duc  de  Savoie  pour 

cens;  admet  aveo  peine  en  sa  pré-  être  un  de   ses  pages,   iSa-   Son 

aance  la  Fucelle  ctle-méme;  reste  ^rewe  etaonaugrance  en  montant 

incerUin  sur  ce  qu'elle  lui  dit,  346>  àcbeval,  i53.  fie^itlabénédictioai 

Veut  la  revoir;  <e  rend  avec  le  curé  de  aonp^reetles  nistructions  de  «a 

auprès  tfelle;  écrit  auRoi,  348.  Fait  mère  avec  une  petite  bourse,  i54- 

préterserment  a  tous  ceoxqui  aoni  S«  met  en  rouie  poui  Chambérjr 

chargés  de  l'escorter  qu'ils  la  con--  avec  sou  oude  l'evéque,  i56.  S« 

duiront  Mine  et  sauve  aopiès  du  présente  devant  la  duc,  monté  sv 


>;,l,ZDdbyG00gIC 


BAT  BAY                  )7 

KinGheTBl}eM«dinÛBurailRdo*U  ctpîloiiie  David  l'EcosMÎiicaaunaiit 
pages,  et  canlié  à  b  gâcife  d'ua  il  se  conduit  pandant  deux  aiu  qu'il 
ccajer,  1 58.  Se  l'ail  aimer  de  toua ,  rwieàAire,  195.  A  deoz  oheTaos 
et  tnrioat  da  due,  iSg.  Aooompa-  tuéi  aoui  lui  à  la  bataille  de  For> 
gne  ce  prince  iLjoD,  iGo.  Se  fait  noue^açoit  SooéouduRoi,  etloi 
reoMrquer  du  aeigneur  de  Lignr,  préwnto  un  euseiiae  pri»  iur  reu-- 
fila  du  coDDétable  de  S.-Paat,  16 1.  œipi,  197.  Se  tend  à  Cari)(naD  cbe* 
C«  «eigneur  parle  de  lui  au  Koi,  i64-  madame  Blantilie.  où  il  rencontre  la 
Bavard  paroltdeTant  Charles  viii,  dame  de  Fluias,  iioiu'  laquelle  il 
qu  le  demande  su  duc ,  [66.  Il  eit  avoit  éprouvé  à  la  ooui  de  Sayciie 
ooDiié  an  aeigueur  d«  Ûgoy ,  reste  lut  ptua  teodiea  sentimens ,  3o4- 
truia  aas  dans  *a  maisoaj  à  l'âge  de  Doux  accueil  qu'il  ea  re^il;  d'à- 
17  ana  est  mis  duu  m  compagnie  ,  préd  son  détir,  fait  annoucer  un 
U  fut  toojoar*  un  da  ses  eeniila-  tournoi,  loS.  Quel  prix  il  ptopoie, 
hommes,  167. Touche  aux  ccui  du  aa6.  Kt>nipLpluaieiiralancei>  estdé' 
«haralier  Claude  de  Vauldraf,  se  élaré  vainqueur;  remet  le  prix  k 
froposant  de  joClli^r  avec  lui,  166.  madame  de  t'Iuiaa,  pour  qu'elle  la 
Obûenl  pour  cela  la  permission  du  donne  su  cjgevalier  qui  a  la  niieui 
Koi,  170.  VatroaTcrsonoBeke  l'ab-  jouté  apréslui,  307.  Conserve  toute 
a  d'Ësnay  pour  lui  demander  de  sa  vie  tu  tendre  souvenir  pour  cette 
quoi  s'équiper  j  comment  il  en  est  dame,  lui  écrit  souvent,  aoS.  Leurs 
n^,  1 7 1  ■  Le  seigneur  de  Bellabre,  sdieiuj  sa  recmnoiuanoe  pour  l'é- 
qai  raccompagne,  détermine  l'abbé  cujer  qui  Tavoit  servi  chez  le  duc 
i  doBoer  cent  écus  pour  acheter  de  Savoie,  aog.Cocaeilleà  ses  com- 
deux  cbevani,  i;3.  Bsyard  et  Bel-  pagnonsd'armesd'alleratlaquer  3od 
labre  prennent  c<u)eé  de  l'abbé,  chevaux  qui  sont  dans  Binaz.  Har- 
■73.  VonidesaparTcheiunnomme  che  avec  5o, hommes  d'armesj  dé- 
lânrenciu, auquel  ils  preunentpour  lails  sur  le  combat  qui  le  livre  de- 
•}  à  800  francs  de  drap,  d'or,  d'ar-  vaut  Binai,  311.  Les  Lombards  sont 
(cat,  etc.,  17S.  Comment  l'abbé  misen  fuite,  et  entrenldausMilanj 
d'Eanay  ruanda  trop  tard  à  Lauren-  le  bon  chevalier  les  y  poursuit  tout 
cin  quelle  somme  il  entend  donner  sl-uI,  est  fait  prisonnier  par  J.  B.Ca- 
pottr  l'habillement  de  Bayard,  176.  lacbe,  31a.  Est  préseaié  à  Ludovic 
Le  cbevalier  achète  deux  chevaux,  Sforce,  qui  est  rentré  dans  Milan, 
et  se  prépare  à  la  jotlte,  178.  Se  fait  3i3.  Son  entrevue  avec  ce  prince; 
admirer  des  damei  de  Ljod,  etmé-  obtient  sa  délivrance,  la  remise  de 
rite  les  éloji^s  du  Roi,  161  •  Est  en-  son  cheval  et  de  ses  armes  j  est  re- 
voté en  Picardie  par  le  seigneur  de  conduit  à  son  camp  par'tim  irom- 
L^j-;  présens  qu'il  reçoit  du  Roiet  petle,  aiS. Beud  compte  aoseigneut 
de  ce  seigneur,  iS3.  Arrive  à  Aire  ;  de  Li^y  de  ce  qui  s'est  passé ,  316. 
comment  il  7  est  reçu  par  les  che-  Noble  usage  qu'il  fait  delà  vaisselle 
valien  de  la  garnison,  iS6.  Accepte  que  lui  remet  ce  seigneur,  333.  Dé- 
lapcopositiou  du  chevalier  Tardieu,  fait  dans  un  combat  singulier  Hjra- 
187.  Fait  crier  un  tournoi  pour  cinthe  Simonetla,  parent  du  chau~ 
l'bonAeur  des  clames;  prix  propo-  celier  de  Milan,  aaS.  Sort  à  la  tête 
ses,  188.  Deuils  sur  ce  tournoi,  de  3a  chevaliers.  Hencoatre  le  ca- 
où  le  bon  chevalier  se  distingue  en-  pitaiue  Alonse  Soiomajor  ;  détails 
Ire  loua  les  autres,  190.  Sa  courtoi-  sur  le  combat  -qui  ie  hvre  entre  les 
•ie  envers  les  dames,  >gi.  Reprise  Français  et  les  Espagnols ,  3i6.  Fait 
dn  tonntoi  ;  le  chevalier  Bajard  prisonnier  don  Alonscjsa  conduite 
sbA  le  rbevalier  Hai»otin  de  Suc-  oénérense  envers  lui,  33o.  Le  ren- 
kcr,  gaçne  lui-même  les  ^rii  qu'il  a  jerma  dans  une  tour  pour  s'être  eu- 
proposes,  ig^.  En  débvre  un  an  fui  contra  sa  parole;  le  délivre  en- 
sapKardeBeUabre.etnaaDtieBa  suite  moyennant  lançan;  distribua 
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le  pTiide  celte  rançon  àaes  vAdats,  SoaDdiebecMsesAlbaDBie.etlec^it 

uns  rieu  garder  poar  lui,  334-  la-  taioeBtnalda  Coniaiini;  Isa  défait, 

itruit  que  Sotomafor  se  plaint  du  et  les  fait  prisonniera,  agS.  Se  ret»! 

traitement  qu'il  a  reçu  pcudant  aa  maître  d'un  cbâieau  appelé  Baasan, 

prison ,  lui  écrit  pour  lui  demander  Soi .  Opinion  du  bon  cheralier  dans 

réparation ,  ou  un  combat  à  mort ,  une  asacmblée  dea  capitaines,  à  l'oc- 

33o.  Détaiû  sur  le  combat  singulier  i»isioa  d'une  letlre  de  FEmpereur 

ra  lien,  iJg.  Comment  le  bon  adressée  au^seigneur  de  La  Palice, 
Talier  tue  Alonae  Solomajor,  3o6.  Eat  envoyé  tenir  garnison  à 
iJ.0.  Autres  détails  donnés  par  Vérone,  3ia'.  Surpris  dans  une  em- 
Ghampier,  341;  Combat  de  [3  Es-  buscade,  se  df fend  vaillamment,  a 
pagnola  conlre  i3  Français-,  dans  son  cbevai  tué  ions  lui,  est  fait  un 
lequel  le  chevalier  Bayard  et  le  eei-  moment  prisonnier,  est  délivré  par 
l>aeur  d'Oroze,  tous  deux  a  cbevai,  le  capitaine  Pierre-Pont  j  combat  de 
désistent  aux  i3  Espaunola  et  gar-  nouveau,  3]4- A  encore  son  cheval 
deut  t'Iioaneur  du  combat,  i^S.  tué,  estenTe1oppé,et  débarrassépar 
Surprend  dans  une  embuauade  uo'  te  bitard  Dufay,  iiS.  Se  retire  en 
trésoTierespagitol<|uiportoiliS,ooo  bon  ordre:  3ié.  Tombe  pendant 
ducats  à  Gimzalve  de  Cordoue,  la  nuit  sur  les  cens  de  pied  qu'il  a 
a43.  En  donne  généieuaernent  la  combattus  pendant  le  jour,  et  les 
moitié  an  chevalier  Tardïeu,  etdia-  tne  presque  tous,  3in-  Averti  à 
tribue  le  reste  à  la  (jarnison  de  temps  d'une  embuscade  que  veut 
Monervjue,  aSo.  Sa  conduite  en-  lui  dresser  le  capiiaioe  Moufron  , 
verg  le  trésorier ,  qu'il  renvoie  aui  fait  ses  disposilions,  renverse  el  met 
liens,  aSi.  Défend  seul  un  pont  sur  en  pièces  toute  la  troupe  de  ce  ca- 
le Gaiillau  contre  aoo  chevaux  es-  pitaine,  Ssi.  I^îl  pendre  el  étran- 
1.  -ra  r—  j..-.  .... gler  deus  des  avenlurieri  qui ,  met- 
tant le  feu  k  l'entrée  de  la  grotte  de 
,  Longare,  y  opl  étouffe  3,000  per- 
rojaumedeNapIes.aprésIaretrntte  sonnes,  33o.  Kît  .-nvoyé  à  Ferrare 
des  Français^  j  fait  plusieurs  ex-  avec  piusîeuraseij^neurs  etdes  trou- 

{loils  avec  Louîa  d'Ars,  sSS.  Torn-  '  pea  françaises  et  scisscs,  334-  Com- 

e    malade  à    i-jon   d'une    hëyre  munique  au  duc  de  Ferrare  le  des- 

quarle  qu'il   garde  eepl  ans,  160.  seio  qu'il  a  formé  d'enlever  le  pape 

Snitnéaumoind l'armée  française  en  Jules,  346.  Se  dispose  à  l'exécuter: 

Iulie, 361.  Gravit  unemontagneoù  pourquoi  il  échoue,   34?-  Conseil 

se  tiennent  les  Génois;  les  met  en  qu'il  donne  au.  dut  de  Ferrare  poar 

fiùta,  et  s'empare  d'un  bastion  qui  faire  lever  le  siège  de  la  Bastide,  354- 

défend  la  ville  de  Gènes;  noms  de  Ce  conseil eat suivi ,  35S- Autre  con- 

ceux  qui  l'accompagnent  dans  celte  SeU  qu'il  donoe  pourTattaque,  356. 

affaire,  a6i.  Eît  envoyé  par  le  Roi  Comment  il  est  heureusement  exe- 

avec  Soo  hommes  de  pied  j>our  oc-  cutéj  perte  que  fait  la  troupe  enne~ 
cuper  des  garnisons  au  duché  de  .  mie,  358.  Le  chevalier  repousse  avec 

Milan,  368-  Accompagne  La  Palice  horreur  la  propoailion  de  faire  em- 

qui  va  au  secours  de  l'Empereur,  poisonner  1ePape,etcoojurele  doc 

aj6.  Emporte  les  barrières  de   la  de  Ferrare  d'y  renoncer,  365.  Ac~ 

ville   de   Padoue   par  asaaOt,  387.  compagne  le  seigneur  de  La  Palice 

Surprend  par  embuscade  le  capi-  dans  le  Frioul;  passe  la  Piave  sor 

(aine  Mallevéche,  l'attaque,  et  lui  un  pont  de  bateaux  avec  le  capitaine 

fait  plus  de  prisonniers  qu'il  n'a  lui-  Fonlrailles;  commande  100  hommes 

même  de  monde,  393.  Revient  au  d'armes  du  duc  de  Lorraine,  368- 

camp,   oji  il  reçoit  des  éloges   de  Pertes   d'hommes    que    le    Boï    de 

l'Empereur,  30S-  Attaque  avec  aes  Franceéprouve  duos  te  Frioul,  369. 

3a    hommes  a'armea   le   capitaine  Leboncnevaliïrs'acqutertungrand 
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honneuT  daiu  la  victoire  rrrapottés  baiaille  Je  BavennES ,  So.  Avec  3o 
mr  rarméc  du  Vipe  deraot  Bolo-  hommes  d'armea  arrête  pendant 
^e,3^a.  tM.  aomniB  maître  et  garde  deux  heur»  l'année  âes  Suisses  Kor 
<hicaa]n,  ponrle  combatà  oatcance  le  pont  de  PaTie^a  deux  chevaux 
L  cheViiiiera   espagnols,    tués   aoas  lai,  56.  Est  hlessé,  S7. 


3ja.  Oblige  le  chevalier  Saime-Croii  Se  rfcnd  à  GreuobJe  auprii  de  son 
■  rendre  les  armes  à  son  vninqutar,  oncle,  évê^uedecetu-ville;  y  tombe 
$74'  Défait  Sou  Suisses  devant  Mi-    malade,  59.  Singulière  prière  qu'il 


M^ea 


1,  377.  Met  en  fuite  les  Vénitiens  adrease^s.iintAnleine.Sg.DelatilIc 
>iui  Tien nent  pour  défendre  Bresse  ,  natarelle  qu'il  eut  eu  Italie,  60.  Sa 
dont  Griltj'  s'est  rendu  maître,  3g  i.  conduite  noble  et  généreuse  CQveri 
Ouvre  un  aris'sur  les  dispositions  une  demoiselle  de  Grenoble,  Em- 
prises pour  livrer  un  assaut  à  la  Comment  il  assiège  une  petite  place 
ville,  et  se  charge- du  poste  te  plus  appelée  le  l'oat-la-tteine,  et  s'en 
périlleux ,  XVI ,  3.  Passe  le  crémier  rend  maître,  65.  Sa  conduite  envers 
rempart;  est  blessé  à  la  cuisse,  et  un  lansquenet  qui  veut  le  tuer,  68. 
mis  iiors  de  combat,  7.  Est  porté  II  s'acquiert  beaucoup  d'honneur 
dans  la  maison  d'un  homme  fort  ri-  dans  la  retraite  de  ta  Navarre,  71.' 
«he  de  la  ville;  rassure  sa, femtne  et  Se  rend  prisonnier  à  la  bataille  de 
tes  deux  tilles,  1  o.  Sa  fermeté  lors-  Guinegatte,  7g.  Estprftentéi|l'Em' 
qu'on  lui  relire  de  la  cuisse  1«  fer  pereur  el  au  roi  «TAngteterre;  sa 
qui  l'a  blessé,  11.  Fait  chercher  le  cou'versa lion  avec  eux,  80.  En  esc 
maître  de  la  maison  où  il  loge:sagé-  honurublemenl  traité,  83.  Reste  sir 
aéroaité  envers  ses  hdtei.  13.  Refuse  semaines  supaja  de  l'Empereur,  83. 
a,5oo  dacats  que  lui  offre  son  hd-  Conmieul  il  tait  prisonnier  dant 
"  Sur  ses  instances,  les  ao-  Vlllefranche  le  seigneur  Prosper 
ait  venir  les  denx  demoi-  Colonne,  çp.  Danger  qu'il  conrtÀ 
Leur  danne  à  chacune  la  bataille  de  Marignan,  100.  Arme 
louo  aucats  poarleuriDariage,etles  chevalier  le  roi  Frai>^is  I  aglrès  la 
Soo  qui  restent  à  la  mère,  pour  les  balaille,  108.  Est  envoyé  pour  gar- 
dislribuer  aux  maisons  religieuses  dei  la  place  de  Mézièrri,  no.  !j* 
qoi  ont  été  pillées,  ao.  Fait  vpuir  réponse  au  comte  de  Nassau  et  aa 
rbdte,  dîne  avec  lui,  et  lorsqu'il  est  seigneur  Francisque,  qui  l'envoient 
prêt  à  partir  reçoit  des  deux  de-  sommet  de  rendre  cette  place,  113. 
moisellea  deux  bracelets  et  une  Ruse  qu'il  emploie  )iour  faire  lever 
bourse,  qu'il  accepte'  avec  tecon-  le  siège  aux  ennemis,  114.  Reprend 
uoissance,  ai.  Se  rend  au  camp,  la  ville  de  Muion;  est  fait  cheva- 
oii  il  est  accneilli  avec  des  transports  lier  de  l'ordre  du  Roi;  est  ënvtjré  à 
de  joie,  a3.  Sou  discours  il  t'asscm-  Gènes,  1  iS.  Reçoit  de  l'amiralBon- 
blée  des  capitaines'  snt  la  nécessité  nivet  l:i  commission  d'aller  garder 
lie  livrer  balaille,  36.  Son  avis  est  Bebec,  100.  Y  tombemalade,  m. 
.suivi,  37.  II  vienlau  secours  delà  Est  attaqué  par  les  llspagnols,  laa. 
troupe  du  baron  de  Béarn,  el  rc  Se  retire  à  Biagres,  133.  Eslbl^sé 
pousse  les  Espagnols  jusque  dans  pendant  la  ictraile  de  l'armée  Iran- 
leur  camp,  où  il  abat  tentes  el  pa-  çaise,  i^i.  Son  discours  au  conné- 
villona,  3a.  StT  relire  sans  avoir  table  de  Bourbon  avant  de  mourir, 
éprouvé  aucune  perte,  33.  A  la  fin  13S.  Eloge  que  fait  du  chevalier  le 
'<fc  (^bauille  de  Ravennes,  conseille  marquis  de  Pescaire,  126.  Br^grets 
à  Gaston  de  rester  sur  le  champ,  44.  des  Espagnols,  137.  Plaintes  et  d ou- 
Se  rend  tnallre  du  cheval  sur  lequel  leur  dans  l'armée  française,  ia8. 
veut  fuir  Rajmond  de  Cardonqe;  Ses  dernières  paroles  a  s^  msluc 
laisse  passer  sans  les  connoilre  les  d'hfllel,  auquel  il  se  conffesse,  119. 
deux  enseignes  qui  ont  tué  Gaston,  Ses  adieux  au  seigneur  d'Atégre  j 
49.  RendcompU  i  aon  onde  de  la  déiailisursesdemiersmomens,  i3o. 
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Son  corpa  e«t  Uêotforti  data  la  royaume  de  Naplea  lui  eat  ufleitg 
Dauphinié;  deuil  génécalque  aa  mon  vend  ica  hijoDX  pout  mlnenir  ma. 
ycauic,  i3i.  Est  enterré  au  couTent  traie  de  la  inerte,  i38. 
daiMiniinea  de  Grenoble,  iSa.  Ses  '  Beadchjliii>  ,  (eiEiiear  anglaia, 
vertus,  son  hninamté,  M  libéralité,  commandant  )a  Tille  de  Basai  en 
■33.  Sa  aodeaLïe,  i36.  Est  chargd  Guyenne,  envoie déEerLuuiaJuio- 
de  la  défense  de  Méziéres;  noms  nal  des  Ursins,  VIIl,  gi. 
des  capitainea  qui  sont  avec  lui  Biincnuap  (le  aeisiieDr  de)  coin~ 
dans  cetle  place,  XVII,  3io.  Se-  mande  l'aile  droite  a  la  bataillé  de 
ponse  qu'il  faîi  à  la  aommatioD  du  Gavre^X,  iMj  charge  vivement  lea 
comte  de  Nassau  {  description  de  la    Ganluu,  i4& 

titualionde  cetle  ville,  3ii.  S'em-        BiAiiFoaT(Ia  duchesse  de),  f^oy. 
paredeLodi,  4a8-  Aui^  Crémons    V ait.  Eiiriei  [GairitUt  d'). 

"  '    ~Ere  e^       BEÂDioai(Ieseigiienr  de)  défend 

tobli-  Arraa  contie  les  troupes  du  Roi, 
Io.Eh  VII,  364.  {Mém,  de  Fcnin.)  —  ïié- 
,  4^-  'ait  les  Ânalaia  devant  le  Moni- 
élable  Saint-Michel ,  et  Ici  force  à  lever  le 
,  43  )•     aiége  de  cetle  place,  VlU.gg.  (M^m. 

concem.  la  Pue.  d'Orl.  ) 
■st  tué        fiaiurroai  (le  seigneur  de),  can- 
«  fat    damné  comme  vaudoia,  «at  enW^ 
I.  de  sa  prison  et  conduit  à  Paria  par 

ebraa  ordre, du  parlement,  XI,  go.  EcL 
canon    élargi,  g3. 

BUDFaEHoai  ( Guillaume  de), 
e  ré-  seigneur  de  Sey,  défend  on  pasd'ar- 
Dgne , .  moa  près  de  Dijon  contre  un  cbm- 
Br  lui  valicr  piémonlais,  IX,  34^' 
lin  de  Beacied  (Humbert  de),conné[a- 
sprits  ble  de  France,  vient  auitoacet  à 
n|ou,  l'armée  des  cruisés  qu'un  Bédonia 
-Bar-  propose,  rnoyennant  Soo  Iwaaiu 
!o  pe-  d'or,  de  montrer  un  gué  oii  l'o« 
avec  peut  jiasser,  aisément  a  cheval  le 
tiaana  Tbanis,  II,  339.  Vient  dire  au  roi 
ledanger  où  se  trouve  lecomled'Ar- 
t  tué  tois  à  la  Massoure,  34^'  Amène  à 
is  par  Joinville  les  arbalé tiieis  du  Boi  poor 
,  iS3.  défendre  le  petit  pont  que  celui-ci 
tenta  garde,  iSi.  Est  mis  sur  une  ^lér» 
e  ita-  avec  d'autres  seigneurs  priionnîera 
ânes,  pour  être  conduit  à  ûamielte,  999, 
Beiicjed  (Pierre  II  de  Bourbon., 
'd  de  comte  de),  vient  au  secours  de  aon 
tnlre.  frère  le  duc  de  Bourbon,  XI ,  35i . 
ar  de  (^féïn.  de  C^jnùie«-)^Est  pria  par 
xnm    trahison  dansLectioure.et  remis  on  . 

comte  d'Armasnac,  XIII,  4iS-  S« 
Bay-  Mnd  avec  madame  de  Beaujeu  en 
ence,  Picardie  pour  recevoir  Marguecite 
isH,  d'AuUichejXIV,ii3.(J.Jerrora*). 
aou-  BuniBo  (le  aire  de)  se  distiagu* 
ea  le    an  aiégedeMaguelon,IT,  33g. 
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Buorau    (le  capiuitte],  de   la  préi  delanlie  dTtii,  faStprlson- 

Prandte-Comté ,     ei   commiaclsiit  uiera  lé»  deux  «cufcr»  Rocliebaron 

jpoQc  fEmpercur  dans  ThioatiLe,  et  EsLors  Da  SoreL,  3S5. 

puvient  à  se  rendre  makre  du  chi-  BuniioaT  (Jean  de)  défend  delà 

vcand'Enery ,  XX.XI,  3gi.  part  du  Roi  à  Joinville  deiortirds 

BiAaisa  (le  aieur  dejeattnéau  ion  quarlier,  11,  ii3. 

liège  da  Uontbar,  XXXV,  371.  BEiuuoift  (Louis  de},  d'une  a«- 

BKAnL&c  (le  capitainE)  est  blessa  cienne  famille  du  Poitou,  chanCB- 

et  fait  pri«onnicr  lors  de  la  leltaite  lier  de  l'Elise  de  Paris ,  est  nommé 

des  Ëapagnois  au  siéfjc  de  5.-Da-  par  Louis  ki  iréTËchède  celteTiile, 

miaD,  XXIX,  341.  XIH,  43o- 

BEi.nuEn   (le  capitaine)  rend  t  BEADiio!ii(Tliom.,sitede),  lien- 

Henii  iv  le  cbiteaa  de  VincGuaea  tenant  du  roi  d'Angleterre,  est  fait 

parcompasition,XLII,  309.  prisonnier  devant  S.-Denn,  TIII, 

BEi.iJi.nc  jJaci|ues  de),  seigneur  \ii. 

deSemblançay,gouïeroeurdeToii-  Beadmobt  (le  vicomte  de).  Avis 

ntae,  est  pendu  au  ^etde  Moot^  qu'il  ouvre  au  conseil  tenu  à  Rouen 

&aCon  pour  larcins  et  malversations;  par  0ngueaclin,  IV,  354'  ^'  disLin~ 

VHS  faits  a  son  occasion,  XLV,  49.  gue  à  la  bataille  de  Cocberel,  168.  V 

6i:i.uiiAaoia  (  le  maiécbal  de),  un  eat  tué  par  le  baron  de  Mareuil,  369. 

des  aasistans  de  Dugoesclin  au  corn-  BEloiiair  (Jean  de)  assbte  ua 

bat  eu   champ  clos  livré  près   de  siège  de  la  forteresse  de  Sorie,  V, 

Fontorson,  IV,  309.  Se  rend  pri-  5y.  Monte  avec  lui  k  l'assaut  d'une 

sonuier   &    Cbandos   à   la  bataille  abba^e.âS.  Serend  à  Caen  auprfa 

if  Aoraj,  3oi.  Défait  avec  Clisson  du  conaétabte  Doguesclin ,  j^.  Se 

iioo  Anglais  jiréls  a  s'embarquer,  diitÎDgae  à  là  bataille  de  Pontval- 

T,' 109.  lain,  36.  Al)  siése  de  Brassière,  io(ï. 

BuDisaifoif  (leseigneuide),àla  Taille  en  piéceslagaruisondeCisaj 

l£le    de     l'avaut-garde    de    l'armée  dans  nne  sortieqa^lle  fait,  i3i. Est 

TOjale,  attaque  lus  Acglais  dans  la  chaîné  du  commandement  de  Mort 

plaine   de  Patav)  ut  secondé  par  par  Duguesclin,  i35. 

laHire,  Ambroue  de  Lore  et  Tliié-  BeidSost,  sedtaaDtgentilboinme, 

baat  de  Tbermes,  Vltj  ,  iS8.  condamné  pour  crine  de  ma)|ie  par 

Bei.uue  (  le  aieur  de  La)  dresse  les  gusea  d'AngooIâme,  est  interro- 

une   embuscade  i  don  Sancho  de  gé  à  ChinDOj  détails  sur  son  interro- 

Salincs,   commandant  la  cavalerie  gatoire,  XXXVII,  Si3.Estcmidai«- 

légèie  da  duc  de  Savoie ,  et  le  dé-  né  à  mort  aa  parlem.  de  Parts,  5i5. 

fàU,XLin,349-  BEinnE(Renandde),  arclievéqae 

BiACMoar  [Alain  de),  brûlant  de  de  Bourges,  retient  dans  le  devoir 

venger  U  mort  de  son  frère,  se  la  maiocité  des  catholiques  royatis- 

)aiiitiDuguesGlin,rV,  3j4- Se  reqfl  tes,  XX,   33^.  Est  nommé  parle 

à  Coen  auprès  du  connétable,  V,  73.  Roi  pour  entrer  en  conférence  nveo 

Sedistingue  ala  bataillcde  Pnntval-  les  ligueurs;   quelle  est  l'issue  de 

lûn,  86,  et  au  siège  de  Breasièie.ioâ.  cette  conférence,  365.  {Inlrod.) — Est 

EsaimoBT  (Geoffroy  de)  prend  petit^ls  de  1.  de  Beaune  de  Sem- 

U  CToii,  Ti'iod.  Se  rend  en  Sj'rîe  blaD ça j',  condamné  sous  Francis  i. 

avec  Regnaud  de  Montmiiaïl,  i64'  Sa  mémoire,  son  iiigement,  ses  au- 

BetnMOST  (Jecquemin  de)   de-  irea  qualités,  XXXVII,  354^   Son 

Csnd    VBÎIbmmenl  le   cbàteaa   de  besoin  de  manger,  355.  Cammentil 

Tilly  contre  les  capitaines  du  duc  est  employé  dans  les  grandes  affai' 

(k  Bonrgogne,  IX,  371.  Comment  res,  3S6.  Son  iulime  amitié  avec  de 

il  a'échnppe  de  04 cbïteau  pour  aller  Tbou,  357.  Sondisceurs  aux  Elati 

aa  lecours  du  damoiseau  de  Corn-  deBloia  contre  le  Inie,  39a.  (BlUiti. 

mercf, 384-  Dreaae  une  embuscade  de  dt  Thou.)  —  Son  discours  aux 
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méoiet  Elal3  M[  le  lermcnt  à  faire  r^ctam»  la  liberté  de  Bubempré, 

>  Udit  (Fanion,  XXXVIII.  4ii.  XI,  Î36. 

SoD   jitemier  discours  au  coDlé-  Becqdet,  iripolier,  est  pendn  au 

noces  de  Surcmes,  XLI,3i3.  Son  Louvre  pour  avoir  aesisié  au  meur- 

■ecoBd  diacoura  sur  la  nécessité  de  tre  cummis  sur  la  personne  du  nwr- 

recoanoltre  le  Roi,  3ig.  Sa  réponse  quia  de  MaigUL-lct,  XLVII,  63. 

•uxdÙcOursdei'archevé^DedeLjoD  Becquet,  marchand  de  draps  ■ 

■nr  l'obéiasance  due  aux  rois,  337.  Paris,  d'un  esprit  foibte et  suprnti- 

(Ift^m.  de  Caj-tt.)  —  Fail  l'oraisou  tieui,  devient  en  une  uccasion  la 

lanébie  du.duc  d'Alençon;  distique  risée  du  peuple,  XLVU.  36a. 

contre  lui,   XLV ,   177.  Sa  mort,  Beoi  (Noèl  ),  syndic  de  la  Sot- 

XLVTII,  11.  Détails  >ur  ce  sujet,  bonne,   condamne  le  livre   de   U 

ig.  {M^m.  de  L'£slaik.)  leine  de   Navarre,    in litulé  Miroir 

Seioe,  vicomte  de  Ton»,  est  Je l'ame pifchfreaie,XVU,  Ii5.  Est 

tuéau  siège  dcCaleau-Gimbreïiïpar  enfermé  au  Mool-Sainl'Michel ,  où 

le  duc  d'AlençoD,  XLV,  ai3.  Umeurt.ue. 

BeitiBE<Bt'giiBuk  de),  évcquede  BEriiTcaii  (le  capitaine  Théaude  ) 

Uende,  chancelier  dû  ducd'Alen-  attaqué  et  surpris  à  Bouhain  par  les 

çou,    le^it   ordre  da    rendre    les  Impénaui,  teurtierit  tête,  elareide 

■ceaui,  et  ne  retire  en  Berri,  crai-  des  secours  qui  lui  arrivent  les  met 

tEiant  la  colère  du  prince  qu'il  a  vo-  eu  déroute,  XIX,  44>'  {Mfini,  de  Du 

>,XLV,  197.  Betlay).  —  aétâ\.  3o  thevau-léseï» 

Beidiai*   (Dreux  de)  prend  la  de  don  Alvaro  de  Saude,  XXIX, 

eroix,  I,  104.  a;g.  (Mém.  de  Du  rulort.) 

BEiD>EGA>D-CH4MrEaosE{M.de)  BEDFOKt  (le  duc  de)  reçoit  de 

est  blessé  à  l'a&aire  de  Pont-Lïéie,  Henri  V  mourant  U   réfrénée  dl 

entre  les  troupes  du  Boiet  celles  da  royaume,  de  concert  avec  le  duc  de 

grand  prieur  de  VeDdflmc ,  L ,  455.  Bourgogne,  VI,  36o.  Devient  l'unt- 

fiEAUvus  LE  Beive,  normaud,  uue  dépositaire  du  pouvoir;  tompt 
Iioniinc  d'armes  du  seicneiir  d'im-  1  union  qui  régnoil  entre  l'béritieT 
betcourt,  empécbe  lui  deuiièine  les  de  la  couronni;  et  le  duc  de  Breta- 
liabilans  de  Villefrancbe  de  fermiri  gne;  assiste  aux  funéraillesde  Char- 
leurs  portes,  et  pénètre  dans  cette  li:fvi,3&t.{TobL  du  règn.  deChar- 
Tille,  XVII,  9^.  Est  tué  dans  la  /es  ri.) — E^t  secondé  par  d'ittuislrei 
retraite  des  Français  sur  les  bords  généraux,  VIII,  S.  Mesure  qu'il 
dolaSesia,  45l.  prend  l«ur  s'assurer  de  la  lidélité  et 

BÉtcvEAu  (leseign.de)eEttuésur  de  Pobeissance  des  Français  soumit 

le  mule  du  porta  Maples,  X1V,366.  à  la  dominnlion  aoelalse,  10.  Far* 

Beadvoir  (Baudouin  de)  prend  vientà  délacherle  duc  de  Bretague 

la  croix,  I,   io4-  Est  nommé  pour  de  l'alliance  deCharles  vi/,  i3.  Pré- 

conduirele  second  corps  de  bataille  sente  la  bataille  au  comte  df  Uou- 

contre  l'empereur  Aleïis,  196.  Se  glas,  17.  Fait  siguer  au  Toi  d'Ecosse 

prépare  à  résister  a  cet  empereur,  un  traité  d'alliance  offensive  et  dé- 

ai8.  Est  de  l'cxpédilioa  faite  contre  fensive  avec  l'Angleterre,  18.  Iléta- 

la  ville  de  Fbilee,  a56.  Est  présent  blil  la  bonne  intelligence  entre  l'é- 

A   la   bataille  d'Atrattinium,'  3a8.  véque  de  Winchester  et- le  duc  de 

Conduit  le  sixième  corps  de  bataille  Glocester  ;  apaise  le  diHerend  de  ce 

contre  Jolianoice,  406-  Se  retire  de  dernier  aïecleducdeBonrgognejra- 

l'ormée,  4o8.  roèneao,ooo  hommes  en  France,  37. 

BEitiToin  (Hervé  de)  prend  la  Essaicdedoanetuni'fiirnieréEuliére 

croix,  1,  loa,  à  i»  guerre;  oblige  le  duc  de  Brela- 

Bec-Cbespih  (  Antoine  Du) ,  ar-  gne  à  renoncer  à  l'alliance  du  Boi , 

chevéque  de  Nnrbonnc,  est  envojé  a8.  Dispose  des  plus  belles  provïn- 

Buprés  du  duc  de  Bourgogne  pour  cet  de  France;  demande,  dam  une 
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fraude aisemUée coDTUfiuée i  Paris,  pour  chancelier,  3i3.,Faite:i[>ëdier 

toni  les  biens  donnés  depuis  40  ans  par  le  cljapitre  de  Rouen  une  auto- 

«m  églises;  mécontontemeot  qu'il  rîsationà  révëqu«  de  Bcauvais  pour 

«xcile  de  toutes  pnrts,  3o.  Ne  sait  conameiicer  le  procès  de  la  Pucelle 

fm  profiler  des  avantages  de  sa  po-  dans  son  terriluifc,  390.  (Mém-con- 

lition  pour  réduire  prompleiceat  la  Bernant  la  Pue.  d'Orl.) 
TtUe  d  Orléans,  3i.  Rejette  la  pro-        Bedpoit  (la  duchesse  de)  obtient 

fsition  ipii  lui  est  faite  de  mettre  de  son  époux  grâce  pour  la  garnison 

fille  d'ÙFléHos  en  séquestre  entre  d'Orsaj  ,  VIII,  16. 
les  maina  du  doc  de  Bourgogne;  ses        Bédodihs  (les),  leurs  mœurs  et 

Clea  s  cette  occasion,  3g.  Ëm-  leur  religion,  11,354- 
is  dans  lequel  ilsetrouTeaprés        BEDitEDiiia,cadi,  est  nd^mé  pour 
la    rérolution    subite    opérée   par  négocier  une  trêve  avec  les  Iran- 
Jeanne  d'Arc,  49'  Son  génie  lui  crée  çais,  III,  38, 

des  ressources;  il  décide  le  cardi-  BèccES  de  Fr«hsitres  détourne 
nal  de  Winchester  à  lui  amener  les  l'empereur  Baudouin  d'aller  à  An- 
troupes  destinées  à  aller  combattre  drinople  contre  le  marquis  de  Mom- 
ies hussites  ;  con-erve  par  des  sa-  ferrât,  I,  3o8.  Est  mis  à  mort  par  le 
crifices  faits  à  propos  le  dac  de  roi]fan,394- 
Bourgogne  dans  bOn  alliance,  So.  Behodrd.  Exercice  militaire,  dé- 
Fait  Tenir  de  Londres  le  jeune  HeU'  pendaace  des  tournois.  Le  behoutd 
ri  Ti  pour  le  faire  sacrer  à  Paris;  étoit  une  espèce  de  bastion  ou  de 
conduit  plusieurs  fois  ses  troupes  en  château  en  bois  que  les  tcoana  dé- 
présence  de  l'armée  royale;  défie  fendoienl  contre  ceux  qui  vouloient 
Charles  dans  les  termes  les  plus  in-  l'attaquer.  Ce  combat  fut  inventé 
jurienx;  rnarche  contre  le  comte  de  pouc  apprendre  à  la  noblesse  a  at- 
Bichemont,  5i.  Essaie  de  retenir  le  laquer  Ou  escalader  les  places,  III, 
doc  de  Bourgogne  par  les  plus  im-  i53.  Diversement  désigné  par  les 
portantes  concessious;  épouse  en  se-  auteurs;  notre  mot  bourde,  ou 
condes  noces  lacqueline  de  Luxent-  chose  feinte,  ou  mensouge  ,  vient 
bourg,  et  par  celte  alliance  s'aliène  probablemeut  de  ce  genre  de  com- 
de  plus  en  plus  ce  duc,  54.  Sa  mort  bat,  iS^.  L'étymologie  du  mot  be- 
bissependantlone-tempsIesAiiglais  hourd  est  incertaine,  i55.I.es  ba- 
ranschef,  59.  (Tabl.  du  rign.  de  bilans  descommunesëtoientexercés 
Charl.  yii.)  —  Assiège  Ivry  en  Sor-  àces  combats,  i56. 
■nandie;  capitule  avec  lecomman-  Beli  iv,  roi  de  Hongrie,  fournit 
dant  de  cette  place,  Girault  de  La  des  vivres  au  jeuneBaudouin.I,  498. 
Palliére,  VIII,  103.  Défait  les  Pran-  Belahoeh,  jacobin,  se  moque  en 
fa(8aiicoinbatdeVerneuil;reprend  chaire  du  prédicateur  Boucher, 
cetteville,  106.  Fêles  à  Paris  à  l'oc-  XLVI,5oo. 

easiondecelle  victoire,  107.  Envoie        Bci,ier  (Guillaume),  capitaine  au- 

-an  si^e  d'Orléansle  comte  de  Suf-  quel  te  connétable  de  Hichemout 

foick  remplacer  le  comte  de  Salis-  avoit  conGé  la  garde  de  Chinon, 

bory,  i44- A^b'^'^'b  10,000  hom-  trompeceseigncur,et  ouvre  Icspor- 

mes  pour  aller  combaure  le  Roi  en  tes  de  celte  ville  ait^Roi,  TIII^  446. 
Brie;  change  de  résolution,  et  re-        Belin  (le  comte  de)  ,  gouverneur 

tourne  à  Paris,  aoS.  Sort  de  nou-  de  Paris,  propose  au  parlement  de 

Teaa  de  cette  ville  avec  une  armée,  reconnoltre  Henri  iv;  est  remplacé 

«tVient  prcsde  Dammartiiise  ranger  par  Brissac ,  XX,  371 .  (/ntrodue.) — 

en  bataille,  307.  Après  quelques  es-  Arrêt  du  parlement  contre  sa  desti- 

cannouches,  retourne  â  Paris,  30S.  tution;  le  comte  quitte  le  partide  la 

Arrive  près  de  Senlis,  109.  Se  rend  Ligue,  et  va  se  rendre  au  Roi,  XUI, 

enMormandie  avec  son  armée,  lais-  118.  {Mém.Je  Cajra.) — La  précau- 

MDHaFarisl'évéque  de  Théroueunc  tion  qu'il  prend  de  faire  terrasser  la 


DiqilizDdbyGoOgle 


44                 BEL  BEL 

porte  S.-Hanoré  cmptcbe  l'entre'  corpt  d«  batuUe  contre  lobaBniot* 

prbe  fûte  contre  la  ville  dans  la  4°^-  ^  relire  de  l'armce,  ^06. 

jotirnée  det  farinet,    XLVI,   laa.  6eu«»iiin.  Arrél  de  û  cour  da 


Propose  aux  Eapajjnoli  et  Napotî'  i^rletaent  contra  son  livr«  i: 

lains  de  lerer  sur  le  peuple  de  Paris  Traotatui  depauttau  Sumaa  x-oof 

une  somme  pouracquiLler  leur  paie;  lijicû,  eto.,  ALIX,  1 53.  Un  arrêt  du 

(»tlepropoiilioi)estre)etéepar  eux,  cooieil  aurieoit  a  la  pablicatioa  et 

163.  Sa  répanse  au  colonel  Aubraj,  eiéKution  de  l'arrêt  du  parlement, 

qui  Tient  lui  offrii  dea  secon»  con-  157.Ce  quepeiueL'Eaioile  du  livre 

Ue  te»  Seite,  ig^.Vaanpatlemeut  de  Bellarmiu,  160. 

assurer  qu^il  n'j  a  point,  de  paix ,  et  Beixii  (Jacques  Du) ,   colonel^ 

que    du  aecours    est   entré    daui  est  lue  au  siéee  de  Sassarj  en  Sac- 

Bouen,  34^-  Fait  échouer  une  entre-  daigue,  XVIU,  65. 

Srise  des  Seize,  344-  Obtient  prise  Beliat  (messire  Jean  Du],  réuni 
e  corps  contre  le  conseiller  Bage-  àmessire  AmbroisedeLore,  la  pour 
reau,334'  Dit  tout  hant  que  si  le  roi  reprendre  la  ville  de  Fres*aj;s'en 
de  Navarre  se  fait  catholique,  la  no-  retourne  à  Sillé-ie^uillaunie,  puis 
blesse  est  en  bonne  disposition  do  se  porte  vers  le  Mans,  où  il  eatdé- 
le  reconuoltre,  371.  Sa  réponse  fait,  VIII,  ga.  Est  fait  prisonnier  à 
au  colonel  Flassart,  qui  se  plaint  la  bataille  ik  Crevanl,  04- 
k  lui  de9  Seize,  3^a.  Son  enue-  Bellui  [les  frère*  Guillaume, 
tien  avec  lao  politiques  qui  vien-  Jeau  et  Martin  Du),  issus  d'une  fa- 
nent le  trouver  pour  demander  la  mille  qui  s'est  distinguée  dèslespre- 
fùx,  3gQ,  Va  prier  le  Boî  d'Oter  les  miecs  temps  de  îa  monarchie.  Jean 
impdts,  ce  que  le  Roi  refuse  jusqu'à  dirige  les  éludes  de  ses  deux  frëtea, 
ce  qu'il  Boil  reconnu ,  SaS.Ésten-  eileasecondedacsle^rcarriére  po- 
Tojé  à  Dieppe,  où  «atle  Bai  occu'  litique  et  militaiie,  X^il,  3.  Em- 
~-  a  faire  lever  le  siège  de  Fécamp,  brasse  l'étal  ecclésiastique  ;  est  d'a- 
propose  une  praloogation  de  la  bord  nommé  àrévéclié  de  Bayonoe, 
trêve,  535.  Fait  retirer  Une  Iroupe  puis  appelé  au  siège  de  Paris;  lait 
de  capitaines  et  bourgeois  de  Paris  adopter  au  Koi  l'idée  d'un  coUèes 
qui  viennent  supplier  le  duc  de  royal;  Guillaume  et  Martin  se  des- 
Mayenne pour  le  colonel  d'Aubray ,  tinent  à  la  carrière  des  armes  ;  pa- 
S5i.  Répond  aux  députés  du  parle-  roissent  jennes  à  la  cour  de  Fran- 
ment  qu'il  est  comme  forcé  par  le  çoisi.  Martin  prend  part  à  la  gloire 
légat  et  les  Espagnols  de  quitter  le  de  la  bataille  de  Marignan;  loua 
it  de  Paris,  5^5.  Va  an  deux   se  trouvent  à  )a Iwtaille  de 


G 


parlement  preudre  congé  de  cette    Pa^ie;  GniUauma  prend  le  eqd 

,  5S3.  Sort  seul  de  Paria    Langejr ,   4-    'Praverie  l'Espagne, 
.)..  A,.^  ^g  Mayenne,  586.     maigre  les  dangera  qui  le  menacent. 


pagnie,  5S 
ordre  du  d 


(^éiit.  de  L'JSsIoile.)  pour  aller  voir  ie  Roi  prisonnier  ■ 

B ELIS  (François  Faudoos,  sieur  Madrid  :  sauve  Florence  du  pillage  j 

de),  maréchal  de  camp  de  l'armée  du  essaie  d  Éclairer  le  Roi  sur  la  posi- 

duc  de  Mayenne,  est  fait  prisonnier  tiou  d'André  Doria  ;  est  chargé  d'u- 

à  la  bataille  d'Arqués,  XLIV,   i3g.  ne  mission  délicate  en  Angleterre} 

Délivré  sur  sa  foi,  il  est  envoyé  au  calme  le  fougueux  Henri  vrii;  va 

duc  pour  lui  demander  la  paix  de  la  eu  Allemagne  nouer  des  elIJaBOea 

part  du  Roi,  i4o.  avec    les    princes   prolcsuns  ;-  est 

Belih  (madame  de),  femme  du  remplacé   en  Angleterre  par  son 

gouverneur  de  Parb,  assiste  à  la  frère  Jean,  S.  Celui-ci  fait  pronel- 

procession  de  la  Ligne;  sa  mort^  tre  au  Boi  de  se  soumettre  an  ja- 

5LVI1,  374.  sèment  dn  Saint-Siège^  part  pont 
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(  Hugues  de)  prend  la    Rume  ;  obtient  un  délai  du  Pape  ; 
104.  Conduit  le  septième    est  fait  cardinal.  Guillaume  vu  an 
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Memune  à  uafera  mille  dauoer*,  Bégente,  XVIU,  ii.  Se  reiul  en 
pooTT^uter  lesimpoBUireadâlEin-  poiU  à  Borne  pour  préveoit  le 
perenr  {  Uartin  fait  la  célèbre  cam-     f  ape  de  la  marche  du  duo  de  Boor- 


p^ua  de  ProTeuce ,  et  pnitaga  k  boii,a6.  Lève  à  la  bâte  3,000  bom- 
glaiie  de  Moatmoceiicj,  &  Jean  mes  pour  la  défeote  de  celle  ville, 
remplit  à  Parie  les  fanclioai  de  a7.Serelire  eacombaLtantauchà- 
litutenant  général ,  lassuie  les  ha-  teau  S.-Auge,  qS.  Signa  «Teo  le 
bilans  de  cette  Tille,pou[voil  aox  prince  d'Orange  ooe  capitalatioa 
ipprotisiomiemeiisj  Guillaume  est  par  laquelle  lui  elle  aeigneui  Renca 
lait  gouverneur  deTurinj  découvre  de  Cère  te  reLirencacniea  et  bagues 
latiamedu  marqub Du  Guasl j  fait  sauves,  ag.  £sl  envoyé  par  Lautfec 
les  dispositions  les  pliu  savantes  prés  duBoî pour  l'instruire  desdes- 
en  Piémont:  suspend  l'orage  qui  seins  secrets  d'André  Doria, 67.  Se* 
nenace  les  nabilans  de  Cabriéres  conseil*  ne  sont  point  écoulés ,  6tf. 
H  de  Herindol,  7.  Meutl  en  rêve-  lie  rend  en  Angleterre  pour  uaiter 
untenPranceiSon  éiogepac  Cbai-  avec  le  Roi  concernant  des  somniea 
lo-Qaintï  son  goût  pour  les  lettre»,  dues  à  l'EmpeTeur,  8S.  Est  envoyé 
Martin,  maior  général  de  l'armée  aupréi  des  princes  d'Allemagne, 
dn  conUe  d'Eu^hien.prendpartàla  avec  des  inatruclions  et  d'ample* 
victoire  de  Cérisolcsj  Jean  est  en-  pouvoirs,  iiS.  Consent  aux  pro- 
cste  diargé  de  la  défense  de  Paris,  positions  faites  par  ces  princes,  et 
8.  Les  deux  frères,  éloignés  de  la  confirme  l'amidé  qui  est  entre  cox 
coor  apré*  la  mort  de  Fraufoia  1,  et  Le  Roi,  i3o.  Va  communiquer  c« 
se  consolent  de  leur  diagràce  dans  traité  au  roi  d'Angleterre,  i3i.  E^l 
la  cnUuc«  des  lettres,  leun  le  fixe  a  envojé  de  nouveau  auprès  de  ce 
Home,  Marlinse  retire  a  Glatignyj  prince;  objet  de  sa  mission,  173. 
il  T  complète  les  Mémoires  de  son,  ,  Donne  avis  an  roi  d'Angleterre  des 
frère  GuÛlaïunei  proist  décéder-  hostilités  commencées  contre  lui 
nier  de  composer  une  bistoira  de  par  les  Ecossais,  176.  Est  chareé 
France^  pourquoi  ce  projet  ne  pot  par  le  Roi  de  soutenir  auprès  da 
itre  exécuté,  9.  Jugement  de  Mou-  l'Empereur  et  du  roi  Ferdinand  les 
Uigne  sur  les  Mémoires  de  Langejj  droits  du  jeune  duc  de  Wittember 0 
eSarU  des  éditeurs  pour  remédier  et  des  ducs  de  Bavière  ;  leltre  qu'u 
dans  une  Introduction  eu  défaut  de  adresse  aux  commissaires  du  roi 
délaitsessenlieb  qu'on  j  remarque,  Ferdinand  à  celéeard,  318.  Assiste 
II.  Des  différentes  édition*  de  ces  à  l'assemblée  d'Ausbourg  comme 
Uémoiies,  la.  médiatenr,  lai.  Présente  ses  lettres 
BtLLiT  ^Guill.  Du),  seigneur  de  de  créance,  333.  Son  premier  dis- 
Lange;,  fait  précéder  s^  Mémoires  cours  aux  Etats  en  faveur  dn  duc, 
dW  prologue  dans  Iei;piel  il  expose  134.  Son  second  discours,  i38. 
iei  qualités  qui coQvienneDtà Ibis-  Eat  envoyé  en  Bavière,  433.  Dé-' 
loire,  et  celles  ^ui  sont  nécessairea  couvre  les  menées  de  l'Empereur 
■  l'historien  ;  il  passe  en  revue  pour  susciter  en  Allemagne  des  en- 
loua  les  auteurs  anciens  qui  se  soU  nemis  au  Boi ,  435.  Est  obligé-de  se 
livrés  à  la  composition  de  l'bisloire,  cacher;  comment  il  parvient  i  di> 
et  démontre  par  leur  exemple  ce  minuer  l'effet  des  cabmnies  rèpan- 
qu'il  établit  en  principe,  que  pour  dues  contre  le  Roi,  43q.  Béclame 
êire  un  bon  historien  il  faut  avoir  la  convocation  d'une  diète  imp^ 
vosoi-même  ce  qu'on  raconte,  ou  riale  qui  a  été  annoncée,  443-  ^ 
l'avoir  appris  .de  lémoins  dignes  de  lettre  aux  électeurs  et  princes  de 
foi, XVII,  197  à  ia4-  Ilpasseen  l'Empire  sur  les  dangers  dont  il  est 
Espagne  pour  savoir  des  nouvelles  menacé,  et  sur  la  réclamation  qu'il 
du  roi  de  France,  et  revient  en  a  faite  en  vatu,  44^.  Est  envoyé  à 
donner  de  certaines  k  madame  la  Aii  ponr  y  prendre  conuoissance 
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des  pliu  nrf^Diea  léperaUona  à 
fmrc,  XIX,  1^6.  Vieol  en  leadte 
compte  au  Roi,  177.  tit  envojé 
en  l'iémoBt  pour  conuoUre  et  apai- 
ler  les  difiereadi  élèves  entre  Guy 
de  Baogon,  Céaar  Fcégose  «onbeau- 
frére,  et(>agaia  de  Goozague,  a4^' 
Vient  rendre  compte  aa  Rot  de  la 
sittuHion  de  sei affaires,  354,  Potle 
de  l'argent  à  la  garnison  de  Turin, 
359.  Bépare  le  poot  de  Moncalier, 
cl  est  reçu  dam  celte  ville,  384- 
Est nommé  gouvemeuiduFiéinont, 
303'  Comment  il  [amène  l'abon- 
dance dans  ce  pays,  et  le  foamil 
de  blé  à  ses  fr^iis,  3o3.  Essaie  inn- 
titement  de  dissuader  César  Fré- 
Mwe,  envoyé  ■  Venise,  de  »'y  ren- 
dre par  eau,  offrant  de  le  faire  con' 
dujie  par  terre,  3io.  Envoie  au 
marquis  Du  Cruasl  le  seigneur  de 
Termes,  pour  se  plaindre  de  Tas- 
eassinal  des  ambnssadeurj  Frégose 
et  Rincon,  3i3.  Depêclie  qu'ilre- 
qah  de  lui  sur  ceeniel,  3i3.  Sa  ré- 
ponse au  marquis,  3i4'  Comment 
u  parvient  à  découvrir  la  vérité  sur 
cet  assassinat,  317.  Envoie  a  la 
diète  de  l'Rmpire  une  lettre  en  ré- 
poDsea  celiedu  marqni.^  Dn  Gnasi, 
adressée  à  cette  mjme  diète  sur 
fossassioat  des  ambassadeurs)  texte 
de  celle  lettre,  Sa;.  Son  projet  et 
les  préparatifs  pour  se  rendre  maî- 
tre du  Milanais,  36g.  Forme  une 
triple  entreprise  sur  Coni,  Qnéras 
MAlbej  quelle  en  est  l'issue,  9S3. 
Vient  camper  à  Carienan,  y  élève 
un  fort,  384.  l^tache  de  l'armée 
impériale  5  à  6,000  hommes-  dont 
il  se  renforce,  3S5.  Enlève  qnel- 

3 lies  places  du  Mon tf errât,  3Sg.  S.e 
écide  à  revenir  en  France  pour 
instruire  le  Roi  de  ce  qui  te  passe; 
meurt  au  Mont-Tarare,  893. 

Bellit  [René  Du),  baron  de  La 
Lande,  gendre  de  Guillaume  Du 
Bellay,  seigneur  de  Langey,  dédie  à 
CiiBrleK  Tx  Ipe  Hémoires  de  son 
beau.pére.  XVII,  189. 

Bellit  (Jean  Du],ciâqae  de  Pa- 
ris, harangue  le  Pape  à  son  entrée 
àMarscille,  XVIII,  307.  Est  envoyé 
auprès  du  roi  d'Angleterre  j  obtient 
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de  ce  prince  qu'il  ne  »o  séptrera 
poinide  FEilise  romaine,  si  le  Papa- 
vetit  surseoir  i  l'exécution  de  att 
sentence;  va  lui-même  a  Rome  soir 
licitet  dn  Pape  cette  8uspeniion^366. 
Quelle  e£t  l'issue  de  cette  ambasÀule, 
368.  Est  envoyé  k  Paris  pour  raam- 
rercettevilLe,  et  en  qualité  de  lieu- 
tenant général,  497-  ^f  10,000 
hommes  de  troupes  pour  «lier  en  se- 
cours de  Peronne,  et  approvjaionile 
la  capitale  pour  un  an,  XIX,  161. 

Belut  (  Martin  Du)  fait  précé- 
der la  Mémoires  de  son  frère  d'ime- 
préface,  XVII,  igS.  Y  ajoute  «ept 
livres  comités  par  lui-mènie,  1^. 
Est  envoyé  par  le  duc  de  Vendôme 
auprès  du  Roi  pour  l'avertir  que  le 
roi  d'Angleterre  prépare  une  des- 
cente à  Calais,  365.  Secourt  le  jeuns 
François  de  Lorraine  combattant 
seul  à  pied  7  ou  8  ennemis,  3o5. 
Est  envové  an  Soi  pour  lui  rendre 
compte  de  la  manière  dont  la  gar- 
nison de  PoBsano  a'eft  retirée  a  Fe- 
nestrellea ,  49S.  Est  envoyé  dans  la 
ville  de  Térodtnne  pour  la  détendre 
de  surprise,  XIX,  304.  Est  chargé 
de  la  défense  de  LiUiers,  114.  Em- 
pêche les  ennemis  de  réparer  et  for- 
tifier S.- Venant,  317.  Hepceod  nn 
convoi  enlevé  par  les  Bourguignon!. 
319.  Recouvre  le  buiin  et  les  pri- 
soDniers  que  l'ennemi  a  f^ils,  isS. 
Est  fak  prisonnier  nu  siège  de  $■- 
Paul,  335.  Est  renvoyé  sur  sa  foi^ 


..-  ,  _  4- S'empare  de  plus 
tites  places  du  Moutfetrat,  3c|3.  A 
la  nouvelle  de  la  mort  de  son  frère, 
le  «eigneiir  de  I  jngey  demande  con- 
gé au  Roi  pour  revenir  en  France; 
avant  de  partir  découvre  deux  pro- 
jets de  l'ennemi  de  surprendre  U 
ville  de  Turin,  4o4-  ^'''  cou|)er  la 
tète  au  juge  de  celte  ville ,  407,  et  à 
deux  soldats  espagnols,  4iO-Bloque 
un  moment  la  place  d'Avesnes;  dé- 
fait un  parti  ennemi  en  .'e  retirant, 
4a3.  Se  porte  sur  Landi-ecies,  4i4- 
Veut  empêcher  que  cette  ville  ne 
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■oit  br61ée,  ce  qu'il  ne  peol  ptére-        BBU.eci>nE,  ^and  écujer,  en 

nir  à  cuiue  des  onlrei  qu'il  re^it,  earoyé  à  Flocence  jiuut  épouser  au. 

435.  £at  nommé  comiuaadaut  du  nom  du  Roi  Marie  de  Hédicii, 
cUteau  d'Emery,  qu'il  forUfie,  43o.  XXXVI,  464.  (Mém.  de  l'abM  Je 
EliécnleuDebeùreuse  culreprisG  sur  PontltvoY.)  —  tst  nommé  gourer- 
la  ville  de  Bains ,  43  ■  ■  Par  ordre  du  neur  de  QuUlebcBDf  ^  difficultés  qu'U 
Roi  fait  raser  le  cliàteau  d'Emerj-,  éprouve  de  la  part  du  chaDcelier 

436.  ËslenTOféBapiés  du  Roi  pour  de  Navarre,  XLl,  ^1,  Entre  dans 
lui  propoEcr  d'assiéger  Thioavjlle,  la  pince,  73.  S'y  voit  bieatâl  assîc- 
45i.  Est  chargé  d'aller  avec  [Jeina  gé  par  le  duc  de  Mayenne  ;  état  où 
pouvoirs  ramasser  dans  le  lâonuait  se  bouve  cette  ville,  7 5.  Comment 


•A  le  Soissonnais  toutes  les  farines  elle  est  secourue  et  défcadue,   78. 

qu'il  jpoiuTa  trouver,  ponrlestaire  (/Ifiïin.  c/e  Ciifel.)  —  Se  disdngua 

eolrei  dans  Landïecles,  467.  Com-  au  combat  dÂrques,   XLIV,  5ti6. 

ment  il  exécute  cette  commission,  et  (Mém.  du  duc  d'Angoal.) — Défend 

i»K  entrer  avec  le  sieur  Je  Sansac  vigoureusement  le  fort  de  Qiiille- 

Ica  farinea  dans  cette  ville,  470.  Va  bœuf  coutre  tes  troupes  du  duc  de 

en  Piémont  porter  de  l'argent  au  Mavenae,  commandées  par  H.  de 

comted'Enghien,  jgi.AcriveàCar-  Tillars,  XLVI,  aSg.  Son  ambos- 

■sagnole  tans  avoir  éprouvé  d'ob-  sadeàFlorence,  où  d  épouse  pour 

siacle,  493.  Est  envoyé  deux  fois  le  Roi  I"  fUe  du   duc,   XLVII, 

par  le  Roi  pour  veiller  àlaeonatruc-  398.  (MiCoi.  de  L'£ttoile.}—kmû 

tion  du  forLélevé  devant  Boulognp,  qu'on  travaille  à  lui  dter  lugouveT' 

S81.  Est  charge  d'achever  les  forti-  nement  d'Amiens ,  il  a  recours  k 

Scations  de  la  Champagne,  607.  tous  ses  amis  ,  L,  303.  Est  fait  ma- 

BE[.t^v(lechev.Nicor.  Du)  meurt  ré  chai  de  France,  467.  Se  déclare 

prisonnier  à  Naples,  XVIII,  78.  ourertemenl  contre  le  cardinal  de 

BELLEPORt  (le  sieur  de),  da  parti  Richelieu ,  Ll ,  168.  {Mifin.  de  Fon- 

de  la  Lieue,  est  fait  prisonnier  par  Uney-Mareuit.) 

les  roysSistes  dans  nue  sortie  qu'il         " ' 

^iideluvilledeSoisaons,  XLIII,i5. 

Bsi.r.EFOKEft'  bublie  un  livre  in-  fort  Barreaux,   eSl  fait  prisonnier 

tilulé^eJwu/CAarfcj,  XLV,  87.  par    Lesdiguiérea ,     XLItl,    in; 

BELLen)oi>iiEa(IeEieiirde),com-  XLVII,  114. 

mandant  de  Otrbie  pour  la  Ligne  ,  Belle-Isle  0a  marquise  de)  se- 

est  tué  en  défeSdant  celte  place ,  reod     feuillantine    à     Toulousft  , 

qui  est  prise  par  les  sieurs  d'En-  XXXVI,  43i. 

miécea,  de  La  Boissiére  et  de  Para-  Belle-Isle  (Charles  de  Gondv,  - 

belle,  XL,  i3S.  marqoisde),épousela  troisième  lille 

BelleAjude  {\v  siear  de)  rompt  de  madame  de  Longnevillc.  La  noce 

une  bnceavec  GuidoPiovena,  ca-  se  célèbre   dans  la  maison  ds  la 

fitaine  de   100  cbevpu-légers  de  Reine  mère,  XLV,  3S7.(Me»t.  de 

Empereur,  et  le  renverse,  XXlX,  L'EitoiU.)' 

38i>  Défait  la  troupe  du  «spiiaine  Bi!Li.EjuTEi<sE  (le  comte  Charlea 

Pierre  Pelaua,  et  le  fait  lui-même  de)  est  envoyé«naubassBde  auprès 

prisonnier    avec    trois    des    siens,  du  roi  de  France  avec  le  comte  de 

XXX,  113,  Repousse  les  Impériaux  Cajasse,  XIII,  17,  ResteàPaTisponr 

devant  Montcalve.  340.  Défait  un  avancer  l'entreprise  de  l'expédition 

parti  ennemi  attirédansuneembus-  de  Naples,  18.  {Mém.  de  Comiiut.) 

râde,  160.  (Mein.  de  Da  Villart.')  — Discoursqu'iladresseauRoi  ponr 

—  Est  tué  dans  une  aÉilre  entre  l'engager  dans  cette eipéd)lion,XIV, 

les  protestans    et    le»    catholiques  307.  (ïai/.  du  régn.  de  Ch.  riii.) 

aDMonl-Saini-Jean,  XXXIII,  Soi.  Bellièse  (lcvicomt«de),  undes 

(Mém.  de  Caittlnau.)  assistans  de  Onguésclin  au  combat 
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ep  champ  clos  livré  pr^  de  F<mU)i-  &«tîe<l(i.péiut«iu  de  B«iiijui,>t 

BiÂi,IV,  109.  «HrDammé  leur  trompeLlej  poiu- 

BELLiivKE  (te  lieur  de)  est  en-  quai;  est  entêté  aoua  (orcheetaMU 

-voyé  pat  le  Roi  à  l'asMmblÉe  dea  cieige,  XL\I,  gS. 

pTotci tans  tenue  h  Moatauban,  ea  Beboist,  curé  de  S.-EosLaclie  de 

qaaliié  do  coiDinîuaire,  XXXV,  Tint,  et  coofesseui  de  Henri  iv, 

t68.  {^Mém.   de  Bauiilon.)  —  Est  ptoDonce  le  jeudisaiut,  à  Otléaiu, 

nommé  cbanceliïr  aprèj  la  mort  de  en  présence  de  toute  la  cour,  nu 

Cheverny,  XXXVl,  4''^-  {Mi"'-  Mirnoo  qui  scandali»  le  cleraé,  U 

tUPonUtvof.^  —  Ea.'aamatéiecoaà.  peuple,etleBoilepreiiiier,XXXVI, 

ptésideat  au  parlement  da   Paiis,  ifgS.  U  refuae  obsUuëment  d'j  don- 

'XLV,  i3S.  —  Bruiuqui  cDureutsur  Der    une   eiplicatioa  aalîefaiaaiit^ 

■■diagr&ce;surq(ioiilseoDtfi>Ddé8,  dans  uti  autre  lermon )  le  Pape  re- 

XLVllI,  333.  Fompe funèbre  de  Son  fuie  de  lui  envoyer  les  provision*  et 

ëpouse,  387.  (Mém.di:L'EiU>itj,)  les  bulles  de  l'évécliê  de  Trojei,  aa- 

Beu.111,  maire  de  Beaune,  délA'ce  quel  il  éioitdép'uiaJong^teiDpcnom» 

cette  ville  dujoug  de  la  Ligue,  et  la  mé  par  le  Roi,  ^97. 1^  Roi  ne  vent 

remet  BU  maréchal  de  BiroDj  (lélails  plus   a'en  aecvir  pour  confesseur, 

am'  cette  téduotion,  XUII,  3 1  elEoir.  49S.  (Mém.  dett^àt!  de  Pontiei^iy.) 

BBi.i.os*nE  (JeaaToucbard,  abbé  -  —Va  porter  au  duc  de.Ma^eoBe, 
de),  est  envoyé  par  le  cardinal  de  puis  au  légat,  les  lettres  qu'il  a  re- 
Bourbon a  ujirès  de  H.  deVilleror  çuesduitoi,  pour  le  prier  de  Yenir 
pour  traiter  des  moyens  de  faire  b  à  son  instruction;  réponse  de  l'on 
paii.XLIV,  a46.  et  de  l'autre,  XLVI,  43*.  Appelé 

Bellot  (  Piette  de  ) ,  avocat  gé-  par  le  Bol ,  avec  six  ou  sept  autres 

nétal  au  parlement  de  Toulouse,  est  curés,  ponr  assister  à  aa  conversion. 


,  pour  se  trouver  a  cette  cérii- 
>nie,  49O'  Dit  eu  chaire  qu'il  faut 

l53.            '  prier  pour  la  conversion  des  ptiu- 

BtuiO>T(Jeande}  refiueBJom-  ces;  prie  lui-mèmo'pour  leioiTrâs' 

viU^EtàAiraTtdeBrieDnelabarque  Chrétien,  538.  Prêche  au  sacre  d> 

que  le  Roi  leur  avoit  accordée  pour  Roi;  est  nommé  évéque  deTi-oyes, 

descendre  aur  le  'rivage  d'Egypte,  634-  Sa  mon;  son  àloge,  Xt.VJU , 

11^  ai5.  108.  {MéFO.  de  iTEsioiU.) 

BÈNE  (  Jeau-Louù  da  I<a  Coste,  Bdauma,  chirurEien  d'AuTCrgno, 

seign.  de),  pria  le  maréchal  de  Bris-  qui  avoit  guéri  le  Roi  d'une  caruo- 

sac  de  lui  envoyer  Montinc  pour  dé-  silédiiansauparavant,luifilesache- 

fendrela  ville  de  Béne, assiégée  par  miae après  son  assasBinatjXLIX,  ;4' 

GonianieB,  XXI,  137.  BERiLri.T,  ministre  protestant,  en- 

BËR^iccs  ET  CHjtiGES  veudos  an  tre  en  conférence  avec  le  sieur  Du 

plDBofinnt;  vers snr  cetabiu,  XLV,  Perron  sur  la  religion,  XLVI,  565. 

17A.  "  BEacEBonvElD,  pcocureurduSni 

BiiiÉVEBT  fCWde)eslurenTojée  au  bailliage  d'Elampes,  dupartide 

dee  Carmélites  [)arce  qu'elle  n'a  pas  la  Ugue,  est  pendu,  XXXIX,  i85. 

Fespritasseafortponr  la  méditation,  BESorrETTES  (measire  Jean  de), 

XLVIIT.  16S.  grand  cbambelUn  du  roi  de  France, 

BehoIt  III,  pape,  intervientdan*  esL  envoyé  auprès  de  Dngucsclin 

les  querelles  entre  Philippe  de  Va-  pour  le  presser  de  venir  i  la  DOnr 

lois  et  Edouard  d'Angleterre,  IV,  V,  56. 

g3.  Se  dispose  à  entrer  en  arrange-  BEHio>(JeBa)  est  coDiStitué  pri- 
ment avec  l'Empereur,  g4'  lonniei  pour  avoir  imprimé  le  ae- 

Bkkoist  [le  K^éral),  de  la  con-  cret  des  jésuites,  XLVnl,  3it. 
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BsixorK  succède  au  lullanEchrcf-  din,  met  ce  prince  eoiu  la  piotec- 

Baei,  et  comnience  la  dvnaalie  dei  lion  du  Saint-Siège,  II,  1:10. 

ocTaves  circaBsieni,  UI,  ^.  Bertioht  (le  pretSt  1  adresse  au 

lan  Echref-Hagi,  cbasie  sou  pupille  son  seirice ,  pour  la  réformalion  de 

du  rojaame,  et  est  dépowéde  »  son  l'Etat  et  le  soulagement  du  public, 

»ur,  111,56.  XLVIII.60, 

fiE«NicLEs(letourn>eatdes).Join-  BcnTXLND  (Is  chcv.),  lilleul  de 
Tille  a  décrit  ce  geute  de  supplice  Dugucsclin,  plante  l'élendard  de  ce 
ni  Darlant  du  reft*  que  sajat  Loiiîs  général  sur  les  murs  de  la  forteresse 
lit  de  consentir  aux  propositions  du  de  Soria,  V,  S9. 
■ollan  de  Bdbylone  ou  Caire,  HT,  SertRiind,  jeune  homme  passant 
SM.ltest  probable  que  ce  tourment  )a  Seine  );lacée  avec  deux  bouteilles  à 
a'ewit  autre  chose  que  te  cippus  des  la  main ,  enfonce  dans  la  fjlaceius- 
Lalins  et  le  podokakê  des  Grecs  ;  iru'aui  aisselles,  et  meurt  en  cet  elal, 
autorités  citées  k  l'appui,  Jîo.  Ce  XLVIII,  98.' 
qu'on  doit  peuser  de  ce  que  dit  J.  BeHT«i.iiDi  (J.  de  ],  cardinal  et 
VilUni  que  saint  Louise  de  rclouf  archevêque  de  Sens,  est  envoyé  par 
FI  Fraise,  lit  ffai>per  des  monnoit»  le  Roi  après  la  balaille  de  S.-yuen- 
oùiei  iraajîea  dece  supplice  éloient  tin  pour  rassurer  les  l'arisiena,  et 
,.  .. .  --^  1^  eihorler  à  secourir  le  Boi  dan» 
la  nécea-iité  oii  se  trouve  le  tovbu- 
.  .  me,XXXn,65. 
n  sergent  qui  me-  Berucle  (le  cardinal  de)  jouit 
Doil  en  prison  un  autre  gentil  ho  m  me  d'un  graud  crédit  aaprèsde  la  Reine 
qu'il  voulott  sauver i  il  s'avoue  cou-  mère,  LI,  83.  Quelle  part  il  a  dans 
pnble,  en  mourant,  d'un  autre  meur-  tes  intii)>ues  de  cette  princesse  con- 
tre dont  on  n'avoit  pu  découvrir  tre  le  cardinal  de  Richelieu,  86. 
Taoteur,  XLV,  a3o.  Besini,  monnoie  d"or  des  erope- 

Behqdir,  Bentilhomme  artésien,  reurs d'Orient;  d'où  tiroilaon  nom, 

propage  si'crelenient  en  France  la  III,   33^   Les  besans  sarrazbois, 

doclrine  de  Luther;  François,!  lui  appelés  lu/Canini,  dilTérens  des  be- 

read  deux  fois  la  liberté,  XV1T,  77.  sans  de  ConstantinWei  en   quoi 

Anélé  pour  la  troisième  fois,  il  est  consistoit    cette    dîElerence,    34>' 

condamné  à  voir  brûler  ses  ouvra-  Comparaison  enlie  les  besans  d'or 

%a,  97,  et  lui-mâme  est  brûlé,  9S.  des  Sarrasins  et  tes  livres  |>ariijis  de 

Bekso»,  cordelier,  «urnommé  te  France,  343,  et  entre  cis  livres  ps- 

cardelier  aux-  belUi  mains,  tient  à  risis'et  le  marc  d'argent,  au  temps 
de  saint  Louis,  Variations  dans  la 
valeur  du  marc  d'argent.  345.  La 

liret  funèbre  a  l'occasion  de  la  mOrl  livre  d'or  évaluée  à  du  beians  d'or, 

da  duc  d'AleoçoD,  a^â.  '  et  le  besaat  à  deux  sous  d'ur,  346. 

Bextii;t,  poète,  faiton  discours  Beehr,  gentilhomme  allemand, 

tmébre  sur  la  mort  de  Catherine  de  tue  l'amiral  de  Coligny,  rt  le  jette 

M^cis,  XXXIX,    16.  {Mém.  de  par   la    feuètre  au   duc  de  Guise, 

Carei.)  — Compose  un  poème  sur  XXXVH,  Si.  [Mém- de  Marg.  de 

le  baptême  du  Dauphin.  XLVIII,  F'alois.)  — Eil  lue -piéi  de  Boiilte- 

U.{M4!m.-deL'EstoiU.)  ■,\\\f,xt\,\i^.{Mém.deVEstniU.) 

GEtTHiEB.^cvèque de  Dieux,, agent  Besoles  (le  seign.  de)  est  blessé 

•luclergé.a'èlèveavec  force  contre  au  siège  du  cblileau  de  Bobatteus, 

l'édit  de  Nantes,  rendu  en  faveur  XXIt,  4SS. 

drtprote5tana,XXSYJ,  3j8,   ,  Bessat  (le  capitaine)  est  nomme 

BîRTHOLD,  marquis d'HombfOuck,  par   ie  Roi  gouverneur  de  la  cita- 

'hargé  de  la  tuléle  du  jeune  Conra-  dcllc  dp  Cnsal,  XXIX ,  36fl. 

52.  4 
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BsMET  (Aat.  de),   bailli  de  Di-  Bedil  (lacciucliiie  de),  doutcIIc 

}0D,  conduit  une  tron^  deSiustes  mattreïse  da  Roi,  épouse  le  jeune 

k  Géaes,  XIII,  3u.  Est  emuyé  am-  Chauvalon^  détails  caiieui  nit  ce 

bassadf  ur  eu  Sultie  pour  demapder  mariage,  XLVII ,  476.  Elle  est  &ile 

une   levée  d'hommes,  i56.   Succès  comtesae de Morel, 483. 

de  celle  ambaïaude;  nombre   den  Beuvrob  (le  baron  do),  eipalrié 

Suisses  qui  arrïveat  eu  Italie,  17S.  pour  s'être   battu  en  duel  conlre 

Bessi^bes  (le  sieur  de  La]  prend  M.  de  Boutteville,  empêche  que  la 

possession  de  Bayonne  an  nom  du  TÎIle  de  Casai  ne  soit  livrée  aux  El- 

Roi,  XI,  I-}.  pa)(noU  par  trahison,  LI,  gj. 

...     -1.  .-__  ■'legttuii  BïiiïT  est  traité  de  chien  dliéré- 

,  a68.  tiqne  parce  qu'il  vend  des  ponraits 

_e)  achève  du  Roi  j  querelle  il  ce  sujet;  le  peu- 
la  déroute  des  Lurraiiu  devant  Se-  pte  j  reste  indifférent,  XLVI,  SiG, 
dan,  XL1,  i34-  I^  cour  du  parlement  fait  défense 

B^THOME  (Guill  L'Advou^  de  ) ,  de  vendre  ces  portraits ,  S17. 

fr^re  de  Conon  de  fiéthuue,  prend  Bèie  (Théod.  de]  achève  la  tra- 

la  CTOii,  I,  101.  Arrive  dana  le  port  âuctioneaversfrançaiFidu  Psautier, 

de  Constantinople  après  la  bataille  commencée   par   Clément  Marot, 

d'Andrinople ,  et  r^use  à  Canon  XTII ,  14?.  Il  raconte  ce  qui  arrivi 

de  Bèthune  de  demeurer,  366.  Se  au  l>ré.aui-CIercs"  à  l'occasion  de 

rend  à  Rodoslo.  où  il  refusa  égale-  cetle  traduction,  148.   [Inlrod.]- 

ment  de  rester,  368.  farok  avec   13  de  ses  cullègues  an 

BfTHUHG  (Jean),  ncven  de  Co-  colloque  de  Foissj^  discours  arti- 
non,  accompagne  J. de  Brienne,  et  ficieui  qu'il  y  prononce,  XX,  gS. 
défait  avec  fui  Valace  et  le  roi  des  (tntroduc.)  XKXIH,  147.  —  Eil 
Bulgares  sous  les  murs  de  CoDslaU'  appelé  auprès  de  Henri  ir;  parolfi 
tinople,  I,  49'-  Accompagne  le  remarquables  qu'il  lui  adres.se  au  in- 
jeune  Baudouin  à  Rome,  491-  Est  jet  de  sa  croyance,  XXXVI,  477- 
envoyé  à  Constantinople  arec  des  {Mém.dePontlevoy.)  —  Sa  réponse 
troupes  etdes  niuuitioDa;  est  arrêté  a  Antoine  de  Bourbon  sur  le  mas- 
dans  sa  marche  par  l'empereur  Fré-  sacre  de  Vatsy,  XLV,  55.  Sa  mort. 
dértciij  va  Ironver  ce  prince,  qui  XLVII,So4.  (fUeV».  àe  L'Ettoile.) 
le  fait  prisonnier,  et  ne  le  rend  à  la  Biimqce  (les),  fila  de  René  Bisn- 
liberté  qu'après  une  longue  déten-  que,  parfumeur  j  sont  roués  povr 
tiooi  meurt  à  Venise,  49^-  avoir  assassiné  une  dame  de  7a  ans, 

BÉTHDUE  (le  seign.  de)est:taè  près  sa  servante  et  son  petît-fils,  XLT, 

deSaverne,  à  la  bataille  livrée  aux  30?. 

paysans  révoilès,  XVIII, 6.  BiBits.  (K  l'art,  Bondoclar.) 

hirBime  {M.  de)  eouclut  avecle  Biche  (Giiill.],  attaché  à  l'hOlel 

cardinal  Ludoviaio  lîo  traité  par  le-  du  eomte  de  Charolais,  en  estreo- 

queldon  Pédrea'en^ge  à  désarmer  voyé  par  ordre  du  duc  de  Bour|o- 

aussitAt  que  M.  de  Savoie  aura  dés-  ene  son  père,  et  se  retire  à  Pans, 

armé ,  et  a  lui  restituer  tont  ca  qui  d'où  il  instruit  le  Dauphin  de  tons 

a  été  orcupé  par  les  Eepagnola  de-  les  secrets  dva  conseib  du  Roi,  X, 

puis  le  traité  d'Asl,  L,  4oi.  3i6. 

Beuil  (Louis  de),  frère  du  sei'  Bicni  (le  cardinal)  est  envoyé  à 

Keur  de  ce  nom,  est  faif  prisonnier  Borne  pour  travailler  k  l'accommo- 

rant  CbâteaI^Gontierpa^  les  Aa-  dément  du  différend  élevé  entre  le 

gUis.VIII,  53i.  duc  de  Parme  et  le  cardinal  fiarbe- 

BECit,(te  baronde)  brûleune  par-  tin  au  anjet  du  duché  de  Csslro, 

tie  des  faubourgs  d'Arras,  XXXII,  LI,  3o4.  Sa  conduite  dans  cette  af- 

3i4'  Est  blrssé  (tans  une  sortie  de-  faire,  3o6. 

■vaut  Meii,  3 10.  Bicnoir,  imprimeur  des  livtcasé' 
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dilùux  <lc  Boucher  ei  d'Orlêaits,  wt 
bttiaid«Pack;XLVIl,4a. 

BiDqs^As,  uereu  du  duc  d'Eper- 
non,  est  lue  ep  doel  par  Zamet, 
XLVIK,  89. 

B.ENDHAS  (le  cumle  O.uill.  de), 

Sililhomme  de  MontfuTtat,  offre 
livrer  Casai  an  seigneur  de  Burie  j 
coDimeat  cette  entreprise  échoue 
par  >B  négligencB, 'XIX,  300.  Est 
tnéau  siège  de  Cuni,  39S. 

BièrsEa  (J,  d<:Bubeiiipré,sejgàeur 
de),  cammaadaDt  de  Nancy  pour  le 
doc  de  BourgOfjne,  rend  celte  place 
au  dac  de  Lorraine,  XII,  ^ai.     . 

Biei  (le  maréchal  Du),  gonver- 
mr  de  Boulogne,  quitt^  cette  place  ' 
pour  aller  s'enfermer  dans  Mon- 
treuit,  assiégé  par  le  loi  d'Aajjle- 
terre;  pourvoit  à  la  défense  des 
places  voistnea,  XIX,  5^3.  Tente 

i]DDi  elle  4choue,  SSg.  Contre  I'ïd- 
tenUoD  du  Roi  et  l'avis  des  capitai- 
«i  sous  ses  ordres,  il  se  porte  au 
Ucat -Lambert,  585.  D'apréa  l'or-  . 
Jre  du  Boi .  entre  avec  son  armée 
dans  la  terre  d'Oye;  noms  des  ca- 
pitaines qui  l'accompagnelil,  5ga, 
Défait  lei  Anglais  au  Mont-S  .-Etien- 
ae.  6o3.  (Méin.  de  Du  Bellay.)  — 


at  enfermé  au  château  de  Loches, 
pais  délivré,  et  meurt  de  chagrin  et 
d'ennui  ;  sa  mémoire  est  réhabilitée 
par  lettres  patentes, XXI, 6a.  {M^m. 
<k  Montiuc.) 

BiLLLRD  DES  HosTELs  se  distingue 
ila bataille  de  Montiel,  V,  38. 

BiNBiU  (  J.)  publie  ponr  la  pre- 
mière fois  les  Mémoires  duduc  d'Ao- 
gooléme.XLIV,  Sao. 
'  B1111.GUE  (le  aeign.  I.  de)  est  f^il 
prisonnier  à  Sartirague,XTII,446- 

BiikCDB  (leseignenr  F,  de}  rend 
le  château  de  Favie  aux  Français, 
XVIII,  74. 

BiàAGUE  (Carte)  découvre  un 
complot  formé  pour  surprendra 
aivas,  XXX,  m3. 

BuioDE  (Ludovic de),  comman- 
dant de  Chivas,  s'empare  de  Salu- 
er, Eten  forùEie  le  château,  XX VIII, 


BIfl.  5i 

4Ï0.  Projette  avec  un  Sîennoii  de 
surprendre  Milan,  XXIX,  109.  Dé- 
tails sur  ce  complot;  comment  il 
échoue,  110.  Assiège  el  prend  la 
place  de  Verrue  avec  Bonnivel, 
i4o.  Est  fait  pristinnier  avec  i>  des 
liens  prés  ^%  Valféniéres,  386.  Dé- 
fait un  parti  d'ennemis  prés  de  San- 
tia,  538.  Chasse  avec  son  frère  Carie 
de  Birague  les  Impériaux  de  Gati- 
nare,  XXX,  17.  BaluDoorps  d'en- 
nemis pifésde  Sautia,  1 1 1.  En  bat  <u 
autre  prés  de  Verced,  ib3. 

BintonÉ  (le  président)  emporte 
le  cbàteau  de  Cardé.  XXIX,  135. 
Découvre  un  projet  de  livrer  Turin 

'  à  César  de  Nnptes,  agi. 

BiEicoE  (le  cbanc.  de)  marie  ta 
fille  unique  au  maréchal  de  Bonr- 
dillon  jconduiteirréguliérede  cette 
dame,  XXXVIl,  3So.  Elle  meuri 
dans  nne  pauvreté  affreuse,  35r, 
{Méin.  dede  Tkoa.) — Lechanceliei 
prononce  à  l'ouverture  deajilatsdt 
Bluis  un  discours  maladroit  qui  est 

.hUraé  de  tout  le  monde,  XLV,  145. 
Reçoit  dans  la  grande  église  de  Fa- 
ris,  de  la  maiodu  nonce,  le  cha- 
peau de  cardinal,  1171.  Donne  au 
Roi  et  a  la  cour  .une  collation  ma- 
gni6(|ue  a  Sle.'-Catherine  du  Val  des 

tère,  son  desiutéressement,  368.  Se* 
obsèques,  3" 0.  [Méiii.deL'Eitoih.) 

BiHAGDE  (le  cardinal  dé). Superbe 
pompe  funèbre  ordonnée  par  le  Roi 
a  sa  mort,  XXXVIl,  35i.  Ce  car- 
dinal renouvelle  une  procession  qui 
se  iàisoit  la  nuit,  et  ou  l'on  chan-  ' 
toit  et  dansoit  aux  llambaaiu,  353. 

BinoK  (le  maréchal  Arm.  de)  a 
la  tête  emportée  d'un. boulet  de  ca- 
Bon  su  siège  d'Epernay,  XX,  sS^. 
llntrodut!.) — Est  blessé  d'une  arque- 
busade  au  fort  de  Maiiu,  XXIX, 
ii3.{/Uém.deDuFcUari.)  — Char- 
ge'\asqa'kUois  fois  les  seul  du  mar- 
quis Albert  de  Brandebourg,  et  les 
"  ■  XXXII,533.Dé- 


Piles,  commandant   de 
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S.-Jeaa-iTAiigely,  poor  loi  pentu- 
<i«r  de  rendre  la  TJUe  a  Sa  Majesté  ; 
diteih  inr  celte  négociation',  4^^. 
Après  on  dernier  asiaut ,  il  ligne 
•TPC  lui  nne  capitulation  pour  re- 
'Dteltre  la  place,  ^Sq.  [Mém.  de  Cai- 
Itlnûii.)  —  La  veille  <te  la  bataille 
de  Moutcontour,  chaire  la  tronpe 
de  H.deMouTetIa  meten  d^roote, 
XXXrV,  a«9.  (  3Km.  de  La  Noue.) 
—  S'excuse  auptès  de*  gens  du  roi 
ife  Havarre  de  la  prise  de  La  Réole, 
et  promet  de  faire  rendre  crtte 
place,  XXXV,  .;6.  (M*fi».  deBouil- 
ion  )  —  Par  ordre  du  Boi  lève  le 
■iége  de  Rouen  ,  et  opère  ta  re- 
traite mBl^ré  les  ducs  de  Parme 
et  de  Mayence,  XXXVI,  107.  Est 
tnéaurirge  d  Epernaj,  »i5.  (Mifm. 
de  Chfvernf.]  —  Fait  la  gaeiTe  au 
Toi  de  Navarre  ;  attaque  et  emporte 
toutes  tes  petites  villes  ocrnpi^el 
par  les  hligu<^ots,  XXXVII,  17^. 
[Marg.  de  f^aloh.)  —  Tenle  une 
attaque  sur  Nérac,  I74'  Empêche 
leshuguenotadefairelibrem  eut  Irurs 
courses  dans  le  Voilon  ;  alsiége  Ma- 
lins, XXXVni,  3oo.  Lève  ce  siège, 
3oQ,  Entre  dans  Louviers  avec  su  ca- 
valerie ,  et  ia  livre  an  pillage,  XL, 
îSo.  Lève  le  sifge  de  Vierrefons, 
3o<).  Livre  une  première  attaque  à  la 
ville  de  Rouen;  ^oumrt  Gournay  et 
Caudïbei-,  353.  Investit  Rouen,  354. 
Force  les  fllsiègés  à  se  retirer  dans 
la  place,  XLl .  5o,  Taille  en  pièces 
)b  cavalerie  IcKere  des  ducs  de 
Parme  et  de  Mnyenne  to'ièe  a  Ran- 
son ,  63.  Est  tué  au  siège  d'Epernay  ; 
So.  (itfem.  de  Cay't.'', — Calembour 
do  maréchal  an  roi  Henri  iv.  sur 
■on  ehangcment  de  religion ,  XLV, 
6S.Â9siè!<e  la  villede  Rouen.  XLVI, 
313.  Fsitencloretoute  la  ville,  33 1. 
Par  ordre  du  Roi  il  donne  l'ordre 
du  Saint-Esprit  à  l'archevêque  de 
BourRea  et  k  Charles  Gontaut,  ba- 
ron de  Biron,  33S.  Arrête  M.  de 
Vitlars  daos  sa  victoire;  est  ble<^ 
à  la  cuisse,  341.  Reproche  au  Roi 
de  se  trop  exposer  nu  combat,  343-  ' 
Force  3,000  Espagnols  retrancbés 
dans  un  bois,  3^4.  Dèfiiit  In  cava- 
lerie desducsdePatmeet  deHayeh- 
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ne,  aS5.  Est  tué  devant  la  ville  d'Ë. 
pei^nay,  267,  (Mé'i».  de  L'£jtoite.] 
;—  Fait  les  fonctions  de  garde  des 
sceaux  après  la  mort  de  Henri  m, 
.acflle  leseipédilion»,  XLIX,  3a5. 
{M^m.  de  Groulard.) 

Binon  (Armand  Gontaut,  baron 
de),  attaque  un  convoi  que  les  Es- 
pagnols veulent  faire  entrer  dans  la 
ville  de  I^c,  et  le  met  en  déroute, 
XXXYI.aga.S'emparedeBÉihunt; 
réduit  le  château,  31)4'  ^^  l'^'*  dans 
l'Anois;ravagelecamlèdeS.-Pau), 
317.  Y  poursuit  le  duc  d'Ascot  et 
revient  chargé  de  buiin,  3i8.  In 
vestit  la  ville  d'Amieiis,3i6.  Est  en- 
voyé en  Flandre  auprès  de  l'archi- 
duc pour  recevoir  le  serment  de 
Fentretien  inviolable  de  ta  paix  con- 
clue à  Vervins,  344-  (.«if™,  lie  Che- 
ytmy.) — Estienvoyéen  Angleterre 
pour  complimenter  la  Reine,  5o6. 
Parolearemarquablea-que  ce  Lte  prin- 
cesse luiadresse,  enlui montrant  les 
têtes  de  quelques  conspirateurs  at- 
tachées •  la  tour  de  Londres,  Soy. 
{Mém,  dePontlei^.) — Atiaquela 
Tilled'Alencou:  le  for  ce  è  en  pi  tu  1er  j 
assiège  le  ctiiiteau,  XXXIX.  344. 
Contribue  à  la  prise  de  l.ouvicrg, 
XL,  aâgîetflladèfaitediidiicd'Au- 
roale  devantNoyon,  a78.Dtl)icul(ès 


ner,  3iç|.  Contraint  le  capitaine 
Borsrosé ,  gouverneur  du  château  de 
Bouen,  à  se  retirerdans celle  place, 
XLI.ïS.EslnomméamiraldeFcan- 
ce,  140.  n'émet  cette  charge  dans  lea 
mains  du  Boi,  qui  le  fait  maréchal, 
XMI,  333.  Ri'çoit  la  soumission  des 
babitans  de  Troyej,  336.  Va  inves- 
tir Ijiod  ,  339.  Défait  une  partie  de 
l'armée  espagnole,  343.  Ësf  reçu 
dans  la  ville  de  Beaune,  dont  il  as- 
siège le  chliteau,  XLIlt,  36.  Appelé 
au  Recours  de  Dlinn,  il  chasse  les 
ligueurs  decelle  ville,  37.  Est  blessé 
eu  combat  qui  précède  la  bai  aille  de 
Fontaine-Française,  43.  Contribue 
au  gain  de  cette  bataille,  43.  Livre 
rombal  an  marquis  de  Varannbon, 
et  le  fait  prisonnier,  379.  Défait  u>e 
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Ïirtie  (le   l'armét   eipagoole  pièa  de  Bourgogne,  tombe  arec  leiBuur- 

Atras,  aSi.  Se  relire  eo  Picardie,  guignooi  sur  les  troupes  (jue  le  dau- 

»méa  BToir  fait  le  dégât  dans  J'Ar-  phiu  Loini  conduit  en  AlleDiasae, 

loi..  a83.  (JMi^™.  i/eC«y*t)  — Il  IX, 407. 

continue  le  si ^e  d'Epïiaay  après  la  fiLAncstao  (Alain),    maire   de 

mortduinaréciiaJdeBiroiijeslbletsé  Rouen,  exécute  aveuglément  lea  or - 

dans  une  sortie  des  Bwéeé9;Ies  [é-  (1res ranguinairea  du  duc  de  Boutf 

duïlà  compoailioii,  XL\I,  171.  Dé-  gogne  j  coutienl  un  ajége  de  liimoii 

lifre  son  frérc  Saiat-Blancbard  de*  coDlre  l'armée  Bn;;laise.  Ses  lalena^ 

Buin*  des  soldats  de  la  nrnison  de  Ion  intrépidité  dans  la  défense  du 

UFerté-Milon.  XLVII,  y.  Em-  celte  place:  est  livré  à  Henri  v,  qui. 

porte  d'asaautleçbâLetudeBeaune,  le  fait  atlachet  à  un  eibet,  VI,  34^. 

116.  Va  au  devant  des  députés  du  fi[^aç-£sTiii.in  (le  biiaid  de], 
roi  d'Espagne  qui  arrivent'à  Paris,  nominé  chef  des  Ganloîs,  assiège  la. 

117.  Est  créé  duc  cl  pair,  33o.  Est  Tille  d'Alost,  X,  11&  Est  de»  fois 
enrojéà  Bruxelles  pou^  é ire  témoin  repoussé  avec  perte,  1  ig. 
dasermenlde  l'arcliiducj  comment  Buicse,  fvmnie  de  Charles-lc- 
ilest  traiié  par  ce  prince,  i3i.  Sur-  Mauvais,  refuse  avec  hauteur  les 
prend  la  ville  de  fiourg-en-Breue:  Propaaiiioiu  du  dvc  de  Normandie, 
DloqaelaGiladïUe,387.Els(^envoyé  IV,  a3S. 

en  ambassade  en  Augleterre,  3i^.  BLiHcni,  fille  d«  Louis  11,  eatma- 

Déialls  sur  sa  rét^ptionpar  fa  reï:ae  riée  avec  Fi;rdinand,  fils  d'AlplLCiue, 

Elisabeth,  3ii.  Sou  retour  auprét  roi  de  Castille,  II,  147. 

doKai,  333.  Est  arrêté  prisonnier,  Blâncbe  ue  Bodihoi,  femme  de 

et  enfermé  k  la  Bastille,  334.  Eit  Pierre-le-Cruel,  maltraitée  par  son 

confronté  aTec  le  seigneur  Lm  Fin,  inari,IV,3oâ.  Est  enfermée  dans  une 

335.  Détails  sur  son  pïocès,  336.  prisoDisegaranlitdu poison pardea 

Est  condamné  à  être  décapité  en  vomiit£i,  3a8.  Est  reléguée d^ns  une 

place  d*  Grève,  33S.  Détails  surdon  province  éloignée,  Si3.  Veut  punir 

etécatiun  à  la  Bastille,  Sjo  etauiv.  du  dernier  su  pf>lïce  un  juif  qui  a  o,sé 

Sonportrait,34S.  Verscontrensur  lui  donner  unbaisér,3i4'  Estcioùf- 

u  mort,  347.  (MéM.  de  V  EiuùuS  tfcdaus  sou  lit  parce  juif  et  ses  com- 

BisET,  clievatier anglais,  sedéfead  plices,  317. 

TaillamoienL  dans  son  pavillon  de-^  Blakcbe  j^  Castille,  épouse  de 

Tint  Montargis;  àla  fin  estfaitprt'  Louis  vui,  ntcre  de  Louis  11,  de- 

-'-- -- —  régenle  du  rojaurae  cnvertu 

acte  authentique  de  son  mari, 

,.     .„.    _.._ i.  Malgré  sa  jeunesse,  fut  ad- 

hlessé  dans  unesoriieetfaitpri»Dn-  mise  aux  conseils  de  Pbilippe-Au- 

nier;  meurt  au  obileau  de  Berâne,  gustei  son  génie  pour  la  poliliquei 

XXXV,  4o3.  elle  nourrit  et  instruit  elleméme  ses 

BlaiaviLbE  (le  maréch.  de)assiste  eufans;  prend  |>brtaugouvei:iieinent 

à  la  bataille  de  ^onivallain,  V,  SQ.  de  Ixjuis  vin ,  37.  Suit  le  Qui  à  In 

BLMaviLLu  (de)  obtient,  par  le  guérreïtdaqssesTOjagosjsabeauté, 

crédit  du  marécbald' Ancre,  un  bre-  son  caractère  iminislres  qu'elle  choi- 

vel  des  affaires  du  Boi,  L,  34^-  E^t  sitau  commancemeiildesa  régence, 

maintenu  à  la  cour  après  la  mort  de  aS.  Se  hâte  de  faire  couronner  sou 

ce  maréchal,    quoique  ennemi  de  lilsienvoicordreaucDintedeCham- 

U.  de  Lujnes,  386.  Est  envoyé  à  pagne  de  a'éluigner  de  Beims,  ap. 

Angers  auprès  de  la  Heine  mère  et  Heietle  les  demandes  des  soigneurs 

de févéque  de Lu^n;»e laisse trom'  ligués  contre  elle ^  lève  une  armée;, 

per  par  les  apparences,  et  trompe  negocisj  porte  la  division  parmi  ses 

aussi  U.  de  Luynes,  466.  eonemisi  délivre  Fertand,   comte 

BLiitoaT( le seign.de), maréchal  de  Flandre,  3i.  BetienLiirjïQnnicr 
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BenanddeBoiiIoniej  donne  à  Phi- 
lippe, oncle  dii  Hai,  une  Eomme 
de  6,000  lir.;  se  mrt  a  In  t£te  de 
l'armée  avec  le  Roi  ;  reçoit  U  aou- 
miEBion  du  comte  Thibaut,  Î3. 
Traite  «vec  les  acigneursjiguéa^  ré- 
fute de  comprendre  dans  ce  traité 
1b  roi  d'AngUterrej  conclut  quel- 
que tem|n  aptes  une  trêve  d'un  an 
avec  ce  roi ,  ■bu  faire  mention  des 
tei^euts  frsuçais;  se  lie  avec  l'em- 
pereur PrédéFic  11,  (jui  promet  de 
ne  seconder  ui  la  ligue  de)  seigueura 
franç&is,  ni  TambitiOD  du  roi  d'An- 
gleterre, 33.  Profite  de  son  aacen- 
daDt  sur  le  comte  de  Champagne 
f)Our  coDuoltre  tes  projets  des  seî- 
gueursconfédérëaj  est  calomniée  sur 
son  intimité  nécessaire aveclecatdi- 
dbI  de  S.-Ange,  34i  dabger  qu'elle 
court  aux  environs  d'Elanipes;  .se 
retire  à  Montihéry,  et  revient  à  Pa- 
ris aux  applauditsemens  de  le  mul- 
titude, 35.  Marche  contre  Hauclerc, 
le  surprend,  et'le  force  à  demander 
la  paix,  36.  Conclut  avec  le  comte 
de  Toulouse  un  traité  qu'on  peut 
regarder  comme  un  chef-d'œuvre 
de  sa  politique;  conditions  de  ce 
traité ,  37-  Marche  avec  le  Roi  au 

au  seigneurs  d'évacuer  la  Champa- 
gne; détache  plusieurs  de  la  ligue, 
11-  Assiège  Bellesmes,  j4'  P'end 
Angers;  marche  sur  Ancenis  et  s'en 
empare,  ^H.  Fait  déclarer  daus  une 
assemblée  de  seigneurs  et  de  prélatÂ 
Mauclerc  déchu  de  son  fief  et  de  ta 
tutélede  ses  enfaDS;a°aîégeOudon, 
l'emporte  d'assaut,  et  rase  cette  ville; 
quitte  la  Bretagne,  après  j  avoir 
laissé  dcS.tronpas  pour  s'opposer aui 
Anglais  ;  convoque  k  Compiégne  une 
assemblée  des  grands  vassaux ,  qui 
GonGrme  la  condamnation  portée 
contre  Mauclerc,  4^.  Ses  soiuï,  au 
milieu  des  citations,  pour  l'éduca- 
tion de  son  bis,  47<  Behâtit  l'abbaje 
de  S.-Denis;  fonde  celle  de  Royau- 
mont;  réprime  les  usures  exorbt- 
tl>Qtrsdes]uifs,«t  leurdéfend  toute 
espèce  de  prêt;  modifie  Tordonnau- 
ce  qui  forait  les  personnes  excom- 
muniées par  les  évjques  à  se  faire 
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absoudre  dans  Tàu  terme  fixé,  sous 
peine  de  la  saisie  de  leurs  biens,  4S. 
Fait  saisir  le  temporel  de  quelques 
prélats  coupables  d'abus  dans  l'exer- 
:  des  choses  saintes ,  4q-  Faitpu- 


r.Irs 
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tes  écoliei 
égard  pour  les  privilèges,  de  cette 
école;  sa  réponse  à  un  religieux  qui 
ose  lui  reprocher  une  complaisance 
coupable  pour  les  peR^hans  du  )en- 
neBoi,5o.  Hélablit  l'université  sur 
un  nouveau  plan  ;  adjointks  frères 
prêcheurs  et  mineurs  aux  profe»- 
erurs  séculiers ,  5i-  Marie  J-oàia  ix. 
ninfiis,Blifargueriie,  fille  abée  de 
Raymond  Bérenger,  comte  de  Pro- 
vence, Si.  Enfans  de  Blanche  de 
Castille;  est  accusée  par  les  mèçon- 
lens  d'avoir  fait  empoisonner  Phi- 
Uppe,  comte  de  Boulogne,  leur  chef, 
53.  Irritée  du  manquedeforde  Thi- 
baut, le  somme  de  lui  remettre  les 
places  qu'il  devoil  livrer  dans  le  cas 
oiiil  marieroit  sa  fille  contre  le  COD. 
sentement  du  Roi,  54-  Fait  déclarer 
son  bis  majeur,  et  conserve  le  plu 
grande  inlluence  dans  le  gouverne- 
ment, 55.  Sa  tendresse  pour  BOO 
bis  ne  veut  sooQrir  aucun  psrla)^, 
8a.  Tente  de  détourner  le  Roi  de 
soaproiet  de  croisade,  ^.  Discouri 
qu'elle  lui  tient  à  ce  sujet ,  91.  Est 
déclarée  régente  du  royaume  pen- 
dant l'absence  de  son  fils;  l'accom- 
SHgne  jusqu'à  Cluny,  où  elle  lut  fait 
e  douloureux  adieux ,  100.  Befoit 
avec  avidité  toutes  les  nouvelles  qui 
arrivent  de  l'armée  des  croisés,  it^. 
A  lanouveHe  de  la  captivité  du  Roi, 
ordonne  des  armemenB  en  France, 
1 18.  Euioie  des  troupes  contre  les 
pastoureaux;  refuse  au  roi  d'An- 
gleterre le  passage  en  France;  sa 
mort,  1 19.  (TaèL  du  rig.  Je  loiat 
Louii.)  —  Met  auprès  du  Roi  toutes 
gens  de  religion,  et  lui  fait  entendre 
dimaoches  etfétes  la  parole  de  Ueu, 
ino.  Sa  joie  eil  apprenant  que  son 
fîU  est  rappelé  a  la  vie;  sa  douleur 
en  voyant  qu'il  porte  lacroii,  3o3. 
(Afe-m.  Je  JoinviUe.) 

Bi.AiicHéiriL  (le  président),  ac- 
cusé par  les  Seize  de  ttabit  le  psrli 
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it  U  Ligne ,  ODutttisque dépérir,  et  -    Bouoi-MËiiÈau  tue  d'un  coup 

parvient  à  Rortir  de  Pari),  XXSIX,  de  pistolet,  à  ta  bataille  de  Dreux, 

an4  ;  XLVI,  t8.  le  maréchal  de  S.-Andid ,  qui  l'a- 

BuiTDats, seign.  italien, est  nom-  voit  cruellement  oflïQié,  XXI,  lii 

mé  tuteur  du  Bk;  de  Montferrat,  XXVIII,  65  et  67. 
BKirt  roi  de  Theualonique ,  I,  8g.        Bocsetel,  éréqoe  de  Rennes,  eit 

Ses  enirepriMi    conlre    ce   jeune  envoyé  en  AtlEina^ne  pour  rcmon- 

pdnce.  VaincD,  après  une  longue  trei  à  rEmpereur  ei  aux  princes  que 

guerre,  eït  relègue  en  Italie,  gi.  le  prince  de  Condè  et  sïi  cunlédé' 

BuaQDE  établie  à  Farii  (espèce  rés  ont  pris  tea  armes,  uon  pour  le 

de  loterie).  Ferle  qu'y  font  un  grand  l'ait  de  religion,  mais  {>our  s'empar 

nombre  de  joueurs,  XLVHI,   i3g.  rer  de  l'Elat,  XXXIII,  4o3.  Bésul- 

Elie   est  remise  soteDuelIemnll  su  tat  de  cette  mission,  4o4- 
bout  du  Font-Neuf,  375.  Boom,  avocat  de  Laop,  parle  aux 

Blaiuei.  (de),  établi  gouverneur  Etala  de  Blois  pour  l'entretien  de  la 

de  TuunluiD  par  Bandouin,  1,340.  paii,  XLV,  i43. 

BLiQTiEiau,  psJai)  de  Couslaii'  ^  Boihdh  (Hermau)  publie  un  livre 
tinoplcj  par  qui  biti^  les  princes  intitulé  f  t/nion  t/e  (oulei  (liiconfei, 
croiséa  campent  devant,  I,  106.  XL.VI11, 33. 
CombatiquiUj  soutiennent,  aoS.  BoECE^deJ,  gouverDeurdeSourg 
BuxBiu  (de),  nommé  common*  eu-Bresse,  vieot  se  plaindre  à  Ta 
danidela  place  d'Ivoy,XX\I.4Sg.  BeioD  de  laprécipiiation  dont  OU  a 
BiiixtrT  (de)  est  envoyé  en  Flan-  usé,  sur  un  faux  bfuît  de  M  mort, 
dre  pour  demander  du  secours,  I,  pour  donner  son  KOuveraeneot  k 
374.  Eat  battu  dans  les  déblés  du  Concini,  XLIX,  dB. 
mont  Hémua,  ^So.  Boebqse  (J.  de),  sommeiller  du 
Blir  (M. de),  levant  des  trou-  duc  de  Bourgo^e,  négocie  entre  ce 
pe«  à  Alençon  pour  la  Reine  mère ,  prince  et  le  roi  Louis  xi  une  entre- 
est  contiaint,  aÎBsi  que  le  gouver-  Vueà  Feronue,  X,  385. 
■euT  de  celte  place ,  de  se  retirer,  Bou  (le  capit.  )  se  distingue  dan* 
et  d'en  abandonner  le  cbàteau  aux  une  escarmouche  qui  a  lieu  sous 
babitan»,  L,  4^4.  les  murs  de  Bocroj,  XXXII,  t3. 
Blohoeid  ,  vatet  de  chambre  du  BoissonaDoir,  maître  d'Iidlel  de 
duc  d^Alençon ,  accusé  d'avoir  pré-  la  reine  Isabelle,  domine  a  Vinceii- 
«Dtédu  vinempoisonnéiceprince,  nés,  oii  l'on  s'occupe  plu«  de  plai- 
est  mia  k  la  (Question,  puis  reUcbé  sirs  que  de  politique,  VI,  iig.  Est 
après  avoir  bit  amnide  honorable,  arrêté,  mid  à  la  tortjire,  et  jeté  la 
XLV,  ia6.  nuit  dansla  Seine,  33o. 

BLORDine  (J.  de)  abandonne  son        Bois-JIIidthii  (le  sieur  de),  gou- 

onde  Renier  de  Trilh  à  FhilippO'  verneurdeChUBau-Gonlierpourla 

pole^estpriapar  les  Grecs,  livre  au  Ligue,sarpreod  le  château  deSablè, 

roiJean,  M  a  la  tétc  tranchée,  1. 34S.  et  se  rend  malue  de  la  ville,  XLI, 

fiuise^  (le cap.) Quelques  iouri  iSS.FaitGasoumiBsionauEui.XLU, 

avant  la  S.-^rlhetemy,  conseille  i  88.  Ke^ît  un  brevet  de  maréchal  de 

l'amiral  de  quitter  Paris,  else  retire  France,  89,  {Mém.  de  Caret.)— Est 

loi-méme  en  sa  maison,  XLV,  75.  nommé  commandant  de rarmée  qui 

BoBETTii»   (le  seign.  de  la),  doit  s'opposer  au  prince  de  Cand<i, 

gentïlhomma  poitevin  et  huguenot,  L,  389.  Fourquoi  celte  armée  de-> 

«itdécapilèenGrèvepourayoirtué  vient  inutile,   ao4.   Il  s'assure  do 

ilans  un  guet'.à-pensson  TOisiaet  sa  Sens,  s'empare  de  Cbanlay,  3oi . 

propre fensne, XLV,  187.  Manque  l'occasion  définir  I^goerre, 

BoBii,  correcteur  des  comptes ,  3o5.  Va  passer  la  Loire  à  Blois,  lais- 

Mt  emprisonné  pour  avoir  médit  du  ssDt  à  M.  le  prince  tous  ses  avaa- 

duc  de  Hajreane,  XLVI,  169.  t«i;es,  3o8.  Joint  l'armée  du  Roi  i^ 
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Bartiesicui,  Su.  (AflAn.  deFonle-  cau)edegTHiuleaga«TM,38o.[Jtf«)ia. 
nar-Manuil.)  de  DuÉtlUiy.\ 

BoiiBEKFiH,  gcnlillioEnine  de  la  fio[TEL(GuiU.), c«pil«iaeeip^Ti- 
maison  île  Piemoiirs,  est  empoTté  mente,  commandant  l'atant-^arde 
(l'un  coup  de  canon  an  cié^e  de  dBlatroupedeDuf^eBciiii,repoiufe 
Metz,  XXXII,  34i-  .  lmADglaiaru>(ni'àVHlugnc,IV,374. 

BoisNosé  (  le  capiiaioc).  comman-  Se  précipite  btsc  Bertrand  àtTavers 
daut  da  vieux  l'orl  de  Kouen ,  fait  les  rangi  dea  Anglaii  à  la  bataille 
uneaorlîesurleflrojFilistes.eitforcé  d'Auraj,  ag5.  S'unit  aux  chefa  de 
*larelraitectbles6C,XLI,a8.Fotnie  bandes  oui  yont  en  Espagne,  3ï6. 
le  projet  d'enleTer  le  canon  aux  as-  S'ouire  rentrée  de  Masuelon  ,  33S. 
siégét^  en  fait  part  à  M.  de  Villars,  Se  disu*n(;ue  h  la  bMaille  de  Ho>- 
43.  Comment  ce  projet  s' eiécQle,  49.    liel,  V,  38, 

?)arpreiid  le  fort  de  Fécamp,  18a.        Boivia(rabbë).f<n'<",pOwlaNo- 
Vieut  le  premier  offrir  au  Roi  après    ticerju'il  h  faite  sur  Christ.  deFioBil,    , 
sa  conversion  ses  services  et  les  plai-    l'article  de  cette  femme  célèbre. 
ces  oji  il  commande,  XLI[,65.  Bo)1.dhoht,  écuyer  et  Eavori  de 

BoiS9B(()e^,  mestre-de-camp ,  da  U  reine  Marguerite, abandonné  des 
parti  du  Roi,  est  fait  piîsonniet  ait  médecins,  guérit  par  la  charité  de  la 
sié°e  4a  Rouen ,  XLI,  £0.  princesse .  XLVIII,  rtia. 

BoissE  (M,  de ),  gouverneur  de  Boloche  (lecapitaine)défait un 
Monheur  et  de  Sainte-For,  fa  à  corpad'ennïmiiquireTientduMon- 
Monlâubiin  pour  se  faite  catholique,  teil  qu'ils  ont  démantelé,  XXIX, 
Vendant  ce  temps,  son  fila  et  son    isS. 

Kcndte  se  révoltent  dans  cea  deux  fioHl*nDE:<,  emploj^s  pour  la 
places.  11  rerient  à  Monbeur,  d'où  première  fois  au  siège  d'Orléans, 
il  chasse  son  fils;  il  est  tué  ensuite    VlII,  33. 

par  un  nommé  Savignac,  L,  SsB.  Bon  (Jean),  né  au  para  de  Galles 

BoissoHa>Ë>E,  Lx  Contihine  et  et  établi  à Toari,  couvamca d'avoir 
Kexle,  capitaines  du  régiment  de  voulu  empoisonner  le  Danpbia,  est 
Champague,  sont  tués  à  1  affaire^  condamné  à  Jtre  décajlîlé;  il  a  les 
S.-Blanceau,  LI,  36.  Teux  crevés,  et estrenduïsafcmme, 

BoiBST  (  le  seigD.  de) ,  ^and-mal-  AIV,  45. 
tre  d'artillerie,  assiège  Crémone,  Boi>i.vEK'niiE,domini<sin,sedis- 
r|ui  se  tend  par  composition^  puis  tin^iie  par  ses  talena  pour  la  dialec- 
llresse,  qui  capîlule  de  même;  va  tique,  II,  i3i. 
rejoindre  ie  Bot  à  Parie,  XVI,  Sot.  Boanocria,  nmplesoldat  devenu 
Meurt  à  Montpellier,  pendant  qu'il  si  célcbre,  ralHe  les  Sairasins  à  la 
iraite  des  affoites  du  Roi  avec  M.  de  Massoure ,  et  j  coupe  les  Français, 
Chiévres,  ambassadeur  du  roi  Ca-  11, 10^. Étugénéral , répandit  brnjl 
tholique,  318.  Sa  mort  cause  par  la  ^ue  le  Boî  a  cté  tuéj  enveloppe  les 
suite  la  perle  de  900,000  hommes.  Français  par  des  troupes  innombra. 
339.  (Mim.  Je  Fteuranffe.)  — An-  blés,  mais ue  peut les^nlamet,  108. 
cien  gouTemeuT  de  François  1 ,  par-  Parvenu  au  pouvoir  tupréme ,  sou- 
vient à  calmer  le  dépit  qu'éprouve  met  lo«»  sea  rivaas ,  s'empare  da 
ce  prince  de  n'avoir  pas  été  élu  em-  tontes  les  places  de  Syrie  fortifiée* 
pereur,  XVIt,  4^.  Sa  mort  ang-  par  Louis  ix,  1^.  {Taôl.  du  rign.  de 
mente  Tinfluence  de  Louise  de  Sa-  «oint  Z,oui>.)—'£Et  appelé  Rukned- 
voie  surresprilduRoi,  ^3.  (In/rad.)  dln-Bibars  par  les  Arabes;  devient 
—  Conclut  le  traité  de  Noyou  avec  émir  j  s*  joint  à  Gaza  aux  Karîs>- 
le  seigneur  de  Chiévrea,  377.  Est  miens,  ill,  9.  Yu  mettre  le  ^iége 
envoyé  à  Montpellier  pour  conférer  devant  Ascalon,  10.  Arrache  la  vie- 
avec  le  même  seigneur;  fa  mortsnS'  toire  aux  Français  dans  la  ville  de 
pend  toute  conférence,  et  davieni  la    Maïuaurah,  aS.  Porte  le  premier 
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Goip  au  Miltan  Tonraft'Ctiab,  3>.  payacavironnaal,  iS.Faitbrùterles 

Délient troiiiëmo  priaeedes  eiclo-  moolini.teabléi,  ctf<iitl>aii'et<nul«a 

vababaiitet,56.{i:xlr.iies Aut.ar.)  vias,  14.  SeiendàBri^uales.,  où  il 

Boini  (  la  barcm  de)  eat  déliait  contiauo  le  dàgjit  oi-Jonaà  par  la 

arec ratranpB  par  ceux  de  la  Ligua,  Roi,'47.  Hetia  ville  de  S.'Msiimin 

XLVl ,  aS^.  à  SHc,  55.  Déj^arnil  de  viïres  la  TiUe 

BovGiKs  el  Awati.,   eajùjéâ  à  d'Aix,  56.  FanilIelH  ville  d'Arlea, 

Beidetberg,  ^criicnt  de  cette  lille  1 16.  Commni  il  ipaiie  tme  émeaie 

ce  qui   se    paue    eu   Aliemagna,  qui  s'élève  eolte  dëi  aoklats  ilHlicDs 

XnX,aa5.'  et  cbampenola,  119.  Fait  pendra 

BoaiFACE   vui ,    p*pt,   prétend  deoz  inulius,  iiî.  Coadoite  ferme 

exercer  daoi  louta  sa  plénitude  la  qu'il  tient  a  l'occaiLoa  d'une  nutrc 

saprématie  que  «es  prédéc^esaeura  s'é-  mutinerie,  et  commeat  il  rélablit 

loieot  arroi|ée,  ti  que  le>  princes  rordre,is6,Parordreduitoi,asiïéf(e 

aroLcnten  quelque  sorte  icdodiiub,  et  prend  les  deux  places  de  Trcslon 

IV,  61  j  maiB  que  eaint  Louis  livoît  et  Clayon ,  qu'il  pille  et  txùle,  439. 

caoteoue  dans  ses  jnstes limites. Oé-  BoiiNEFXL(iBad,  de]  cstenvuyée 

fud,  son*  peine  d'eicoDi  muai  cation,  par  Ceih.- de  Hédicis  à  La  Rochelle 

UMle  levée  d'impâliur  le  clèrjjé;  fui-  poortehleruDBCCiraiBiDdeincDlaVM 

mine  bulles  lurbullcsoontre  Philip'  les  nrotaalans 
pe.Ë],  CoQToqae  un  oonoîleà  Uoi»e, 
jAilrendreJafanieusadécrétiileqoi 

csnsacreeuprltiBLpequelapuis^uce  ,  . 

tonporelleest  souoii'ieàla  puiflaanoe  cois  1;  «on  espritel  . 

spiritoelte;  publie  une  bulle  qui  dé-  bieit  «(HnieilU  de  la  duoheSse  d'A- 

direlesroisetlesempereursEaaînis  lençoa,  XVU,  i5.  Ëal  eimojé'ni 

au  cilations  du  S.-Siét|e,  64'  ^^~  Aiu;lelerce  pour  reucrrer  les  beat 

miaa  une  buUa  d'excomiDunication  quiunisaenice royanmeàla^aaee, 

(DDtre  Philippe,  donne  la  Gonnutne  89  j  puis  secrélement  ■  Francfort, 

de  France  4  l'Ëmpereurj  retiré  ù  arec    des    ^mnea    coaaidérablei, 

Agaani,  est  faitprisODaierdriuason  pour  acheter  les  auiFragea  desaleo- 

)«laia;  meart  de  dëpït  et  de  cba-  tancsderËmpire;  nixns  de  ces élcc- 

jiin,  65.  Son  oaractere,  66.     .  teuis,  /^l ,  S'empareila  Fontarabie, 

B<uiiF^CE(Jean  de},'clieValiercaB-  4?'  ^^  '^^^^  auprès  de  la  ducbesas 

liUaa  attache  au  duc  de  Milao,  de-  d'Alan^OD ,  57.  11  s'ibtroduic  dan^i 

rasade  an   duc    da   Boargogna   la  sa  fihanibre  peadantune  nuitj  ani- 

permLssiun  <le  fiice  une  entrepriae  tesde  celte  téiliérilé,  58. Chargéda 

d'sraies,  IK,  4^^'  Délails«ur  cette  commandement  de  l'armieda  l'I- 

eotreprise,  44"  atsuiv.joSra  dsdia-  talte,  essaie  de  bloquer  Milan;  est 

poterie  pas  d'armes  tenu  à  CbUons-  obligé  de  sa  retirera  Biagra>ao,64. 

nr-Sadne  par  J.  (|e  Lalein,  X,  ta.  Veut  qu'on  livre  bataille  à  l'cDunalï 

Détails  sur  ce  combat,  14.  67.  Est  tué  devant  Pavie,  68.  {la- 

BoNBET  (Je  capitain*]  *e  disliu-  irod.  )  '—  Est  envoyé  en  ambasude 
gwauaiéga  da  Bre.>se ;  force  losVé-  en  Angleterre  avec  un  gr^od  uom- 
aitiena  k  fuir  après  un  mde  uam-  bre  deseigncups;  ylraite  du' maria- 
Ut,  XVI,  S-              '  ffe  du  Daupbiu  avec  Marie,  £lle  dn 

BonsETAi.  (lean,  seigo.  de),  «at  roi  Heuri,  3S1  ;  el  de  la  lestîto- 

CDvojé  pal  te  Uni  pour  Hardec  lea  tiun  de  la  ville  deXuuraej,  383. 

passages  de  Koquesparviére  et  de  Se  rend  maître  dti  château  de  Soi- 

Terres -Neuves,  avec  des  iutruc^  ^aaDtdaiulaNavarre,33a.Sesniar- 

tiona  pour  la  conduite  qu'il  a  à  te-  ebes  et  oontre^oarches  pour  sur- 

lir,  X.IX,4.  SerendàÀis.  ^  exé-  prendre  Fontarabie,  3ai.'Foice  le 

cote  les  ordres  du  Roi,  5.  Visita  la  château  da  Behaubie  à  se- rendre, 

villa  de  Grasse,  6.  Dévaate  tout  l«  3i3.  Assiège  Font*rabie,(tii)ie  rend 
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>«i  composilion,  3i4.  Harch«nir  d'Oyc.XlI.SB.  EMbleuénIab*- 

-lilan,  4ai-Noiiu<i(acapilamraqai  lailledeVcT,  XXII,  ii5.(MàH.  Je 

le  suivcni,  iaS.  Ftend  NoTarre  et  Montluc.)  —  Serauve  de  la  bataille 

toQlealei  Tille*  de  rOmeline,  416.  de  S.-Qiteiitia,  XXIV,  301.  Obtient 

Comment  il  ae  laine  tromper  par  à  la  paix'la  garde  et.  protecdon  de 

Gal^iVticonli,  4i7'  Campe  entre  ^elz,  Tonl  et  Verdun  pour  le  Hoi, 

le  chemin  de  X^iudes  et  de  Parie,  a38.  (MêVn,  rferai-anM».)  — Besle 

'4*8.  Va  camper  ■  VigèTe,  443-EBt  lieatenant  de  roi    i-Méiiérei,   eu' 

kXe»»i  d'un  coup  d'arquebuse  sur  1rs  l'absence  de  M.  de  Neveis;  se  fait 

bords  de  U  Sesia,  4S0,  Soa  discours  estimer  des  eonriais  mêmes  |>ar  M 

dans  le  conseil  du  Roi  pour  engager  prodeoce  elBa  «ageese^XXXI,  4o. 

■   livrer   bataille,  483.   (M/m. .de  Fait  d'heureuses  eicursioUE daaB le 

DuSeltof.)  —  Esc  blessé  i  la  priée  LuxcrBbotIrg  et  dam  les  ArdenoH, 

deS.-BaUing,  XXIX,  14.  FoniEe  li.lRepousse  les  ennemis  dans  les 

Pirmel,  97.  l^rend  Ste. -Victoire  et  bois,  pr^s  de  Haubert- Fontaine  , 

Polena,  US.  Bamëoe  en  bon  ordre  43-^sBf^'^"^'  ducfaiteand'Âs- 

les  troupes  envoj'ées  poor  siïrpren-  promont,  que  les  ennemis  ont  Bur- 

dre  Cairss,  gi.  Assiège  et  prend  la  pris,  47-  Entre  dans  Monzon  me- 

pkce  de  Verrue  avec  LudoVtc  Bira-  nacé  par  les  eDDemÎB ,  et  rassure  les 

gue,  140.  Jette  des  forces  dans  la  babitans  par  sa  présence,  <)3.  Ses 


Tille  d'Albe,  et  force  Femand  Gon-    opéralioiiedansla  Champagne,  ^ 
lagué  à   s'éloigner    de  cette  ville,     IlefitenrOTé  pour  fortifier  Mézie- 
179.  Attaque  le  fort  de  Céve,  et  le     res,  ^^o.  Prend  le  cbàleau  de  F^r- 


prend  par  capitulation,   i83.  Re-  ment,  3o4.  Est  envoyé  en  Cbam- 

prend  Sommerive ,  dont  Ia  Trinité  pn^e  pour  en  assurer  la  frontière, 

s'est  emn»ré,  a83.  Emporte  ViHe-  3ai.  Est  envoré  k  la  diète  d'Ans- 

ncuïe  du  AIoDtdeTJj,   et  purge  le  boaTf^,3iS. [Coiiim.deRabûtin.) — 

pays  des  brigandages  de  La  Trinité,  Il  fait  rnirer  dans  S.-Quenlin  t^o 

394'  ^x'i'e  dans  Casai,  3Si.  Défend  arquebuarera.  de  aoo  qui  Y  aoDt  des- 

Saatia,-  brûle  un  moulin  qiïe  l'en-  tûtes,  XXXII,  /i^y.  {Si^ge  de  S.- 

nemioccupeaunombredeioo  hom-  Quentin.)  Voy-  aussi  p.  486' 

mesjenléveuaconToi  sur  le  cbemiD  Bokohèse  (Darlhelrâaj),  se  di- 

de  Verceil,  Si3.  Sa  mort^  son  éloge,  aant  bitard  dn  cardinal  Borghèse 

XXX,  73.  [Mém.  de  Du  fiUart.\.  devenu  pape,  est  mis  ïn  prison  pur 

BoaniTET  (le  seigneur  de^.  Bis  de  le  lieutenant  Miron,  XL\I1I,  ij3. 

l'amiral  Bonnivet,  est  blesseà  Tatla-  Boboia  (César),  fils  d'Alexandre 

que  d'un  fort  au  pays  de  Naples,  ti,  apporteà  Louis  xii  la  bulleccn- 

XVIII,  61.  firmativedu  jngemeDtqui  prononce 

BoirKiTET  (  de) ,  du  parti  du  Boi ,  la  dissolution  du  mariage  du  Boi , 

estbatlu,  fait  prisonnier  et  tué  de  XV,  |5.  Est  accusé  d'avoir  fait  as- 

■ang-froïdpBrlealigaeurs,XXXlXi  gassiner  te  doc  de  Candie,  sonfrè' 

375.  re  aîné  ;  son  caractère.  16.  Ne  pou- 

BoiDiCE  (!e  sieur  Du)  assure  au  Tant  obtenir  la  fille  de  Frédéric , 

Boi  la  ville  et  le  cÛteau  de  Vitré,  roi    de   Ifaples,  épouse  Oarlotle 

XXXIX,  73.  d'AIbret,  emur  da  roi  de  Nararre, 

fioKDEiLLis  (le  capitaine)  est  blés-  ig.   Attaque  Imola ,  y  eçtce   sans 

se  dans  une  sortie  exécutée  par  le  résistance,  34-  Aa.'iége  Forli,  et  le 

vidame  de  Chartres  devant  Metz,  prend  d'assaut,  35.  Faitla  conquête 

XXXIl ,  377.  de  la  Romagne,  dont  il  est  déclaré 

BoxDEi  (messire  Nicolas),  cheva-  duc  danaunconBiatoi[e;crimesré- 

lier  anglai),  est  fait  prisonnier  à  Ar-  voltana  qui  lui  sont  imputés  par  les 

devop,  VIII,  poo.  historiens,  .43.- Veut  se  ftïre  pom- 

BoaniLLos  (le  seign.  de]  contri-  mer  fiénéralissime  des  Florentins, 

bue  à  la  prisa  des  forts  de  laterre  44-  Sa  condaite  h<»rible  dans   la 
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prùe  de  Capone,  4^.  Soulére  con- 
tre lai  toDies  le»  puJManoes  d'Italie: 
dcguisé  en  cheTalier  de  Rhodes,  il 
vient tronver  Louis  zii  it  Milan,  4Q' 
ttr  ses  escuKB  et  par  ses  proœes- 
sea,  il  attache  ce  prinCB  à  ses  iaté- 
riu,  5o.  Battu  en  plnsieura  tencoo- 
très  pac  len  princes  ligués  contre 
lui,  il  est  renfetmé  daes  Imola; 
lifê  de  ce  danger,  il  aficcte  du  re- 
pentir et  de  la  kuodéralion  ;  négo- 
cie avec  ses  ennemis,  5i.  Arrêté  par 
ordre  du  pape  Jules  i>,  il  trouve 
■aojen  dei'échapper,  se  réingie  au- 
pt&  de  GanzRlve,  qui  l'envoie  en 
Espagne;  j  est  déleau  pendant  a 
■us  ;  se  retire  auprès  ds  roi  de  Ma- 

Go.  (  Tabl.  du  rign.  de  Louis  xii.) 
—  Pompe  el  magnificence  de  Bor- 
gia  lorsqu'il  ^ent  en  France,  oii  il 
épouse  une  des  fillei  d'AIbret , 
XVI.'iSS.  Anecdote  sur  le  premier 
jour  de  ses  noces,  i56.  {JUim.  de 
FUurange.) 

BoRoi*.  (Lucrice),  sœnr  de  Cé- 
ur  Borgia,  mariée  eu  quatrièmes 
DDces  BU  duc' de  Ferrarr.  Son  es- 
prit et  sa  beauté  i  ses  mœors  «os- 
pecles,  XVI,  ao4. 

BoiCKE  de  Helan  (Le)  assiste  le 
duc  d'Anjou  au  siège  de  Tarascoh, 
I?,46o. 

BoioREdeldHease  (Le),  guerrier 
fort  habile ,  gouverne  -le  comte  de 
S-Paul,  yiI.aSS. 

BoaLAVDE  (Gâruier  de)  se  rend 
iVeniw,I,i4e. Quitter  -     ' 
péeàZarB,iG4. 

BoXboTE  (le  colonel  La)  bat  la 
place  de  Cambray,  assiégée  par  les 
Esp^nols ,  XLIll.  97. 

BoKT  (Ch.  de) ,  condamné  par  ar- 
tH  da   parlement  de  Bordeaux,  d 
rt^utrir  laercj' du  Hoi  pour  avoir  in- 
troduit le  comte  de  Dammartln  jus- 
que dans  sa  chambce,  XI,  a4g  (nou). 
Bos  (Jean  de),  commandant  de 
Gavre,  fait  une  Sortie  pendant  la 
nuit,  et  se  rendàGand,  X,  iji- 
Bos  (M.  de),  gouverneur  de  l'hfl- 
(el'Dieu,  meurt  iaé  de  104  ans, 
XLVl,  ^74. 
BosçDUnx  (le  seign.  de)  livre 


BOU  $9 

Compiègne  axa  parlUani  du  Dau- 

Khin,  Vil,  3oo.  Retient  prisonuiera 
a  seigneurs  d\  Crêvectsar  et  de 
Chièïres,3oi. 

BoTiLHO  (don  Diegti  de) ,  un  des 
principaux  de  Partirai,  aprésavoir 
suivi  la  fortune  d'Antoine,  proclamé 
roi  de  ce  pays,  Qieurtà  Paris:  sou 
épiiaphe.XLVni,  4.. 

BomiS'Gi^vT,  capitaine  écos- 
sais, est  pris  et  pendu  par  ordre  du 
connéi.  de  fiicfaemont ,  VIII ,  Soi. 

BouiRT,  avocat  au  parlement  de 
Paris,  fait  l'épitaphe  dd^tnadame 
d'Yerre,  de  la  maison  de  Luxem- 
bourg, XLVII,4ii. 

BouciHEQBA,  génois,  fait  Incom- 
plet de  luer  tous  ceux  qui  sont  à 
Gâues  de  par  le  roi  de  Francejest 
arrêté,  jugé  et  eiécntè,  VII,  17. 

Bt>nCjiiiD.,éca]'er,  lieutenant  du 
marquis  de  Manloae,  charge  les  Im- 
périaux dans  une  -reucontre  ;  est 
mis  en  déroute,  XVII ,  36q-  Passe 
le  T-esin ,  et  va  au  secoure  àe  Mont- 
morency, 371.  Est  tué  devant  No- 

80DCIRD  (François  'de]  combat 
avec  chaleur  dann  le  conseil   des 

S  rinces  l'offre-qu'a  faite  le  prince 
e  Condé  de  sortir  de  France , 
comme  un  moyen  de  rétablir  la 
pais,  XXXIV,  i4a, 

BoocHicE  (Autbon  Du)  est  tué 
à  la  bataille  de  S.-Denia ,  auprès  du 
connétable, XXXVI,  37. 

BooCBASD     d'Aveshes  ,    eogagé 

Marguerite  de  Flandre^  suite  de 
celle  union.  II,  97. 

Bouches  (Alain  de),  du  parti 
anglais,  assiste  s  ta  bataille  de  Pont- 
TallaiD,V,  74. 

BoncnEK,  fils  du  président  d'Or- 
çar,  est  élu  prévât  des  marchands 
k  .fa  place  de  la  Chapelle-Marteau, 
XLVI,  104. 

'  BoccBSR,  chirurgien  de  La  Flè- 
che^conscrve  les  cendres  du  coeur 
de  Henri  iv,  brAlé  pendant  la  ré- 
volution française  :  délaib  à  ce  su- 
jet, XLIX,  oâ(no(e).etsuiv. 

BODCHEK,  FlU-AimBIIT,  LE  PE- 
TIT Feuilurt,  prédicalAun  de  la 
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rolHwiriiy,  XX3^ , .  ,    —    ^_. 

de  Chevemy.)  —  Boucher  propose  leuri  maembUei,   /^^S.   Ïcohuiuh: 

de  ae  rouer  à  Nolre-Uame  d«  Lo-  Int-mâine  l'ariùt  duBéarnaiii  le  dë- 

rette,  et  de  lui  faire  prêtent  d'une  clare  iadigoe  d'â(ie  jaisaiii  ruL  Dé- 

bmpH  et  d'un  QHiiie  d'ai^ent  pc-  clamecomie  le  comeil;  pourquoi, 

nBi'Joo  msrca ,  li  Paris  ctt  délivré  4>g.  ExboiLe  le  peuple  à  jeûner  et 

du  liège,  XL,   too.  CommpiiiqBe  communier,  parce  qu'un  eat prêt  « 

arec  le  duc  de  Pacifie,  i3i.  Invec-  faire  ou  roi,  434.  Huitiours  apréi 

ti*ecuchure<onireBcDriir  >*«Qt  avoir  dit  i)ueU  diuble  poMédoit  le 

et  oprèa  sa  convertioD,  XLI,  4€i-  ^""^  '^^  Uayttuie,  îl  dit  que  le  S.- 

SereiireenFranneaprèsrentrëedu  Esprit  en  descendu  aur  lui,  £33. 

Roi  dans  Paris,  XLII,  307.  [JUAn.  Pi^cbe  contre  le  pulup^Bt  qui  a 

'     "      ~'        "  èchunt  à  S.-Ger-  défeodu   de  «'assembler ,  contre  le 

,  il  dit  qu'il  fsul  béarnais  etltf  politique*,  6i6.Sait 

uiui  Luer,  te  Hoi  et  les  politiques,  de  Paris  avec  âo  ou  60  Biojnes  et 

XLVI,  137.  Précbe  un  insignemea-  piédicnleurs,  chargé  des  mslédic- 

soàge  contre  le  Roi  ëi  i'évêque  de  tioas  du  peuple;  se  relire  en  tlam- 

NeTers,i70.Fr«c))ec<iutoeBrigard,  dre,  XLVII,  aS.  (L'£M)ile.) 
prooureuidekifilJe,  173.  Présente        Bodcuki,  cmdelit^,  apios  Dvoir 

■il  oooseit  d'Etat  une  requête  pour  abjitré  ,  reprend  l'W>it  (elijjleux  , 

BToir  une  chambre  ardente,  797,  et  XLVII,  4'>9' 
noe  liste  des  noms  de  ceux  qui  doi-        BoucasT(Jean),  Da|e  d«sa  nai>- 

yent  la  composer,  igS.  Suppliesies*  aanoei  quoique  pusionaé  pour  les 

dames  de  Nemours  et  de  Montpensjer  Uttres,  exerce  l'état  de  pcocureiu^ 

de  prier  messieurs  du  iisrleinent  de  s'allach»  à  Inouïs  de  La  Tréniouille  j 

reprendre  l'ciercice  de  leurs  fonc-  est  ehargédes  affaires  de  sa  famille; 

tions,  199.  Qualilie  de  «ainla  mar-  mui  esprit  aimable  ei  enjoué  le  fait 

tjrs  dans  un  sertUon  Louscbart  et  goûter  pat  Gabrielle  de  Bourbon  ; 

•09  coœpaODODs,  3^.  Dit  daus  on  <■!  admis  dans  la  société  intime  du 

prfine  que  le  Béarnais  ou  plutût  sa  cbâieau  de  La  Trémoudlo  j  il  en  dc' 

charofine  a  été  cnlamée,  mais  non  vient  le  conïiïo  agréable  et  l'ami; 

enfoncée;  pourquoi,   a^s.  Prêche  '^^  chargé  de  l'éducation  du  Jeun; 

qu'il  faut  prier  Biea  de  donner  un  prince  de  Talmom,  XIV,  33a.  £;- 

roi  fila   d'bomme,   et  non  pas  de  Mie  eu  vain  de  coAsoUr  la  mère  de 

bêle,  3S7.  Compare  la  Sorbonnc  au  ce  jaune  prince,  tué  dans  les  çoni- 

puits  de  la  Samaritaine,  3^8.  Dit  bais;   poblia    divers  ouvrages  ra 

que  le  Béarnais  fait  prêcher  soA  bé-  prose  élan  vers;  s'y  élovo  contre  le 

rdsie  plus  que  jamais ,  363.  Dans  un  concordai  et  la  ïénalilë  des  cbar- 

sermon  prêché  à  Kotr»>-Dame,   il  fe»;  tes  Mémuire»,  intitulés  i>nBe^ 

•laite  la  journée  des  Barricades;  jy^rie,  soniuo  monument  élevé  à 

Tomit  des  injures  contre  te  Boi,  la  mémoire  de  son  bieufaileur ;  la 

^1.  Dit  dans  un  autre  sermon  que  simplicité  en  releva  le  mérite,  336. 

otti  un  pendu  condamné  sans  ap-  CoDunentil  y  moniresou  héros;  la 

peJ,  et  qu'il  faut  purger  la  ville  de  peiuture  des  scàiies  dume«iiquea  j 

toutes  les  pestes  et  ordures  qui  sont  excite  le  plus  vif  iulérêl;  Hnecdole 

pour  lui,  3gS,  Prêche  devant  le  duc  sur  le  premier  amour  qu'éprouva  le 

de  Majeune  cl  madame  deNemours  jeune  La  Trémouille,  337.  Détails 

contre  la  paix  et  la  trêve;  atl^qua  sur  sou  marïsge  avec  Gabrielle  de 

le  duc,  qui  se  lient  trés-affonBé,  Bqurbon;  M^es  réilïxiuns  de.Bou- 

418.  Crie  contre  la  trêve;  adresit  cbet  sur  Le  goût  des  femmes  pour 

au  Boi  tea  injures  les  plus  grossie-  lasletlres,  3i8.  Sonlivre  seroltplus 

'..   Traite   de.cofjnins,  de  amusant  s'il  n'y  avoit  fait  interve- 

lea  poUliquM  qnt  ont  de-  nirie*  diviniUs  de  la  Fable,  iaiy' 
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l«s  imiter: 
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cieni  itlevoien  t  des  «taïuss 

Lea  édiieul'B  de  rancicnne  CoHec-    ie«  de  Valemia*;  mau  De  pOKant 
lioB  des  Mémoires ,  en  rettaochant     plss  realrer  dans  la  Tille  de  Géoa, 

la  partie  mythologique,  ontSHppd-  quiaToitmastacréoiichauélesFrHi- 
Dié  on  grand  noaibre  de  délails  oh-  çaisi  le  reliie  dans  Je  Milaaaû,  987. 
rieax  que  lei  nouveaux  éditeurs  ont  rrcndle  commandement  de  l'arœte 
rétablis,  33o,  Celle  partie  niyihdo-  française, 319. Edtd'avisiju'ooadop- 
gïque,  maladroilemeat  adaptée  à  te  lei  piopositioua  du  roi  d'Ang^- 
1^118101  re  d'an  giierrierdaqninzië me  terre,  Bao.  InsislepODr  qu'on  rouTTe 
siècle,  conlient  de  temps  en  tempa  les  Dégoctalions,  3ii.  Est  fait  pri- 
des  observaiioas  fort  justes  sur  les  sonnier  à  la  bataille  d'Aiincourt, 
passions,  la  pcAiiique  et  les  mœurs j  3i3.  {Tabl.  da  n/f.  de  Ch.  n.)  — 
eiemples  cités  à  l'appui,  33j.  La  Famille  de  ItuucicaulijSOp  père  rcn- 
parlie  historique,  débarrassée  de  dit  It-s  plua.graads  services  aux  rois 
ces  persnnDages  altégoriquea,  oflVe  JeaniietCharles  Vjfut  un  des  pria- 
cipauincgociateuradutraitédeBce- 
tignyj  Alt  éJeré  au  rang  de  mare- 
clial,  i63.  Vivoilà  Tours  quand  il 
eut  de  Fiorie  son  époine  deux  fils, 
noramés  l'uD  Jean,  l'autre  Geof- 
froj  :  ses  paroles  à  l'occasion  du  re- 

pBjs,  335.  Poerquoi  Bouchel  a  pré-  lui  faisoït  ;  mourut  en  Bourgogne, 

jëré  adresser  ses  Mémoires  an  che-  Le  jeune  Boucicaut  est  élevé  a   la 

valier    Florimonl    Robertel   pluldt  ouur  du  Roi  avec  le  Dauphin,  364. 

qu'au   Boi,-  éloge  de  ce  chevalier.  Se  distingue  daos  les  campagoei  ik 

3]7.  II  le  prie  d'accorder  à  Bon  ou-  Flandre^  sa  délicateée  dan»  ses  lini- 

irage  son  autorité,  sa  faveiirelson  sons^  entreprend  le  vojaie  delà 

appui ,  33S.  Entrevue  touchante  de  Terre- Sainte,  365.  Détivrele  coDUe 

Bouchel  avec  madame  de  La  Tré-  d'Eu,  prisonnier  chei  les  T<ircs{  ea- 

mouille  lurs  de   la  DoUTelle  de  la  saie  de  s'opposera  la  corrupLioQ  du 

mort  de  son  bis  le  prince  de  Tal-  siècle;vaaTecquelqueecompagTiDQB 

Bn)nt,.S[5.  «herchar  l'honneur  ei  la  (gloire  dans 

IlouGiciDt(JeanLeHaiDcre,dit),  4a  expéditions  lointaines;  suit  le 

estarméchevalierparleducdeBour-  roi  Chattes  vi  dans  sou  eicpediiion 

bon;  p'arolt  il  la  guerre  de  Flandre  du  duché  de  Gueldre,  3(iâ.  AfTran- 

à  cdtë  du  roi  Charles  vi  j  j  donne  chit  ok  monarque  de  la  tutélede  bb« 

»ne  idée  de  ce  qu'il  serapar  la  suite,  oncles;  est  nommé  maréchal  etjfou- 

VI,  19a.  Envoyé  à  âvignonavec  une  verneur  de  Guyenne;  épouse  Antoi- 

petite  troupe  pour  empêcher  l'élec-  nette,  bile  de  Baymond,  vicomte  de 

tioQ  d'un  pape,  est  aliusé  par  lea  Turenne,  867.  l'art  pour  la  Bon- 

promessea  de  BenoH  xm  ,  ^36.  Est  grie  ;  t  est  fait  prisonnier  j  se  rend 

renvoyé  rtne  seconde  fois  pour  nom-  en  Grèce;  est  nommé  connétable  de 

Iwilro;  s'empare  d'Avignon,  iSg.  l'Empire  grec,  368.  Etablit,  pour 

Est  fait  pTÎionnfet  k  la  balaiile  de  venir  au  secours  des  opprimés,  for- 

Nieopolis,  pois  racheté;  entre  dans  dredelaDame  blnnche  àiWcuvert; 

Constantinople  à  la  téie  de  1100  rétablit  la  paii  à  Gênes,  36;).  Est 

linmmes  d'armes,  et  délivre  IB  ville,-  demandé  par  tes  habitans  de  cette 

Tevient  en  France  avec  le  titre  de  ville  pour  gouverneur;  sa  conduite 

-connétable  de  l'Empire  ;;rec,  a47.  lui  concilie  la  faveur  publique,  370. 

Reçoit  le  gouvenlement  de  la  ville  Cherche  i  rendre  ia  paii  a  l'Eglise; 

de  Gînes,  3^8.  Sa  juste  sévérité  j  négocie  avec  lea  deux  Papes;  m  fer- 

cnntient  les  factieux,  ^49-  Reçoit  mêlé  unie  à  la  justice;  se  rend  à 

ordred'arréter  le  pape  Benoit,  376.  Milan,  371.  Veut  en  vain  rentrer 

Ta  porter  dea  «ecours  aux  deux  fré-  dans  Gènes  ;  revient  en  France  ;  vit 
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daM  !■  letraite  ;  mnend  les  annei  ;  duo  de  Bourbon;  ae  bat  sorpt  ii 

l'oppose  en  vain  a  ce  qu'on  Une  corps  avec  un  Flamand  pand  et 
la  balaille  d'&KÎncourt  j  cm  fatt  et    «onu,  40 1 .  Le  blesu  avec  m  dag«e  j 

meurt  prisonni»,  371.  (JVoUce,) —  paroles  qu'il  lui  adretw;  fait  conce- 

Naissance  de  Boucicaut;  délaila  aat  ^oir  ds  lui-même  de  grandes  espé~ 

son  p^ce,  379.  Enfance  de  Bouci-  raucea;  se  sii^nale  à  l'aasaul  de  Brr- 

cautj  sa  gaieté,  son   enjouement,  gués,  4"^.  Règle  engarnison  à  Té- 

38i-  La  uatuTB  ae  peut  cacher -ce  roueuae  avec  le  coDoélable  de  Clts- 

qu'elledoDue;  exemples  decetle  vé-  son^  se  rend  en  Prussej  revient  en 

nli,  38i.  Il  lait  coiinollre  de  bon-  France,  4o3.  Sa  joie  eu  revoyant  sa 

ne  heure  ses  inclinatioDa  Guerrières  j  dame;  ne  croit  poavoir  incnter  ses 

ieui.deson  enfancei  sa  nardresse,  bonnes  ffràces  que  par  deseiploils, 

son  couraRe,  383.  Etoit  loujours  le  ^u^.  Âccampagoe  les  ducs  de  Ber- 

maître  et  le  juge  des  parties  j  sa  ré-  ri  et  de  Bourgogne  au  traiLé  de  Bou- 

Enaefiére  à  son  maître  qui  l'avoil.  logne;  retourne  en  Prusse;  au  bout 
ttu,  3S4-  En.  envoyé  à  la  cour,  et  d'un  an  revient  en  France,  4o5.  A<^ 
élevé  jusqu'à  douze  ans  avec  le  Dan-  compagne  le  duc  de  Buuibonà  Taîl- 
pbin;  se  fait  aimer  de  loua,  385-  lehouigj  combat  vaillammeni  au 
Demande  avec  uot  d'instances  al-  siège  de  Verteuil,  4o6.Monlelepre- 
1er  à  la  guerre,  que  le  duc  de  Bour-  mier  à  l'assaut  du  chèleau  de  Mau- 
bon l'emmène  en  Normandie,  3S&  léon;  4°7-  £stun  des  3o  cbeTaliers 
Sa  joie  en  SB  voyant  armé;  sa  con-  qui  battent  et  défont  un  grand 
duiie  dans  cette  campagne  le  fait  nombre  d'Anglais  près  d'une  église 
admirer  de  tOBtle  monde;  son  cba-  appelée  Notre-Dune,  408.  £al  fiiît 
erin  quand  il  fut  obligé  de  revenir  '  lieutenant  du  duc  pour  garder  le« 
a  récole ,  38^.  Demande  de  nouveau  frontières  de  la  Guyciine;  attaque 
a  alUr  à  la  guerre;  le  Roi  le  fait  ar-  3  jours  et  3  nuits  la  forteresse  ap- 
nier,38S. Lui donneune compagnie,  pelée  La  Granchej  Gurprend  et  bat 
et  le  renvoie  au  duc  de  Bourbon;  plusieurs  fois  les  ennemis  pendant 
hardiesse  et  courage  de  Bancicaut;  l'hiTer ,  409-  Comment  il  s'y  prend 
il  devient  cher  au  duc  de  Bourbon  j  pour  se  rendre  maître  de  la  forte- 
accueil  que  lui  fait  le  Roi  à  son  re-  resee  de  Corbier;  combat  qu'il  sou- 
tour,  38g.  Suit  en-Guyenne  le  mare-  tient  presque  seul,  4 10.  Fxit  rasec 
chai  de  Sancerre;  s'exerce  aux  tra-  la  forteresse;  envoie  proposer  on 
-vaux  et  aux  fatigues  de  la  guerre,  déii  à  Sicard  de  La  Barde,  41 1  -  Se 
390.  Adresse  et  force  qu'il  acquiert  bat  avec  lui,  le  terrasse,  411-  Pro- 
dans ces  exercices,  3gi.  Se  distin-  poseàdescheraliersan^eisun  coin- 
gue  au  siège  deMonguison;  prédic-  bat  de  30  contre  10  qut  est  accepté, 
tion  du  maréchal  de  Sancerre  ■  son  puis  refusé ,  4'^-  Monte  le  premier 
égard,  3g3.  Cherche  dans  l'amour  a  L'assaut  au  bras  de  S.-Paul;  sou- 
de quoi  élever  sou  courage;  fait  des  lient  seul  l'efibrl  des  assiégés,  4i9- 
ballades,  rondeaux,  virelais  et  coin-  Est  enfin  renversé  dans  les  fossés,  et 
plaiotesamoureusea,3g6.Faitchoïx  remporte  tout  l'honneur  du  com- 
J'uaedame  belle  et  gracieuse,  et  di-  bat,  4io-  Se  rend  à  Venise  avec  Rè- 
gne d'être  aimée;  sa  courtoisie  pour  gnaultdeRoye;  vaàConstantinople, 
elle,  sa  retenue,  ses  tendres  plaintes,  obtient  un  sauf- conduit  du  sultan 
397.  Honore  etseri  toutes  les  dames  Aoinrat;  est  accueilli  par  ce  pfiDce; 
pour  l'amour  d'elles  ,  398.  Parolt  lui  offre  ses  services  contre  les  Sar- 
■ni  fêtes  de  l'arisetaux  tournois  ri-  rssins;  prend  congé  de  lui;  passe  en 
chement  habillé,  bien  monté,  bien  Hongrie,  431;  puis  en  Palestine:  n- 
accompagné;  se  fait  remarijuer  de  site  les  sainls  lieux;  se  rend  à  Da- 
tontes  les  dames  par  ses  manières  mes,  oii  il  obtient  do'Soudan  la  dé-, 
courtoises,  399.  Accompagne  leRoi  livrance  du  comte  d'Eu,  43^- Be- 
en  Flandre;  e^  fait  chevalier  par  le  tourne  à  Jérusalem  avec  le_  comte; 
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nvient  enFrance;  rencontre  le  Roi 

■  l'abbp  je  de  Clmiy  ^  accoeil  hoDO- 
rabk  qu'il  en  reçoit,  4^3.  Est  retC' 
DU  pout  accompagner  ce  prince  en 
Languedoc ,  ^^l.  Fait  publier  en  di- 
»er»  royaumi-'i  e*  — ■"-  "l...iii«n. 
qu'accompagné  dt 
ii  BLtendra  pendi 
entre  Boulogne  etCalais,  tous  cbe- 
Talïers  el  écuyers  qui  voudront  jod- 
ter,  415.  Se  rend  au  lieu  iudiifiié, 
J  dresse  trois  pavi  11  uns  jdispogïtiona 
faites  pour  lea  joùleaf  fjles  qui  y 
eorenC  lieu,  4^6.  Joittaavecle  comte 
deHollandsifrëredu  roi  Richard, 
419.  Avec  le  comie  de  Derby^et nia- 
rieurs  autres  seigneurs  augUia^îo- 
ne  reçoit  m  mai  m  blessure,  non 
plus  que  ses  compagnons;  retourna 

■  Paria,  où  ilestiété  et  honoré  par 
lea  damej,  ^3i.  Son  cbagiin  de  ne 
pouvoir  suiTre  le  duc  de  Boitrbon 
cnBarbarie;  se  rend  en  Pruaacj  est 
mandé  par  le  Roi^  retourne  en 
Prusse ,  431.  Porte  un  défi  à  tous  les 
che*aliei-a  anglais  qui  s'y  trouvent, 
leur  déclarant  qu'il  veut  venger  le 
meurtre  du  chevalier  écossais  Guil- 
laume de  Douglas;  son  déâ  reste 
sans  eSet  ;  accompagne  ie  haut-mal- 
tre  de  Prusse  da&s  une  expédition 
oà  il  se  signale,  434'  Revient  en 
France,  va  trouver  le  Roi  ïTours; 
est  fait  maréchat-^de  France  dans 
l'hâtel  même  de  son  père,  4^5-  Cé- 
rémonie qni  a  lieu  à  celte  occa- 
sion la  jour  de  Noèl  après  la  mcsae, 
416.  Boucicaut  n'aioit  alors  que  aS 
ans,  43s.  Suit  le  Roi  dans  son  voyage 
de  Bretagne ,  439'  Reçoit  la  gouver- 
nement de  la  moitié  de  la  Gujeuiiei 
assiège  et  prend  en  Auvergne  le 
fortap[ielèleAoo^u  Sac.  4Î0.  Va 
k  BocdeauT,  et  obtient  du  duc  de 
I^ncasUe  la  remise  des  forteresses 
prises  par  les  Aiulais  pendant  la 
Irève,  443.  Se  décide  a  fatter  en  Hon- 
grie contre  Bajatat,444'  ^  loèae 
70  gentilshommes  k  ses  dépens  ; 
noms  des  principaux,  44^-  i>e  *t' 
gnale  par  ses  faits  d'armes  devant  la 
ville  de  Raco ,  44g-  Assant  qu'il  Ii- 
vre  à  cette  place,  45o.  Y  est  établi 
par  le  roi  de  Hongrie  pour  garder 
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les  chrétiens  grecs  qui  se  rendent  i 

harcelle  les  Sarrasins,  45i.  Deuils 
sur  ce  qui  précéda  la  bataille  de 
Nicopolis,  4^4-  erreurs  des  his- 
toriens sur  la  conduite  que  tinrent 
alors  les  Français,  4S'î-  Détails  do 
combat,  4^7'  Conseil  que  donne 
Boucicaut,  458-  Ses  faits  d'armes  en 
cette  journée ,  4^-  Enfonce  lea  ba- 
taillons ennemis,  4^3'  ^t  envelop- 
pé et  fait  prisoauier  avec  la  plus 
grande  partie  des  Français,  463.  Est 
amenn  presque  tout  nu  devant  Ba- 
jaiel,  t^i  allOit  le  faire  mourir  com- 
me les  antres  chevaliers  chrétiens, 
4S6.  Est  préservé  de  la  mort  par  un 
signe  du  comte  de  Nevers  ;  est  con- 
duit en  prison  a  Burse,  467.  Douleur 
Îae  cause  en  France  la  nouvelle  de  la 
éfaite  de  Nicopolis,  46S.£stënvoTé 
deux  fois  k  Bajazet  de  la  part  du 
coRlte  de  Nevers,  pour  traiter  de  la 
rançon  des  prisonniers;  oblienlsa 
délivrance, se  rend  à  Metelin  (Mal- 
te],  47 1 .  Emprunte  3o,ooa  francs  au 
seigneur  de  cette  lie,  et  va  les  por- 
ter à  BajaZet,  ^-ji.  Se  présente  plu- 
sieurs fois  à  ce  prince  ;  obtient  en- 
fin la  délivrance  du  comte  de  Ne- 
vers  et  de  sa  compagnie,  473.  Son 
retoar  en  France,.  47§-  Est  envoyé 
contre  le  comte  de  Périgord,  477- 
Somme  le  comte  de  rent^r  dans  le 
devoir  ;  assiège  le  ch&teau  de  Mon- 
tigaac,  soumet  toutes  les  forteresses 
de  Périgord ,  478.  Envoie  le  comte 
au  Roi ,  4^9-  Se  rend  par  ordre  du 
Roi  à  la  tète  d'une  petite  armée  au 
secours  de  L'empereui;  greo  Manuel 
Faléoiogue;  noms  des  seigneurs  qui 
l'accompagnent,  4^0-  Arrive  à  Sa- 
vone,  fait  ses  dispositions  ;  s'empare 
d'un  vaisseau,  débarqne  à  Messine, 
481.  Livre  combat  à  une  flotte  tur- 

Sie ,  et  sauve  une  partie  de  ses  ga- 
res, 434.  Aborde  à.  CoUstantino- 
ple,  485.  Accueil  que  lui  fait  l'Em- 
pereur; ravage  le  pays  des  Turcs , 
486-  Assiège  Nicomédie,  iS^.  Re- 
vient à  Conslaniinople ,   4S8.  Re- 

teauappeiéEivedroicl,  489.  Déjoue 
les  ruses  de  l'ennemi,  ^qo.  S'em- 
pare du  ch&tean,  et  le  fait  raie^ 
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4gi.  Uet  le  ttv  k  la  Tille  «ppalée  reoàie  à  la  seignenrie  cellei  dont 
Aluiro  ;  TCTleot  à  Coiulanlinople  quelques  nobles  puisfUDS  l'étoient 
brûlvr  In  Tuast^auz  lurcs,  /^g3.  Ùé'  emparea,  i3.  li'eiitpace  d<;  lIleil'EI- 
barrasse  loiu  lei  eUTiroiu ,  cbH.ue  be ,  i4  '  F^if^  venir  sa  f(»iime  à  G«- 
]<a  cnnetnia  de  toutes  les  places,  oea^  brillaote  enltée  de  celte  dame 
494-Itécoucilii;  l'epopereurgrecavec  dans  ia  ville,  aS.  Envoie  prier  le 
lOD  ueveu,  49^'  Laisse  à  Conslaii-  roi  de  Chypre  de  lever  le  liége  Je 
tioople  uue  (^irniBun  commBudée  Famaeoiute,  3"}.  Se  prépare  a  une 
par  Cliâi«BU'Moraiit,  et  vieiiL  ea  ezpéditîoD  coulre  lei  enuemb  de 
France  avec  l'eaipereur  grec,  49^'  ta  foij  se  dirige  vers  Bbodei,  i8. 
Devaucel'ËDapeTeuràl'aria;  accueil  fiencontre  |3  j^aléies  Téaiùennea, 
qu'il  reçoit  à  la  cour,  499;  Vcend  dont  il  suapecte  les  inUniiona,  3i. 
la  défense  de*  damet  oppiimees  et  Aborde  au  port  Modoo;  eaL  re^a 
MDS  appui,  5oS.  Jnslilue  en  leur  par  le»  Yen i lien»  a tec  joieetfflc, 
faveur  l'ordre  de  la  Uame  blanche  33.  Heçoil  à  son  tour  i'empeteur 
à  l'écu  vert,  5o6,  Le tirea  d'arme*  Manuel,  qui  lui  demande  du  Mcoura 
par  letqucllei  |3  chcvalierg  s'obli-  pourse  reodreà  Conalantlnople.lui 
gtnl  à  détendre  le  droit  de  toutes  donne  4  galères,  34-  Aborde  à  Hi- 
nohlesdames  quiles  en  requéroienl,  coaie  avec  4  galèrea  véniLiennes  j 
507.  Conlenu  de  c«>  Icttrea^  obliga-  propoailion  quHl  fait  au  capitaine 
liona  auiquellel  ces  i3  cbevaliers  vénitien,  35.  Réponse  du  capitaine^ 
■'engagent,So8.Sii;DBturesdeceaIet-  te  grand-maltce  delthodeavientau 
Irea.Sia.  La  VertuetlavailLiuce  né-  devant  de  lui,  36,  Cbâteaumoiant 
cesaaires  a  -l'exhausaementdet'bom-  lui  amène  pluskuis  galères:  le  roi 
me,\II,8.  EiempleailUJle  prou-  de  Chjpre  refuse  de  lever  le  siège 
vent,  g.  CelteadeBoucicautle  font  de  Famagouslei  le  maréclial  ce  de- 
dire  et  èLablir  gouverneur  de  Gè-  clde  à  se  porter  contre  lui,  mais  il 
nea,  lO,  11  part  avec  une  troupe  d'é-  consent  que  le  grand-mallreailleau- 
llle,  13.  S'arrête  à  Milan;  s'informe  paravanllui parler,  37.Se rend  mal- 
avec  aoio  de  l'eut  de. Gènes,  i3.  tre  d'un  vaisseau  aarrauD,  38.  Fait 
Comment  il  J  est  reçu;  première  plusieurs  cbeialï^  nouveaux,  39. 
mesure  qu'il  prend,  14.  Assemble  DètBilsaurlesIègedcLescandeJour, 
lea  principenx  de  la  ville^  leur  fait  ^a.  S'empare  de  fiette  place,  43- 
ponnollre  les  inlenlions  du  Roi  et  Drease  uue  embjBfciide  aux  Sacra- 
les siennes,  iS.  Fait  arièter  Bouca-  sios,  toDibe  aurïux, les  défait,  44- 
Dcgra  et  sea  complices;  les  fait  juger  Fait  la  paix  avec  le  saigneur  de  Le»- 
et  eiécuter,  17-  Fait  trancber  la  candelour  etavecle  roi  deCbjpre, 
iiltk  un  deaes  propres  olSciers  pour  ^6.  Se  rend  dans  celle  Ile,  refiue 
avoir  laisHÉ  échappée  un  des  compli-  les  prèscns  du  Boi,  qui  lui  donne 
ices  de  Boucanegra  ;  punit  les  itaj très  dea  troupes  et  des  galères  pour  aller 
etlec,rebelleai  pardonne  ani  bum-  «wDtre  lea  mécréana,  47'  Arrive  da- 
bleri'êl  aux  i;;uorans,  iS.  Rétablit  vanlTripoli,  48.Trouvesur  leport 
Tordre  et  la  gaîx  par  sa  sèicrilé  et  lesSarrasina  rangea  en  bataille,  les- 
BB  justice,  1^^  Place  devant  le  pa-  quela  avoïent  été  prévenus  de  son 
laiade  la  ville  une  garde  suûi^anle  approche  par  lesVéniticns,  49.  Fait 
pour  veiller  jour  et  uuït  ajj  meintieB  cei  diiiposilioni  pour  débarquer,  So- 
dé la  trauquillilèj  secboiskun  con>  Descend  k  terre,  force  li^s  ennemis 
leil;  ordonne  qu'on  puisse  enappe-  à  reculer.  Si,  Leur  livre  coinbal, 
1er  devant  lui  des  jugewens  rendus  j  les  met  en  fuite ,  S5.  Livre  un  ««- 
défend  sous  peine  de  mort  qu'on  cond  combat  préa  des  jardins  de 
s'altaque  dans  Us  rues  cOBftne  guel-  Tripoli,  56.  Les  met  de  nouveau 
fes  ou  gibelins,  ao.  Bend  la  liberlé  en  fuite  ;  retourne  vainqueur  à  sel 
et  la  cooSance  au  coniiDerce  ,  ai.  vaisseaux,  S"]-  Apprend  d'un  com- 
Fnit  construire  des  forteresses ,  et  mandant  de  vaisseaux  vénitien,  dont 
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il  «'«it  empnTë,  qa'îl  Tenait,  de  la 

Krt  de  la  seigaeurio  de  Venisa, 
innuiicer  dans  toules  les  coalrëes 
des  Sarrasins  l'approche  du  maré- 
chal, S9.  Laisse  aller  ce  comman- 
dant; arrive  an  port  de  Batut,  où  il 
trouve  les  ennemis  en  bataille^  dé' 
harque  loalgré  eux,  les  disperse;  as- 
tiïge  Barut,  s'en  empare,  et  br6le 
tout  le  pays,  60.  Aborde  à  Sa  jette , 
prend  terre  malgré  les  Sarrasins,  61; 
lïCDt  pied  penc^nt  cîuii  heures  oOQ- 
ire  une  mnltitude  d'ennemis,  qui 
u'osent  l'atlaiiuet  j  arrive  devant  la 
Idclie^  ne  peut  débarquer,  65.  Dan- 
gins  auquel  il  échappe;  retourne  à 
Fama^ouste,  où  il  rétablit  l'ordre, 
6S.  Séjourne  à  Rhodes;  perd  un  de 
les  vaisseaux,  67.  Hépond  aux  plain- 
leiquefoDt  lesVéailieiudela  prise 
de  Bamt,  fig.  Sa  noble  conduite  en- 
vers un  capitaine  de  vaisseau  chargé. 
deleltreadela  part  des  Vénitiens,  7 1 , 
Est  attaqué  par  nue  flotte  vénitien- 
nej  récit  du  combat  qu'il  soutient , 
7S.  Reste  maître  du  champ  de  ba- 
taille, ^g.  S'empare  de  deni  vais- 
seaux qu'il  rencontre,  81.  Rentre  à 
Génei,  dû  il  est  reçu  avec  de  grands 
honneurs,  81.  Envoie  de  l'argent  et 
de»  consolations  aui  'prisonniers 
oondailsn  Venise,  Si.  Se  prépnre  à 
làire  la  guerre  aux  Vénitiens,  86.  Sa 
réponse  aux  lettres  envoyées  par  le 
lénat  au  roi  de  France  pour  excu- 
ser la  conduite  qui  avoit  été  tenue 
envers  le  maréchal,  8g.  ï  réfute  les 
mensongeii  du  doge,  et' prouve  ta 
trahison  des  Vénitiens ,  gG.  Propose 
un  défi  pour  se  justifier,  100.  Est  re- 
cherché par  des  seif^neurs  ilalieQS, 
lol.Ceuxde  Padoue  eldePisefont 
homma^je  au  roi  de  France,  en  iia 
personne ,  de  leurs  seigneurie  et 
comté,  104.  Réunit  des  troupes  con- 
tre le  jeune  duc  de  Hilan  ;  soutenu 
de  Facin-Kan,  marche  contre  lui, 
loS.  Le  force  à  demander  la  paix, 
laâ.TraTailleàL'exliuctionduschis- 
mede  l'Eclise,  10^.  Essaie  de  faire 
renoncer  les  Génois  à  l'obédience 
de  l'anti-pape,  loS.  Assemble  les 
plus  sages  de  Gènes,  log.  Leur  ex- 
pose les  Taiions  qui  ont  décidé  le 

5a. 
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roi  de  France  à  se  déclarer  pout  l'é- 
lection U  plus  juste,  110.  Les  engage 
â  reconnoltre  celle  qui  a  été  farte 
à  Avignon,  m.  Range  a  son  avis 
tout  le  conseil,  ii3.  Détermine  Is 
cardinal  de  Flisco  à  abandonner  le  ' 
pattidel'anti-pape;  prête  de  gran- 
des sommes  d'argent  eu  pape  Benoit, 
1 16.  Le  reçoità  Gènes,  et  le  décide 
à  faire  tous  Les  sacrifices  nécessaires 
il  l'union  de  l'Eglise,  117.  Se  rend 
k  Portovenére  pour  en^ac;er  les  Fi- 
sans  a  rentrer  sous  l'obéissance  de 
leur  seigneur,  1 19.  LesPisans  lui  of- 
frent de  le  reconnoltre  pourleur  sei- 
gneur; sur  son  refus,  offrent  de  se 
donner  an  roi  de  France,  1 10.  Per- 
fidie des  Pitans ,  1 13.  Il  travaille  ■ 
donner  la  ville  de  PiaeauRoi,  iiS. 
Traite  avec  les  Florentins  au  sujet 
de  cette  ville,  1 33.  Envole  ce  traité 

probation,  i34.  Refuse ani  ducs  de 
Bourgogne  et  d'Orléans  de  donner 
des  secours  aux  Pisans.  tu  le  traité 
de  vente  approuvé  par  te  Roi,  137, 
Ce  refus  mécontente  les  princes, 
iSg.  Eïcite  l'envie  eonire  le  mare- 
ohal,  145.  Il  entreprend  d'enlever 
Alexandrie  aux  Sarrasins,  1 45- Con- 
sulte il  ce  sujet  Raymond  de  Lesture , 
prieur  de  Toulouse,  1^6.  Envoie  au 
roi  de  Chypre  deux  ambassadeurs, 
avec  des  instructions  sur  les  moyens 
d'exécuter  son  ]>roj«t;  conlenii  de 
cesinstructions,  11I7.  U  roi  de  Chy- 
pre approuve  d'abord  l'eDlreprise , 
i57j  puis  refuse  d'y  prendre  pari, 
i5g.  Le  maréchal  essaie  en  vain  de 
rétablir  l'union  dans  l'Eglise,  en 
ménageant  une  entrevue  entre  les 
deux  papes,  i64-  Veut  empêcher 
que  le  roi  de  Maples  ne  se  rende 
maître  de  Rome,  i65.  Charge  Jean 
d'Oni  d'aller  auprès  de  Paul  Ursia 
pour  l'engager  à  s'opposer  à  ce  des- 
sein, 166.  Etpiipc  une  flotte;  noms 
de  ceux  qui  la  commandent;  est 
coitfrarié  dans  sa  marche  par  une 
tempête,  169.  Travaille  avec  tant 
d'ardeur  auprès  de  tous  les  princes 
chrétiens  à  la  réunion  de  l'Eglise, 
qu'il  parvient  a  faire  convoquer  un 
concile  général,  171.  Attaque  qua. 
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iTeeAlJmauutetilMfoicoàpren-  ceUaiilb,  le  remet  enireleiniiUM 

dre  ufnile  après  leur  avoirtué  beau»  de  de  Fossés  et  d'Ëlbène,  L,  36i. 

conp  de  moudr,  173.  Funtail  phr-  Bouville,  chevalier  lombard, de- 

■iqaedu  Durëchali  ifii.  Sa  cbarité  mande  et  oblicot  défaut  contre  un 

«aven  les  panvie»,   i83.  Ses  don*  chevalier  d'Arragoa  qui  a  été  défié 

•ai  églisea  et  aux pauvrei  religieux,  pouruacombalHoulrai]ce,XlV,3i). 

■84-  Sa  dévulbn,    i85.  Suit  duns  BuDiixontHenrideLaTour-d'Au- 

■eipriéresàDteularéj^IedeSoctaie,  Tcrgue,  vicomte  de  Turence,  depuis 

iSS'  Soa  reipectpuurle'Tendredi,  duc  de)^  sa  naisiaacE,  sa  famille;» 

187.  Observe  tes  jeûneaj  eiteonfini  trouve  orplieliD  il  l'âge  de  deuianti 
des  juremeps  j  iail  des  péleriuaKU,  le  roi  Henri  11  lui  nomme  un  ciu>- 

188.  Fait  retpeeter  eu  pa^s  eLnemi  teur,  XXXV,  3.  Le  connétable  d> 
leségliaes.leiprélreaetlcsreligieui,  MoiilmorEncj  lui  fait  mouLer  une 
■Sg.AvantdecommcDcerla  guerre,  maison  conforme  à  son  rang;  il  a\ 
•onsidère  si  elle  est  juste  cl  bonne  élevé  su  milieu  des  intri^uts  et  dd 
à  faire;  pourvoit  k  tout,  190.  Quelle  factions,  4'  Est  initié  aux  aQaîreiJM 
disGi|>line  il  mtl  dans  sua  armée,  plus  secrètes;  obtient  le  tiers  de  11 
igi .  Prend  connoissance  de  tous  les  cumpaKUie  d'ordonnance  du  cotiné' 
avantat^cs  que  peuvent  lui  offrir  le  table  à  la  mort  de  ce  srigncur;!!!!! 
temps  cl  le  lieu  propres  à  comballra  nn  de  ses  oncles,  envojé  en  anibai- 
rennemi,  193.  Se  modèle  sur  les  aade  en  Angleleire,  5.  Quoique  ea- 
melUeurn  ca|iitajnes  de  l'antiquilé,  ibolique,  il  uianque  d'éire  camprïi 
S93.  Est  hardi,  diligent,  euirepte-  dans  les  massacre*  de  la  S.-Barih«- 
nanl,  igS.  Sans  cuuvuilise  et  pro-  lemy  ;  fait  sa  première  campanile  n 
digue  du  sien,  197.  Mérite  d'être  siège  de  La  Kiichelle,  à  l'â^e  de  17 
appelé  philosophe  d'arjnes,  igS.  Se  ans,  Q.  Entre  dans  les  vues  du  doc 
garde  de  faire  tort  ï  qui  que  ce  Eoil,  d'Âlençon.  propose  un  plan  pour 
de  se  laisser  corrompre  par  dis  pré^  sauver  cette  place,  7.  Estïoup^nné 

ontioeuce,  d'avoir  pris  part  à  Wntrefriie  da 

manger,  sa  j'oufi  grai;  recuit  l'ordre  d'aller  re- 

100.  Sujets  joindre    le  maréchal  d'Amville  ea 

_.  ,  _js  lectures;  Languedoc,  8.  Se  rend  à  Tuienne, 

Qleur*  et  des  liât-  OÙ  il  rassemble  une  soixantaine  dt 

teur*,  ao:.  Sa  Sdéliié  dans  le  ma-  genlilsboDimes;  envoie  saluer  Hen- 

riag«;estennemi  delà  volupté,  303.  ri  lu   n  Lyon,  et  lui   fait  offrir  ses 

Sajualice,ao5.  La  ville  de  Gênes  a  services^  se  tourne  contre  la  cour, 

changé  de  face  sous  son  gouverne-  elvaausecoiira  deMontaubaojy  <•> 

■uent.3u6;ll  est  pitoyable  et  miséri-  reçu  avec  de  giandec  acclamalioasi 

cordicuz ,  aoS.  Prend  soiu  de*  vieux  g.  Se  propose  d'embratser  la  reli- 

guerrieia etleshonare,iio.Sonélo-  gion prolestante,  si  elle  peuiserr" 

quence  est  belle,  douce  et  franche,  a  son  ambition;  ne  décide  à  abjurer, 

an.  Pouvoir  de  réloquen<'e,  3i3.  10.  Rumutavec  le  ducd'Aku^°' 

Sa  manière  de  vivre,  114.  Ecoute  devenu  duc  d'Anjou;  se  relire  ■  Tu- 

tout  le  monde,  rend  justice  à  vha-  renne ,  où  il  vil  avec  une  grande  d>s- 

cnn,  >i5.  Est  ennemi  de  l'oisiveté;  gnilicence;  appelé  par  le  roi  de  ^s- 

Îrend  peu  de  repos,  ai6.  Mëtila  varre,  il  va  le  trouver  à  Périgucui, 

ien  d'être  honoré,  118.   Ne  doit  1 1.  Se  montre  dans  la  guerre  lOhlM 

pas  se  fier  à  la  fortune,  qui  change  intrépide  et  capilaine  eipérimeDU^i 

souvent,  aao.  Eicuaes  adressées  par  assiste  au  synode  de  8ie-Fo;r>  '^. 

l'auteur  au  maréchal ,  d'avoir  écrit  nom  du  roi  de  Navarre  ;  est  dépote 

lunlivreàsoninsu,  337.  (fouciciiut]  à  l'assemblée  Générale  des  proie*' 

BocconTilXE,  gonvem.  de  Ste.-  tons  de  Francfort;  accepte  le  gO"" 

Hcnehould  et  attaché  à  M.  de  Ne-  vemernent  dubaatLanguedoepoar 

T«ri,agauiiéderendrelachlUBud«  la  roi  de  Navarre ,  1 1.  Se  rfconcib* 
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aTcc  le  duc  d'Anjou ,  n  va  dan*  Ut  ion  ambition  se  réTcille  j  admis  au 

Paj»-Bas  lerTir  comme  loloQUire  conseil  de  régenue,  il  fait  décider 

daiu  son  armée;  est  fait  priionaier  qu'on  suivra  L'expédition  de  Julisn; 

pat  le  dac  de  Parme:  Ta  rejoiudre  aaltacbe  au  prince  de  Condé,  re- 

Ic  roi  de  Nararre  ■  Merac.  i3.  Est  cliercha  ConoÎDi,  3 1 .  Cherche  àagi> 

eltargé  de  négocier  avec  la  Reine  terlcs  proiBStaastofiVeiecrètËTiieDt 

taite  •.  coatriBue  au  succ^  de  la  à  la  Reine  méro  ses  service)  à  l'as* 

twtaille  de  Coutras,  l4- Ssl  cW^é  semblée   de   Saumur;   flit  eavt^é 

par  Henri  iv  de  ramener  les  pro-  comnie  ambassadeur  auprès  du  loi 

testaiis,  et  travaille  en  même  temps  d'Angleterre,  3a.  Se  ligue  contre 

pour  lui-même;   coaUrme   le  Boi  les  minisKesarecle  princedeCon- 

dans  la  résolution  oii  il  est  de  M  dé,   lu  ccmle  de  Soissons,  Lesdi> 

conTerlir,  iG.  Est  envoyé  enAnglï-  guiéres  et  Coocini  j  se  témiit  aui 

lerre,  en  Hollande,  auprès  despcin-  piotestans,  et  conserve  des  relations 

ces  protestant,  pour  en  obtenir  des  secrètes  avec  la  cour;  forme  une  nou- 

secoursi  amène  en  France  des  hom-  velle  ligue  avec  len  princes,  33.  Sa 

mes,  des  chevaui  et  de  rariillerie  ;  sert  des  proteatanspôurintimiderla    . 

épouse  Chartolle  de  La  Marck,  hé-  cour,  ecles  sacritie  dans  le  traÎLé  da 

Tiliére  de  Bouillon,  17.  Surprend  la  Ste.-Meneliouldj  pousse  de  nouveau 

ville  de  Stenar,  et  la  soumet  il  l'o-  le  prince  deCohdéàla  révolu;  forme 

béissance  du  fioij  est  nommé  maté-  une  ligue  puissante  contre  le  maré- 

chalde  France,  18.  Enlève  plusieurs  chai  if  Ancra;  propose  d'exciter  un 

placasau  duc  de  Lorraine,  préle  ser-  soulèvement  dans  Varis,  35.  Position 

ment  an  parlement,  10.  .Sere.maria  embarrassante  dans  laijuelle  il  se 

eu  secondes  noces  ii Elisabeth  da  uouve,36.BetourneàSedsnirefuse 

NiBSBU,  aoeuT  de  Uaurice,  prince  lespropositionsdeRuccelai,  37.  Loi 

d'Orange;  opine,    dans  le  conseil  conseille  de  s'adresser  au  duc  d'E- 

duEoi,  pour  qu'on  fasse  la  guerre  à  pernon;  sa  prévoyance  à  l'égard  de 

fEspagne;  «es  vues  particulières  à  la  Reine  mère  est  justifiée,  3S,  Fait 

tel  égard;  est  envoyé  auprès  de  la  élire  pour  roi  de  Bohème  son  neveu 

reiae  Elisabeth  pour  former  une  li-  Frédéric,  électeur  palatin,  39.  Com- 

SieoS'ensiveetdéfensive;concluLen  ment  il  s'est  trompé  sur  le  carae- 

allande  un  traité  avantageux,  10.  tére  de  ce  prince,  4'-"  est  nommé 

Serendà  l'assemblée  des  proteslana  par  l'as.4emblée  de  La  Rochelle  chef 

à  Châiellerault  i  conduite  qu'il  y  général  des  protesians^  les  Hatte  par 

tient,  II.  list  obligé  d'aller  auprès  des  promesses,  ^1.  Fait  sa  paix  avec 

du  Roi  à  Angers,  33.  Esl  compris  la  cour  sans  s'inquiéter   d'eux.  Sa 

daDîlelraitéde  Vetvinscommeallié  mort, /|3.  Son  caracicre,ses  taleni; 

delaFrance,  en  qualité  de  seif;neur  il  attire  cbez  lui  lessavans,  44.  Jii- 

de  Sedan ,  a3.  Il  donne  au  Roi  dca  gemens  portés  sur  lui  pat  les  con- 

lonpfuns  Sur  sa  ildélite,  a^' ^' "<^'  temporaïns,  4^-   Ses  enfacs,   JT. 

Que  parle  comte  d'Aurergaeipasse  Epoque  de  la  première  édition  de 

en  Lani^uedoc,  ^5.  Se  décide  à  sot-  ses  Mémoires:  ce  qu'on  doit  penser 

LirdeFrance,  36.  Part  pourGenève,  de  l'histoire  du  maréchal  de  Bouil- 

on  il  publie  une  apologie  de  sa  con-  Ion  parMarsollier,  43.  Ce  que  nous 

■loile,  37.   Se  relire  a  Sedan;  in-  possédons  de  ces  Hémoires  faitre- 

trigue  de  nouveau  ;  est  encore  ac-  gretter  de  n'en  avoir  pas  la  luitej 

ciué  par  le  comte  d'Auvergne,  aS.  en  quoi  ils  sont  curieux,  49.  [JVv- 

U  a  recours  aux  puissances  étran-  fice.) — ia  duc  de  Bouillon  les  écrit 

Klrei;iiquellescondiLious  il  obtient  pour  Finstruction  de  son  fils,  5i. 

l'es  lettres   d'abolition;   demande  Origine  de  la  maison  d'Auvergne; 

(ndoQ  i  genoux;  rédige  ses  fM'  ;  k  l'ïge  do  trois  ans,  Turenne  esi 
■aires  pour  l'instruction   de  soa  '  conduit  à  Chaniilly,  Sa.  Education 

Sb,  îo.  Après  la  mon  d'Henri  iy,  qu'il  j  reçoit;  la  maison  de  Mont- 

5. 
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inorcncy  gutpectc  ù  la  mère  du  Roi ,  El  ca^ge  lu  ptotrilaDs  qu'il  com- 
53.  Il  est.  iiii4iê  à  dix  aai  i  la  cour  mtode  à  le  jatsâcr  aller  ven  le  Roi , 
de  Cbacics  ii;  a'atlacheauducd'A-  no.  EetrnvoyéenHoimBodie  pour 
lenojD,  S4'  État  de  uiaison  qu'on  obscrterlm  mouvemens  des  protei- 
luidonoe;  prend  connoiisance  de«  lni]s,ii3-Aordred'allereiiLâDfçue- 
■ffairea,  55.  Accompagoe  le  roi  doc  rejotodra  wm  oDcle  le  mare- 
Charles  ne,  loTMiue  ce  prince  se  cbald'ÂmvilIr,  1 15.  lùlaTerli  qu'on 
rend  de  Mesui  a  Airia  bu  mîtieu  ■  donné  ordre  na  sa  roule  de  Tar- 
dcB  Suûses  \  courage  qu'il  monlre  réter,  1 16.  Se  rend  avec  beaucoup 
m  celle  occasion,  60.  A  la  mort  de  peine  à  Joze,  lieu  de  sa  naîa- 
du  connétable  son  grand-pére,  ob-  Mnce,  1 17.  Eut  obligé  d'tn  pnitir  j 
tii'nt  un  Iren  de  sa  compagnie,  et  pour  n'élre  pas  pris,  s'achirnine 
46  archers,  63.  Son  portrait,  aei  vers  Turenne,  1 18.  y  arrive,  après 
exercices;  reçoit  pour  maitressedes  avoir  échappé  à  d'auire.s  dangers, 
mains  dumaréchald'AmviJle  maiIe-  iig.  Fait  la  guerre  à  quelques-uns 
moiselle  de  Châleauueuf,  64-  Se  lie  de  ses  voisins,  130.  Aide  lé'sieurde 
avec  le  duc  d'Aleuçin,  66.  Pro-  deS.-HéranBusicgedeMiremonljy 
jette  avec  des  jrfunes  gens  de  son  perd  pluaieursgeniilshonimeiii'igne 
ige  d'aller  en  Italie,  69.  Comment  l'acte  d'union,  et  prend  les  armes, 
le  projet  est  découvert,  70.  Passe  131.  Hnvoie  rendre  ses  hommages 
riiiver  à  Villerf-Colerets  a  la  cour;  au  Boi  ;  est  peu  favorablement  ac- 
)eus  et  exercices  qui  s'y  font,  71.  cueilli,  131.  Est  désigné  par  les 
L'eiample  du  Itoi  le  rend  grand  proteelans  jwiir  commander  en 
jurcnr  et  effronté,  "ji.  Sa  querelle  Guyenne  sous  le  maréchal  d'Am- 
avec  un  geutilhomine  de  Touraina  Tille,]33.SerAiilBMi>ntaubau,7est 
apaisée  par  le  duc  d'Anjou,  7).'  reçuauiappluiuliuemensdupeuplei 
Accompagne  le  maréchal  de  Mont-  fait  dire  secrétemi^nl  la  messe  chei 
murency  en  Angleterre,  -j^.  Re^it  lui,  l't^;  va  quelquefois  au  précliej 
une  lettre  du  duc  d'Alencao  qui  s'empare  de  plusieurs  petila  forta, 
l'inviteà  lui  Jlre  plus  attaché  qu'à  iiS.  DifEcultés  qu'il  éprouve  pour 
personne,  75.  Pourquoi  il  échappe  les  conserver,  n6.  Livre  combgt  au 
au  massacre  de  la  S.-Banhelemy  ;  sieurS.-Marlin-Culombiéresjle  for- 
ce ma»iacre  lui  fait  aimer  les  per-  ce  à  se  retirer,  I3ti.  Dresse  une  cm- 
sonnes  et  la  cause  de  la  nouvelle  huscade  qui  ne  peut  réussir,  i3i. 
religion,  7S.  Va  au  siège  de  La  Ko-  Tombe  malade,  i33.  VaàLauterte, 
cheile,  malgré  les  cou&eils  de  son  134.  T  met  garnison,  i35.  Prend 
oncle,  7>).  Conduite  qu'il  y  tient,  Clerac;  donne  rendez-vous  à  La 
^  Parlicularili's  sur  ce  siège,  tJ3.  Koue  près  de  Riherac  pour  se  join- 
II  devient  l'iulermèdiaîre  eulre  le  dre  ensembleauducdAlen^on,  i36. 
duc  d'AIrn^n  et  les  princes  pro-  S'empare  d'une  petite  place  ;  re- 
tettaos,  85.  Leur  p(0|>OBe  diverses  tourne  àTurenue,  et  delà  à  Mon- 
entrepri.'tes,86.Pou[qunic<'aentre'  tauban,  137.  ï  rc^il.  nouvelle  de 
priBesé<'houent,89.  Krfusedesuivre  l'évasion  du  duc  d'Alençon,  i38. 
Ie  duc  d'Anjou  eu  Pologne,  g3;  et  Se  rend  à  Bergerac,  i3g.  De  là  à 
de  se  marier  avec  niiidemoiaelle  de  Moulins,  avec  4oo  gentilshommes  et 
Vaudemont,  gS.  Comment  il  fait  3,ooohommesde  pied,  140. 'Est  re- 
ëviler  au  duc  d'Alençon  un  désa-  çu  par  le  duc  d'AlcnçoQ  avec  beau- 
grément  il  l'égard  de  Catherine  de  coup  d'honneur,  i43.SonenlTetIei) 
Médicis,  9S.  tat  envoyé  auprès  de  avecce  prince^  effort  qu'il  fait  pour 
Guitry,  quia  t'ait  une  levée  de  bou-  le  retenir  dans  l'armée  proiestante, 
cliera  ets'estlogé  dans  Mantes,  pour  i44-  Va  trouver  le  duc  Casimir  et 
rengager  à  rentrer  dans  le  devoir,  Wy rince  de  Condéj  objet  de  cette 
106.  Son  entrevue  avec  lui,  107.  .enttevue,  >4S.  Défait  un  parti  des 
Comment  il  le  tira  d'embarras,  108;  troupes  du  Ûoi  près  d'Elampes,  i^J. 
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Êeïieot  s  Turenne:  va  tiODïer  le 
roi  de  Navarre  à  Péri|jucux,  iSî.  Ses 
occupations  pendiiat  la  paix;  êlat 
de  sa  maison,  1S7.  Ilobiieiitla  coii- 
fiaoce  de  ta  sceur  du  roi  de  Navarre; 
pOTUaitde  cette  princesse,  i58.  At- 


deJergou;  la  force  à. se  rendre,  lÔg. 
Par  sa  diligence  apaite  une  uiuliue- 
lie,  160.  Se  rend  à  Moalgujon  avec 
le  roi  de  NaTar[e,i6i.  Dao^r  qu'il 
court  prés  de  CoutraB,  i63.  Estbtesaé 
danauoe  rencontre  au  bourj;  appelé 
La  Salve  lai»  lâS.Le  roide  Navarre 
le  mène  malade  à  Âgen;  comateiit 
il  {^^rit  des  suites  de  sa  blessure, 
166.  b'apréa  son, conseil,  le  roi  do 
Havarre  couvoque  a  Monlaubaii  une 
■sgcmblée  K«iiérale  des  députés  pro- 
teslans,  où  la  Reine  mère  et  le  Roj 
envoient  pour  commissaire  le  sieur 
de  Belliévre;  résolutions  igui  y  sont 
prises,  168.  Est  envoyé  à  Toulouse 
auprès  de  Catherine  de  Médîcjs;  ob- 
jet de  cette  mlision ,  171.  Leur  con- 
férence, 173.  Propose  au  TOide  Na- 
varre de  se  saisir  de  Birou.  rei^rdé 
comme  auteur  de  la  prise  de  La 
Eéole  par  les  CBlholi<iiies,  174.  For- 
ce les  babitaas  de  Fleuraace  a  ouvrir 
leurs  parles  au  loi  de  Navarre  et 
àsa  suite,  177.  Est  envojé  en  Guyen- 
ne pour  faire  exécuter  les  articles 
de  laco/i/Vrenee  Je  iVfi'rac,  178.  Dé- 
tails «nr  son  duel  avec  le  sieur  Du- 
ras de  Bosan,  1S0.  Ses  rétleiions 
sur  les  duels,  183.  Il  se  rend  avee 
le  TOi  de  Navarre  il  une  assemblée 
eénérate  des  proteslans  i  Moniau- 
ban  ,  18S.  Keçoil  du  roi  de  Navarre 
le  gouvernement  du  baut  Langue- 
doc, 186.  Se  rend  à  Csslces,  i«j. 
Y  convoque  une  assemblée  des  dé- 
putés de  toutes  les  villes  de  son  gou- 
vernement ,  188.  Bésoliilions  de 
cette  assemblée,  189.  Marche  sur 
La  Bruyère,  et  s'en  rend  maître, 
190.  Empêche  le  ravilaillement  ds 
Soirèze,  iga.  Uarcbesur  Toulouse, 
et  par  représailles  brble  plusieiiri 
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mélaîries  appartenant  k  quelques 
principaux  hnbitans,  i<|5.  Est  ap- 
pelé eu  Guyenne  auprâ  du  roi  da 
Navarre,  196,  Estenvoj'éaiiprinca 
de  Cundé  pour  l'engager  à  consen- 
tir aux  articles  deJa  conférence  de 
Fleix,  197,  Son  entrevue  arec  ce 

E rince,  198,  Fait  publier  la  paii  dans 
:Lan^uedoci  revient  à  Mon lau ban 
se  juslitiec  auprès  de  lui,  199.  Sa 
rend  cumoie  volontaire  aupiés  du 
duc  d'Alençoii.  qui  va  dans  les  Pays- 
Bas.  aoo.  Veut  f»ire  une  reconnoissan- 
cedansCambray ,  soi.  Est  renversé 
et  fuit  prisonnier  avec  plusieurs  gen- 
tilshommes; détails,  303.  Est  pré- 
senté au  duc  de  Pai'me,  3o4- l'étails 
sur  sa  captivité,  306.  Refuse  au  Rui 
de  surtir  de  prison,  à  la  condition 
qu'il  promettra  de  ne  plus  porter  les 
armes  pour  Li  religion  nouvelle,  ^07. 
Obtient  sa  liberté  au  bout  de  troif 
ans;  se  rend  à  Nérac  auprès  du  roi 
de  Navarre,  ïo8.  Lui  conseille  de 
faire  arrêter  un  valet  de  chambre  de 
la  ceine  Marguerite ,  porteur  de  dé- 
pêches secrètes  au  duo  de  Guise; 
pourquoi  ce  conseil  mal  suivi  de- 
vient mutile;  309.  Est  envoyé  vers  la 
Dordogue  pour  lever  des  regimeiis, 
0 1 3.  Fasse  la  rivière  de  l'Ile  a  la  téu' 
d'une  petite  armée;  instruit  le  roi 
de  Navarre  et  le  prince  de  Condé 
des  farces  qu'il  a  réuuies,  et  les  pria 
de  venir  le  joindre  pour  attaquer  en- 
semble les  troupes  de  la  Ligue,  IT^. 
Averti  que  Mayenne  doit  se  porter 
en  Auvergne  pour  s'emparer  de  ses 
domaines,  eu  iustruil  le  roi  de  Na- 
varre, 3 16.  Se  porte  de  ce  câié;  prend 
Tulle,  met  une  garnison  dpus  Tu- 


Dordogne;  mesures  qu'd  prend  i^ 
cet  effet,  aiS^Suit  leduc  de  Mayen- 
ne dans  le  Quercy;  fortilie  Nerac, 
3a3.  (Me'Hi.  Je  Bouillan.)  —  Amena 
des  Alleniands  au  service  du  Roi, 
XXXVI,  186.  Défait  le  «rand  ma- 
réchal de  Lorraine  à  Bcaumont; 
s^mpate  de  force  de  Duu  piés  da 
Sedan,  316.  Défait  la  garnison  espar 

5 noie  de  la  ville  de  Ham  en  Picar- 
ie,  196.  Est  envoyé  en  Hollande 
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pour  jiirer  ei  promettre  le  Dwinlien  dent  de  TLou  de  le  défaire  de  u 

du  traité  EzisUat,  3i8.  {Mém.  de  charge,  iS;.  (Mém.  de  VEtloiU.) 

CAtytrny.)  —  £ht  eiiTojé  en  Angle-  —  Jette  le«  fondemenr  d'uoe  cabal* 

i  terre  poar  demander  BecouTad'hom-  dont  il  ettle  directeur;  quelles  sont 

mes,  d'areent  et  de  muDÎtiona;   de  «es  vuea, L,  117.  Pousse  H.  le  princa 

U  se  reuif  en  Hollande  el  en  Aile-  à  s'éloigner  du  parti  de  la  Heine,  338. 

magne  pour  le  même  lujet,  XL,  33i.  Va  donner  avit  au  chancelier  de  la 

Son  discoursà  l'oisemblée  de  Franc-  raison  qui  a  fait  retirer  les  prince* 

fori,  333.  Far  »  diligence  il  obiieat  de  la  cour;  sort  ausaitâl  de  Fari*. 

les   secours   qu'il   demande,  3l3.  a3g,Commentiltrompe]eniarécbat 

Epouse  mademoiselle  de  Bouillon;  de  Bois-Dauphin,  et  sauve  l'armée 

est  Taie  maréchal  de  France;  fortifie  de  M.  le  prince,  3o4.  Se  relire  à 

la  place  de  Stenaj,  qu'il  a  conquise  Soigsons  Husslldt  après  la  délmtion 

sur  le  duc  de  Lorraine,  317.  Est  de  M.  le  prince  de  Condé,  353.  En- 

-blessé  dans  le  combat  qu'il  livre  de-  TOÎe  auprès  du  conte  de  Mansfeld 

vanlSedan  ausieurd'Ambtise,XLI,  pour    lui    persuader    d'entrer    en 

i3i  et  Buiv.  Surprend  la  ville  de  France  pendant  que  le  Roi  est  dans 

DnO)  détails  à  ce  suiet,  i35etsuir.  le  Languedoc,  543.  (Afe)n.  deFon- 

£avoyé  par  le  Boi  dans  le  Luiem-  Unay-Martuil.') 

bourg,  il  ruine  le  plat  pays,  et  ne  Bocillor  (le  leicDcnr  de),  ma- 

)ienl  se   joindre   aux   Hollandais,  réchal  de  La  Marck,  hls  du  maré- 

XLII,  37S.  Se  iFnd  maître  de  la  chai  de  Fleurange,  est  étroitement 

ville  de  Hain  en  Ficardie,  et  passe  enfermé  à  L'Ecluse;  meurt  empoi- 

anlildel'épéelaeamisonespaâloU,  sonné  en  sortant  de  prison,  XXIV, 

XLUI,  4g.  Envoyé  en  Angleterre ,  186;  XLV,  106. 

il  conclut  avec  la  Reine  un  traité  Bodillor  (  Guill.-Bobert  de  La 

d'alliance  contre   l'Espagne,   388.  Marck,  duc  de),  mituri  à  s5an9,na 

{lUém.  de  Cayet.)  —  Est  blessé  en  laissant  pour  héritière  que  Chirlotta 

duel  à  Azen  par  le  jeune  Duras,  dit  de  Le  Marck  sa  s<but,  mariée  depuis 

Bassan,  XLV,  iSS.  Reprend  Castil-  à  Heuri  de  La  Tour-d'Auvergne, 


a  par  escalade,  ^tq.  Attaque  le  XLV,  354- 

Crand  maréchal  de  Lorraine  d'Am-  Boulew  (Anne  de,, 

lisedansla  villcde6eBumont;vers  tuent  fille  d'honneur  de  la  reine 

fails  sur  lui  à  celte  occasion,  XLVI,  Claude  el  de  la  duchesse  d'Alencon, 

>83.    Manque   une   entreprise    sur  inspire  à  Henri  viii  le  plus  violent 

Nancy.  3o5.  Hcduit  la  ville  de  Dun,  amour;  son  ambition ,  son  adressa 

319.  Fait  visite  aux  conseillers  du  pour  déterminer  ce  prince  à  l'épon- 

parlement  pour  être  reçu  marécltal  ler,  XVll,  1  ig, 

deFrBDce,XLVII,8o.Eslreçuepréa  BoottAncEi, prédicateur  du  Hoi, 

€|nelques  dilEcultés ,  87  et  ég.  Dé-  s'élève  le    premier  contre   le  livre 

fait  auprès  de  Vuirton  onze  cornet-  publié  par  Duplessis  Momay  sur 

tes    de    cavalerie   espagnole,    136.  vinslÀtution  de  tasaintt  Eucharistie, 

Prend  la  vUle  de  Ham  ,  el  taille  en  XXXVl,  443. 

pièces  tous  les  Espagnols,  i3S.  S'ex-  BoDLLBnconHT  (la  présidente  de) 

cuse  par  tellres  de  venir  auprès  du  laisse  en  mourant  une  maison  plein» 

r  8ejustiSer,363.  Faïtsonao  de  biens  et  d'houneursj  le  Roi,  dont 

tcleRoi.SiS.Vientau  Lou-  elle  éloit  aimée,  ne  l'appelait  que 

vresaluer  le  nouveau  Roi,  XLIX,  tS.  sa  mère;  ingratitude  de  ses  enfani 

Se  réconcilie  avec  M.  de  Sully,  49.  envers  lui ,  XLV,  igS. 

Avant  avisquelil.d'Epernona  dou-  Bodloche  (Et.), cliapelain du cabî- 

blé  tes  gardes  ï  Faris,  et  changé  le  net  du  roi  Henri  iii,confe<sece  pria- 

mot  d'ordte.  Il  prend  des  précau-  ce  après  l'assassinat  que  J.  Clément 

tionselarme.ainsiqueMM.deGuisa  a  commis   sur  sa  personne  ,  et  loi 

et  de  Sully,  g3.  Détonrae  le  prési-  donne  l'absolutioti,  XXXIX,  igti. 
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'  Bdnu>w(batoaiiieiile).D'ofae>t 
Tom  ca  DOD)  de  Bourboo ,  IK,  301. 
LoseigneaTS  des  deaxbaroDQWidc 
cenoiD  s'allient  par  mariage,  et  leur 
nicceiaion  rente  à  un  nommé  Geu- 
boj  de  Bourbon;  commentlea  deux 
bBronnieisoDldenouveauaépirées; 

fianrbcm-i'ArcbBinbault,  30S.  Le 
cinquième  fila  de  saint  Louia,  Bn- 
berl,  comte  de  ClermODt,  époiiae 
Umiie,  héritière  de  cette  baronnîe, 
laquelle  est  érieée  en  duchii;  Isa- 
belle,  fille  du  duc  Charles  de  Boik- 
boD,  est  mariée  k  Charles,  comte 
de  Cliarolais,  depuis  duc  de  Bour- 
eo^e,  304.  Pourquoi  ceux  de  la 
'  branche  du  Bourbon  as  prétendent 
plus  prochains  de  la  droite  ligne  de 
uint  Lonia  que  ceux  de  U  branche 
des  Valois,  3o5. 

Bouasoir  (le  cardinal  de],  oncle 
du  roi  de  Nararre,  est  choisi  par 
lei  Guiae  pour  senfir  d'înatrument 
ileor  ambilLon;  son  caractère  ;  îl- 
huioD  qu'il  ae  fait  en  seprètunt  aux 
Tues  de  tes  prince»,  XX,  197.  D'a- 
près la  conventioil  de  Joinville,  il 
est  déclaré  successeur  de  Henri  m , 
■iceroi  meurtsanseDrans,  199.  Ses 
paroles  aprèd  lu  bataille  de  Cou- 
traa,  ao3.  Est  fait  pribonnter,  ai8. 
Kit  procUmé  roi  par  la  Ligue ,  et 
reconnu  sous  le  nom  de  Charlea  x  ; 
(91  attaqué  d'une  maladie  mor- 
telle; on  e.-saie  de  l'enleTer  ■  Cht- 
■on;  il  est  transféré  au  châteRu 
de  Fontenaj,  rjîo.  Il  y  meurt  en  fài- 
an  des  TOeux  pour  le  triomphe  de 
■on  neveu,  ajo.  Sa  mon  ne  produit 
mcnn  rHl-t  sur  l.i  Ugue,  i\l.{ln- 
boduct.)  —  Son  caractère,  XL,  77. 
ik  réponse  i  son  domestique  Ter- 
ffaetles,  78.  {^Mim.  de  Caj-et.)  — 
Avec  ta  croix  archiépiscopale,  il 
ait  fuir  une  assemblée  de  protes- 
Uns  réunie  au  prêche  \  boa  mot  du 
Boià  ce  sujet,  XLV,  187.  Donne 
m  ^and  festin  ponr  les  noces  du 
duc  de  Joyeuae;  superbe  appareil 
fnn  grand'^liac  qui  ne  réussit  point, 
no.  Fait  faire  une  procesnon  lo- 
Inmelle  où  le  Roi  assiste ,  et  pour 
Uqoelle  ij  est  loué  par  loi ,  335-  Est 


sa  prison,  XLYI,  43.  {L'EttoiU.) 

BonsBOH  (le  cardinal  de),  anlre- 

fois  Venddme,   prétend,   après  li 

mort  de  son  oncle  Charles  de  Bour- 


bon, 


■ah  • 


France;  écrit  au  Pape  à  ce  sujet,  et 
le  prie  de  le  favoriser  de  sa  protec- 
tion, XLVI,  i33-  Se  déclare  chef 
d'un  tiers  parti,  en  s'oppo-^ant  dans 
le  conseil  du  Roi  au  rètablîsaemenl 
des  édîts  de  paciticatioo ,  17 1.  Il  de- 
mande dans  l'assemblée  du  clernà 
■éanie  à  Mantes  que  le  Boi  soit  sup" 
plié  de  lui  permettre  d'envojer  des 
députés  BU  Pape,  .171.  Tombe  ma- 
lade de  re^jrel  de  voir  son  parti 
échouer;  le  Boi  te  plaisante  k  ce  su- 
jet, 3^8.  Demande  eui  èvéques  et 
docteurs  réunis  à  S.-Deuis  pour  la 
conTersion  du  Boi  s'ils  peuvent  le 
reconnoltre  validement,  et  le  rece- 
Toir  dans  l'Eglise,  sans  le  jugement 
du  Pape  ;  celte  proposition  est  réso- 
lue affirma  livement,  contre  son  een- 
limenl,  49 1  -Ecrit  au  parlement  en  fa- 
Teurdea  lèsmtes,  XLVIT,  64.  Meurt 
à  la  fleur  de  l'ige;  vers  sur  sa  mort, 
JÎ-  Service  fait  à  sa  mémoire ,  68. 

BousBOH  (Ch.de),  connélable de 
France,  se  retire  à  Chantelle  en 
A([iiitaine  ;  averti  que  le  Itoi  envoie 
da»  gens  pour  le  prendre,  ae  relire 
en  AuULche,  XIV,  53i.  Occups 
Milan  en  qualité  de  lieutenant  gé- 
néral de  l'empereur  Charli-s,  536. 
Poursuit  les  Français  dans  leur  re- 

pitaine  l'arard  et  le  sriuneur  de 
Vaudene.-se,  SS?.  De.<cend  avec  une 
grande  armée  en  Provence,  et  rient 
meltre  le  siéjte  devant  Marseille, 
938.  A  l'approche  de  l'arméedu  Boi, 
lève  le  siège  et  se  relire  eo  Italie, 
539.  Hassemble  noe  grosse  armée, 
essaie  d'entrer  dans  Favie  avec  le 
vice-roi  de  Naples  et  le  marquis  de 
Pescaire;  est  repoussé  par  les  Fran- 
çais, 543.  (Pan^g.  du  Chtiial.  tant 
npr?)  —  Est  iBÎasè  pour  lîenlenant 
aénérat  du  Roi  en  Italie,  après  la 
bataiHe  de  Marisnan,  SVI,  3io. 
Défend  la  ville  de  Milan  conir*  l'ar- 
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D  cpi'il ne partajte  pu;  ettfait 
connélable.XVII,  i5.  Adresse  iws 
vcïux  Â  madame  de  ChâleaubtinDd^ 
refuse  les  oilres  de  Louise  de  Sa- 
voie, 57.  Est  privé  de  toulea  ses 
pcDiions  ,  5g.  Accepte  le)  ah'iti  de 
Cliarles-Quiat,  et  »e  dispose  à  rem- 
plir les  nouveaux  engagemens,  6a. 
Trompe  le  Roi ,  6  r.  Se  rend  en  toute 
dilicence  eu  château  de  Cbantelle; 
se  dpgui.ie  en  gîaiplG  gendarmej  est 
trompé  dant  ses  eipérancc*,  63.  Se 
juïaL  au  marquis  de  Teicsire ,  gêné- 
rai  de  l'armée  espagnole  j  attaque 
Ji'B  Français  a  Biagrasso,  64-  1-es 
motraint  à  fuir,  et  les  poursuit  avec 
foreur;  va  mettre  le  giëge  devant 
Marseille;  généreuse  résistance  de 
cette  ville,  65.  Comment  il  est  di- 
versemeat  accueilli  en  Espagne  par 
le  fioi  et  la  noblesse,  83.  Retourne 
dans  le  Milanais,  qu'il  ravage;  va 
mettre  le  siège  devant  Borne ,  où  il 
est  frappé  d'un  coup  mortel;  prise 
et  pillage  de  celte  ville,  04.  (/n- 
trod.)  —  MécontentemeDl  du  eo^- 
nëiable ,  408.  Son  traité  avec  l'Em- 
pcieur,  4o9'  f>e  retire  a  MuuIiQji, 
où  il  fait  le  malade  ,  410.  Dissimule 
avec  le  Bol,  qui  vient  l'y  trouver, 
411.  Envoie  le  seigneur  de  Wattyà 
Ljon,  pour  instruire  le  Koi  de  son 
départ,  411.  Se  retire  a  Cbantelle; 
«a  lettre  au  Bni  envoyée  par  l'éi'é- 
(jue  d'AutuD,  4)3.  Comment,  aprèl 
beaucoup  de  peines ,  il  arrive  à 
Chambéry  avec  le  semeur  de  Fom-. 
pcraut,  414  Bevient  en  Franche^ 
Comte, on  il  trouve  la  plupart  des 
gen  lils  hommea  quidoiventlesuïvre; 
noms  de  ces  centiisbommes,  dont 
quelques-uns  liii  conseillent  de  ren- 
trer en  France;  traverse  l'AIIema- 
eoe;  arrive  à  Mancouc,  se  rend  à 
Crémone,  4i8.  Estcondaîl  a  Plai- 
eaoce;  va  trouver  à  Biaasq  le  vice- 
roi  de  Néples  et  l'armée  impériale , 
4ig.  Vient  assiéger  Marseille  avec 
le  marquis  de  Ipescaire,  4^4'  ^  '"' 
tir*  en  toute   hnle,  4^5.  Ëit  en 


Botr 

voyé   en  Italie  comme  lieutenant 

Séuéral  de  l'Empereiir;  m  coifa. 
uiie  à  Milan,  SVm,  19.  Coo>. 
meut  il  force  les  plus  riches  de  la 
ville  à  lui  donner  de  l'argent  pour 
payer  ses  soldais;  abandonne  la 
place,  et  se  porte  sur  Plaisance  qu'il 
n'ose  auiéger,  a4.  E.-saie  inutile- 
ment de  surprendre  Florence;  mai- 
che  Bur  Rome,  36.  Y  esl  tue  cFun  ' 
coup  d'arquebuse,  iS.  iMém.  d* 
Du Bellar.)  —  Ses  dernierea  pato- 
les,  XLV.  5o.  [L'JiitaiU.) 

BotriBOn  (Louis  de),  filsdu  comte  de 
Montpensitr,vice>ioideIJaples 
Charlesviii,  " 

përl.XvT"; 


meurt  a  l'àuede  16  ai 
itei  le  tombeau  de  ai 


Brie  de),  aeignenr  da 
umaiiageduduc  de 
Bourgogne,  X,  îji. 

BounBOK  (Gabrieltede),filledu 
comte  de  Mootpensier,  est  mariée  à 
Louis  do  La  Trémouille,  XIV,  399. 
Ses  belles  ([ualités;  sa  dévotion,  M 
dignité  Jans  son  extérieur;  sa  bou- 
té dans  la  vie  privée;  sa  libéralild 
et  sa  nagniGcenoe,  447-  ^cs  occu- 
pations; ouvrt^s  quelle  composa 
pour  l'iustruclîuD  des  jeunes  filleaj 
réflexions  de  l'auteur  sur  le  go&t 
des  femmes  pour  les  lettres,  44S- 
Exemples  de  femmes  lettrées,  449- 
Gabnelle  inspire  de  bonne  heure  k 
sou  fils  Charles  le  goût  des  livres  et 
des  lettres,  45i.  Comment  elle  ap- 
prend sa  mort,  5o6.  Sa  douleur, 
507.  Sa  réponse  à  la  lettre  que  lui 

perte,  5i3.  Elle  tombe  malade  de 
laDBueur,  Siq-  Ses  dernières  paro- 
les a  son  mari ,  Sao.  Sa  mon,  SaS. 

BocuoH  (Ch.de),  cardinal,  en- 
voie des  secours  au  duc  de  Bouibon 
son  frète,  XI,  35i. 

BovsBOB  (le  bâtard  de)  est  arrêté 
par  ordre  du  Boî ,  jugé  jm:  le  pre- 
vât  des  maréchaux,  etietè  dans  la 
rivière;  excès  dont  il  s'étoit  rendu 
coupable.  Vin, Si7;Xl,  i65. 

BoDOBoir  (Mallbieu,  bâtard  de), 
en  fait  prisonnier  a  la  bataille  tie 
Fornoue,  XIII,  i3S.  (  iVe'ni.  dt 
Cominti.)  —  &t  nommé  amiral. 
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343.  Ta  dresser  uae  «nboicade  de-  BouRoonm  (le  péce)  luui  i.  Clé- 

-not  la  Tille  d'Atrai,  et  toe  pliu  de  m«nt  de  soa  agaai<siii*v  commis  sur 

ioo  Bouigaigoous,  XIV,  7,  (  J.  (/e  Henri  iii:  est  aCcusé  de  l'y  «voie 

Tfojres.)  —  Elit  l'im  des  aeptche-  excité,  XXXIX,  aoS.  Son  supplice, 

valiers  qui  se  chargent  spêcialemeat  108. 

de  veillei  àla  persoDDeduRoipeil'  BoDi(!nG«o   (  Barlhnlomio  )  est 

daol  cette  bataille ,  330.  (Tai.  du  pendu  à  la  place  dé  Gtèic  pour  l'é- 

rig.  Je  Ch.  rin)  tre  dit  fils  du  Pape;  délail  ^ur  ce  eu- 

BoDKSoa  (Henri  de),  marquis  de  jet,  XLVIII,  187.  Lettre  duPapei 

Beaupr^au,  eal  lue  dans  un  tournoi;  son  nonco  à  l'occasion  de  Bourguo' 

Teniail3surlgi,XLV,5't.  «0,189. 

Bourbor  (Antoine  de),  roi  de  BooKanionoM  (le),  Talet  du  sei- 

Naraire.  Dé lails]siir  ses  derniers  mo-  gneur  de  Bausiijnies,  débarrasse,!,  de 

mens,  XLV,  5S.  Vers  sur  lui,  56.  lalain,  enTcloppé  par  les  Gantois 

BonitDeii.i.E  (Elie),  archevêque  de  rebelles;  est  leaversé,  et  reçoit  plu- 
Tours  ,  demande  ■  Louis  xr  la  res-  sieurs  coups,  X ,  80.  Est  fait  valet 
lilution  de  la  vieomté  de  Thouars  de  corps  iluduc  de  Bourgogne,  81  . 
et  autres  terres  pour  le  seigneur  de  BouRcnicnoBS  (les) ,  peuples  dit 
IaTrémouille;Bonentrelieaavecle  Kord,  attaquent  l'Empire  romain 
Roi,  XIV,  386.  dès  le  trobiéme  siècle;  entrent  et 

BoniiDiii,  procnreur  général  au  s'établissent  dans  les  Gaules,  IX, 

parlement  de  Paris,  fttit  rendre  sur  31.   Deuils  fabuleux  el  bialoriqiies 

■a  requête  un  arrdl  de  mort  contre  donnes  sur  l'oriRine  de  ces  peuple», 

l'amiral  de  Coligny  et  le  comte  de  par  Ol.  de  La  Marche,  dans  l'In- 

Hontgommery,  comme  rebelles  et  troduction  à  ses  Mémoires,  li4  et 

convaincus  du  crime  de  lèse-majes-  suiv.  Quels  furent  les  premiers  rois 

té,  XXXni,  475.  bourguignons  qui  furent  cbrélieas, 

BonRDOif  ,  du  parti  da  duc  d'Or-  1 19.  Etendue  du  royaume  de  Bonr- 

téans,  fait  prisonnier  le  seigneur  de  gi^ne,  t30.  D'où  lui  vint  le  nom  d« 

Ront,  VII,  35i.  Devient  prisonnier  Bourgogne,  117. 

lui-même,  tSt.  BonRBOiiTii.i.E  (Engiierrand  de) 

BocRG  (le  sieur  de\  gouverneur  conduitia  cavaleriedu  ducde Bour- 
de la  Bastille  pour  le  duc  de  Mayen-  gogne  contre  les  Liégeois  et  le  comte 
ne,  eh  apprenant  l'entrée  du  Roi  de  Fcruvez,VlI,-343.  Se  rend  mal' 
dans  Pans  fait  tirer  quelques  coups  tre  d'Elampes ,  aSt.  Est  fait,  prison- 
de  canon  sur  la  rue  S.-Antoîne,  nier  au  siège  de  Soissuns,  qu'il  dé- 
XLn,  io5.  Rend  la  place  au  Iloipar  fendoît,  361.  A  la  téie  tranchée,  363. 
rompositioD,  303.  VIII,  4i5- 

BuDRo-DG-BiR   (le),   capitaine  BouRnonviiLE  (  Lioueet  de.)  et 

français  prisonnier  de  'Talbol,  ri  Daniot  de  Gouy  tombent  sur  un 

rendu  à  la  Kherté  par  un  moine  au-  parti  d'Anglais  logé  à  Cailly-Fon- 

l^tia  qui  éloit  chargé  de  le  garder^  tBine.etledéfontentiérement,  VII, 

Vin,  i7().  3o6.  Lionnel  ouvre  le  chitlean  de 

BonaoES  (lean  de),  clerc  d'un  Coucy  à  J.  de  Lunembourf;,  33i. 

conseiller*  nu  parlement,  est  noyé  Est  fait  chevalier  par  L'Iale-Adam  . 

dans  la  Seine  comme  coupable  de  335. 

eonspiralioD  contre  le  Hoj ,   XIII,  BouanonviLLE  (Hegmiutde  )  est 

iSS.  tuéàUbatailledeCocherel,IV,363. 

BouacKEtiF   (Julien),   capitaine  Bockse,  gentilh.  protestant,  est 

de  la  porte  du  Roi ,  est  tué  à  la  ba-  percé  d^un  eoup  de  hallebarde  k 

taille  de  Furnoue ,  XIII,  141.  trois  pas  de  la  reine  de  Navarre,  le 

fiODacooKE  Ile  doc  de]  refuse  de  matin delaS.Barlhelemy, XXXVII, 

leiaetlTcà  la  t^tedela  croisade,  I,  56. 

ii4-  Boussieh  (Louise  Bourgeois, 
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BoDMiEK  (  Jean  Le  )  eit  nonimc 
gouTcmcuT  de  BayoDoe,  XI,  39. 
fioCMiEiS^Gauuer  de)  preiidla 

BooMic  ou  BouAC  (  le  marécb. 

■le  ] ,  lue  presque  sous  1e«  yeux  du 
Moi  Le  CaiiiiiEdi-BeBalieucuu favori, 
VIII,  aS  et  439. 

EoDTiDi,  nalif  deBerri,  eattiié 
à  la  pbte  de  Grevé  pour  avoir  a»- 
sasjtaé  ud  sergent  <{uï  lui  faiGoit  un 
«»plort,XLVlI,  iKi. 

luIé  le  Pttit  Olympe  it'liir,  dédié  à 
U  rehie  Mai^uerile,  XLVIII,  338. 

B0DTEV1LI.E  (  [«  baron  de  J ,  du 
parti  du  Roi,  e.-t  tué  i  h  bauille  d'ï- 
veiot,  XXXVI,  11  ij  XLVI,  aSx 

BooTiÈxei  (Guy  Guifroy,  s^ign. 
de  ),  remplace  le  seigneur  de  Burie 
dans  le  commandement  de  la  villa 
de  Turin  ,  XIX,  30[ .  Défend  cetM 
ville  contre  César  de  Naples,  361. 
S'empare  de  force  du  chilieau  de 
Bergta,  qu'il  abandonne  enguile, 
38q.  Laisué  pour  goovrmeur  de  Tu- 
rin au  départ  de  Martin  Du  Bellay, 
it  arerli  d'ur)  dessein  formé  contra 
cette  ville,  et  le  prévient,  410.  Pré- 
venu d'un  autre  desisein,  né^li^e  ào 
prendre  des  mesures,  et  manque 
(l'élTesurpris/iii.Commentlecom- 
plot  échoue,  41  3.  Assiège  la  ville  de 
S.'Germain,  ^HZ.Lti  prend  par  ta- 
pîlutatioit,  4^4'  ^^  rappelé  en 
France,  485.  Hetouine  en  Piémont, 
oii  il  commande  l'avant-g  .rde  à  ïa 
bataille  de  Cerïsolles,  496'  Avec  la 
gendarmerie  Iraaçaisc  rompt  les  Al- 
lemands impériaux,  5o8.  (  Slém.  de 
DiiBellay.)~E'i  accusé  de  n'avoir 
p.if  lait  ponreuivre  César  de  Naples 
dsnisa  relr»ite  deCarniBgnole,XX, 
4pï.  Fuit  rompre  le  poiu  de  celle 
ville  {  détails  sur  cette  entreprise, 
49).  Se  rend  maître  de  !j. "Germain 
i-t  autres  places;  est  rappelé,  et  ren>- 
placé  parlei^mle  d'£oghien,  5a5. 
(  Comm.  d«  Montlue.  ) 


BRA 

BoDiiciii  (de)  rend  le  cUteau 
deFByieau(FraD9ais,X'VIIt,  74. 

BocTOH  (  Fb.  ]  soutient  une  en tR' 
prise  d'armes  contre  un  écuyer  du 
loi  d'Angleterre,  X,  afiS. 

BoDviEKi  (Gilles)  se  ditiinBue 
dans  une  i^tcarmouche  qui  a  lieu 
sousIesmurldeRncroy.XXXll,  lï, 

BoniEQUiH.  commandaut  ponc  ta 
Roi  le  château  de  BerUlte,  le  rend 
su  prince  Frédéric  moyennant  aei 
bagues  sauves,  XIV,  3%. 

Budzori>e-1''ailles,  gcntilb.  ffu- 
con,  défend  MoDtargis  contre  le* 
Anglais,  \IiI,  134-  Comment  il  tue 
uu  boa  uoDibre  d'Anglais  qui  ea- 
Irent  dans  la  place,  ii5.  l^lUém. 
cane,  la  Pue.  d'OH.)  —  Ei\.  arréU 
par  ordre  du  connétable  de  Biche- 
mont,  iugé  et  ieté  dans  la  liviére  , 
5o3.  (  Hist.  de  Jtichtmont.) 

BovES  (  Ënguerrand  de  ) ,  prend 
In  croix,  I,  103.  (^itle  l'aTmée  det 
Croisés,  1^0. 

fiovES  (Hugues  de)  se  relire  de 
l'armée  des  Ctuisés,  I,  170. 

BovEs  (  Kob,  de  1  est,  envoyé  ■ 
Rome  après  la  prise  de  Zara,  1, 166. 
Tient  mal  ta  parole  et  va  en  Syiic, 
■68. 

BoTLEiDE  (  £t.  ]  est  fait  prevdl 
de  Paris  par  ssint  Louis  ;  m  «é*é- 
rité  saluuire,  U,  397. 

Bozio  (  Fréd.  de  )  se  distingue  au 
siège  deBavenues,  XVI,38.  {Afim, 
de  Boyard.)—  Est  batui k  Laude.', 
et  se  sauve  k  Crémone,  XVII,  38a. 
Rend  la  ville  de  Laudes,  el  rentra 
eu  France,  453.  [Du  heUar.  ) 

(Mdesde),dBÏrovilf» 
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i.Esln 


par  Thibault  pour  aller  il  \eiiise, 
ioG.E.~tnonimé  du  cinquième  corps 
d'armée  contre  l'emp.  Aleiis,  ig8. 
Esl  envoyé  auprès  du  jeuae  Alexis 
pour  le  sommer  de  tenir  ses  enga- 
gemens  envers  les  princes  croisés, 
344.  Accompogne  l'emp.reur  Bas- 
douin  dans  son  expédiiien,  sgo. 
Apprend  à  Cnnstantinople  la  triste 
nouvelle  de  la  bataille  d'Audrino- 


Esl  envoyé  ad  secours  de  Renier  d* 
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Tiihl,  ^10.  AccompBgnc  l'Eaip«-  baltu  tX  fuît  piiiuniiicr  ou  village 

lenr,  qui  ra  faire  lever  le  atëged*  d'Ambri^retpar  Ambr.  Lure,  YIII, 

Cibotos,  43i. Monte  une  deigalére»  110- 
^Tont  au  secours  de  Squiee,  44"-        BKAHCOnnEt,  d'Arpsjon,  bccohi- 

BticcioDDRO ,  capitaine  italien ,  pagne  !«  Hire  dam  sun  entreprise 

charge  et  met  en  fuitu  des  compa-  contre  les  Anglais  eu  aiége  de  Mon- 

pùa  de  Savoyards  (|ui  viennent  au  targîs,  VIII,  1  uS.  S'7  comporte  vf  il- 

ieniuia  du  château  de  Butinge ,  XL ,  lamment,  198. 
3o6.  Bail  (  J,  de)  nssiste  le  duc  d'An- 

BiiGELùHirG  (le  présid.)M  défait  jou  au  aiege  de  Tarascon,  IV,  i6o. 
de  ra  cbarge,  el  est  nommé  ooDseil-        Bredeiode   (de),   commandant 

Itid'Elat,  XLVIII,  358.  des  Hullanaais,  bat  et  me*en  dé- 

fitiiEçiTEL  (P.de) prend  lacroix,  route,  près  du  village  d'Eluetsele  , 

l,ioi.ArriveaucampdeZara,)56.  les  Gaotuiarév^U^s,  X,  to8. 
bt  envoyé  par  le  conite  de  Blois  à        Bresse  (lescign.  de],  députe  duc 

ïiji.oii  il  commence  la  guerre  con-  de  Savoie,  est  envoyé  à  Gtnes  par 

Ire  In  Grecs,  3id.  Est  rappelé  par  '  Charles  viir,  a  lecles  seigneurs  Beau' 

Itcomte  de  Blois,  341.  Apprend  il  mont  de    Poli^uac  et  d'Aubijoui , 

fmpbjle  la  tri,te  <léfailB  d'Andri-  XIII,  i?3.  Danger    qu'il  y  court , 

uople.  Kl-   Est  bliuaé  au  ciege  de  ii4' 

Mlle  place,  38a.  Conduit  le  qua-         Boessiïl-,  genlilhorome,  est  con-   » 

inéme  corpa  de  bataille  contre  Jo-  trainl  par  ordre  du  Boi  de  sortir  du 

banoice,  4oâ.  Est  envoyé  au  secours  royaume  pour  s'être  mêlé  de  la  que- 

de  BcTtier  de  Triht,  4io.  Fuis  en  relie  du  duc  d'Aiguillon  et  de  Bala- 

NaUtliecanlreTliéod.Lascaris,4ii.  guy,  XLVIII,  11a. 

BaiiEQOEL  (Hugues  de]  pfend  la        BsEsaiEU  (Mauri(«),   professenr 

(toix,  I,  I03.  royal  de  malhémaliqueii,  accompa- 

B»i.iGNi«T.  11  se  glisse  pendant  ia  gne  Fr.   de  Luïembotirg  à  Roine; 

anil  parmi  les  vaisseaux  dultoi,  et  y  acquiert  tme  graude  réputation^ 

dire  dans  La  Rochelle  pour  savoir  enseigne  plusieurs  années  àPérouse, 

l'tUlde  la  place  et  eu  informer  la  XXXVIl,  37]. 
(iDCie anglaise ,  LI , 97.  RtEssius,  gentilh.  dauphinois  et 

BuiGue  (le  capit.  La],  gascon,  grand  orateur,   ha^aD,^ue  le  Pap« 

cittnéà  Blols  par  unsoldatqiii  par-  pour    le     sieur    de    Luxembourg, 

»ienl  à  s'évader,  XL  V,  147.  XLIII,4oi. 

BaiMis,  seigu-l^i'ec,  épouse  A  gu^.        Bretelles,  écnyer  gascon  auser- 

Nenr  de  Philippe- Auguste,  I,  63.  vice  du  seigneur  de  LEsialles,  dé- 

(fl'oti'ce.)  —  Devient  le  médiateur  fend  une  entreprise  dW mes  contra 

entre  les  Grecs  et  les  Français  après  I.  de  Chassa,  X,a66. 

la  balailled'Andrinople.el  reçoit  le         Bsetou,  pie  

commandement  de  cette  ville;  son  la  Ligue,  es 
caractère.  84.  (Intmd.)  —  Rentre  XXXVI,  ; 
dans  la  ville  d'Apres,  dont  le  ré-  BncTon  (Le),  avocat  de  Foiliera, 
»nt  Ini  conRe  la  garde ,  386.  fieçoit  publie  a  Paris  un  livre  rempli  deea- 
la  souveraineté  d  Andrinopleel  de  lomnies  contre  le  Roi  et  le  parle- 
Didymothique,  a  coadUion  d'en  ment;i|pst  penduetson  livrebrlk- 
faite  hommage  à  PEmpereur,  et  de  lé.  XXXVIH,  3i3;XLy,  ïao. 
leservirdanaseaarmées,4oo.(3/ain.  Biiite,  un  des  échevins  de  Pa- 
ie F'ille-Hardouin.)  ris,  attaque  le  curé  de  S:-Getniain- 

BiÂHCiLÉOH,  informé  du  détea la-  l'Anxerrois  pour  avoir  taxé/le  prevOt 

ble  pcojet  de  P.  Barrière,  vient  de  des  marchands  et  les  écbevins  de 

Lyon  CD  poste  à  Melun  en  prévenir  larcin  et  de  irahfsOTi;  grande  ru- 

URoi,XXXVI,ï45,elXLVl,5i3.  meuriceaujet,  XLVI,  a33. 

Bkarche,  capitaine  anglais,  est        BaEOtL  (le  capitaine)  est  charg* 
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le  Bai  (l'atlet  BU  Kcôuri  de  Cor-        Bxlzi  fHe  duc   de)  est  li 
SXI,437.  li;  entre  avaatt|ue    «iége  d'Orbitello  ,  LI,  3ai. 


les  EapagnoL)  coïïut  arrives  deTBnt  Bmii^on,  frèr«   du  comte  Da 

cette  place,  479'  Ludè,  enL  Lue  d'ua  coup  de  canoo 

Bredl  (lecapit.J  est  blesié  dans  au  siège  defoltiers,  XXX1II,468. 

uue  escarmoucte devant  fianaume,  UiiiMiDis,fou  de  Fiancoisi,  de- 

XXXI,  ii5.  Tient  1»  catise  d'une  brouillerie  de 

"KiExt  ET  Stc-Gemhe  (les  si«ir«  ce  roi  avec  le  DaupW,  XXVI,  71. 

de),cbefïd'uDO(|uer>:tle  parsuite  Bkiconhei,    évc.jue    de    Meaux. 

de    la((uelle  3o    ueutibbonmies  du  fait,  sans  le  savoir,  de  ea  ville  épis- 

Foilou  et  de  rAu|ou  se  battent  en  copale,  le  berceau  de  la  rclurrue. 

dud,i||.VIlI,7ï.                           .  XVII,    î8,   ijntrod.)—  Laisse  en 

fiREïÉ  (le  seigneur  de),  capitaine  Biuuraut   un    lenlamcDl    curieux, 

desUardes  l'rsnçaîiea,  est  tué  dans  XLVIII,  397,  {Mém.  de  VEtloitt.) 

une  escarmouche  devant  Cuoibray,  BRicoTTKfle   capil.)   est  tué    au 

XXXI,  933.  ■icgodeCuui,XIX,39S. 

BiEZÉ  <?.  de),  séiiëdiat  du  Nor-  Dhieiike  (Ayrarl  de  )  va  deman- 

mandie,  lève  3,<ioi)  hommes  à  seg  drr  au  Roi  avec  Jaiiiville  la  bar<jiu: 

frai»  pour   Maiguerite  d'Anjou,  et  «ju'it  leur  avoit  accordée  pour  des- 

s'cmbârque  avtc  elle ,    XI ,   i4'-  ^ndre  sur  le  rivage  d'Egypte,  H  , 

Ses  paroles  remarquables  au  Rui,  à  3i5. 

l'occasion    des   négociations    avec  liniEnnE  (J.  de),  comte  de  la 

l'Angleterre,  3;3.  (/«iroii.  ) — Est  Marche.   Lea  premières  anuées   de 

chargé  du  commaudemcnt  de  l'a-  ce  prince,  1,  484-  Devient  roi  de 

vanl-garde  cou tie  les  pria ues  li};ués:  Jérusalem,  et  beau-pète  de  l'cmpe- 

la  mené  juiqu'à  Monllhérr,  où  il  leur  Fréiléricj  épouse  en  secondis 

trouve  lecotnte  de  S.-Paul.  356.  noces  la  fille  duioid^  Canillei  • 

Kst  tué  dansie  combat  qui  »' y  livre,  80  ans  est  demandé  pour  téi^ncr  à 

369.  {Mém.  deCominei.)  Xlll, 384.  Conllanliuople ,  4S5.  A qutlles  cou- 

Buezé  (P.  de),sénéclial  de  Poitou,  ditions;  ne  peut  se  Tendre  dans  sa 

conduit  et  secondé  par  un  meunier,  capitale  que   deux  ans   après   son 

aB.-iégeetpreadd'assaut  11  villeetle  élection,  48G.   S'embarque  enfin, 

château  de  Verneuil,  XI,  i-i.  Entre  arrive  dans  sa  capitide,  488.  Fasse 

dans  Rouen  avec  le  comte  de  Du-  en  Asie ,  reprend  Pi;ja,   demande 

nois,  i5.  d<s^ecoursde  tousi0léa^489.Fa- 

Bkezi^  (I.  de),  seifjti.  de  La  Va-  rolt  reprendre  toute  l'ardeur  de  sa 

renne,   géocclial   de   Normandie,  jeunessev dan.^  les  préparatifs  qu'il 

passe  pour  gouverner  le  toyainnc  et  fait  pour  défendre  sa  capitale,  490- 

lea  princes  de  Francej  son  catac-  Sort  avec  une  petite  troupe  pour 

té[e,IX,4o4.  combattre    une  armée    formidable 

Brezé  (Jacques  de),  fila  de  Fier  re,  qu'il  met  eu  déroule,  4yi-  Envoie 

■énéchal  de  Normandie,  refuse  de  le  jeune  Baudouin  exciter  la  compas- 

préler  serment  an  duc  de  Berri  eu  sîon  des  souverains  de  l'Europe, 

sa  qualité  de  duc  de  Normandie,  49*''^^'"'^'^l^'''^°'''''*"'^'B'"-i»<^ 

XI,  418.  pic  dans   une   détresse  qui    dcToit 

BnKzé,évéque  de  MeAu^<re^itla  augmenter  encore,  4^- 

gardoduBceau  faitparordreducouT  GaiEHKE  .(Gauthier,  i^mle  del, 

seilgéucral  de  l'Union,  XX,  333.  prend  la  croix,  I,   100.  Est  appelé 

BrezÉ  (Ib   maréclial  Ae)  tend  un  au  itâne  de  Sicile,  481t.  {Mém.  de 

grand  service  au  Soi  eu  s  opposant  filU-Hard^  —  Kéeit  des  malheurs 

3  ce  qu'où  laisse  à  Noyon  une  gar-  et  de  la  mort  de  ce  prince,  II,  348. 

nlson  d'Irlandais,  et  i'^itlirc  par  là  {'Hem.  de  JoinvilU.) 

ht  haine  du  comte  dcSoissoiis,  LI,  BaioinnET,  cenil.  des  habïlaiu  de 

3^5.  la  Tille  de  Flavigny ,  refus«  gétté-i 
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rMuemcnt  derendie  cette  liUeRul  ni  à  le  lever,  XXI,  i3i.  {Comm, 

]iroti»laaE  (I..  Dijon,  qui  le  mena-  de  Moiitlue.)  —  £st  eiiv(i|é  eu  Ad- 

iwnt  découper  Ja  lêie  à  lonliU  s'il  gleterrepartepriDcedeCondepoui 

ne  la  rend  pas,  XXXV,  344-  obtenir  des  secours  aux  buguenotsi 

BaicAEtn ,  un  des  Seize,  est  arrêté  il  obtient  de  l'arsent  etdes  hommei, 

pour  une  lettre  gu'U  écrit  à  un  de  XXIV,  37S.  Est  pendu  en  pl^.ce  de 

ars  oacles,du  parlidu  Koi;  lesSeixe  Grève  avec  Cavagnes,  XXV,  3oo. 

veulent  qu'on  le  punisse  de  morl;  {Mëm.  de  Tavannea.)  — Est  aom- 

le    psrleineiit  l'absout,    XL,  36i;  mé  gourerni'ur  de  S.-Damian  à  la 

XLVl,  i36.  place  du  capitaine  Vassé,  XXIX, 

BiicuEiAH  [lereceveui')  meurt  gi.  (Mim.  de  Da  Fiilar3.y-S.citQuK 

après  avoir  élë  taillé  de  la  pii'ire  j  dans  son  entreprise  sur  Bourses , 

on  lui   en  tire  deux,  dont  une  de  'HXXIM, ^r)^.{Méni.  de CasUlaau.) 

vingt   onces,   et  Taulre  de  huit,  — Est  envoyé  en  ADj;leterra  pour 

XLVIII,  4o5.  en  lirerdessecours, XXXIV,  i56. 

Brillacd,  domestique  du  prince  {JHém.  de  La  JVbue,) 
de  Condé,  est  Urc  à  quatre  elle-  B&issiG(Ch.deCoEsè,  scign.de], 
vaux,  comme  coupable  de  l'avoir  fst  blessé  devant  Perpignan  en  ihu- 
empoisouné ,  XLV,  Î57.  vam  Tartillerie  française,  XIX,  38o. 
Uaiiieu  (Alya  et  Jacq.  dej  sont  Va  ati  secours  du  cnpit.  Bedaigne, 
laits  piisounieri  au  siège  d'Arras;  et  repou.'<ae  avec  loi  les  Impériaux, 
le  dernier  s'échappe,  et  rentre  dans  44^-  Force  la  petile  vill<;  d'Arlon 
b  ville,  VIT,  aSj.  à  se  rendre,  447.  Se  porte  sur  les 
BsiHED  (Florimoiidde)esituéau  troupes  commandées  par  Fernund 
combat  livré  aux  Liégeois  par  leduc  de  Gonza^ue,  qui  se  retire  à  Lan- 
de Bourgogne,  VIII,  ^i.  drecies,  4-'>'^'  Attaque  et  renverse 
BaiOM  jouit  d'un  grand  crédit  au-  son  arriére-garde,  4^7'  Bepousia 
près  de  François!,  XVII,  S6.  S'em-  les  Impériaux  prèsduQuesnoj",  4^9' 
pare  de  la  Bresse,  se  rend  maître  Se  relire  à  Cliàlops,  après  avoir  été 
de  Chambér;  et  de  Turin,  i3i.  Est  deux  tais  pris  etdèliviè,  533.  Défait 
condumnë  au  bannissement,  i5g.  Us  Anglais  sur  le  chemin  de  Marc 
fiepread  ses  fonctions;  meurt  de  dans  la  terre  d'Oye,  5t)3.  {^Aiilnu 
chagrin,  160.  (/niroif.)  —  Képareet  Je  Oa  Bellay.)  —  Est  nommé  gou- 
furlilic  Marseille,  4'H-  Estrenvoyé  verneur  du  fiemont,  demande  en 
en  If^pagne  auprès  du  Koi  prison-  vain  qu'on  lui  envoie  îles  secours; 
nier,  pour  lui  porter  de  l'argetft  et  son  habileté  et  sa  constance  au  mi- 
des  fourrures,  et  pour  tiailer  de  sa  lieu  des  privations;  exemple  de  sa 
délivrance  de  concert  avec  l'arche-  sévérité  en  fait  de  discipline  mili- 
vè'|ue  d'Embrun  et  le  président  de  taire,  XX,  63.  11  envoie  présenter 
La  Sel  va,  XVUI,  11.  [Mém.  ide  au  Boi  des  remonlraucea  contre  le 
Du  Bellay.)  projet  d'évacuer  l'Italie,  80.  Son 
BmoH  (de), resté  neutre  au  milieu  désespoir  eu  apprenant  le  traite  de 
despartis,  estenlevé  chez  lui  parle  paix  de  Caleau-Cambresis;  il  est 
sieur  de  Gujonv elle, qui  lui  tue  huit  force  de  démolir  les  places  qu'il  a 
de  ses  serviteurs,  pille  ao,ooo  écus  défendues  pendant  neuf  ans,  81- 
ct  ses  meubles,  XL,  31 1.  {Introd.)  —  Contribue  à  ta  prise  de 
Bbioh  (Ph.  Chabot  de),  amiral,  quelques  forts  de  la  terre  ''  :, 
emprisonné  au  bois  de  Vmcennes  ,  XXI,  SS.Estenvoyégouverneu. 
est  remis  en  liberté;  il  marie  son^  Piémont,  77.  E<[  fait  maréchal  ue 
neveu  avec  la  nièce  de  la  duchesse  Frattce,7S.SerendmsitredeQuiersi 
d'Etampes,  XXIII,  397,  détailasurlaredditiondecetteplace, 
BiiQiiEidAuT  (le  seign,  de)  sou-  81.  Marche  sur  le  chàteaude  l^nz, 
-tient  le  aiége  de  S.-Damian  contre  gi-  Veut  se  retirer,  ayant  reconnu 
Lrtai  de  Naples,  et  force  ce  gêné-  l'attaque  impossible,  91,  En  est  dè- 
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touins  par  Monlluc;  délaiU  à  ce  lo- 
jet,  93.  Eotccprend  L'allaquc,  g6. 
OéUiila  i  se  teod  meiUt  du  cbilcau, 
101,  Prepd  plibicuTi  places  a  ux  enfi- 
lOD»  d'YTrée,  >03.  Matclie  contre 
dnu  Alvaide  Sande,  io3.  I.e  pour- 
>uil,io4.  Se  rend  miilne  d'Albe,  1 15. 


tenu  de  Courlemille ,  i^j.  Eu  de- 
vient ma  Ure  par  capitulalioa.  i54- 
Va  assiéger  CeTB  "i'  Sève,  1S8.  qui 
fe  rend  patcampoiition,  163.  Ecrit 
au  Roi  puur  le  détourner  de  dODoer 
lagouvemeioent  de  Sienne  à  Mont' 
lue,  iji.EnvoieuQcourmràMont- 
luc  pour  le  prier  de  ne  pas  l'^ban- 
donrier,  et  de  lereuir  eu  Piémont, 
17a.  {Com,„e„l.  Je  Afontluc.) — 
Vrend  Vallenièrea  par  traité  ;  em- 
porte Quiers;  «si  repoussé  devant 
Caivi;  est  forcé  à  la  retraite,  XXIV, 
lOg.  [MiIih.  de  l'avanmi.)  —  Fait 
(orlir  M.  de  VUleboD  et  tonte  «>  fa- 
mille du  château  de  Rouen,  XXVriI, 
■39.  Se  rend  à  Orléans  après  l'aseas- 
sinat  du  duc  de  Guise,  i3o.  [jt/eï», 
defi,!illei'ilh.)  —  Déi  sa  jeunesse 
lit  ettacbé  au  Dauphia  j  déploie 
de  ;;rands  teleni  militaires  ;  est 
fait  colonel  de  la  cavalerie  légère, 
3ii.  Ses  qualités  eitérieures;  il  est 
décoré  du  grnnd  collier  de  l'ordre, 
fait  ^rand-mallre  de  l'artillerie,  en- 
voyé en  a  m  balade  à  Cbarles-Quint, 
3i3.  Nommé  gouverneur  deFièiDODt 
elcréé  maréchal  de  France,  il  prend 
Quicra  et  Saint-Damian,  3i3,  Est 
presque  abandonné  à  ses  propres 
forcesî  éprouve  les  injustices  de  la 
cour,  3i4'  Conserve  tout  le  pays  qui 
lui  est  confié,  en  recule  mâme  les  U- 
mi  tes  j  sagesse  de  son  administraiionj 
il  favorise  le  commerce  et  l'agricul- 

donne  des  bala  et  des  fêles  où  les 
Français  et  les  Piémonlais  sont  con- 
fondus, 3iS.  Son  talent  pour  ma- 

aimcr  et  obéir,  3 16.  Il  est  forcé  d'a- 
bandonner le  théâtre  de  tet  victoi- 
res, 317.  Empriinle  100,000  livres 
pour  acquitter  la  solde  de  ses  trou- 
peij  parolt  à  la  cour  avec  les  com- 
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pagBODsdeu  gloire,  3i3.  Emploit 
la  dot  d'une  de  ses  hlles  pour  inm- 
bourser  Us  marchands  piemonuii; 
combat  avec  lel  Guiae  le  parti  dea  ' 
proiestausiseran^educâté  desfiD- 
UUijues,  3ig.  Est  nommé  gouvir- 
oeui  de  Picardicj  contribue  a  la 
prise  du  Havre,  3ao.  {Avtrtiu^ 

Originedela  race  des  Cassé-Brti- 
fac,  355.  Portrait  physique  et  moral 
du  maréclial,  35^.  Il  est  quelque 
temps  enl'ant  d'bonneur  du  Oait- 
phin;  fait  sa  première  campagne  cD 
Italie,  '35').  Commande  loochevaa- 
Ié);ersen  Piémont;  est  blessé  au  EÎ^ 
de  Perpignan  en  sauvant  l'artille- 
rie française;  est  nommé  capitaine 
d'une  cuuipaguie  de  gendiiimtrit, 
358.  Est  fait  colonel  général  de  la 
cavalerie  légère,  3Sg.  Danger  qu'il 
court  au  siège  de  Landreciei,  36«. 
Henri  11  l'honore  de  son  ordre,  et 
le  fait  grand-maître  de  l'arlilterie, 
36i .  Est  nommé  gouverneur  du  tié- 
mont;  se  rend  à  Suze,  où  il  reçoit 
les  derniers  soupirs  du  prince  de 
Hel|>be,  386.  Arrive  à  Tmx  in;  y  eit 
harangué  par  le  président  de  uira- 
gue ,  3S8.  Conbrme  et  approuve  les 
réglemens  et  ordonnances  de  ion 

Erédéceaseur,  Sgo.  Ne  pouvant,  se- 
in l'ordre  ciprés  qu'il  en  a  reçude 
la  cour,  faire  passer  sans  danger  les 
bandes  italiennes  commandées  pat 
M.  de  Strozii  dans  le  Farmesaa, 
il  les  licencie  en  apparence,  afin 
qu'elles  se  rendent  séparément  dans 
ce  pays  pour  s'y  reformer  SOus  leutl 
capitaines,  396.  Retient  prisonnier 
Tévèque  d'Astorgue ,  et  demande  à 
l'einaud  de  GoDzague  réparation 
du  massacre  exécuté  sur  les  soldats 
des  bandes  italiennes,  399.  Com- 
ment il  remet  en  baleine  les  trou- 
pes sous  ses  ordres-  417,  Il  envoie  le 
eolooel  Bonnivet  former  uu  camp  à 
Foyrin,  à  4  milles  de  Quiers,  avec 
ordre  de  tomber  sur  partie  de  la 
aamiwn  de  cette  ville,  dans  le  cas 
où  elle  voudroit  aller  à  Ast,  ijoH- 
Envoie  le  capitaine  Teriides  forti- 
fier l'église  Je  S.-Ftnnçois  de  Bar- 
ges, 4°!)-  i>c  plaint  à  don  Francis*- 
que  d'Est,  commandaut  à  Milan, 
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d«  ce  qne  Im  earnison  ia  chitcau  de 
cette  TÏlle  A  tiré  sur  lei  soldau  fcao- 
rtia,eten  demande  répaialioD  i  fait 
louCea  les  dispositioiu  néceuairei 
pour  se  préparer  k  Ja  guérie.  4lO- 
Tient  conseil  avec  ses  capiliinea  mt 
l'attaque  qu'il  couvient  mieux  de 
FiirejBon  opinion  à  cet  égard,  4ii' 
Il  at  résolu  qu'on  fera  une  eutre- 
(irise  sur  QuieTa ,  4i  S.  Le  maréchal 
fait  les  dispos  El  ' 
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dn  capitaines  qui  doivimt  j  con- 
eoorit,  4>fi-  I'  "ÇO't  la  place  de 
Quiers  a  capitulauon ,  el' Ta  en 
rendre  grâces  à  Dieu  à  l'église,  4>9> 
Dipéclie  au  Roi  le  sieur  de  Mont- 
buio,  chargé  de  faire  diverses  de- 
mandes, 4i3.  Ordonne  el  fait  exé- 
coler  des  travaux  pour  fortifier  les 
fltaa  de  Quiers  el  de  S.-Dainian, 
ja8.  F»it  da  nonrelles  levées,  et  Oc- 
cuper plusieurs  places  du  Montferrat 
etdel'ABtizBiie,4i9.  FaiLsnvuirau 
Boi  les  propositions  uvautaueusea 
qu'un  "enlilhomme  du  duc  de  Sb- 
toie  lui  a  faites,  436.  Pourquoi  elles 
ntunt  pas  acceptées,  au  grand  dé' 
triment  de  la  France,  4^7.  Le  ma- 
réchal recuit  du  Boi  réponse  aux 
diierjea  demandes  que  Moiitbaila 
éUiitchargédeluifaire,43g.  Dressa 
auembuicadeaupontde  Kusignan, 

t  blessés  j 
■Onu  des  CB|>itaines  qui  sont  com- 
mudés  pour  cette  aupédïtion,  44o- 
U  maréchal  reçoit  de  ces  capitHinei 
tient  habillemens  de  tête  bouKrais 
tn  présent,  et  les  envoie  au  Boi, 
ii3.  Fait  munir  ,S.-Damiiiu  de  pou- 
dres, boulets,  et  d'hommes,  i)45. 
Viiite  et  rassure  les  places  les  plus 
importantes,  4 4^'  Altercations  avec 
le  capitaine  Vaasé,  chargé  de  la  dé- 
(fliM  de  S.-Daïuian,  44?'  Comment 
dltsse  terminent,  4!So.  Sur  le  point 
dste  meltie  en  campagne,  il  fait 
publier  des  ordonnances  militaires; 
telle  de  ces  ordonaances,  ^Ss. 
Quitte  la  campagne  et  se  retire  il 
Q<uere,4S8.  Fait  condamner  et  eié- 
nier  six  Gascons  comme  auteurs  de 
n  tcddition  de  Ville-de-pia,  460. 


Répond  ■  la  marquise  de  Hontfer- 
.rat  sur.  les  plaintes  qu'elle  lui  f«it 
faire,  46i<Cetlerépon«eeelappri>u- 
véepar  le  Hoi,  461-LemaiéchalTgil 
avecpeîuel'arrivéeenPiénioulil'une 
soixantaine  de  seuneurs  français,  et  ' 
d'un  grand  nombre  de  jeune  no- 
blesse; pourquoi,  4^4-  Enioie  dé- 
fense eu  commandant  de  S.-Daroian 
et  autres  places  frontière!  de  lais- 
ser entrer  aucun  piiuce  niseigueul 
seul  ou  en  troupe,  sans  lettres  ex- 
presses de  lui,  465.  DemandeàGon- 
lague  réparation  di-s  ravages  faits 
parLa Trinité;  une  capitulation  mi- 
litaire pour  meure  tes  laboureurs  il 
l'abri  des  excès  des  soldais,  et  )• 
délivrance  du  capitaine  de  Monteil, 
XXIX,  3.  Correspoudance  entre  oea 
deux  géuérnui  sur  ce  sujet,  3.  Ap- 
pelle eu  conseil  ti        '  ' 


aeigne 


itUu 


tes  les  opérations  qu'il  peutmcditer 
7.  Leur  fait  part  d'une  entreprise 
qu'il  yeut  tenter  sur  la  village  de 
S.-Baleing,  10.  Succès  de  cette  en- 
treprise, i3.  Fait  retirer  les  compa- 
gnies de  gendarmerie  dniis  les  uar- 
nisona,  16.  Se  rend  à  Quiers,  Jont 
il  fait  achever  les  fortiUcations,  18. 
Demande  au  Roi  des  renforts,  eu 
lui  peignant  l'élat  ou  se  trouvent  les 
affaires  en  Piémont,  19.  Obstacles 
qu'il  rencontre  de  la  part  du  cou- 
nétabU ,  33.  Accorde  100  livres  par 
mois  et  30  paies  au  seigneur  de  La 
Chiusa,  qui  prend  service  pour  la 
Roi,  i4*  Correspondance  avec  Gon- 
za^ue  au  sujet  d'un  certain  Custe- 
maf;iie,  3S;  et  avec  le  cardinal  de 
Toiirnon  sur  les  fauji  bruits  semés 
en  Italie,  3g.  Prévojauoe  du  maré- 
chal pour  se  garantir  de  la  disette 
de  vivres,  43.  It  fait  consentir  Goih 

pagne,  47-  Insiruitdcs  projets  de  ce 
général,  il  tient  conseil  avec  ses  ca- 
pilaiues,  et  les  consulte  sur  ce  qu'il 
doit  faire,  Si.  Tous  s'accordent  il 
envoyer  informer  le  Roi  de  la  situa- 
tion du  Piémont,  S3.  Le  secrétaire 
Plane;  est  envoj'é  à  la  cour,  el  ob- 
tient une  partie  des  demandes  qu'il 


DiqilizDdbyGoOgle 


8o  BHI 

j  fait,  54'  ElBt  dei  troape*  fraocnt- 

:«*  réparliea  dans  lei  vlUesflcLï- 

«ulEssnles  pour  tes  «irder,  56.  I.e 
maréchal  fait  ras.r  %Bseti.a,  58. 
EuRBge  set  capiiaine»  à  mtreprui- 
dre  le  siégede  laciUidFUu  de  Lanx, 
63.  Détails  aur  ceïiége,6S.  I,a  place 
capilule,  G^.  Vimercal  en  estuoin- 
mê  comiuandant,  71.  firi9sac,par 
u  diligence,  force  feontmi  à  la  re- 
traite, ^4i  c''  fiii^  rentt(|r  ses  icou- 
pea  dans  leurs  garnisons,  n5.  De- 
niaode  ai>  Soi  le  reieou  de  Lani 
pour  BoDnJTt't,  So.  Euvoie  à  ja  cour 
ton  frère  Gonnor  pour  informer  le 
Hoi  de  l'état  du  l'iémoul,  81.  Se 
sert  d'un  expédient  subtil  pour  ra- 
vi lai  lier  S.-Damian,  P4.  Rcçoiileco- 
lonelFiolie,  connnandam  les  Suis- 
ten  qui  vienaeiit  d'arriver  dans  le 
Piémout,  et  se  félicite  de  tes  avoir 
pour  compagnons  et  auiitiaires ,  86. 
Comment  il  est  trompé  par  un  mui- 
ue  qui  s'engage  à  lui  livrer  Cairas, 
8S.  Il  obtient  du  Roi  que  Ijimolte- 

d'infanlerie;  envoie  ordre  au  capi- 
taine Vassé  de  s'aller  jeter  dans 
S.-Damian,  menacé  par  les  enne- 
'  mis,  ga.  Découvre  le  projet  formé 
par  S.-Aubin  de  livrer  Har>^eille  à 
(Empereur,  gS.  Approuve  le  pro- 
jet de  Biraguede  surprendre  Milan, 
et  en  dirige  l'cxéculion,  104.  Pour- 
quoi ce  projet  échoue,  1  lo.  Le  Rui 
le  loue  et  le  console  en  même  temps 
»ur  celle  entreprise,  i]3.  Le  maré- 
chal adresse  des  conseils  au  Roi  sur 
les  secours  qu'il  a  promis  aux  prin- 
ces d'Allemagne,  el  cbeicbe  à  le 
détourner  de  cette  alliance,  iio. 
Fait  foKiber  la  bourgade  de  Bra, 
et  en  donne  le  coniman dément  au 
capitaine  DuSolier,  1^5. Sur  la  pro- 
position que  lui  fait  Frégose  de  Gè- 
nes de  livrer  cette  ville  aus  Fran- 
«is,  il  envoie  ce  mënie  Frégose  au 
>i  pour  prendre  ses  ordres,  117. 
Se  jette  dans  Carmagnole,  pour 
^tre  à  portée  de  secourir  les  places 


sur  les  ennetnit,  ainsi  oue  VersoL 
et  Salaces,   i34.  Force  la  ville  de 

Busque  à  capituler,  i36.  Signe  «ne 
capilulatiou  de  campagne  avec  Gon- 
lague,  i3g.  Fait  futUber  S.- Mar- 
tin, 146.  Se  rend  maître  de  la  ville 
et  du  château  d'Albej  détails.sur 
cette  entreprise,  147.  Le  maréchal 
reçoit  du  Boi  avis  de  ce  qui  se  passe 
en  Allemagne  et  sur  la  fronliëie, 
i55.  Des  opérations  du  siège  de 
Térouenne,  1G4-  Qe  ta  mort  du  roi 
d'Anj^letcrre,  175.  De  la  victoire  de 
Maurice  de  Saxe  sur  le  tnarquia  de 
Brandebourg,  177.  De  la  prise  de 
Hesdin  par  les  fmpériauï,  178.  tl 


desidngues,  telsijueGra- 
vesanne,  Serreval,    Do)^liani;   fait 

Ersce  au  capitaine  espagnol  Léon  de 
ellegarde,  181-  Marche  vers  Sève, 
dont  il  fait  attaquer  le  fort  et  s'en' 
rend  maître,  iK3.  Fait  battre  en- 
suite la  ville,  qui  capitule,  i84-  Ai- 
taqua  et  prend  lus  deux  petites  vil- 
les et  le  ohàlean  de  Courtemille  , 
18g.  Reçoit  U  soumission  de»  autre* 
places  voisines,  igi.  Instruit  que 
Gonzague  marche  sur  Villeneuve 
d'Ast,  il  agjemble  ses  capitaines, 
les  consulte,  et  leur  propose  de  li- 
vrer bataille,  rg3.  Cette  proposition 
est  unanimemeDl  adoptée,  19S.  11 
dunne  des  ordres  en  conséquence, 
ig6.  Les  deux  arméet  se  rencontrent 
dans  la  plaiue  de  Buiiuliéres,  igS. 
Due  trêve  de  40  jour'  * 


X  gêner 


.  En- 


:t  favor 


Assiège  Dronier,  i33,  etle  reprend 


trevue  qu'ilsonl  ensemble,  ao3.  Re- 
çoit du  Boi  des  instructions  à  l'oc- 
casion de  la  tréïe,ao5,  eldea  lettres 
du  connétable  sur  les  avantages  qu'il 
a  remportés  dans  le  Uainaut,  107. 
Assiège  Cameran,  s'en  rend-maltre, 
et  fait  sauter  le  cliàteau,  m.  Rase 
Baudicher  et  Tiglioles,  ■m.  Vient 
au  secours  d'un  corps  commandé 

tar  d'Aubigny,  attiré  dans  une  em- 
nacBde,-ji3.  Adresse  des  conseils 
à  son  frère  Cessé  Gonnor,  nomme 
aouverneur  da  Metz,  îa6.  Keçiii  de 
la  part  du  Roi  un  mémoire  sur  la 
déroute  de  4,000  clievaux  des  enne- 
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ttàt,  eiécatée  le  i  aoAt  1 553  par  le 
CDDDéUble;  texte  île  ce  hiémaire. 
338.  A  ordre  d'assambler  diligem- 
lueal  une  armée  Tolan  te  de  H  à  0,00» 
Fraoçais,  et  de  iiuo  cheTBUx,  pour 
cDttec  en  Franche -Comté,  a33.  tl 
cnTQÎe  des  renforu  à  S.-Damian  i-l 
■u  château  de  La  Cîstetbe ,  i35. 
Donne  des  ordres  pour  U  défeuas 
de  celte  place,  389.  Approuva  la 
condaiLe  et  Tapinioa  de  Mouline  , 
ijo.  Signe  avec  ûoozague  une  capi- 
iiuatioa  puur  la  liberté  des  prÉ.-on- 
uien  du  guerre,  sjS,  Répond  aux 
reproches  qu'on  lui  fait  sur  le  peu 
deconomie  qu'il  apporte  au  manle- 
inent  de  la  guerre,  35o.  He^ï^  du 
Ilui  une  répan&e  honorable  sur  sa 
Taleur  et  sa  lid  élite,  aSi.  Forme  une 
entreprise  sur  Verceii;  p.ir  qui  elle 
lui  est  suggérée,  i5a.  Comoienl  il 
l'eiécute,  aS3.  Se  rend  maître  de 
cette  ville,  a58.  Tient  un  conseil 
pour  sa  voir  s'il  attaquera  le  cMteau , 
iSr).  Le  reçoit  des  maius  du  CHpi- 
laine,  361.  Itefused'eulever  le  saint 
suaire  qui  est  daii*  l'éslise  cathé- 
drale de  Verceii,  363.  Il  sort  de  la 
ville  en  bataille,  i63-  Opdre  heu- 
ren&ementsa  retraite  iusipi'à  Turin, 
16^.  Ilre^itaTisdaHoiqueS.  M. 
l'a  choiai  pour  succéder  au  connéta- 
ble dam  le  cas  of<  la  mort  le  lui  en- 
lèveroit,  et  l'ordre  de  se  tenir  prêt 
à  revenir  en  France  au  premier  arer- 
tissement,  371.  Reçoit dei 
arîs  duJtoisur  lesdisposilii 
ra  blés  delà  reine  d'Angletei 
le  proiet  de  S.  M.  de  conduii 

18t.  Faitsesdispositii 
381.  Ayant  appris  la  défaite  de 
StrozEÎ,  it  resserre  son  armée,  390 f 
fait  des  dispositioDS  pour  attaquer  le 
général  Fïgueroa,  393.  Pourquoi  il 
perd  l'occasion  de  raincre,  393.  L 
leçoitdeux  députés  de  Sienne,  char- 
gés de  lui  demander  des  secours, 
3oa.  Délibéreaur  leurs  propositions, 
et  les  envoie  au  Roi  pour  obtenir 
son  approbation  sur  les  mesures 
qu'il  iu|je  nécessaires,  3  >4-  Prend  la 
résolution  d'attaquer  Ivrée,  3o6. 
5a. 
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Celte  place  est  attaquée;  disposi- 
tions laites  par  te  maiéchal  pour 
un  assaut  général,  3o8.  La  viUe  se 
rend  pur  capitulalinn,  309  Brissac 
demande  au  Roi  de  l'urgent  pour  la 
fortilier,  et  des  reufortsde  tcuupes, 
3 10.  Assiège  le  fort  dé  Maxin,  qui  se 
reud  par  capitniation,  3i3.  Reçoit 
des  députés  des  Ligues  et  de  la 
vallée  d'Aosl,  qui  le  prient  de  ne 
point  porter  les  armes  dans  cflte 
valléi-,  L-lde  les  laisser  vivre  en  paix, 
3i5.  Renvoie  It^ur  demande  au  Roi , 
3 16.  Prie  Sa  Maieslé  de  lui  accorder 
I«s  revenus  deMazîn  qu'elU  a  injus- 
tement attribués  à  La  Fayette;  ob- 
tient cette  faveur;  reçoit  des  dépu- 
tés du  Valais  qui  lui  aanouccat  que 
les  Valaisans  sont  résolus  àsouteuir 
ceux  de  la  vallée  d'Août,  iij.  tji 
réponse  ferme  qu'ït  leur  fait  e-t  ap- 
prouvée par  U  Roi,  319.  Il  adrtue 
a  S.  M.  des  remontrances  sur  la  né- 
cessité de  régler  le  paiement  de  l'ar- 
mée de  mois  en  mois,  3lo.  Le  ma- 
réchal et  plnsieura  de  ses  capitaines 
sont  loués  et  gratifiés  par  le  Roi,  33 1 . 
L'armée  réunie  marche  sur  Santia, 
333.  Dispositions  faites  parBrissac 
pour  fortifier  cette  place,  3i4-  "  ■*" 
nouvelle  ses  instances  pour  obtenir 
de  l'argent,  qui  Iiiî  est  envoyé  à  di- 
vers temps,  338.  Va  trouver  le  mar- 
quis de  Masseran,  et  régie  les  con- 
ditions auxquelles  il  servira  le  Roi, 
3^9.  Sa  réponse  aux  seigneurs  des 
Lieues,  33i.  Ses  remontrances  au 
Itoi  sur  l'ordre  qui  lui  a  été  envoyé 
de  se  retirer  dans  Ses  gamisous  font 
changer.de  résotulioD  à  S.  M.,  qui 
loue  la  conduite  du  maréchal  et  lui 
promet  des  secours,  3^3.  Il  se  plainl 
au  connétable  de  la  lenteur  des  paie 
mens  de  l'armée,  334-  Au  Roi  des 
vaines  promesses  qu'on  lui  a  faites  j 
envoie  un  état  des  choses  quiluisoot 
nécessaires,  317.  la  capitulation  de 
campa i^e  est  de  nouveau  confirmée 
'  éral  Fit'u'  ,  _  _ ,  _ 
Roi  que  ceux 
I,  quelle  que  soit 
leur  qualité,  ne  reçoivent  aucune 
grâce  ni  récompense,  3^9.  Adresse 
de   riouvelles 
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défaut  de  psif  lugut  dfS  troupts,  ([ui    dea  pUce*  de  ce  psja  soumises  au 
«se  la  cause  de  discr lions,  et  sur  t»     Roi,  ^l^i.  tiat  di»  lunes  des  Inipé' 
«luBliuD  des  all'aiiES  eu  Picmonl,    riauxaiiii.éincpays,4J3.EeiiioiiUi>D- 
^a.  ïrcudlecUteaDdeGaiiWe,    Ces dumaiécliai au i»)» df  iVriveg 
on  il  est  atteint  d'une  |;oulte  tiu-    du  diû:  d'^tbe  en  Italie,  44^,  il  eut 
lente,  346,  Fornje  une  entreprise    lesnégodaiiviis  qui  doivent  sVnta- 
KUT  Casul;   détails  à  ce  sujet,  347-     mer  entre  leltoi  et  r£ii]peieur,45o. 
Entre  dans  celle  ville,  3S4'  Requit    Autres  remua  Iraqres  suc  le  bisoia 
du  Boi  des  félieitalions  suc   celte    d'hommeset  d'argent  qu'on  lui  prc> 
prise,  et  la  promesse  que  les  trou-     niït  sans  ce^e,  4^3.  Il  donne  avis 
pea  eecont  réaulié rement  pnjeia,    au.  Koi  du  la  prife  de^Sicune  }iar 
356.  Fait  dis  disposilioua  puur  at,-     les  Inipériau^c ,  454-  Becuït  du  Boi 
taquer  la  citadelle,  35g.  Travaille     l'épée  qu.e  S.  M.  yorloila  la  guerre, 
Jiii-tiiéme  à  descendre  rarlillerie    4^0.  Elo^e  du  maréchal  par  l'Empc- 
dani  les  fusses  pour  battre  les  Tofi-    reur.  46i.  II  Lat  les  eiraémiii  sur  le 
tts  du  cbfileau.  36i.  Consent  à  une    Va  ptés  de  Casai,  ^63.  Attaque  et 
oapilulRtion,  363.  Quelles  en  sont,    prend  le  chàieau  de  S.-Saliadur , 
lescondittuns,364,I^r'B<^<^eElrru.-    4^4-  Informé  de  l'arrivé  du  duc 
duc  au  bout  de  34  heures,  367,  Le    d'Albe  en  Iialie,  il  éciit  au  Bui  pour 
niarécW  envoie  porter  au  Bui  la     solliciter  L'euvoi  dea  lenforls    tant 
nouvelie de  cette  prise,  etdeuiande     proniia,  4C>S.  Reçoituue  ré|ODse  fa- 
de nouïtUes  munilions,  de  l'argent,    vorable  et  l'ordre  de  rester  en  Pié- 
et  des  récompenses  pour  le»  capi-     monl,  où  sa  uréernce  est  aussi  ne- 
taioes  'lui  ae  sont  disti<iguéa,  368.     cestaire  qut  sou  aimée,  46S.  La  re- 
t^ereadmaltredeplusicurschàteaux     montrance  qu'il  adierse  au  runné' 
voisins  de  Casai,  S^g,  Vrend  la  ré-     table  produit  aussi  un  heunux  ef- 
eolution  de  se  retirer  dans  ses  gar-     fet,  4^3,  Il  envoie  au  Roi  Boj'vin  iJu 
nieous,  ce  que  le  Roi  désapprouve;    Villara  pour  lui  laire  part  da  projet 
remoiitrances  du  marécWa  ce  stt-     de    récunciliniiun  entre  le  duu  de 
jet,  383.  LetireàM.  de  L^oux,  gou-    Savoie  cl  S,  M.,  proposé  pat  l'évc- 
verueur  d'Albe,   à  ToCCasioD    de»     nue  d'Aost,  lesuppliantde  la  pren- 
cauf-' onduils.  du  maréchal  qui  ont    dre  en  grande  considération.  481, 
Fié  (basses  de  cette  ville,  388-  Re-     Belles  cccnsions  mauquées;  Jésor- 
inonlrances  au  Boi  au  sujet  de  la    dres  arrivés'  en  Piémont  par  le  dé- 
ville de  Sienne,  qu'on  ne  doit  passe-    faut  des  renforts  toujours  annoncés, 
conrir  au  préjudice  du  Piémont,  du    488, Le  maréchal  écrit  au  ducd'Albe 
•lucbé  de  Milan  et  du  Monlfcrrat ,    pour  lui  demander  s'il  est  dans  l'in- 
3i)i.  Le  maréchal  reçoit  duconnë-    tenlion  d'observer  les  capitulations 
.,i,i„ 1 — .: — .  i_  j.;       jg   campagne   précédemment  con- 
clues ;  sur  iaréponsedu  duc,  il  envoie 
enlcïeretlucrtoutcequisclcouvera 
entre  Milan,  Vijierie  elMovarre,  et 
dans  l'Omeline.  493.Lettrede  M.dc 
Guise  au  maréchal,  sur  quelques  ex- 
pressions d'une  letlre  de  celui-cipai 
lesquelles  le  d  uc  se  croit  attaqué^  49''- 
BéfKinre  du  maréchal  qui  salisfail 
M.    de  Guise ,  498.  H  lève  sur  l'E- 
glise, lea  nobles  et  les  roluriersune 
contribution  qui  doit  être  rembour- 
sée par  l'ar^cut  que>U-  Boi  lu)  eu- 
voie,  5o3,  Annonce   au  Boi  que  la 
maladie  s'e^t  mine  dans  l'armée,  et 
presse  Je  nouveau  l'eu  vuidcs  se  cours 
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d'boiainei  M  d'ar^nl,  SoS.  Envoie  ■apcèadiimarqDwdePeicaiMpoui 

■ttaqoer  le  eteur  L«  TriDlÛ,  dont  oblenic  Téparation  et  realitulion  de 

la   troapcn   sont   défaitii;    oont»  tout  ca  qni  a  ^té  fait  par  l'eanenâ 

d«a  capitaine»  qui  ont  part  à  cette  au  préjudice  de  la  trere,  19.  Eloge 

cipéditioD,  507. 1«  Roi  aj-int  ta-  du  naréchal   par  don  Atvani   da 

lajé  le  chevalier  de  Sévies  en  Pié-  Saode,  11.  Est  appelé  aupiés  du 

moat  punr  ■'asuurer  de  l'état  dfa  Hoi  poar  dire  sonaviisnr  l'alMiOae 

cboies,  le  maréchal  le  charge  de  ta-  condue  avec  le  Pape:  quel  est  son 

unienier   au  Roi  la  nécessité  de  avis,  36.  Nouvelles  plaintes  au  Roi 

r>rniée,  et  la   coDdajte  qu'il  a  di^  >ur  l'état  où  il  laisae  Ira  affaires  do 

tiair  à  l'égard  des  ennemis,  Sio.  Piémont,   3t.   Mémoire  à  ce  sujut 

Tient  na  couseil  dans  leouel  il  est  eaTi»é  parle  sieur  de  Hambuaîllet, 

ràola  qu'on  lirrera  bataille  ii  l'en-  33.  Donne  aa  Roi  commuDtcatîaa 

nemi,  pour  faire  lever  le  aiége  île  desdispositlonsdacapil.LaTrlniléà 

^da,    5iS.  Cette  résolution  ,  en-  servie  S.  M.,  etn  remettre leiplacea 

rayée  au  Roi,  est  remise  par  lui  k  de  Cairas,  Fo«ian  et  CoBi,  41.  D'à-' 

rapérience  et  au  jugement  du  ma-  prés  ta  volonté  du  Roi ,  casse  dd  ré- 

r«i;al,33i.  Nouvelle  forme  de  eom-  (liment  de  4,000  SiiisHS,  43.  MaT- 


naeinéeparBriuuCiSaa.TumbB    ohe  sur  Vignal,   44-   Assiège  c 
««de*  Turin,  5îi.  Envoies     ■■■-■--       "    -" 
le  jeune  Tilladet,  chargé  d'in 


ln,5iA.EnvoieauRoi    place,   45.  i 


. ^ ;  ùéff»  pitainePagBn,47'Récompenseceux 

■le  Saniis,  S33.  Noms  des  capitaines  qui  ont  pris  les  drapeaux  napoli- 
ipie  le  maréchal  recommamle  à  la  taios,  ^H.  ComiBent  il  punit  et  té- 
bienveillance  de  S.  M.,  SaS.  Charge  compense  tour  à  tour  le  nommé 
de  comisandement  pendant  aa  na-  Bois^j,  qui  est  raoulé  à  l'assaut  Con- 
ladie  M.  ]e  duc  d'Aumate,  53o.  tre  lea  loû  de  la  discipline  militaire, 
Ecritauioapitaineiquifontleiiéga  4?-  ^'  averti  le  Roi  de  ie  détier  des 
it  Vulpian  ,  pour  se  plaindre  de  ce  propositiona  du  capitaine  La  Trini- 
<ta'ib  n'ont  pas  suivi  set  ordrea;  il  té,  54-  Retourne  un  France,  après 
leur  commande  de  travailler  aiu  aroîr  remis  le  commandement  à  M. 
niines  qu'il  a  ordonnées,  533.  Il  se  de  Termes,  56.  Sa  patience  et  sa 
fiit  portera  l'armée,  53g, -La  gar-  modestie,  S7.  Il  donne  de  nouveau 
Bison  de  Vulpîau  capitule,  54°.  Le  son  avis  sur  la  ligue  conclue  avec  le 
■earéchaldépécheauRoilecapitaiBe  Pape,  S9.  Retourne  en  l'iémont,  et 
Pvquier,  cooiBissaire  des  guerres,  envoie  a  M.  de  Termes  des  oidres 
pBur  lut  annoncer  cette  nouvelle,  et  poyt  mettre  les  troupes  en  état  de 
représenter  ce  qu'il  y  a  à  faire  pour  faite  la  guerre ,  68.  Adresse  au  Hoi 
)•  suite  des  opératloni.  541-  Sa  se-  des  remontrances  sur  la  Dégli^fice 
vérité  eBvera  un  gentilhomme  qui  a  qu'on  a  apportée  à  fournir  l'armée 
quitté  l'armée  sans  congé,  S^é.  Il  du  Piémont  des  choses  nécessaires, 
envoie  son  frère  Gonnor  auprès  du  74-  Lui  donne  avis  de  l'arrivée  de 
Boiavec  des  instructions  sur  lesaf-  M.  de  Guise  à  Tuiio,  75.  Confé- 
bïm  de  ta  guerre;  teste  de  ces  in^  renoes  entre  ces  deux  seigneurs snr 
Knictioas,  54?-  Reçoit  avis  de  la  li-  l'eipédilion  dont  le  duo'  de  Guise 
(MotTensive  et  défensive  cootraolée  est  chargé,  76.  Tous  deux  envoient 
avec  le  Roi  et  le  Pape,  XXX,  4-  >n  Roi  un  mémoire  que  Botvin  Du 
Reçoit  l'ordre  de  S.  Û.  de  rester  en  'Villars  est  chargé  de  porter,  77.  Le 
fiemont,  6;  et  nouvelle  de  la  con-  maréchal  passe  te  FA  ii  Valence,  et 
elasiaDd'nDetréveeilIrsrEmpereur  jette  l'épouvante  dsns  Milan,  90. 
etHenriii,  10.  Envoie  au  marquis  Défend  au  seigneur  d'Anville  de 
de  Vtscairo  demander  un  passe-pott  rompr«  une  lanoe  avec  le  mat<(uis 
t>OBimessiearsdeTilladet,deNMit-  de  Pescaire,  g^.  Envoie  au  Roi  de 
in  et  deRa>iboDillet,i9.Se8effi)ria  nouvelles    ieinont<rauoes    pour    le 


>;,l,ZDdbyG00gle 


«4  BRI  BRI 

l<aiein«itdes'troupea,etsuclcspro-  Bi'çoil  à  Lyon  de*  dépêches  de  son 

iel>  des  MilanaLi  coaue  Valence,  frèrt'GoDuorsiir  lestnouvïiiieiudeii 

(>5.  Suite  delà  cocrespondance  du  ennemis  en  Piiimont,  igi.  Supplie 

maréchal  aveck'Itoî,  dans  laquelle  le  Boi  de  luire  hâlec   I»  lerées  de 

il  se  justlde  à  l'égard  dei  faui  rap-  LaDguedoc ,  troTence  ei  Daiiphiné , 

ports  qu'on  Tait  n  S.  H.  sur  l'eut  des  igS.  Arrive  en  Piémont,  d'où  il  fait 

choies  en  PiémoBt,  gS.  Fuit  le  sié)^.  part  au  Rui  qu'une  armée  de  10,000 

(le  Valrétiièti'a,  dont  il  se  rend  mal-  eanembbicn  payés  le  met  en  mou- 

'tre,  114.  Envoie  DuVillarsen  por-  vement   contre    des    troupes    mal 

ter  \a  nouvelle  au  Roi,  1  iS,  Attaque  payées,  à  demi  détaîtes  et  mécou- 

Caitas,  130.  Tji  saccage  de  fond  i-n  lentes,    19^.  Envoie  l'ordre  à  son 

comble,  131.  Fait  le  tiege  de  Coni,  Irère  Connu r  de  se  jeter  dan^Ver- 

I  a4-  Sa  colère  contre  le  vidame  de  rue ,  et  lui  fait  part  de  la  marche 

Chartres  qui  faitiDanqueruaassaul,  des   ennemis,    198.   Donne    pareil 

117.  Ils'éloijiDedeCDni,  iSi.  Tient  avis  au  Roi,  100.  Sur  les  demandes 

l'armée  ennemicengagéedansFous-  du  duc  de  Somme,  gouverneur  de 

San;  envoie  demander  an  Roi  de  Carmagnole,  îlenvoiedes  provisions 

prompU  secours  d'bommes  et  d'ar-  dans  cette  place ,  ao3.  Reçoit  avis 

gent,  i3i.  Reçoit  la  nouvelle  de  la  du  sieur  de  Grignan,  commandant 

perte  de  la  bataille  de  S. -Quentin,  à  Lyon,  que  la  flolle  d'Angleterre  a 

i3tj,  et  des  ordres  pour  faire  venir  été  battue  et  s'est  éloignée  de  Brest, 

en  France  les  4>ooo  Suisses  qui  sont  aof    Envoie  au  Rui  le  sieur  de  Vi- 

en  Piémont,  et  MM.  de  Termes  et  mercat  pour  informer  S.  M.  de  la 

d'Amville,  i4a.  Il  envoie  au  Roi  le  marche  éludes  forces  des  eUDemb, 

«leur  Du  Viliars,  chargé  de  tcmetlr«  3o5.  Commentetparqui  lemaréchal 

nn  mémoire  sur  ce  qu'il  convient  )tourvoilàladéfcnst' dF8placea,309. 

'de  foire  dàna  les  circun-tances  cri-  Renvoie  au  duc  de  Sesse  les  provi- 

tiqucs  où  se  trouve  S.  M.,  i43.  Fait  sioui  qui  loi  ont  été  euLevéea  dam 

démolir  les  places  de  Galllani  et  de  uu  combat  livré  dans  la  plaine  de 

Gatinare,  i56.  Envoie  au  Roi  son  Cerisolks,  ai3.  Annonce  au  Eoijs 

frëre  Gounorpourohieniruneaug-  reddition  de  Ceutat  auxlmpériaui, 

mealation   d'hommes   et  d'argent,  3i4- Henouvelle  ses  demandes  d'ar- 

i6i;etlesiïur  DuVillarsauprèade  geut,  31S.  Reçoitavis  de  la  posilioa 

M.  de  Guise  retournant  en  France,  et  de  la  force  des  armées  ennemies 

mr   lui  remontrer  les   misères  et  dans  la  Picardie,'et  des  espérances 

alDiclionsdu  Piémont,  i64-  ^'n*  de  i>aix,  3i€.  Demande  au.Roi  qu'il 

plore  les  secours  du  Roi  pour  le  duc  envoie  en   Piémont  le  prince  de 

de  Ferrare,  menacé  par  1rs  Impé-  Condé,  M.  d'Amville  et  antres  eei- 

liaux   et  abandonné  par  le  Pape,  gnvurs,  3i8.  Ecrit  i>  MM.  de  Gutse 

1G6.  Répond  aux  ordres  coniradic-  pour  les  prier  de  prendre  connois- 

loires  qu'il  a  reçus  du  Roi  sur  Tem-  sauce  du  mémoire  qu'il  a  adressé 

ploi  de44<'|0°"  livres,  168.  Autres  en  commissaire Plancy sur  le  dan)^ 

dépêches  suc  les  opérations  des  en-  éminent  uù  sent  les  affaires  en  Pié- 

nemis  en  Piémont,  et  sur  l'état  des  mont,  tai.  Précis  de  ce  mémoire, 

aETaires  en  ce  pays,  173.  Demande  an.  Répond  au  Roi,  qui  l'a  engagé 

et  obtient  un  congé  pour  se  rendre  à  tenir  ferme  sans  liu  envoyer  des 

auprésduRoi,  iS5- Est  froidement  secoursd'argent,  aa.)  ;  etiui  adresse 

reçu  par  tes  Guise;  débe  se^  accu-  un  étal  des  hommes  qui  sont  char- 

satcursdevantlc  Roi.  qui  prend  hau-  gés  de  défendre  Montcalve,  aag.  Le 

iement  sa  défense,  et  lui  donne  des  maréchal  apprend  la  reddition  de 

marques  publiques  d'estime  et  d'af-  cette  place,  a38.  Envoie  bu  Roi  le 

fection,   186.   Propose  au  Roi   de  sieur  de  Cros  avec  de  nouvelles  rr- 

fairP  marcher  l'armée  du  Piémont  montrauces ,  34i  i  P"'*  '"  sieur  de 

■ur  Gènes,  Savone  et  MilaA,  188.  TUIars,  avec  un  éiat  de  recette  et 
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de  ilcpcuse  de  l'ainiéa,  st  (Kvaraes  cutUi  qu'tprouve  lu  maréchal,  3o3. 
limuades  en  favenr  da  plmieuc»  Pauses  «ccutalioag  portée*  contre 
capilaiaea,  346.  Charge  ledit  Vil-  lui.  3o5.  Lu  Boi  menace  ceui  qui 
larsde  demandée  nu  Boi  «on  congé,  jinrleront  mal  de  lui,  3o6.  H.  d'Ani- 
«'il  n'obtient  pai  les  eeconr»  qu'il  (illerereQaDtdeaprérentioaiqu'oD 
sollicite,  347-  Indique  à  S.  M.  lo  ,  hii  a  donnéei  contr?  iv  marôcbal, 
Jieui  on  il  conviendra  d'emplojer  déclare  qu'il  prendca  sa  défi'nie  au- 
lc>  renforts  qu'on  luiieut  enTOjer,  près  dit  connsLable  Sun  père,  Îd8. 
mSi.  Adresse  diverses  remontranaes  L«  raaréchfll  adresse  au  R'ii  un  me 
auc  les  besoins  de  l'aTmée,  i53.  Ad-  moire  ioatiiicalif  de  sa  aonduile, 
BOnce  qiio  les  Milanais  sollicitent  le  ïog  ;  el  des  temontranoea  sur  la 
duc.  de  Svtta  d'aller  attaquer  Va-  missiondessieuraHendosaeet&âuil- 
lence,  aSS.  lie  plaint  des  inconvé-  )aj,etaurd'aucreiobjet8,3i5.  Au-  . 
nieus  que  fait  naître  la  longueur  triis  cemoutrancea  sur  les  conspira' 
lies  pourparlers  de  paix,  ï5G.  Be-  lions  et  les  mutineries  que  le  défont 
^t  quelques  secours  d'ari;ent,a57i  de  solde  peut  causer  parmi  les  trou- 
el  des  lettres  du  cunuétable  qui  lui.  pea,  334'  ^'"  rimpu^ibilîté  de  dé- 
apprend son  retour  ■  U  cour,  et  loi  rnolir  les  places  dans  le  délai  Gxë, 
montre  les  dispositions  k's  plus  la-  3a6.Sat]a  eatde  de  quelques  autres; 
Torables,  aSS.  Sa  réponse  au  con-  sur  le  clioix  des  capitaines  à  ^ui 
nétable,  sSg.  11  fait  entrer  des  ae-  elle  devoft  être  coniiée,  33^.  Sa  ré- 
voiusd'acgeutà  Casai eta  Valence,  ponse  ji  une  lettre  du  connétable, 
3^3.  Envoie  te  aieur  Du  Vîllars  au  qui  le  presse  d'exécuter  les  ordres 
Soi,  avec  dea  instniotioD*  et  mé-  qu'il  rc^it  sans  répliquer  ni  con- 
moices  aur  la  paix  qui  se  traite  à  lester,  3i&.  Annonce  au  Boi  qoe  la 
CateauiCambrcsis,  363,  Douleur  du  earuiion  de  Valence  n'a  pas  voulu 
maréchal  en  appteuanl  la  conclu-  laiwer  enlever  l'artillerie  qu'elle  ne 
sion  da  cette  paix,  374-  Hsinon-  tbl.  auparavant  pajée  de  aes  mon- 
irauces  envoyées  au  Boi  sur  le  rrn-  tcesj  et  <[n'il  a  fourni  du  sien  pour 
fort  qui  lui  est  annonce  pat  Sdpiou  continoer  les  prêts  pendant  douze 
de  Vimercal,  3|j5.  Autres  remon-  jours,  33o.  Sap]ftlc  [a  Boi  de  faire 
Iranœa  à  l'occasion  de  la  psïx,  173.  que  M.  de  Savoie  envoie  prompte- 
Le  maréçlial  supplie  le  Roi  de  faire'  menl  un  de  ses  principaux  minieires' 
insérer  dans  le  traité  nu  article  en  en  Viémont  jHiur  faire  de  erandra 
ftvenr  dea  bannis  de  Naplaa,  de  Si-,  levées  de  pionnwri,  33i,  Bépcnd 
dte,  de  Milan,  de  Piémont  et  du  aux  nccuSHtirmsdesmiulstriia  du  roi 
Hontferrat,  'a^^  Fait  publier   Iq  d'Espagne  sa r  quelques  [;r>efs  im- 

Eix  en  Fiémoiitj  réjouissances  pu<  pntéa  aux  capitainea  fran^às,  333. 
iqaes,  sHo.  Envoie  au  ttoi  le  gé-  Charrie  Meadosse  et  llouilla/  d'un 
lierai  Coj'l&er,  avec  des  remontran-  mémoire  sur  le  paiement  el  le  licen- 
ces sur  la  démolition  des  places  de  ciement  des  Suisses  et  l.insquenets, 
Viémont,  sur  le  licenoiament  des  des  Français  et  Italiens,  et  d'un 
trftupea,  aur  les  récompeniej  à  ac-  état  général  de  recette  et  de  dé- 
corder aux  capiulue»  et  anlrci  per-'  pense  faite  en  Piémont,  33J.  En- 
■onnea  notables  qui  uiit  servi  le  Roi  voie  par  Dupleasis  l'état  des  placea 
dans  cepays,a83.Adresse  en  même  démolies,  336.I<?çoitnouv«lle  de  la 
tempa  l'état  dea  forces  qui  doivent  Messore  et  de  la  maladie  du  Hoij 
ttte  retenues  dans  chacune  des  cinq  envoie  à  celie  occasion  un  courrier 
places  qui  restent  à  la  France,  aSS.  au  connétable,  337.  Freud  des  me- 
TeitE  desremontrBDcesduntle  gé'  sures  pour  la  sùfi;lé  du  Piémont , 
néral  Cojffier  est  chargé,  3()4- ''<"'*  33S.  Ecrit  au  Boi  en  faveur  du 
veaux  mémoires  ad ressëa  au  Boi  snr  comte  de  Beinesi  33g.  Répond  aux 
I*  soÛc  des  troupes  et  la  démoli-  plaintes  hialfondOesdu  ducd'Albe, 
tien  des  placvs;  dégoûu  et  difii-  34<>-  It^ame  contre  la  rftrnvo  do 
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SS.aoa  livres  que  le  Boi  nul  lût»  affairai,  371.  Admw  do  DOovellét 
sur  Us  deniers  qu'il  InicDVnie  pom  plaioln  au  dac  de  Gube  rarVinexé- 
laioldii  deairoupes,  ïi^S.  Se  plaiiit  cution  des  promesies  de  la  conr, 
de  ce  que  les  gouvcrneari  de  plncFs,  $74' E»  acb'âle  d'antres  au  cardinal 
les  capiuineaetaatics  ne  soikt  point  de  Larrainn,  378.  Prévoit  que  le 
portés  lur  l'élal  de  paiement.,  et  mirqDisM  de  Salaces  exciter»  de 
qu'on  a  oublié  celui  de  U  cour  du  lun^  démttéa  enite  la  Frant»:  et  la 
patleipeni  et  chambre  des  comptes,  Savoie,  38S.  Fait  demander  au  gob- 
344>  Képond  à  une  lettre  de  M.  da  «eil  qu'on  enrcHe  quelque  autre  com. 
Savoisi  nir  le  fait  des  démolltiDita  mander  à  sa  place;  écrit  ■  la  Reine 
et  restitutions  des  places,  346- Ecrit  mère  qu'il  est  résolu  à  se  retirer,  ai 
en  même  tem^  li  madame  de  Sa-  dans  trgii  semaisas  les  paiemens  ne 
vois,  348-  Be^il  duroiFranooiiil  1m  sont  enviiyés,  386.  Envoie  le 
une  lettre  pai  laqaella  S.  M.  lui  sieur  DuVllIarsàla  ocur  jraor  dé- 
promet  de reconnoltrs ses  iervicss;  traire  lai  fau  rapports  dn  TÏdame 
■a  répoOM  aiiBoi .  3So.  Sa  lettre  à  de  Chartres,  368.  Adresse  de  vives 
la  Reine  mère,  3Si.  Bemontranoea  rernootraoces  sur  le  déuppoînte- 
adietséei  à  LL  MU.  et  à  MM.  de  meut  où  se  troursnt  la  gourer- 
Guise  sur  l'eiÉcaiioQ  du  traité  de  naiirs  de  places,  le*  capitaines,  U 
f»jf,  353.  Le  maréckal  ansonce  an  conr  du  parlenieiit  et  la  timbre 
Bot  que  toute  l'Italie  et  les  enne-  des  comptes,  dont  le  paiement  est 
niij  mêmes  de  S.  H.  s'étoancnt  encore  remis,  391.  Envoie  ssloar  à 
qu'oïl  HECorda  s  H.  de  Savoie  que  Nice  le  duo  de  SaTDÎCi  sa  conduits 
lescinq  plaeeggardées  par  laFrance  envers  ee  priace,  Sga.  Relève  la 
soieut  privées  de  leurs  limites  et  faussa  assertion  des  ibiiustrea  da 
juridictions  ordinairei ,  iSS.  Non-  duc  de  Scvoie  lelaUTB  ■  U  dace  dn 
ubclaut  aca  lemoilttaïujea ,  le  ter-  teeton  qui  se  lève  en  Piémont,  3ç|^. 
riloire  de  <^g  places  aat  fiié  à  ait  Sipaaé  a  an  mémoire  du  m^mt 
mille  ilaliquc  de  circoafëreDce,  336.  duc  contenant  des  pbintea  contr* 
Il  demnode  au  Roi  de  lui  accorder  le  maréeéval,  4°i-  Ecrit  lui-mtm* 
an  un  seul  coup  tout  ce  qui  lui  est  à  c«  prinoa  pour  te  plaindie  dM 
nét«£B»ir«  pour  l'eiéculiiHi  de  aea  mauvais  traïtemena  que  les  eapi- 
oommandemena  ;  qu'autrement  il  tHiats  et  soldalsfrançais  éprouvent 
sera  forcé  de  tout  quitter  et  de  se  do  la  part  de  son  oapitaiiie  de  joa- 
ivtirer,  3S8.  Sonmaire  de  si-s  de-  tiee,  408.  Supplie  le  Boi  de  lut  en- 
mandes,  35<).  Il  se  plaint  au  duc  de  voyer  un  luccessaur,  on  3o,ooo  lif . 
tiiuiae  que  datas  la  rédocLioa  néaé'  pour  calmer  un  pan  les  touffraBCM 
raie  de  la  gandarmeiie,  la  sienao  des  soldata,  4>i-  Frle  la  Reine 
ait  été  comprise,  et  nuo  celle  des  mère  et  le  Boi  de  surseoir  à  aa 
autres  maréobaut,  3S5.  Anniince  aomiuatioii  da  );ot>TemeiR  dd  Pi- 
au  Kui  le  désordre,  des  troupes  li-  eardie  jusqu'à  ce  qu'il  Boit  de  ra- 
oenciéts,  qui  sont  lasses  d'atlendre  loar  auprès  de  LL.  MM.;  écrit  ea 
rezéeulion  des  promessesdela  cour,  termes  vifs  et  laconiques  a  MM.  da 
3&J.  Envoie  quiltauces  particulières  Guise ,  qui  n'ont  |n  trouvai  mOTan 
des  restitutions  de  places  faites  au  de  ta  leconrir  plus  tfit,  4'3>  An- 
Toi  d'Espagn»,  àM.  deSavoieetau  nonce  au  Soiia  dnetie  oii  se  tron- 
duc  de  Mantoue,  368,  Se  plawt  d«  vent  les  hnbitana  dea  cinq  places 
ceque  lui  et  oeusqu'il  reeomiaande  oonserrées,  et  prie  d'envoyer  de 
à  la  bienveillance  du  Roi  sont  à  Provenoe,  Dauphiné  et  Lymnaia 
chaque  iostact  Lafoilés,  et  de-  10,000  aaes  de  blé,  4<4' '-^'*'b1 
mande  sou  ceugé ,  î 70.  Sur  l'ordre  il  apaïae  une  sédition  dé  ia  girai-- 
du  Boi,  il  dresse  un  ample  mémoiri»  sou  deXnrin;  bdélité  des  Suisses  en 
de  toutes  les  cbosea  que  le  mare-  cette  occaMun,  4iS-  I'  (*''■  (nasBa- 
«hal  juge  nàeesiaires  au.  Inen  des  ccti'4os  Sosoliuitsdetcompagiiie* 
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deTîfladettst  deTiUambil  pbin  aèr- 
lir d'exemple  sui  mutina,  îi6.  Bas- 
Mioble  joaB  compagnies  dans  Tu. 
r?D,  ei  les  harangue.  4i7'  Annonce 
au  Roi  que  ai  le  aieur  de  Briqiiemaul 
lie  f(it  arrivé  à  Qu^ers  etiViHeaeuv^ 
Je  bonne  heure  avec  de  l'areent, 
leï  gens  de  guerre  étalent  resoliis 
de  auccager  ces  deax  placés,  4'^ 
Sur  l'avia  qa'i\  reçoit  d'an  émoi  âv 
So.oba  Itv. ,  ït  représeute  ipic  cette 
tomme,  bln  de  le  tirer  d'embat-ras, 
ne  fait  que  l'j  ploAger  davantage, 
aram  fait  des  emi^Hiata  à  gro»  tu* 
UtêXÉ,  419.  Demandé  100,000  lîv, , 
41T.  Sa  lettre  au  cardinal  de  Lor- 
rairiA  a  ce  sajet,  ^li.  Sa  teltre  au 
Rai ,  éU  répoTiâe  de  Tavid  qui  lui  est 
donâé  de  l'êuvoi  de  -So.ono  lU.  par 
moia,  et  sai  la  nouvelle  'qu'il  a 
reçue  de»  dangers  qne  S.  M.  a  cou- 
rna  par  Ja  cuniuration  d'Âulboiïe, 
<33.  (1  félidtÀ  te  duc  de  Guîae  sur 
Piasue  de  cClte  cdnjuration,  4>5. 
Prie  te  duc  de  ne  pas  naSvé  leurs 
toiapagntfes  aux  sieurx  de  Tilladet 
n  de  VfllaitAiis,  et  de  maintenir 
tfejsienrs  de  Richelieu  et  deL'Me, 
4u'il  a  nomtnëa  à  leur  place  d'après 
r^réinent  du  Roi,  4^-  ETcrit  du 
Soi  sortes  aLlcUIata  et  B&Kkldioà  dés 
proieaian9,çt  le  supplie  de  pourvoit^ 
m  remboursement  de  ce  que  lui  et 
(é>  atnis  ont  fourni  foiir  apaiser  h 
inotinerle  des  soldau,  4^7-  Antres' 
remontrances  sur  les  ttiêmel  sajeta 
adressées  aà  Roi,  à  la  Reini^  mérd 
et  à  MM.  de  Guiie,  41^.  Sa  lettre 
an  Roi  sVant  de  jpartir  do  Pié- 
ifaont,  o&  M.  di  Bourdillon  vienl 
h  remplacer,  4^1- Il  arrivei  Dain- 
"lieite,  oit  MM.  de  Guise  renvùient 
•Iner,  435.  Se  rend  à  ParU,  el 
Impulîe  le  Rài  d'ordonher  qu'il  soit 
■mboursé  àA  100,000  IÎt.  qu'il  A 
^Aiprunteesj  tes  rembourse  lui-même 
Aiec  la  dot destitaéeàaalitlir aînée, 
4)4'  Eloge  du  maréchal,  436.  I.«t- 
tt'es  patentes  ènVo^ées  an  maréclial 
in^  h  fixation  du  territoire  des  cin<| 
places  conaeivjes  en  Piémont.  485. 
Lettres  patentes  de  M.  de  Savoie 
sùi  te  même  oblét,  4^.  Autres  let- 
tres du  duc  de  Hantoue  sur  le  bon 


t^sfi^niAt  cfn'il  ^roMet  faire  i>  Iouj 
sii  sUjels  qui  net  ^ervl  te  Roi,  l{r)i. 
Nurrts  des  capilairieB  qui  oui  servi 
en  Fiéinont'sous  16  maréchal,  4(>4' 
(  Mïot.  de  Du  ViUiirs.)—\Jt  inarC- 
cTial  fartiEe  Saniia,  XXXI,  367. 
Force  le  chïteau  de  Casai  i  capitu- 
ler, 36^.  S'empare  de  S. -Salvador  et 
Valence,  qu'il  fait  raser,  370.  Fait 
construii^e  des  forts  ButcAir  deVli)- 
pian;  s'empare  du  'chàlèau  de  Po 
nitar,  374'  S'  renà  maitre  de  Monl- 
càlvo ,  386.  (Comm.  de  Rabùliit.)  — 
Retafcntié  dans  RouetI,  il  lient  un 
conseil  dé  sespTiocipaiiictipilaine.>, 
el  délibère  avec  eux  d'envoyer  au 
Roi  des  instructions  et  mémnir<-s 
iât  l'état  de  la  Normandie ,  otTrant 
de  remettre  le  commandement  si  i^ 
ne  hi  Envoie  des  secours  «untre 
larairal  Coligny  rt  lia  Anglais, 
XXXItl,  a63.  Assiste  ausiéae  du 
Havre;  Îô3.  Sa  mort,  319.  (mù,. 
de  Casteînau.') 

Baissée  (Charles  de  Coesé,  coniilc 
de  ),  se  détlare  «mire  le»  projew 
des  Seiie  ;  éiablit  dans  Paris  la  jm 
Kcela  pins  sévère;  de  concert  avec 
te  j*evai  L'Hniltiet'  et  les  i^hevibs 
LangloisetNeret,  11  oiivre  les  portes 
aux  tiOupes  rojaîes,  XX,  ayS. 
Païi-ouft  les  ruea  en  aononçai^f  au 
peuple  grSce  et  -pardon;  ftît  preti- 
drê  l'éi^arpiebl^nbhe;  placard  affi- 
ché au  nom  du  Rùi,  177,  [Inirod.  ) 
^—  Défait  te  comte  de  Montj^ftn- 
merr  prés  de  Lusteiian  ;  prend  éon 
frère  pri^nnicr,  XXXIII,  439 
l9T^m.ileCasti!lntiu.)-~Bal.ndMtiil 
lés  factieux  en  Brétasiie,  XXXTI. 
33i.  Accorde  à  la  garnison  du  cM 
teau  de  Djnan  une  capitulation 
avantageuse,  334.  {^'^'n-  de  tJhe^ 
Wrnr)— P'ile  lésreitres  sur  terhe 
ilnin  de  I^  Ferlé;  se  ptirte  aiir  Fa- 
laise pour  la  défendre,  XXXIX. 
S43.Yest  fait  prisonnier, XL,  1. 
Est  envoyé  pat  le  diic  de  Màyeune 
auprès  au  dnc  de  ParoAé  pour  le 
prier  de  revenir  en  France  ;  n'en  ob- 
tient que  dé  l'argent ,  a3  4 .  Rctn  place 
le  comte  de  Relin  Sans  le  gbutrer- 
nemeut  de  Paria,  ittll,  1  ig-Traitr, 
avec  plukieurt  du  parti  dés  politi- 
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r  lie  h  ville  le  capitaine 
Ferrai'oîs,  du  parti  dcTEspagna, 
tl  quetqurs  compagnies  de  son  régi- 
meat,  igi.  He^oit  le  Roi  ■  la  porte 
Neuve,  el  lui  présente  une  belle 
•'^uLarpe  en  broderie,  ig5.  Le  Roi 
l'honore  <lu  tilrc  de  marécliBl,  196. 
Il  le  rend  maître  de  S-  -Malo  pat 
couipasition,  XLIII,  406.  [Mém. 
Je  Caret.  )  —  Est  fait  Diaréclial  par 
le  duc  de  MHycone,  XLVI ,  Sjo. 
Va  au  paTlementsnnuncPTqueM.de 
Mayenae  l'a  doidiib  gouvemeuc  de 
Vans,  et  demnnde  à  la  cour  pour- 
/  (|uai  ce  choix  lui  est  si  pea  agréa- 
ble, 5^7-  Fait  teinieut  a  la  cour  en 
ifualiie  de  goaremeur,  53g.  Défend 
nus  Seize  de  se  rassembler,  6iS. 
Aleur requête,  les  portes  de  la  ville 
sont  terrassées  et  condamnées,  61g. 
îjort  de  Paris  aoua  préleste  de  parler 
ù  Hoa  beau-frére  S.-Luc  pour  affaires 
parti culièreu;  alarme  parmi  les  Se iie^ 
il  revient  demander  au  légat  l'abso- 
luiioD  pour  avoir  parlé  à  un  hérélîr 
que;  celle  déiqarchedte  les  dé&ances, 

leide  paix  et  du  roi  de  NaTaTre,6a8. 
Rassure  les  Espagnçls  el  les  Seiii^', 
averiis  d'une  inlelUf^cnce  et  d'un  re- 
rauemïnii|<iisepratiiptedBDs  la  ville 
à  leur  préjudice,  63 1 .  Assiste  à  une 
assemblée  tenue  à  l'Arsenal;  envoie 
le  capitaine  Ferrarois  enlever  un 
oouvui  d'ar^tent  iiour  te  Rbi.  G36. 
Quelle  part  il  a  a  la  réduction  de 
Paris,  XLVn,  ig.  Présente  au  Roi 
une  belle  ëcliarpe  eu  broJcciei  eit 
reçoit  une  blanche  avec  le  titre  de 
maréchal,  ai.  Dissipe  Jrs  aiwou- 
pcmeiis  du  quartier  de  njuîversité, 

comme  officier   de  la  couroune  et 


BRI 

c  u  difibtmité,  XLT, 
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TantMussidan,  XXXV,  agi-  iM^nx. 
deTai'a»nti.)JiLY,m. 

BiTSsic  (le  comte  de),  capitaine 
normand,  se  sauve  des  premiera  du 
combat  livré  aux  Espagnols  devant 
les  Açores  ,  XLV.  ^38. 

BaissoB  ,  président  du  parlement 
de  Paris,  entraîne  la  majorité  de  ce 
corps  dans  ia  Ligue,  XX,  ^19.  £at 
nommé  premier  président;  prèle 
serment  de  poursuivre  la  mort  de 
MM,  de  Guise,  310,  Revenu  de  te* 
erreurs,  rend  des  services  secrets  au 
Roi ,  iSi.  £sl  arrêté  par  ordre  des 
Seize,  conduit  au  Chilelet  et  pcuda 
iunc  poutre,  !S3.  {I>,irod.)%X'X\l, 
101;  XL,  374  et  Buiv.  Eloge  du 
président  par  Scévole  de  Ste  .-Mar- 
the, Sgî.  {Mém.  de  Cayel.) —Fait 
par-devaut  notaires  une  protest»- 
tiou  contre  tout  ce  qu'il  a  fait  ou 
fera  en  qualité  de  président  de  la 
Li^ue,XLV,386.  Néglige  l'avU.que 
lui  donne  U.  Mole  sur  une  entre- 
prise mal  conduite  des  principaux 
habiians  de  Paris,  XLVI,  -jS.  Ob- 
tient, ù  la  faveur  d'un  SI  ize,  de  n'ê- 
tre pas  proscrit,  liL  Averti  par  une 
lettre  de  se  déHer  des  Seiïe,  il  ré- 
pand qu'après  Dieu  il  a  mis  sa  con- 
fiance à  l'un  d'eux,  177.  Est  averti 
de  nouveau  du  prendre  garde  à  lut, 
i8a.  Sa  (épouse  à  ceux  qui  l'avertis- 
.<eut  des  dangers  qu'il  court,   i8q. 

curé  de  S  -Scverin,  igo.  Est  arrêté 
el  pendu  dans  la  prison,  igSetaii. 
Quelqurs  uns  de  ceux  qui  out  con- 

place  de  Grève;   vers  faits  à  cette 

occasion  ,  XLVII.  j8.  (  L'EtioiU. ) 

Brissor,  porle-enaeiglledelacom- 

1lagDie  duseign.  de  Sedan,  repousse 
es  Espagnols  de  devant  Boloenc, 
XVI,  aïo. 

BtUSOnaET,  appelé  le  générât, 
homme  de   hoances,  acquiert    de 
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Miuts  biens  dans  l'Eeliae  pour  avoir 

tUcnaseayec-E%.deVendtl'txpé- 
ditiDQd'ItaliepsrCharlesTin.XIII, 
1.  Eat  créé  cardinal,  ^o.  Conduit 
loules  le»  aSàires  du  Koi;  son  crédit 
auprès  de  ce  prince.  iS6.  Ses  mo- 
tib  pour  coalînuEr  1  entreprise  d'I- 
talie, 307. 

SiissonnET,  évéque  de  Lodève, 
Tait  tuer  iZ  prolesuns  qu''il  a  fait 
enfermer.  XXXIV,  îjo. 

Biio£  (Bon),  conseiller-clerc  au 
parlement,  menace  avec  habileté 
le!'  inléréis  de  Cad),  du  Médicis  à 
Rome  et  à  FJorence;sa  connoissance 
Jans  le  droit  civil  et  canonique;  ses 
manières  agréables,  XXXVII,  ajS. 

BaoBOKs  (P.)  ae  croisa  à  Cileaui, 
I,  138.  Manque  aux  promesses  qu'il 
■voit  faites  aux  cbtfa  des  Croisés, 
i3o. 

filLOS  (  Cl.  de  Villeblaniibe,  seign. 
iJe),faitJoDatioudeseBbLéiiBau  con- 
nétable de  Montmortncy,  XXVI, 
98.  Caraclère  de  ce  seigneur  ;  gloire 
qu'il  acquiert  dans  les  armes,  99. 

Bien  (Guill.de),  héraut  du  Roi, 
est  assailli  par  les  Turcs  el  atteint 
du  fen  grégeois.  II,  iSô. 

BsoQDEHOHT  (le  seigD.  de),  capit, 
da  Palais  de  Bnuen .  soupçonné  de 
vouloir  livrer  la  ville  aux  Bretons, 
est  arrêté  par  la  veuve  de  P.  de  Bie- 
M,Xni,  317. 

_  BsoESAKT  ?Le],  jacobin  el  inqui- 
siteur de  la  Foi ,  prononce  des  sen- 
tences contre  les  A'audois,  Xt,  70 
el  83. 

BaossE  (le  sei^jn.  de)  est  luéàla 
bataUle  de  Dreui,  XXIV,  379,      , 

Baosse  (le  seign.  do  La)  fait  une 

XXXII,  3^9.  Les  repousse  dans  un^ 
escarmonche  où  il  leur  lue  beaucoup 
de  monde,  et  a  sou  cheval  blessé 
d'un  coup  de  pique,  346- 

Brosses  (les  sieurs  des),  cajutai- 
nés  de  la  Ligue,  sont  tués  dans  un 


BnossiEit  fMarlbe)  est  déclatée 
Jioascdèe  du  démon;  détails  à  ce  au- 


1, 149- 1^  parlement  la  iàil 
re  eU  prison  pour  être  eiami' 
■iSii-  Ordonne  ensuite  qu'elle 
famille  lieront  renvovées  à  llo- 
.  aS3. 

BsDiiiE  [ La ^.licuten. particulier 
m  la  prévale  de  Paria,  un  des  plus 
factieux  des  Seize  ,  occupe  la  place 
de    lieutenant    général    et    civil , 

xxxvni ,  360. 

BacHiEa,  écuyer,  dispute  un  pas 
d'armes  près  de  Dijon,  IX,  344' 

BaDDiiERse  met  à  la  tète  des  pajr- 
sans  d'AutricLe ,  qui  se  soulèvent 
contre  la  noblesse,  XLIIl,  44 1.  Pt 0- 
grèa  de  cette  sédition  ;  comment  elle 
est  étuuSei'j  Bruuner  se  tue  luî-mè- 

».,  443. 

BRuaQDiH, fameux  assassin  du  parti 
pro.testHiit,  est  fait  prisonnier  a  lu 
Rocbe-Chalais.etlue  par  les  soldats 
de  300  coup»  d'épée,  XXII,  3o6. 

BncxAH(le  comte  de)  vient  au  se- 
cours du  Dauphin,  à  la  tête  d'une 
troupe  d'Ecossais,  VI,  358.  Oblienl 
un  avantage  sur  le  duc  de  Clarence, 
tué  près  de  Beaugé,  359.  (TabL  du 
rèert.  de  Ck.  rt.')  —  Eu.  fait  prison- 
nier à  la  l^alaJle  de  Crevanl.,  VlII. 
g}.  Est  tué  à  celle  de  Verne  ail,  106. 
{Méni.  cane,  la  Pue.  d'OrL) 

BuLiiacHiu  (le  duc  de)  débarque 
à  Calais  avec  une  armée  augUïse, 
IV,  i6a. 

Bdceinchiu  (le  duc  de)  met  en 
mer  une  grande  armée,  et  la  conduit 
deiBOl  la  rade  de  l'Ile  de  Ré,  LI,  33. 
Contre  l'avis  des  Français  réfugiés, 
se  dispose  â  attaquer  la  citadelle  de 
Hé,  33.  Défaite  d'une  partie  de  ses 
troupes  àS.-Blanceau,  36.  Il  publie 
un  manifeste,  33.  Attaque  la  place 
de  S.-Martin.  39.  Propose  d'entrer 
en  accora  mode  ment ,  ce  que  le  Roi 
ne  veut  pas  accorder,  46.  Fait  don- 
ner un  assaut  général  au  fort  de  la 
Prée,  33.  Seg  troupes  sont  battues 
et  défaites  en  e.'iïayanl  de  se  retirer 
à  mie  d'Oye,  S7.  Se  relire  avec  sa 
flotte,  mal);ré  les  instances  qne  lui 
font  les  Rochellois  de  rester,  Sg.  Est 
tué  au  momenloii  il  va  s'embarquer 
de  nouveau,,!  oS.  Son  caractère,  i<i6. 
Bçci  (le  seign.  de)  est  blc:,sé  et 
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a  TCD  dteral  tué  soi»  lui  au  nése  de 
Fadone.  XV,  i85. 

Bvatt  (Oiiill.),  nu  lies  plus  m- 
Tans  de  ion  tîècle,  est  envoyé  au- 
pFcs  ilu  pape  LéOQ  i;  Looncan  qu'il 
en  KTOit,  XVII,  i6.  Eit  dupe  de 
la  potilique  ïlalienne,  17. 

BoFVFt  (tv  capii.)  est  bleané  nu 
combat  livre  par  le  guurerniiur  de 
Tareote  à  la  flotte  Ténilieiiiie;  maU 
)iré  M  blessure,  se  rend  pendaDtla 
iiuil  k  la  vflle  de  Mecagne  pour  J 
(JKrcher  du  secours ,  qu'il  amène  à 
Tarente,  XIV,  a«3. 

fioaiCT,  jeune  cordelier,  ijuiHe  le 
froc  el  l'habit  en  trompant  ses  su- 
périeur! ;  son  livre  intitulé  Anlipi~ 
m(a«.XLVIl,437. 

BoauEiuR(le9eiHa.  de]  est  blessé 
à  h  (éie  au  siège  de  Metz,  et  tré- 
IwBé.  XXXU,  341. 

BOHt  (dej,  gouTetneur  pour  le 
RDidelavilIedePooLoise,  est  con- 
traint de  Fendre  cette  place  au  duc 
de  Mayenne,  KL,  1. 

BtFisso!.  (  de),  dit  Sarrn,,  nou- 
veau protestant,  est  appelé  à  An- 
nônaj  pour  j  comulaudcr  ^  il  mal- 
traite Jes  eentilshommes  et  vexe  les 
cBlholEques,  XXXTV,  3o6. 

BiiLtv  et  Dvaoïa  (les  capllaines), 
Inei^nea  voleurs,  sont  rouésàTours, 

xi-viii,4o. 

BoLLioM  (Claude  de] ,  marquis  de 
âallardon ,  vient  annoncer  au  pac- 
lement  de  la  part  de  la  Reine  qu  elle 
sft  rendra  le  lendemain  au  Palais 
avec  le  Roi  son  fils  pourtenlrsonlit 
de  instice,  XUX,  iSL  {Kdat.  Je 
GiUot.)  —  E^t  nommé  commissaire 
du  Rth  à  l'assemblée  des  prutesians 
de  Sanmnr,  L,  i49-  Sa  conduite 
conciliante  et  ferme  y  calme  les  es- 
prits, >5^.{Font.-]Hortull.) 

Bnons  (Du),  commandant  l'ar- 
fiére-garde  de  l'armée  royale,  est 
tué  au  conibat  d'Ejparub  de  Pallié- 
re»,XL,  3o3. 

BDiiEi.aE  La  RiVtÈiE,  officier  de 
Charles  t,  thatgé  de  faire  les  bon- 
(leiirs  aux  ctran^'ers  r|ui  veDOÏent 
voir  Ib  Roi,  VI,63.  (Cftnrt.  <fe  Pi- 
rmti.)  — Est  nommé  du  conseil  diÉ 
flui,  Ï16.  E^t  irrélé,  acculé;  ob- 


BUR 

lient  sa  grâce, aSi.fTuS/.  duiisn: 
de  Charfu  r,.) 

fiuKcs  (le  seign.  dé),  tieulenani 
de  l'Em^icreur,  vient  assiéL-et  la  pis. 
ce  de  S.-Paul ,  XIX,  13^.  Fait  som- 
mer le  seigneur  de  Viltebon  de  la 
nradre,  33 1  ■  Réponse  qn'ilen  re^ii;. 
fait  battre  ta  place,  aSi.  Détails  mi- 
litairissurlesopérationede  cesîéjje, 
S33.  Se  rend  maître  de  S.-Paul,  336. 
Fait  brûler  la  ville  et  ra^cr  le  cha- 
teaa,  137.  Se  porte  nui  Montreuil, 
qu'il  se  dispose  a  assiéger,  139.  Re- 
çoit la  place  par  capitulation,  340. 
se  poi'te  sur  Hcsdin  pour  en  faire  le 

Ëlucii;  (le  maiq,  de),  devenu 
gënéralilerarméeimpériiileenHou- 
grie  par  la  mort  du  comte  de  Mans- 
fdd,  de  concert  avec  J.  de  Médiois, 
livre  un  assaut  ii  la  ville  de  Gran,  et 
sVu  rend  maître,  XLIII,  il  ' 


.   Comi 


l  les  habiU 


de  cette  ville  délîbéri'nt  e 

rapproche  de  Ilenri  de  Transla- 
nlnre,  IV,  3Si.  Résululjon  qu'ils 
pt^nnent  de  le  loumeltre  It  ce  pcin- 

Bdrco*  (l'arclier-  de)  conseille 
«Un  babitans  de  celte  Tille  de  re- 
connoUre  Henri  de   Translama» 

Eut  roi,  et  de  renoncer  à  Pierre- 
Cruel;  motifs  qu'il  fait  valoir,  IV, 
)5i.  Présente  il  Henri  les  hommages 
et  la  soumission  de  cette  ville,  3S^. 
Bdkie  (le  leign.  de]  remplace  le 
seign.  d'Anuebautdansle  comman- 
dement de  la  ville  deTurin,  XIX, 
iQi.  Fbrme  une  entreprise  sur  la 
ville  de  Casai,  igg.  Est  fait  prison- 
nier dans  cette  ville,  loo.  Force  le 
cbSteau  de  Suze  à  se  rendre  i  dis- 
«réiinn ,  ajg.  {M^m.  de  Du  Bellay.) 
—  Est  adjoini  à  HoDiluc  pour  em- 
pêcher tes  troubles  dans  cette  pro- 
vince, XXTI,  10.  Sa  innduiie  In- 
certaine, i4-  "  empêche  Moutluc 
de  tuer  les  commissaires  Compain 
et  Girard,  35.  Fait  venir  de  Bor- 
deaux deux  conseillers  du  parle- 
ment, pour  les  opposer  a  ces  com- 
missairea,  3;.  Se  rend  à  Bordeaux 
avCc  quatre  compagnies  de  gcndar- 
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inta,4i-  Aisùte  ausiéee  du  cbâteau 
deFéae,  loi.  Sa  prudence  feiUiu- 
pecter  ses  inleotions,  io5.  Il  fail 
perdre  a  Monlluc  l'occasioD  île  bat- 
tre 11»  eaaemis,  toG.  Va  aaaié^er 
HuuUuban,  ii3.  Se  retire  a  Mod- 
tech,  n4'  Se  joint  à  Monlluc,  el 
cousent  k  livrer  bataille  il  l'cDaeini, 
lî?-  {Comm.  deMonllttc.) 

BoKTB  (  le  capit.  La  ]  tue  à  la  ba- 
taille de  CBrisolleB  un  gentilhomme 
qui  se  trouve  aana  armnTe  dans  les 
premiers  rangs  français,  XXI,  aS. 
BcrscKf  iiL  est  envoyé  pat  le  Roi 
pour  travailler  à  la  paix  eutte  le  rot 
d'Espa|;Qe  et  les  Provînces-tTiiies, 
XLVm,  57. 

Bdssic  (le  seign.  de)  assiste  au 
néaedeJat{;.au,VlII,  igi. 

Bossi  (Hub. (le  Clermont  d'Am- 
boise ,  seiga.  de  ) ,  est  tué  au  siège 
d-Xssoire,  XLV,  i5a. 

BossT  d'Auboise  (le  seign.  de] 
tMt  tué  à  la  bataille  de  Marignan, 
XVI,  ^7_.  (lUdm.  de  Fleurange.) 
—  Est  fait  prisonnier  à  la  bataille 
de  Guinegaste,  XVIl,  341 .  Est  tué  k 
la  bataille  de  MatiguaQ,  iG5.  (^eVn. 
Du  Bellay.) 

Bcssi  n'AmaoïsE  (le  seigu.  de) 
rend  la  Ville  d'Alexandrie  et  revicut 
caFrance,  XVII,  4SI. 

BvssT  d'Auïoise  (Louis  de  Cler- 
mont de)  s'attache  au  duc  d'Alen- 
eoQ  ;  éloge  qu'en  fait  la  princesse  de 
Havarre  ,  XXXVII ,  71.  Est  atta- 
qué lar  une  foule  de  gentil ahomm es 
pendant  la  nuitj  échappe  sain  et 
sauf  au  danger,  74'  l'aï  le  conseil 
du  duc  d'Alençoii,  il  s'éloigne  de  la 
cbnr,  77.  Est  arrêté,  i^g.Estdéli- 
Tré,  et  par  ordre  du  Roi  fait  sa  paix 
afec  Quétua,  mignon  du  Itoi,  iSS. 
(Ma™',  de  faloit.)  XLV,  16a, 
■63.  Est  tué  par  le  seigneur  de  Mon  t- 
sorean;  détails  à  co  sujet,  191;  et 
sur  loi,  lat.  Vers  faits  contre  sa 
mémoire ,  193.  {Mém.  de  VEstoiUA 
Brssi- Le- Clerc,  un  des  chefs 
les  plus  ardensdes  Seize,  entre  dans 
la  grand' chambre  à  la  tfie  d'une 


troupe  armée ,  et  conduit  à  ta  Bas- 
tille les  magistrats  qu'il  croit  roya- 
listes, XX,  110.  {Inirod.)  —  Se  rend 
à  la  léie  de  cavaliers  armés  au  pat- 
leœent.ety  fait  prisonniers  le  prein. 
présid.  de  Harlay  et  la  couseiUers, 
XXXVI,  1 37.  (/y/ém.  de  Chei-ernj:) 
—  Présente  à  l'asaemblée  de»  Seiis 
un  grand  papier  blauc,  iuviiaat 
tous  les  membres  à  signer  après  lui 
les  articles  du  serment  de  la  Ligkie , 
qu'on  rédigera  aprèa  les  sjgnalures, 
XL,  Î67.  Remet  au  duc  de  Majcnne 
la  Bastille,  moyeunant  sa  vie  sauve; 
tous  sea  biens  et  meubles  sont  pd- 
léa;  il  se  relire  a  Bruxelles,  où  il 
vit  misérabicmeut.  3S5.  (Min^.  da 
Cayet.  )  —  Conduit  à  la  Bastille  k 

Eréaid.deHarlar  et  un  grand  nom- 
redeconseillers.XLV,  383.  Noms 
de  ceux  qui  l'nccumpagnent,  armés 
comme  lui  depistulels;  leurs  extor- 
sions dans  les  maisons  bourgeoises, 
394.  S'emporte  contre  le  près.  Eris- 
sou,  qu'il  accuse  d'être  favorable  à 
la  paix;  illui  dit  quil  mangera  plu- 
tât  SOD  propre  enfant  que  de  se  ren- 
dre jamais,  XLV1,  80.  Fait  signet 
dans  une  assemblée  des  Seize  un 
gtaad  papier  blanc  qu'il  doit  rem- 
plir d'ajiiés  la  formule  adoptée  d'un 
nouveau  serment  d'union,  186.  Ex- 
horte en  vain  le  peuple  au  meurtra 
et  au  pillage,  ig6.  Bemetla  Bastille 
BU  duc  de  Mayenne  moyennant  la 

on  y  trouve  600,000  fraucs,  aaS. 
{mm.dt^VEswiU.) 

BuiiocÈs  (Phil.  Ch.nbot,  comte 
de),  amiral  de  France,  est  nommé 
lieutenant  géoéral  du  Roi  en  Italie  j 
noms  des  chefs  et  capitaines  qui 
l'accompagnent, XVllI,  307.  Cam- 
pe devant  Turin,  3io.  Fasse  la 
grande  Doire,  3i  i.  Marche  suc  Ver- 
ceil,  319.  Ses  opérations  mililairei 
après  la  dépèche  que  lui  envoie  la 
cardinal  de  Lorraine,  376.  Revient 
en  France,  après  avoir  pourvu  à  ta 
défeosedesplacesduFiémontiuomi 
des  capitaines  qu'il  y  laisse,  455- 
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)ice  toyali:,  in 
îo5.  E«  pris 

a  du  chef,  de  U  n,j- 
vestit  la  Bastille,  et 
ris  de  «rendre,  VI 
Bdpauine,  et  piin 

Condé.iiomni 
4  la  S.-Bacibel 

efflcc 

edu[iTincede 
eu,_,  échappe 
l  fait  des  vers 

gagoet  du  tempa,  XL,  54.  Fait  de*. 

BumdiieK,   vendu  vaissella   et  ir) 

bi)oiix  pour  payer  lesioldau  de  U 

Litue,  100.  Il  ïB  trouver  lea  duc»  de 

l'arme  el  de  Mayenue;  relQurue  co 

Ititlie  par  la  Lurraioe,  ia6.  {SUm. 

ippe  de  Cayel.) — Embrasse  et  favorUu 

~     ~  'rlemeiit  le  parti  des  lurbuleii', 

"■       ■  i.  {Mtm.    de   filUray.) 

,         cuttée  dans  Paris;  il  eii 

VilkrraDclie  conduit  dans  la  maî^uu  de  l'évéaue, 

avec  Prosper  Colonne,  XVI,  gj.  mauLifiquement  préparée  pour  lui, 

CitDART(J.),  physicien  de  iHcuur  XI.V,  ï6.  Se  rendait  parlement,  oii 

Je  Charles  vu.  se  relire  riche  de  il  l'ail  une  grunde  harangue  sur  la 

ïO  a  3o,ooo  écu.^,  VIII,  III.  puissance  du  Pape,  17.  Travaille  de 

CiDîTiET  (le  maréch.  de),  fière  toute»  ses    forces    pour    empêcher 

•Je  H.  de  Luyncs ,  voulant  épouser  qu'où  ne  t'accommode  avec  le  roi 

madaDoe   de    Pecqurguy,    et  ne  le  de  Navarre,  3<1.  Cu  arrêt  du  parle- 

pouvant  (lue  {hit  le  moyen  des  Es-  ment  de  Tours,  rendu  contre  ce 

[lagnols, décide  .-un  frèreùlesfavo-  Iiigol,  est  cassé  par  celui  de  Paris, 

riser  contre  l'électeur  palatin,  élu  3i.  Se  rendàNoisy,  où  il  s'abouche 

roi  (le  Bohême,  L,  456.  Comment  avecle  maréch.  de  Bironj  celte  con- 

ce  mariage  a  lieu,  ^Sj.  férence  est  sans  résutui,  33.  Va 

CincKir,  secrétaire  du  comte  de  trouver  M.  de  Mayenne  à.S. -Dénia 

Lafiochefuucauld,ayaijtentendu  Ih  pour  le  consoler  el  l'encourager; 

(WDviTsatioD  de  ce  i^inte  avec  ses  écrit  une   circulaiie   aux  évèques, 

deoi  frères   touchant  Us  bons  et  pour  k'ur  défendre  d'aller  à  Tours 

mauvais  serviteurs,   demande   eon  travailler  à  la  conversion  d'Henri  1  v, 

congé  et  l'obtient,  XXXIV,  80.  34.  Fait  faire  amAugujlinsune  pro- 

liADEROiiBE  (  leseign.de},  gouver-  cession  à  laquelle  jl  asiisle  avec  un 

neur  do  Tbionville,  remet  par  ca-  granduombred'éTé(|ues,desamfaBS- 

pitulation  cette  place  sus  ducs  de  sadeursetleScouissouiersines,etc., 

Guise  et  de  ricvers,  XXXtl,  188.  35,  Un  grand  conseil  est  tenu  chez 

CiriET(Le),soldatbasque,  por-  lui;  il  y  est  convenu  que  lesprédi- 

taul  des  dépêches  des  assiégés  d<  (^teurs  emploieront  toute  leur  élo- 

S.-Damian  au  maréchal  de  Brissac,  qnence  pour  prévenir  Us  mauvais 

estenveloppé  par  les  ennemis;  com-  efTels  que  pourroit  causer  b  nou- 

ment  il  dérobe  ces  dépêches  à  leur  velle  de  la  bataille  d'Ivry,  38.  Re- 

(îonnoissance,  XXIX,  ï4o.  tourne  à  Noisy  Jiour  traiter  de  la 

Caetab  (Henri),  légal  du  Pape  poii,  et  revient  sans  avoir  rien  fait, 

vendu  à  l'E-spagne,  fait  une  entrée  3^.  Donne  5o,ooo  écus,  et  vend  ou 

.solennelle  à  Paris,  loge  au  Louvre,  engage  son  argenterie  pour  ache- 

confirme  le  décret  do  la  Sorbonue  ter  du  pain  aui  pauvres,  55.  .Adresse 

<[ui  défend  de  négocier  avec  un  roi  aux  théologiens  el  prélats  de  Paris 

hérétique  et  relaps;  ftrmenlation  la  question  de  savoir  si,  dans  la 

alarmante  que  sh  présence  escite  k  nécessité  où  esi  la  ville,  on  peut  la, 

Paris.  XX,  336.  {latrod.)—  Est  rendre  à  un  roi  hérétique  «ans  en- 

euvoyé  par  Sixte  v  en  qualité  de  courir  les  censures  portées  par  la 

égal  auprès  de  la  Li^e,  XXXIX,  bulle  de  Siite  v;   la  réponse   est 

.^1 3.  Propose  untraited'a(»»ird  pour  qu'on  peut  le  faire  sans  les  encou- 
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ri^  71.  Quitte  Paris  pgur  retoutnpr  d«s  juges  puur  réviser  le  procès  île 

à  Roine,  où  heureuacmenl  poiir  lui  Jcaitife  d'Arc,  VIII,  Ïi3.  ■ 
il  trouve  le  Pape  mort,  97,  Avant        Calouiti     succède   à    son    për« 

(le  partir,  il  publie  des  ijardona  qui  Jean  Asan  daug  le  royaume  ile  Bul- 

foDl  remplir  les  troncs  des  éi;llsc9  ,  garie,  I,   4^.   Laisse    eu   mourant 

lesquels  »ont  volés;  vers  faits  à  cette  pour  successeur  Michel  encore  dani 

occasion,  i35.  [Mém.de  VEtuiiU.)  l'enfance,  5oa. 

Caetih  (Pierre  ) ,  neveu  du  card.        Calviâke,  sci^near  de  S.-Cciiari , 

de  ce  nom ,  et  liculen,  du  duc  de  àe  la  ville  de  Nismes,  isl  fait  pii- 

Monte-M^rciano,  se  prend  de  pa-  nunnier  par  Us  cathuliiiurs  eu  reve- 

roieaavec  lui,  quille  l'armée,  pusse  nantd'Allciiia;;oe,où  il  étoitallnné- 

par  fa  Suisse,  où  il  est  ariËté;  i  gucier  pour  le  parti,  XXXIV,  3Ro. 
quelle  cooditioit  il  est  remis  eu  li-        Cii.vin  (  Jean  ).  Sa  nïisdance  , 

berie,  XL, 307.  Son  caractère;  moins  violent  que 

Caceb  de  fer  de  la  hauteur  d'un  Lulher  i:n  apparence,  il  pousse  l'aii- 

homme,    dans  lesquelles   Louis   ii  •"'^^  P'"»  '"1"  1'"'  '"'î  '1  compose 

renlerma  plusieurs  personnages  de  "P.  commentaire  sur  le  Uaité  de  la 

di^tiactiDu;  inventées  par  l'ev^que  clémence;  uvi-rti  que  sa  surelé  est 

de  Verdun;  leur  construction.  XII  ™enacëe,il  se  relire  enBéarn,  où 

4oa.  '^    '         '  la  teioe  Marguerite  lui 

GiBiED  (Eust.  de),  ftére  d'Aur  J^iourlaviNUdeNérac 

seau  de  Cahieu,   est  envoyé   avec  II. vient  a  Pans,  ou  sa  présence  ra- 

hii   en  Maiolie  contre  ThéoJ.  Las-  '"'»''  '  «"^ousiaame  de  ses  secla- 

caris   1    4:13  leurs,  \i\.  Prend  lii  fuite  et  se  ré- 

Cs«3SE  (le  comte  de),  fils  aîné  /'"r  ^  ^ile,  -aS.  Eulretient  des  re- 

de  Eohert  tie  S.-Severin,  est  envoyé  '""m?*  """"^  '/  t'}"^'"  '^l  l"""'  i 

eu    ambassade   auprès  "du   roi   k  P^t^l".^^  '"""""<•■'  <:M<^nnt, 

France  par  Ludovic  Sfotce,  XIK,  3?  l'  ^"•'"'  '  ^"p^"^  '■  ESe'  P^o- 

.7.  Commande  nn  corps  darmée  à  d'B-«"^  q,'«,P"».'''"^  «  )"'"  •  78. 

la  bataille  de  Fornoue,.3>.  Donne  »?  «"^  a  Genève,  ou  ,i  prend   :, 

r  ravaut-ga.dc  frauçaise.  .3;.  ^^rse^St        ■"" 


'formée  \  t 

lUler  dans  les 


CAtiticiaoï.  (le  père  Bonaven-  j  ^^a  les  Français  pu 
lure),  patriarche  deConatantinople  sécutés  i3i  Fait  chai 
etgénéraldescorddiersest  envoyé  églises  prot^tant.s  le  psautier  Ira- 
par  le  pape  Clcmen  vi„  «n  Espa-  ^^^^  ^J,^^^  {  -^  i,,  Marot  et 
pe  pour  iravadler  a  la  paa  entra  Théod.  de  Béie,  U,.  (  Intr^d.)- 
le  roi  de  France  et  celui  d'Espagne,  Fait  secta  à  pan  et  est  suivi  par  des 
XXSVl,  338.  Retourne  à  Rome  femmes  et  ^ea'  gens  de  inélier 
faire  part  des  bonnes  disposition»  XXIV,  1 1 1.  Cria  ^nlre  les  feuï  ai- 
de Philippen;  eslenvoyeen  Fronça  lunj^a  e„  praoce  pour  brûler  ses 
pour  rounoitre  celles  de  Henri  iv,  p^Osaos,  et  fait  brûler  à  Genève 
340  Puis  en  Flandre  auprès  de  ^  trioitaire  Servet.  ■  .a,  La  perse- 
larchiduc  d'Autriche,  341.  (^(/nt.  cution  Bu"meute  sa  secte  ni 
de  CÂeivrny.]  —Est  chargé  par  le  (  m^,„,  J^Tavannei  )  ' 
Paped  accommoder  le  roi  dejrance  C*H*tÈRE,  patriarche  de  Cotis- 
ai le  duc  de  Savoie,  460.  (Afrm.  A  tantiDople.  dédare  dans  la  chaire 
/-oW&i^.)-:- Est  envoyé  en  Espa-  Je  Sainte-Sophie  qu'il  reconnolt 
Bne,enIfrance,enAlcmagne,elc.,  ln„ocenl  m,  et  qu^il  ira  recevoir 
pour  iieoetrcr  la  disposition  des  Je  lui  la  poWnm,  I,  3-}.  âbiure 
princes   catholiques  pour   la  pnii,  J-  .      „;.    _  j^  1      „,:nrines  .ti.M  ' 

xLvii ,  „5.  («*»,.  5,  i-i, JT/,.  )  fp"  S".  ;fni  "  SfusieTnij;! 

Calixte  m,  pape,  fait  expédier  molique,aprèsavoir  reconnu  Théod. 

des  lettres  apostoliques,  et  nomme  Lascarîs  pouremperear,  64- 
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ClMBKlI  (JécOiae  de),  CDfaUt 
<le  Paru,  BlUcbéau  duc  de  fiour- 
^i^ne,  cmpoTlu  rbonneur  de  la 
jotite   faiie  à  Brugd  en  Flaodrr, 

XUI,  375. 

CiuBm(Jcsa,  SEi^a.  de),  gui- 
■loD  du  (jrand  sénéchal  de  IVurmui- 
die,  en  bit  prùiODDitr  dans  la  Te- 
traiteduco(nledeS.-Fol,X\  111,85. 

CmBRii'   [  li);ae  de),    toimée 


:   k-B 


.  CaiB. 


doQuéreOit  lieu  à  cette  lijjuej  mo- 
lifa  qui  y  détermiuëteat  Ica  dîfTé- 
rena  aouveraios;  déiaila  aut  les  né' 
gociatioD»  dont  elle  fut  le  Téaullat, 
XV,  ;8.  Patiage  anéié  entre  le* 


Tépaud  dausVeniae,  Si  etaSU. 

Cmaaoï'HK  (Kegu.de)  se  dt^- 
liague  au  combat  ewvbI  livré  ptéa  da 
Modou,  Vit.  7 g. 

CiHEkAN  [le  c(iiiitede),seign.  cfr- 
{w^iiol,  est  bit  prisonnier  par  le 
sieur  de  Carces,  XXIX,  36, 

CiuiCjm,  }teiitilli.fraDçaia,esttuâ 
à  II  prise  de  MuntaelUs,  XV,  333. 
CiupAQMtc,  notne  aiKutiii ,  us- 
aiége  labbaj^e  de  S,-Uichel  en  Fcd- 
tou.et  s'en  ccud  maître, XXXIII, 
438. 

Caupaohole  [  le  sieur  de  ),  gou- 
vern.  de  Boulogne,  uUToyé  au  se- 
court du  château  de  Calau ,  est  fait 
ptisoDoier  par  le  oardïnal  Albert 
d'AuIriche,  XLin,36i. 

CjmrEKEiis  (l'art  des)  :  préceptes 
donnés  sur  cet  art,  XXlV,  1 16  et 
>uiv.,etXXV,p.  i5i. 

Cau'O Bisse  (le  comte  de)  amâoe 
en  SH'TÏce  du  duc  de  Bourgogne  des 
Lonbïtds  el  des  Italiens,  X,  sgi. 
Quitte  le  duc  devant  flancy,  430. 
[Méai.  de  La  /Marche.) — 1<  trompa 
en  fiiTeor  du  duc  delÀrraine,  XII, 
175.  Ses  menées  secrcLea,  ai3.  Fro* 
pose  au  Roi  de  lui  lirrer  toutes  les 
places  qu'il  teooii  du  duc,  ou  de  lo 
tuer,  337.  QuitLe  l'ccharpe  rouge, 
si  pBBse  du  côté  du  duc  de  I-oc- 
ralne  le  jour  de  la  bataille  deNnncr, 
134.  Kepou^é  par  les  AUeœaads 
comme  traître,  se  retire  'k  Condé, 
a36,(W«'ni.  de  Cominu.)— Après  la 
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défaite  de  Gransonvaauprèsduduc 
de  Bretsgue,  auquel  il  représente  le 

duc  de  BôurKOgue  comme  un  prinu: 
Uïs-cruel»  XIV,  35.  A  la  jodinée 
de  Nancj,  abaudoBue  l'armée  du 
duc,48.^J.(Je  Tmxei.)  . 

CAUPs(NoLiceiimaausc.deFabbé 
de  ).  Ce  qu'il  faut  penser  d4  ce* 
uouces,  el  des  reoberches  de  L'au- 
teur. Ne  pouvoient  eglrer  dans  lu 
plan  d'une  collection  de  Mémoires, 

IV,  4.     , 

C*UPE.  Coninienl  se  lèvent  les 
camps  ;  prccauiions  nécessaires  i  fau- 
tes i|u'un  peut  commettre  à  cet 
éynrd,  XXV.  ia6  el  suiv. 

CiHirs  (  le  capiL  )  est  tué  au  siège 
deDun,  XLI.iSg. 

Cahcs  (Le),  seiijueur  de  Lambe- 
TiUe,  président  au  grand  conseil, 
succède  a  P.  Seguier,  président  eu 
la  grand'cbambre.XLVII,  33a. 

CiKiBLE  (Nicolas)  met  sur  sainte 
la  couronne  de  Constantin,  la  perd 
aussitôt  el  est  jelé  eu  prison,  1,45- 

Cahms, avocat  en  la  cour  du  par- 
lement, chargé  de  travaillera  la  ré- 
forme de  la  coutume  de  Paris  j 
meurt  à  Bge  de  So  ans,  XLVI,33g. 

CikMAPLES  'le  seign.  de),  com- 
maudanlla  place  deMoutreuit,  de 
l'aTJs  de  la  garnison ,  la  rend  au 
comte  de  Bures  par  capituUlion, 
XiX,34o. 

CiKAPLES  (  M.  de  )  ,  à  la  tîte  du 
ré^imeol  des  Gardes,  chnsse  lesAn- 

f'Iais  de  leurs  retranchemens  dans 
Ile  de  Ré,  LI,  57. 

Canaie  (le  6uur  de  Fresne-), 
conseiller  d'Etat ,  un  des  plus  beau 
esprits  de  son  siècle,  meurt  de  cba- 
grin  de  ce  que  te  Roi  ne  lui  a  pas 
tenu  toutes  ses  promesses;  XL VIII, 

Candale  (  le  coinle  de  ),  fait  pri- 

TOjé  a  la  reioe  de  Navarre,  qui  lui 
rend  la  liberté  à  condition  qu'il  ser- 
vira la  nouvelle  religion  j  il  va  se 
joindre  à  M<.nlluc ,  XXn,68.  Est 
uoramé  Ileulenanl  général  dani  le 
Bordelais  à  la  place  de  Monlluc,  a  10. 
Cakdale  (le  comte 'le)  ,  iils  atné 
du  duc  d'Epernon,  confit  un  tel 
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de  colonel  de  l'iniiiatciie ,  qu'il  na 
peut  eue  apaisé  par  la  charge  de 
jlfemief  geulîlh.  de  la  chamlue ,  L, 
ioj.  Se  déc\site  coalte  k  Roi ,  el 
lucie  de  Iravetset  sou  voyage  a  Bot- 
(Ihux,  3i4-  Se  ccliie  eu  Guyemie 
ti[8C  H.  de  Kuhaii,'et  bV  tail  hu- 
guCDOti  3iS.  Appelle  ta  duel  U.  de 
Scbombcrg.SS^. 

CiXDitLES  (le  sïiga.  de)  eu  bkisé 
dcTADi  Napleji,  et  lueixciUe  tes  blés- 
lue»,  XVIIÏ,70iXX,3;7. 

CuBiE  (  nie  de  )  eil  ravagée  en 
iSgi  p«(  une  grande  peuc,  XLI, 
igS.riiptDacée  par  les  Turoajig^. 

Gmse  (Un),  éditeur  des  Mé- 
nairea  de  Ville -tlardouiii  et  de 
JgiD<LUc,l,âi  11,3. 

C:iiiiLt>c  (  le  marq.  de) ,  du  parti 
ilu  la  Ligua,  est  tué  dans  un  coib- 
bii  livre  près  d'âmboiso.XXXIS, 
'a;- 

LtaTGLEU  (  Eiu^  de)  prend  la 
qcoii,  1,  104.  Est  Bommé  pour  uuB- 
duire  le  troisième  corps  de  hiataille 
contre  l'eraper-Aleiia,  198.  Meurt 
i Conaianiinople  fort  regretté,  3i6. 

CuTELKB  (  André  )  est  envoyé 
par  les  EajuignoU  avec  ua  petit 
corps  soiu  jeter  du  secouTE  dans  la 
l^Hcede  DamvIUie»,  LI,  380. 

CtatiLoo  (le  capiL.)  force  3oa 
iUnwnds  à  se  retirer  avec  perte 
i-^  devautMeiz.XXXIl,  in. 

CiiTEPEXDRis  (lecapit,  )  reprend 
Uiooit  Bur  les  proteslans  à  l'aide 
d'un  siratagâme,  XXXV,a44. 

Caktieiis  (Guyon  de),  gentilh-, 
l'un  (Ira  chefs  de  la  gatnUoD  de  Li- 
pia)|Q,.tTampé  par  ira  espion,  donne 
dauï  lue  embuscade  que  lui  lend 
André  Gritti,  XV,  336.  Comment 
H  troupe  est  entièrement  défaite, 
eclufailme  lue,  34*>' 

CiKi  (  le  seigD .  de  ) ,  un  des  capi- 
taines delà  garoison  de  Técouenne, 
laiUe  en  pièces  6a  à  80  eunemis 
dam  ieara  traucbéH,  XIX,  346. 

CinEL  (Ange),  seign.  duLuHt,  fait 
imprinier  et  dédie  au  Boi  un  livre 
nrrabusdeBplaideura,XLV1I,48i. 

CiFti,DcnE,  bourreau  dr  la  tille 
de  Paria ,  devenu  chef  de  la  popii- 


Uca,  obtient  du  duc  de  Bourgogne 
que  les  prisonniers  de  Vinceunts 
seraul  IraDslécés  eu  Chiitelet;  dans 
la  roule  ils  loui  tous  massacrés  ; 
situation  de  Fnris  après  ce  raaa- 
Mcre,  VI,  343.  Capeliiolie  périt  peu 
après  sur  l'échafaud,  344, 

Cafitaih  es.  Commeutou  pourroït 
former  de  grands  capitaines  et  dea 
généraux  cxiiérimenlés^  Scipion  et 
Cycu3  cités  pour  exemples  ,  XXV, 
i36. 

C»pi.Ei.(ta  femme  d'Ysouard  ) 
obtient  du  Roi  que  son  tnari  chassé 
«le  Paria  y  rentre  ;  à  quoi  M.  à'O 
s'oppose.  5^^-^11,83. 

ttppOH  (  P,  ) ,  envoyé  à  Lyon  pat 
P.  de  Médicis,  travadie  sous  main 
contre  ce  duc.  XIII ,  33.  ' 

Câpseolds  (  le  frère),  cordelier, 
est  emprisonné  pour  excès  coibmis 
SUT  la  personne  du  tavernier  Ro- 
ques, XLVÏ.Sgg. 

CiPTAL  DE  Bec  (le),  général  en - 
elais,  occupe  une  des  jilaces  situées 
sur  la  Seine,  IV,  331.  Se  vante  de 
troubler  la  cérémonie  du  couronne- 
ment du  rot  Charles  y,  357.  Ar- 
rive avec  ses  troupes  près  de  Coche- 
rel,  3Sg.  Sa  réponse  à  Dnguesclin, 

Si  l'a  fait  prier  de  choisir  un  cfamnp 
batailla,  361.  Forcé  de comba t> 
tre,  exhorte  les  siens  à  bien  faire, 

363.  Essaie  de  retarder  le  combat, 

364.  Se  défend  vaillamment  à  la  ba- 
laiile  de  Cocherel,  367.  Se  rend  en- 
fin à  Duguesclin,  371.  Aecouvre  la' 
liberté  en  rendant  quelques  chii  teaux 
au  Itoi,  3o4  '  Ménage  un  accommode- 
ment au  roi  de  Navarre,  3o5.  Com- 
mande l'armée  anglaise  à  la  bataille 
de  Navarelle,  410.  Ouvre  les  rangs 
des  Espagnols,  el  ordonne  à  sa  trou- 
pe de  ne  s'attacher  <[u'ii  eux,  4i6- 
Est  chaîné  de  la  garcU  de  Uugues- 
ciin  et  autres  prisonniers  français  , 
413.  Déclare  a»  premier  qu'il  aura 
la  liberté  d'aller  et  venir  au  milieu 
des  Anglais,  s'il  veut  lui  donner  sa 
parole  de  ne  point  s'évader,  4^3. 

CuPTiviri  DK  BARiiiOaE.  Les  ho- 
bitaus  de  Rame  appelèrent  ainsi  le 
temps  où  les  papes  séiouruèrent  à 
Avignon,  IV,  67. 
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Cipccins  (  lei)  Kint  chinés  de 
I(tims,XLVll,  1^. 

Càiiuoe  des  Qoeiwe*.  partùan 
(lu  Uau|ibiD ,  ptend  la  lillede  Uoye 
en Vccuiandoi»,  MI,3i6.  Eatftircé 
de  lu  tcndie  par  capilulatioDi  «t 
fait  prisonnier  par  les  Anglais,  mal- 
gré le  sauf-CQuduil  qu'il  teaoit  de 
J.  Je  Luïenjbourg.  Jij. 

CiiAFEi  (  le  ftére  Thomaso)  pu- 
blic à  Rome  Sou  ihésea  ski  la  gran- 
deureiUpriœauUdul'ape.XLVm, 
iSi)  et  i85. 

Càriffe  (le  caril.  Ch.),  neveu  du 
pape  Paul  iv,  propose  »  Henri  il  la 
«onquf  te  duroyaumeileNaplea.XX, 
69,  (liUnid.]  —  Enitedaaa  Sieaae 
avec  le  seigu.  de  Slrozzij  fa  desti- 
née, XXI,  306.  (Comm.  de  Monituc.) 
XXIV,  18S.  — Ses  perlidies  envers 
U.  le  duc  de  Guise  .  XXVll ,  ^,^. 
I^Mém.  de  FU-UevitU:)  XXX  ,  aï  ; 
elXXXI,ia6. 

CiKitia  (le  capii.)  marche  sur  les 
Espa;;Ools  à  S.-Jean-de-Luz;  détails 
sur  celte  affaire,  XX,  3Î9  Est  tué 
Huprès  de  Luiiel  jiar  ua  habitant  de 
Monlpellier,  partisan  du  cuauét,  de 
Bourbon,  36a. 

CiRBow  (M.  de)  est  lue  au  siège 
de  S.-JeBn'd'An);etv.  L,  5ia. 

Capces  (te  sienr  de  j,coiD  mandant 
les  galères. du  Koi,  prend  1 4  navires 
«Hpa^n^h  qui  sont  couduila  à  Ami- 
bes, XXIX,  a5. 

CAiiDOHHE,secrél-inleTpr.  du  Roi 
pour  tes  lapguea  élranj^ères,  a  tra- 
duit eu  français  ciai|  extraits  des 
manuscrits  ^ralice  joints  aux  Mé- 
moires de  Joinville,  I,  8. 

CiBDONHC  (Raym.),  vice-rui  de 
HapUs ,  commande  en  chef  l'aruiéH 
Tcunie  de  Naple»  et  d'Espagne  tjui 
vient  it  la  rencontre  de  Ga:iloa  de 
Foix,  XVI,  14.  S'enfuit  pendant  la 
bataille  de  Bavenues,  49- 

Cârdonne  (don  Rajm.  de),  Rrnnd- 
Dintlie  de  l'artillerie  de  l'Empi/reur, 
est  tué  avec  îoo  des  siens  au  siège 
deSantia.XXIX,5i4. 

Carekct  (P.  de  Bourbon  ,  comie 
de\.est  pris  au  combat  d'Arras, 


{{Beacun ,  lena  a  un  eoujT 
e  principal  conseiller  de 
'ruel,  V,  g,  Surpris  dans 
code  par  te  Krand-mattre 
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mes  de  Dnj^'aeaclia ,  fend  d'nl 
de  hache  le  p 
Vierre-le-Cru_., 
une  embuscade  par  le  grand-m 
de  Ci.-Jacques,  eD(;age  le  premi 
combat,  lue  le  ^rand-mailre ,  mais 
e>t  forcé  de  se  retirer  dans  un  bois , 
1 3.  Se  diskinf^ue  à  la  balsillede  Mon- 
tiel,3Sjausi^e  de  Bressières,  id6. 
LO   (fe   capit.),   espagnol. 


Bouve 


L  fait 
s,  XXI, 


XII, 


.S. 


Càiehlodi 


impagrion   d'ar- 


_Ciitoix(Vinc.),  secret,  du 
lécli.  de  VieilUvilIriest l'auteur 
Mémoires  de  ce  ^ei^near^  il  n'y 
vaille  qu'après  sa  mort;  qualit«t 
distinguent  son  ouvrB);r;esLttO[ 
secréuire  du  Hoi ,  XXVI,  18.  Se» 
Mémoires  ont  été  découverts  au  mi- 
lieu du  dix-buitiémé  siècle  par  le 
pére  Griffet,  19.  (ZVw.w.)  —  Il  est 
envoyé  au  Koi  par  Vieilleville  pour 
lui  faire  part  du  projet  d'assiéger 
ThionvUle;  comment  d  remplit  s> 
mission,  XXVII,  335.  ilUém.  de 
neilU^ilU.) 

Càrmiih  (le  vicomte  de)  est  nom- 
mé un  des  con^^eillers  du  dauphin 
Louis,  dis  de  Charles  vu,  XI,  160. 

CiioKnELE'r  (J.)  est  chaîné  par 
le  dumte  de  Charolais  de  visita'  les 
Uircs  à  Paris,  pour  savoir  i^i  le  Roi 
pouvoit  dbtraire  de  la  couronne  le* 
comtés  de  Brie  et  de  Champagne  , 
X ,  a4H. 

ClfODass  (  le  tienr  de)  ,  gouvern. 
de  Rouen,  est  cliassè  de  celte  ville, 
qui  se  range  du  parti  de  l'Union , 
XXXI X,  So. 

CÀI1111.C10LE  (leseign.  Hector  de), 

Senlilh.  napolitain,  est  tuéausiéf^ 
cGêuea,  XIX,  187. 
CAii«iivii(lecuœiede),  lient  - 
nant  du  duc  de  Savoie,  est  battu  et 
f.til  prisonnier  par  le  sieur  de  Cré- 
qui,XLIII,33o. 

fuse  de  se  faire  iiartiecoutredeuxde 
SCS  domestiques  qui  ont  tué  sa  ser- 
vante et  voulu  te  voler,XLVIIi,6i. 
ClaKBi,,  fils  d'un  usurier,  est  con- 
stitué prisonnier  chez  la  reine  Mar- 
guerite, XLMII,  114. 
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Ciuuiu(,ilocI- endroit,  publie  XXXIII,  Zcfy.  Son  caracUrc,  40a. 

mainrtge  snr  la  imisNince  da  Pape  (  Mém.  de  Caiulttau.  ] 

contre  le  otircliaal  fiellarmin;  id^e  Cum  Cboi.let,  sergent  i  Terge 

lie  Bel  auiraf;e,  XL VII,  ^àSi  du  Chilelet  de  Paru,  peodaiit  qut 

C»««TooE  (le  CBpil.),  espagnol,  les    Bourguignons    altarjoent    cell» 

MblesséàmortdeTantBiiiicouTent,  vilte  j  répand  l'effroi,    en  criant: 

XXI,  Î7;.  Ferma  vos  portes !Xm,  378.  Est 

CiiKoi  (DaJ  pér«  et  fiU,  el  P.  condamné  à  étrebatlu  de  lergea  par 

Lcbret,  Boni  muliora  de  prUonj  où  lea  carrefonrs  de  Paria ,  303. 

ib  ont  été,  détenus  pour  evoirimpri-  Caisinet,  (QeofTroj)  (fefait  avec 

mé  la  Confesaion  du  roj  d'Angle-  Cliason  1  l'oo  Anglais  préis  a  s'en- 

iffre,  XLVn,  398.  -  barquer,  V,  lop.  Commande  Faila 

CuaosiEâ.'  Quand  l'asage  des  droite  i  la  batndie  JeCi]ay,i30. 

carrosses  a'ett   introdoit  à  Parii,  Casïokt  (Marc),  proTéditeur  da 

XXXVII,  399.  Venise,  'conduit  dans  le  port   de 

CiasDïiGB  eti  eDTOjé  chez  ma-  Constantinople  une  ttotle  qui  dérait 

dune  Boje,  steur  de  l'amiral',  pour  celle  de  Vatace,  I,  49>- 

niier  ses  papiers  et  la  mener  pri-  Castei,  (Gervaii  de)   prend  la 

KKiaiéreà  Samt-Germain-eD-Laye,  croix,  1,  loi.  Est  eu voyé  auprès  du 

XKXllf  ,  m.  marqiûi  de  Montferrat  pour  le  ré- 

Ciara(lasienTde)&itdéclarerles  concilier  avec  l'emper.  Baudouin, 

inindpales  filles  de  Provence  pour  3ri.  Est  repoiu^é  par  les  Grecs  dn- 

lepartidelaLicue,  XXXIX,  97.  vant  te  château  Pentace,  35o. 

CisTÂCEBE  (le  P.  Gabriel),  cor-  Cutel  (  Hervé  de  ),  fi^re  de  Gcr- 

drlirr,  tue  par  son  or  potable  le  pe-  Tais,  prend  la  croix,  I,  1. 

lil-lilideH.  Broué.  XUX,  331.  Castei.  (Henri   de],  netfu   de 

CutcBoaflsaaa  j  écrit  au  synod*  Begn.  de  HoDlmiroil,  va  avec  loi 

<^^  Gei^eaa  pour  détruire  le  bruit  en  Syrie,  I,  i64- 

191  a  couru  qa'ila  abjuré  la  religion  Castel  (Et.  Du),  né  en  Picardie, 

rérormée;  réponse  du  synode  à  celte  épouse  ChrfsL  de  Pisan,  el  obtienl 

Ittlte,  XLVJI,  3ii.  une  charfje  de  notaire  el  secrétaire 

CistoLT  [Cb  ),  premier  consul  du  Bol.  V,  io6.  Aprèi  la  mort  de 

d>  Marseille,  exerce   pendant  li's  '  son  beau-père,   se  trouve  le  seul 

traobles   de    France    une   aatorité  soutien  delà  famille,  et  esl  bîentdt 

l^rranniqae  sur  cette  ville  nvec  le  emporté  lui-même  par  une  maladie 

ripiitr  Louis  d'Aix ,  "  XLIII ,   ao6.  conlagieuse ,'    109.   Eclaircissement 

Comment  il  la  perd  avec  la  vie  par  Aur  Vépoque  de  aa  mort,  nécesscîre 

rratrepriae  dn  capit.  Libéria ,  ao8  pour  fixer  la  date  où  Christine  com- 

naaiv.  posa  ses  premiers  ouvrages,  aïo. 

CisiutT  (Fabio),  fils  dn  précé-  CAstEi.iiA(i,  Ses  Hémoires  con- 
<lnii,sereiireanfortdeNoire-pRiiie  tiérnient  nu  esjJîiGe  de  11  ans  depuis 
it  la  Garde,  après  la  réductioâ  de  la  mori  de  Henri  11  :  son  caractère 
Htiaeille,  XLIII ,  a  1 5.  Se  sauve  en  {jénérenij  ges  grands  talens  .politi- 
ntiinrun  vaisseau,  ai6.  ques,XX,iS.  JouitdetacoDlÎBTicede 

CtsEiTK  (le  comte  cle),   seign.  Catherine  deMédicia;  après  l'acci- 

napolitain,  se  joint  avec  sel  troupe»  dentdéVassy,  prend  les  armes  pour 

■■  dac  d'Anjou.  VI,  30t.  les  catholiques;  est  chargé  de  plu- 

Cumn  (  le  duc),  necond  fila  de  sieurs  ambassades;  donne  avis  delà 

fdccleur  palatin, parollen  Lorraine  conjuration  d'Amboise;décoiivrefe 

nec  les  secours  que  les  proleslans  complot  d'enlever  la  famille  royale 

ittendoient  depuis  long-temps,  XX,  à  Monceaui,  rS.  Délivre  la  France 

1)^  (Inlrod.  )  — Vient  an  secoure  des  troupes  étrangères  ;   est  quel- 

if  anguenot*  à  la  lèle  de  7,000  qne«  ioon    Irnr    prisonnier  ;   let 

idlret  et  de  6,000   laneqneiMU  ,  grandes  vues  paUUqoeaj  Ie;on«  à 

5a.  7 
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suu  lils,  17.  Il  nrgacie  la  paiK  BTOc  divenei   tniscioiM   imporlanUs  en 

l'Anal ul erre;  propuaej  puur  Ureii-  Augttlcici: .    mi  A'Ienugiic   et  e* 

Ure  plus  dufiibli^,  (le  maiiet  Elisa-  6uiB.se,  iS.Acixrnipajpieleducd'Âii- 

belii  avec  Charles  ix;  rcponse  delà  joa  en  }f<iliigfit;  en  cWcgé  de  levée 

Reine  à  cette  proposiiioD,   116.  U  G,ooo  reltres  pour  Roulcnir  thuii 

revient  de  Bruielleij  afertic  U  cour  iii^  estiiuinméambouadeoc  prÉcde 

^ucomplolqiie  les  protesUiiu  aië<)i-  l^^  reine  Elisabetfa,  i^.  Compose  tfi 

tenij  comnieat  cei  avis  est  leçu,  134'  Mémoiies  en,  Angleterre;  ceiienieD 

11  TeconduJLgur  la  frontiéte  l'armée  FrïacepceiqaeiuÎDéjse  déclaceou- 

du  duc  Casimir;  danger  iju'il  cgurt  Tertemeut  coude  la  Ligue,  iS.  Bct- 

dana  celte  mission,  qu'il  parvient  ri  iv  lui  donne  desmissions  deeon- 

CFpuaduDL  à  remplir,  l'ij.  {Jntrod.)  fiance:  il  meurt  à  l'âge. de  74  Wi 

—  Sa^mauce.son  éducation,  ses  idée  Je  aes  Hémçirea,  oompoKsi 

v9ragea,X.XXI1I,3.  IlserteaPié-  ceuide  Bhil.  de  Coçuinesi  époque 

tnonl  S0U.4  le  maréchal  de  Brusac  j  i  laquelle  ils  parurent:  divci*es  édi- 

l'allache  a  François  de  Lorraine  ;  lions  (|ni  ea  ont  été  faile»,  iÇ.Xt 

est  présenté  à  la  courj  gagne  la  fa-  qu'on  ijoit  pensée  de  celles  de  Lt 

veur  di(  rardiusl  à"  Lurtuine,  4-  Laboureur  et  de ].  (^defraj )  plan 

Commande  une  galère;  psi  chaîné  suivi  pa^  Ite nouyeaui  édileun,  17- 

de  porter  Il's,  ordres  de  Henri  I)  au  [P/olice.)   . 

duc  de  NïTers,  campé  sous  les  mun  llaccoaipqjjneFrauç.  ijeLoccaint 

dp  Laon,  S.  Est  envoyé  enEcossp,  daiia  sonexpéditiun  navale,  87.  Esi 

puis  en  Angletprie,  où  il  gaene  la  cnvoj'é  parce  prince  aifprés  du  Roi 

Sqiiauce  de  la  reine  Elisabeth;  est  pour  recevoir  ses  ordres,  89^  Jngc- 
argé  d'une  mission  auprès  du  duc  meut  qu'il  poiM  sur  la  prplectioii 
de  Savoie,  6.  Contribue  à  l'éjection  accordée  par  les  luig  de  France  an; 
dé  Fie  iTidécouvrclespremicrsin-  protettaas  ctraogers^  gi,  Edi  in- 
dices de  la  conjuralion  d'Amboisej  vojé  {«r  le  Rqi  vers  les  duo  it 
acçoçppagne Marie  Sluarten  Ecosse,  lampeset  de.II|ta(ctigu^  po>}r  Icurde- 
j.  Se  déclare  pour  les  catholique;  mander  d'puvajer  leurs  furces  tl 
est  fflt  prisonnier,  et  conduit  au  Normandie,  ^oo,  Se  Teod.à  Caen, 
Q^vre  ;  prend  part  au  sié);e  de  au  il  s'eaUelient  ^«ec  Js  duc  dt 
BoueQ,  S.  S'tmpflte  de  Tancarvîlle  Bouillon,  loa.  £st  altAqaé  <la()tniic 
par  ruse;  est  envoj|é  de  nouveau  en  embuscade  et  fait  pri^oaieri  es» 
Angleterre,  g,  puis  dans  les  Vays-  conduitau  Havre,  ao3' Conicaentil 
Bas  auprès  du  ducd'Albe;  décuuvre  est  envQjé  de  1^  pour  négocier  sa- 
le complut  formé  par  le  prince  de  prés  du  Roi  et. du  co^^iétattle,  aoj. 
Condé  et  Tamira)  d'eniever  la  fa-  Est  re«ïoyé  au  Havre  avec  des  cos- 
mille  tpvale^  Mpuceaui;  vient  c|i  ditions  raisonnables  pour  les  bibi- 
avertir  la  couy,  10.  Est  renvoyé  à  tan«,  395-  Se  trouve  prisonnier  des 
Braiellcsj  revient  eu  Fr^uce  avec  An^is,  qui  se  rendent  maîtres  dt 
une  troupe  de  a^oon  cavaliers  ila-  laSle,  aois.  Eslile  vouvean  d(p^ 
(oands;  part  pour  r.'Uemagne,  afin  ché  à  la  coût  par  Warvriclttetre?- 
d'obtenir  des  «ecmita  du  duc  de  voyé  au  comte  par  le  Boi,  307.  S* 
Saxe,  11.  Emploie  tout  son  crédit  fait   libérer  de  sa  foi,   en  faisant 

Î sur  engager  ce  duc  à  retourner  en  rende;  quelques  prisonniers,  no. 

llemagoe;  comtnent  il  y  parvient  j  Est  envoyé  parledi^cde  Guise  leci 

ett  nommé  ^uverneur  de  S.-Di-  le  Roi  et  la  Keine  mère  pour  teni 

tier,  et  obtient  une  comp^nied'jirr  dire  qne  la  ville  de  Rones  seNil 

donnance;  prend  part  a  la  victoire  prise.  s'iEà  le  vquicâent,  en  nioin> 

de  J«mK,  13.  Ei^t  envoyé  quprè^  d«  deux  ou  troii  beures,  iii' A<~ 

du  maïq.  de  Bade  ef  du  duc  d'Alba,  compagne  le  comte  de  Rhiogravean 

dont  il  obtient  unq, armée i  assiste  à  siège  du  Havre,  nii.  Empêche  <■> 

|a  bataille  dcUonteontoor;  remplit  AajdtMc^e,deu:(leïce«  de  reUm'^ 
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CAS 
j5.  Est  « 

connêlable  et  les  chefs  d 
rayale  «après  dn  Roi  et  de  ia  Reine  consentement. an  marian  qni  lui  eat 
mtr«  ponr  leur  demander  l'antori-  proposé  en  faveur  du  bl;t  du  comte 
ntion  délivrer  combat  auj  hogne-  fie  Lenox,  3^9.  Revient  en  France, 
noli,  137.  Réponse  qu'il  est  chargé  3Si .  Est  renvoj^  auprès  de  la  reine 
de  reporter,  aîg.  Aasisleàla  batairie  d'Analeterre  pour  propnserde  ijon- 
de  Dreoi:;  est  renvoyé  au  Havre  {  veao  le  mariage  du  Roi  ou  Celui  da 
«Vmpaçe  par  capitulation  do  dià-  dnc  d'Anjou ,  on  feVorjser  celui  dn 
MudeTancarville, 355. Triste  état  comte  de  Leicester,  35l.  Réponse 
de  la  Norifiaildie,  aSS  Est^envojé  de  la  reine  Elisabeth  à  ces  propoii- 
à  Bsnen.  d'où  il  instruit  le  Kot  de  ttoas,  3^3.  Il  passe  en  Eceue,  oiiil 
Itqoeretle  mrvenae'entie  le  marc-  trouve  la  fieitie  mariée  avec  milord 
cW  de  Vieillevitle  et  ^e  seiRneur  de  Darolej,  354.  Est  encore  envoyé  en 
Tiileban,  357.  Est  envoyé  par  le  Angleterre  et  en  Ecosse  pour  enga- 
«rachal  de  Briasac,  lieutenant  gé-  eer  les  deux  Reines  à  vivre  en  bonne 
uéral  en  Normandie,  auprès  du  Roi,  lalelti;;ence,'355.  Ses  efibrts  pour 
par  demander  des  secours  et  la  défendre  l'honneur  et  ta  vie  de  la 
ferée  du  siège  d'Orléans,  aSSipuis  reine  d'Ecosse,  SS^.  Est  envoyé  au- 
de  la  part.dn  Roi  ad  duc  de  Guise,  prés  daduc  de  Savoie,  36oj  auprès 
'jni  commande  ce  siège,  pour  lui  de  Marguerite  d'Autriche,  gouver- 
fiire  part  des  raison»  dn  maréchal  nante  des  Pays-Bas,  36 1,  Est  envoyé 
Je  Bri»sBC  ;  comment  il  est  reçu  par  de  nouveau  en  Flandre  iiour  visiter 
le  duc,  ï66,  qui  le  renvoie  au  Roî  le  duc  d'Albe,  et  dire  adieu  â  b 
portn'  la  résolution  qu'il  a  prise,  duchesse  de  Parme  de  la  pari  de 
174.  Retourne  auprès  du  maréchal  LL.  MM.,  3^4.  A  son  retour  esl  in- 
de  BrissBC,  37S.  Remet  au  Roi  le  struitdu  projet  des  prnteElans  d'en- 
«omtoanderaent  du  château  de  Taa>-  lever  le  Boi  et  la  famille  royale  à 
orvilte;  est  envoyé  au  devant  des  Uoticeaux,  et  de  recommencer  II 
ambassadeurs  anglais  Smith  et  guerre,- S^S.  En  infornie  la  coor; 
Trockmarton,  3i3.  Ftiit  arrêter  ce  le  connétable  révoque  ce  projet  en 
ikfiiief,  el  l'envoie  à  S. -Germain-  doute,  376.  Lechancel.  de  L'Hflpi- 
cs-Laye,  3i3.  Commence  à  traiter  tal  blâme  Casteinau  desoii  rapport, 
d'une  trêve  avec  SmilE",  Sii.  D'n-  $■}■}.  Sur  de  nouveaux  avis,  an  de 
pKi  les  ordres  de  la  cour,  il  leçon-  sel  fVéres  est  envoyé  J  la  découverte 
dDità4*aTis  pour  traiter  de  la  paix,  de  la  vérité,  378.  Il  part  avec  ses 
î)5.  Le  fait  remettre  en  liberté ,  frères  et  quelques  hommes  d'armes 
îrj.  Assiete  ans  divertissement  de  pourTjagnyj  coupe  le  pont  deTrfl> 
FDniainebleau,3i3.  Envoie  par  l'or-  tebardon,  38o.  Se  rend  à  Paria  pour 
àte  dn  Roi  chercher  Trockmarton  y  faire  prendre  les  «rmes  et  prépa- 
pow  traiter  de  la  paix,  Sa6.  Eslo^  rer  l'entrée  du  Roi,  38i.  Esd envoyé 
•oyè  aspfèi  de  la  reine  d'Angle-  auprès  du  duc  d'Albe  pour  lui  ife- 
Urie,  SqS-  Détails  Bar  sa  mission,  mander  des  secours,  386.  Sort  par 
lig.  UtneaT«cla  Reine;  fait  dé li-  la  porte  S. -Antoine;  est  repoussé 
rtct  plnsieBrs^ntitehommes  fran-  dans  Paris  par  les  prolestans;  sort 
9>>;  lears  noan,  33o.  Reçoit  der-  pat  celle  de  S.-GeTmaJn -des -Prés  ; 
I  prfMus  de  la  Reine,  et  revient  troo.-  t^agnePeronne,  387.  Arrive  à  Bruxel- 
verleRoiàBar.le-Duc,  33i.  Esl  les;  ne  peut  obtenir  du  dnc  d'Albe 
'•Broyé  en  Angleterre  pour  propo-  ,  le  secours  qu'il  lui-demande ,  358. 
Kr  k  la  Reine  son  mariage  avec  Protestations  de  ce  duc;  motifs  de 
CWlel  ix;  répodse  de  la  Reine  à  sa  conduite,  38g.  Obtient  enfin  8 
MU  pvoposiiion,  343.  Passe  eu  compagnies  de  la  gendarmerie  des 
Eeossc!  aocneil  qu'il  y  reçoit  de  la  Pays-Bas,  eondaîtea  par  le  comte 
■nie  Marie  Smart,' 345.  Est  chargé    d'Âremberg,  391.  Entre  en  France 
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avec  elles,  3gi'  lielas  du  conle  CAimPEKS  (Rajm.  de),  baTi.n 

cTÂrembcrg  Se   (DÎTte  le  diemiD  de  PauDic,  BGComjiBgile  MonUiic  à 

que  CasieluBu  doit  ùair  ;  ik  mar-  aon  entreprise  d'Auriola ,  XX,  3g3. 

cbent  Tcr>  BeauTsia,  SgS.  Est  en-  CuTrij,i(roTauaiede).  Comment 

loyé  auprès  des  Giiûepour  les  en-  aonunionaveclerojBnmedeFrance 

cager  à  combwttre  les  nlires ,  con-  aétécontJDnellemeDt  rompue  depiiii 

duiu  pai  le   duc  Casimiti  a:  qu'ils  le  mariiige  d'Elissb.  de  CaA[tle  aTCC 

réfutent  de  Taire ,  4oS.  Part  en  dilt-  Fetdin-.  d'Arragon ,  LI .  304  el  suit. 

gcncc  pour  aller  en  AllemBCne  de-  CiiiTKiiv  (M.)  fait  ifnpnmer 


lu  dMc  jf.  Guill. 

de  Sane ,  ^oq.  Amène  à  Bfaelel  5,ooo 
leltres,  410-  ^e  rend  k  Paru,  411. 
Est  renvoyé  auprès  du  duc  de  Saxe 
pour  le  prier  de  retirer  ses  iroupes, 
4ii.Mécantentemealque  le  doc  lui 
témoigne,  4i3-  H  parrient  à  Tapai- 


.     .     ■l'aiiièneàPaVis,4i4,  E.Lcn-    Tolède,  IV, 445. 
Toyé  aopréa  du  duc  d'AJbe  pour  le        Cistkes,  si 


livre  qui  prouve  que  la  famille 
Caiiitenaj  de.-cend  par  miles  de 
Louis-ie-Gros,XLVIU,  j  jG.  Est  ver- 
tement réprimandé  par  le  Boi  pour 
des  vers  faiu  contre  le  Pape,  aia. 
Castséb  (  Ferrand  de  )  asaisie 
Heari  de  Transtamare  au  siège  de 


de  ses  secours,  41  J.  £st 
léché  fers  le  duc  Casimir;  diffi- 
Lés  qu'il  éprouve  pour  le  faire 


le  Jarnac  pour 


nt-major,  blesse  et 
conuuandant  de  la 
ville  d'Âlbe,  XXIX,  i5a. 

CiBTBFJS  Xle  stigo.  de),  capt. 
espagnol,  est  fait  prisonnier  à  la 
bal8illcdeRenti,XXX1,  agà. 

CiSTin  (  Fein.  de  ) ,  intime  ami 
:1e  Pierre-le-C(uel ,  essaie  de  re- 
mettre l'esprit -de  ce  prince  et  de 
relever  son  courage,  IV,  346.  Le 
plaint  eu  voyant  ses  aBùires  déses- 
pérées, 36o.  Lui  conseille  de  s'ac- 
commoder avec  Henri ,  366.  '  Ht 
voyant  mis  en  jeu,  quille  secrète- 
ment la  cour  de  Pierre,  366.  Revient 
àsoD  secours  à  la  t^e  de  iSoo  hom- 
L'abandonne  toui-i- 


pes,  4i8-  Comment  il  parvient  à 
<Ateiiir  la  rellaîte  des  reltres,  4'»- 
En  récompense  de  ce  service,  il  est 
nommé  gouverneur  de  S.-Diiier, 
4.13.  Est  Litvoyé  par  le  duc  d'An- 
jou après  la  bataille  de  Jai 
faire  avaooet  lesriltres  que» 
de  Bade  amène  au  secours  c 
449'  Arrive  à  Melc  avec  luij 
pécbé  vers  le  duc  d'AIbe  p 
demtmdcr  un  prompt  secoi 
trouve  ce  prince  mieux  disposé  mes,  v, 
qu'avant  la  bataille  de  S.-Oeaia;  fait,  i^. 
pourquoi.450.  Joint  avec  le  secours  CiTEin  -  Ciirasisis-  Texte  du 
que  lui  donne  le  duc  l'armée  des  traité  de  pals  qui  y  est  conclu  te 
ducs  de  Nemours  et  d'Aumale  en  3  avril  iSSg  ,  XXX,  44°  *'  suiv.; 
Bourgogne,  45l.  Estenvofé-par  le  XXXI!,  33i  et  suiv. 
duc  d'Aumale  auprès  dû  LL.  MM.,  Cateliiitte,  porteur dcsablon, 
puis  auprès  du  du«  d'Anjou  par  le  eA  fouetté  à  ta  porte  de  Paris  pou 
Iloij  but  deces  deux  mi.saioDS,  456-  atfoir  chassé  son  Âne  aux  Etats  et 
Est  cuvojë  auprès  de  ia  reine  de  s'en  élre  moqué;  un  valet  de  tneft- 
Kavarre  pour  rengager  à  traiter  de  nier  est  également  fouetté  pour  le 
la  paix,  490.  Réponse  qu'il  rapporte  métne  sujet;  quatrain  fait  à  oelts 
au  Boi,  491.  Autres  emplois  et  né-  occasion,  XLVI,  3aS. 
gociatioDS  dont  il  es^  chargé,  f>o3.  Cheville  etLisoEsEcv  foment 
(Mém.  de  Caneinau.)  ïutb  eulreprise  «ur  Dieppe  qui  «st 

Casixlhid  (  Tiius  ] ,  frère  de  découverte;  ils  sont  condamnés  pat 
Castelnau-Mauvissière  ,  arrive  en  aixét  du  parlement  de. Rouen,  et 
diligence  à  la  cour  pour  faire  part  ont  la  tète  tranchée,  XXXIII,  Uo. 
du  projeY  des  protrstans  d'enlever  Cathebike  Sfokce,  mère  de* 
le  Roi  et  la  famille  rojale  il  Hoo-  Biatio ,  attaquée  dans  Imola,  OKTre 
ceaux.XXXIlI,  Sjg.  les  portes  de  cetle  ville  et  va  se  fm- 
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fermer  dvu  Forli;  «pr^ un  riége  toi.  Agit prciqaeouTcrlrnirat pour 

loDg  et  lueDttrier,  elle  tombe  au  eaij  raranre  le  Roi  aon  tili  lur  lea 

poQToir  de  Céiar  Borgia ,  qui  l'en-  intentioiu  du  prince  deCondé,  io3. 

voie  à  Rome:  Ives  d'Alésré obtieut  Ecrità  seaaffidés  qu'eUe  ritiiriaon- 

la  liberté  et l'époD^e,  XV,  35.  nier e  à  Paris;  tes   lettres  «ecrélei 

CATBEaTBG  DE  BoDaBON,  soiuT  du  (Ouléyent  plusieuri  villes,  104.  For- 
roi  de  Navarre,  tient  sa  cour  ■  Né-  "ie  par  le  vccu  des  habitani  de 
rac;  ses  qualités  aimables,  XX,  183.  Paria,  ellefeiutnn  i;rind  zèlopour 

Catheiihe  de  CLives,  durhe^se  la  cause  des  catholiques,  loS.  Ob- 

deGuise,  publieaae  requJteadres-  tient  que  des  conférences  auront 

>ée  an  parlement  de  Panijiour  de-  lieu  à  Tou^,    à  ToUy  et  à  Beali- 

mander  vengeance  de  la  mort  de  fency^  son  désir  violent  Us  gon- 

•on  mari,  XXXIX,  46.  veiner  seule,  106.  Consultée  par  le 

ClTHBaiNE  DE  MÉDiciB  est  mariée  conDétable  pour  savoir  s'il  doit  lî- 

■u  jenue  dac  d'Orléaus  Henri,  se-  vrei' bataille  aux  protesUus,  elle  in- 

cond  fils  de  Francis  rj   caractère  terrOge  la  nourrice  du  Roi,  et  sur 

de  cette  princesge;   elle  est  Ion;;-  sa  réponse  écrit  au  cànaétable  de 

lempa  sans  influence  et  sans  crédit,  faire  ce  qu'il  jugera  à  propos,   log. 

ÏVn,  lao.  {Introd.)  —Manifeste  Obligée  de  consentir  i  ce  que  le  duc 

•un  humeur  contre  Uisne  de  Poitiers  de  Guise  lolt  fait  lieuleuaat  général 

er     des    discours    qui    répandent  do  rojauœe,  elle  fait  dire  en  aecrrt 

aucoup  de  troubles  à  la  cour':  elle  à  l'amiral  de  ne  pas  sa  décourager, 

tient  compte  i  Tavannes  dnàevoiV  m.  Paroltàuiméi:  du  désir  d«  pro' 

ment  qn'il  lui  montre.  XX,  68.  Sa  curer  la  paix  à  la  France;  arra^- 

coadnite  ferme  après  la  bataille  de  ment  conclu  à  Amboi^e;  aainislia 

S..Qaentin|fa  démarche  qu'elle  fait  ({énérale:  leculle  protestant  obtient 

i  l'bihel-de-viUe  de  Paria  lui  conci-  plusdeJiherté  qu'auparavant;  vente 

lie  l'esprit  du  peuple,  et  lui   pré-  de   3,ooo,ooo  de   biens   du   clergé 

pire  la  cfaemiu  au  faite  de  la  puis-  catholique,  ii3.  Comment  Caihe- 

■ance,    'j^.    Elle  pnroll   s'a&socier  rine  devient  momenlanément  roat- 

fraacfaementicctntquii'rassédent  la  tresse  absolue  des  a&airf  s,  ii4.Feit 

rouBance  desoniils.  86,  Elle  fait  dédarer  Charles  ix  majeur  |iaT  le 

donner  à  Llldpital  la  chnr^  .de  parlement  de  Rouen;  jette  les  pre- 

cfaanceb'er,  dans  l'espoir  de  l'oppO-  miera  fondemens  du  palais  des  Tuî- 

set  am  Guise,  89.  Souliéof  secrè-  leries:  forme  le  prO(el  d'élever  un 

tament  les  princes  mécontïns;  lie  vaste  hospice  oit  aeroieut  reçus  el 

correspondance  avec  l'amiral,   go.  soignés  les  soldats  invalides,    Ii5. 

Envoie  toutes  les  nuits  Vieitleville  F^les   données   à    Pontainebleau} 

conférer  avec  le  roi  de  Navarre,  fait  voyager  le  Roi  daul  les   pro- 

qui  tst  gardé  à  vue,  ga.  Devenue  vinces,  116.  Contre  l'avis  de  L'HS- 

réçente,  elle  paroll  accorder  à  ce  pilai,  elle  fait  rendre  un  édit  qui 

'  Roi  nne   portion  considérable  du  diminue  les  avantages  accordés  aux 

pouvoir,  mais  ne  réECrvu  réellement  protestana  ,  117.  Donne  daua  tout 

toute  l'autorité,  g3.  Manège  dont  son  vojage  des  preuves  qu'elle  a 

tUe  se  s«rt  pour  attirer  à  elle  les  changé  de  système,   1 18.  Fait  tout 

priucei  et  seigneurs  dont  elle  craint  ses  eiTorti  pour  quels  veuve  du 

Topposition;  laisse  aux  Guise  une  duc  de   Guise  se  réconcilie   avec 

grande  influence  à  la  cour;  renvoie  l'amiral,    lao.  Nomme  Cbevenav  . 

«a  Ecosse   Marie  Stuart,   94.    Sa  chancelier  du  duc  d'Alençon  ;  laa' 

poUtiqueiluxeetf4lesvolupiueuses  des    levées    de    troupes,   appelle 

ia  sa  cour,  g5.  Ses  enfans  ;   leur  6,000  Suisses;  iitétexte  de  ces  le- 

caractére,  96.   Elle  penche  en  tiè-  vées,  lai.  Sa  sécurité  au  milien  des 

rement  vers  les  proteslann,  et  rap-  dangers  qui  ntenacentla  cour,  i«3. 

pcUe  le  prince  de  Condé  à  Paris,  Se  retire  ii  Heaui  avec  la  (XHir; 
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•ppcU«  les  SniaM*  auprè*   d'«Uei  161.  ReUre  le  pwti  protestant,  t\ 

caroie  Pr«nç.  de  Hoatmoreacy  >é-  embrase  d'auires  projets j  veut  mel> 

^ocier  aiEc  te  j[»mce  de  Condé,  Ue  Le  duc  d'Anjou  enr  le  tidue  de 

•fin  de  Gagner  du  tempij  loa  dit-  tulogné,    i6j.  Charge  l'éviqne  de 

cou»  plein  d'énergie  aux  SuiMes,  Vulence  de  la  négociation,  i(>5.  Se 

iiS.  Homme  le  duc  d'Anjoa  Ueute-  bite  de  faire  la  paix  pour  «nvoyei 

Émt  généml,  iiS.  ProUiedelala*-  le  ducd'AoJQu  en  Folojjue,   oii  il 

•ilude  de<  proleatan*  pour  amener  vient  d'élre  élu  roi,   1&6.   Jugeant 

un  accord  i  conclut   le   Iraûé  de  mieux  de  l'élai  de  (Hharles  ix  qu*  les 

Loi^umeatt;  condïlioDa  de  ce  irai-  médetrim ,  elle  écrit  aux  principales 

té,  i3o.  Elle  l'ait  sucTeilUrleaclieEi  villes  durofaumepour  lesexboiter, 

•iu  partt  proteatani;  donne  ordre  â  en  cas  de  vacance  du  trdne,  à  te 

Tavanne*    d'atiâMp    le    prince  de  déclarer  pour  le  dur  d'Anjou,  153. 

Condé,  i3i.  ParTient*  brouiller  sa  A  la  mort  de  Charlcu  11,  ejlese  lait 

liUe  Hargoelite  avec  le  [Loi  ei  le  duc  déclarer  régente^  cherche  à  ména- 

d'Anjou,  [35,  Prend lea mesurer lei  aer  tous  lei  parligj  reflué  d'ouvrir 

plus  rigoureusea  contre  lea  prote»-  la  priMin  de  Vincennea,  i^S-  Fait 

tan*,  etcontinnede  négocier  aecré-  trancher  la  tête  à  MontBomtneiy, 

lement  avac  Farairal,  i39.Faixde  ij6.    ESraj^e    de    l'enthousiaSBw 

&-Giermain{  avantage*  qu'elle  donne  qu'excite  la  victoire  du  duc  de  Guiae, 

aux  proteitans,  iSg.  Laùae  entre-  elle  lie  nne  néf;ocialIoB  dont  elle 

Ton  le  projet  de  dittcaire  lea  FraU'  charge  tes  maiécbaux  ,de  Montmo- 

çttède  leurs  querelles  rSligieivKS  par  rencj  et  de  Cosfé ,  remis  en  liberté; 

■me  guerre   étrangère,    i^i-  T^nle  nblient  nne  trêve  de  six  mois,  180. 

inutilement,  dsna  des  conférences  Bemelenliberté  Marguerite  deYs- 

sMrètes  arec  Jeanne  d'Albret,   de  loisj  la  conduit  à  Sens  vers  le  duc 

]Mnétrer  lesintentioBsdu  parti  pro-  d'AIeuÇon,  et  par  leoc  moyeu  ob' 

(estant;  propose    a  celle  princesse  tient   une  paciScation   apparente, 

de  iDarier  le  prince  de  Navarra  avec  tSa.  Bevient-avec  le  Roi  au  Ejstéme 

Hiii^uerite  de  Valois,  i43.  Son  ef-  de  bascule,- 183.  Se  rend  i  Nérae 

froi  envoyant  ie  duc  d'Anjou  près-  avec  Marguerite  dans  l'espoir  de  ré- 

Sie  disgracié  ,  le  duc  de  ^iiise  concilier  le  Roi  avec  Henri  de  Ka- 
oigné,  le  cardinal  de  Lorraine  varre,  toujours  maître  de  la  Guien- 
obligé  de  partir  pour  Bonie,  et  ne;  conclut  la  conveslion  de  Né-  . 
Tavannes  repoussé,  s^.  Sea  aUr-  rac,  qui  rend  aux  proteatana  les 
■Ms  redouUent;  sm  enlietien  avec  avantages  qu'ils  ont  perdus,  189. 
le  fioi:  reproches  qu'elle  lui  faitde  Veut qu'onopposelcroi  de  Navarre 
la  connance  qu'il  accorde  à  Cobgny,  aux  Guise,  et  off^e  de  se  charger 
■  47-  S'enferme  a  Moueeauxi  s  en-  de . cette  négociation ,  19g.  Se  rend 
Mure  du  duc  de  Guise  et  de  ses  par-  anprësdu  roi  de  Navarie  avec  Christ. 
tiaana;  édiauffs'  leur  biine  conlre  de 'Lorraine,  ta  petile-fîlle,  dans 
famirsl,  i^S.  Accompagne  le  Roi  t'espoir  de  loi  iàire  rompre  «on  nla- 
«bei  Cobgny  blessé;  empêche  une  rïaee,  et  de  le  faire '  consentir  à 
axplicaiion  entre  eux  ;  faittenir  au  quitter-  sa  religion  pour  épouser 
Bo)  un  conseil  secret,  où  assistent  le  cette  jeune  princesse,  soi.  Mal- 
doc  d'Anjou,  le  comte  de  Nevera,  gré. son  Ige,  elle  litave  les  dangers 
le  garde  dès  sceaux  Btragite ,  et  les  qu'elle  court  pour  aller  ségocier 
,  maiéchauxdeRetz  et  de  Tavannes;  tvec  le  duc  de  Guise;  amuis  ce 
dbcoiirs  qu'elle  j  tient  contre  les  prince  pour  donner  au  Roi  le  lanps 
s:  avoue  qu'elle  a  autorisé  de  sortir  de  Paris,  aïo.  Douce  en 
de  Guise  a  se  défaire  de  vain  à  Henri  m  des  conseils  fermes 
avis  des  piiucipaui  coa-  et  prudensaprés  l'assassioatdudnc 
i5s.  Lé«e  une  amée  des-  de  Guise;  meurt  de  maladie  a  l'âge 
'emparer  de  La  Boclwllc  ,  de  70  soij  ta  mortae  cause  aucme 
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i8.   FoTtrùt  de   celte  Décide  avec  U  reine  d'Espagne  et 

ip.  llntrod.)  leducd'AlbelBniinedeifaéréiiques 

iioii  caractère;  reprochm  ipi'eile  en  France  et  en  Flandre,  4' 3-  A»- 

«IrtHeau  connélable,  XXIV.  a56.  semble  l«s  fjrands  ï  Moulins  pour 

Uéconlenie  de  l'autôritédesGufjje,  lea  récODcilivr,  449'  ^'■^^  taire  une 

dis  favorise  en  secret  tes  mécon  tens,  le*^e  de  9,o<hi  Suisses,  45o-  Se  rend 

961.  Fait  Jonner  les  sceaux  su  sieur  à  Heaux  avec  ses  enfans;  rertvnt  à    - 

dcL'Hdpitaljtt  tenir  une  sssembMc  Paria  nu  milieu  dea  Suisses,    4Sg- 

des  prïncïpaai seigneurs  du  royau-  Âpres  la  mort  du  connétable,  eÛe 

me  ,  dans  l'espoir  que  le  roi  de  Mst  donne  le  commandenieDt  des  sr- 

tane  et  lé  conuéuible  reprendront  mées  à  H.  le  duc  d'Anjon,  XXV, 

Faotorité,  381.  Aptes  là  mort  de  16.  Fait  la  paliavecle»faugHeBots, 

Ftançoit  11 ,  elle'  s'accorde  avec  It  i5.  ]>  i»il  de  nouveau  pour  gagner 

dAcde  Guise  pinir  ïni{t£cher  (|ue  la  du  lem^s,-  i8uAVeriieparMH.de 

rai  de  Navarre  n'ait  la  régence,  3i4-  Sauve  ei  de  itetz  des  conseils  secrets 

%ip(4iiique  envers  ce  prince^  elle  tennstotre  le  Roi  et  l'amiral,  elle  se 

fiil  accorder  aux  htieueUDU  la  per-  r^ndà  MiintpïpeaD-,  et  dans   nne 

mission  de  prêcber,  3i6.  Fait  lentr  conférence  «eorète  esraie  par  ses 

te  colloque  de  Poiskj  en  faveur  des  discours  de  n^gnet  la  confiance 

bagiienut^i  se  lia  |iul>li({iienieut  et  de  son  fils.-igi.  Résuutavec  le  duc 

en  secret  avec  cui;  îi^.L'Alit  dé  d'AnjoU'Ia  mon  do  Tamiriil,  agi. 

iiBTier  ï563  estaoo  onvrjtge;  qutl  {/UHm.  de  Tavanaet.) —' Se  cou- 

m  est  le  but,  3i^.  Encourage  le  duiie  Ji  Paris  «prés   la  bataille  de 

PQnce  àe  Condé  et  les  Chitiîlon  ;  S.-Qn«mïn  ;  elle  assemble  U  p«u^ 

foitifie  tesbugturnots,  les  favorise  irhâtel-de^iUe,  XXXII,  481.  Ob- 

n  dedans  et  au  dehors;  appelle  Irs  tient   Soo.ooo  francs  poltr  la  (olde 

diefs   à    Fontaioebleati ,   îaS,    Ses  de  io,oco  hommes  de  fiied  ,   4$i' 

craintes    et  ses  doulfiirs,   3ifj.  Hé  {Mdnt.    de    t.a    ehaslre.)—  A   l> 

retire  d«s  mains  des  Gaise  et  dn  moK  de  François  il ,  elle  est  rec«n. 

roi  de    Bavarre  par  le  muyeo   de  nué  régente,  el  réconcilie  le  roi  de 

Rostatn,  goutërneur  de  Melon;  fait  Navarre  srvec  les  Guise,  XXXIII, 

HuaccommodèiDenlaveceuk.'SaS.  lai.   Ses  efforts  portr  re^gner  le 

Vit  ses  letlves   secrètes,  pluiieurd  itrince  de  Coudé,  1^.  Ses  vérju- 

nUeiie  ieltenl  dans  le  parti  des  hu-  blés  desseins,  177,  Engage  ce  prince 

gnenoti;    par  d'antres  lenres  en-  i  veair  II  la  eonr,  181.  Son  eoUe- 

Toyée»  aux  priDces  d'AlleniaBUe,  é(  vue   avec  lui  au  .-village  de  TaUy, 

niregîslréeadaiWlenrB  chancelleries,  189,  Antre  entrevue  à  Beaugeney, 

it3  secours  étrangers  sont  demali-  ig3.  Comment  elle  devient  inuliM, 

déi  et  obtenus  cotitre  it»  Guixe,  1^.  La  Reine  est  suspecte  ani  }>ro- 

Ml,   Après  la  bataille  de  Dreuit ,  teslalis,  tgS-  Prupose  de  fonder  an 

conGrine  le   duc  de  Guise  dans  la  hâpild  potir  les  soldats  estropies, 

L-harge  de  Kelilenant  général  ;  re-  Su.  .Tombe  malade  d'une  chnle, 

nooG  ses  Intel Hgences  avec  l'amiral;  3 16.  Se  fortitie  contre  les  huguefiou 

rinvite  I   ne  pas  perdK  courage,  des  princes  voisins;  game  ies  Cfear» 

3So.  Fait  la  paix  avec  les  chefs  du  des  catholiques  en  allant  k  iatn 

parti  itrbtestanl,  3g).  Donùe  l'état  grandes  asiwmbléns,  et  ansislant  aax 

db  gr^nd-maltte  ei,  de  gOuvemeOr  ptocesSioOs  générales,  365.  Fait  Sùji- 

de  Chainpagne  au  fils  d*i  diic  de  primer  la  charge  de  connétable  &  ta 

Gnù,  3^.  Fait dédlerCrle Roi nl^<  mort  d'Anne  de  Montmorenn]',  et 

jenr  par  le  partem,c&t  de  HoUen ,  et  nnmmer  le  duc  d'Anjou  lieutenant 

yoyagerses  eofan»dan»  lerûvaume,  général,   4'*''' ^^ '*oir  Cafmée  du 

(il.  Fait  consWTHre  une  citadelle  à  d,.c  d'Anjou  dans  le  I.imosin.  46». 

lyoL:  ordonne  le  dëinantettement  (MbVm.  tie  Cattelnau.)  —  Dans  art 

d'Ortéans  et  de  MoDtaubaa,  4i4'  conseil  tenu  à  Huçceaux ,  elle  ex- 
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PMe  que  1m  ptoteatau,  en  fuuut  unéral  «or  le*  umacv,  XUV,  5S. 

McréceoMllt  dea  |cTée>  d'boiDiDea  et  [Mém.  de  ^i/brc>r'0  —  F"''  élcan- 

d'armes,  n'en  Teuleat  pa»  «eulemsiit  gUr  Loméuie,  secrétaire  da  Rm, 

à  la  maisoii  de«  Gu>>b,  mais  an  Roi  pour  donner  sa  terre  à  ton  miioan 

«tàl'Eut,XXXV,56,SapolîtiqHe  de  Betz,  XLV,  78.  Veri  où  on  la 

i  l'égard  de  ses  eafana,  6S.  Veut  compare  ï  Jézabel,  80.  Accepta  la 

chaaMT  La  Mole,  d'aupréa  du  doc  régeiioeç|uî  luiestiiSerte  parlé par- 

d'Alençou,  97.  Mène  au  roi  de  No-  lemenlapièa  la  mon  de  Uiarlriii, 

Tarre  Marij.uiritc  aa  Glle  j  leur  en-  gii^  Dépéclie  eu  Pologne  pour  ap- 

trelue  à  La  Iléole,  169;  puia  à  Ne-  prendre  au  Roi  la  mort  de  «ID  frérej 

rac,  [70.  Ce  lieu  aat  choiai  pouruue  fait  murer  toutes  Us  porlei  et  t'a- 

auemoléa  des  iléputés  protiatana,  iréet  du  Louvre,  91.   Va  juiqn'i 

1 7 1 .  La  Reine  ne  rend  à  Auçli  pour  L^on  au  devant  du  Roi ,  i  uo.  Sei 

conMrerarecle  roi  de  Navarre,  174-  paroles  au  sujet  de  sa  vie  imprimn 

Sa  prévoyance  lora  de  l'expéditiuii  qu'on  lui  fuit  lice,  io3.  Paroles  du 

duducd'Alen^ndana  lesPaTS-Baa,  cardinul  de  Locrhine  aur  cetouira- 

900.  i^lUim.   de  Bottiaon.')~&e  ge,  104.  Paroles  de  Calh.  de  M«ili- 

rend  a  Epeinay  auprès  d«s  G|iise  i  cia  en  apprenant  la  mort  du  cardi- 

J  règle  aveceul  les  articles  de  l'édili  nal  Je  Iy>rrainei  aes  Bppréhensioiw, 

de  Honioà,  XV^VI^^.  Est  en-  10g.  Pourquoi  elle  approUie  le  ma- 

vojée  en  Poîiou  pour  conférer  aveo  riage  du  Roi  avec  Louise  de  Lorrai- 

le  roi  de  Navarre,  9^.  Sa  mort,  laS.  ne,  iij.  £it  accusée  d'avoir  fait  vo- 

{Mém.  de  CheveiBjr.)  —  Mène    le  1er  la  vraie  ccoii  dana  U  Ste.-Cli»- 

Itoi  à  Tonrs  pour  vilir  le  duc  d'Ail-  pelle  du  falais,  i  iS.Sur  le£  faïuns 

)ou;  «a  joie  en  entendant  le  discours  nouvelles  de  la  mort  du  maréclul 

que  ce  prince  adresse  à  Sd  Majesté,  DamviUe,   elle  fait  resserrer  p[ii> 

XXXVn,3Ci.AverLj*aemensaecret|  étroitement  le  maréchal  de Han>- 

qu'elle  reçoit  des  événemena  heu-  morencjr;  s'en  tepent  ensuite,  iij. 

reux  ou  malheureux  qui  arriveilt  à  Mdoge  tant  au  repas,  de  noces  du 

sel  enfaiis,  fit.    Oéfend  Marguerile  marquis  de  Nomen;  avec  la  demoî- 

de  Valuts  auprès  de  Henri  m,  cou~  selle  de  Mariiguea,  qu'elle  manque 

Ire  les  rapporta  de  Dugnaat  au  sujet  eninoucir,  iit).  Est  effrayée  de  l'ip- 

de  Buuj-d'Arnbotsf ,  73.  Travaille  pariiion  d  une  .comète;  vers  coaue 
■  réconcilier  le  Roi  avec  son  frère 

le  duod'AlençoDi  va  ttùuverceder-  , 

nier  en  Champagne,  go.  Revientau-  comment  elle  en  est  reçue,  i65.  Va 

prés  du  Roi;  oblient  la  liberté  de  trouver  le  duc  de  Guise  en  Cbam- 

Margueriiej  son  entretien  avec  celte  pagne  pour  savoir  de  lui  la  cause 

prmcesse,  gi.  {lUdm.  de  Mare,  de  des  lemnemena  qu'il  j  fait,.aFlg.  l>t 

P'oto^,)  —  MBurtàBloia,  XXXIX,  soupçonnée    d'ètee    d'iutelligence 

>5.  Ses  funérailles;  soii  éloge  par  avec  les  Guise  pour  priver  ceui  de 

Berlautetpar  Cayet,  16.  Elle  sauve  la  maison  de  Bourhon  de  la  cod- 

quatrefoisTEtatetleRot  coutreles  ronne  ,  397.  Va   trouver  le  Roi  < 

entreprises  de  quelques  grands,  soit  Mantes  pour  le  prier  au  nomdniluc 

fai^oenots.soitcatlioliques,  17.  Elle  de  Guise  de  revenir  à  Paris;  elli 

esc  justiSée  de  la  calomnie  qui  lui  retourne  fort  mécontente  du  refoi 

«tiribue  la  mort  de  la  reine  de  Na-  du  Roi(  va  le  trouver  a  Chartrti 

VBrre,  ij.  Ses  dernières  paroles,  39.  avec  le  duc  de  Guise,  le  cardinal  de 

Bàtimens  qu'elle  a  fait  construire,  B<|urbou,  etc.,  pour  le  même  lujcl; 

3o.  Auciens  livres  manuscrits  dont  mime  refus,  369,  Meurt  1  l'ii^e  dt 

•Ile  a  augmenté  la  bibliothèque  du  7  1  ans  ,  endettée  de  âoo,ooo  ecui , 

Roi,3i.(^e'm.  de  Ca/^er  )  —  Elle  38o.  Son  dernier  avis  au  Rolaprci 

fait  savoir  à  Henri  m  que  le  duc  de  la  mort  des  Guise  ,>  3Bi.  Vers  bit* 

Guiae  se  contentera  d'un  pouvoù'  contresa  mémoire,  3B3.(L'ffIoi&'} 
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CAD  CÀU                 loS 

CÀTnBBiMfrHDntiETTi ,   Glk   da  ■  reprû  lei  habita  <t1ioiniiM,  3aS. 

BacuiiT  et  de  lamanjuiis  de  Mon-  S'appnx^fl  du  b&<dier  au  ttomciit 

ceanx,  eatbepUiéoà  S.-Ouen  ncc  où  u  comnieDçoit  à  l'eaflammer, 

de  Krandea  cdiémuniei,  XXIX,  343-  3oQ.   Se  met  eu  sarde  contre  ceal 

CATBEiniE  DK  NiriBJit,  «But  de  qu  il  ■  lervw;  publie  de  prétendues 

Benri  IT,  est  mariée  au  duc  de  Barj  déclaratioiu  faitei  par  la  Pucelle 

diScuilés  qui  a'éléTent  aui  la  ina-  avant  de  mourir^  adre«ie  à  tans  les 

siéie  doDI  le  maria^  aéra  célébré;  princes  chrétieiu  tme  relation  men* 

comment  le  HoiJea  lève  deaou  au-  songére  du  procès  ;  sollicite  el  ob- 

lorité  ,  XXXVI ,  37a.  La  princesse  lient  du  roi  d'Angleterre  des  lettres 

ae  tend  en  Lorraine  aTeo  Son  merî ,  de  garantie;  cherche  à  justi&er  la 

3^.  {Mim,  d»  ChMtimr.)  —  Dé-  oondaaiaatioa  de  la  Facelte  auprès 

taila  sur  son  vojagède  Pau  ■  Sau-  de  toua  les  évoques  dn  royaume,  3 1  o. 

smir,  XLI,  3^9  el  suïr.  (MAn.  de  Cadhaitis  (,X>cuia  Lefebrre,  sej- 

Cajret.)  —  Son  mariage  avec  le  duc  gneur  de),  est  nommé  gaid^  des 

de  Bar  est  célébré  dms  la  calnnet  Sceaux  par  le  crédit  de  MM.  de  Fui- 

dn    Roi;   princes  prélendana  à  sa  sieui  etde  Bauompicrre,  quil'em- 

main,  XLVII,  a4l.  Refuse  de  cban-  parlent  sur  M.  le  prince  et  M.  de 

ger  de  religion;  vaen  Lorraine  avec  Sdhomberg,  L,  538. 

7i  la  duc  de  Bar,  3aS,  Vient  Cïhiiok  (Jacuuinl,  Frédictions 

.oiieUefa'-        '"  ...•-.  .     ■  '     .    . . 

le  précbe  en  sAn  b       ,  .^^  _., 

an  sermon  du  père  Cotlon,  qu'elle  lui  arrira  peur  aïoir  voulu  rompre 

fait  réfuter  par  le  ministre  Dumou-  une  lance  a  g  heures  de  nuit  en  bi- 

li>,3gB.  Samiin,ii^.{L'£tloîle.)  ver,  3Ri.  Dangur  qu'il  7  court,  384- 

Catillom,  lenlilhomTDe ,  chef  de  Est  pendu  par  ordre  du  seign.  de 

ligueurs,  est  battu  avec  sa    troupe  Lu  Palisse, 'XVI,  54- 

prisdejlenfcblitel,  XLIV,  S4g.  Cïdiielàt  (Hugues  4^],  gouter- 

Càiiice  (  le  capit.)  est  tué  d'un  neiir  de  la  dernière  fqrterssie  de 

coup  d'arquebnie  au  siège  d'Osten-  Normandie,   dont  Duguesclin   t« 

deiMT«lenr«tHnhabileté, XLVII,  rendit  maître  «Tac  tant  d'adresse, 

436.  IV,  181.  A  la  lâta  de  5oo  lances, 

CÀTiBHUAo«Ea  (Berthold,  eomie  Tient  atiuquer  les  Français  par  der- 

de),  se  rend  à  Venise,  1,  i46-  riére,  et  décide  la  victoire  d'Aursjr, 

~  Cinains  (le  capit.)  eit  tué  dans  agj.Accoldïunpasse  portpouiDu- 

■netortieautiégedeHeiZtXXXH,  eue^cliuj  le  reçoit  près  de  Ch&lons; 

314.  rassure  qu'il  le  suivra  partout,  3l3. 


d'Arc;  fait  au  duc  de  Eloureogne  promettenl  de  maicher  au  premiw 

one  réutùntiou  k  cet  égard.;  obtient  ardre  sous  les  enseignes  de  Aertrand, 

de  !,  de  Luiemboure,  moyennant  3ï4'  Se  rend  avec  eux  a  Paris,  3i6. 

10,000   livres,   que  U    Fucells   lui  Conduit  ses.  gêna  à  l'assaut  de  Ma- 

soit  livrée,  VIII,  189.  Est  nommé  euelon,  33g.  Entame  les  murs  de 

pour  la  ju^er  de  concert  avec  le  fierresque  a  coufis  de  marteau,  3ifi. 

vice -inquisiteur,  agi.  L'interroge  Déclare  à  Henri  qu'étant  né  sujet 

pour  la  première  fois  dans  la  cha-  du  piince  de  Galles,  il  ne  pourra 

S  Ile  du  cbiteau  de  .Rouen;  l'occa-  plus  le  servir  ai  ce  prince  seconde 

;  d'injures ,  aga.  Sa  conduite  ini-  Pierre^le-Crnel.  3S7.  Prend  congé 

que  dans  ce  procès  j  agS.  Lit  la  sen-  de  Henri,  et  fait  s«a  adieux  à  Du- 

tence  prononcée  contre  la  Pucelle;  guesdin,  foa.  Seconde  'le  duc  de 

scène  indécente  pendant  celte  lec-  Lancastre  dans  le   premier  corps 

tore  ,  3oa.  Se  rend  k  la  prison  de  d'armée ,  à  la  bataille  de  Navarette, 

leanne  d'Arp  {lonr  constater  qu'elle  4'°'  Demande  an  prince  de  Galle» 
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Mii,ooo  iloublai  d'or  àBerUaoi)  povi  dimlaut  de  Catherme  de  Bonilioii  ; 
pajrei  la  rançon .  ^54-  Conieille  an  tefmai  d«  bénir  la  mariacs  de  cette 
ïiouttiumt  Grandaeia  de  rëunir  le»    princeiMafeolecomtedeSaiiMui 


garniaaoa  voiaiiies,  et  d' demander  aaS.  SenUe  dans  la  relieion  caUio- 

au  connétabU  Dugueaoka  un  jour  liqiK;ieooiitac[ïauoélibat{re^'t 

ponr  lifcer  conlbatrV,  75.  Eet  en-  le  litre  de  chnmoiogua  de  h'raim, 

Tojé  secTétemeiu  pour  tirer  dea  «ol-  119.  S'occnpe  k  ^nre  l'hUtaire  d< 

dau  dis  gacuïaoïu  i  «a*oie  uD  tnioa-  «oa  temps,  tt  à  r^fatrr  les  libelles 

pstU  dennndei  l^auille,  76.  des  pratestans  canif e  )ui;  sa  aaort; 

CtruoVE  et  fiaiauiMABii  «toi  sa  Chronalugi*  lepseiMtre,  s3o.  I( 

pandas  après  le  raàsucrc  da  U  &'  écrit  le  récit  de  lagneira  cirile,  et 

Uarthelen^,  comme  oonvplices  de  le  puHie  tn  1608.  Sa  réponae  lui 

l'amiral  Colign  j,  ILLIII ,  ^Sg.     i  cikjectlaas  qa'il  ptévoil  qu'oti  ia.lui 

.  CAri>.CÀaTi,(l'uiteancieiiiismai'  faire,  i3i.  Idée  de  >»  Ckronoiof^c 

soB  de  Florence,  seconde  Mondac  flowuureyjugtoentqu'enout  porte 

dans  la  décDurerte  d'une  ruse  pra-  LeDglet-Dafresaov  et-  l'abbé  â'Ai- 

Idquic  àitm  Sienne  par  le  mBr<|uM  tianj,  alo,  fia  dédio       '  " 

de  Uariguaii,  XXI,  371.'  a33 .  Il  développe  di 

CiTiuiaiE.  AvantageS'de  la  oa-  ■     •   . 

vatarie;  comment  les .  cMapagniea 

doirent  £tre  farmies,  XXIIf,  343  iee  cwucb  fui  les  DM  atoenées,  Ici 

ecsuiv.  CammuDt  iinearm^e  q ai  est  iuléréu  et  les  paasioni  qui  les  ont 

forle  en  lotanterii!  doit  couvrir  sa  fait  nattre ,  en  se  couvrant  loi^onrs 

ctTulerie;  exemple  du  duc  de  Far-  du  préteil«  de  la  reli|ioi>'et  de  l'ïti- 

oie,  qni  fait  lnvsr  le  siège  de  Paril  lérétpubti{,  iSt  elsuiv.  (iVan'oe.) 

à  Henri  iv,  XXiV,  aig.  —Il  est  calomnie  a  muse  de  sa  oou- 

GiTuiai,auialanlB(aproce«Mon  Tersioa  i  la   reli^tf  eatfaoliqne, 

de  la  «blise  de  samie  Geneviève,  XLIII,    i3a.    (JfiAn.   Je   Ca^.] 

prie  tout  haat  Dieu  et  les  saints  XLVn,'i49.  Il  pablic  on  iont  in-- 

qu'ils  lui  fassent  la  gi&oe,  avant  de  litolé  U   Fourittmie  anfenfe,  .394- 

moutir,  da  voir  pendre  les  Seize,  Détails  sur  sa  mort,  XLVIII,  J85- 

SLVI,6ig.  l;:Mëm.deL'£^ite.\ 

■  Ck-tEt.  ScaHâraoirespOileulur--         Clraili  (Jean  dett  est tuéà  la  ba- 

diaeirementleDomde  Chronologie  taiVIe  de  Cocherel ,  I V,  a68. 
noventUref  d  est  étere  daui  la  rsti-         Cailds  (le  sei^eur  de),^  gflWi^ 

gion  Moteatantc,  M  devient  minis-  homme  de  la  chambre  du  Roi,  vient 

tse;  il  embrasse  la  religion  cattioli-  en  languedoc  faire  pQbHer  la  paix 

que  aptes  l'abjuratioB  d'Henri  it,  eonokie  i  Amboisr,  XXXIV,  361. 

XX,  ^.  Futundesptécapteursde  Se  rend  à  Montpellier,  ob  tl  fait  lire 

eeroi;  résiste  avec  fermeté  au  comte  des  lettres  du  Rra,  364< 
de  Sdissonâ,  37.  Le  travail  t'ait  ses         GizB-Diir   (le   sieot   de   La) 

plus  douces  occupations  ;  pourqnoi  opine  dans  le  cniHeil  du  Roi  sur  les 

saiMMnairessentextrémemeDtpré-  psapoùtioOa  faites  ^ac  le*  nmban 

Meils,  38,  (/ntnx/.  auzMcAn,  ds/d  «adeort   das   princes   d'AlluuaMt 

Aaa'.  moiti^da  leiz..  giicit.) — Lieu  oonMoe  M.  de  La  Vieilleville;  oSre 

dt  sa  nai^sanGe;  il  fait  ses  étodes  à  io,ooa  liyres    pour    snbvcnir  am 

Paria  sons  le  aéiébie  Ramus,  qui  frais  de  Farraée;  XSVI,  I81. 
l'entrai  daos  la   Ufbrme  ;   v»  â        CJ3iont»T^  grand  kan  des  Tai- 

Oenère  faire  setétudesde  théolo^  tares,   vient  a  la  tète   lie   100,000 

S'e^obtient  PQ  Franculesl'onctians  hommes    sur   les  frontières  da   la 

■  pasteur  { devient  KiBs-précepteur  Moldavie  pour  j  établir  un  yaivcde 

du  prince  de  Nataere ,  XXXVIII,  an  n»m  da  Grand  Turc;  après  quel- 

3^7.E'hU  deijraudcprogièsdanAle*  qoes  combats,  il  oonGime  celui  qoa 
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WPokMMMjroMni»,  XLUI,  176.  MtaruinOTe«p«rto,  9M.  (  MAn. 

CucuD  (André),  archiucMdv  de  Du  £0^07' .)  — Reprend  S.-H>r- 

Rai,raaanGa  bmi  bramet  ■  Ma  et-  Un,  XXI,  ii4'  Es!  d'avis,  dani  le 

pnutcd   plutôt   que  d'aUei   k   b  oonieii   de  Fsrdni.  de  GoDWgnc , 

mcMC,  XJLY,  304.  qa'on  auiége  Caral,  nS.  (Ce^tm.  A 

Ceiceid  (Jacq,And[anetDu],fa-  Montlue.)  — Eabooe daùs son  firo- 

BMaxaT^liiUcte,  comminec  boDD-  jet  de  anipienbe  Turin  ,  XXIX  , 

itrnotio»  dn  Pont-N«if;de  Fan»  en  38S.  (^«fm.  de  Du  FillarÊ.) 

i5;8,  XLV,  170.                          ~^  C£baii  de  Tolède,  iKTea  dildnc 

Ckxuâd  {fabbaje  de),  lieu  dei  d'Albe,  eatluiaunége  de  Val^WD, 


SXI,3Î5. 

Catean-GanbrrMSjiiomiiki  ^iai-  Ceue  (le  duc  de),  ambaundear 

potoatiairca  frut^aia,  cspiguoli  et  d'Espagne  ji  Rome,  sollkife  Vitax- 

lUemaaài  qui  G'jieadmt,  louala  gnement  de  Cette  YîHe  dcM.  le  duc 

[Dédi>tioa  de  la  ditriwne  donuri^re  /le    Luiembour); ,    ambasendw   de 

de  LorraiBsctdeuiii  fils,  XXXU,  Henri  it.SIi,  go- 

117.  Fowqmi  lelieudn  eo>féreB>  Ckïsavkes  { Ant.  de)   oonaeVIe 

ea  en  changé,  3»>.         .  aU  coanétâble  de  m  retirer  de  de- 

CiBiMibLEi  (bMaillede).  Nom  vant  ÂTrancbes,  VIII,  5i3.  E«p£- 

daa  aeigneun  tués,  falsné»  ouditi  cfae  les  princes  laéconteni  de  t'irrj- 

priiouaiers,  tant  du  ctlté  des  Impé-  ler,  Sl^'                                ' 

rianx   que'du  cM   Ata  Sraofais,  C«&Blatrc9  (laci}.  de),   graild' 

XIX,'5i3.  {M^i,S€DuBeUm:)—  maître  d'bAlel  du  Roi,  auién  Cba- 

Deacriptk)sdecetMbalaille,X.XIII,  bii  en  Bordelais,  et  prend  la  place 

ïsS.  DâuilenrleafàdUicoainiiwE  d'Msaui,  Xt,  3g 

e>  diOirentes  bataillei ,- 33»j  coai-  Cbïsot,  avocat  de  Hidme*,  re- 

guntoupcntlsB  enter,  33â.  (M(M.  quiert  ii  l'assemblée  dei  Etats   de 

4t  Tmuamti.)  —  Norna  des  capi-  Languedoc  qu'on  fWàe  tomber  les 

laines (BM  à  CériMilles,  XXVI,  i3i.  charges  de  la  province  mr  les  rccl^ 

PoBrtpHxleB  Français  tirentpeu  de  Hastiques^  il  s'élève  contre  IHgDO- 

[mit  da  leur  vicloife,  i35.  {Mém.  rance  et  la  coirnptioti  des  nMeiira 

éc  fitàltetâUe.)  des  prèires,  XXXIT,  Soj. 

CBaTii>B»[HichaBdde),  écnyer  Cbilâ»  (de},  maître  delà  ^arde- 

boarf^uûtton,  dispute  le  pas  d'armes  robe  do  Boi,  en  {^and  ci^dk  au- 

lenu  à  Chàtoaa-sar-SaAne  par  )aoq.  prés  de  Monsieur,  faitoS'rii'  sesser- 

deUain,  X,  it.  Eatbttts^dans  le  vices  au  cardinal  de  Ricbdieu  ponr 


combat,  1^.  le    mariage   du   princci   et   autres 

Mut  ri.  de  l'o»-    ehoses  ((tfon  voudra;   ses  servit 
de  ^Alphonae,   duc  de  Femre,    sont  acceptés,  LI,   i3.  Gagné  ^ 
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piBBd  poBseMfoB  de  oe-  duché  Ji  la  madame  de  Cbeirease^  il  manque 

mort  dôdit  AlpboBsa;  lèn  des  n«M  de  pàrrÂe  an  cardinal,  fait  changer 

•l«  gnene  et  sa  fortifU,  XXXVf.  derésolution  iiMoniitar.et  leporte 

3X9.  Refuse  d'aUor  h  Bon»  rendre  à  quitter  la  conr,  19.  Est  gardé  à 

obéissance  BU  Saint^tKe:  esi  ex--  vue  par  ordre  Au  Roi,  91,  Ou  lui 

oomauBiA;  line  batailles  Parmée  hit  son  proeâs,  ot.  11  estcondam- 

dnPapej  eMTaÎDCo,  36».  OMascn  né  1  mort  et  eiéetHé;  son  carac- 

da«bé,36i.                                   ^  1ère,  i3. 

Ciua  BB  HiMBs,  goovernéHr  de  Cnit^RT  (k  cAnte  de^  est  f*it 

Vulpian,  tente  de  se  rendre  malilce  ptinonnier  à  h  prise  de  Terceil, 

de  M  rilte  de   Torifl,  XIX',  *6i.  XXIX ,  357.  Ses  menées  pour  rc- 

Conment  il  écbotis  dans  son  entre-  convrer  sa  liberté,  330.  Froposi- 

prise ,   963.  Essaie  de'  snrprendre  lions  qu'il  fiiit  fidre  an  Roi  par  le  . 

Caxellea,en  est  rep»B)9é  avec  perte,  necrétaire   Planc]',  âa  marit^e  de 

s66.  AuM[ae  ieniileaiein  Gneltet,  Madame  Rvete   le  ddc  de  Savojej 
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ptiMonicr  pr^  de  CbàusM-Chinon,  douin,  nevcn  du  marcchal;  t»  «• 

XIV,  •}.  treptiiea  ctiei  xaccéSf  73.  (jVotia.) 

CD4.i>i.un[  [Jacq.  de),  wign.  de  — 5e  ctoiie  à  Clleau,  138.. He- 

MbniHe,  dàfcud  un    pa>  aarnn»  potuae  Isa  Grtxa  d^osune  |>femMn 

préideOîion  contre  Jukj.  de  Hou-  rencontre.  190.  Eïiblesndtrantlt 

Uj(u,  IX,  3^9.  palaii  de  BUcjuerau,  310.  Accom- 

CuM»    l  Fettatte  de),   bonr-  pa(|nelcjeuneÂlexù,pailideCoiiv 

noiae  de  Par»,  malli.  de  Louis  11,  taotinople  pour  loumeltre  le  r«Ma 

Xlll,  356.  de  l'Ëmpira,  338.  £*t  de  l'eipédï- 

CnuuB   (le  seigneur    de  )   en  lion  faiie  coatce  la  rille  de  Pbilée, 

bWié  devant  le  château  de  Tuclian  1S6.  Accomwi^a   le  marqnia  dt 

n  ^ouillon,  XX,  4iS.  HentfntatalUDtandeTant  deidé- 

C»ikHB«ui.T  (le  sieur  de)  conui-  pnlia  eniojéa  de  COuitaalioople, 

hue  à  la  défaite  da  due  de  Joyeue  Soa,  S'aMode  au  ueveu  de  Ville- 

.  deTint  ViUemur.XLI,  laS  et  «uÎT.  Hardoiun.j    défait  les   ironpa  di 

CuMiitui  (Guill.)  prend   1*  Hiehel,  334^  S'empare  da  Cona 

place  (l'Oriille,  emm^Qe  madiuDe  et  du  diiteau  de  Cbaleoule,  336. 

d'Orville  etqnatre  de  sei  femmes,  {/Hém.  dt  yilU-Hard.) 

la  net  à  rançon,  et  ne  Teut  i4iis'1b  Chanfi-ite  (  Eudea  Le  Cli*oipe- 

rendce,  VIIT,  Soi.  noû  de)  se  montre  contraire  *u  ré' 

Cbiuk  (de  La),  ministre  prédi-  tablJMémcDt  d'Alexis,  1,  174-  B** 

cantde  Genève,  eii  appelé  à  Mont-  pousse  les  Grecs  dans  une  prtmièn 

pellieT,  où  il  enseigne  sa  doctrine  et  renoontre,  190.  Ejtnomm^  du  da- 

Mit  uD  grand  nombre  de  prosélj-  ouiéme  corp    de   balaiUe  contn 

tes:   il   est  obligé    de   se  retirer,  lesspeceur  Âleiis,  198.  Est  de  Fei- 

XXXIV,  341.  pédiuon  laite  contre  la  ville  de  flii- 

.  Cnsjsois  (le  sieur  de),  capit.  de  lée,  aS6.  Meurt,  et  elt  enterré  dsnt 

la  Lùrue,  cal  tué  au  combat  de  Sen-  Viffite  des  SHiutS'Apdlres,  1S6. 

lis,  XXXIX,  178.  CHAHrrs.Luii ,  ibbé  de  S.-Vic- 

Cb&wdbbiu  (le  leign.  de)  est  lor,  «uDecooféreucesur  Ureli^ 

récompensé  par  le  Boi  ponr  avoir  au  Préniui- Clercs  avec  te  ministre 

bien  gardé  ta  tour  de  Boucbe-de-  Dumoulin ,  XLVIU,  3i5. 

Hbdoe,  XIX,  laS.  CHUiccLLikiis  (les)  sont doiméis 

.   Cbshfuitiu  (le  aeign.  de)  dé-  «  /arme  :  ce  qui  rend  ces  comps- 

fend  Airas  contre  les  troupes  du  gnies  méprisables,  XLVIII,  i43- 

Boi,V]I,a64.  Chà>d»iei  (J.  de),   comman- 

'   CnsMFEius  (Gnill.  de),  évéqna  deurdeSirasbonre, envoyé  enam- 

de  Laon,  est  nommé  tin  des  cou-  basaade   auprès    de    Frédéric  m, 

■ailiers  du  dauphin  Louis,  fils  de  peint  le  caractère  de  cet  empennr 

Cfaarles  vii,Xl,  i6».  dan*  une  lettre  adressée  au  Dia- 

Cbamfiiotls  (J.   de   Grassay,  phin. 

■     '  '  "  "     1»! 

tour  disputer  le  pas  d'aimei, 

XIV,  37$.                                                '  soutenu  par  /ac^de  Lalain,  1  Ol- 

Cm>Fio>,  procureur  an  parlem.  lons-sur^SaAne,  X,  6.  Déiaiksut  le 

de  Sonen,   accusé  par  le  sergent  combat,  10.            ^      ' 

LafoDtaine  d'avoir  formé  avec  Hail-  CalNltos,  un  des  meilleurs  capi' 

lier,  huissier   de   la  chambre  des  taiues  d'Edouard,  est  tué,.lV,  iS4- 

oompte»,  le  projet  de  livrer  la  ville  (  Préeit  dtt  guerrtt  tntrt  laFr.^ 

à  Henri  iv,  est  peudu  par  arnit  du  VAngl.)  —  Accompagne  le  dac  de 

parlement,  XXXVl,  106.  Lancaatre  en  Bretagne,  iS^-IVcoil 
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GHA, 
■  DugucMlia  de  Sain  emparer  nu 
l'henre  te  tort  qu'il  a  reçu,  3i3. 
lia  donne  iod  meilleur  chcral  pour 
combattre  cpntre  Thomui  de  Can- 
torbie,  ai5.  AssUte  au  combat  en 
cbampclos  quia  lieu  ealre  Uiigueg- 
clia  et  Thomas  de  Csalorbie,  318. 
BeTleDl  eu  Bretagne  avec  UD  graud 
corpa  de  Iruupei,  laS.  Fait  lermeat 
de  ne  point  quiiut  celle  pcoTÙiae 
qu'elle  ae  sait  Mmoiiiie  loul-  entière 
à  Houifort ,  a8S.  Heléve  le  cour  âge 
de  ce  prince,  396.  Fait  Hvauoer 
tout  son  monde  contre  Bertrand, 
qui  eai  renyeraé  par  terre,  398.  Le 
reçoit  prisonnier,  et  le  traite  avec 
honnélelé,  ipi.  Le  coudait  à  Niort, 
1<|3.  Reçoit  à  AngoiUéme  Pïerre-le- 
Cruel ,  394-  ^  couaole,  le  préaente 
au  prince  de  (viiUes,  3gS.  Coinman- 
dfl  l'arrière -garde  a  U  bataille  de 
Naiarettcj  ae  fait  recevoir  chevalier 
banneret  avant  le  combat  par  le  roi 
don  Vèdre,  ^t  t.  Fait  ungfanil  car- 
nage dej  Espagnola,  mais  eit  re- 
Ïiusaé  par  Henrj  eL  par  la  maréchal 
Espagne,  4i.7-  Crie  inuûlsmeat  à 

Dugueaclin  de  se  reodre,  4^'-  P^~ 
fre  de  pajer   10,000  iiv.   pour  la 

rançon  de  Dagueaclia,  4^j.  (^ne. 

MéiH.  tar  Duguctc.) 
CntwiEÂtr  (J.  ),  aeiga.  de  Fam- 

pelie,  est  tué  par  les  BourMuignons 

daiia   une   attaque  près  de  Varia, 

XIII,  3ia. 

Cui>Tii.(le  baron  de)  eit  lue  k 

FaHaire  de  S.-Blanceau,  U,  37. 
CH1.HTBMIUBB  (H.  )  «st  charge  de 

Ure  lea  vojagea  de  filoii  à  Mets, 

pour  préparer  la  délivrance  de  la 

Banemjre,  L,43i- 
CaxKtEtii,  normand,  est  rompn 

EUT  avoir  envoya  au  leiRneur  de 
lland  d'Allègre  une  boite  anili- 
eieuaement composée ,  qui  devoiten 
^oovrant  lui  donner  la  mort,  Xl.V, 


CHA  109 

raorl  à  Ta  -wut  du  boolavar  J  d'Or- 
léaui,  VIU,  14a. 

CnarEtLE-BiRON  (Jacq.  do  L* 
CharbonDidrea,  leîftn,  de  La),  e«l 
nommé  ^ar  le  fioi  pour  aller  eont- 
mandera  Metien  l'abienoa  de  Vîeil- 
leviUe,  XXVII,  a38.  Commcntllf 
eat  reçu,  34'-  "  '''*  exécuter  laa 
Obaervantini  qui  oat  voulu  livrer 
la  ville  de  Metz  au  comte  de  Mei- 

Chafpeb  (Guy   de)    prend    la 


338. 


eaeign.  de)  s'en- 


ferme dans  S.- 61      , 
Iroupea  de  looia  x>  ;  fait  battre  une 
monuoie  de  plomb   pour  soutenir 
le  parti  de  Marie  de  Bonrgogne,  X, 
4i5. 
CaïKLU  (P.  de  Jja]  Ml  Uewé  * 


au  réiabliuement  d'Aleiia,  174'  ^' 
nommé  du  cinquième  corpa  de  ba- 
taille  contre  l'«uip.  Alexis,  igS. 

CnÀPFis  (le  aieur  de)  fait  lea 
fonctions  de  marécbal  de  ,camp  dans 
l'iumèe  royale,  k  la  bataille  d'It- 
«ire,XL,47. 

CHAaaoaaiàaa  (le  sieur  de),  du 
parti  du  Roi,  est  measë  à  l'attnqne 
de  Fontoise  ,  et  meurt  de  aea  bles- 
Bures,  XXXIX,  1S6. 

CB*ai.Ea  RE  Blo»,  neveu  de  Fbil. 
de  Valois,  marié  avec  Jeanne-U' 
Boiteuse  sa  nièce,  «ollicile  à  Paria 
l'ioteititure  du  ducbè  de  Aretagnr, 
IV,  io3.  AssiéDe  la  comtesse  de 
Uontfort  dans  H<^nnebon,  loS.  Est 
fait  prisonnier  par  elle,  116.  Est 
tué  a  la  bataille  d'Auray,  147. 
(  Pr^cit  da  guerra  tnL  la  Fr.  et 

l'Aitgl) Remercie   Duguesd in 

des  elforis  qu'il  a  faits  pour  u  que- 
relle, et  lui  donne  le  château  appelé 
ta  Roche  iTArUn,  3oy.  L'envoie 
Bveo  600  combattant  oèfendra  la 
ville  de  Oinin  ;  ramasse  des  troupes 
pour  aller  au  secours  de  la  citadelle 
de  Bècbetel,  336.  Signe  un  traité 
et  dcmue  des  otages,  337.  Remplit 
fidèlement  Us  cogitions  dutraiiéj 
appelle  i  son  secoure  tout  ce  qu'il 
a  d'amis  en  France,' et  les  réu- 
nit à  Guiugampr  384-  ^^  tenté  de 
lOBScrire  aux  propoeitiona  que  lui 
fait  faire  le  comte  de  Mootfbrt, 
mais  en  eat  détourné  par  Dugues- 
clin,  et  surtout  par  la  comtesse  aa 
femme ,  386.  Fait  part  k  ton  con- 
seil d'un  songe  qu'il  a  en,  et  dont  il 
n'attendoit  rien  qne  de  fimeste , 
i87>  Rassuré  sur  ce  son^,  rejetla 


>;,l,ZDdbyG00gIC    ■ 


MU  CHA  GHA 

toaieiks  pn^KwitioiMde  Uonifoit,  diaacdkiTde  L'HA[nial«a  mj«t  de 

a88.    Miijreii   qu'il   emploie    [lour  ccl  édit,  6i.  Son  «ulnlien  aiec  la 

taire  savoir  aii  j,'OuTcmmr  ttu  chà-  Hemei  l'oCOMÏon  dra  lettrée  du  roi 

Maa  d'AuTBj  qu'il  va  leoevoic  du  d'Eapague  renitca  par  PanibaaEa- 
secDora,  389.   Se  met  eii  maccbe    denr  de  ce  prince, fi3.  Sa  morl,' 

avec  son  armée,  et.aniTe  deraol  4e  107.  OpintuDs  coiHradicloira  tvi 
chiileaa,  ipe.Fraadiilis  gvéqnil»    sra   derniers   moraem ,    108.    Sa 

sépara  des  Anglais,  ag3-  Attaqae  le  grandes  qoaliléa  ;  nssge  qa'il  en  a 

rant  que  Mralfort  avoit  revéni  fait,  10g.  Vera  Aits  lor  )ui;  il  esi 
sa  «oM»  d'armea,  cr«]Fant  quo  acoaséd'avoirca  ooairuerceareclk 
c'éloit  le  cpmie  lui-même,  le  ren--  Reine  mère,  110.  (L'Jfc'ftoiie.) 
T*rae,-i96.  Esl  eninite  Mlaqoé  par  Cbikles-le-Bel ,  comte  de  La 
Montibrt  tui-roéroe,  397.  rail  de*  Marche,  puis  roi  de  France,  frère 
efforis  inortiyablta,  agq.  E«  n*»-  de  VM)ippe|-le-I<ODg,  se  téultild'a- 
tclkmeut  blessé;  prend  DicU  à  te-  bord  aux  semeurs  «IiiLpréteadoient 
moin  de  son  innacenee;  est  percé  farv  valoir  les  drotta  de  Jeanne  , 
de  coups,  3cio.  Est  relrotiTé  parmi  fille  de  Louia-le-Hulin ,  i  la  cou- 
les morts,  lecOrps  couvert  d'un  ci-  ronnc  de  France,  IV,  jS.  Monte 
lice,  3o3.  (Ano.  Mém.  deOiigutK.)  snr  le  lidne  en  verlu  deja  loi  aaM- 
CHARLEa,card.deLotraine,lils  du  que;  fait  de  grands  préparatfFa  pour 
dacCldeGuise,succâ(le  sutiiTede  secourir  Us  chréliena  d'Arraéuie; 
soaonole;  son  crédit  «npri»  de  Hen-  calme  les  Flamands  ;  envoie  son  on- 
Ti  II,  XK,  4^.  t'at  ohargë'de  toute  de  Ch.de  Valois  combattre  les  An- 
l'adminîstration  civile  du  royaume,  gtaia  en  Guyenne,  78.  Cousent  à  ce 
75.  Conseils  t^'il  donne  auRoicon-  que  le  fila  du  roi  d'Angleterre  lui 
tre  les  partisans  de  la  reli|jion  nou-  fasse  hommage  de  celte  prarince; 
vetle,  8a.  11  réfute  an  colloque  de  ferme  les  yeui  sur  la  couduile  de 
PoUsjr  le  diiiconra  de  Théodore  de  as  sœur  Isabelle,  reine  d'Angle- 
Bèze,  gg.  DemHnde  Biee  chiilear  terre,  79.  Tente  inutileinent  de 
qu^n  poureniTe  tous  ceui  qui  sont  mettre  sur  sa  l^le  la  couMnne  im- 
sodpçonli^  d'avoir  pria  part  à  ras*  périale;  déclare  dvavt  de  mourir 
saasiaat  de  son  ftire;  vent  entrer  Ph.de'Valai8régeDtduroyainne,8i. 
dans  Paria  avec  des  gardes^  est  at-  Chaules  v  ,  duc  de  Normandie  , 
laqoëdaiiBlaTne  S. -Denis,  et  forcé  se  laisse  tromper  parle  roi  de  Ka- 
de  ae  réfugier  presque  seul  dons  son  varre,  IV,  134*  ^'^^'"'^  ^'^^^^ 
hOiel, iiB. Meurt  subitementàAvi-  natfi  i:éaéral  du  royanme  sprés  la 
gnon,  1^8.  {Intrvd.)  —  Est  chargé  déroule  de  Pollier!,  i3a.  Dissonl 
du  maniement  des  afiairea  après  ta  les  Etats  généraus  qu'il  a  aHi*o(]aés, 
lMlailledeS.-<>ieBlin,XXT1l,48o:  iSS.  Essaie  en  vain  d'c^itenir  des 
{Mgmi'ÂeLaChaitn.) — Après  la  tJIlM  les  secours  qu'ils  n'Itrolent 
tnort-de  Heiirl  11 ,  il  dispose  dea  af-  voulu  lui  accorder  qu'i  des  condï- 
faiies  avec  le  duc  de  Gnise  son  f  rér^,  tians  humiliantes  ;  assemble  de  »ou- 
XXSIlS,ao.SoDélDge,ai. Pourquoi  reau  Ici  Etats,  lîi.  Est  obligé  de 
il  devient  laralise  que  le  prince  de  leur  céder;  intlmiaeMarfielpBr  sa 
Oondése  met  i  la  tète  dapnrti  pro-  fermeté;  qiritte  improdemnjenlPa- 
tesiBnt,  f>3.  Sepons.<:ie  la  reqaSte  de  ris,  et  y  rev^t  plus  iraprudem- 
l'amira)  nrésenièe  dans  l'assemblée  mtni.  i35.  Est  forcé  de  recevoir 
des  notables,  et  dt 
calt6n  des  Etats, 
Cattelnau.y — Ses  paroles  en  ap-  vient  à  s'échapper  de  Paris,  i3l.' 

rnant  la  ooovellc  de  la  victoire  1  rentre  dprés  la  mort  de  Marcel, 

Drèiitt,  XLT,  57.  11  fait  casser  r*  cnnvrwine  de  nomeaux   Etats. 
redit  de  1 S63  eta  faVenr  des-proies 
(ans;  reproches  adr<c«séap«r  lui  ai 
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cnles  M  mon,   i^S.  EuToie  des  pouraUcrauiésexUeluDjjIj.  F«it 

UuiijKseB  No£inaDdiec(>iitreCb»r-  faite  .  des  uuvenurea   à  Biaitche, 

lorû-Uauvaû,  i4Q-  bsçoit  rhom-  femme  4e.Cli.  de  Nevnrii.-,  quiëtoît 

mage  de  Monliort  puur  la  Breia-  dans  celte  villej  les  loyao^  mal  rc- 

giKjac^ittslB  laaijaa  Ue  Duguei-  çoes,  ne  décide  à  auaijiKr  le  chlrr 

clin,  qu'il  envoie  à  laiiiedaagnui-  t«au,  iSâ,  £ait  publiei  ua  aM4iu> 

de*  compa^iea  eu  Espagne,   i^%,  aiS.  Veut  en  partager  les  périU^ 

AecDeillcleidéputéadelaGuyeano;  <e*  truies  réflexioDaeQ  vc'yant  lout 

niuie  Pl)ilippe-le' Hardi  à  llai^as-  ce  ijui  ae  pauoit  aulaur  de  lui,i,ea> 

riie,  veine   de.Miili^iie  de  Bwi  cuuni^  par  Le  Saaque  de  Vilainwi 

—    ...  _    .    n , .   T..;.  ■!    . .          .  .      -  '  n  retoutne  i  Ja 

„  ,     .,  .     e-au^wiOBrsde 

t  s«  jusuber  detaol  la  cour  ^ de*  Duguescliu,   a'i^.    Ke^it  eolii)  1» 

pairij  Savoie  déclarer  la  ;;ueiTe  à  ville  à  compoaiiioa,  a4o<  Ueyient 

Bdouard,  iSo.  S'empare  du  oomté  coï-apcès  la  moctde  sou  \'ètt,  i^\, 

lie  Pontliieu^  sans  quitter  Paiia.di-  Ordonne  qu'on  rewcrreétfoilenieiu 

ri^  U  coiamattdiineat  de  tcb  ac-  les  prisQimif  rs  faits  it  la  bataille  diS 

méca,  iSi.  Oppose  le  duc  de.  6ra-  Cockerelj  fail décapiter  SqueavïUc, 

baat  aux  comtes  de  Gueidre  el  de  dctiBe  à   Dugueitliu  le   cumtc  die 

Jolieri,   i5i.  Kappelic  ■  Paria  les  Lougamilie,  ot  gratitie  tous  Ita  of 

docadefierii  etd'ADJoaj  cooYiKpie  iicierg  qui  ac  sont   dtaliofués  datai 

de  nouveaux  Etau^   rappelle  Du-  celle  jaumée,  373.  Appcendaveo 

gnnclia  ,     le    fait    coupéuble    de  p«iue  la  mort  de  Ch.  da  Blijis  h|  la 

France,  b\.  L'envoie  en  Normandie  prise  de  Duguïaolin;  reçoit,  rbumr 

CDDlto  Ibb  Âugtais,   i53.  Attire  à  tnaga  da  comte, de  Uantfott,  3o3. 

•on  EervLoepresqaeloutelanoblesae  £  u  voie  son  k™i*()  ehanbtjjan  Um- 

(ieBretagne,iS^i:anclDi  une  trcva  rewidc  La  Rinére  au  devant  d«Du- 

■rec  le  roi  d'Angieterte,  i56.  Offre  gttesclia  pbarlui  faire  hoitnfur^  V, 

de  sacrifier  nue  partie  de  lue  cob-  ëtJ.I^uainipccauDélabledBFraoo^, 

in^s  pour  GtabJir.nDc  jiaii  dura-  71.  (Ane.  JUAn.  mr  Pugueicim.) 

ue^oommeacaleslioittliiéaf  «e  dé-  .Nédt  JéliaDoaJ<aa,roLd«FraaGPt 

dda  à  punir  enfin  d^leirle-AlaU'-  et  de  la  reine  Boime,  tille  du  loi  df 

nii,  v5S,  ]9e  déolare  pour  le  pape  Bolùme.  à  ViaCuiies  en  i33S,  «At 

CtéaBcai  Tii,   iJg.  Veal  enlever  (^  to|u  avee  beancnup  de.joie  comaxi 

BrelSHae  à  Montions  irrité  de  la  premier  M,   sS3.  Fut  instruit  lie 

coDdulle  d^s  aeigmarabretoua^ka  bonne  benre  dao*  Iei-lettrea,.a54. 

iJuuie  de  lei.  arinéaa,  160.  SoupT-  F«t  c«Dronaé  en  1364-1. à  l'âge  iW 

^ane   la  fidélité  de  Daguncliâ,  17  ana,  9^7.  LesmalbearstUilempl 

iSi.Kifaiiuioiiu.fnttraiialHirliarBDn  lui  donnèEent  de  1'expécieiiee^<aS&i 

corpa  dam  le  tombeau  dea  roia.j  Frit  de»  habita  et  un  matiuien  grif 

proBte  habileinctit  ÔA  dinpoiitiona  vei,  éloigoa  de  aa  cour  lea  flaltAon 

:i  fareloiUj  aa  «tlei  gea»  diaupéa,  i7'i.IleabeHb)l 

K«  anglaise,  les  bonuues  sages  et  prudèna,  iM 

<fii.  Tombe  malade,  et  meurt  tau  boiwra,  et  les  potirvutlar|teMenl> 

avoirpa  coDioKdet  leilravauj  ace  1^3.  Appela  à  aea  conicits  lea.pr*' 

lalani,. ta  politique,  «on  écoDomit^.  lala  lea  plusiai^et  leaplutseoSM) 

■63.  Siat  oontenir  l'ambitioD  et  l'a-  mhi  dans  aoa  paclemenL  les  iuriatea 

tidilé  dea  dutw  d'Anjoa,  de  Berri  les  pbu  remBniés;  éoonU  et  ho- 

<t  da  iknt^Ofine  ;  teor    adidiaDÏt  nom  Ira   ihéologicBi  Ica    plua  io- 

ponr  la  régence  la  dnc  d«  BonrooD  airi^tuj  opnsatta  pour  lai-m£me  Iw 

•on beaa- frère,  164-  (Gtientt  en~  nédecios  tei  plua  babilea,  i^4<  ^i' 

In  la  France  el  lAnglrtem.)  ■—  recherche!  leasavanaet  Jciiphikiao- 

EiaMe  de  relever  ta  France  de  bod  phce,  entra  outre* le  perd  dt  Cbria- 

ucsbleaimt,  iI3    Pan   da   Pari*  line,  ijS.  CommaalUpartageoiim 
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Crnée,377.  SrsoccnpiilioiuelKt  le  proict,  iMl  cfil  vcça  p(u>  lonf- 

ir*,  379.  Son  porUBÏtphj^ùqiM,  iemps,  de  faire  caïuonner  son  SU 

aSo.   Tempa  de  Taïuiée  oà  il  rrài-  cLdVmbrauer  t'cui  cecléMtulique, 

doitdaniui  cUleaui.aSi.  Ordre  Sig.Sadïscrëliondaiisseslai'gesiu'f  j 

qui  a'obterToil  dans  sa  marche  lora-  n'aima  personne  mdb  lui  avoir  re- 

qu'il  alioît  à  cheval,  sAa.  Sage  dit»  connu  quelque  grande  qaaiitr,  33 1. 

trifaution  des  ceTeuas  de  non  roirau-  Fut  en  *on  temps  le  teul  d^ne  d'é- 

nie,  383.  Comment  ila  éloient  em-  tre  nommé  vrai  cbnalier,  334-  ^"^ 

ploj'<s,i84-. Ordre  qu'il  établît  dana  Ipb  quatre  vertus  qui  convienneai.  au 

la   maison   de  la    Reine;  habits,  chevalier,  337.  Freme.ihietoriqaaa, 

iofBul  et  parure  des  ptinceates  de  318.  Pourquoi  leRoine  put  faire  lai- 

u  maison,  i85.  Tiible  et  ameuble-  même  la  (^erie  en  peraonne ,  345. 

ment  de  la  Beise;  par  qui  elle  émit  Ce  qui  le  décida  à  faire  Dvgueacliu 

servie;  lecture  qui  se  faisoit  jxn-  connétabledeFrauce,  38i. L'amour 

dant  les  repas ,  186.  Le  Roi  lui  eu-  de  la  paix ,  la.  oompasaion  pour  le 

voyoit  tout  ce  qu'il  juijeoil  pouvoir  peuple  l'eagagéTent ,  quoique  tîc- 

Ini  plaire,  et  aitioît  à  s'entretenir  torieux,  ■  conuntit  il  traiter  de  la 

souvent  avec  ellej  ét«  d<-B  rnfans  pnii  avec  le  roi  d'AoKleterre,  4o3. 

de  Charles;  suin  qu'il  prit  ponr  l'i-  Supériorité  de  ses  furces  snr  celles' 

ducHtioD  du  Dauphin,  387.  Choix  deBeseuuemis,4o3.  Nomades  prin- 

de  maîtres  prudeos  et  habiles;  uni  cipaux  barons  qui  éloieut  k  la  t£te 

ptince  ne  fut  plus  instruit  dans  les  des  troupesfv  diliérensendroilAdn 

lettres,    188.   Exemples    de    «an  royaume,  405.  Antres  barons  qui 

amour  pour  la  justice,  389.  Tint  se   rendirent^  eai  et  leurs  pl>ce* 

souvent  lit  de  justice  en  son  palais,  fortes,  au  roi  Charles,  4*>8.  Le  duc 

«go.  S'opposa  aux  combats  judiciai-  de  Bourbon,  les  comtes  d'Alençbn 

rea,  3gi.Éiemples  de  sa  cléinence,  et  duPerche,  le  connùable  et  plu- 

snrtout  envers  les    rebelles,    393.  stenn   antres,    envojcs  pdur  aon- 

Evita  de  charger  d'impâts  ses  su-  mettre  la  Bretagne,  ^13.  Béglesaur 

jets,  3^5.  Repreuoit  doucement  et  la   manière    de   combattre,   4*4' 

ramenoit  au  bien  ccni  qui  s'en  écai-  Comment  U  Boi  recouvra  le  dut^ 

toient  par  une  vie  déréglée,  306  deGnjenae,4i5.Commenton  peut 

Pardonna  trois  fois  à  son  barbier  se  rendre  mallre  des  piqces  fartes, 

qui  l'evoit  vulé,  397.  Sa  douceur,  4'^-  Le  duché  de  Bretagne aoumii, 

sa  libéralité  envers  ses  olficiers,3oS.  et  â  ce  sujet  comment  les  châteaux 

Sa  décence  dans  ses  habita  et  dans  peuvent  jtie  réduits,  4>7.  Le  duc 

set  disoonrs;  il  l'eiigeoit  aussi  d4>as  de  Bourgi^e  et  le  sire  de  Clisaon, 

leH  autres,  3o6.  Sa  compas.^ion;  il  (nvoyés  pour  faire  le  aiégedeCaUis, 

ne  permit  ïamais  à  un  mari  ofiew  se  rendent  maîtres  de  plusieurs  pla- 

derenfermeT  sa  femme  pour  le  reste  ces;  comment  des  assiéjiés  peuveiM 

de  se*  jours;  défendit  à  sa  cour  tout  se  (téfendie,  4ig-  Le  Roi  garda  idi>- 

tivre  liceucicQx;  chassa  un  cheva-  testes  conquêtes;  aocune  ne  tenu 

lier  qui   avoil    parlé   d'amour  au  de  se  sotislraire  a  son  obéissance. 

Dauphin,  3o7.  Sa  sobriété  dans  le  Lav.  Comment   les  forteresses  sa 

manger,  3o8-  Son  amour  pour  le  doivent  garder  et. défendre  coorc 

vérité.  3og.  Exemple  cité  de  sa  R-  les  ennemis,  ^sï.  Fiotle  entretauue 

délité  à  garder  sa  parole,  3 10.  Sa  sur   mer  par  le   Boi;    dosanuiy» 

charité  envers  les  ^vres ,  les  cgii-  qu'elle  causa  aoz  vaiaseiaix  aurais  , 

ses  et  les  ssonasteres  ;  fondaticms  4'S.  Comment  les  troupes  de  mes 

pjetises,   3t3.  Sa  dévotion;   don*  dojventiétre  mieuxannées  qnecellea 

qu'il  fit  a  des  éf|lise9,  3 16.  Consulta  déterre,  416.  Le  roi  Charles  mérita 

des  théol<^en*  et  des  savans  pour  le  titre  de  vrai  chevaHer  par  to» 

savoir  si  J.-C.  pouvoit  avoir  Iaiss4  bonheur,MnbnnMa*,s*dili|enG* 

deson  sang  «nr  la  tene ,  3 1 7.  Avoit  etaafotce,  438.  ï^vnipt>>lo*^* 
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oa  auuleàr  de  la   Mgeui:  j   com-  recherchèrent  loii  alliaitce,  Ça.  Le 

rarat  il  mêritacaacMa,  Vt,  6.  Fut  soudaa   du  Caire  lui   envoie  dei 

habile  dans  l'astrologie;   en   quoi  présem,  et  lui  fait  uStïr  sea  pro- 

omilite cette ccience ,  S.Eutlaoo-  vinces  et  terres  à  }>ouveraer,  6i. 

bleued'ealesdeuieDt;  ce  qu'il  faut  Comment   il  receïoic  les   princes 

enlendre  par  là,  lo.  Les  loia  qu'il  étrangers  qui  Tenoient  à  M  cour; 

fil  au  changea  prouvent  qu'il  eut  ticheue  et  sompluosiLé  de  sa  table 

aoiii  de  la  pcudeace,  1 1.  Fut  aimé  et  de  ses  appartemeus ,  63.  Officiera 

de  ses  sujela,  et  les  conauUa  lou-  chargea  de  faire  le»  hiinneurs,  63. 

joan  SUT   leurs  benoinB,   r8.   Fut  Cooiment  il  reçoit  en  France  l'emp. 

jnite,  diligent  et  CDnataal  dana  ses  Charles  ir,  qui  désiroit  le  TOir,  64. 

[éiululiona,   II;    habile   dans    lea  Détails  lur  le  vojage  de  c*  prince, 

Kiences  et  aria,  33.  Eglises,  chi-  67.  Sa  visite  à   Saint-Denis,  69. 

tcaui  et  autres  éditicca  qu'il  con-  Commeut  il  eat  reçu  i  Paris,  ;o. 

nruiiilou  répara,  ou  agrandit,  aS.  Le  Boiva  eu  devant  de  TËmpereur; 

Fui  ami  de  lélude;  livres  qu'il  lit  comment  il  éloit  velu;  seii.'neura 

liadaire,  bibliothèque  qu'il  forma,  qui  l'accompagnoient,  71.  D^lails 

16.  Protégea  et  consulta  l'univer-  sut  sa  marche  et  son  cortège,  73. 

■itéj  comment  cette  école  s'établit  Ordre  qu'il  fit  observer  dans  Taris 

i  Paria,  39.  Mol  de  Charles  aur  la  à  cette  occaston,   73.  Magnifique 

■ciniGe,  3a.  Sa  réponse  à  dea  cour-  entrée  desdeui  princes,  <ji.  Détaib 

lium  qui  \p  preaaoient  de  donner  sur  la  réception  que  le  fiai  fait  à 

<i«  ordres,  33.  Accorde  l'office  de  l'Empereur  dansaon  palais,  76.  Pré' 

notaire  à  un  clerc  qui  avoit  usé  de  sens  de  la  ville  de  Paris  à  l'Empe- 

Saeise  et  de  diligence  pour  l'obte-  reur,  78.  Souper  donné  par  1e  Roi 

lir,  37.  Mot  de  Charles  au  sujet  de  la  veille  de  l'Epiphanie,  79.  Accom 

b  mon  de  Budea,  38.  Sa  réponse  a  pagne  l'Empereur  à  la  Sainte-Gha- 

deibarons  de  Bretagne,  à  l'occasion  pelle,  80.  Cérémonie  qui  a'y  fit,  81. 

Je  l'ancien  droit  du  duché  de  ce  Uétails  sur  le  dlncr  qui  suivit,  83. 

nom,  3çj.  Aime  mieux  doauer  la  Le  Roi  mènerEmpereur  bu  Louvre, 

clnrgede  irësorieràun  hommepau-  34- L'université  de  Paris  vient  t'j 

Tte,  mais  sa^e  et  instruit,  qu'a  un  haranguer,  85.  Le  Roitii.'nl8u  Lou- 

ridie  aans  conduite,  IfO.  Mot  de  vre,  en  présence  de  TEmpereur  et 

Charles  à  l'occasion  d'un  habile  lu-  dans  an  grand  conseil,   un   long 

itnibuleqiii  s' étoil fracassé  en  lom-  discours  &vs  lequeLii  expose  tous 

bsDt,  4i  ;  et  sur  la  fermeté  d'ama  lis  sujets  de  pliiintes  qu'il  a  contre 

d'an  de  ses  valels  de  chambre  ,  43.  l'Angleterre,  86.  OETres  que  lui  fait 

Snleltreà  un  mathématicien  pour  l'Em  pe  reur,  ga.LaKei  ne  reçoit  l'Em- 

Tniga^rà  ae  rendre  auprès  de  lui,  pereuràThâtel  de  S.-Paui,  91.  Pré- 

^.  Fait  venir  à  Paris  une  dame  qui  sens  qu'elle  lui  fait,  03.  Le  Roivi- 

janiaioit  d'une  «candc    répuUlion  site  l'EmpereuriiS.-Maur  et  àReau- 

desaiaieté,  47- Sa  réponse  au  mes-  té-aur-Mame,  (\i.  Beaux  et  riches 

OgerducomtedeTancarvilleoblige  préseoa  qu'il  lui  fait,   ainsi   qu'au 

«  leigneur  à  venir  à  Paria,  48.  Ju~  roi  des  Romaûu  son  (ils,  gS.  L'ec- 

gctnentremarqaabléqu'ilrenditea-  compagne  à  son  départ,  et  le&it 

.  ue  un  de  ses  umcieTS  et  un  changeur  accompagner  par  ses  barons  jusqu'il 

de  Paris,  4g-  Ce  qu'il  pensoit  de  la  la  frontiém,  q6.  Douleur  du  Boi  â 

diMmulaùon ,    Si.  Appruuvoil    la  roccas-ionde  lamortde  la  Rcineson 

qnahlé  de  savoir  se  Uire,  54.  Com-  épouse;  cérémonie  funèbre,    loo. 

Diut  il  découvrit  la  mauvaise  foi  fteçoit  avis  qu'on  veut  l'empoison- 

d'iu  de  ses  officiers,  et  la  punit,  ner,  io3;  puis  des  leltresqui  lui  an- 

5S,  Sa  réponse  à  un  mot  du  duc  de  noncent  que  Barthelemj,  archevé' 

Uncattre,  58.  Ce  qu'il  pensoit  de  que  de  Bari,  a  été  éln  pape,  [05. 

la  félicité  des  princes,  59.  Les  rois  Les  cardinaux  lui  écrivent  qu'il  n'a 
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ité  élu  queparviolence  elpai peut,  léuei  âta  bourgeoii  d«  Parii,  i6l. 

toS.LcKoiGOUToque  une  e&semblée  Fixe  la  majocité  dtê  rois  à  14  aiui 

de  ptélals  et  de  docteurs,  et  rofuM  nomme  dd  coateilde  régence, laiM* 

de  tecoDDoUre  le  Pape,   loj.  Re-  les  ipsUuctionslespliuMges  bu  doc 

connoit  Clément  VII,  m.  Leiuu  d'Anjou,  i64-  {Oùitrv.iur  i'Hùt- 

-  "'       "'  k-  ce  sujet  Bui  prjncei  tU  Ch.  r.) 

,  13.  Re^itdauslagiande  Ciia>i.es  vi,  fiU  de  Charles  v,iw 
cbambce  du  Louvre  le  cardinal  de  en  i36S.  Sa  naissance  est  célébr« 
limoges ,  légal  à  i.itere ,  qui  douDe  avec  graude  pam[>e  à  P.^ris  ,  V,  Ï61, 
des  éclnircissemens  sur  la  nomiua-  et  ausai  à  Homej  «lius  dunnc^  àsoo 
lion  du  prétendu  pape  Urbain,  cducattoif,  3f>4.  Hemporte  à  14  aM 
iiS.  Froielte  d'assembler  un  cnu-  une  grande  TiGluiresurlesFlamandi, 
cile  général  pour  décider  entre  les  366.  Ses  belles  qualités,  s>  oiauvtis* 
deux  Fajks,  ii^.  Cbaj^in  du  Boi  k  aanlé,  367-Etal  du  royaume  au  cou- 
la mort  ds  Duguesclinj  bonneura  meuceœenv  de  i'on  ré^ne,  36S.  Ses 
Ju'il  rend  à  SB  mcmoirei  cette  mort  eafaiis,  itig.  (C/triit.  del*i4an.) — 
it  comme  le  présage  (le  la  »ienae,  Panient  au  trflneau  même  a^e  que 

,  137.  Tombe  inabde;9es  [lieuses  dis-  saint  Louis  i  comgiaraison  entre  34a 

pcuitions  avant  de  mourir,  i38.  Sa  rè^ne  et  celui  de  ce  roi,  VI,  171. 

fermeté,  i3g.  Délails  éditiansitur  sa  PiemièrecausedcsdéSHSireadesoB 

mort,  i4<- Ses  dernières  parole»  ,  règne,  171.  L'ambition,  la  cupidité 

i43'  Donne  an  bénédiation  à  sou  ci  la  conduite  déréglée  dea  grands, 

EU,  143,  et  à  tous  ceux  qui  étoicot  secondes  causes,  i>3.  Le  jeune  Cbat- 

présens;  meurt  d^ns  les  bras  de  La  les  annonce  îles  qualilé»  brillanlei, 

Kivière,  i44-  [Christ,  de  Pisan.)  eldevientcberaiiisoldalsisOD  go^ 

Il  ne  permit  iamiusàses^énéraux  pour  les  armes,  177.  Son  p<^a  d  a(H 

decam|>ramettrelaB&retédu  rojiau-  plicaiion  à  l'élude;  son  pencbanl 

me  enllrrantune  bataille  générale,  pour  les  femmes.  17S.  Momtne  Olt- 

i48.  Kéublit  la  sûreté  dans  les  )>ro~  vier  Cliison  ronaéL»ble  de  France, 

vjuces,  et  se  trouve  en  claL  de  dé-  183-  Est  armé  chevalier  par  le  ré- 

darer  latjuerrè  à  l'Angleterre,  i5o.  gent;  est  louronné  à  Reima,  iftî. 

Assure  le  paiemenldes  troupes;  ton  Troubles  de  Piaris,  iS4'  Convoque 

ordonnance  snr  la  police  militaire,  les  Etals  généraux  a  Complègne; 

i5i.  KÉtablit  la  discipline,  t5^;  la  pareil  dans  celle  assemblée,  mail 

marine  ;  pourvoit  à  la  conservation  n'en  obtient  pas  ee  qu'il  demande, 

itef   forêts;  réduit   le  nombre  des  iSg.  Va,  malgré  l'avis  de  son  COD- 

procureurs  au   Cbàtelet;   prolége  aeiï,  faire  la  guerre  en  Flandre;  pé- 

spécialemenc   le  commerce,    i53.  nclre  dans  l'intérieur  de  ce  pays;  aa 

Fixe  le  |irii  du  marc  d'oc  et  du  conduites  labatailledeHobesc  peinte 

marc  d'argent;  rend  aux  domaines  par  le  moine  de  S. -Denis,  193.  S'a- 

Toyaux  la  valeur   qu'ils   dévoient  vance  a  la  icte  de  son  armée  venli 

avoir,  i54.  Règle  l'apanage  do  ses  ca|>italc,  pour  !a  punir  de  sa  rebel- 

cnfans,  iS5.  Ses  soins  pour  la  con-  lion  ;  est  conduit  par  ses  soldats  a  l'hit- 

'  servation    de    la  bibliothèque    du  teldcS.-Paul;  mcsuresviolenlesquE 

loayre,  i56.  Aucmenle  le  uombre  son  conseil  yj prend,  194.  Paroilsar 

des  officiers  delà  couronne,  157.  un  Irdne  entouré  de  ses  ministres  et 

f.ncourai^e  et  cultive  lui-même  les  de  .ia  cour;  a  l'air  de  se  laimter  flé- 

lettres;  récompense  généreusement  chir  par  les  prières  des  princes  «t 

li'(  services  rendus  i  l'Etat,   iStl.  pimcussc.s  i(,6.Sé'0lutionB  quisoot 

Fonde  des  couvena ,  des  hd|Hiaiix  prises  à  la  suite  de  cette  scèite  ihél- 

el  des  collèges;  laisse  à  sa  mon  un  traie;  elles  augmentent  le  mécon- 

tcéior  de  plus  de  17  millions,  i5g.  lentement,   197.  Betoume  faire  U 

Soit  économie  dégénéra  quelquefois  guerre  en  Flandre  ;  fait  lever  le  'Hffl 

enavaricc,i6i.Augmenielesprivi-  sa  défait  1rs  Anglais ,  199.  Epottsi; 
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iMbiUe  de  Bavière;  >e   dislingue  d'ÂTigoonpooTeiopécliccrëleelion 

^Dala  guerre deFlaodrc,  304. Fait  dWpapp,  336.  Ses  leitrfs  pateptei 

latt  expédition  heureuse  contre  le  qui  sou^iraiEitt  Id  FrnLce  à  l'obj- 

dncdeGueldrp;  ctmvpqucà  Reims  diencD  de  Benoit  siii,   33<|.  Apr^ 

DBe  msembiée  de  princes  el  desei-  avoir  cnLendu  le  sermoD  du  mviiie 

gaeursi  TBCcuie  radmïniiîtratioiide  Lcgrand,  rappelle  le  duc  de  Bour- 

Buonclfs,  et  Buuoace  l'ititenlioD  gogne,3Ëk>.AumilieudL'sptofiuioDR 

de  prendre  lui-même  les  réaes  de  de  son  épouse  et  de  sou  frère,  mao- 

TElat,  3  [3.  Son  parttait  d'après  le  que  nuuveut  du  néccssaitc,  a6i.  Ob- 

ntHDe  de  S.-UenLs,  au  moment  où  tient  dea  ducs  de  Berri  et  deBmr- 

il  l'enipara  du  pouvoir,  iii.  Sa  ne-  bon  qu'ils  entament  une  négociation 

néroiitéj  son  liabiletë  dans  les  eier-  avec  la  Reine,  363.  Paiolt  avec  k 

eicM  militairu;  son  mot  au  rieui  Seine  dans  la  caihédtaie  de  Char- 

dac  de  Btrri ,  qui  éttiit  aur  le  point  très  sut  ud  ti^ne  tnBxnilique  j  par- 

d'épouser  la  jeune  comtesse  de  BoU'  donne  au  duc  de  Bourgogne^  presse 

logDe,  3 1 5.  Le  ministère  qu'il  fornae  les  princes  d'Orléans  d'eiécutef  le 

obtient  l'assenlimeot  général;  ija-  mité  conclu;  retourne  à  Paria  avec 

lime  de  ce  ministère  tracé  par  le  Ja  Reine  et  le  duc  de  Bourgogne, 

Dviiae  de  S.-Denis,  sifi-  Fait  celé'  .383.  Est  arrêté  par  la  populace,  et 

bcn  un  setrice  solennel  à  la  mé-  obligé  de  prendreleehapctonblanc. 

nnlre  de  Duguesclin,  317.  Se  m£le  807.  £sl  forcé,  d'aller  en  grande 

dégaisé  dauslafouIé,oùseslib«rté3  pompe  faire  enregistrer  ou  parlo- 

»ïcc  d^  jeune»  bourgeoises  lui  alli-  ment    les    ordonnances   caiochien- 

rcDt  des   iniultea  graTea  ;    conclut  nei,   3ug.  Bevélu  de  l'écharpe  des 

nnetrève  de  3  aasavec  le  roi  d'An-  acmagiiars,  suit  tarmée  en  Flan- 

gleterre,  aai .  Se  rend  à  Avignon  ;  dre  ;  reprend  Compiègne  el  Soi»* 

pire5urt  le   languedoc  ;   s'y   livre  soiis;8"emparedeBapaumej  aasi^ 

«aareleune  BuK  plaisirs;  flte  le gou-  Arras;  veut  qu'on  entame  une  né- 

Ntnement  de  cette  province  au  duc  gocialïon  ;  la   fermeté   dans  cette 

de  Berri  son  oncle;  fait  briiler  TJf  ctrcoDslance,3i4-  Conclut  un  traita; 

Belisac,  un  de  Ees  agens,  331.  Fait  conditions  de  ce  traité,  3 1  S.  Se  rend 

■ne  gageure  avec  son  frère  à  quiar-  àVincennes;  surprend  BoisbourdoD 

rivera  le  premier  des  deux  à  Paris;  sortant  de  la  chambre  de  ta  Reine, 

perd  la   gageure,  333.   Projeu  de  33o.CDn[irmeletrailé  d'Arrna,  SSi. 

ignnre  qu'il  forme;  tombe  dange-  Va  ocruper  l'hûtel  de  S.-Paul,356. 

reoKment  malade;  devient  mèlan-  Sa  mort,  36i.  {TabL  durig.  de  Ck. 

colique;  cour  d'amonc  établie  pour  ri.)  —  Gouveruo  par  le  duc  de 

te  distraire,  334-  Vole  au  secours  de  Bourgogne,  assemble  100,000  hom- 

Clitunassassiàé,a36.  Vive  inquié-  incspourailer  aBourgeai  se  rend  à 

ladeqa'il  téawignesurtavie;  pour-  La   Charité-aur-Loire ,   y   fjit   de 

mit  avec  violence  Us  complices  de  grandes  ordonnances;  assiège  Dun- 

P.  de  Craon;  exi^edu  ducdeBre-  Îe-Roi;  s'en  rend  maître,  VII,  353. 

'agne  qu'il  le  lui  livre;  prosciril  P.  Assiège  Bourges;  détails  suf  ce  siège, 

deCraon,3a;.  Donne  une  partie  353.  Retourne  à  Pam  après  l'arrao- 

de  ses  bieua  à  son  frère  Louis;  dé-  gemeiit  conclu  à  Bourges  et  solen- 

dare  la  guerre  au  duc;  le  rend  au  Bellement  jure  à  Auicrre,  354.  f>i- 

Hans;  est  arrêté  au  milieu  d'une  fo-  semble  ses  troupes;  assiège  Com- 

rJt,  338.  Perd  la  raison;  est  trans-  piègne,  3G0.  S'en  rend  maître;  va 

porté  à  Corbcil,  139.  Est  plaint  de  attaquer  Soissons,  361.  L'eaipsrle 

■es  peuples,  33o.  Bal  masqué  où  il  d'assaut,  363.  Se  rend  maître  deBa- 

'nartl«plu9ÇranddaDgei-;ietomt>e  paume;  ra  mettre  le  siège  devant 

daman  état  déplorable,  333.  Ses  al-  Arras,  363.  Détails  sur  ce  Mè^e,  364. 

ttrutiTM  de  langueur  et  d'aballe-  Fait  la  paix  avec  le  duc  de  Boorgo- 

acQt,  334. -Sa  lettre  aux  cardinaux  gnr,  ii  la  spllioiulion  de  la  duchesK 
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d*  Hollaiide;  retourne  à  Fatii,  367, 
ConGrme  la  paix  projetée  enCre  lui, 
Henri  t  el  le  dnc  de  Bourgogne, 
317.  Enlre  avec  le  roi  d'Angleterre 
^Paris,  S37.Heu[t  deux  mois  apr^s 
ce  prince,  367.  ComoieDceineiil  de 
la  maladie  doot  il  fui  atteint,  el  qui 
troubla  son  règne,  368.  {Mëm.  de 
Fenin.) 

CstiLta  VII,  iroioième  fila  de 
Charles  vi,  et  connu  d'abord  tava 
le  non  de  Fonlhieu,  ép(>u<e  à  11 
ans  Marie ,  lille  du  roi  de  Naplei , 
TI,  3ii.  Be^it  te  duché  de  Tou- 
raine  et  le  gouvernement 'de  Paria, 
Sa^-  Sa  réponse  noble  et  feime  au 
héraut  que  le  duc  de  Eourgogne  lui 
envoie,  333.  Est  sauvé^ar  Taune- 
guy-Duchilel,  338.  Se  retire  JiBoor- 

E:b|  compose  un  ]>arltmeDti  prend 
une  de  régeni  ;  est  reconnu  - 
tout  le  midi  de  la  France,  345. 
jette  avec. indignation  le  projet  di 
paix  propoeé  par  le  duc  de  Breta- 
gne, 346-  Ouvre  dee  négociations 
avec  Henri  v,  348.  Se  rend  à  une 
entrevue  avec  le  duc  de  Bourgogne, 
349.  Montre  quelque  inquiétude  sur 
celle  qui  a  été  indiquée  »  Monte- 
reau,  35o,  S'y  rend  le  piemier,  35i . 
Tombe  '^v^Doui  eu  voyant  le  duc 
massacré,  35i.  Â  la  folliciiaiion  de 
sa  mère,  e.^t  condamné  par  le  parle- 
ment comme  ascassin  du  duc  de 
Bourgogne,  déclaié  privé  de  toute 
succession:  ses  vassaux  sontdéliés 
■  son  égard  du  serment  de  fidélité, 
357,  Appelle  de  cet  arrêt  à  Dieu  et 
a  son  épée;  fait  un  traité  avanta- 
geux avec  l'Ecosscj  en  reçoit  un  le- 
coors de 7,000  hommes;  situation  de 
Paris;  les  malbeurs  y  ramènent  la 
relieîon;'rondatioiU(l'li6pilaui,35S. 
Le  Dauphin  envoie  le  comte  de  Buc- 
Lam,  écossais,  contre  le  duc  de  Cla- 
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de  roi,  VIII,  7.  CBrsciêra  de  ce 
prince ,  8.  Caractère  de  ses  favoris  ; 
quelles  chances  de  succès  s'offraient 
a  lui ,  9. 11  se  fait  sacrer  à  Poitiers, 
M.  Evénement  d'où  l'on  ti™  on  au- 
gure favorAhle  pour  le  rétablitse- 
ment  de  ses  affaires ,  i^.  Voit  d'un 
œil  indifréreni  les  succès  et  le*re> 
vers  des  guerriers  qui  Se  sactiGenl 
pour  SB  cause,  i3.  Comble  de  bien- 
faits leq  étrangers  qui  s'attachent  à 
son  service;  confie  la  garde  de  es 
pereonne  ii  une  compùnie  d'élite 
de  soldais  écossais,  i&,  Belîré  à 
Bourges,  ne  fuit  aucun  effort  pour 
améliorersa  situation,  iS-Est  obli- 
gé de  conlposer  pont  uDe  somme  d* 
40  iiv.  ;  ne  peut  être  accusé  d'avoir 
détourné  pour  ses  plaisirs  l'argent 
destiné  à  Tentrelien  de  ses  troupes. 
Est  appelé  par  dériiion  lemidt 
iuf'gei,*ne  saitréiisier  à  ses  minis- 

nétable  de  Richemont,  sa.  Sa  ré- 
ponse à  ce  cunnélable  lorsqu'il  lui 
propose  pour  ministre  le  siro  de  La 
Trémouille,  ^6.  Réoom pense  avec 
grandeur  la  garnison  et  les  babitaw 
de  Montergis,  38.  Dans  l'es trémîté 
où  il  se  trouve  réduit,  s'engage  * 
donner  le  duché  de  Berri  au  loi 
d'EcoiSe,  s'il  parvient  k  recouvrer 
~~     TOjBume;  a  Finientioii  d'aller 
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le  duc  de  Bretagne  ;  se  décide  s  at- 
taquer les  Etats  du  duc  de  Bcurgo- 
~ne;  entre  dans  le  KivcrQois;  prend 
^osne,  3Sq.  A^rè»  la  mort  de  son 
père,  prend  le  titre  de  roi  et  le  Dom 
de  Charles  vu,  36i.  (TobL  durig. 
de  Ck.  r-/.}~  Situation  de  ses  ^- 
faires  au  moment  où  il  piit  te  titre 


Ecosse  ;  on  lui  propose  d . 
seulement  en  Dauphiné,  4>.  Tén 
gnaee  de  1  homassin  à  ce  sujet;  il 
est  décidé  qu'un  disputera  le  terrain 
pied  à  pied  »  l'eauemi;  à  qui  1rs 

tion  ,  4^-  ^  témoignage  de  Bran- 
idme  sur  ce  fait  ne  peut  être  sou- 
tenu, 43.  Fait  donner  à  Jeanne 
d'Arc  des  pages,  des  écuvers,  des 
armes  et  une  bannière,  ^S.  N'ose 
lui  refuser  cnlièrement  que  le  con- 
nétable de  Eichemont  rentre  en 
Sice;  est  sacréàBeims,  47-  Or- 
inne  à  Jeanne  d'Arc  de  rester  à 
Tannée;  semble  sortir  de  sou  apa- 
thie, 48-  Parcourt  les  lanfjs  de  son 
anoltr'IJBiis  les  plaines  de  Hontpïl- 
lo^  ;  harangue  tes  soldais  et  montre 
uti  vif  désir  de  signaler  sa  valeur, 
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^g.  Retombe  daos  la  nollaaae  et  re- 
lootne  i  Bourges,  Sa.  Etat  de  la 
France  à  cette  époqae,  53.  Accorde 
nneamniitie  générale  aux  Parisiens, 
qni  aSVent  de  loat  tenter  pour  lui 
remettre  leur  vitle ,  60.  Contirme  le 
pailement,  aoiiuel  il  réunit  celui 
qu'il  BToit  établi  à  Poitiers;  arrête- 
le  mariage  du  dauphin' Louis  avec 
Harguer.  d'Ecosse,  6 1 .  Léfe  des  sub- 
udes  dana  te  Lyounais,ne  Dauphin^ 
et  le  Lanj^edoc;  assiège  et  prend 
Honlereau;  fait  son  entrée  daaa  la 
Gnpitalei  jestreçuau  railieuderen- 
ibouâasme  des  l^bitana;  dirige  lui- 
mèKKaeRBSàires,6i.nend  plusiears 
ordoânaiices  sur  radmkitstTBUon  de 
la  justice  j  rétablit  l'ordre  dans  les 
finances,  réfonnele  Ime;  désordres 
cMités  dans  le  rojsoine  pat  les  geiu 
de  Guerre,  63,  I^a  peste  se  joint  à  la 
fàmme  ;  dépopulation  de  Paria;  pour 
la  première  loia,  une  prime  est  ac- 
oordce  â  ceux  qifî  apporteront  au 
magistrat  la  tête  d'un  loup  ;  Je  Rui 
■onticDt  le  concile  de  Bâie,  convo~ 
que  une  assemblée  à  Bourges  pour 
eianiner  lea  décréta  de  ce  concile, 
6{,  Arrête  le  régleroent  connu  sons  . 
le  DOIT)  de  pragmali^ue  lanction," 
dans  Lequel  les  libertés  de  l'Eglise' 
gallicane  gontdéfiuies  d'une  manière 
ploa  claire,  6S.  Sa  sagesse  et  sa  fer- 
DMté  en  cette  occasion  lui  concilient 
Famonr  de  ses  peuples,  66.  Fait  un 

'  T  règlement  pour  réprimer  la 
!  effrénée  des  soldats  et  capi- 

.,  67.  Surpris  parla  conapira- 
(iondontl«  Trémouilleéloit l'ame, 
le  Boi  appelle  le  connét,,  de  Biclie- 
BOBI,  marcbe  sur  Niort,  force  les 
rebeUes  a  implorer  s»  clémence; 
^empare,  de  La  Cbariié-stiT-Loire  ; 
Mt  rentrer  dans  le  devoir  le  comte 
de  S.-Paul  ;  assiège  Pontoise  ;  lève 
le  siège  ;  f  e  pa  rolt  tout-à-coop  de  van  t 
dette  placCf  68.  L'emporte  d'assaut; 
nanHiible  des  troupes  en  Guyenne 
pour  sauver  la  ville  de  Tarlaa;  ap- 
prend que  les  princes  mécontens 
doiaentse  réanir  à  Kevers ,  6g.  Dis- 
simule; autorise  cette  réunion;  offre 
no  aauf'Condiut  au  duc  de  Bretagne 
pviiT  s'j  rendre;  négocie  avec  les 
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seigneurs  les  plus  puissaBS  de  la  Li- 
gue, et  parvient  à  b  dissiper;  dé- 
livre la  ville  de  Tarias,  et  soumet 
plusieurs  autres  places,  70.  Signe, 
me  trêve  de  i  S  mois  avec  l'Angle- 
terre, 71.  Pour  se  débarrasser  des 
compagnies  qui  désolent  le  rojFao- 
BM,  envoie  13,000  hommes  au  ser- 
vice du  duo  d'Autriche  ;  va  lui-mâmc 
à  la  tête  du  reste  des  avenluriers- 
mettre  le  siège  devant  Meiz.  73.  Ca- 
pitule avec  les  habitans  de  cette- 
ville,  et  lève  le  siège;  prolonge  la 
trévH  avec  l'Angleterre,  ^3.  Forme 
le  projet  d'établir  une  armée  per- 
manente; assemble  les  grands  vas- 
saux, 74'  Obtient  par  des.  libérali- 
tés ou  par  des  promesses  leur  as- 
sentiment; établit  la  taille  appelée 
Ib  tailit  det  gen»  d'armei  ;  l'armée 
prend  le  nom  de  gendarmerie  frao- 
^ise;  sa   composition;   règlemens 

Roi  publie  une  abolition  générale, 

S  rend  des  mesures  pour  la  abreté- 
ta  routes,  crée  les  francs- archers;. 

crit  les  indemnités  dues  aux  habl- 
tans  obligea  de  fonrnir  des  vivres 
aui  troupes;  l'ordonnance  rendue 
à  ce  sujet  fait  connoître  la  valeur 
qu'aroieiit  alors  la  plupart  des  ob- 
jets nécessaires  à  la.  vie  ;  par  d'autres 
ordonnances,  rétablit  l'ordre  dans 
les  différentes  parties  de  l'admiais- 
tration,  77,  Son  goilt  pour  les  fêtrs 
et  les  plaisirs;  ses  amours  avec  Agnès 
Sorel,  78.  Sa  conduite  prudanle  en- 
vere  Fr^oae  et  le  duc  d'Orléans  ; 
demande  à  l'Angleterre  réparation 
de  l'outrl^e  fait  à  son  allié  le  duc  de 
Bretagne,  79,  Son  entrée  dans  la 
ville  de  Houen;de!cription  de  cette- 
entrée,  Sa.  Uiri^  aea  troupes  dans 
la  Guyenne ,  délivre  cette  province 
de  la  domination  des  Anglais,  81. 
Réunit  une  armée  qu'il  reconduit 
eu  Guyenne,  raunacée  d'une  nou- 
velle invasion;  défait  les  Angia'a  à 
Castillon;  saumet  et  punit  les  ville* 
rebelles,  81.  Fait  construire  oui 
deux  extrémités  de  Bordeaux  les 
châteaux  du  Ha  et  Trompette  ;  re- 
çoit les  atnbatsadevrS  que  diffèrent 
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EÛDcei  «l'OiiaDt  lui  tUïoleDt  apiéf  contluicc  *  Blotn  |^c  plodcan  ckpi- 

[  prÙB  do  ConAaotiBOplii ,  maîa  ne  Imum.  iS8.  AlanouveUeda  la  priât 

leur  doDoe  Ràcime  MMrancc,83.  de  Jar^feau,.  appelle  de  toute*  pan 

Fait  arrêtée  le  duc  d'AlEnçoD,  qui  des  geiu  do  guerre  poui  Tenir  H 

«st  ooadamoé  à  mort;  luifalt  grioe  joiiidce  au  duc  d'Alençon  etik 

d«  la  vie,  et  ne  letiant  qu'une  par-  Puoelle,  i83.  Se  rend  à  âuUv,  !«{: 

\M  de  M3  bieu»  t»a<iaqué«  i  établit  puis  à  Gien ,  d'ofi  il  euvoia  l'iminl 

un  ordre  rigoureux  dan&  les  fiiian-  Culant  gommer  ta  place  Bonti}'ili 

ces,  84.  Fait  tÉdiger  par  écrit  las  seioumBlUe  ason  obéissance,  tgi. 

usages,  ïtjlesel  cDutumei  de obaqua  S'arrête  au  conseil  delà  Puc«llf,  H 

pruiince,  et  Jea  fait  servir  de  régies  ge  décide  à  dfler  a  Beîina,  igs.  San- 

IMinr  les  jugemens;  lUEt  un  frein  k  met  S. 'Florentin:  linre  un  combu 

'avtdilé  des  gens  de  loij  se  met  lui-  deraut  Trojes;  disette  que  l'arme* 

même  ea  garde  contre  les  faveur*  y  éptouve,  i^S.  Consulte  son  col' 

injusies  qu'un  pourroit  obtenir  de  seil  poursneit  s'il  asaiégeraouaOB 

'    )<ii;  conlirme  les  pririléges  de  l'u-.  cette  ville ,  igG.  S'arrête  à  l'ant  de 

Diversité,  mais  en  corrige  les  abnij  JeaaHa.d'Arc,  19g,  Re^t  Trojvii 

non  traiU  d'alliance  avec  les  Suisses)  composition  ;  y  fiiitton  entrée.  900. 

SS.  Son  ttdmintsttslioQ  est  unirer-  Est  reçu  dans  Châloiis,30i.'Arfin 

réellement  bénie)  sa  générosité  et  sa  k  Reims,  où  le  rendent  le*  dues  de 

rcconnoiaiance  envers  ceux  qui  l'a*  Bar  et  de  Loriaine,  et  le  stignear 

voient  servi;  réhubdite  la  mémoire  de  Commercy  j  envoie  chtrcberli 

•lejeanuc  d'Arc;  asOblitea famille,  aainte  ampoulé  à   l'abbajra  deSi-  ' 

96.   On  a  peine  à  expliquer  sa  ri-  Remy,  aoa.   EKt  fait  (bevalier  pn  - 

gaeur.  envers  Jacques  Cinur,  87-  Sa  le  duu  d'A4eBqon  ,  et  codronné  par  . 

maladie,  sa  mort;  fut  surnommé  le  rarchevêque  dcReîms, 3o3.  Sernd 

/^ietorieax,  83.  (  Tabt.  du  règ.  de  an  prieuré  de  S.-Uarooulj  retoitb 

Charlct  m.)  —  En  i4iS.,  envoie  sou  misai  00  de  la  petite  vtOedeWnl' 

■demander  du  seoouis  au  duc   de  |y,  de  Laon ,  de  Setssona ,  et  de  plr  ' 

Bretagne;   cherche  a  négocier  au-  sieurs  autre*   places,  3o4'  Se  prfr   ; 

piés  du  duc   de  Bosrgogne,  iio.  pare  à  combattra  le  duc  de  Btdforl, 

Reçoit  de  ces  deux  princes  la  pra-  3o5'  Keloume  ii  Ch&leais-Tliicirr, 

mes»  de  urcourK,  a  condition  qu'il  306.  Attende  Dammartin  le  due» 

éloignera   da  lui  ceux  qui  avaient  Bedlort   pour  le   combattre,  xj- 

pria  part  à  la  captivité  du  premier,  Envola  XÂtiire  faire  dos  escinnmi-    1 

Bt  au  mbuvtie  du  père  du.  liecoud ,  ches  ;  se  retire  vers  Crespjr;  se  porlt 

1 1 1.  Olirsà  Richemonl  qui  désiroit  sur  Sentis,  308.  Envoie  Ambroisi  . 

le  Bcryir,  et  pour  la  sûreté  qu'il  de-  de  Lore  et  Xaiulrailles.à  ia  décon- 

m'aodoit ,  de  remettre  en  ses  mains  verte  des   mouvemeas  du  doc  di 

Lasicnan,    Chinon    et  Ijicbes;   as  Bcdfart;  se  dispose  4  coEDbalIK. 

rends  Anj;eri,  1)3. YdrHmel'épéd  -309.  Ordre  de  sea  batailles;  qwls   < 

d«  connétable  au  comie,  114.  Se  en  étoienttcs chefs,  aïo,  Escannoo-   1 

r^bd  à  Saumur,  où  le  duo  de  Brela-  ches  entre  lea  deux  armées,  iii'I'  ' 

j^  vient  lui  faire  serment,  elpro-  Roi  entre  dans  CiHupiégne,  j  n- 

met  de  faire  U  guerre  aiu  Anglais ,  çoit  la  loumiGaion  de*  habitMiS  dg 

I  i7.AB<iemble  lea  Uois  Etats  a  Ue*  Besiivais  «t  deSenlis)  vietal  ■  S- 

huii-sut-Yèvrft;  lenr  demande  de  Denis,  iiS.  Re^it  laaoumissioadt 

l'arRont,    118.  Se   décide   à   voir  lavilledeLagBj-.où Ambr.detow 

leanne  d'Arc;  la  fait  examiner  et  ealenvoyépoiir  commander; se rs-   1 

interroger,   i53.  Est  tout  élouué  lireversla  Loir«,lai39aDt-BS.41ni>i 

d'une  chose  qn'elle  lui  dit  en  secret,  la  comte  de  Vendôme,  3i£.  [M''''' 

154.  Id  fait  conduire  avec  lui  a  Poi-  conctrn.  la  Pue.  d'Orl.) 
tiers,  i55.Lni(loiineuaécuyer,an        II  fait  prendre  dee  iabnralîoei 

paye, désarmes, etc.,  iSj.  la  fait  surJeaiiDfld'An:dansMap>vs,iJit-   < 
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Veut  h  Toii  mM  le  tMost  de  tes 
eaio  jéi  à  Domremy  ;  est  inrle  point 
de  la  reoti^ir;  m  dëttTmine  a  lu 
reocvoir,  lOa.  Poar  l'éfrouTer,-se 
cachedantlalbule  de  les  courtisans: 
est  reconoB  par  elle,  361.  Prend 
oonGaBce  en  ses  discours,  nG^.  La 
ooiUie  i  la  garde  du  gooreraenr  de 
ChinoB,  365.  Lui  donne  Pélat  de 
Riai»nd''uB  chef  d'armée;  lai  fait 
(«ire  noo  armure,  368.  Ne  peut  se 
résoudre  à  se  itriver  des  secours  de 
la  Paeclle;  exige  qu'elle  suire  l'ar- 
B<e  ,  aSo.  Ile  fait  rien  pour  la  sau- 
Ter  des  mains  dta  An^lai^,  389. 
Songe  k  réhabiliter  sn  mémoire, 
3 1 1.  Ordonne  une  première  enquête; 
fait  sfcii  le>]iainis  deleanoecnleur 
propre  nom ,  3i3.  Rétablit  sa  nié- 
DWire,  mais  ne  ehercke  point  à  ven^ 
«r  sa  mort,  3i4'  {SuppUm.  aux 
êlém.  MurJ.  <J'^ro.) — V  ient  à  Bra  v- 
nir^-SeîAe,  499-  Assiste  au  siège  de 
Hoaletetnii  fait  son  ealrèeà  ^aris, 
Soi;  Assiate  au  service  célébré  en 
mémoire  da  comte  d'Armagnac, 
Soi.  Va  il  PoiticTB;  marche  contre 
Udue  d'Alep^n  et  J.  de  La  Roche, 
If»  se  sont  emparés  de  S.-Hàiiaut 
par  tt'ahison;  re^it  le  chliteau  de 
cette  ville  a  discrétion;  fait  trancher 
la  t£te  BUS  ^niideLa  Boche  ,-5i5. 
&CG<n'de  le  pardon  au  bltard  d'Oiv 


;  fait 


tec  le»  . 


princes  (nécoatens ,  5i6.  Vi 
siéee  de  Pontoisc,  S^o.  Koma  des 
princes  et  seigneurs  qui  l'accoropa- 
gnaut;  dispositions  qu'il  joi'donne, 
5ii.  Assiste  au  siège  de  Caeu,  55i. 
{Hitl.  de  RMien.)—  Etablit  des 
compagnies  d'ordonnances;  lèfB 
■■e  taille'  sor  le  rojaanie  pour  les 
(Mretenïr,  IX,  4o6.  Ces  compa- 
ffàea  font  cesser  les  courses  et  les 
piUeri<sadesécorcheurs,4o8.  {Miim. 
Je  La  Miucfte.)  — Fuit  sommer  par 
se*  ambflsvideurs  le  roi  d'Angle- 
terre de  réparer  les  loru  q^  les 
Anglais  font  dans  le  royaume ,  maU 
né  les  trèvefg  et  sur  le  refus  du 
Roi  taBSembJ^ides  troupes  avec  le 
dso  de  Brela^e  pour  marcher  con- 
MeMX,  XI,  1 1.  Refuse  au  duc  de 
SoBHnenel,  k  Talbot  et  antoeï  An- 


GHA.  119 

elab  la  liberté  de  s'en  alUr,  16.  Met 
te  siéige  devant  le  Palais  de  Roneu, 
17.  Traite  avec  le  duc  de  Sommer- 
set;  condilioua  auxquelles  il  lui 
donne  la  liberlè  de  se  retirer  avec 
sa  femme,  ses  enfaos  et  autres  An* 
elnis;  retient  Talbot  en  ole^e,  18. 
Fait  son  entrée  dans  la  ville  de 
Rouen,  19.  "Envoie  des  troupes  dans 
la  Guyenne,  lO.  Exige,  durant  la 
conquête  de  la  Normandie,  qu'on 
prenue  les  placcii  et  chiteaui  par 

Va  meiltre  le  siège  devant  Bord eani; 
traite  avec  les  Anglais;  reçoit  le  ser- 
ment des  Bordelais,  ^i.  Bannit  ceux 
qui  étoient  ailés  chercher  les  An  ' 
gUis;  soumet  toute  la  Guyeune,  ^3. 
Enioie  secrètement  en  Dsophiné- 
Ant.  de  Chabannes ,  comte  de  Daiu- 
martin,  pour  prendre  et  amener  son- 
fils  Louis  le  dauphin^  opinions  di- 
verses sur  la  cause  de  cette  mission , 
47.  {Mém.  Je  Du  CUrcq.)  —Fait 
publier  dans  toute  la  Normandie  dea. 
lettres  patentes  portant  ordre  de 
laisser  descendre  paisiblement  tous 
les  Anglais  du  parii  du  roi  Henri  i 
meurt  au  chàleiiu  de  Mehun-sur- 
Tévre,  Xm  ,  a56.  Grande  et  belle 
comète  we  à  Paris  le  lendemai]]  de 
SB  mort,  i5t.  DétaiU  lur  ses  funé- 
railles, 358.  [J.  deTroYti.) 

'  de  France ,  ei 


de  droit,  7;- 1 
dn  roi  des  Romains,  etépouse  celle 
du  duc  de  Bretagne,  1^  Fait  une 
paix  de  4  ^as  avec  l'arcbiduc  d'Au- 
triche, 90.  Demande  aux  Vénitiens 
aide  et  conseil  pour  son  entreprise 
d'Italie;  réponse  et  politique  des 
Vénitirns,  3Î.  Se  rendàLjou,  1^. 
Rassemble  une  grande  armée  à  Gè- 
nes, 3S., Passe  en  Italie,  emprunta 
qu'il  J  fait,  38.  Sollicilé  par  Ludo- 
vic, se  décide  à  [Kursuivre  ;  se  rend 
à  Aat.  34;pubBpavie,oiiilvaiiJeBn 
Galèas ,  duc  de  Milan,  et  sa  femme, 
36.  De  là  à  Plaisance,  37.  Entre  mr 
*  itoire  de  Florence,  dont  pla- 

places  M  donnent  à  lui,  4». 
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Âuiége  etprend  le  chitean  de  Se- 
laQe,  4i-  Entre  daus  Fise,  43-  Ea- 
suite  dans  Floience,  4^-  ^'''^  "'^ 
traitt!  avec  lei  FloreOtUu.  qui  lui 
donnent  110,000 ducats,  5i.  Mac^ 
che  yeit  Hume  par  les  terres  dei 
Ucâiiu,  qui  lui  sont  rendues^  Sa. 
Envoie  à  Oslie  le  caidinal  S.-Pierre- 
aui'Liens  el  Peiron  de  La  Basclic, 
mallro  d'hâtel  du  fioi,  54-  Eulie 
dans  Rome,  57.  Nornsdcscaidioaux 
qui  se  réunisseut  à  lui,  et  Teulcnt 
déposer  le  pape  Altïandie  vi  ;  né- 
gocie avec  Je  punlile,  et  conclut 
un  traité  avec  lui ,%  Pari  de  Rome, 
ptend  d'auaut  Cbaiiel-Furlm,  70^ 
Valmouton,  et  arrive  à  S. -Germain, 
71.  Entre  daai  Capaucj  e^l  reçu 
dans  Naples,  73.  Tout  le  royaume, 
excepté  quelques  places,  se  sou- 
met BU  Roi,  73.  Nonn  des  seigneurs 
napolitains  qui  le  reconnoijsenl 
pour  leur  souverain,  74^°it>>Fer- 
dinand  et  sou  oncle  Frédéric  des 
offres  qu'il»  refusent,  -jS.  Est  cou- 
ronné roi  de  Naplesi  fautes  qu'il 
commel,  76.  Se  read  maître  du 
cbàteau  de  l'Cffiuf ,  77 .  Inforuié  de 
la  lii^ue  conclue  contre  lui,  décide 


.mmandans  de    place 

qu'il  laisse  daus  le  royaume  de  Na- 
pies,  101.  Traitefavorablementles 
pariisaiis  des  Colonne,  qui  se  tour- 
DcDt  contre  lui,  lot.  Iteprend'Je 
cbemin  de  Borne,  io3.  Laisse  b 
Sienne  le  seîgn.  de  Ligny,  qui  en 
est  bienlâl  cha^séj  se  rend  à  Pise, 
106.  Relient  civile  ville,  à  la  prière 
des  habitansi  y  laisse  pour  coiii- 
n'iandant  le  seign.  d'tntiagues,  loij. 
Vient  il  Sienne,  III  jàSesane,  ii3. 
Se  lend  maître  de  Poutre  mol! ,  1 14. 
S'engage  dans  une  petite  vallée,  où 
il  éprouve  une  ("rande  ianiïne,  1 16. 
Comment  les  Altemands  pa^sentsii 
grosse  artillerie  «  travers  les  A  pen- 

1 15.  S'y  Ij-ouve  daus  une  situation 
critique  ,  118.  Pouriiarlers  inuti-, 
les  avec  les  che^  de  l'armée  ita- 
lienne.  i3l.  Détails  SUT  ta  bataille 
de  Fomoue,  i34.  Les  ennemis  sont 
mis  en  fuite,  iji.  Ijc  Roi  se  relire 


.  CHA 
saiu  ei  saai  )««qne  dùu  k  Tille 
d'Ait;  délaiissur  celte  retraite,  iSi. 
Conclut  la  paix  avec  le  duc  de  Ui- 
lanjàquellss  conditions,  177.  Se  re- 
tire aussilâtà  Trin,  179.  BcTientcn 
Fraucejse  mêle  peu  de  ses  affaires, 
se  reposant  sur  des  serviteurs  peu 
eipéTimenlésj  apprend  lanouv^le 
de  ta  mort  du  Cauphin;  son  deuil 
de  cette  mort  dure  peu;  pour  con- 
soler la  reine  Anne  de  Breia){ne, 
fait  danser  devant  elle  plusieurs 
jeunes  seicneuTS,  188,  Rrçoitia  nou- 
velle de  ta  reddiliuD  des  cbâleaBi 
de  Naplea,  191.  RcAtiiue  aux  Flo- 
leuiini  3o,oQo  ducats  qu'ils  lui 
ai  oient  prêtés,  et  pour  lesquels  il 
devoit  leur  remettre  la  citadelle  de 
Pise,  que  d'Entraguca  , contre  la  foi 
des  traités,  rend  aux  Pisaus,  193. 
Manque  deux  enirepiises  sur  Gê- 
nes, lorniées,  l'une  par  Bspt.  Fré- 
gose,  l'autre  par  Trivulce,  9o3.  Ke 
s'occupe  que  de  tournois  et  jo&tes, 
107.  Conclut  une  trêve  avec  le  roi 
de  Castille,  11 5.  Ses  oonstiuciions 
■u  château  d'Amboise,  aai.  Pro- 
jette uue  nouvelle  eipédilion  mieoi 
combinée  en  Italie,  111.  Ses  pro- 
jets de  réforme  dans  les  Cnâoceset 
dans  l'Eglise,  333.  Détails  sur  sa 
iDOrt,  3i4-  ^"'  ^'*  funérailles,  aig. 
(Mém.  Je  Comints.)  —  Sél  à  peine 
lire  et  écrire  quand  son  père  va  le 
voir  à  Amboise  ;  rougit  de  son  teso- 
rancej  «'applique  avec  ardeur  a  l'é- 
lude j  fait  traduire  pour  sou  usage 
les  Commeutaites  de  César  etl'bis- 
toire  de  Charlenmune,  XIV,  iiS. 
Conçoit  de  raliachrmcnt  pour  le 
duc  d'Orléans  j  témoigne  un  vif  dé- 
sir de  se  tousiraire  à  l'Hu'orilé  de 
sa  saur,  i5o.  Tourbe  du  discours 
de  la  duches^e  d'Orléans,  jui  ac- 
corde la  liberté  de  son  mari,  igi. 
Prend  la  resolution  de  renier  enfin 
P4r  lui-niême;.patt  du  Plessis-lés- 
Tourf  sous  prétexte  d'une  partie  de 
chassé;  se  riiid  au  pontdeBara- 
gnou;  envoie  d'AuBîuiy  délivrer  le 
duc  d'Orléans,  igj  .Comble  ce 
prince  de  bontés,  lui  confie  ton 
projet  d'épouser  Anne  de  Bretagne; 
cciil  à  sa  sceuT  pour  la  rassurer  sur 
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la  cTiinie  d'une  ditgùce,  ig3.  Cou-  nacé  de  rcicommuiucRUoD'tBi'  ut 
liaue  let  négociatiuitf  eulamées  eu  nonce  du  Pape  l'il  «nue  mi  le* 
Bretagne,  i^.  Forme  le  projet  de  terres  de  l'E^ùe,  répond  qu'il  ■ 
conquérir  ce  pays,  pojic  laùfec  en-  lait  vœu  de  visiter  le  tombeau  de 
mite  la  duchesse  libre  de  donner  sa  caint  Pierre,  et  qu'il  faut  qu'il  l'ac- 
main  à  qui  elle  l'en  iuj;eroil  digue  j  roiDpU~se,  319.  Éoffage  le  domaine 
va  a;iSÏégecKi:nneajentre  daus  Oïtte  de  la  coucanne;  fait  au  elergé  ds 
v^le  dans  un  moment  de  trêve,  France  un  emprunt  pour  payer  son 
voit  U  princesse,  et  cherche  a  ta  armées  «xice  de  Mcdicîs  la  remise 
diaposer  eu  sa  favcurj  accorde  ui»  de  tuulet  Tes  places  fortes  de  la 
sauf-condiiil  à  Anne,  et  Uremble  Toscane,  aao.  E^t  reçu  à  PJse  avec 
qu'elU  ne  paaie  en  Angleterre,  ji^.  des  transports  de  joie,  m.  Eutre 
Se  rend  auprès  d'elle,  célèbre  son  daua Florence  en  conquérant^  veut 
marine;  clauses  stipulées  dans  le  qu'on  v  rappelle  lea  Médicisi-eit 
contrat  j  fait  couronuer  la  Relue  à  obligé  de  se  relâcher  de  sts  prélen- 
S.-Denis,  196.  Change  le  conseil  lionsi  obtient  une  contribution  de 
formé  par  madame  de  Besujeu^  iou,ooo  écus,3ia.  EntredansBome 
donne  toute  sa  couGance  a  Guill.  à  la  lueur  des  Uambeauxj  négocie 
Briasouuet  et  a  Et.  de  Vers,  197.  aveu  le  Papej  éiablic  quaue  tribu- 
Songe  à  entreprendre  les  conquêtes  oaux  qui  rendent  la  justice  eu  son 
qui  outèlè  l'objet  des  révesdesou  nom,  aaS.  Conditions  du  traité 
enfance^  projette  de  s'emparer  du  oodcIu  avec  le  Pape,  3^4-  Détail* 
royaume  de  Naples,  19S,  Favorise  sur  son  scjoar  à  fiomci  il  quitte 
Perkin,  qui  se  fait  passer  pour  !e  cette  ville ,  emmenant  avec  lui  Zi- 
duc  d'ToTck,  300.  Conclut  la  paix  '  zim,  frère  du  sultan  Bajazel,  que 
avec   l'Angleterre,  moyennant  de  le  Pape  lui  remet,  335.  Apprend 

KndgsacriGcesj  rend  le  Roussii-  à  Vcletii  qu'Alesandra  vi  u  cob-. 

à  l'Espagne,  301.  Par  le  traité  clu   tm    traité  avec  Ferdinand   et 

de  Senlis  restitue  l'Artois  et  laFraU'  ijabrllc,  et  les  principales  puissan- 

che-Comtéà  Maiimilien,  303.  Etat  ces  de  l'Italie,  316.  S'empare  du 

de  l'Italie  nu  moment  où  le  Boi  se  château  de  Monl-S.-Jeaa  et  de  S-- 

prépare  à  j  entier,  ao3.  fuit  un  Germain, 317.  Entre  dans  Aversa , 

traité   avec   Ludovic   Sforce,  qui>  oùon  lui  piéseiite  les  cUfs  de,  Na- 

Komet  des  secours  d'bommea  et  plesj  est  reçu  dans  ceUc  ville  eux 
irgent,  soB.  Confie  la  régence  à  acclamatiuns  du  peuple,  y  séjourne, 
la  Reine  et  au  sire  de  Beaujeu,  de-  trois  mois,  339.  Rejette  les  propo- 
renu  duc  de  Bourbon  j  prend  la  Mtious  que  lui  fait  Frédéric,  oncle 
routa  de  Grenoble,  310.  Noms  des  de  Ferdinand,  eu  faveur  de  la  fa- 
seigneurs  français  et  étranfjers  qui  milIÈ  de  ce  prince;  devient  maître 
raccompagnent,  31I.  Traverse  les  de  Gaëte  et  de  la  Calabre,  que  le  . 
Alpes;  reçoit  des  secours  d'areent  sénéchal  de  Beaucaire  et  d'Aubi);ny 
de  la  duchesse  de  Savoie  et  de  U  lui  soumettent;  ne  se  met  point  eu 
marquise  de  Uontfcrrat;  arrive  à  garde  contre  les  délices  de  Naplea; 
Asti,  on  il  a  une  entrerae  avec  Lu-  fait  son  séjour  habituel  à  Fon^-e' 
dovic;  y  tombe  malade,  31^.  Dif-  Béale,  aSo.  Description  de  cette 
férence  entre  l'armée  française  et  maison  de  Plaisance,  33i.  Il  j  ou- 
ïes armées  italiennes,  laquelle  e\-  blie  les  dangers  qui  le  menacent; 
pliquerétonnantcfacilitéquetrouve  fait  de  riches  préiens  à  une  char- 
Cliarlesviii  à  traTerserritalie,3]3.  mante  amazone  ;  veut  se  faire  re- 
It  Roi  se  rend  k  Pavie,  y  vuil  le  counoltre  empereur  d'Orient,  roi. 
jeune  duc  Galéas;  touché  des  prié-  de  Napl«s  et  de  JlérusaUm:  fait  une 
res  d'Isabelle  sou  épouse ,  lui  donne  entrée  solennelle  dans  Naples ,  j  est 
des  espérances  qu'il  ne  peut  réali-  couronné:  tait  chevaliers  les  jeunes 
ter  ;  entre  dans  Tlaigance,  118.  Me-  fils  des  dames  napolitaines,   i33. 
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Itunwclle*  daTmaniei  que  lai  en-  dctïc  le  retire»!  pour  passer  en  Si- 
voie  CominEs  ,  HiD  ambawadear  à  cile  ;  y  eat  coitrouné  eu  ^ande  lo- 
Veniie;  ellealudéieminent  à  rêve-  Uniitté;  restitue  Iti  terres,  viUe>, 
nie  CD  France:  il  iuisse  une  partie  teiguedries',  renies  et  rfveuiu  aux 
(ta  le* force*  àNaplea;  diiardreoii  prLncr9,(liica,caiii(e*et  baron*  qui 
ae  trouie  ce  royaume,  a33.  Vrend  en  avoicot  été  privés;  décharge  le 
la  route  de  l'Etat  lomain,  334*  ^"i'  peuple  d'une 'Omme  de  100,000  du- 
porte  de  vne  force  la  ville  de  Ton-  cats,  ^60.  Fait  de  grailds  biens  et 
vanella;  es  coadiiile  Hénéreuse  en-  obUiioDS  am  égWain^  est  averti, 
TerauDejeune  tillBdtïaplusgrdnde  après  uB  .  long  séjour  daos' Pia- 
beauté  qui  vient  ae  )cter  i  se> pieds,  pies,  de  la  ligue  formée  contre  lui 
935.  Malijri:  les  conseils  de  Comi-  par  le  Pape,  le  roi  d'Espagne,  le 

aes,  il  laisse  des  );arnisons  ji  Sienne    duc  deMiIaa  — '"    "'- '    -■-*'- 

«lèFise,a36.  Arrive  à  Pielra-San-  nise,afit.  " 
M,  où  il  apprend  que  l'armée  véni- 
tienne l'attend  au-delii  dfS  Ap«n-  rencontre  ses  ennenii*  en  grand 
nina,  337,  Vient  devant  Fornoue,  nombre,  leur  livre  combat, 'j^3.  Y 
se  décide  à  livrer  bataille^  noms  court  àt  gmnds  dungers;  en  sort 
de  sept  cheTBliera  qui  se  chargent  victorieux,  a63.  (IHéni.  de  faille- 
de  veiliei  sjwcialcment  tur  ta  per-  nence.)  —  Du  régne  et  des  eiploiu 
sonne  du  Boi,  et  prennent  les  mé-  de  ce  priacL';  son  caractère,  par 
mm  vétemess  que  lui  pour  recetoir  l'auteur  des  M4m.  de  Boyard,  XV, 
les  coupa  qui  lui  seront  destiné*,  ig6  et  saiv. 

a38.  DiiKoars  du  Boi  k  ses  gén^  '  Cuiues  ii  monte  sur  le  trflne  h 
Taux,  3Î9.  Fait  des  prodigeade  va-  dix  ans,  XX,  g3.  Prèle  à  Lyon  ter- 
leur  :  gagne  la  victoire,  mai*  perd  ment  d'exécuter  le.<  conditions  de 
son  bagage;  arrive  à  Aslt  à  travers  la  poix  faite  avec  l'Angleterre;  y 
aulle  dangers,  afo.  Négocie  avec  fait  bïtir  une  citadelle,  1  r^.  Veut 
Ladovic;  couditious  du  iraitécon-  s'élancer  contre  les  troupes  du 
du  avec  ce  prince,  141-  Bepaase  les  prince  de  Condé;  est  retenu  par  le 
Alpes  et  s'arrête  à  Lyon;  lestristes  connétable;  se  dirige  sn  grand  gs- 
OOuvelles  qa'il  reçoit  de  Naples  lui  lop  vers  Patis  avec  une  foible  es- 
ÎBSpireat  le  désir  de  reconquérir  ce  corte,  et  y  est  re^  anx  applandis- 
rayaume,  tnaia  il  est  retenu  par  les  setnens  du  peuple,  136.  Va  joindre 
parlemeas,  3^1.  Conclut  une  trêve  à  S.-Jeau-d'Angely  le  duc  d'Anjou, 
UTCC  Ferdinand  d'Espagne:  con-  dont  il  envie  ta  gloire,  137.  Est  ma- 
IWme  les  derniers  traités  faiuavec  rié  avec  Tsabel^,  seconde  fille  de 
Maiimilien  et  Henri  vu;  s'occupe  Maximilien  11,  i4o.  Ses  défauts  et 
uniquement  des  soins  du  goiiver-  ses  qualités,  i4i-  Il  semble  prendre 
Demem;  ordonne  la  rédaction  des  du  goût  pour  les  enireliens  de  l'a- 
cootumc*  dte  diverses  provinces,  mirai,  et  vtfter  l'oreille  à  ses  dis- 
343.  flend  te  grand  conseil  séden-  cOura  séduisans,  i43.  Tient  un  con- 
taire  à  Paris;  se  livre  à  desexerciees  seit  oii  sont  admis  le  duc  d'Anjou  , 
violons;  projette  de  faire  rebâtir  le  Tavaunes  etColi^nf,  14S.  Id  guer- 
clilteaud'Amboise,  a44-  Relègue  te  re  i  faire  en  Flandre  en  est  l'obicl; 
duo  d'Orléans  à  Blois;  son  éfat  de  le  Boi  lialance  kat  décider,  146-  Se 
lanifnear  et  de  faiblesse  ;  quelle  fui  livre  aux  plus  horribles  emporte- 
la  cause  de  sa  mort ,  94s.  [Tabl.  du  mens  eu  apprenant  l'assassinat  de 
règn.de  Ch.  rut.) — ArfiveàBome,  Coligny;  se  vend  rfiei  lui  avec 
d'où  le  duc  de  Calabre  venott  de  toule  sa  cour,  i5i.  Déclare  dans  un 
loTlir  avec  son  armée,  a56.  Assiège  conseil  secret  qu'il  consent  à  la 
Mont-S.-Jean  ,  qu'il  met  a  feu  ei  à  mort  de  Coligny,  tuais  qu'il  veut 
sang,  3S9,  Se  porte  *ur  Naples,  d'où  que  mus  les  piotesians  soient  mas- 
le  duc  de  Calabre  et  son  oncle  FrC'  sacrés;  le  eonseil  décide  que  le  roi 
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Je  Nivanc  et  la  prisée  de  GAddé  iU»liquei  de  TBcbtter  Ici  lerrei  et 
irront  éparsiKi ,  iS3.  Disnmiilauoa  immeubhs  paretu  veadui,  319.  S* 
profonde  du  RoÎî  mesures  prisai  rend  à  Foatainebleau,  où  il  reçoit 
pour  rendre  te  inUMcre  phu  facile  les  amfoa^ndeura  ài  Fapc,  de  I'Eid- 
etplus  rtr,  1S4.  Sm  remords  après  perciir,  du  roi  d'Espagne,  do  due 
tÉSaiol-Barlheleipy;ilnégoei8(iTeo  de  Saïoie  et  autres  princes  catho- 
ES'Noue ,  t'uD  des  chefi  iua  plus  re-  liqaea,  qui  le  pricnl  de  faire  ob- 
amiinéa  du  parti  proteetanij  lut  server  les  dccrets  du  concile  de 
<toaae  le  goaTerneincilt  dû  La  Ro-  Trente,  et  t'eihonent  à  demeurer 
cbatlp,  163.  Assisie  au  siège  de  cette  ferme  dans  la  religioD  catholique, 
ville,  i63.  Signe  un  Iraitd  de  pail  330.  Hépon^»  qu'il  leor  fuit,  3ai. 
artc  les  prolealons,  164  '  Presse  je  Fétea  et  divertissomens  qui  outlieu 
départ  du  duc  d'Anjou  pour  la  Po-  à  PoQlainvbJesu,  Jii.  Il  fait  bou 
lapie;  motifs  qui  l'aDimeut;  sou  entrée  a  Sensj  Ta  i  Trojes,  Ch'i  (■ 
ciisleDCB  Irtsle  et  languissaute  de-  paîi  avec  l'Augleterre  est  conch» 
pois  la  S.-Bardielemy  ;  il  tombe  se-  et  publiée,  3i6.  Freud  sous  sa  pro- 
TÏeuseinent  malade  a  Vïtrj',  167-.  teclion  ta  reine  de  Navarre  Jeanne 
Va  s'établir  à  St.-Germain,  où  il  d'Albret,  et  prie  le  Pupe  de  mettra 
opère  en  Tain  trouTer  le  repoi  qui  au  néant  la  sentence  qu'il  a  rendus 
k  Aiii,  t68.  Ordonne  au  duc  da  contre  elle,  334-  Se  rend  à  Naacj', 
Goise  d'étrangler  La  Mole,  amant  où  il  répand  aui  amlnssadents  de* 
(le  Marguerite  de  Valois,  160.  Se  re-  princes  catholiques  qu'il  ne  peut  cas- 
lire  à  l'aria,  protégé  par  les  Suis-  ser  l'édit  de  pacification  nouTclle^ 
■M,  i^o.Eat  transporté  ^Vincennes,  ment  fait,  33S.  Continue  la  Tiute  d» 
oàîl  montre  le  désir 'de  «Qul^er  ses  ses  provinces,  336.  Va  à  Lyon,  oh 
peaples,  173.  Prés  de  mourir,  il  la  Reine  mère  oidoune  de  coiistruî- 
appelle  auprès  de  lui  le  roi  de  Ha-  re  une  bonneuiiadetle,  338.5e  rend 
nrre,  lui  recomnmtde  B»  femme  et  eti  Roussillou;  y  publie  un  édit  con- 
ta fille,  et  meurt  dans  ses  bras,  cernant  l'csercice  do  cuit*  prole»- 
17Î.  (Introd.y —  Visite  les  provin-  tanl,  340-  Ordre»  qu'il  cnToie  sus 
CM,  XXIV,  4'-^'  Ordonne  aUX  gouverneurs  des  provinces  relatiTO^ 
Guîseeraui  Chatilloii  de  Eortirde  ment  aux  hu<>ucnots.  34 1.  Tient  à 
Paris,  4>4'  Epouse  Elis.  d'Autriche,  Moulins  nue  assemblée  des  grands 
fille  de  idaiimilien  ,  XXV,  i83.  du  royaume,  dans  larfuello  il  réoon- 
AvoueaupRrlemenlle  masiacre  de  eilie  la  veikve  du  due  de  Guise. et  le 
laS.^rthelemy,}tio.(M<fm,<ye7'ii-  cardiual  de  Lorraine  avec  l'amiral 
nnnei.)  —  Son  discours  k  l'ouver-  et  avec  le  marécti.  de  Montmorency, 
lareducolbqnedePoissy.XXXÏII,  3fiS.  Instruit  du  complot  des  prolés- 
1^7.  Publie  des  lettres  patentes  tans,  feit  venir  les  Suisses  A  Heoux, 
pour  déclarer  qnll  est  libre  a  Pa-  38i.  Se  rend  aTflC  eux  à  Paria, 
ris,  et  que  les  protetlaus  ne  doi-  38ii.  Mande  de  tons  cOtcs  ses  servi- 
Tent  se  révolter  ni  prendre  les  ai^  tenrs.etse  met  en  état  de  défensa, 
■nés,  aous  préleile  que  lui  et  ses  363.  Se  décide  à  sortir  de  Paris 
frères  sont  prisonniers  du  doc  de  ^ur  aller  à  S.-Denis,  après  avoir 
Guise  et  du  connétable,  180.  inutilement  tenté  tous  les  moyens 
Adrelse  aux  princes  d'Allemagne  dé  pacification,  393.  Après  la  ba- 
nne  décbration  pour  leur  faite  en-  taille  de  S.-Denia,  offre  au  prince 
tendre  qu'il  est  libre,  ainsi  que  sa  deCondé  dé  faire  pnblier  l'édit  de 
mère  et  ses  frères,  et  pour  les  en-  pacilicatioD  par  tous  les  parlemena. 
Ksger  a  retirer  du  royaume  les  trou-  s'il  veut  déposer  les  armes,  ^^. 
pes  qu'ils  y  ont  à  la  solde  des  pro-  Fait  la  paix  avec  lui,  4i5-  Motif» 
testans  ;  remplace  VieiHevftle  dan»  qui'  déterminent  lei  dtux  partis  à  la 
le  commandement  de  Bouen  par  faire,  4'^' R^^^l'i^^  ™''"'>  f"~ 
Brissac,  iS8.   Accorde  aux  tcclé-  ycur   des. -proies (ans ;  suspend   i\<: 
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leuri  charges  tom  ceux  qai  font 
profEsiiou  de  1>  religion  nouvelle, 
lZ3,  Entre  dan*  S.-Jean-^l'Angeljr, 
490.  (Mé'm.  A  CattelAau.) -—t'ait 
■un  entrée  ■  Montpellier,  y  auitte  à 
une  prDcesEJQU  eenérale,  XXKIV, 
166.  [  iWrfm.  dt  PhiUppi  )  —  Se  ma- 
rie avec  la  fille  de  l'EmperiAiri 
paiM  l'hiver  à  Yillen  -  Coterels; 
jeai  auiquels  î|  «e  lîiTC,  XKKV, 
71.  Dâtsils  sor  le  cérémonial  suivi 
Ion  de  ce  mariage,  XXXVI,  45 
[note)'  Détend  au  duc  d'Alcn^oa  et 
SB  roi  de  Navarrs  de.  iorliT  du 
diiteau  de  VinueDDeg,  dout  il  fait 
garder  les  portet;  fait  arrêter  les 
maréchaui  de  Monhnorencf  et  de 
Cossé,  Sçi-  Détaila  sur  ra  mort,  60. 
{^Mém.  de  BouiWon-i  — N'assiste 
point  BU  conaeil  tenu  pour  la  S.-Bar- 
vhelemy;  o  beaucoup  de  peine  à  y 
consenliri XXXVII,  49.  Veutbire 
arrêter  le  duc  de  Guise,  pour  l'as- 
,  wssinat  commis  sur  l'amiral.  5o. 
En  etl  détourné  par  le  maréchal  de 
Beiz,  5i.  Se  rénnit  km  mère  et  se 
conforme  à  sa  volonté.  Sa.  Tomije 
malade  à  S.-GermaiD,  58.  Vient  à 
Vincrnoes,  où  il  fait  garder  à  vue 
le  roi  de  Navarre  et  le  duc  d'Alen- 
çon;  fait  mourir  La  Mole  et  Cpco- 
nai,  59.  {Marguer.  de  yahitl)  — 
Comble  de  caresses  la  relue  di  Na- 
varre ;  flatte  les  huj-ueuotg,.  XLV, 
73.  Propos  tenu  a  l'amiral  sur  la 
guerre  de  Flandre  «t  sur  le  carac- 
i4re  de  la  Reine  mère,  73.  A  Teli- 
eoy,  sursa  cotir  et  son  conseil,  j4- 
Va  voir  avec  sa  mère  le  corps  de 
l'amiral  pendu  an  gibet  deMonlCau' 
oon;  ses  paroles  sur  la  S.-Bar(hele- 
iny  et  sur  le  mariage  de  sa  sœur, 
77.  Donne  ordre  a  st>n  frère  de 
fïire  éttaoelcr  La  Mole  ;  veut  le 
faire  étrangler  au  Ixiuvre,  81.  Té- 
inoi^aage  qu'il  rend  à  la  mémoire 
de  Coconas;  détails  sur  sa  mort,  US. 
Ses  ri'grets  d'avoir  tant  fait  répan- 
dre de  s^QR,  86.  Vers  sur  lui,  67. 
Ses  funérailles,  9g.  Dispute  entre 
messieurs  du  parlement  l't  des  évé- 
■[ues  et  seigneurs  sur  le  rang  qu'ils 
y  doivent  tenir,  100.  (luSm.  de 
L'EitaUe.) 


CHA 

'CntiLes-u-T^H^uiKE,  ctrmie 
de  Charolais,  depuis  duc  de  Bour- 
gogne,  fils  de  Philippe 'Ic-Bon,  se 
distingue  dés  son  enfance  dans  les 
jailtes  et  les  tournois^  expose  plu 
sieurs  fuis  sa  vie  contre  leiréToltéa 

que;  sa  galanterie^  sa  pitïé  pour  le* 

Kuvresj  se  remplit  l'esprit  d'idées 
ru'iques  et  de  projets  gigantesq'jesj 
I^Hiis  II  aif;rit  son  caractère  par  ks 
contradictions,  IX,  Si.  Entre  dans 
la  ligne  du  Bien  public  (  se  met  à  la 
tète  de  l'armécj  accueille  avec  hau- 
teur le  prélat  que  lui  envoie  Louis 
11 .  S5.  Fait  des  prodiges  de  valcnr 
i  ta  Bataille  de  Montlhéryj  assiège 
ta  ville  de  Dinant  et  la  prend  d'as- 
saut, 56.  Va  se  jeter  aui  pieds  de 
«on  père  mourant,  et  tui  demande 
sa  bénédiction  ;  son  impétnosilè  et 
Bonambîlion  déduisent  l'ouvrage  de 
Philippe,  S7.  Epoufe  en  troisièmes 
noces  IHargaerïte  d'Yorck,  sieur 
d'EdouurdiVjfèlesliritianlcsà  l'oc- 
casion de  ce  mariage,  SS.  Fait  des 
préparatifs  coq  tre  le  roi  de  France  ^ 
entrevue  de  Peronne,.  59.  Force  ce 
prince  à  marcher  avec  tui  contre 
les  Liégeois;  achète  de  Sigismond, 
duc  d'Âutriçbe,  l'Alsace,  le  Biis- 
gaw  et  lecomtédeFeretle,6o.  Re-. 
:  grandes  dén 
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réfugié  eu  Flandre;  le  ir 
de  reconquérir  son  roj^aame,  61. 
Fait  ane  invasion  en  France  ;  se  sou- 
met à  des  côndïtiona  dèsavanlageu- 
tesî  se  lie  avecFerdin.  d'ArragoDi 
entre  en  Picardie;  est  forcé  de  le- 
ver le  siège  de  Beauvaïs  ;  pense  à 
obtenir  le  titre  de  roi,  63.  Force  le 
duc  de  Guetdre  a  mettre  son  père 
en  liberté;  achète  £onducbè,64.Vs 
à  Trêves  en  faire  hommage  à  l'Em- 
pereur; sollicite  de  lui  te  titre  de 
roi;  refuse  de  rendre  aux  puisses  le 
comté  de  Ferelle;  se  ligue  avec  le 
roi  d'Angleterre,  avec  la  duchesse 
de  Savoie,  65.  Ke  remplit  pas  ses 
is  avec  Edouard  ;  court 
de  l'électeur  de  Cologne, 
cnasse  ae  ses  Eiaisj  reste  dix  mois 
au  siège  de  Nuiiz  i  fait  enlever  B«- 
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Bcii,dacda  Lomine,  et  ne  U  le-  égliies;  ravage  toutle  paji;  doDDe 

licha  qu'à  coaditioD  ign'il  le  liera  désaccoorsautaid'Ailgleterrechal- 

afvc  loi  coulre   le  Hoii  fait  une  aédeBea  Elati^relourneenFrauce, 

uère  de  g  aoa  avec  ce  prince,  au-  met  la  siège  devant  Âmieni,   186. 

qwl  il  abandonne  le  connétable  de  Fait  de  nouïean  la  paix  avec  le  Roi  ; 

S.-Paal,  66.  S'empare  de  la  Lor-  tientaei  payi  en  crainte  et  en  paix, 

raiue,  marche  txmtre  lei  Suifiea,  lea  fait  prospérer  j  étnbLt  un  par- 

pcend  dWaut  la  ville  deGranson,  lement   i  Malines,   187.  La   paix 

tit  défait  devant  cette  villes  «e  re-  ét«nt  rompue,  Charlea  'prend  de 

lin  en  Francbe-Comté,   livré   au  force  Baye  et  Nesle;  met  le  slése 

plu  sombre  désespoir,  67.  Se*  ter-  deranl  Beauvaiij  s'empare   delà 

rcDES,  ses  déliaacesj  fait  arrêter  la  ville  et  du  comté  d'Eu;  marcbe  sur 

dachuse    de   Savoie;    repaioll   en  Botien;  revient  contre  la  ciié  d'A- 

Suissej  est  battu   à  Morat,    et   se  miens;  prend  plusieurs  places,  1H8. 

uave  avec  peine,  6S,  Marche  cod-  Conclut  une  iréve  degani;  vient  à 

IreNanëyi  est  abandonné  par  le  Valeaciennes;  change  les  robes  et 

comte  Campobasao;  livre  baiailtej  manteaux  des  chevaliers  delà  Toi- 

T  eat  lue  par  un  chevaber  lorrain,  son  d'Or,  189.  Se  rend  dans  le  du- 

69.  Est  enterré  dans  l'église  de  S.-  ché  de  Gueldre  ;  assiège  et  prend 

Georges  de  Nancy,  jo.  {Préccitur  Nimégue,  et  gagne  tout  le  duché  el 

la  deux,  nuiitonde  Bourg.) — Son  le  comté  de  Zutphen;  se  rend  a 

portrait,  son  caractère,   159.  Ac-  Trêves  poarj  traiter  avec  l'Empe- 

compagne  son  pète  dans  les  gner-  reur  du  mariage  du  duc  Haiîmilien 

res  de  Flandre  j  sa  lie  avec  le  duc  evecsa  tille  Uirle,  mère  de  Vbilippe- 

deBerri,  iSo.  Perd  la  bataille  de  le-Beau,  19a.  Fait  transporter  les 

Hontlhèrj;  J  est  blessé,  et  en  dan-  corps  de  son  père  et  de  sa  mère  aux 

ler  d'être  pris;  fait  la  paix  avec  le  Chartreux  de  D>)od;  porte  du  le- 

Boi,  et  régale  taules  Us  terres  ([ue  cours  à  Bernard  de  Bavière ,  arche- 

Umisiiavuitracheleei  de  Philippe,  vèque  de  Cologne  j  fait  le  siège  de 

iSl.  Fait  un  accommodement  avec  Nuilzi  détourne  le  cours  des  rjvié- 

Iti  Liégeois;  retourne  en  Brabant,  rcs,  191.  Traverse  leRhinàchevalj 

uiiileslreçuavec  joie  par  son  père,  se   bai  avec  l'empereur  Frédéric, 

tSi.  Assiège  Dinanl,  prendelbrdle  venu  au  secours  de  la  ville,  igi. 

cette  ville;  devient  le  conseil  de  son  Conclut  la  paix  avec  lui;  fait  ravi - 

père,  et  lui  porte  louiours  bonoeur  tailler  la  ville  de  Lioti;  reçoit  dans 

ttiespeci;    après  sa  mort,  soumet  son'Camp  le  roi  de  DaDemarck  et 

lu  rebelles  de  Gand  .  leur  die  quel-  plusieurs  princes  d'Allemagne,  193. 

qnes-nos  de  leurs  privilèges;  mar-  EntreenLorraine;porledusecours 

dke  contre  les  liégeois;  asiiiège  S.-  1  la  duchesse  de  Savoie  contre  les 

Tron,   i83-  Défailles  rebelles,  et  Suisses;  assiège  et  prend  Gransou; 

tr^t  ensoite  la  ville  à  composi-  est  battu  devant  celte  ville,  194- 

■ion;  prend  Tongres;  entre  dans  Repasse  les  montagnes;  assiège  Mo- 

lifge,  eu  fait  abattre  les  portes  et  rai;  est  de  nouveau  battu;  bc  relire 

lesœurs,  punit. quelques  rebelles  j  ijayes,  igS.  Assemble  les  Etals  de 

célablit  son  uousin  germain  Louis  Bourgogne  enla  villedetialins;  réu- 

deBavîére;  tient  une  cour  brillante;  nit  de  nouvelles  troupes  :  mur,che  en 

donoB  audience  aux  riches  tf.  aux  Lorraine;  met  le  siège  devant  Nau- 

jBBvres,  184.  Fêle»  à  l'occasion  de  cy,  rt)6.Esltué  au  combat  livré  bous 

soDtroisiémemariageavecMarguer.  les  murs  de  celle  ville,  197.  Quel 

d'Angleterre;    marche  de  nouveau  fut  le  Lut  de  loules  t^es  entreprises, 

conlrcles  Liégeois;  faille  paix  avec  suivant  l'auteur  des  Mémoires,  199. 

le  roi  de  France  k  Feronne;  assiège  Ses  trois  mariages,  100.  (/ntroif.) 
la  ville  de  Liège,   i85.   La  prend        A  Tàgede  17  ann  jobtei  Bruxelles 

iTsuant.lapilleet  labr(kle,horsles  contre  Jncqois  de  Lalain,  X,  6d. 
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Bvmpt  pliuieuM  lanoaj  reçoit  le  ouTrcat  lenra  pcxuam  daimiiiiain 
prix  du  maini  de  deux  princeuei,  grâce ,  i6».  Mârcbe  contiv  lea  lié- 
tii.  Son  cacacl«rci  *t'>  eurcicci  el  )iei>i* dévoilé*,  i;3.  lieux  livre  bk- 
paue-tempa  duraut  son  unliDce,  laille  prés  deS.-TiOD,  «kmtitss'À- 
fii.  Jure  il  acGOropagncT  ioD  père  Uiiepl  emparés,  M  les  met  eu  éé- 
pour  leTengecdeïeBsojïUTebellei,  mute,  174.  Marcha  nir  Lié{.-e;  »'eo 
68.  Commaiide  bvec  eon  pèrv  I'm-  Tail  ouvrir  Ira. portes,  376.  EovMe 
tièrtr-gnrJe  à  la  bataille  cJeGavte,  une  groweaiméeparmaraiiaecevra 
i44'^''  blessé  dam  le  cumbaL,  i4d.  du  roi  d'Âugtelene,  377.  Vient  a  la 
Ses  occupauam  peudauL  khi  séjour  lèlede  tes  iroupea  devant  AmienSi 
àLiliei  se  lail  une  grande  léfula-  plu.«ieura  eut/eptisea  d'irmes  s'exé- 
lion  d^iDS  les  exercLnca  miliuirea,  oulenlpeiidHDtleiiégedeceue villej 
1S6.  Prie  le  Dauphia  de  leoir  ïur  nom!  des  cbampions,  378.  Trive 
les  fonlide  baplêioe  aa  lille  Mariej  i;oiiclue,  i-g.  Ëioa  mariage  avec 
leles  à  l'occasiuii  de  ce  baptême,  Uargucr.  d'YorcL  ■crété.  381.  Se 
330.  Se  broidlle  avtc  les  leigneura  rend  maille  de  Uoj'b  et  de  Néolk^ 
de  Croy;  à  ijutlle  occeslou,  333  j  vient  allaquei  Bcauvais,  383.  Entre 
et  avec  ton  pète,  333.  Se  relire  à  en  NoTmendio,  j  [irend  plusieun 
Tcrmonde,  33S.  Hentre  en  grâce  petites  vilLei,  383.  Aeviaot  devant 
auprès  du  duc  ïd  cédant  à  sa  vo-  Beeuvaisi  se  retire  à  Peronue,  «84- 
lonté,  316.  Revieut  à  Bruxelles,  337.  Forme  un  camp  appelé  le  camp 
ÂcconipB)>Dc  Louis  xi  à  iteims,  à  d'Iionntur;  présenle  en  vain  la  bâ- 
Varts,  331)-  ï  célèbre  des  joùtea  et  taille  bu  Uni.  38S.  Tient  à  Peranae 
des  louTBuli;  se  rend  k  Tours  au-  uo' parlement  j  annoDce  Ji  tous  tt» 
prés  du  Hoi,  33o.  Rciourae  en  cbevolieu  que  Louîsii  lui  a  promia 
Flandre  auprès  de  >on  père,  33 1.  de  l'accompagner  pour  délivrer  le 
Se  lie  avec  le  comte  de  S^Paul,  le  selgn.  d'.IniLercoaiL  et  l'êvâigue  lie 
duc  Je  Bretagne,  le  duc  de  Buiir-  Liège,  386.  Se  présenlc  devant 
bon,  contre  Louia  xi,  334-  (^oui-  Louis  xi;  lui  fait  |urfr  la  paix,  ella 
mencemenl  de  la  ligue  dite  du  Bien  jure  aveciui;  tous  Jeux  marchent  snr 
l>ubLc;  avertit  sou  pire  de  celle  tji^e,387.  LedaclivTeasaauiàceUe 
alliance  j  lève  des  iroupes  de  toutes  Tille;  s'en  rend  mailre,  38S.  Fait 
paît',  i35.  KencDutre  l'armée  du    faire  l'ua ijce des  plus  mutin^ accorde 


Itoi  H  Monllhcrvj  livre  combat,  a36.    au  Boi  la  liberté  de  se  retirer  dana 
"ïstendaagrrd'èireprisj  est  blessé,    son  loiraiime,  389  Va  au  ' 

i!t7,Va.sselauuitsurIecliampdèba-     l'aichevèque  de  Cologni 


i38.  Tieni  conseil  le.  lende-  liii  {  met  le  aicge  devi 

■nain  sur  une  pièce  de  bois  abattue.  Se  rend  mattre  d'une  ile  voisiné  en 

33().   Se  loge  il  Montlhéry,  340-  Se  comblant  de  terre  un  bras  du  Kbîa, 

joiutavecle  duc  de  Gerri  pour  aller  ^1.  Apaise  im  débat  élevé  entre  Us 

nu  devant  JuducdeCalabre^est d'à-  An^'iù  tt  lesllaliens,^.  Détails 

vis  de  retourner  sur  Paris,  343.  Fait  sur  le  siège  de  NuiU,  tgfi.  Le  due 

jeter  un  ponl  sur  la  Seine  du  c6lé  atuque  le  camp  de  l'Empereur,  et 

de  Conflans,  a45.  Se  retire  au  jiaf a  y  met. le  dcaoïdre,  397,   Arrange- 

de  Liège  apiès  la  pua  ;  pub  rtVirut  loent  conclu  entre  lui  el  l'Empe- 

à  Bruxelles,  oii  se  continuent  entre  reur^  toa^  deux  se  retirent,   398. 

lui  elle  Kui  les  négociations  relati-  Fêtes  à  l'occasion  de  son  mariage 

\cs  k  son  mariage  avec  Anne  de  avec  Hargner.  d'ïorcL,  399- Longs 

BourbOD ,  35ii.  Fait  le  siège  de  Di-  et  curieux  détails  sur  ces  tètvs,  3oo, 

aani,  aS?.  Zntre  dans  cette  ville.  Joutes  ipi  eurent  lieu,  317.  Il  joAte 

i|iu  est  pillée  et  brùlèc;  exemple  de  lui-même  contre  AdoI|>be  de  Clères, 

justice  envers  trois  ercbcrs,  3S8.  38o.  Tournoi  ;  noms  des  chevaliers 

Arrive  devant  Liège;  y  jette  une  qui  le  fournirent,  383-  Le  duc  y 

telle  cpouvanlcque  les  liabiians  lui  paroit,eimeifiiiBux  jent,  }84'^*'^ 
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nréier  le  jeune  ducdeGuemre,  et  d'écurie,  517.  Desqnalitâi  requiMs 
le  force  à  rendre  la  libellé  à  bod  pour  être  premier  écayet  d'écurie , 
pcre  Ariiouli  fai^  mourir  publique-  5iS.  De  L'cleudarJ  du  prince  qu'il 
ment ,  de  concert  aiec  Louis  si,  doit  porter,  Sag.  Sa  jucidictîon  sur 
le  connélableS.-Piiul,  391.  Célèbre  le:;  autres  écn;ers ,  53o.  Dti  patfrc- 
à  Vatcuciennes  la  fête  de  la  Toiton  nier  du  prince;  des  voleta  d'écurie, 
d'Or^  noiiiïdeceui  quïyfureQLfalla  S3i.  Dca  maréchaux,  des  botte- 
chevalier»,  391.  Devient  duc  , de  leurs,  deschevuiicheurs,  5^3.  De» 
Gueldrei  se  rend  maître  du  cojnlé  rois  d'armes,  des  hérauts  d'armes, 
(le  Zulphen.  393.  Fait  prendre  1e  des  poursui^ans,  â34.  Du  roi  d'ar- 
comle  île  Witlcmlierg;  gagne  tout  vaet  de  la  Toison,  S36.  Des  (rom- 
le  pays  de  Lorraine,  394-  *a  au  Kc-  pctlrs  de  KUttie,  SS^.  Dts  ar- 
cours  du  cunile  de  ItumoDt;  fait  cliers  gardé'a  du  corps,  538.  De  la 
prisonniers  pWieurs  Suisses,  qu'il  garde  du  prince  j  du  capitaine  dala 
lait  peudre  ;  est  forcé  de  su  retirer  garde,  539.  Dans  quel  ordre  la  mai- 
arec  si's  troupes,  3gS.  Perd  1h  ba-  son  du  prince  l'accompagne  a  la 
taille  de  Grau<on,  396.  Va  mettre  guerre,  S^i.  Du  maréchal  du  logta 
le  siège  devai|L  Morat;  est  battu  de-  de  l'iiâtel ,  54^.  Du  fourriir  du  lo- 
vant cette  place;  se  retire  du  cflié  gis,  543-  Des  portiers  et  dts  aidei- 
de  Licge,  397.  ïl  arche  en  Lorraine  partirrs;  des  sergens  d'arme*,  Sj^* 
au  secours  de  son  lieutenant  J.  de  Du  nombre  des  h'on'roes  d'ormes  du 
Rubemprc,  SyS.  Fait  une  trêve  de  duc  tn  ses  Ordounances ,  547-  ^"^ 
9'ans  avec  le  roi  de  France  i  leite  eonducleurj  de  ses  ordoiinancf» , 
de  cette  trêve,  399. Ordonne  ïOliv.  548.DesgcQ8depied,S5i.Dum8ilie 
de  La  Marche  de  prendre  madame  de  l'artillerie^  «on  autorité.  553.  Du 
de  Savoie  et  ses  euf.ins,  417-  Mttle  mnrêch»l  de  Bourcogac;  il  est  égal 
sicgcdevant  Nancjr  j  livre  bataille  à  un  mbréchal  de  France.  Du  macé- 
et  la  perd  avec  la  vie,  ^i<i. —  Etit  ohal  de  l'armée;  daus  quel  caïonm 
DE  LA  U1.1SDI1  DE  CE  TKiKCE.  Ecclé-  BOmme  un,  555,  A  quelle  Eonule 
siastiqurs  qui  desservent  sa  cha-  annuelle  se  montent  les  dépenses 
pelle,  4~9-  Fonctions  de  ses  aumd-  de  l'état  de  la  maison  du  duc,  556. 
nier:,  4H0.  Membre»  de  son  conseil  (Oliv.de  La  Mamhe.)—  Il  va  trott- 
de  justice;  leur»  fonctions,  481.  Au-  ver  le  toi  Louis  xi  à  Tours,  XI,  97. 
diences  données  par  le  prince j  de  Accueil  qu'il  en  reçoit;  s'égare  a  la 
lasaUeOÙ  illesdonne,433.  Dupre-  chasse,  98,  Prend  con^é  du  Roi; 
vâl  des  maréchaux,  4^4-  ^t  <^°l'  honneurs  qu'on  lui  rend  partout  on 
leil  de  guerre,  435.  Des  finances;  il  passe,  100.  Ordonne  des  prière» 
comment  elle»  font  admioLslrée» ,  publique»  dans  toutes  les  églises  ' 
4£6.  De  l'état  de  la  maison  civile  ;  pour  le  rétablissement  de  la  lautÀ 
officiers  dont  elle  se  compose,  487.  de  son  père; ses  soin^i  |Hiur  lui  peit- 
Du  premier  état  de  cette  maison,  dant  sa  maladie,  io3.  Se  défend  à 
qui  comprend  la  panoeterie,  495.  l'assemblée  des  troi»  Etats,  tenue  à 
Détails  curieux  à  cet  égard ,  496  et  Bruges,  de  ceux  qui  ont  indisposé 
tuiv.  Du  second  ciat,  qui  comprend  son  pêreiconlre  lui,  m.  Remerci' 
l'échaosonneric;  détails,  So4elsuiv.  les  d<' pu  tés  des  Etats  réunis  à  Gand 
Du  troisième  étal,  qui  comprend  de  rattachement  qu'ils  ont  montré, 
l'écuyerie,  5i3.  L'écuyer  tranchant  11 3.  D'après  leur  prière,  le  comte 
porte  toujours  dan»  les  batailles  le  va  trouver  son  père,  lut  présente 
penon  des  armes  du  prince;  pour-  humblement  se»  excuses  ,  et  se  ré- 
quoî,3i4.Scs  autres  fonctions,5iG.  concilie -avec  lui,  ii5.  Assiste  à  m 
Un  écnyers  de  ctiisinc  ;  leurs  fono-  derniers  momens ,  oblieut  sa  béné- 
tioni,  S19.  Dessaus!.iers,5a3  Des  diction,  118.  (^^m.  i^e  Du£'/ert>?.] 
fruitiers,  534-  Du  quatrième  état,  — Convoque  tous  les  vassaux  du 
qui  comprend  récurie;  des  écuyeis  duc  de  Boutgogilcj  chasse  le»  «ei- 
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gâtai*  de  Ctoj,  et  devient  tout 

KiisanlR  la  cour  deion  përe,?^^. 
ilpurtirJacqiies  de  Luxembourg 
avec  3oo  genlibb.  pour  assister  au 
mariage  du  roi  d'Anglelccre  avec 
flisabEth  de  Grey,  ■i-)'î.  Eutre  en 
FicardîesTec  uoe  armée;  prometau 
nom  du  duc  de  Berri  rabulilion  du 
tailles  el  la  téiacoie  de  tous  led  dés- 
ordre! de  l'Etal,  aSS.  (  Intivd.  )  — 
Sa  réponse  eu  chancelier  de  Mnr- 
Tiliier  sur  son  alliance  arrc  le  duc 
'de  Bretagne,  ïSi).  Sea  paroles  k 
l'archevêque  de  Narbonne,  rRppur- 
tïes  au  Roi ,  font  naître  la  haine 
entre  euxj  son  méconteatement  à 
ToccasioD  du  rachat  de<  villes  de  la 
Somme,  340'^i*^°^<">^gi^nde  as- 
aemblée,  oii  il  déclare  les  seigneurs 
de  Crov  ennemis  muiteLi  de  son 
'pére  et  de  liti,  3^3.  Levé  des  troupes; 
noms  des  seit;neurs  qui  coiaman- 
dent  jous  ses  ordres,  344-  Nombre 
de  ces  troupes,  345.  Prospérité  des 
EUta  de  Bourgogne  à  l'époque  de  la 

Sierre  du  Bien  public,  34^-  Le  comte 
e  Cliarolais  Bssitge  et  prend  le 
«hâteaa  de  Mesle;arriveà  S. -Denis, 
347.  Se  présente  devant  Paris,  Î48. 
Revient  à  Samt-Denra'j  tient  uu 
conseil,  oii  il  est  déeidé  qu'on  paj- 
sera  la  Soine,  3^i).  Marche  au  de- 
vant du  lloi,  3S3.  Est  blessé  k 
Uonlihéry,-  danger  qu'il  y  court, 
365.  Passe  la  nuit  sur  le  cliaoïp  de. 
bataille,  370.  Tient  conseil  sur  ce 
qu'il  doit  faire  ;  se  décide  pour  l'a- 
vi<du  seigneur  deConlay,  qu'il  faut 
demeurer  et  attaquer  le  Roi,  ï^t. 
Reste  tout  le  jour  suivant'  sur  le 
champ  de  bataille.  Se  regardant 
comme  victorieux,  j^i.Sa  patience 
à  supporter  les  fatigues  de  la  guerre; 
'  sa  hardiesse;  il  marche jdu  cAté  d'E- 
tampes  pour  se  joindre  aux  Bre- 
tons, 373.  Rencontre  les  princea 
ligués,  renouvelle  avec  eux  leur 
traité,  3^4'  Ou  décide  de  se  porter 
sur  Paris,  377-  Le  comte  fuit  jeter 
un  pont  de  bateaux  suj  la  Seine 

Eur  le  passage  de  l'année,  38i.  Va 
jer  au  château  de  Conflans,  335. 
Assiste ,  armé  de  toutes  pièces,  aux 
conférences  tenues  entre  l'évéque 


THA 

de  Paris  et  le  comte  de  Ounois,  3po. 
Fait  jeter  un  nouveau  pont  de  ba- 
teaux, 39S.  Sa  seconde  entrevue 
4vec  le  Boi;  entre  dans  Paris  lans 
«'en  apercevoir,  410.  Joie  dans  tout 
Bon  camp  à  son  retour,  4^3.  Après 
ht  paix  conclue,  se  relire  en  Picar- 
die, 4i5;  puis  BU  )iays  de  liége, 
4a6.  Met  le  siège  devant  Dinant, 

parc,labrfileetlarase,  435.Va  au 
devant  des  Liégeois,  traite  avec 
eux ,  et  en  obtient  des  olagea,  437. 
Annonce  au  Roi  la  mort  de  son 
père,  438.  Marche  contre  l.'S  Lié- 
geois, qui  ont  rompu  le  traité  mal- 
gré les  instances  du  comte  de  S.- 
i'aul,  44  [.  Assiège  la  ville  de  S.- 
Tron,  44^-  Deuils  sur  le  combat 
livré  aux  Liégeois,  qui  sont  défaits, 

J4S. Ecrit  au  comte  de  S. -Paul  pour 
li  annoncer  celte  vietoire,  et  lui 
demander  qu'on  n'entreptenne  rien 
contre  la  Bretagne,  44^'  He^il  $.- 
TrouetTou^resàcoBi  posi  ti  ou,  4  49. 
Marche  sur  Liège,  reçoit  cette  ville 
à  discrétion,  el  envoie  le  seign .  d'Im- 
bercourteu  prendre  possession,  45 1 . 
Y  fait  ensuite  lui-même  sou  eolcèe, 
457.  Accorde  de  force  aux  Gantois 
des  bannières  el  des  privilèges  qu'il 
révoque  ensuite,  459'  Sollicite  en 
vain  Ltiuis  11  de  cesser  la  guerre 
en  Bretagne;  marche  sur  Féronne 
avec  ses  troupts,  4^3-  ^  reçoit  le 
cardinal  La  Ballue  de  la  pan  du 
Roi,  rt  la  nouvelle  que  les  ducs  de 
Nurmimdie  et  de  Bretagne  ont  fait 
lu  paix  avec  Louis  xi,  ^^.  Va  an 
devant  i)e  r     '     —  "       — -■--   - 
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l.iége;  fait  fermer  les  por- 
tes  de  l'eronne;  tient  le  Roi  pri- 
aounier  an-cliâteau,  4^6.  RéfleiionB 
de  Comines  sur  ce  que  les  entre- 
vues de  deux  granda  princes  sont 
pluBsonveutdom  inageabtes  que  pro- 
fitables; plusieurs  exemples  cités, 
47^.  Le  duc  tient  plusieurs  conseils; 
opinioDS  qui  y  sont  émises  pour  ou 
contre  le  Roi ,  485.  Trouble  et  «gi- 
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vaiiaii  du  doo^  il  te  reed  auprès  de  h  Koj,  83.  fuit  le  siège  de  Nuilz, 
Louis  XI,  jBSj  lui  propose  de  lenfi  loi,  Sig>eun  liaitéaiecJeToid'An-' 
l«  traité  de  paU,  et  de  venir  avec  gUterre  contre  la  Francej  dîipoaJJ 
luirélablirrévéqueftsUégejss  {oie  tious  de  c*  traité,  toa.  Difiicutte» 
cBfojaatleltoiconaeDtifàcBsdtuB  i^u*!!  éprouve  deraat  Nniia,  lo^. 
propoiitiong ,  487.  Tniu  deux.  \a~  ti'obalipe  â  prendre  cette  {^ee, 
[(Ht  le  trajlÉ  mr  Ja  craîx  de  saint  109.  Résitite  aux  sollicita tîOD*  dea 
Cliaileinagne ,  4SS,  et  partent  pont  anuiiassadeuca  de  rEmpereùr  et  du 
U(|;e,  4go.  Le  duc  «éloge  dHUj  aa  roi  de Danemarck ,  qni  l'eDga^enl  à 
bubdurg  de  oclleville,  498.Dé(aili  faire  ]b  paix  ,  110.  Refuie-de  pr<v 
agr  ce  qui  s'y  puase  ,  Soo.  Dangei,  longer  ta  trèv'e  avec  Is  Bal ,  1 13. 
^'il}'  court ,  ainsi  que  le  Roi,  dala  Fait  la  paix  avec  l'Empereur,  et  re^ 
part  des  habilBDS  da  pays  de  f  rBU>  net  la  villa  de  nuitïUans  Ifs  maini 
i^eaMuii,  5o3.  Se  ti'HU  maltie  de  dulégal  du  fape,  isS.  Erivote  dci 
(avilie, i^u!  est  pillée,  5io.  Cousent  bateam  plais  eu  roi  d'Angleterre 
•  laiiscryarUrleRoi,5ii.Faitbrii-  pour  faire,  passer  n»  armée  i>  Ga- 
in Liâ^a,  hnra  lea  égli^esj  se  rend  tais,  13 S-  Se  renil 'luL-mèma  vers 
aapaya  de  Ff*nalienioaL,  qu'il  itt  cette  ville,  ëoq.  Revient  aiv  se  le-rtll' 
raee,  5i4^  etretciuroteo  Brabaut,  d'Angleterre  à  I/er«Diie,i3o.  Vren4 
5i5.  Est  ajourné  au  {^demont  dei  eo[i);éde  lui,  ^t.sè  relira  «oiBra- 
Parts,  XU,  7.  Passe  la.  mer  a,  sÀ  haai,i33.  Inforinédesnégooiatiot» 
nadà  Hesdîa.S.Fuitsaieir  lester-  entré  1«  roi  deiFrbuee  «t  le  ro) 
nsilDconiud«S..'Paiil,9.  Seienel  d'Angleterre,  iQrend  àupiés  dt  ee^ 
mr  la  Somnie  avec  aise  armée  ,  eV  luiw:i  ;  détails  eaf  estle  entrevue ,' 
onpe  aux  snïùoni  d'Autans,  1$.  i43.  Aocorde  iiuè  lettre  4e sfarat^ 
isseroWe  lee  EwWpOBreo  obtenir  ou  ctnmdtiibk  d«  S,-Paul,  i-ji.En- 
iei  mbsides,  ta.  Qualités,  qui  lui  voie  L'ordre  aq  sÂgneur  d'Airoeries 
Maqui'nt  piuir  être  un  prince  pai>i  d'ém  piocher  ledit  conuélable  desor- 
fut,  11,  Sea  négeciatioDsavecptu-  lie  de  Alon^,  'tji.  Le  &it  arrêter  et 
àeurapriacsa  relatives  su  maiiago  conduire  s  Ptronne,  1^4'  F^rit  à 
de  as  Site,  55.  Sig»e  me  tiève  avec  i^ou  cbançelièr  et  au  aeign,  d'Imbet- 
le  Bui,  e*  dSBsle  mémelempMun  court  de  le  livrer  au  Eoi.  ijS.  Bé-  ■ 
traité  avca  le. duo  de  Cahibre  con.t  flbiions  dcCeminessur  la  oouditil« 
ti«  loi,  59.  Kasaembie  âne  orméq  de  Ckadca  dan*  celte  occa!iion,l7Qj 
pféa  d'Arras ,  61.  Coacint  une  paix  II  cefuce  de  suivre  le  couseil  que  le 
•r*e  le  Roi;  à  quelles  eonditions.  Roi  lui  donne'  d'abandonner  so» 
61.  Sa  douleur  en  apprenant  la  pro^  contre  les  Sntaacs  j  rejette 
awftdudiic  deGwyeBiie  jinoniftste  ég»L(iaieDt  les  oflres  que  cea  derniers 
dans  lequel  il  accuje  le  Dioi  de  celle  loi  font  par  leara  antbassadéuTs', 
■Durt,  64.  Mart-besurNedeBu  Vh>  jq».  Ta  mettre  le  siège  devant 
nanduia,  i63.  Prend  celte  place)  Granson,  1^.  Fait  une  ligue  of- 
ctBauiés  qu'il  y  ex«ret,  69.  fia  po-  fcnsive  et  detcnsivea.voc  le  duc  de 
luii{ue  envOTalo  lUii  en  traitant  de  Milan  j  reçoit  la  place  de  Granson 
I*  pati  j  aM  tnatructions  icciétes  à  cacnpoiitioo,  etfail  pendre  toute 
pour  le  duo  de  Brelaf^iie,  71.  Fait  la  garnison,  19S,  Marche  au  de- 
■uiégtr  Beaiivais;  détails  sur  ce  vaut  des  Suiaaea,  perd  loui  son 
siège,  où  Ua  femmes  se  diatinguent  -camp  et  son  artillerie,  196.  Cause 
par  leur  belle  definae,  ^4'  Va  Lui>-  de  celte  guerre  si  fuueate  an  ihv:; 
ohoeaitaquer  la  pla«e,  tj.  Lève  le  ig^.  EDT«ielaseiEB.deCa>lny  au- 
itége,  et  tire  vert  la  Normandie,  ;fl.  près  du  Roi  pour  lui  porter  des  pa- 
Se  rend  m^re  d«s  piuoesd'Eu.  de  nilei  bumblcs  et  graaienaea,  igg. 
S.-Vdery.  ravage  tout  le  pays  de  Les  dépouilles  de  aon  aroiée  enri- 
C*ni,et»e  préa^Bte  devant  Rouen,  cbiisent  les  Suisses,  io^.  Ses  pier- 
•jg.  Conclut  une  irève  d'un  an  avec  leriee  vendues  ^  très-bas  prix ,  aoS. 
5a.  9 
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Il  raunnblE  >«s  troupes,  aofi.   Va  vae,  déiiie  loir  Clmiles  v;  voyajja 

metlce  le  tïàge  detantMorat,  aoS.  de  ce  prioca  en  Prauce;  commenl 

Eit  battu  et  mis  eu  fuite  ,  aog.  Sa  il  j  en.  reçu,  VI,  64  **-  ■"i*-  Noio- 

iluiie  de  force  la  diiclieaie  de  Sa-  «aire  gëuëral  au  toyauioa  d'Ârlei; 
Toie  au  cb&leaii  de  Houvre  prés  de  (17.  Sn  mort .  1 14-. 
IKjoD,  ai3.  Reste  loliuire  pendant  Cntii-ES-QciHT,  archiduc  d'An- 
»ix  Hemaines.  et  perd  durant  ce  triche,  puis  roi  d'EtpajjOe,  enl  Un 
temps  plusieiira  places,  entre  aoirea  empereur  d'AUemHKne,  XVI,  Î43. 
)a  Tille  du  Nbdc]',  qui  le  reud  au  Se  renil  en  Angleterrej  comment  il 
duc  de  Lorraine,  31  S'  Vient  mettre  est  accueilli  par  le  Roi:  leur  «Dtre- 
le  aiége  devant  cette  place,  13 [.  >ue  a  Caluit;  passe  en  Flaudre,  cl 
Sefuee  d'enteudte  les  déclarations  arrive  a  Aiz-lit-Chapelle ,  354-  i'  T 
de  CiftOD,  qu'il  fait  pendre,  aaS.  est  couronné,  3SS.  Envoie  contre 
S'obttine,  contre  le>  uigea  cooseils  les  ivignt'urs  de  La  Marck  le  comte 
qn'oa  liîi  donne,  à  livrer  bataille ,  de  Nassau,  33g.  (  Mim.  te  t'Itu- 
336.  Y  est  tué  et  dépouillé  ;  tlijjre».  range.)  —  Caractère  de  ce  prince 
aion  d  e  Ph.  de  Comiaea  sur  ce  prince,  dans  ja  jeunesse;  à  la  mort  de  Fer- 
.et  sur  la  gïaodeiir  et  la  décadence  dinand  resserre  par  un  lr»iié  Im 
de  M  mauon,  137.  {lH<fm.  de  Co-  liena  qui  l'unissent  à  la  France, 
mine*.')  —  Villes  et  pajrs  qu'il  ob-  XVII ,  33.  Est  élu  empereur,  et 
tient  par  le  iroiié  de  ConOans,  prend  la  nom  de  Cbarles-Quint; 
Xllt,  3)g.  Auiége,  prend  et  brûle  jerme  les  yeux  sur  les  troubles  re- 
la  ville  de  Dinaul,  346.  Rassimble  lisieux  de  ta  Saie,  4i.  Va  en  An- 
des troupes  et  se  dispose  k  marcher  )^eterre,  et  met  dans  ses  intérêts  )e 
venS.-Quentio,36g.  Seplaim,par  cardinal  Volsey,  44.  Entame  une 
lettres  adressées  au  parlement,  de  négociation  avec  le  connétable  de 
ce  que  le  Roi  favoriee  et  accueille  Bourbon,  St).  OQres  séduisantes 
Watvick.  et.  ceux  de  son  parti,  qu'iiluî  faltfaire^qurl  prix  il  jmel, 
3(|7.  £<|uipe  une  llotle  qui  va  sur  (jo.  Se  décide  à  visiter  en^n  le  roi 
lès  cAles  de  Hormandie  pour  suc-  de  France  son  prisonnier;  sa  con- 
prcmdre  Warnick,  et  revii.-nt  sans  duite  dément  les  paroles  consotan- 
uroir  rien  fait,  3gg.  Entre  dans  la  tes  qu'il  lui  adresse .  Si.  La  crainte, 
ville  de  Nesie,  qu^il  fait  raeer  et 
brûler;  se  rend  maitre  de  Roje, 
417.  Va  as»é(!er  Beauvais ,  4'^- 
Âprès  36  jours  d'assaut  s'éloïgae  de 
celle  ville,  414.  Se  rend  mafire  de 
S.-Va!ery-le-Grûtoy,  de  la  ville 
d'Ea.et  de  Neufcliastelde  Kicoartj 
brûle  plusieurs  villages  du  pajrs  de 
Cuui,  4)5.  Se  porte  sur  Rouen, 
d'oit  il  est  re|>oussé;  retourne  vers 
Abbeville ,  416-  Sa  défaite  à  Grau- 
son,  XIV,  3i.  Késolu  de  poursui- 
vre lea  Allemands,  envoie  deman- 
der en  Flandre  des  secours  d'hommes  François  r  par  des  n pgocia lions , 
et  d'argent  qui  lui  .wnt  refusés,  35.  i3u,  tait  une  entrée  triomphante  1 
Est  défoit  à  Morat  par  le  duc  de  Rome;  parolt  en  plein  consistoire 
Lorraine  et  les  Suisses, 38.  Va  assié-  avec  toatrappareil  de  sa  puissance; 

5erNanc}r,43.  Détails  sur  la  bataille  j  [irononce  une  diatribe  sanglante 

e  Hancy,  où  le  duc  cet  tué,  49  et  contre  le  roi  de  France,  i33-  En- 

.*niv.  (J.  àe  Troyei.)  vahit  la  Provence,   134.  Reconnut 

Chikles  ir,  empereur  d'Allem»  son  impradenoe,  et  ordonne  ■  soo 
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armée  de  w  retirer;  l'embarque  Guej  remet Fran^oii S(6ice  duil  Ht 
pouT  l'Espagne,  où  il  va  cacher  sa  Etats,  99,  Fait  marcher  son  arméa 
hoDLe,  i36.  Se  reud  a  Villifranche  aiir  Florcncej  fait  faire  le  Biéoe  ds 
poQi  traiter  de  la  paix  avec  Fran-  cette  ville,  luo.  Réponse  de  Charlea 
pis  I.  DsDger  qa'il  court  en  re-  au  défi  de  Françoia  i,  log.  Frie 
TOjmt  sa  Eceui  Eléonorej  conclut  François  1  de  s'unir  k  lui  pour  faira 
me  trêve  de  dix  ans,  i4i- ^n  CD-  la  snerre  aux  Turcs ,  I3i.  Cbercbe 
tceiae  avec  le  Roi  à  Aisues-Mortis,  k  donner  une  couleur  odieuae  à  la 
i^i.  Obtient  du  Roi  de  passer  en  réponse  que  le  Koi  lui  fait  à  cet 
France;  vientiPaiisj  ctuiates  qu'il  égard,  i3o.  Sonentrevue  à  Bologne 
T  éprouic ,  1 54'  Cherche  à  se  con-  avec  le  Pape  j  objet  de  celte  enue- 
ciliir  Ib  duchesse  d'Elampes,  1S6.  vue,  i^î.  Ses  prétentions  à  l'égard 
Arrivé  dans  les  Pajs-Bas,  révoque  de  Géoes,  i44'  Détailisur  ce  sujet, 
lentes  les  promesses  qu'il  a  faites  j  t45.  Gomment  l'cntievue  se  ter- 
essaie  de  brouiller  le  Roi  avec  les  mi.te,  iSS.  Inlerp relation  que  don- 
VcDitiensct  Soliman,  1S7.  Fait  us-  se  l'Empereur  à  la  réponse  que  lui 
saisiner  se»  ambassadeurs  prés  de  fait  François  i  au  sujet  de  la  convO' 
Cialabne  ,  i58.  Se  rapproche  de  catiun  d'un  concQe  général,  i65. 
Henri  viii  ;  accable  le  duc  de  Clé-  Ses  instances  auprès  du  Fape  pour 
vu,  le  force  à  renoncera  l'alliance  qu'il  se  prononce  contre  la  dissolu- 
deiaPraooe,  166.  Assiège  Landre-  tiondumariagedu  roi  d'Ansleterre, 
àtt,  167.  Se  rend  maître  deS.-Di-  178.  Ses  eHbrlspour  empêcher  l'en- 
tier par  une  perGdie,  171.  Prend  trevue  proposée  ei^tre  le  Fape  et  le 
Epnnsyet£hiiLeau-Thierry;B(:dé-  roi  de  France,  1^9.  Sollicite  le  Papu 
lerminei entrer ennégocinlionicon-  de  faire  rendre  justice  a  Catherine 
dotle  traitédeCrépy,  ij^llnirod.)  d'Âriagon,  i8k  Comment  il  reçoit 
^présL'enlrevuedesrois  de  Frsn-  les  plaintes  de  François  1  au  sujet 
uetd'Angleterre,  Charles  va  troU'  de  la  mort  de  son  ambassadeur 
•n  Henri  Tiii  à  Cantorbéri^  com-  Merveilles,  décapité  à  Milan,  199. 
ment  il  y  est  reçu,  aSS.  S^  tend  Témoigne  à  l'ambassadeur  du  £oi 
■vec  sou  armée  à  Valeaciennes  j  le  désir  de  faire  une  alliance  plui 
n'oM  'attaquer  l'armée  française,  étroite  avec  lui  pour  faire  la  guerre 
M.Se  retire  en  Flandre,  Sa^.  Re-  aux  Turcs,  374- Véritable  motif  de 
fnsedesigner  le  traité  de  paix  con-  l'Empereur  en  faisant  oell«  de- 
duparla  médiation  du  roi  d'Angle-  mande,  375.  Propositions  de  maria- 
teire,  SaS-  Essaie  de  rompre  la  li-  ge  faites  pour  amuser  le  Soi,  376, 
IpK  eutre  le  Roi,  les  Vénitiens  et  ba  conduite  équivoque  et  dissimu- 
la Suisses;  lecbercbe  l'alliance  de  lée  dans  ses  négociations,  3i5.  Set 
Won  X ,  333.  Envoie  a  François  1 ,  préparatifs  de  guerre  en  Espagne  et 
prisonnier  à  Pissequeton,  le  sei-  en  AllemagDe,3i6.  Il  entrea  Rome, 
Knenr  Du  Ru  son  grand-mattre,  3iO.  Ses  conférences  avec  l'ambs»- 
|>our  lui  proposer  des  articles  dé-  snJeur  Velij,  BsS.  Son  discours 
raisonnables,  XVin,7.  Visite  le  Roi  dans  le  conclave  conue  le  roi  de 
i  Madrid,  le  fait  conduire  jusqu'à  France,  333.  Refuse  d'entendre  la 
Bifonne,  iS.  Envoie  des  ambassa-  réplique  des  ambassadeurs  français, 
dtnrs  auprès  du  Roi  pour  savoir  la  3So.  Donne  te  lendemain  des  expli- 
léponie  que  les  Etals  de  Bourgogne  cations  sur  son  discours  de  la  veille, 
ont  faite  ii  sa  proposition  de  lËs  354' Sa  réponse  embarrassée  àl'am- 
noiTaouSEODobéiBSance,i7. Quelle  bassadeur  Vell;,  3Sg.  Comment  il 
ot  cette  réponse,  iS.  Fait  arrêter  lève  l'audience  pour  éviter  denou- 
let  ambassadeurs  des  puissances  li-  velles  répliques,  36i.  Sa  lettre  au 
Koées  contre  lui,  3a.  Recherche  l'ai-  ici  d'Angleterre  communiquée  au 
lisnc*  du  Fape;  se  rend  à  Gênes,  rot  de  France^  ol^etdecelteUttrc, 
^-  En  couionné  empereur  à  Bolo-  Bgo.  Réponse  obscnre  qu'il  fait  à 
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Vefly,  4o9.  Fraiette  contre  let  Tares ,  S63.  Fait  la  pan 

oe  pu«r  en  'Proieaee,  5oa.   Le»  «rec  le  duc  deClëTta,  qui  se  «oo- 

tsisona  sur  leiqoelles  ÏI  appuie  ce  met  à  lai  et  abandonne  l'alliance  de 

Erojet,  5o8.  Disconnk  aoa  armée,  la  France,  {54.  RejohlL  ses  iroapei 
■  4' ^tacCLué pacquelques-ans de  TénaiM  devaiit  Landrecies  ,  4^7. 
la  mort  da  Dauphin,  SiS.  Partage  Commence  le  siège  de  celte  place, 
•OD  armée  en  trois  corps,  el  mar-  ^61.  Essaie  de  l'affamer,  4^4-  ^' 
cke  vers Kice, XIX,  3.  Arrive  i  S.-  relire  à  Cambray,  où  il  fait  con- 
Liarent,  viUedeFrance,6.HaraQ-  struire  urne  citadelle;  enlève  a  cette 
'gneson  «rmie,  7.  Envoie  ou  Fa^  ville  aa  liberté,  ^■)Ë.  Médite  noe 
eïa  tous  les  princes  d'Italie  le  sef-  nouvelle  invasion  en  Francei  com- 
eneur  Ascagne  Colonne  avec  dea  ment  ii  gagne  tous  lea  Etals  d'Alle- 
Hutructiona  ponr  k'S  engager  à  se  ma^e,  même  les  proleslans  et  le 
lier  avec  lui  contre  la  France,  07.  roi  d'Angleterre,  Si  1.  Vient  assié- 
Peries  que  lui  font  éprouver  les  ger  L^ny  en  Barrois,  534-  ^'^ 
pay'ians  dea  environs  d'Aii,  io3.  rond  mailre  par  capitulation;  atts- 
SéréTÎté  qu'il  exerce  envers  eux,  que  S.-Dizier,  5i6.  Essaie  de  dclo- 
"104.  Fait  demander  box  habitans  ger  la  cavalene  française  de  Vilrj, 
d'Anvers  nue  prolongation  d'nn  an  S3i.  Ce  qu'il  exécute ,  535.  Détails 
pour  le  remboursement  des  deniers  sur  le  siège  de  S.-Dizîer,  SS-:-  Com- 
oa'îls  lui  ont  avancés,  io5-  Projette  ment  la  ville  est  rendue  a  I  Empe- 
de  livrer  bataille.  io€.  Se  rend  avec  reur  d'après  l'agrément  du  Boi, 
■  une  troupe  choisie  devant  Marseille,  540-  L'Empereur  entre  en  négocia- 
107.  Se  retire  faon  de  la  portée  da  tions  de  paix,  545.  Vient  camper 
Ranon;  donne  ordre  au  marquis  Du  prés  de  Chàlons,  54^.  Puis  à  Chi- 
Gusst  et  an  capitaine  fail  Saxe-  teau-Thierry.oii  il  trouve  dea  vivres 
(l'aller  reconnohrela  ville  d'Arles,  en  abondance,  548-  Se  replie  sur 
«og.  Comment  ane  partie  de  son  Soissoss,  549.  Canclut  la  paix,  etie 
■Tn>ée  est  dé&jle  et  battue,  us.  H  retire  à  Bruxelles,  emmenant  avec 
lève  son  camp,  et  se  retire  d'Aix  i  lui  des  olf^esj  leurs  noms,  55i. 
Fréjus.enlaÎBsant  sur  les  routes  prés  {Mém.  de  Du  BtHay.) 
de  a.ooo  morU,  1S7.  Tient  à  Tfice  Charles  rassemble  une  armée  de 
pour  trailCravec  le  Pape  et  le  roi  de  1 00,000  faommes  pour  assiéger  Meti, 
France  d'une  paix  générale,  ^it)!.  XX, 53, Fait  iovcotir  celle  place, Sj. 
Conclut  nue  trêve  de  dix  ans,  993.  Vient  lui-m^e  au  siège,  qaoii|De 
Demande  an  Boi  un  passage  sûr  à  dans  un  élat  de  taaii  déplorable, 
travers  ses  Etats,  agS.  Persuade  au  55.  Chercbeàranijner  le  zélé  de  son 
Roi  d'envoyer  de  concert  avec  loi  armée;  se  retire  au  cbiteau  de  Hor- 
des ambassadeurs  àVenîse  pour  em-  gue;  setfaufaroDuades;  paurc|uoi  il 
pécher  cette  répubilifae  de  traiter  est  force  à  lever  le  alêne  ;  son  dé^t , 
avec  Soliman;  quel  est  en  cela  le  5G.  Fait  attaquer  Téroueune,  qoi  est 
bot  de  l'Empereur,  397.  Comment  prise  d'assaut  et  rasée;  s  empare 
fl  est  accneilli  en  France  el  par  le  de  Hesdin ,  S9.  Laisse  les  Français 
Bol,  agS.  Son  entrée  à  Paris,  igg.  ravager  le  territoire  de  Cambraj, 
Arrive  en  lArelé  dans  les  Pays-Bas,  dans  le  dessein  de  leur  livrer  ensuite 
soumet  les  rebelles,  3oo.  Sommé  de  une  bataille;  est  vaincu  par  Henri  11, 
tenir  la  parole  qu'il  a  donnée  au  et  se  relire  vers  S.-Omer,  61-  Ab- 
Boi,  déclare  qu'd  u'a  rien  promis,  dlque  eilfaveur  de  sonSls  Philippe, 
Soi.  Son  entreprise  contre  Alger;  an  milieu  des  Etats  des  Pay.--Bas: 
son  entrevue  avec  le  Pape  à  Luc-  fait  jmner  à  son  frère  Ferdinand 
qDes,3i9.Répoasefrivole  qu'il  fait  Je  tiÏTe  do  roi  des  Bomains,  67. 
au  roi  de  Franceluc  rassasainal  de  (Introd.)  —  Fait  la  guerre  box  Lb- 
Frégoseetfiincon,  3ao.  Sesmotib  thériens,  XXIV,  6.  S'empare  de 
secrets  en  annonçantnne  entreprise  DonaiTCrt,   g.   Fait   prisonnier  le 
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ludgrave;  lieat  nue  (liète  à  An»' 
bourg,  10.  Safauuepolitiuaeapréa 
«avicUiire,  ili.  Apaise  In  teTolle  du 
Féraa,43.  Aasi^eMeu  conire  1'»- 
fU  de  Gea  capilaïucA,  87.  Est  forcé 
de  se  relircT  avec  beaucoup  de 
perte,  88.  Fait  assiéger  Téroucnoe , 
quieatcmpottée  d'assaul,  log.Vitat 
au  secoues  de  Beau  asaiégé  ^  son 
armée  y  est  battue,  i38.  Abdique  à 
BcttielUa  en  faieur  de  son  fils  Phi- 
lippe j  laisse  l'Empice  à  son  frère, 
16a.  Cetle  abdication  es l  louée  par 
les  luu,  blioiée  parles  autres,  i63. 
Réllexioiis  morales  à  cette  occasion, 
168.  Sa  mon,  aa4.  Son  caractère, 
ws  belles  actions,  a33.  (Aft/H.  Je 
Tavannat.  )  —  Il  cousulte  à  Kome 
ou  dcïin  pour  saioir  s^il  vaincra  le 
roi  de  France  dans  une  bataille, 
XXVI,  ito.iJU^ni.de  FieilUvilU.) 
—  Charge  le  ïice-roi  de  Naplei  et 
son  ambassadeur  près  du  Pape  d'at- 
tirer à  son  parti  Sa  Sainteté  et  ses 
nere m:  instructions  qu'il  leur  don- 
neàcet  effet,  XXVni, 368.  Eotre- 
tient  Henri  11  de  belles  promesses  , 
et  ne  cesse  d'agir  secièlement  canLre 
lui,  38o.  Ses  projets  pour  teuir  en 
sujétion  l'Italie,  la  France  et  l'Aile-  ■ 
magne,  XXIX,  aj.  Essaie  de  dé- 
tourner les  Suisses  de  l'alliance  de 
la  France,  3i.  Abdiaue  l'Empire; 
acte  de  la  ceisiou  et  démission  que 
bit  ce  prince  en  faveur  de  son  bis , 
5Î3.  (  M^m.  àe  Du  Fdlan.  )  — 
Pendant  qu'il  as«ure  à  l'ambassa- 
deur de  France  qu'il  veut  persévé- 
rer dans  l'amitié  du  Roi ,  il  ordonne 
partout  et  secrètement  des  prépa- 
ratifs de  guerre  contre  lui,  XXXI, 
l3.  Ses  efforts  poor  détourner  les 
Suisses  et  Grisons  de  leur  alliance 
aTcc  la  Fraoïce;  comment  il  veut 
emp^cber  le  retour  en  ce  pars  de  S.- 
Aodré,  qui  vient  de  condare  un 
uaité  avec  l'Angleterre,  aS.  Fait 
iraocher  la  l^  à  Sébastien  de  Vol- 

Kberg  pour  avoir  servi  le  roi  de 
ance;  veut  se  saisir  de  la  Lorraine 
pat  le  moyen  de  La  duchesse  douai- 
rière sa  nièce,  a6;  et  des  villes 
neutres  de  Meli,  Toul  et  Verdun  , 
37.  Fait  saisir  lùifi  les  biens  meu- 


bles et  immeubles  des  Français  qui 
•ont  dans  ses  Etats,  et  leur  ordonite 
d'en  sorlirdutann  court  délai,  38. 
Renvoie    l'ambassadeur    MariUac  : 


ennemis,  ag.  Ses  efforts  pour  faire 
élire  son  fiU Philippe  empereur,  «t 
anéantir  la  bulle  d'or  ;  il  force  les 
princes  d'Allemagne  à  recourir  à  la 
protection  du  roi  de  France,  5o. 
Comment  il  les  apaise  et  se  récon- 
cilie avec  eui{  son  projet  de  re- 
prendre  Metz,   136.  Forces  qu'il 

Contre  les  avis  de  ses  capitaines.,  il 
se  décide  à  en  faire  le  siège,  i^o- 
Vaius  efforts  qu'il  fait  pour  la  pren- 
dre, 168.  S'éloigna,  kissautau  duc 
d'Albe  le  soin  de  départit  son  ar- 
mée et  d'ordonner  la  retraite,  i^S- 
LévB  des  impâta  vezaloiies  pour  le- 
commeueer  la  guérie,  186.  Fait  as- 
siéger Téconenne,  iSS-  Déiaib  sur 
ce  siège,  igo.  Fait  raser  et  démolir 
celle  place,  19g.  Fait  aussi  raser  le 
chiteau  deHesdin,  ao6.  Sa  dispose 
a  livrer  bataille  aux  Français  devant 
le  cljâteau  de  Rcnti;  noms  des  seï- 
cne^i*  c|ui  commandent  son  armée, 
a8â  Deuils  sur  cetie  bataille,  a^S. 
Nombre  des  Impèriaui  qui  y  sont  , 
tnés,  aga.  L'Empereur  se  retire  à  S.- 
Omer ,  ag6.  Comment  il  ett  f^tré 
di:s  secours  qu'il  aiiendoit  des  An- 
glais, 3i  3.  Ses  prétentions  ot  ses  en 
treprises  empêchent  la  cunclusioa 
de  la  luiii,  3ia.  Raisons  qui  ont 
indiquer,  La-j.  Gon- 
-  ionhUPhil' 
^10.  Cérémonie  de  soa  abdici 
411.  Ses  lettre*  au  électeara  et 
priuces  d'Allemagne,  ^i^.  Détails 
SOT  son  départ  pour  L'Espagne,  433. 
i^Conun.  de  Jiabutia.).—  Arrive  à 
■ou  camp  devant  Metx  ;  passe  son 
armée  en  revue^  état  de  ses  forces, 
XXXII,  334.  Sa  relire  à  Thionville, 
3S7.  Etal  déplorable  dans  lequel  il 
laisse  son  earap,  388.(.$iti'|ge  JeJUea.) 
Cbablee  u,  GJ»  de  Cbarlcs-le- 
Mauveis,  ne  ressembla  point  a  son 
père;  il  renouoe,  moyeunaat  anc 
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lé*  de  Champagne  et  (TETreui,  VI, 
30B. 

CHiKi.Ei,frére(leLoiiiiiii,  épouae 
Béatiiz,  faëriliére  de  Baymand-Bé- 
reQ^,t  et  devitot  comte  de  Pro' 
rencs,  d'Anjou  et  du  Maine,  II,  S8. 
Ett  arrêté  arec  le  Hoi,  et  conduit 
H  U  Hauoure,  m.  Prend  parti 
pour  lei  Dampieire,  tig.  Refuse 
d'abord  la  couronne  de  Sicile,  iio. 
Est  nomm  j  sénateur  de  Honte  ;  en- 
voie dam  cette  ville  un  lieutenant 
pour  le  repréacnter,  lij,  Accepte 
les  conditions  auxquéllïa  la  couron- 
ne de  Sicile  lui  est  offerte;  quelles 
Btoient  ces  conditions,  i38.  Pati  de 
Marseille  avec  son  épouse;  arrive  à 
itomej  est  couronné  dans  l'église  de 
S.-Pierre;  mafclie  sur  Naples,  iSjj. 
B^t  les  Sarrasins  prés  de  San-Ger- 
inano;  prend  Capoue  ;  livre  bataille 
à  Mainfroj  dans  les  plaines  de  Bé- 
névent;  metson  armée  en  déroute; 
soumet  tout  le  royaume  deNaplu, 
mais  se  livre  a  des  vengeances  qui 
loi  font  beaucoup  d'ennemis,  i^o- 
Prendlacroii,i44.  Raisons  qui  le 
décident  à  appuyer  le  plan  de  Louis 
IX,  quiétoit  de  se  diriger  sur  Tuais, 
i4<).  En  arrivant  au  port  de  Càr- 
tMke  apprend  la  mort  de  son  frère; 
M  douleur,  i5a.  Obtient  que  le  roi 
de  Tunis  lui  paie  un  tribut,  iS3. 
(  Tabl,  du  rig.  de  taint  Louit.')  — 
Se  croise  avec  le  Hoi ,  3o3.  Est  char- 
Ké  de  k  garde  du  camp  du  cAté  du 
Caire;  va  au  devant  des  Sarrasins, 
qui  veulent  le  surprendre  ;  court  les 

£las  grands  dangers,  et  met  en  fuite 
«  ennemis,  i34.  Est  délivré  et  reça 
avec  le  Roi  sur  un  vaixaeau  génois, 
3o4'  Va  faire  le  sié°e  de  Bélinas , 
363.  (M/m.JaJomi'ille.) 

CniRbEs,  duc  de  Berri,  frère  de 
Louis  11,  entre  dans  la  ligue  dite 
dn  Bien  public,  X ,  ^35.  Se  met  en 
marche  pour  aller  joindre  i  S.-De- 
nis  le  comte  de  Charolais,  a3G.  Se 
retire  en  Normandie  après  la  paii, 
3^9;  puis  en  Bretagne,  a5(.  Refuse 
le  comté  de  Ghampaene  et  de  Brie; 
demande  le  ducbé  de  Guyenne  et 
l'obtient,  3go.(M(An.i'e£dJlfaroAe,) 
—  Se  déclare  le  chef  de  la  ligne  du 
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Bien  public,  XI,  37S.  Promesses  ifiii 
Fj  déterminent:  quitte  «eerétement 
le  Boietvaiohtdte  lesambasiadeurs 
du  duc  de  Bretagne,  179.  Se  retire 
k  Bourgfs;  écrit  au  duc  de  Boar)(u- 
gne,  dont  il  réclame  l'ioterveniion; 
publie  un  manifeste  contre  le  fion- 
vemement  du  Roi,  i8o.  Est  conduit 
en  Bretagne  ;  son  béiitntion;  signe 
une  sommation  à  tous  tes  Français 
de  prendre  tes  armes  contre  lelCoi, 
3SS.  [/ntrod.] — IVomc  des  seigneurs 
qui  Faccnmpagnent,  353.  S'avance 
avec  le  duc  de  Brelogne  contre  lei 
troupes  dn  Eoi,  35^-  BeKrets  qu'il 
témoigne  au  conseil  tenu  à.Elampes 
sur  ce  que  les  cbosps  avoïeutëté  por- 
tées si  loin,  377.  Préside  aux  con- 
férences tenues  entre  l'évéque  de 
Paris  et  le  comte  de  Dunois,  3go. 
Par  le  traité  de  Couflans  reçoit  le 
ducbé  de  Hormandie,  IfiS.  Le  perd 
bienidt  après,  et  veut  se  retirer  en 
Flandre,  438.  Se  réconcilie  avec  le 
duc  de  Bretagne,  et  se  rend  auprès 
de  lui  ;  ambassades  de  ces  deux  prin- 
ces au  Boi,  et  du  Roi  a  ces  deui 
princes,  iîo-  Réfleïionsde  Cominei 
l  cette  occasion,  ^ii.  Le  duc  con- 
sentit accepter  le  duché  de  Guyenne, 
SiS.  Son  entrevue  avec  le  Roi,  S30. 
Hecbercbe  en  mariage  la  fille  du  dac 
de  Bourgnene,  XII,  la.  Tombe  ma- 
lade, 60.  Sa  mort  fait  rompre  la 
paix  conclue  avec  le  Hoi  et  le  duc  da 
Bourgogne,  6î.  (M«in.  JeComine*.) 
—  Est  emmené  en  grande  hâte  en 
Bretagne  par  les  ambassadeurs  du 
duc,  Xill,  36S.  Envoie  à  Paris  des 
hérauts  d'armes  chargés  de  lettres 
par  lesquelles  il  demande  qu'on  lui 
envola  six  notables  pour  conférer 
avec  eux;  noms  des  personnes  qui 
furent  choisies  a  cet  effet,  agS.  Est 
Introduit  dans  la  ville  de  flouen  par 
le  seigneur  J.  de  Lorraine,  333.  Pro- 
met aux  habitani  de  cette  ville  de 
garder  leurs  franchises  et  libertés; 
reçoit  de  leur  |>ert  la  promesse  de 
lui  être  fidèles,  3Î5.  Sort  de  cette 
ville  avec  plusieurs  de  ses  Sens,  et 
se  retire  k  Caen,  333.  Se  réconcilie 
avec  le  Roi ,  qui  Ini  donne  le  duché 
de  Guyenne  pour  apanage,  3j|i.  Sa 
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Hod  auprèt  de  S.  H.  à  Tooil  af  es  «a  duc  d*  Bowrgogite  l«  nûrl  de  un 

une  b«ll«  etcorle,  Sga.  Appelle  ^i  pè^e,  aSj'  EuToie  cberchci  du  le- 

delui  le  cornu  d'Âron^ac,  tt  lai  cours  eo  Angleterre,  et  le  voaila 

rend,  conue  la  voloaU  du  Boi ,  la  d'Aneoulâme  son  itère  pour  ouga, 

plupart  de  ICI  terrei.jii.Aasemble  9S6.  Fait  avec  beaucoup  de  pciue 

(lei  troupei  pour  faire  la  guerre  au  sermenl  d'entretenir  ta  paix  ,  16g. 

Uoij  meiul  a  Bordeaux,  413-  {J.  de  (Mem.  de  Faiin.)  —  Obueui  sa  li- 

JTmret.')  berié;  10  réconcilie  a —  '~  -' —  -*- 


CuaLU,  due  d'Aofjouléme,  Irai-  Boui^ogne;  se  ligue  avec  Ifiprincci 

■i^me  tili  de  François  ij  son  coit~  mécontens,  VlII,6g.  {Tahl.  du  ri 

rage    bouillant,   ca  (ujure  doncc,  ^nede  Ck.  ru.) — Lève  en  " 

XVII,  1 17.  Marche  i,  fa  tète  d'une  gne  une  armée  a  la  bile,  el 


re^e    bouillant,   ca  (ujure  doncc,  ^le  ije  CA.  ni.) — Lève  en  Bourgo- 

■"""  '.  Marche  à  fa  tête  d'une  gne  une  armée  a  la  bile,  el  l'envuit 

.  le Luxembourgjj obtient  euFiéniont,  IX,453.  Fiend  Je  litin 

dea  succëij  le  rend  en  Boussillon  et  les  armes  de  duc  de  Milan,  454- 

pour  partager  la  gloire  de  aon  frère  Seviml  en  France  sans  succès,  X., 

aîné,  i63.  Sa  mort,  176.  {Inirod)  a6.  [Mém.  de  La  Marche.) 
— Se  rend  maître  de  DamTiUJers,  au        Chaules  d'Aï jou ,  comteduMeir 

pajs  de  Lniembourg;  rase  et  brûle  m,  entre  dans  la  ligue  dite  du  Bien 

oetts   place,  XIX,  3;ii.  Assiège  ta  public,  X,  335.  FiésiUe  les  confà- 

ville  d'Yvoi  et  la  reçoit  à  compoii-  rences  qui  se  tiennent  prés  de  Cou- 

■ion,  3^3.   Campe  devant  Arlon,  flans  entre  Louis  xi  el  les  princes 

374-  Entre  dans  Luxembourg^  va  ligués,  34S-.(i>f«''n.  Je  Xn  ^arcAe.) 

trouver  le  Boi  à  Montpellier,  375.  —  Envoie  siguifier  bu  Daupbin  la 

Vientoamper  devauLlÀizembourgi  mort  de  son  père  Charles  Tii,  XI , 

Btnalion  de  cette  place,  44s.  Elle  se  s4.  (Mém.  dcDuClerp^.) 
rend  par  composition,  4S<>' I^  prin-         Chisles-le-Hsdv*is,  fils  de 

ce  propose  d  aller  «ssièger  Tbion-  Jeanne  d'Evreux  ,  et  petil-fils  de 

ville  ;  délibération  des  capitaines  a  Iriiuis-te-Huiin,  al  coaronné  roi  da 

ceao|et,45i.  Il  meurt  àForest-Mon-  Navarre  après  la  mort  de  sa  mère; 

tier,  586.  (  Mém.  de  lia  SeUar.)  épouse  la  fille  du  Roi  j  fsit  assaasi- 

CaÀKLEi ,  fils  aloé  du  duc  d'Of-  ner  Chartes  de  La  Cerds ,  conuéta- 

léaiu,  épouse  Isabelle,  bile  de  Chai^  ble  de  France,  IV,  133.  Se  fait  un 

les  VI ,  et  veuve  de  Stcbard  II,  roi  parti  dans  le  royaume;  obtient  une 

d'Angleterre,  VE,  363.  Embrasse  le  amnistie  et  ]h  cession  de  plusienri 

parti  du  duc  de  Bretagne,  !iSg.  Se  seigneuiies  f  forme  de  nouvelles  ti- 

marie  en  secondes  noces  à  Bonne ,  f;ues  avec  les  grands  et  l'Angleterre; 

fiUe   dn  comte  d'Armaguac,  390.  ramplit  le  royaume  de  troubles  cl 

Occupe  GenliUy  avec  ses  troupes,  de  confusion,  ii3.  Trompe  te  dau- 

igr.  Publie  un  cartel  injurieux  con-  phin  Charles,  qu'il  fait  entrer  dans 

trele  duc  de  Bourgogne,  agS.S'op-  ses  complots,  134-  ^^^  f^'  prison- 

poae  i  ce  qu'on   négocie  wrec  les  nier  parle  fiai,  i3o.  Esldèlivrépar 

Analais,  3ai.  Est  fait  prisonnier  à  les  faclieux,  i35.  Occupe  S.-Deuii 

la  bataille  d'Axincou"  :  passe  une  avec  uue  armée  d'Anglais  et  de  Na- 

fçnode  partie  de  sa  vie  dans  la  rap-  varrois,  137.  Lève  des  trtiupes;  traite 

tivité,  333.  Charme  sesloisirs  forcés  avec  tes  chefs  des  compagnies,  146. 

par  l'étude ,  333.  (  Tabl.  du  règ.  de  Entre  eu  négociation  avec  le  Boi, 

Ch.  ri.)  —  Attire  a  son  parti  plu-  et  obtient  la  paix,  i48-  {Prdcit  det 

sieurs  seigneurs  de  France  pour.^i-  eucrr.  entre  ta  Fr.  et  l'Anglel.)  — 

der  il  venger  b  mort  de  aon  père.  Mort  terrible  de  ce  prince,  VI,  307. 

Vn,  34^-  ^<''  Woiion  dans  la  ville  11  meurt  dans  de  grands  lentiment 

de  Ham-sur'SdtBme ,   347.  Envoie  de  Teli);ion ,  buivant   une  lettre  de 

déEcr  le  duc  de  Banrgogne,  34^-  l'évèquedeDal,  3q8.  (2ii£/.  Juré;. 

Passe  le   pont  de  S.-Cfout) ,  et  s«  df  Ch.  ri.) 
fend  dîna  1b Berri,  aSi.  fardoniu  Cb^kle*   ub  T*i.oi*,  frère   de 
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>*-le-B«l,  diriec  avec  tagenc  caaàtmnie  à  mott  {mmt  aMtérc , 

le-Rotin  daiu  li  coadoite  dn  4,^.  Diffi«rit^  qu'il  ëléra  lui  la  m- 

affaires,  IV,  7s.  Fait  la  gqerre  en  tituiioB  dn  mariroiMt  de  Sahice«, 

GniMme,  et  Kiiiinet  cette  jmmnce,  4^,  Acoord  Wil  conclnt  arec  k 

76-  Itoi  à  oet  ^gard;  Il  s'en  TCtotirne  en 

Chihi^u  be  Vitois,  duc  d'An-  PiAnoBt,  44i-  Il  rechercke  l'appui 

f^ouléme,  fils  naturel  d«  G4iarlea  IX.  J'Eapa^ne,  i^S5.  Ses  iBenën  amit 

Ses  Memoirei  soM  intér«Metu  pat  découveites,  457.  [Mifm.  de  PoM- 

lesfoitsimponaDaqu'ibprêMaleDt,  -leuty,^  —  Il  E>nipare  par  aarprise 

et  par  le  style,  qai  se  ressent  dW  du  marqoisatite  Saison,  XXXVTH, 

•ptÔfti»  que  fait  M  laMOe  k  l'^po-  44^'  K^ponse  kaulaine  qu'il  fait  à 

qne  oîi  ils  sont  écrits,  XX  ,36.  M.  de  Poianfi  chargé  par  le  Roi  de 

CSAiLU  DE  DdhIs,  adopté  par  réclamer  la  restitution  du  inarqai- 

Jeanne  de  Naplea  pour  faénticr,  se  wt,  44^-  ComoMiit  il  colore  Km 

révolte  ooDtTB  elle,  VI,  i>)6.  Sefait  uaurpatkm  auptds  du  Pape,  chi  rai 

couronner  par  Urbain  ïii;  marebe  d'Espagne  et  de»  prioce»  d'IiaKe, 

sur  ifaplet,  s'en  empare  j  fait  dé-  447*  K^'  ^'  ^'  démélja  atcc  les 

CîllerlaiteiaedesMhabitsrajaBi;  Elisée  et  de  are  tentatireâ  xnr  0«- 

feriaedauslechiteau  d'Aversa,-  oéve,  XXXIJC,  3s3,  Envoie   dn 

Iiois  (a  fait  étrangler,  30a.  Coadnite  ambassadeura  au  parlement  de  Gre- 

labile  qu'il  tient  i  l'égard  du  dac  noble  pour  deiDander  la'  coui 

d'Anjou,  301.  Lut  livre  llataille  a  de  France,  3o6.  Vent  réublir  , 

Barletta,  vil.  Estmatsacré  à  la  cour  lai  le  royauSM  d'Arles,  3o8.  Entre 

de  BoDgrie,  aai.  en  ProTenoe,  d'où  il  en  reponsjé 

Charles  at  Ll  Raiii£i,  se  disant  par  les  steurt  de  La  Valette  et  Ltw- 

fils   de  Charles  ii,   est  convaincu  digaièrea,  EL,  iSg.'  Reçoit  des  d^. 

d'imposture  eicoudamnéa  étrepen-  puléa  d'Ail  qui  viennent  réctaulR 

dugXLIlI,  098.  M  protection;  il  fait  son  entrée  à 

CaiRLEB,  cardinal  de  Lorrataeel  Draguignan,   160.   Arrive    à  Aixj 

évoque  de  Meli,  est  élu  évéque  de  bonneura  qni  lui  sont  reudus,  i6l. 

Strasbourg  par  les  chanoineB  catho-  Entre  dans  Marseille,  (^  on  hij  )ore 

liqneij  lève  une  armée  pour  soute-  obéissance  et  fidéktéj  se  décide  à 

^  cette  élection  j  détailg  i  ce  nijet,  aMeren  Espagne  demander  des  w 

KLI,  i85etsDi*.  cours  d'hommes  et  d'ai^eal,  100. 

CBiii.es  DE  BoniiaoH  ,  frère  du  Arrive  à  Madrid,  aoi.  Rtntre  en 

prince  de  Coudé  et  archevêque  de  ProveHEe,  XLI,  101.  InreitJt  An- 

Houen,  est  fait  cardinal,  XLV,  170.  (ibea,  se  aaiait  du  chitean  de  Can- 

Caini-Ea  m,  duc  de  Savoie,  garde  nés;  bat  la  ville,  d'où  it  est  repoussé, 

la  neutralité  entre  Frao^ÎB  1  et  les  lOi.  Revient  à  la  charge,  s'empare 

SaisseE;  par  «a  médiation  A  en  con-  de  la  pUce  par  composilion  ,  el  la 

Ha  entre  eox  ua  traité  dont  le  cnr-  livre  au  pillage,  it>3.  Retourne  en 

'linal  de  Sion  eVipéche  l'exécution,  tonte   hâte  dans  son  pays;  t^unit 

XVl.   agg.  (Mg/a.  de  Fleurange.)  des  forées  àSnluces,  108.  Va  loger 

—  Refuse  au  Roi  le  passage  de  ses  i  ViSefrîmche  avec  son  armée,  10^ 

Uvtipes  à  travers  ses  EtatB,  XVIII,  Assiège  et  prend  le  chiteau  d'Ga- 

373,  Les  Suisses  ducantoa  de  Berne  chilles,  le  fort  de  Mirebonc;  bilil 

lui  enlèvent  Genève  et  une  partie  de  le  fort  Saint-BencAt;  s'empare  de  ta 

son  duché,  378.  (  Du  BeUay)  v4|t  de  Cavonrs;  aocepte  la  trêve 

'ChaclEs-I^HHAIibvl,  dne  de  Sa-  générale,  et  confçédie  ses  troupes 

voie,  vient  à  Paiii  dans  l'intention  ilalienDee,  XLII,  i6.  Asaié^e  et  se 

de  tromper  le  Roi  pur  ses  artifices ,  Tend  maître  de  laVUJe  de  Briqueras, 

XXXVt,  4^8.  Ses  intrigaes  et  ses  396,  Livre  assant  à  In  citadelle;  Is 

menées  à  Paris,   ^35.  Demande  au  reçoit  àcompoaitiou,  ^97.  Reprend 

Roi  etobtientlà^âce  d'une  femme  te  fort  de  S.-Benolt,  ^.<S'nvnoe 
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■rec  une  armé*  prit  (b  Meotmé-  «aoe  apréa  la  défaite  de  sel  tn]U(tes 

liant,   livre  balailft  ans  Franoaii,  pr^c)eHontbel[iard,iTJ.EalfuTcé 

al  batia,  XLIH,   3^6.  Âpre*  on  de ic  retirer  de  la  Bourgogne,  ob  il 

aoBTcau  combat  où  il  eitsDooietU-  ne  peut  rien  faire,  171. 

fait,  TB  se  loger  auKBarreaiii,  S47.  CHiKLotTE  de  Savoie,  époowda 

(MiCm.  dt  Cw**.)  —  Vient  «  Fon-  Lonis  ir.  fait  son  entrée  i  Pari»; 

toinebleau  trouver  le  Boi,XLViI,  détails  sur  cette  entrée,  XIII,354. 

1S8.  Détails  9ar  son  vojage,  iSg.  Accouche  d'nn  fils  qui  est  nommé 

Son  sdjouT  é  FontaiBcbleaa  et  à  Charles,  et  baptisé  par  l'archeTéqœ 

Paris,   a6t).   GntBda  présens  (fu'il  deLjon,  3g3. 

fait  «la  ct)ur,3Gi.E>Te^itdiiiloi,  Cbarhiicé  (le  baron  de)  revient 

ï&ï.  Conférences  trase»  an  sujet  d'Allemagne,  et  annonce  au  floiel 

du  niarqui>aL  de  Sahicea  i|Ue  le  Roi  au  cardinal  iei  bonnes  dt3|>09itionii 

réclame  de  lui,  364.  Traité  conclu  oii  il  s  Irouvé  le  roi  de  Suède  en  fe- 

sar  ce  aajet,  s66.  Le  duc  quitte  la  venr  de  {a  France,. 1.1,76.  Est  envoyé 

Roi  et  se  rend  dans  ses  Etats  ,  16^.  eii  Hollande  pour  disposer  les  Etais 

Refuse  de  restituer  le  marquisat  de  et  le  prince  d'Oranfie  à  la  ruplni* 

Saluées,   18S.  Son  entreprise  sur  de  la  France  avec  l'Espagne,  lOi. 

Genève    échoue,   367.    {Mi^.    de  ftevient  avec  la  réponse  qu'on  dé- 

L'Ettoile.)  — Entre  a  main  année  sire,io3. 

dans  le  Montferrat,  «prés  la  mort  CniRMT  (le  sire  de^  décbai^uo 
du  dnc  de  Mantoue,  L,  11 1.  Ses  pré'  coup  de  hache  sur  la  tâte  de  Mar- 
leatioas  sur  ce  pars,  11 3.  Sur  les  cel,et  lerenTersemoarant,  IV,  1 3^. 
ordrefl  donnés  psTl'Ëapagne,  il  fait  Csiknt  (P.  de  BauEremont,  sel- 
on traité  et  rentre  dans  ses  Etats ,  eneur  de  ) ,  publie  une  entreprise 
118.  EssaieemTalnd'arrélerleRoi,  d'armes  où  il  doit,  lui  treizième 
qui  «a  au  secours  de  Casai,  LI,  13g.  dwralier,  garder  un  paa  contre  tons 
S'oblige  par  an  traité  à  lui  livrer  gentilshommes  qui  s'y  rendront, 
passage,  et  k  fournir  des  Tirrea  i  ÏK,  317.  Conditions  proposées  pour 
son  urmée,  i36.  Va  voir  te  Boi  à  cette  entreprise,  3 18.  Joutes  c^^ 
S«e,  t43-  Saccmduite  éqaivoqae,  bréesà  Dijon  pendant  les  prépara- 
i44<  Reçoit  et  traits  ï  Veillanepln-  tifs  dupas  d'armes:  noms  des  che- 
•ieurs  aeiçneurs  français  qui  vont*  vatiers  qui  j  figurèrent,  îig.  Dé- 
Tuiin  visiter  le  saint  snaire,  iSi.  tails  sur  les  préparalifa  du  pasd'ar- 
[FonUKor-Manui/.)  mes  exécuté  près  de  Dijon,  su  lien 
Ca«RLU,  prince  de  Galles,  vient  nommé  l Arbre  Ckarlemagne,3i'3. 
incognito  à  Paris,  aecom^gné  du  Cérémooiea  préliminaires,  JiS.  I.e 
duc  de  fiuckïnghaiD,  L,  553,  Motif  seigneur  do  Charny  combat  contre 
de  son  voyage,  554-  Va  k  Madrid,  an  chevalier  espagnol,  I3i.  Epouse 
55s.  Comment  il  7  est  re^  par  le  la  fîtie  naturelle  dn  duc  de  Bourgo- 
Koi,   5S6.  Pen  de  Mceès   de  son  gne,453. 

voyage  dans  «s  pays;  ili-etonme  en  CH*airT  (le  comte  de)  «at  tné  à 

Aneleterre ,  5S7.  la  balaille  de  Dreux,  XXIV,  37g. 

CniRbW  III,  doc  de  Lorraine,  CniaPEnTiEi,  avocat,  portenr  de 

envoie  le  comte  de  Vaudemont  son  paquets  d'Espsgne  pour  le  dne  de 

Ëla  avec  le  duo  de  Mayenne  pour  Hercœur,  est  pendu  avec  un  jeune 

entendre  les  proposi^ons  d«Dt  le  avocat  de  Beauvais  son  complice, 

toid'Eap^a  a  chargé  le  duc  de  XUII,  337. 

Pwme,  XLIV,  aSg.  CaiareiiTiER  (Jacq),  lecteur  et 

Cuii^s  IV,  prince  de  Lorraine,  raédeeio  dans  l'université  de  Paris, 

envoie  par  toute  la  Lorraine  eici-  est  mis  sur  la  roue  en  place  de  Grève 

ter  la  noblesse  et  le  peuple  i  faire  avec  im  courrier  nommé  des  Logesj 

BU  soulérement  général  contre  les  leurs  crimes,  XLVtl.  199.  Son  beau- 

Fmçai»,  U,  *i3.  Retourne  en  Al-  père  en  meurt  de  chBi>rin,  303. 
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CbiIih  (Jacq.  Frevoit,«icur  de),  ville,  «t  fait  pluaienr*  |iri«oii niera, 
pocte-eD>etguc  deMoDtluc,  fait  eD>  i3j.  Livre  nÎK^tnipétiaai.,  devomt 
trerpaciopordreunconvoidu  nu-  le  château  da  liscan,  uu  combat 
oitîoiudBas  lu  place  de  S.-DamiaDj  quidure  toatiia  joni,  et  d'où-iliiotl 
déUiU«urcciujet,  XXI.iaS.Son  y aiaqaear.  ^m.  [  Mtim.  tU  Du  Fit- 
éloge,  islt.  Eutaileiltretunaccoiid,  lari.) — Forme  une  enlrepcisenirS.- 
]3o.  Elt  bleaac  et  fait  prisoimier  Omtr.IaquellecéiusiliQal,  XXXII, 
aprëalaleTéedusiëgedeS.-Damian,  ai^.  (Coaim.  Je  Jlabuun.)  —  £ié- 
i34'  Se  distingue  liant  la  déteuac  cule  une  belle  aortle  devant  Me(i, 
de  Sienne,  aaa.  Contribue  i  la  prise  3^5.  Comment  il  dépouille  et  fait 
de  MontaéKur,  JCXII,  gi.  Est  bleasÉ  pridonniera  un    Rraod   nombte  de 

■  la  ptitedu  cbiteau  detèue,  loo.  aoUlala  du  duc  d'Albe,  SgS.  (i)i^ 
(ComiH.  âeSfantlue.)  —  ÂLliredaiu  de  Mtlz.)  —  Est  arrêté  et  condoili 
nna  embuscade  un  patli  d'Alto-  la  Bastille  pour  une  lettre  qu'U  écrit 
manda,  le  défait,  et  bleue  à  mort  au  prince  de  Condé ,  ti  i{nL  il  promet 
le  capitaine,  %.XI}(,  i43'  Est  com-  de  ptendieioa  parti  enveii  et  con- 
mû  à  la  garde  de  la  eiladello  de  ire  loui:  mrurtenpriaoB,  XXXJII, 
Caial,  368.  (  Mim.  de  Du  VUlan.)  98.  {Mim.  dt  Caitelnau)  XLV,  5^. 

CniaROH^Jeaii),  ptevdldesmar.*  Cbaisa  (Jeau  de)  aoutiept  uat 

chands  de  la  ville  du  Paris,  et  Mar-  enireprile  a  armea  coulre  uu  écayti 

celtjuienavoit  eiercélesfoPciioDa,  galcon  au  aervice  du  seigneur d''£i- 

sont  inaudés  au  Louvre  la  veille  de  calles,  X,  366.  Jobleau  mariage  da 

la  S.-BartheUmy,  XX,  iSfOrdre  duc  de  Bourgogne,  346.  (JVe'i».  de 

qu'ilsyreçuiveuL  ;  commenlila  l'exé-  La  Marche.)  — Baai  se  juslificr  dV 

cutent,  |5S.  voir  quitté  le  service  de  Charlea  d> 
Bourgogne,  publie  contre  lui  una 
letue in jurieuse ,  XI,  laS.  (^od'ce.) 

lame,  XLVII.  4i6,  CaïasiionK   (Odan   de  La}» 

Chiktiek  (Guni,^,  éiéque  de  Fa-  distingue  au  combat  naval  livré  jnca 

ris,  est  envoyé  de  la  part  de  cette  de  Modop,  VU,  79- 

ville  pour  conférer  avec  lej  prince*  CntaTUDCDiOM   (le  seign.  de), 

lignés,  XI,  3go.  frere  du  prince  d'Orange,  joute  au 

Cb*rtieh  (Mathurin)  s'entretieut  mariage  du  duc  de  Bourgogne ,  X , 
avec  Jacq.  de  Thou  des  dépositions  33i.  Est  ué  à  la  bataille  de  Gran- 
de Salcéde,  XXXVIII,  3i8.  Aven-  son,  3gS;  XII,  196.  Selon  lesCAro- 
ture  qui  lui  arrive  sur  la  route  de  nûuei  de  J.  de  7ïi)7-ei  (XIV,6i),l< 
Fezenaa,  339.  Fait  ki-mémesonhis-  selgu.  de  Cbatteaugujon  est  batta 
Uiire,33io.  pat  le  seign.  de  Craon  deux  ans 

Chsrtier  ,  doyen  de  la  conr  du  après  la  bataille  de  Granson. 

parlement,  obtient,  à  la  faveur  de  CHASTErciERkiB  (La), gentil boni- 

H.  Holé  son  gendre,de  n'élrepoiat  me  de  la  Heine,  la  sauve  du  danner 

proscrit,  XLVI,  134.  Est  uoomié  d'être  noyée,  XLViï,  535.  I^Mém. 

président,  i55.  de  L'EttoîU.)  —  Est  npmtne  com- 

CHiRTnEs(Guiltauma,  vidamede),  mandantde  Ks  gardes  eprésla  orarl 

ae  rend  en  Syrie  avec  Begnaud  de  du  Roij   comment   il  compose  c« 

Monttntrail,  I ,  i64-  corps,  L,  loS-  (_3^m.  de  Fontenajr- 

Chi«t»es  [le  vidame  de)  occa-  JUareuîl.) 
sionc  unemutiueriedessoldati  dans  CbAstEI.  (Jean),  fils  d'un  msr- 
Tarmée  duFiémoat,  XXX,  ii3.  Il  cliand  drapier  de  Farit,  leule  d'as- 
faît  manquer  uu  assaut  à  Coni,  13;.  sassiner  le  Boi  et  le  blesse  à  la  Icvre, 
il  se  retire  de  l'armée,  139.  Rentre  XXXVl,  387.  Son  procès, 'son  supr 
en  grâce,  i34-  Freud  le  cBàteau  de  i^cc,  aSg.  Le  parlement  coadamna 
CBrailjTavagelacampagnedeConi,  son  père  au  bannisaement,  à  di 
i3S.Brùlelesdeuxmoulinsdecctie  grandes  «qiendes,   et  sa  maison  t 
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iy^gi.^Bfém.deC^i'ernjr.)  ^5.  EnUepitnd  le  liéue  d'Aubienj, 
_.u..,  .;7et  toiv.  Le  péie  de  Jean  XL,  iSi.  Esiforcéde  te  lever; bW- 
Cbutei  eat  banni  pooc  neuf  an*  da  pare  de  SansoiuKi  lève  le  sié^e  dii 
France,  eL  k  perpétuité  de  Paria;  sa  chiteau  de  Cbaitelel,  |33.  Se  r«litii 
Baiion  est,  démolie,  387.  [Mim.  de  à  Bourges,  apréj  aroit  séparé  SOD 
CartL)  XLVII ,  101  et  1 1 1.  armée,  l84.  Se  reodà  Orléaus  pour 

CauTELET  (FanlHaf  T)a),gen-  secourir  cWlres,  168.  Deux  cenU 
tilhomme  breton,  aTocatgénéiàl  au  bommes  qu'il  j  enTuie  sont  taillén 
paclement  de  Rennes,  auteur  d'une  en  pièces  uu  faits  prisonniers,  i8ç. 
biiioire  de  Dugoetclin  ob  il  a  mêlé  Preiid  CyiIeauDeuf-sur-Laire;maiie 
indistiacleiuent  le  vrai  et  le  faui,  son  lils  aTec  la  Hllc  du  comte  de 
IV,  ij.  Jugement  sur  cet  ouvrée,  HontaRer,  XLI,  168.  Eat  forcé  par 
18.  Commeot  il  fut  accueilli  du  pu'  les  royalislea  des  villes  voisines  de 
bliciiugemeiitqii'eaaporiÉleJour-  Cbiteandua  dese  rttirer  à  Orléans, 
nil  des  savaus,  ia.  Critique  qu'en  16g.  Obtient  du  Bai  une  trêve  da 
■  faite  le  généalogiste  d'Hozier,  ai.  trois  mois,  XLII,  136.  Se  déclare 
farti  que  Lefebvre  en  a  tiré  pour  contre  les  ligueurs,  117  Dî.-couts 
compospr  ses  Héotoires,  la.  qu'il  lient  aux  principaux  habitani 

CnuiEi.i,»(Jacq.  Du)  est  \aé  k  de  la  ville,  118.  Il  reprend  )e  collier 
libatailledeHontlhéry,  X,  a^o.  duS.-Espcit, et  assiste  au rcDeuf». 
Chàstillob  (le  ui)ja.  de),  frère  chanté  pour  la  réduction  de  la  ville 
lia  maréchal  de  Lobeac,  «st  nommé  à  l'autorité  du  Roi;  articles  accordés 
pand-maltre  des  eaux  et  forêts,  par  5,  M.  aux  Orléanais,  i4i' Arli- 
IlIII,  343;  puis  commaudant  de  la  des  pariicutiers  accordés  au  Beirî, 
aampa^e.  348.  i4a.  (M^m.  de  Ca;-ït. )~  Vient  i» 

Crïstii  (La).  Surqnoi  roalenten  Paris;  fait  serment  au  parlement; 
nrticulier  ses  Mémoires,  XX,  33.  ni^e  auprès  des  présideas l'épée  au 
Untrod.)  —  Il  M  distingue  an  siéae  cdté,XLVI,  146.  Prête  serment  au 
de  ThioDfille  et  à  la  bataille  de  pariementenqualilédemaréchal  de 
Dreuï;  est  nommé  eoaverneur  du  FrancenommèparleducdeMayen- 
Berri;  est  chargé  de  faire  te  siège  de  ne,  4>9-  Ecrit  à  un  de  ses  amis  à 
Saacerce,  XXXII,  Ifji.  Se  montre  Paris  que  s'élant  enrOlé  le  premier 
un  dei  plus  ardeos  ligueurs;  est  dans  la  Ligue,  il  sera  le  dernier  qui 
■réchak  de  France  par  le    en  sortira,  SS4.  Rend  la  ville  d'Or- 


dac  de  Mayenne;  fait  la  guerre  à  léans  au  Roi ,  60 1 .  Est  reçu  bailli  da 
Rentiir;  se  soumetiiluietcanierve  Berri  au  parlement,  XLYII,  V]. 
(1  gouvememeus,  473.  Reprend  la    Conduit  10,000  hommes  dans  le  du- 


liUe  de  Jaliers;  meurt  en  i6t4;  à  cbé  de  Clèves,  malgré  ... 

quelle  époque  ses  Mémoires  furent  trances    que  Ini  font  les  jésuites, 

pobliés,  47^-  Autres  ouvratte*  faits  XLIX,  58.  {MAn.  de  L'£icoiU.)  — 

pnini,  474'  (iVottce.)  —  11  est  bat-  Il  conduit  son  armée  a  Juliers,  et 

tu  eu  Berri  par  Chilillon,  XXXVI,  contribue  puissammeotà  la  prise  de 

193.  [MAh.  de  CAciiern^.)— Perd  cette  place ,  L ,  laa.  Sauve  Aubiguy 

on  grand  procès  contre  tnadama  de  et  quelques  autres  places  du  Berri, 

Senoeterre,  par  le  crédit  de  Maugi-  oii  M.  le  prince  a  des  intelligences, 

ron  et  de  S.-I^on ,  mianoos  de  Hen-  3o9.  (Fonlenar-3fareuil.) 
riiii.XXXVIlI,  i4a.  Est  mené  à         Chi.st«e  (Claude  de  La),  après 

la  Buti  Ile  comme  allachë  au  service  la  mort  du  duc  daGuyenoe  se  retire 

dudacd'Alaiçoa,   i5o.  Est  mis  en  dans  ses  terres;  estarrélë  par  Ordre 

liberté,  iSi^-^Afarg.  deValoU.) —  du  Roi;  amené  devant  lui,  promet 

Trompe  BsDri  m  sur  ses  sentimens  de  le  servir;  lève  une  compa]{oie  de 

<ie  fidélité,  XXXIX,  43-  Son  dis-  100  (jenLilihomnies  pour  la  garde  du 

cours  aux  habitans  de  Bourges  pour  prince;  c'est  la  prem,  corn  paennf ran- 

)et  engager  dau le  parti  de  la  Ligue,  çsiae  des  gardexdu  corps,  XII,  8a. 
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Chibtie  (le  baron  Je  La),  BU 
du  maréchal  de  ceuom,  eu  faitpci- 
aonnier  à  YïeWt,  XKXVl,  alo. 
XLVI,  aSï. 

CHiTKADBïiiiiT  (  la  coiQleaae  de), 
m;iltrss3e  de  François  i,  prvnd  une 
grande  part,  aux  affaires,  XVII,  sJ. 
Fail  raj>]>eler  de  Milan  le  conDétaLIe 
de  Bourbon  pouryenvojer  son  frère 
Lautrecj  est  flattée  des  vosuz  que  le 
coitoélable  lui  adresse,  i5.  Obtient 
pour  aoD  frère  Thomas  d;  Lescun 
le  bilon  de  maréchal  laissé  par  Tri- 
ïulce,  iS.  Se  joint  à  Louiie  de  Sa- 


it elle  supporte  sa  disgrâce; 
sa  fermeté  en  lui  reuToyaut  des  bi- 

i'aax  <|ii'il  lui  redemande,  gi.  Sei 
OD^s  cbai^rius^  sa  mort;  son  épilA' 
pbe  parMarot,  93. 

Chjiteaugiilliro  (le  capitaine), 
du  parti  de  la  Ligue,  est  fail-pri  ~~ 


XLUI, 


le  seign,  de  Vergj  auprès 
zet  pour  lui  faire  de  ricbea  préseoB, 
et  payer  la  rançon  du  comle  de  He- 
»ers  et  de  ses  compagnons  d'armes, 
VI,  ^75.  Esc  chargé  par  Boucîcaut 
delà  (jarde  de  Constant inople,  ({97. 
Préserve  cette  ville  de  la  famiue, 
4g8'  Attaque  des  troupes  de  Baja- 
zet,  So3.  Entre  de  force  dans  le  port 
de  L^candeloi^r,  et  contribue  à  la 
prise  de  cette  place,  \'II,  41- Com- 
mande un  corps  de  bataille  contre 
les  Sarrasins  de  Tripoli,  S4.  Se 
rend  mailre  d'un  vaisseau  sarrasin, 
58.  Se  distingue  au  combat  naval 
livré  près  deModon.  ^Q.Est  fait  pri- 
■oiiiir ,  :>.  Coidûl  1  Veui.  inc 
les  autres  prisonniers,  console  ses 
compagnons  d'infortune,  S3. 

CHiTEinHEOF  (le  seign.  de)  ac- 
cepte un  combat  de  30  contre  10, 
proposé  par  Boudcaut;  le  refuse  en- 
suite, VI,  418. 

Chateidredf  (Uichel  de  Bieui, 
seign.  de),  tue  son  oncle  et  son  tu- 
teur à  raison  d'un  procès  pour  sa 
tqtèle,XLV,i86. 

CnuTUitBcni  (mademoiselle  de] 


CHA 
eu  donnée  pour  maluease  an  ieune 
viegmle  de  Turennc  par  le  msTé- 
cbal  d'Araville;  note  historique  sur 
cette  demoiselle,  XXXV,  64.  [Mém. 
de  BouilloR.)  —  Elle  tue  son  mari 
AntiDOtti,  qu'elle  a  nirprîs  infidèle, 
XLV,  i5j-{L'-Etiailt.) 

CuiTUU-l'EaS  (  Franc.  Huranlt , 
sieur  de),  est  bleaaé  dans  une  ren- 
contre près  d'Orléans:  mearl  de 
ses  blessures,  XXXVI,  iSi. 

Cbàteigheute   (de  La),  îeune 

fentilhamme  comblé  des  laTeun 
e  Henri  11,  se  hat  en  duel  contre 
Jamaa,'be»n-fréie  de  la  duchesse 
d'Etampes;  est  taincu,  et  meut 
dans  dei  accè*  de  rage  et  de  déses- 
poir, XX,  ii;  XXVI,  igS. 

Cbatil  (l'ierre  Du),  savatit  cé- 
lèbre, est  donné  poiii  préceptenrà 
François  i.XVn,  i3. 

CbateljikI)  (le  seign.  de)  est  tué 
à  la  prise  de  Verceil,  XXIX ,  iS"}. 

Cbatiuod  (Gaucher  de),  Tiui  des 
plus  braves  chevaliers,  est  tué  à 
Casai  en  défendant  presque  seul  la 
me  où  étoit  logé  Louis  11,  Ht  1  il. 

Cbaiiij.01  (  J.  de)  demande  et 
reçoit  le  eommandement  de  l'uriè- 
r«-garde,II,i5i. 

CuTiLLoa  (le  seign.  de) ,  prevfll 
de  Paris ,  chargé  de  veiller  à  la  ■&' 
relé  du  concile  de  Fisc,  est  blessé 
dans  une  émeute ,  en  voolaut  réta- 
blir Tordre  dans  cette  -ville,  XV, 
110.  [TabL  àuriga.  dcLouUzii.) 
->£st  blessé  nu  premier  assamt  livré 
à  la  villa  de  Bavennes,  XVI,  37. 
{Mélti.  de  Boyard.) 

CHITIU.OB  (Henri,  comte  de), 
fils  de  François  de  Colignj ,  eit  tné 
à  la  fleur  de  l'âge  au  liége  d'Osten- 
de,  XLVII,  3ao. 

CHAI[|.i.oa,  fils  de  l'amiral  deCo- 
lignj,  oODlribue  principalemrnc  à 
la  prise  de  la  ville  de  Chartres  par 
Henri  iv,  XXXVI,  190.  (Meln.  dt 
Chtveritf-']  —  Eefuse  de  traiter  avec 
le  roi  Henri  m,  après  )•  déronte  des 
reltresqu'ilaaccompagaès  eoEVm- 
oeiopèrecouranaseBeatsaratiaile 
à  Aubenas,  où  il  se  rafratcliit  après 
avoir  fait  en  quatre  laoia  une  partie 
du  drcDitde  U  France,  XXXVIII . 
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CHA  CHA  n, 

îii.  Bat  le  sieur  de  Samue  piéi  de    nn  chenliei  <fa  Daapbtné,  IX ,  347  j 
cLulrcs  ,   et   le    fait,   prtaouaiïT  ,    «t  contre  Hotud  Billard,  35i. 
XXXIX,   i65.   Satùfaciion   qu'é-       Cbidmoit  (Haguei  de)  manqDe 
prouve  Henri  m  en  apprenant  ra    aux  promesses qu'U  aroittàitea  aux 
Ticloire,  i66.  Se  distingue  S"  eiéue    chefi  croisés,  I,  i3a, 
de  Chartres  par  ua  pont  convert  de         CaicvEiu,  ancien  caré  de    S.~ 
ioaioveution,  XL,  1S9.  Meurt  de    Gervais,  prêche  pubtiquemeat  que 
maladie;  saa  è\oge,  191.  {Mém.  dt    le  Pape  est  l'antechriat,  XLVI,  444. 
Cajrtt.)  — Sur  les  promesses  que  lui    Le  cardinal  de  Bourbon  veutreot- 
font  les   habitaus  de  Milbaud,  it    pâcher  de  prêcher  j  il  fait  des  excu- 
eDtreprend  le  si«e  de  Compejre,    ses  au  légal,  44^' Abus  contre  lequel 
XLIII,  4âg.  Détails  sur  ce  siège,    il  prêche, 446. 
460,  £>t  obligé  de  le  lever,  466.  Va       Chauveid  (  le  petit),  curé  de  $.- 
au  stcours  de  Marveiols,  40?'  Saa   GerTais.  meurt  aux  Cordeliers  de 
TOjBge  eu   France ,    4/^  ''  "»''-    Srnlts  d'une  Bévre  chaude  causée 

tHAtt.  de  S.-Auban^  —  Il  termina    par  un  bouillon  que  lui  ont  donné 
I  bataille  d' Arques  par  une  action    les  cordeliers.  Pourquoi  ceux-ci  le 
d'éclat,  XLIV,  576.  [Mïm.  rf«  ifao   haissoient,XLVII,79. 
^Angoulime.)  —  Sa  réponse  aui        Chioïet,  avocat,  meurt  victime 
troupes   du  duc  de  Mayenne  ds'    àe  son  avarice,  laissant  3io,ooo  li- 
ranv  Tours,  XLV,  401.  Défait  ka    vres,  XLVIII,  374. 
troupes   de   Saveuse  et  de  Force-        Chidtiort  (le  seign.  de)  se  rend 
ville,  4o3-  Combdt  vaillamment  à    à  Sully  auniè^  du  Roi,  VIII,  iS3. 
U  journée  d'Arqués,   XLVI,    11.        Gaanx  (lecapit.]  eslbleiac^tfait 
Chaue  \i;a  lBVs({ueiiets   d'un  faa-    prisonnier  à  l'allaque  d'un  tort  dans 
boui^de  Diepfie,    i3.  Meurt  p«n    U  terre  d'Oye ,  XXI,  j3. 
après  la  réduaiion  de  Chartres,  où        CnAvanMAc,  curé  de  S.-Sulpice 
il  a  été  LIesséj  regreu  que  le  Roi   à  Paris,  prêche   librement  contre 
donne  à  ta  roott,   3i4-  {M^i"-  de   les  faux  calholiqaesj  U  traite  d'hé- 
L'EstoiU.)  rétiques  ceux  qui  reluseal  l'inatruc- 

Chatiuj]!!  (M.  do)  est  fait  mare-    lion  à  un  hérétique  qui  veut  bien  se 
cbal  de  Francs  pour  tire  toujours    convertir,  XLVI,  141, 
demeuré  duos  le  devoir,  L,  536.       Cbavioht  (le  seign.  dejestenroyé 
Ealre  dans  le  Luxembour);;  aiaiége    à  Metz  pour  commander  pendant 
et  prend  Damvilliers,  LI,  379.  la  maladie  de  M.  de  VieilleviNp,  et 

CuiCDiiieas  (GuiU.  de)  déftnd  biealdt  rappelé  pour  sn  mauvaise 
un  pas  d'armes  prés  de  Dijon  con-  conduiti',  XXVII,  3o5,  La  porte  de 
lreJo^deS.-Iore,lX,343.  ta  chambre  du  Bot  lui  e«t  refusée, 

CaioLnES  (le  seign.  de]  est  fait    3o9. 
prâonoiET    prés    de    Gravelincs  ,      Caiviovi  (le  sieur  de)  est  nommé 
XXXII,  3oa.  tuteur  du  jeune  vicomte  deTuien- 

Caiuues(M.de)eEt«nvoyéea  iie,XXXV,55. 
ambassade  en  Angleterre  pour  em-  Cstvioin  (le  teign.  de)  fait  im- 
pêcher le  roi  de  ce  [lajs  de  prendre  primer  un  livre  iotitalé  Ut  Pldia- 
fart  dans  tout  ce  qu'on  a  h  démêler  dci,  dans  lequel  il  promet  au  Koi  la 
en  France  arec  les  huguesols,  L,  monarchieduinonde,  XLVII,38d. 
Soi  .  CHtaKioi  (  le  sieur  de)  comman- 

CnAVumlJ.  de  La),  célèbre  mi-     de  l'avant-garde  de  l'armée  royale 
■ùstre  de  Génère,  vient  à  Mont-    à  la  bataille  d'Issoire,  XL,  47. 
pcllier,OD«aa  éloquence  fougueuse        Chazedl   et   Dusocao,   f^entils- 
et  entraînante  lui  attire  on  grand    hommes   lyonnais,   sont  accusés, 
nombre  de  partisans ,  XX. ,  luo.         dans  on  billet  semé  dans  les  appac- 

CniDiuxeiB  (J.  de)  défend  un  temena  du  Hoi,  de  vouloir  atien- 
p«s  d'armea  pr4*  de  Dijon  «onlie    1er  aux  jours  de  fi.  M.  Le  Roi  leur 


Di^ilizDdbyGoOgle 


■  43  CHE  CHE 

témoigne  uoa pleùe  confianc*  dan*    ttrecomparé,  33j.  PaDcqnoileDom 

Uur  fidélitc,  \LV11,  397.  d'ordre  11  elé  donné  i  la  cberalerie, 

CHeoEKET-EnoDi,  sultans,   es'    335.  Bonneun  et  rwpecti  du»  au 

cUtc  f^iorite  de  N«ajm'EddiD,    chnalier,  336. 

tieul  necréle  la  mort  de  son  mari,        Cbet^mex  (Et.) est  chargé  d'ïn- 

et  cuvoie  des  courrier!  a  ann  Hb    slraclioDS  relilivca  au  racbat  de* 

Touran-Cbah,!!!,  31,  fo,  5i ,  S-}.-   vUlei  de  la  rivière  de  Somme;  texte 

A  l'arrivée  de  son  liU  se  dépouille    de  o»  iDitmctiani  rapporté   par 

(le  l'aulorilé,  36.  Implore  ta  protêt-    l'abbé  Lcgrand ,  %ï,  3o3. 

tioa  des  esclaves  behariles  contre        Chitauei  (le  présld.)  scbète  It 

l'iDgratitude  de  Tourau-Cbah ,  3i-    charge  de  premier  président  de  la 

Eil  déclarée  auuveiaiiie  de  l'El^ypte    cour  du  aides  6o,uoa  écus,    sans 

après  i'auBSSÏnat  de  ce  prince,  33,     compter    10,000    écas    d'épingles, 

49,  S4>  S8.  Après  trois  mois  de  ré-    XLMII,  379. 

gne  abdique  en  faveur  d'Aibegh ,        CnEf«i.i»s  (les),  second  dc^ré 

qu'elle  Bvoit  épousé;  le  bit  ensuite    de  la  Qohlraae  en  t'rance,  étoienl 

étrangler  par  vengeance  et  par  ja-    aussi  nppelés  bacheliers;  en  Béam 

1ousie,55.  Est  elle-même  asMimmée    eayen,  en  Ara^n  cavallerot,  Itl, 

par  ses  propres  esclaves,  corrompus    177.  Parles  auteurs,  mdiut  secumli 

a  force  d'argent  par  Noareddin,  lib    oriSinii,  ou'  minora,  on  média  no- 

d'Aibegb,  56.  hiiiiata,   178,  Quelle  éloit  l'ensei- 

.    CaïnéiAiiT,    eeutilhomme    du    gneduchei'Btier.  186. 

Poitou,   e«t   dépêché   en  Pologne        CnËViiai  (le  chanc.  de);  pour- 

pour  annoncer  au  iloi  la  mort  de    quoi  ses  Uémoirn  nesont  pas  aussi 

Charles  II, XX,  175.  ArrivéàCrs-    iustruclifs   qu'il»  devroient  l'être; 

covie,  il  sahie  Henri  roi  de  France,    oommmi  Cbeverny devient  chance- 

I76.(/nlroJ.)— Enes{;ïH.deVine-    lier,  XX,  18,  et  le  conlident  des  se- 

roy  il  voir  les  sieurs  d'Anlr^ues  et    cretadeHenriiii  et  de  Calber.de  Mé- 

de  Dunes  pour  les  gagner  su  Roi,    dicis;  dans  sa  dirgcice  il  continue 

XLIV,  S9.  {Mém.  de   fUUroy.)    d'entretenir  des  intelligences  avec 

—  Fait  raser  \ei  furU  et  la  tour  de    les  deux  partis;  mérite  la  con&ance 

Luaignan,    par    ordre   du  duc  de    d'Henri  iv  ;  idée  de  son  caractère  et 

MonipeDsier,  XLV,  iia,  (Mém.  de    de  ses  Mémoires,  ig.  N'étant  encore 

L'Ettoile.)  que  simple  maître  des  requêtes,  il 

Cheid  (Guill.),  après  la  prise  de    est  chargé  denégodrr  terapproche- 

PoiilMse,  est  nommé  capitaine  de    mrnt   entre  les  deux  maiïOtil  de 

celle  ville,  \in,  Saj.  Guise  et  de   Montmorency,   118. 

Chefi.  enseigne  de  Monllnc,  est    Est  nommé  chancelier  du  duc  d'An- 

fait  prisonnier  lors  de  la  retraite  des    jou,  131.  Par  l'avis  qu'il  donne  à 

Espagnols  du  siège  de  S.-Damian,    ce  prince,  le  décide  ti  livrer  bataille, 

XXIX,  343.  i33.  Joue  un  raie  iinpoTlant  lors  da 

Cbeske  (Le},  enseigne  du  capit.    mariage  du  Rci,   i4o.  Est  renvoyé 

Irlande,  est  blessé  au  siège  de  Vï-    du  ministère,  3i3.  Prévoit  la  con- 

reton.  et  meurt  de  ses  blessures ,    duite  qu«  Henri  m  tiendra  à  l'é- 

XXXI,  i44'  gard  Hu  duc  de  Guise,  3i5.  Reçoit 

CuEssË  (Robert),  cordelier,  pré-    mdill'éremment  les  royalisteï  et  les 

dicateur  de  la  Litiue,  est  pendu  lors    prol estant  dans  son  cblleau  d'E»- 

de  la  prise  de VendAme,  XXXVII,    climont;  vient  trouver  Henri  iv  à 

456.  Aiibervilliers,34>'  Beçoitles  sceau 

CuEVJLEaiE  (l'ordre de)  :  quelle    des  mataa  du  Boi;  obtient  que  le 

a  été  son  origine,  V,  336.  Pourquoi    service  divin,  suivant  le  rit  caiholi- 

îl  futéubli,  33o.  Quatre  vertus  né-    que,  soit  célébré  an   quartier  du 

cessuresautilredechevaticr,  333.    monarque,   343.  KéhablHla  aolen- 

A  quoi  l'ordre  de  chevalerie  peut    nellemenl  le  parlement  de  Paria; 
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CHË 
bitprJiCTitanouTEsu  tetmsDtaui 
nu^ulRitg  qui  1«  composenL,  et  leur 
uireue  les  admonilioDi  et  comman- 
itmeas  du  fioi,  378.  (/«(«></.) -- 
Si  finulle;  il  faiL  lea  études  a  Foi- 
tiers,  les  perfectLoiiDe  ^  Padoiie , 
XXXVI,  3.  Accompagne  Henri  11 
dmssacampa^ed'Allcuiagaej  achè- 
te une  charge  de  conseillvr  au  parle- 
niiDt;  parvient  à  le  grand' chambre, 
l.Eit nommé  mtltrc  des  requ^Lesda 
1  UlcI  du  Roi  ;  vst  chargé  par  Cath. 
de  Hédtcis  d«  plusieurs  missïoni 
délicates;  accom^isj^e  cette  prin- 
cesse dans  la  visite  iju'etle  fait  faire 
■a  Roi  des  provinces  du  royaume, 
5.  Réussit  dans  toutes  les  négocia'- 
tioni  dont  il  ut  chargé;  esl  nummé 
chancelier  du  duc  d'ADJoii;  épouse 
la  lille  du  premier  piésideuL  de 
Thon;  aceumpagile  etdiri^  le  duc 
(TAnjoa  dans  sa  campagne  codlre 
les  proteitïos;  reçoit  uu  brevet  da 
conseiller  d'Etat,  6.  Est  chargé  de 
Tciller  ttat  intérêts  du  dnc  d'Anjou 
pcadant  son  séjour  en  Pologne  ; 
parrieut  à  diuipor  d'avance  les  ob- 
■Uclei  qui  s'opposeroient  aux  droits 
de  et  prince,  5.  Va  le  joindre» 
Torin  lorsqu'il  revient  en  France; 
tsl  Dummé  chaucelier  de  l'ordre  de 
S.-Micheij  chargé  de  la  garde  des 
KcsBic,  puis  fait  chancelier,  8.  As- 
Hre^^uRoiune  retraite  à  Chartres; 
reçoit  ordre  de  se  ret itçr  dans  «es  ler- 
in,  g.  Fixe  sa  résidence  an  château 
d'Esciimoat;  comment  il  j  vit,  10. 
£>(  rappelé  aux  affaires  par  Henri 
tr,  ii.^Inommé  lieulcDant général 
dn  pays  Charirain ,  la-  S'atiache  à 
lamarquise  deSouidïs,  i3.  Sa  mort, 
■4>  Ecrit  lui-même  ses  Uémoires , 
i5.  Idée  qu'on  doit  en  avoir ,  16.  Ils 
ODt  été  recueillis  par  son  61s,  abbé 
dePontlevoj;  jugement  qu'en  ont 
pnrlé  l'abbé  Legendre  et  le  con- 
■eiller  Salo,  i-j.  Ediùoni  qu'ils  ont 
tfirit  18,  IJVçUce.) 

Ancienne  famille  des  Ilurault, 
d'où  lont  descendues  les  trois  mai- 
«ans  de  Chevernv,  Vîbroj  et  Hen- 
•'el;  lignée  des  Cnevemy,  16.  Il  suit 
l'ircheTJque  de  Tours  son  cousin, 
^ai  accompagne  Henri  11  en  Al)e- 
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loagne;  achèle  de  Uichel  de  L'H4 
pital  sa  charge  de  conseiller  clerc 
BU  parlement,  37.  Entre  dans  la 
grand'cbamhte,  M,  Oblirnt  un  étai 
de  maître  des  requêtes  ordinaire 
de  l'hAlel  du  Koi  ;  est  introduit  au- 
près de  Catherine  de  Mëdicis  par  la 
cnrdînal  de  I^rraiue;  est  employé 
pour  réduire  les  liabitans  de  Faiii 
à  l'obéiïiSHncc  du  Roi,  relativement 
aux  édîLs  de  pacification;  succès 
qu'il  obtient  dans  cette  négociation, 
3i.  Accompagne  Charlesix  dans  les 
provinces  ;  y  pacifie  et  compose  iia« 
infinité  de  querellet  et  difierends; 
préside  les  EiaU  du  Dsuphiné  k 
Monlélimart,  33.  Est  pourvu  de  l'é- 
tal de  chancelierdudiic  d'Orléans; 
travaille  dans  l'assemblée  de  Mou- 
lins à  réuler  les  apanages  de  Mon- 
sieur etdudued'Aleaconsonfcère, 
33.  Est  marié  a  Anne  de  Thou,  fille 
du  premier  président,  15- Instmit 
la  Reine  mère  et  le  Roi  du  projet 
formé  par  les  huguenots  de  se  sai- 
sir de  leurs  persounes,  SS.  Reçoit 
l'ordre  d'eipédîer  au  duc  d'An- 
jou, nommé  lieolenant  général,  de 
pleins  pouvoirs  qu'il  fait  vérifier  et 
publier  dans  tous  les  parlemensdu 
royaume,  38.  Sur  ce  qu'il  rapporta 
à  ce  prince  de  la  part  de  la  Reine 
mère,  etderopinîon  que  l'on  prend 
qu'il  veut  traîner  la  guerre  en  lon- 
gueur pour  se  continuer  dans  le 
commandement,  le  duc  d'Anjou  li- 
vre aux  protestans  la  bataille  de 
Jarnac,  3g.  Après  In  bataille,  Che- 
Ti-rny  se  trouve  seul  avec  le  prince 
dans  son  cabinet,  où  il  est  témoin 
de  sa  dévotion  et  de  son  humilité, 
{o.  Reçoit  de  la  part  du  Boi  la  pro- 
vision de  conseiller  d'EUt,  ^i.  Ob- 
tient de  l'évéque  électeur  qui  amène 
en  France  la  princesse  Elisabeth, 
ftUe  de  l'Empereur,  pour  la  marier 
au  Roi,  qu'il  cédera  la  main  droite. 
au  duc  (T Anjou,  envoyé  au  devant 
d'elle,  44-  ^'  ^"C  d'Anjou,  le  roi 
de  Navarre  et  madame  )a  duchesaa 
de  Lorraine  tiennent  sur  les  fonts 
de  baptême  le  premier  né  de  Cbe- 
vemy,  ijg.  11  est  chargé  par  le  duc 
d'Anjou  de  traiter  .rrec  les  arobaasa- 
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dcurs  dePotogmielaliTcmeDtBson  d^l-qi  île  mu  l>cau-pëc«  df  ïliua , 

«'.«ciiou  au  Irdue  de  c«  pay*;  leuc  décédé ,  83.  Bïrile  des  letras  et  ieU 

répoud  en  «on  nom,  Su.  Ext  laisié  g^uries  d'Escliiaont,  Berlaucouri, 

en  France  pour  veiller  aux  iutéréu  Le  Tremblay  eLCbauJFrBau.Sf.  Eat 

(le  ce  priute.  Si.  Accompagne  le  levllu  de  la  charKS  de  chancelier, 

Boi  iiuqu'à  Saverue,  55.  VieDt  à  qu'il  garde  avec   tei   sceaux,   èS. 

bout  de  rompre  pluiieurs  mauvai»  Mort  de  <a  femme,  88.  Sa  fille,  la 

deBSeias  formés  contre  s»  ioléréls ,  marquise  de  Nede,  est  dédarée  da- 

58.  Son  ealretïen  avec  la  Heine  mère  me  d'houneur  des  deux  Reinea,  89. 

■ur  la  maladie  de  Cbailes  IX,  el  sur  II   fait   au   partemeut  un  discours 

les  précautions  à  prendre  pour  ascu-  dans  lequel  il  justiGe  Tédit  de  réu- 

T«r  le  Irâne  au  duc  d'An|oii,  60.  nion,  93.  FailoielLreeikétAt  de  dé- 

AuUe  entre  lieu  avec  le  duc  d'A-  feuse  la  ville  de  Chartres,  100,  ei 

lan^D  el  te  rui  de  Navarre  sur  le  conduire  dan»  celle  ville  ptusienra 

droitdesuccewiondu  ducd'Anjoui  pièces  d'artillerie  cachées   par  lea 

il  leur  fait  promettre  d'y  rester  C-  Allemands  dans  leur  retraite,  101. 

déles,  61.  Dépêche  au  roi  de  Volo-  Part  de  Paris  avec  le  Boi,  et  pur 

gue  le  lieuT  de  La  Rocbe-Chenie-  son  ordre  se  rend  à  Chartiea  pour 

lault  pour  lui  annoncer  la  nouvelle  lui  assurer  celte  ville,  iio.  D'après 

de  la  mort  du  Roi  el  hâter  sou  dé-  l'oidredu  Rui,  lui  renvoie  les  sceaux, 

parlj  Lui  fait  expédier  deslelUea  de  11  S,  cl  se  relire  dans  ta  tuiru  d'Es- 

change  pour  ^ieUIle,  Ausbour^  et  climont,  116.  Plusieurs  fois  soUicilé 

Venise,  63.  Va  au  devant  de  lui  à  par  Henri  iv  de  se  rendre  auprès 

Turin,  64- 'feiiioigna^e  que  rend  delui,  valelrouvera  AnberTlUiera, 

la  Reioé  mère  à  Henri  m  de  la  di-  I71.  Commenl  il  eu  est  accueilli, 

liKcnce  qae  Cheverny  a  apportée  à  1 73.  Le  Roi  lui  remet  les  sceaux,  et 

■on  service  pendant  son  iibsence,  s'enlretieut  long -temps  avec  lui, 

£5.  Est  admis  au  conseil  secret  du  i^S.  Il  fait  rappeler  auprès  du  Roi 

Roi  el  de  sa  mère  a  Lyou,  el  cliargé  presque  lous    ceux   que    Henri  m 

d'y  amener  le  cardinal  de  Bourbon  avoil  ëlo^nèi,  174-  Beniet  touliiu' 

«t  le  duc  de  Montpensïer,  66.  Est  Tancien  pied,  ei  rend  à  l'autorité 

n4>mnié  chunceliec  de  l'ordre  de  S.-  royale  toute  sa  dignité,   i^S-  Faii 

Michel,  67.  Reçoit  du  Boi  la  conli«  tous  les  frais  du  siège  de  Chartm  ; 

dence  de  pon  incHnetion  pour  bia-  en  est   récompensé    par  Henj{    i(, 

dem.  de  YeudenioDt  j  est  chargé  de  igi.  Fait  accorder  par  le  Haï  des 

faire  agréer  à  la  Reine  mère  U  ma-  kttiel  pati.'nles  portant  rélablisse- 

liage  qu'ilveutcontraclersvecelte,  meut  des  officiers  de  la  Ligue  qui 

6g,  Est  envoyé  pour  négocier   ce  veuleul  rentrer  sous  l'obéissauce  du 

Diariage,  70,   Est  dépêché  vers  1»  Bui,  aoo.  Marie   «a  secoude  Glle 

Beine   mère  a   Ch&letlerWt  poia  Anne  avec  le  marquis   de  Boy», 

l'assurer  du  respect  et  de  la  parfaite  317;  el  sa  fiHe  aînée  avec  le  sieurde 

amitié  du  Roï  pour  ellej  échappe  Givry,  336.   Fait  embrasser  l'étnl 

■nx  soldats  envoyés  par  le  duc  d'A-  ecclésiastique  à  lou  second  tils  Fbi- 

leBçoD  pour  Tarrâter  ou  le  tuer  en  lippe  Burault.,  baron  d'Uriel,  ilfi. 

cbemin,  7a.  Est  un  des  principaux  Fait  avec  M.  de  fibodes  tous  lot 

auteurs  de  l'acte  d'association  qui  préparatifs  uécessaires  au  couron- 

proscril  la  religion  iirOteslante ,  74^  ncmenlet  au  sacre  du  Roi  dans  l'é- 

£st  nommé  garde  des  sceaux,  77,  fiVise  de  Chartres,  363.  Est  charge 

et  chancelier  de  l'ordre  du  S.-£^-  de  faire  enregistrer  dans  loutes  les 

prit,  79.  Be^it  le  gouvernement  cours  la  décliraiiou  du  Boi  sur  la 

d'Orléans,  pays  Cbarlrain,  Blaisois,  réduction  de  Paris,  17S.  Comment 

Dunois,  Amboise  et  Loudunoia,  8s.  il  pourvoit  son  second  fils  de  quatre 

Faitm^nmerleprésidenideHarlay  abbayes,  Sia.  Son  discours  a  l'ai- 

premîer  présidait,  ta  lamptace-  sembUe  des  notables  convoquée  à 
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Bouen,  3)0.  Autre  tliicau»  qu'il    rapport  au  jeu  de  la  cliole,  encore 

pioaaaca  dans  un  conseil   tenu  à  en  usage  parmi  les  parsani  Je  cer- 

l'occaroD  delà  prise  d'Amiens  par  taioes  province»  de  France,   173. 

Ici  Eipagnata,  JiS.  Comment  il  ob-  ParoU  tiret  sou  origine  du  jeu  de 

tient  I  evéché  de  Chartres  pour  ion  mail ,  encore  usité  dans  le  Langue- 

Eli,  16S.  Est  nommé  par  le  Roi  pour  doc;  les  Françaîa  faisoient  à  pied  el 

régler  les  conditions  de  maria;;»  de  avec  de  pttiu  maillets  ce  q  e  les 

Çalher.  de  Navarre  avec  le  duc  de  Grecs  faisaient  à  cheval  avec  des 

Ba*,  371.  Se  rend  à  Orléans  d'après  raquellea,  fj^,  Le  terme  de  cfUcant, 

l'onlredu  Roi;  projette  de  remettre  employé  pour  exprimer  les  détours 

la  garde  des  sceaux,  3g6.  (Vei?!.  de  des  plaideurs,  parolt  dérivé  du  jeu 

CicMVflf.)  —  Désolation  dans  sa  de  ta  chicane  des  Grecs,  176. 
Diaisoa  au  moment  de  sa  mort.         Chicot,  fou  de  la  rmir,  rassure 

4og.  Détails  suc  les  cérémonies  fu-  le  cardinal  de  Guise  «ur  ta  lanU  du 

uèbres  faites  enson  honueut  a  Clie-  Bui,  SLV,  307.  Fait  prisonnier  au 

«ni;  età  Paris, 4i8elsiiiv.(Ponl-  sioge  de  Ilouen  le  comte  de  Chali- 

iM/y.)  —  Il  fait  lire  au  Palais  l'é-  fiQïi  est  blessé  par  lui  et  meurt  d« 

dit  et  déclaration  du  Roi  sur  la  ré-  «Bblcs«ure,  XLVI,  34^.  Quelques- 

itaction  da  Paris,  et  les  lettres  de  unes  de  ses  folies,  a49- 
lélablissemenc  de  la  cour  du  parle-         CaiEBqLiBET,lieuLenanldu  prince 

ment;  re^it  le  serment  de  fidélité  de    Transylvanie,    assléue   Lippe, 

de  tous  les  conseillers  et  officiers,  place fortesiirlesconfinsde la Hon- 

lui,  sog.  (M€m.  de   Caytt.) —  Brie;  s'en  rend  maître,  el  y  liasse 

Oa>re  au  Palais  la  chambre  royale  tout  au  fil  de  l'épée,  XUII,  178. 
élihlie  pour  faire  te  procès  aux  tré-         Cbièvres   (le  Sei^n.  de),  donné 

Mrien,  SLV,  f]i.  Est  appelé  au-  pour  ouraleur  de  Chailcs  d'Autri- 

ptéi  de  Henri  iv,  qui  lui  remet  les  che  par  Louis  m,  met  ce  prince  au 

>ccaui,XLVI,ioi.SamDrt,XLVII,  courant  de  toutes  les  afiàirei;  mol 

iSi  {M^m.  de  L'EttoiU.)  deluî  àcet  égard  au  iei°n.  deCenlis, 

CatTUDSE  (M.  de),  grand  cham-  XVII,  3SG. 
beUsn,  Épouse  ia  veuve  du  duc  de         Cmuii  fie  eeign.  de)  est  blessé 

Ujnesj  comment  il  est  engagé  à  au  combat  deRupclmandejX,  107. 

Itire ce mariaf-e ,  L,53l.  Défait  les  Gantois  prés  d'Alost,  et 

CB»ai[la  dame)  meurt  à  33  ans,  en  tue  un  grand  nombre,  i33.  Corn- 

fiéi  avoir  épousé  trois  maris,  tous  mande  l'avaot-gardi;  a  la  bataille  de 

troijptésiitens,XLIX,  117.  Gârre,  i44-  Conclut  une  tiéve  de 

CniiUKUBT  (Franc,  de),  com-  neuf  gns  entre  le  roi  de  France  et 

■Diodsnt  de  MoutméfiaDt  nour  le  le  duc  de  Bourgogne,  398.  Est  fait 

dncde  Savoie,  rend  celte  place  par  prisonnier  à  la  bauîlle  de  Nancy, 

eapitulalian ,  et  passe  au  service  du  4'i. 
ii>ldePrance,XVUI,3o3.  Chipi  (le  baron  de),  meïlre  de 

CaicsiE.ou  jeude  paumes  che-  camp,  emporte  le  bastion  delà  for- 
val,  exercice  trés-usilé  chez  les  teresse  de  Vulplsn.  après  avoir  dé- 
Grecs,  III,  167.  Théodose  le  jeune  fait  les  Espaenots,  XXI,  33S. 
fitcoBitiuireaConslanlioople,  prés  [Cooiiiient.  de  Oîontluc.)  —  Est  (ait 
de  l'hippodrome,  le  it^eanittirion ,  ^irisounier  dans  Caitas,  XXIX,  8(> 
pour  fezercice  de  ce  jeuj  descrip.  Est  échangé  pour  Alphonse  Pimen- 
^queCiunameenfail,  i68.  Ce  tel,  1 18.  Est  blessé  au  siège  de  Cévr, 
i<a  étoit  dangereux,  169.  H  n'aji-  1 83.  Est  tué  par  derrière  en  mon- 
pstenoit  guère  qu'aux  grands  sei-  tant  à  l'assaut  de  ConI,  XX^>  il7- 
Kuurs,  170.  Plusieurs  ntlnceii  grecs  {Mém.  de  Da  I^dlars.) 
J  rureutblessés,i7i.IlressembIoil  Cboelius  réjiond,  au  nom  de  \^ 
f  F-traiùta  piia  des  anciens ,  où  l'on  chsmbre  impériale  de  Spire ,  au  dis? 
jonoii  en  troupes,  173.  A  quelque  cours  de  M-  de  VipillcvîUc ,  el  lnj 
52.  10 
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fiut  connoliia  la  réralnUoii  de  U  Dan^,  Fappebm  poUtiqae;  «nmâ 

chambre,  XS.YI,  ^Si-  bd  priaoD  avec  un  de  ses  confiérei 

Choeske,  ticulenant  général  de  nommé  Dupont,  407 '  E^t  délivra, 

Cbartrei,  fait  obtenir  par  sa  diii-  conlie  tes  formel  de  tajuslice,  pat 

gencela  SurvivaDce  de  président  k  arrél du  conseil  d'Elal,  Soi. 
mortier    puur   J,  -  A.    de    Ttiou,        CiiaÉTieii  (Florent)  est  nommé 

XXXVII,  J67.  préce|ilenr  do  prince  de  Navarre, 

CBoiamiT,  accrétaire  de  l'ambas-  depuis  Henri  iv,  ri  l'iusiruii  dam 

Mde  qui  eut  pour  but  de  faire oble-  ta  reforme,  XX.XIX,  a4<|.  (Mém. 

IUrletr6ncdePolo((neBuducdAD-  Je  Cu7-rt.)— Sa  mun,  XLVIi,  189. 

jouj  sus  Hémoim  cuutienneni  le  ré-  {L'Jittotù.) 

cit  dea  dé^cialluus  <|ui  eurent  lieu        Cnai^TiAO,  prince  d'Anhait,  cet 

à  ce  ïujet,  XX.  it\.  Ils  fout  cuunot-  élu  par  les  princes  Bllemaiida  pour 

tre  le  caractère  et  tes  tnlens  de  J.  de  conduire  l'armée  qui  doit  aller  an 

HontUiG,  évoque  de  Valence,  i5.  afcours  d'Henri  iv,  XL,  a3i.  Béu- 

Reofermrnt  des  aperçus  polilicjve*  nit  à  Fraucfort-sur  le-Mein  6,Soo 

mourset  du  pajsde  la  Pologne,  06.  (J/e'i».    Je    Caftt.)  —  Eal  drpulé 

^lntro<^.) — Sia  naissance,  sou  ex-  Ters  le  Roi  par  l'élecleur  palaim  et 

cellealrédncaltonjil  vientàlacour  le  diudeWirtembergj  accnril  qu'il 

de  Calb.  de  Médicis,  et  devient  le  en  reçoit,  XL\III,3(>5.(^'£'iIoi7«.) 
principal  secrélaïre  de  J.  de  Muni-         Cbristire  de  Ixisuihe,  promise 

Inc,  XXXVIII,  3.  Ilest  choisi  pour  . 

•lier  en  PnInjiDe  disjioser  les  esprits  ■,      . ,  _ .. 

en  faveur  du  duc  d'Anjou,  4- Lie  des  talb  sur  son  vojBge,63,  elsnrson 

relations  avec  plusieurs  seigneurs  de  mariage,  64-  ' 

ce  pays,8.EBlcliargé  de  faite  impri-        CnRisTiRE  ite  Piuh  n'eft  cuéra 

mer  le  discours  de  l'évéque  de  Va-  connuequepar  cr  qu'elle  a  dit  d'elle- 

lence  eu  faveur  de  réUction  de  ce  mémej  la  notice  que  Tabbé  Boitin  • 

prince,  10.  A  son  retour  en  France,  donnée  sarcMlel'i  mine  célèbre  d'a- 

U  rédige  la  relation  de  cette  célèbre 

ambassade;  il  rpeint  les  mœurs  et 

b  ciriclère  des  Polonais  duseiziécne 

liécle,  1 5.  Epoque  on  parut  cette  re-  partagé   l'enlbousiasuie    qui   aniiiK 

latioD  i  incertitude  sur  la  mort  de  Christine  lorsqu'elle  p.ir1e  de  sa  &- 

Cboisnm,  t6.  li  expose  dans  sa  dé-  mille  j    à  quel   kj^e   Cbrisline  fat 

dicaceala  reine  Calh.de  IMédicisUs  amenée  eu  France,  t\>^.  Education 

Taisons  qui  ont  donne  lieu  a  la  publi-  qu'elle  y  reçut,  ao5.  Demandée  en 

cation  de  sa  relation,  17.  (yVoUce.)  maria gp  par  deviches  partis,  époust 

Choisi  (Jean  de)  est  battu  et  tué  Et.  Du  Casiel,  306.  Après  la  mort  de 

par  les  Comans,  I,  390.  son  père  se  crée  des  reasources  par 

CniiisT  (le  comte  de).  Sa  brave  ses  tatens,  pour  cuppléet  aux  gaud 

repartie    à     la    reine    Uaivuetile  ,  de  l'emploi  de  sou  mari:  ses  succrs 

XLVIIT,  104.  dans  les  ballades  et  les  rondeaux  la 

CxootiT,  avocat  au  parlement,  décident  a  entreprendre  des  ouvra- 
sort  de  Paris  k  cause  d'une  peur  ges  plus  importans,  ad.  Se  consa- 
qu'on  lui  fjit,  ainsi  que  plusieurs  ces  nlasjeurs  années  à  l'élude  dd 
autres  bourgeois,  XLVI,  5Sa.  meilleurs  auteurs  auciena  el  moder- 

CnoDLiEii,  un  dei  Seize,  dit  mie  nesj  idée  sur  ses  études,  ai3.  L'opi- 

ce  sont  le*  Seize  qui  ont  fait  le  duc  nion  de  l'abbé  Salltcr  sur  l'époque 

de  Uajeune  ce  qu'il  est,  et  qu'ils  OÙ  elle  composa  son  épitra  d'Oliwa 

(auront  bien  le  défaire  quand  ik  à  Htctor  ne  peut  se  soutenir,  ait- 

voudront ,  XLVI,  3oS.  Donne  nn  La  mort  d'Ei.  Du  Caitel  augmente 

coup  d'épée  i  un  nMtrdiaad  nommé  se*  emliarrat  «n.  diminuant  aes  ret- 
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■DUTccs,  «i5.  Dôdie  toiu-^-toiu  t*  Uyle  a  de  la  furc<  et  de  ta  pticision, 
DOrragca  aux  priocei  qoi  se  dispu-  l3i.  VEptlredOlhtA,  mélange  d« 
uieut  alora  te  pouvoir;  est  cbargêe  proM  et  de  vers  ;  la  morale  ta  eit 
par  le  duc  de  Bourgogae  d'écrire  la  tionna,  lesallégonea  en  sontob«cu- 
vie  de  Charloj  v,  ai6.  Division  de  res,  aSi.  Le  livre  de  la  Jf uiaiion  dis 
cet  ouvrage  ;  )ugement  qu'on  doit  fortune,  tabUau  général  des  révo- 
eu  porter  j  il  n'avoitété  jmblié  jus-  lution»  de  l'univerd,  suppose  dans 
qu'ici  ïjuB  d'une  manière  trèj-im-  l'auteur  une  immensité  île  connoii- 
parfaite,  317.  Cani[>arë  aui  autres  sances,  a33,  La  Chemin  de  longue 
ouvraj^es  du  temps,  il  leur  esc  su-  eitudi,  plein  d'imagiuation  et  de 
périeur  par  le  style .  qui  convient  detcriptioas  brillantes^  quel  en  est 
■  l'bistouejlaniortduîlucdeBoar-  le  plan  et  le  but,  i34-  Le^Vredu 
gagne  enlève  a  Christine  un  prolec-  Fiiiu  et  bonnei  maitr»  du  lage  roi 
leur,  et  la  plonge  dans  la  détresse,  Charles  r;  il  ^  a  des  longoeura  et 
ISO.  EUe  veut  conserver  les  dehbrs  trop  d«  digressions;  pourquoi  on  las 
de  l'aisance,  an.  Reçoit  quelques  aconservéesdaDsceue  éditios;  3)6. 
secours,  mais  ne  trouve  guère  de  La  Oitrf  dei  dama,  à  quelle  occa- 
eonsolalJoDs  que  dans  la  philodo-  BÎon  il  fut  composé  ;  moins  Imè res- 
phie,  et  de  distraction  à  sea  chagrins  saut  que  les  précédens,  33?.  Le 
que  dans  le  travail;  le  roi  d'Angle-  lÀvre  det  troii  fertut  :  on  y  trouve 
terre  l'engage  inutilement  à  venil  des  conseils  aux  femmes  de  lontea 
à  sa  cour,  113.  Le  duc  de  Mïlan  ea-  les  conditions ,  et  des  déiaiU  sur  Jel 
saieansside  l'attirer  eu  Italie,  ii3.  mceurs  et  usages  des  diSerenlesclas- 
Ses  bdlludes  amoureuseï  tirent  atla-  ses  de  la  société;  le  Corps  de p&lieie, 
qnec  sa  réputation ,  mais  in  vertu  cours  de  morale  pour  les  hommes, 
tut  irréprocbabie  ;  son  jwrtrait  d'à-  divisé  en  3  parties,  aJS.  Le  Cii^'e  de 
prés  elle-même,  laj-  Que  devinrent  la  fition  :  pUa  et  but  de  cet  ou- 
K9  trois  enfana,  ai5.  Ouvrages  de  vra^e,  oii  la  philosophie  apprendà 
Christine;  ses  poèmes  sont  eu  vers  supporter  les  malheurs  avec  con- 
de  10,  de  8,  de  7  et  même  de  4  stance,  3^9,  età  chercher  descon- 
■yllabes,  31S-  La  rime  éloit  alors  solations  dam  l'élude,  34O' Le  liiiiv 
une  richesse,  mais  non  une  entrave;  dei  Faitt  d'armes  et  de  chevalerie, 
liberté  que  prenoieut  les  poètes  de  divisa  en  4  parties,  traité  complet 
ce  temps;  sujets  dei  ballades  de  sur  le  droitetsur  la  maniéredi:  faire 
Christine;  leur  caractère;  règles  de  la  ^juerre  ;  quoique  sans  iuiérèt  au- 
oeitenrede composition, 317.  Exem-  iourd'hui,  il  prouve  t'élendue  et  la 
pie  (les  ballades  de  Christine,  338.  variété  des  connoiisances  de  l'a  ulenr: 
Ses  rondeaux  inférieurs  à  ses  balla-  le  TraiUdc  la  paix;  on  y  parle  des 
des,  339.  Ses  Uïs  et  virelais  ne  sou  t  bienfaits  de  la  paii,  de  la  uéceitittf 
pas  meilleurs;  caractère  de  ce  genre  de  la  maintenir,  341.  i-e  lii'iv  da 
de  poésie.  Ses  Jeax  d  vendit  ne  Prudence  et  renseignement  de  iien 
mériluieut  pas  d'être  conservés;  son  vivre  se  rapproche  beaucoup  del'é- 
Débat  des  deûr  amans  offre  de  la  pitre  d'Othea;  la  morale  j  est  mi- 
grâce  et  du  mouvement;  son  Ept-  lée  avec  une  mélaphj&ique  obscure. 
ire  au  dieu  d'Amour,  apologie  des  Eptires  des  débats  sur  le  roman  de 
femmes;  le  livre  des  I/iiù  Jii^emeiM  la  Ruse;  querelle  littéraire  a  l'oc- 
reproduit  les  mêmes  idées ,  aJo.  Le  casion  de  ce  roman,  qui  est  un  mo- 
0(1  de  lapattoure,  égloguequiman-  numeiit  précieux  pour  la  littératurà 
qaede  vérité,  défaut  f^énéralde  tous  et  les  meaurs  des  Ireiaième  et  qna- 
ccspoènes;  le  OireduLTuifanuas,  toraième  siècles,  343.  Christine 
nKoia  on  nouvelle  en  vers ,  oii  plu-  maintient  dans  sea  épltres  lei  cHti- 
sicurs  genres  sont  mUés;  les  Diu  qnes  aa'elleaToitfaitesde  ceroman; 
«Droux,  ouvrage  en  quatrains  dont  à  qneUe  occasion  elles  furent  com- 
h morale ett  excellente,  et  dont  le  posées,  343.  AquiellesBOntdédUes, 
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a44' (^""■^O'^''"'*'"^?'''''^'"'    ni t  ><>'■>  I"  frères  da  duc  Galcn, 

]e«  faits 


d'^lairer  loa  esprit  paor  rucouier    XIII,  o,  Eit  enlevé  et  conduit  à  Ft- 
qu'elle  Ta  dire  à  l'édificit-    TÏe,  ouiimeurteD  prisou,  lo. 


r, 


bonaei  moeara,  34S.  C'est  Cifbod-Vacuièiii,  mallred'htilcl 

pour  satisfaite  su  commaiideiiient  du  duc  de  Lorreine,  ajant  tKtji 

du  duc  de  Boargogoe,  etpoutl'hOD-  d'entrer  dnai  Nancj,  est  arrêté  par 

neur  de  la  CQurimne  de  France,  lea  gtns  du  duc  de  Bourgogne,  et 

qu'elle  écrit,  34^.  Division  de  son  pendu  par  son  ordre, XII ,  3^4' 

ouvrage;   à,  quelle  occasion   il  fut  Cihieh,  favori  duduc  d'Alen^n, 

composé  ,  a^?'  Comment  Christine  fait  tuer  le  cheTslier  de  Malle  son 

fut  présentée  bu  duc  de  BoiirgO{>nc,  frère,  à  cau>e  du  commerce  qu'il  i 

•xpliqua  la  manière  dont  il  eu  avec  sa  femme,  XLV,  171. 

qu'elle  y  travaillât,  3<i8.  Cihtiet,  genlilli.  bourguinion, 

Fuuiquoi  elle  divise  son  ouvrage  ro  emprisonné  à  Moulins  pir  ordre  àa 

3  parties,  ^49'  {Mém.  de  ChrUt.  de  Roi,  est  délivré  par  quelques  gea- 

PUan.)  tilshommes,  XLV,.i8S. 

CHROBiQCBdurégne  de  Philippe-  Cipiehre  (le  sieur  de),  enseisne, 

le-Hardi,  tîti  de  saint  Louis,  etc.,  estluéausié;{e  de  ThioiMlle.XXl, 

ouvrage  anonjme  dont  la  sécheresse  4^^- 

ell'ipreté  de  et jle  n'offrent  aucuns  CiviLti,  geotilh.  noVmand,  tait 

délails  pour  une  collection  de  Mé-  imprimer    un  livre  OÙ   il  prétend 

moires,  IV,  6.  pmuver  qu'il  a  été  mort  et  est  res- 

CBiosiQnr.  duToi  Jehan,  ouvrage  suscité,  XLVlII.i.  Opinion  de  Sct- 

■nonyme ,  précieux  pour  les  dates,  Uger  sur  ce  livre ,  & 

mais  stérile  pour  lies  détails^  preu-  Ct-iaBDCE  (le  duc  de)  ravage  la 

Tes  qii'pn  eu  donnej  iusuSsanI  par  Normandie,  1  Anjou,  le  Haine  et 

conséquent  pour  tenir  lieu  de  Mé-  TOrléanaisj  se  relire  en  Guyenne  à 

moires,  IV,  3.  force  d'ajjent,  VI,  3o3.   tait  ods 

CnRnniQDFS  nE  J.  de  Tsotes  :  invasion  en  Anjou;  est  tué  prèsde 
différentes  éditions  de  ces  chroui-  Beauté  par  le  fomte  de  Bucksm, 
ques,  XIII,  aïç).  Opinions  diverses  ÎSg.  {Tabi  du  régH.  de  Ch.  ri.)  — 
sur  Tauleui,  a4o.  el  sut  le  titre  de  Est  nommé  pour  couve  mer  la  Hor- 
Chronigueicaadaleujt'qa'on  a  don-  mandie  pendant  l'absence  de  Hen- 
né à  cet  ouvrage,  3^3.  Titre  maU  ri  1  son  frète,  VII,  338.  Marche 
i  les  contre  les  troupes  du  Dauphin  en 
irent  Anjou  j  leur  lisce  combat,  33g.  Eil 
;b  deComines;  eii  quoi  tué  surla  place,  34o.  (Mê'in.  Jei'^ 
eiiessoni  précieuses,  145-  Im(iossi-  niii.)  —  Est  abattu  d'un  coup  d> 
bilité  de  donner  DDe  notice  sur  cet  hache  a  la  bataille  d'Aiinconrt,  et 
auteur;  quelle  éd  II  ion  on  a  suivie  sauvé  par  leRoison  frère,quirefoit 
IMMt  la  Coliect.  des  Mémoires,  a 4G.  lui-même  tin  coup  sur  sa  couronne, 

CBnfFiii,  imprimeur  de  Genève,  VIII,  417.  (Bût.  de  Hickemont.) 

rappoite  il  P.  de  L'EJtoile  un  pro-  Cliret  (Pierre),  maître  d'hdtri 

DOS  offensant  tenu  par  un  archer  du  de  Louis  xi,  est  envoyé  auprès  du 

Roi  snr  madame  de  r.iaocourt,  et  chancelier  d'Angleterre,  XII,  3j5. 

en  sa  présence,  XLVII ,  100.  l^i  présente  a,aoo  écus  en  or  deit 

Cicitji(le  hacha),  avec  iGo  vais-  part  du  Roi;  en  réclame  quittance  et 

seaux,  méditcsurSara^oia en  Sicile  ne  peut  l'obtenir,  ce  dont  le  Bai 

ime  entreprise  qui  ne  réusait,  point,  est  fort  courroucé,  3a6. 

XUI,  4o3.  Se  porte  sur  Reggio,  qu'il  CtAK>s ,  iurisconsiille ,  fait  impri- 

ruine,  4^- Met  le  feu  i,  plusieurs  mer  quatre  livres  intitulé*  PAiVi/t^- 

petiies  villes  d'Italie,  4<^S.    -  qaet  eoaire  In  buUei  et  aulretfae- 

-   Cicco  ouCecco,  secrétaire  de  I«  lû>ns(j',£'jp^^ne,'conseilqn'ildonn« 

duchesse  Bonne,  611e  de  Savoie,  ban-  dans  sa  troisième,  XL,  aGi. 
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CUDDi  de  Fnnce,  Cita  de  Louù 
■Il  et  femma  de  François  i,  meurt  i 

rVdei5ai]iiKinéIoge,XVlI,67.. 
Cliddiie,  femme  d'Auloine  Put, 
dercnOE  folle  de  la  mùére  qiiï  régne 
i  Par»,  court  lei  rue»,  chaulant  des 
psaumu  et  faJMnt  les  plus  ardente* 

leaelle  lécat;  recientiioD  bon  sens 
uu  peu  avant  de  mourir,  XLVI,  1 1 1 . 

CuosEL  (Ou)  est  envoyé  en  Es- 
pagne par  le  dim  de  llohan  pour  eu 
obleuir  des  secours  qui  Lui  sont  pro- 
mu, LI,  163. 

CuvEL  (le  capit.),  chef  de  pn>- 
tealani,  s'empâte  par  surprise  de 
Préaulx  et  de  Saint-^Iure,  dont  il 
pilleleaéyiisesettneoubleaBe  pres- 
que tous  les  habilana.  XXXIV,  3 1 8. 

Clivièiu,  soldat  de  la  compa- 
gnie du  capitaine  Balnez,  est  arrêté 
cmnine  coupable  d'iinellieeDces  avee 
l'Emperenr,  XXXJI,  ai\        - 

CtiietiK  (le  capit. ]  surprend 
■Tfc  le  chevalier  Baj a cd  le  capitaine 
Uallevéche,  dispersa  sa  troupe  et 
fait  {{rand  nonibre  de  pritonnien, 
XV,  ^1. 

CiEiiEiiCUu,minittTeproleBtant, 
publie  un  livre  sur  la  question  si  on 
peut  faire  sou  selui  en  l'Eglise  co- 
iDsihe,  SLV1II,339. 

CtEiiEBGU  (Nicolas  de),  doclaur 
dt  l'unïTersité,  fait  au  nom  de  celte 
compagnie  des  représentations  au 
loi  pour  qu'il  prenne  des  meaurea 
propres  ■  faire  cesser  le  schisme  de 
rijlise,VI,a36. 

ClËhekt  it  succède  an  pape  Ur- 
btia  IV  ;  s'apure  que  Charles  d'An-  , 

de  Sicile;  arrive  en  Italie  déguiaé 
es  mendiant^  est  couronné  s  Perou- 
u,  II,  137.  Délègue  à  Rome  ciuq 
cirdiaaus  pour  couronner  Charles 
(TAniotH  i3g.  Conseilla  inutilement 
•  «  prince  de  pardonner  aux  par- 
tium  de  Mainfroy,  i4o.  Blâme  en 
WQ  les  exécutions  sangtaoles  qu'il 
ordonne,  i^3. 

CiiKEBT  TU,  pape,  IraTetsel'é' 
Imion  de  Bonifàce  ix,  et  prie  le 
Boi défaire  nn  armemeuten faveur 
ils lÀnû d'Anjou,  VI,  S3i.  Reçoit 


cl£ 
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le  Soi  à  ATiRnon ,  et  couronm  It 
d'Anjou   roi  de  Naples,    saa.    Sa 
mort  n'éteint  pas  la  schisme,  a35. 

(Tail.  liu  ri^.  de  Ch.  ri.)  ~  Dan* 
quelle  situation  il  se  trouve  à  l'égard 
aes  rois  de  France  et  d'Angleterre, 
et  de  Pempereur  Chiirics-Quini, 
XVII,  118. Comment  il  se  conduit 
envers  eux,  1 1  g.  Cotiduit  lui-mèms 
sa  nièce  en  France;  vient  ■  Mar* 
seille,  oii  le  mariage  de  Catherine 
de  Médicis  avec  le  jeune  Henri  est 
célébré,  lao.  Déclare  dans  un con- 
sistuire  que  le  premier  mariage  da 
Henri  viii  de  pouvait  être  dissous, 
111,  fjittmd.) —  Apre»  avoir  fsitua 
irailé  avec  la  maison  àm  Colonue, 
il  est  lout-k-CDup  Bllaqué  par  le  car- 
dinîil  Colonne  cl  le  selgn.  Ascaena 
Colonne,  XVIII,  aa.  Se  retire  au 
château  S.-Ange,  est  contraint  de 
capituler,  aJ.  Averti  que  le  duc  de 
Kourbon  marche  sur'Bouie,ne  fait 
rien  pour  défendre  cette  ville  j  sa 
relire  au  cbàLeau  S,-Ange,  37.  Ca- 
pitule avec  le  prince  d'OranBe,  et 
rejte  prisonnier  avec  ceux  Sk  son 
parti, dans  ce  chàleau,  ag.  Se  sauve 
au  cVOeau  d'Orviette,  5i-  Ses  ob- 
jections k  la  projKisition  faite  jiA 
l'Empereur  de  convoquer  un  con- 
cile général,  157.  Ses  raisons  pour 
procéder  contre  le  roi  d'Anj^telerre 
uu  sujet  de  la  dissolution  de  «On  ma- 
riage,  178.  Fait  part  eu  consistujre 
secret  de  la  requête  que  luia  faite  la 
roi  de  France  de  >e  réunir  tnsem- 
Lla  pour  traiter  des  choses  coacer- 
nant  la  religion  et  la  guerre  conlre 
,les Turcs,  179.  Désigne  la  ville  de 
Nice  pour  lieu  de  Tautrevue^  pour- 
quoi la  ville  de  Marseille  est  préfé- 
rée, 181.  Prononce  les  censures 
contre  le  roi  d'Angleterre  à  l'occa- 
sion de  son  mariage  avec  Anne  de 
Boulen  ;  lettre  dû  cardinal  de  Tour- 
non  sur  l'embarras  où  se  trouve  1« 
Pape,  181.  Prép.iratifs  pour  l' entre- 
vue annoncée,  187.  Arrivée  du  Sou- 
verain Pontife  à  Marseille;  détails  à 
cesujet,  ao4'  Son  entrée  dans  celle 
ville,  3u6.  Marie  sa  nièce  duchesse 
d'Dtbin  avec  le  second  lil.^  du  Roij 
oùilcréeqaatta 
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caidinauz   franraù:    Ictus   Doms  ,  Bourfognc^  sa  Emilie  illustre  dani 

308.  (M^m.  de  Du  BtUar.)  1»  inagisiraiure,  XI,  3.  Extrait  de 

Cléheuttiii,  pape, accorde  l'aib-  la  préface Ue  ses Mémoirea , où  l'on 

•olulion  de  Henri  iv  aux  conditions  voit  dans  quïl  esprit  it  les  a  coni' 

promises  au  nom  de  S.  M.  pat  le*  posés,  ^. 

ueiuaDuPerroDetil'Ossat^XXXVI,  Clekehbidd  prend  1b  croix,  t, 
3oo.  Tiavaille  *  rétablir  la  paix  en-  I03.  Se  monire  coDtraire  au  rét»- 
tre  les  ruis  de  France  ei  d'Espagne,  b lirae m ent  d' Alexis,  1^4'^''""''™ 
337.  Somme  Cëaar  d'Esc  de  lui  rcn-  dn  cinquième  corps  de  butaille  cen- 
dre hommage  pour  le  duché  de  tre  l'empereur  Alexis,  iq8. 
Ferrarej  sur  son  refus,  l'excommu-  Ci.£niEDX  (Guillaume  de Foilien, 
nie;  remporte  sur  lui  une  victoire  seïgn.  de),  goiWïrueur  de  Paris,  cal 
prés  de  Bologne,  36o.  Accorde  à  euiojé  en  ambassade  aupiès  du  roi 
César  des  conditions  avanlaj^euses;  de  Caslille  pour  traiter  de  la  pKii| 
est  mis  cD  possession  du  duché  de  XIII,  313.  Le  peu  de  eucc^  qu'il  j 
Ferrare,  36i.  Enire  dans  la  ville  de  oblient  oblige  le  Roi  de  lui  adjoio- 
ce  nom;  y  reçoit  la  princesse  Mar-  dre  le  Eeign.  Duboucha);e,  ai4- 

Eerite  d  Autriche  et  l'archiduc  Al-  Cleimout  (Charles,  comte  de), 

rt,  36i.   Détails  sur  cette  récep-  accusé  de  la  défaite  de  la  joumA 

tion,  363.  Célèbre  lenr  mariage  avec  dei  hareng*,    quitte  Otléaui   avec 

le  Hoi  et  l'infante  d'Espagne,  365.  un  corp  de  3,boo  hommes,  VIII, 

(9f^m.  Je  Clia^ny.)  —  Prononce  38.  (Toi/,  tlu  fign.  de  Ch.  ru.)— 

la  di8.<olution  du  mariage  du  Eoi,  Pari  de  Blois  avec  une  grande  trun- 

453.    {Pontlevoy.)  —  Embrasse  la  pe,   et  va   au  devant   d'un   coniûi 

Cause  de  la  Ligne,  à  laquelle  il  envoie  que  le   duc  de  Bedfort  cnvovoit  i 

révéquede  Viterbe,  XLI,  5.  Céré-  Orléans,    146.   Réuni    au   bât«nl 

monies  observées  à  Rome  pour  l'ab-  d'Orléans  et  aux  harons  de  l'Au- 

solution  du  roi  de  France,  XLIII,  ïergne  et  dn  Bourbonnais,  il  tlts- 

Ma  et  Buiv.  Le  Fape  détache  les  que  les  Anglais  ptée  de  Êonvraj- 

Kanejlvaini,  les  Moldaves  et  les  S. -Denis,    147.  En  tue   un  eraiid 

Valaques  de  l'alliance  des  Turcs,  et  nombre,  ainsi  -que  des  marebandi 

les  fait  allîeravec  l'Empereur,  i43.  de  Paris,  \^i.  Se  relire  s  Orléanii 

Son  discours  au  collège  des  cardî-  promet  en  partant  de  semurir  cette 

nauxsuT  l'ambassade  du  duc  de  Ne-  ville  d'hommes  et  de   vivtes,  149. 

irers,XLVl,  3i3.  ReTosede  recevoir  {Mim.  cono.  la  Pue.  rf-Ori.]— Fiil 

le  duo  de  Nevers  comme  (imbaesa-  échouer  l'entreprise  formée  sur  Soii- 

deutdufioi,568.LuidâDneBudieDce  sons,  a8S.  [Suppl.  aux  !Him.  lar 

comme  duc;  ses  conférences  avec  Jeanne ^Arc.) — Jointses  tronpM 

lui,  569.  Se  plaint  de  ce  que  tes  à  celles  du  connétable  de  Bicbe- 
prélats  de  sa  suite  ne  veulent  aller*  mont,  et  défait  les  Anglais  à  S.-U, 

trouver  le  cardinal  chef  de  l'inqui-  S^S.{If:sl.deRickemoiit.) — Assistt 

■ition,  5g4.  Déclare,  par  ao  long  au  eié^e  de  Caen,  55i.  Est  nommé 

discours  qu'il  fait  dans  un  consis-  capitaine  de  la  ville  de  Bordeaux, 

-toire.qu'ilne  peut  recevoir  le  duc  XI,  06.(^007,  Du  Clerct/.) 

de  Nevers  pour  ambassadeur,  niad-  Clermort  d'Anjou  (le  seign.  ds) 

mettre  le  Navarraii  dans  l'Eglise,  est  fait   prisonnier  à  la  balailla.de 

Sg5.  Sa  mort^  sa  tolérance  pour  les  Guinegnste.  XV II,  sf'- 

huguenots,  XLVII, 487.  (/.'i'jWifc.)  CtERHoiiTfle  baron  de)contribiK 

CtÉnEST  (Jacques),  jacobin,  as-  à  la  prise  de  Montségnt,  XXn,91. 

sassine  Henri  iti ,  KXXVI,    ]3g:  Se  distingue  à 4a  prise  du  chïteta 

XXXIX,  194,  ao4etao6.  dePène.gg. 

Clercq  (Jacques  Du],  Date  de  sa  Cleevout  (le  sei|pi.  de)eEtble»^ 

nai.isance;  incertitude  sut  celle  de  dans  nue  escarmouche  devant  Heti, 

«a  morli  fut  conseiller  du  duc  de  XXXII,  348- 
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Cikru  (ducbé  d«}. 
Cl  duché  vacant  par  la  mort  du  ddc 
euilUume,  XLVIII,  365.  Hostilité! 
du  itrinces  allEmandi  préleuduia; 
leurniaiiife£te,3S6. 

Clici  (le  comte  de),  lieutenant 
géuéralpuurleducde  Sa»,  difierc 
d'accrpier  le  combat  que  le  duc  de 
Bourgosne  lui  fait  offrir,  IX,  Ï87. 
Lara  de  la  price  de  Luxembgurg,  le 
telire  au  châteaude  celte  ville,  39a. 
Se  Mure  la  nuitpeDdant  une  aortie 
qu'il  fait  l'aire,  et«e  rend  k  ThioD- 
*ille,396.  Fait  dire  aux  Luembonr- 
geoia  de  rendre  ce  chiteau,  $97. 

CLi>ORT(ThaR]aa  de)  est  vaincu  en 
chanip  clos  par  Boucicaut,  Vt,  4<5. 

Cliuetoh  (Thomaa],  chevalier 
anglais,  est  fait  pritonnier  a  la  1»- 
Uille  de  k  Brouinière,  VIII,  98. 
( Jfe'™.  conc.  la  Put.  iTOrL)  —  L'est 
encore  au  sjéf;e  de  Pontoise,  St4> 
{Bill,  de  Richtmont.) 

CviuoH  (Olivier  de)  modère  l'ar- 
dent du  comte  de  HoQtFori,  IV, 
agi.  Uve  l'étendard  de  Breiagas , 
et  ae  net  a  Fa'  tjte  dea  plus  braves 
de  l'armée,  ag3.  S'avaace,  la  hacha 
1  la  main ,  au  milieu  des  ran<{a  fran- 
^is,  394-  Vole  au  secours  du  pa- 
rent de  Hontforl  que  Ch.  de  Bloia 
vient  de  renverser,  396,  Fait  tomber 
ioui  la  riolence  de  aa  coups  tous 
oem  qni  lui  résistent,  39S.  Parle  an 
prince  de  Galles  en  faveur  de  Du- 
gDHclii),  44?-  S'  rend  à  Caen  au- 
préi  du  connétable,  'V,  79.  Appelé 
parles  Anglais  le  Bouciûr  de  Clà- 
ton,  74.  Attaque  et  taille  en  pièces 
lioo  Anglais  qni  veulent  r«Muser 
la  mer,  109.  Ite^it  des  mains  de 
Dnguesclin  mourant  son  épée  de 
eouiétsbie,  que  Charles  V  hii  can~ 
.  lerie,  l'ig.  (^M^ia.  lur  DugmacUn.) 
Fait  coDStraire  prés  du  poit  de  L'E- 
dnse  une  ville  de  bois  destinée  à 
im  Iranaporlée  en  Angleterre ,  VI, 
ipj.  Comment  iléchoue  dans  le  siège 
de  Brest,  306.  Est  plongé  dans  un 
eichol  par  Montfort,  duc  dnBreta- 

re,  309.  Comment  il  est  sauvé  de 
mort  que  ce  duc  avojt  ordonnée, 
110.  A  quelles  conditions  le  Hoi  ob- 
tttUMlibetiè:  défie  Hoirtfoni  se 
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réconcilie  moiuentsinémcnlavec  loi, 
91 1.  Est  mis  k  la  lêu  dea  affaire), 
116.  Est  assassine  par  Pierre  de 
Craon  ,  336.  Se  retire  ea  Bretagne, 
et  tient  léte  à  Montfortj  est  privé 
de  la  clîargB  de  connétable,  33o. 
Sa  noble  conduite  à  la  mort  du  duo 
de  Bretagne  ;  est  accusé  de  plusieurs 
crimes  dans  uni.'  asscuiblée  tenue  k 
Floèrmel,  et  décrété  de  prise  de 
corps,  3S0.  S''enferme  dans  lech^ 
teau  de  Josselin;  y  est  assiégé  j  avant 
de  mourir,  charge  Uobertde  Beaa- 
manotr  de  remettre  au  Roi  l'èpéa 
de  connétable  qu'il  tenoit  de  Uu- 
guesdin,  a5i.  {Tail.  du  rign.  dm 

Clogae  [  Beoci  de  La),  tvacnrnir 
du  Boi  au  Cbàtelet  de  Paris,  en 
chargé  par  le  Boi  de  conduire  4 
Rofe  et  Huntdidier  nue  troope  d'oo- 
vriers  poory  faire  dea  fortificatitmi, 
XIII,  407. 

CloiIlde,  hlle  de  C]iiLdëric,roi 
de  Bourgogne ,  et  nièce  de  Goodc' 
baud,est  mariée  4  Cloviij  fait  dé- 
clarer la  guerre  k  son  oncl^,  IX  , 
133.  Convertit  son  moii  i.ja  foi 
dirètiesne,  134. 

CtonsCL  (le  sieur  de)  «e  rend 
maître  du  premier  retranchement 
du  duc  de  Joyeuse  devant  ViUemnr, 
XLI,  tïS.  If 

Clovis,  roi  de  France,  éponse- 
Clotilde,  nièce  de  Gondebaal,  roi 


.  i3 .  Comment  il  se  convertit  k  U. 
firi  chrétienne ,  1 3l^.  Change  se»  ar- 
moiries, qni  étoîant  trois  crapaoda, 
en  trois  fleurs  de  lit,  116. 

CLDGaar  de  Brabant,  amiral  da 
franco,  suit  le  dno  de  Bourgogne 
pour  l'arrêter,  VII,  33g. 

'  Ci.vaEïnx  (François  Blanobard, 
sieur  dea),  eat  tué  à  la  prisa  de 
Ham,  XLVIl,  i38. 

CoCBEiiET,  l'un  des  prédïcateora 
dea  Seize ,  déclame  en  chaire  contrs 
le  duc  de  Mayenne, quiarefuié  k 
nomination  d'un  roi  par  la*  £»pk> 
gnols ,  XLI ,  45 1  ■ 

CocBii^e,  conseiller  d'Eulise  ai 
la  cow  du  parlement,  et  (£iau>iM 
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lie  Notre-Dmw  de  Pirù,  ut  dcpulê 
delà  paTl  du  chapitra  pour  aller  se 
plaindre  au  I^cat  de  ee  qn'il  eicom- 
muaie  BTant  de  remoDtrer,  et,  de  ce 
qae  les  dianoïiipa  avoient  moins  de 

EHiitfgei  que  lea  cardioaui  pour 
■,on  mùai-lvréts,  XLVI,  54o- 
CocoMjts,  aeieuenr  italicD,  est  un 
d«  agena  lei  pUu  actifs  dei  prîncee 
m^conteiiajaou  caractère, SX,  i6^. 
£m  mil  en  prison,  paia  décapite, 
tTi.  {Introd.)  —  Est  exécuté  en 
place  de  Gièie  pour  canspiratioa 
coitlre  l'Etat,  XLV,  83.  TcmoignaEe 
rendu  [ur  le  Itoi  i  la  mémoire,  8â. 
{^Mém.  dt  CEttoiU.) 

CoBTivi  (le  aeisn-  de)  est  tué  au 
;edeBeuTron,\lll,433. 

'T  (CKiTier  de)  est  blesao 
t  de   l'Ile  du   inarché  de 
Heaui.  VIII,5ii. 

CocTtTT  (l'amiral  de)  est  laé  d'un 
coup  de  caaau  au  aiege  de  Cher- 
bourg, VIII,  5^3. 

CoETQUEnT  (leseigu.  de)  ae  dé- 
clare pour  Blancbe  de  Caali  Ile,  11,45. 
CocDiLLT  (Jacques),  curfl  de  S.- 
.  Germ.-l'AuierFota,  gagné  par  argeut, 
Muve  un  bugaenot  nommé  Sponde, 
m  déclarant  faussement  qu'il  l'a 
coafetaé  cl  communié,  XLVl,  34, 
Dans  un  de  aea  sermuns  il  abaudou- 
ne  les  crocheleura  au  aac  et  au  pil- 

Paria ,  369.  hei  crocheteurs  offeosés 
lui  Tépondenl  par  une  affiche  pla- 
cardée à  toutes  les  portes  de  son 
égitae,  3TO.  Prêche  qn'il  y  a  des 
gens  de  bien  qui  reçoivent  de  l'a^ 
Ijent  du  roi  d'Espagne,  et  qu'on  e»- 
père  que  les  colonels  et  capitaines 
de  Paria  en  prendront  aussi,  336. 
Prêche  sur  la  conférence  et  sur  les 
placards  affichés  contre,  3ji. 

Cocca  (Jacques)  prête  300,000 
écDS  d'or  au  Koi  poor  la  conquête 
de  la  Normandie  ;  aea  immenses  ri- 
chesses. VIII,  78.  Est 
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qniiB  par  le  commerce;  sa  derise, 

XI,  43'  Est  arrêté,  se  sanve  de  » 

prison ,  ia  à  Rome,  44-  [P"  CUrcq.) 

CocijTSïs  (le  marquis  de),  enTOjé 

far  le  Roi  h  Bruxelles  poar  pner 
archiduc  de  ne  point  doi  ~  ~ 


pour  d'autres  crimes,  et  condamne  , 
le  Roi  commne  sa  peine  en  un  ban- 
lusacment  perpétuel  et  en  une 
«nende,  87-  {Tatl  du  rign.  de  Ch. 


M.  le  prince  de  Condé , 
imagine  an  iiio;fen  de  voir  la  prin- 
cesse, et  flatta  le  Roi  de'  l'espoir 
qu'il  la  lui  ramènera,  L,  1 1 .  Pourquoi 
ce  mojca  ne  peuts'eiécuter,  11. 

CoiHiae  (Te  duc  de),  onde  du 
roi  de  Portugal ,  gouverne  te  tojaa- 
me  pendantla  minorité  de  ce  prince, 
IX ,  470-  Est  accusé  aufirès  du  Roi 
de  partjaliuj  et  d'ambition,  47'- 
Lére  des  troupes  contre  ses  enne- 
milj  s'avance  vers  le  Roi,  qui  de 
son  cdié  lui  oppose  des  forces;  tsi 
tué  d'|in  coup  d'atbalëte,  ^"ji. 

CoisEiDx  (Pierre)  semontre  con- 
traire an  rétablissemmt  d'Âlciïs,  I, 


CoiTTiB*  (Jacques),  médecin  de 
Louis  II,  gagne  en  cinq  mois  54 ,000 
écDS;  obtient  l'évécfaé  d'Amiens  pou  r 
son  neveu;  ttaile  fort  durement  II 
Iloi,quin'ose  l'éloigner  de  lui,  Xll, 

Colis  (la  vache  à).  Origine  de  ce 
dicton,  XLTII,  490. 

Colas,  vice-sénechal  de  Montc- 
limarl,  est  accusé  par  J.  A.  deTboU', 
et  défendu  par  la  famille  de  ce  ma- 
gistrat, XXXVII,  3Î7.  (Jtfe'm.  de  J- 
ji.  de  Tkoa.)  —  Se. donne  tout  ■ 
l'Espagnol;  se  saisit  par  trahison  de 
La  Fère,  et  massacre  inhumaine- 
ment le  marquis  de  Maignelaj  qui 
j  comraandoit,  XLIX,  3i3.  {Mém. 
de  Groutard.) 

CoLEHT  (  Hugues  de  )  se  croise  k 
Oleani,  I,  138.  Accompagne  la 
jeune  Alexis,  parti  de  Constant 
nople  pour  soumettre  le  reste  de 
l'Empire,  338-  Accompagne  le  mar- 
quis de  Montfcrrat  allant  au  de- 
Tsnl  des  députés  envoies  de  CoDS- 
tantineale,  3o3.  Est  tué  dans  la 
ville  dÉ^erres,  378.  ,      . 

CoLiMi  (François  de|  prend  la 

CoLiCHiai   (Jean),   caplt«iue, 
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goumumr  du  cbileau  <Ie  Vulaî- 
mont,  est  fait  prûoDOter  par  le  duc 
cleNeTerii,XXXI,!>48- 

Couoar  (Gaspard  de),  mga.  de 
CbàtUlon,  esi  eavojé  avec  aoo  bom- 
Mea 'd'Htmct  pour  prendre  possr»- 
■       '    ■    Tille  de  TourDay.  XVII, 


de  Bains.  XIX,  4I4.  {3IAn.    de 


Fortifie  Saint 'Quentin,  retarde  la 
priie  de  celte  viUei  est  contrainl  à 
«  readre  jirisonnier,  71.  Dcrient, 
avec  les  deux  frères  d'AndeloE  et 
le  cardioaide  Chàtillon,  un despiin- 
CLpaai  chefs  du  parti  mécontent,  S*). 
11  suit  la  cour  à  Aoaluiie  dans  l'es- 
poir d'aider  les  conjurés,  88.  De- 
mande, à  l'asgemblée  des  notables 
i«nne  à  Fontainebleau,  la  liberté- 
pour  lai  ptotestani  d'avoir  des  tem- 
ples publics ,  et  que  la  garde  du  Roi 
■oiilicenciée.gi.  Est  forcé  de  pren- 
dre la  fuite  à  ta  bataille  de  Oreai, 
I ID.  Après  la  balaille  de  Jarnac  se 
letireti  Cogoao,  et  devient  chef  uni- 

Îiedes  protestans,  i34'Vrie  Jeanne 
Albretdeluiamenei  le  jeune  prîna 
cède  Navarre,  t35.  Assiège  Poitiers, 
i]6.  Livre  malsré  lui  la  balaille  de 
Hontcontour,  la  perd,  et  ce  retire 
en  Gascogne,  iS^.  Est  déclaré  cri- 
minel de  lèsE-niajeslé  par  le  parle- 
ment de  Paris,  liS.  Se  fait  goûter 
duRoi,  143.  Le  presse  vivemeol  de 
faire  la  guerre  en  Flandre^  conçoit 
la  haine  la  ^)ua  violente  contre  Ta- 
laaaes,  qui  s'oppose  à  ce  projetj 
n  rencontre  avec  lui,  146.  Paroit 
bire  chaque  jour  des  progrès  dans 
l'intimité  du  Roi,  147-  S'éloigne 
plein  de  confiance  de  li 
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milieu  de  la  nuit;  son  courage  trau' 
quille  étonne  ses  assassins j  sa  mort, 
iS^.  {Introd.) — Il  manque  de  pren- 
dre Douay;  pille  Ltnx  en  Artois, 
XXIV,  100.  Se  met  a  la  (été  des 


iappu 


edes  a 
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Conseille  au  Roi  de  lever  lea  obsta- 
cles que  la  conr  de  Rome  apporte 
an  mariage  du  toI  de  Navarre  avec 
Marguerite  de  Valois,  149.  Ses  pa- 
roles dans  l'église  de  Noire-Dame, 
rapportées  par  de  Thouj  se  Ge  en- 
tièrement il  la  sincérité  du  Roi,  i5o. 
Est  assassiné  en  sortant  du  Louvre, 
tSi.  Est  assailli  daos  sa  maison,  eu 


1res  huguenots,  161  ■  Secondé  de  la 
Reine  mère,  il  présente  à  l'assem- 
blée des  notables  la  reqnéle  des  bu- 
gu'enou,  384-  ^'  ^'''  '^^"^  ''^  ''"'* 

mée  protestante  après  la  bataille  de 
Dreux;  se  retire  vers  Orléans,  37g. 
Essaie  d'enlever  le  Roi  a  Menux, 
4Sa.  Est  défait  à  la  bataille deJar- 
□ac,  XXV,  41.  Veut  aller  au  devant 
du  duc  de  Oeui-Ponts;  en  est  em- 
pêché par  M.  d'Alençont  ua.  Asjiége 
Poitiers.  107.  Fautes  qu'il commelà 
la  bataille  de  Monicontoiir,  iJS.  Y 
est  blessé,   145.  Va  joindre  Hont- 

Jommerjr  en  Gascogne,  148.  Désire 
i  ]>aix,  et  l'obtient;  se  retire  a  La 
Rochelle  avec  les  princes,  i5o. Vient 
i  la  cour,  où  il  décide  le  Roi  à  faire 
la  guerre  à  l'Espngne;  fait  faire  un 
embarquement  de  6,000  bouimea, 
igg-  Se  rapproche  des  Montmoren- 
cy, 100.  Veut  tuer  Gaspard  de  Ta- 
vatines,  1S7.  Soutient  dans  le  con- 
seil sa  proposition  de  la  guerre  à 
l'Espagne;  conseille  au  Uoi  de  limi- 
ter le  pouvoir  de  la  Reine  ;  propose 
d'envoyer  le  duc  d'Anjou  en  Polo- 
gne, 190.  Est  assassiné  par  Morve r  ou 
Maurevel,  agîjel  mé  au  massacre  de 
la  S. -Barthélémy,  197.  Son  corps  est 
pendu  à  Moutfaucou.3oo.(^e'ni.  d« 
Tavannci.)  —  Est  nommé  acairal  il 
la  place  du  sieur  d'Annebaut,  et 
chargé  d'aller  reprendre  Hesdin, 
XXXI,  i5g.  Encourage  les  soldats 
Â  Tassautde  Dinant,  et  monte  le  pre- 
mier à  la  brèche,  a58.  Est  envoyé  à 
Bruielles  auprès  de  Philippe  11  et  de 
l'Euipereur  son  père,  410.  Pourquoi 
il  manque  de  s'eraparer  de  Douay, 
43g,  Entre  dans  Leos ,  qu'il  pille  et 
sacca;;e,  .^o.  U'açrès  les  ordres  du 
connétable  va  se  ]e(ec  dans  Saint- 
Quentin,  XXXII,  18.  Ses  disposi- 
tions ponr  la  défense  de  cette  place, 
ij.  Détails  sur  le  siège  qu'il  y  soo- 
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Pourquoi  lei  seconra  qu''il  demande 
a  ma^icatt  de  Tfïveu  et  de  Bour- 
dïUoD  ne  peuvent  eattei  duni  la 
place,  79.  Moyeiu  qu'il  emploie  pour 
lorci^r  Ici  bdbilBni  à  truvailler  mux 
furtiliuai'ous,  81.  iNomsdescapiui- 
nes  i|ui  défcnJeat  le«  brécliea  di:  S.- 
(^ueulÎD,  91.  CouiLiieDL  la  ville  est 
prite  et  ItHDiral  fuit  priiioiiDier,  g4' 
HuDit  dci  capiuinei  i|ui  suiit  tués 
ou  pnaoUDLcrs,  97,  {Comment,  dt 
Aabulin.)  —  Naissance  Ji:Coli);uy; 
tes  <leui  frères,  4"9  A  as  ans  il 
i(uiLle  Ici  éludes  lérieuseB,  et  p»' 
roit  »  la  cour  de  Francuis  1  ;  «e  lie 
avec  le  duo  de  Gui'v  j  est  blessé  «u 
*ié=e  de  Moutmédj  el  à  celui  de 
Bains;  est  armé  chevalier  par  le 
comte  d'En^liieii  sur  le  champ  de 
faalaîllede  Ci'rUiiUei^  seilen  Clium- 
pajjne  soude  Dauphin  j  iDlToduilla 
discipline  parmi  l'infanlftie ,  4io- 
Ea  est  nommé  colonel  général;  est 
fait  amiral,  4>  >'  Dispute  au  duc  de 
Guise  l'houneut  de_la  victoire  de 
Aentij  embrassa  la  réforme,  Ifii, 
Défend  la  ville  de  S.-QuenUn ,  4 1 3. 
Est  lait  prisoDnier,  et  renfermé  au 
château  de  L'EcluBCieisaiedeibr- 
iner  des  colonies  de  protestans  dans 
le  Noiiveau-Moudc  ;  se  met  avec  ses 
frères  k  la  Ule  do  sect»irei,  ii^. 
■  Périt  à  55  ans  dam  la  matinée  de  la 
S.-Barthrlemy;  la  relation  du  siège 
deS.-Queutiu  est  la  seule  produc- 
tion qui  nous  reste  de  lui;  qualités 
qu'on  y  remarque;  époque  OÙ  elle 
p.irut,4i5.  Il  composa  des  Mémoiret 
qui  furent  br&lés,  4>6-  I^IVoliai.)  — 

la  relation  du  siège  de  S.>Quentia, 
417.  Il  part  de  Pierrepnnt,  el  d'a- 
'  prés  l'ordre  d 


npour 


rendre  dan 


ville,  419-  Noms  .des  capitaines  qui 
l'accompflBneut,  430.  Détails  sur  sa 
iDorclie.  ^it.  Il  entre  i  une  heure 
duTDaiiailans  la  place,  4i4-^i'end 
des  mesures  pourla défense  dufaa- 
hantg  d'isie,  ^i5;  pour  celle  de  la 
ville,  pour  rapprovisionnenient  et 
les  munitions, 437'Fait  couper  une 
KrMiile  quantité  d'arbres  qui  bor- 
dent les  fotsés,  439-  f*!'  '■ûe  en 
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grande  diligence  uns  tranchée  au 
faubourg  d'isie,  431.  Fait  faire 
dans  la  vill^  une  tei^herche  eaacle 
des  vivres,  et  en  trouve  pour  troii 
mois,  43s.  Comment  il  fuit  rempi- 
rrr  une  brèche  causée  par  le  feu  dei 
poudres,  43?'  Suins  qu'il  doune  aux 
travaux,  au  bon  ordre  il  a  la  pro- 
preté de  la  villr ,  439.  Moyens  sé- 
vèies  qu'il  emploie  pour  foire  tra- 
vailler fia  réparations  les  gens  des 
villages  qui  se  sont  rviirés  dans  la 
ville,  44'^'  l'einea  et  difUcultés  qu'il 
éprouve  [lour  y  f^irc  entrer  des  s»- 
cours  et  pour  la  (garantir  des  alla- 
ques  de  l'ennemi,  44^-  I'  reçoit  eo- 

d'Andelot,  446D'^c'>nragementdaDi 
la  ville  à  la  nouvelle  de  la  perle  de 
la  bataille  de  S.-Queolin.  447.  Com- 
ment l'amiral  est  secondé  par  ton 
frère,  44^'  ^"  «Sort*  pour  souleiit 
le  couraj^c  de  la  çai  oison ,  455.  Fait 
arrêter  le  feu  qui  s'est  mis  à  pluslnin 
maisons,  457.  Son  entn  tien  avec  iob 
frère  d'Andelot  et  le  seigneur  de  S.- 
Bemy,  sur  sa  résolution  a  défendre 
la  place,  4^-  Nombre  des  compa- 
gnies qui  la  défendent ,  461-  Noau 
des  capiiainei  présens,  4^^'  Enve- 
loppé d'ennemis,  l'amiral  se  rends 
un  l^p»gnnl,  465.  tUt  conduildans 
la  leole  du  duc  de  Savoie,  ^66. 
(*V([B  de  S.-Quenun.}  —  CoD»t^ 
que  donne  l'amiral  à  Catherine  de 
Médicis,  après  la  découverte  del» 
conjuraliou  d'Âmboise,  XXXIII, 
58.  Présenta  une  requête  an  nom  da 
protestans  dans  le  grand  conseil  des 
princes,  100. Se  rend  àOtléans,  171. 
Est  forcé  à  la  retraite  a  la  baUiilede 
Dreux,  ^47-  Veut  retourner  au  tom- 
bal le  lendemain,  mais  tes  relira 
s'y  opposent  et  se  relîrent  a  Gallai- 
don,  i5o.  EhI  tlu  chef  de  l'armée 
desliueuenois,  en  l'absence  du  prin- 
ce de  Condé;  se  porte  dans  leBerii, 
oii  il  prend  plusieurs  villes,  i53' 
Revient  dans  l'Orléanais; 


die,  aSS,  Ecrit  à  l'empereur  Ferdi- 
nand et  aux  princes  d'Allemagne 
pour  détonmer  l'effet  des  lettres  que 
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le  Roi  leur  a  adrewée»,  3S8.  Con- 
tent à  traiter  delà  paix  juuiéjje  Caen 
et  l'eu  reitd  matlre,  ifk).  Fait  occu- 
)ier  ploïieiurs  autre*  pUces  par  tes 
cipïlaïnet;  reçoit  de  l'argent  de 
rAo^lelerre,  360.  S'eat  toujours 
voulu  purfjei  île  l'a^Eassina  L  du  duc 
de  Guiiie,  377.  Diverses  apolui^pa 
publiées  par  lui,  i8r.  Il  se  rend  à 
Orléans  pour  t'oppoaer  au  traité  Je 
paix,  393-  GagùB  par  le»  rflisouB  du 
prince  de  Cuadé  et  cellea  de  la 
Heine  niérev  il  le  ligue,  ^g^<  Con- 
cilie au  Roi  de  faire  UDe  levée  de 
■il  mille  Saisset  et  de  quelques  rel- 
ires  et  lansquenets,  et  de  rentor- 
cti  let  compiignii't  fFau^i 


arde  c 


5   k  du< 


d'Albej  envoie  en  Allemaf^ne,  aux 

fédérés,  pour  se  forlilier  dans  le  he- 
«oin,  366.  Echoue  dnni  son  projet 


l  de  Condé  à 


Hocht  ,  „  . 
de  Saumur:  s'empare  de  Thuuars, 
43],  Après  la  bataille  de  Jurtiac ,  se 
ralire  a  Coij^ac,  447-  'o'Qt  l'atmée 
du  duc  de  Deiii-foots,  qu'il  trouve 
mort  à  Escars,  4^8-  Distribue  aux 
principaux  de  l'armée  deg'  cbalnes 


t  des  médailles  an  n 


n  de  U 


reine  de  Ni 
requête  pour  demunder  le  libre  exer- 
cice du  culte  proteslaot,  offrant  a 
cette  condition  de  déposer  les  ar- 
mes, 4^g.  Répooae  qu'il  re^it  du 
marédial  de  Honlmorencj'  ;  écrit 
une  nouvelle  lettre  dans  la(|uelle  il 
déplore  la  désolation  de  la  France, 
et  proleste  de  ses  intentions  pour  la 
pacilicalion  des  troubles ,  460.  Fait 
des  dispositions  pour  assiéger  Poi-' 
licrs,  après  a'ftre  rendu  matlre  de 
plusieurs  petites  places,  4^4-  ^'^~ 
■ails  sur  ce  siège,  466.  Essaie  eu 
vain  d'attirer  le  duc  d'Anjou  à  une 
bataille  générale ,  47S<  Se  retire  vers 
Monlcontour,  477-  Dispose  son  ar- 
niée  pour  le  combat,  4^°-  ^  ^'t 
blessé,  481.  Est  forcé  de  se  retirer, 
481.  Se  rend  ■  Niort^  envoie  de- 
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mander  des  secours  d'hommes  et 
d'argent  à  In  reine  d'Angleterre, 
484'  Ses  motifs  pour  faire  vo^agar 
son  armée  à  travers  différentes  pro- 
vinces, /fffi.  Il  rcjitte  les  proposi- 
tions de  paix  qui  lui  sout  faites  de 
la  part  dn  Boi,  5oo.  Evite  le  com- 
bat que  lui  présente  le  maréchal  de 
Cosse,  Soi.  fieçuitavec  joie  le  traité 
de  paix  conclu  a  Saint-Germain- en- 
Lave,  5i>3.  {Mif'ii.  de  Castelnau.) 
—  Eat  blessé  d'oue  Hrqu.busade  en 
sortant  du  Louvre,  XXXIV,  65. 
Est  Lue  dans  sa  chambre,  70.  (Mém. 
.de  Wergey.  )  — ApréslBbiitRillede 
Dreux,  fait  sa  retraite  sur  Jargeau 
et  se  porte  en  Normandie,  i^So.  Se 
rend  matlre  de  la  ville  et  du  châ- 
teau de  Caen ,  i85.  Force  à  la  re- 
traite le  capitaine  La  Valette,  qui  est 
venu  attaquer  le  camp  prolestant, 
316.  Consent  à  re;:r<.'i  à  la  paix  de 
Longiumeau,  31  tj.  Tente  une  entre- 
prise contre  le  corps  de  batadle  da 
duc  d'Anjou;  pourquoi  elle  échoue, 
3^4.  Est  blesséà  la  bataille  de  Mont- 
contour,  373.  Son  armée  lait  pr^ 
de  3oo  lieues  en  France,  383.  Il 
tombe  malade  ii  S.-Elienne-enJo- 
rez,  386.  Soutient  a  Arnejr-te-Duc 
le  choc  ilu  maréchal  de  CosEé,  387. 
Son  éloge,  1S8.  (  Mem.  de  La 
IVoue.  )  —  Est  aasassiné  par  Maure- 
»el,XXXV,77.  (Mém.  de  Souil- 
lon. )  —  Une  paysanne  de  CliitilloD 
lut  l'crop^cher  d'allera  Paris,  en 


sur  lui  après  sa  mort,  77.  (J/eïn. 
de  L'EMoiU.  ) 

CoLioHT  (Odet  de),  frère  de 
l'amiral  de  ce  nom,  entre  malgré 
lui  dans  l'Eglise,  XXXIl,  409. De- 
vient cvèque  de  Beauvais  et  cardi- 
nal; embrasse  avec  ardeur  la  ré- 
forme; épouse  pendant  la  guerre 
civile  El isubclh  d'Hauieville,  4i3. 
Envoyé  en  Angleterre  pour  négo- 
cier BU  nom  de  son  parti,  ''  meurt 
empoisonné  a  Hamplon  ,^[S.  (No- 
tice )-Vient  en  babil  laie  avec  plu- 
sieurs seigneurs  protestana  1  Mont- 
pellier, ou  on  leur  fait  une  réception 
magiMlique,XXXV,36ï  (l'hilippi.) 
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CouoiT  (liOuiiB  de),  princriM  —  Etl  bleasé  pat  un  boubl  da  o>* 

d'Oraoge,  ne  veut  pa»  be  trouver  uon,  et  meurt  peu  de  Jour*  ■prêt, 

«TIC  la  ducheue  de  Monlpeniier,  X\ll,368.(JM^m.  de  Du  BeUay.) 

qu'elle  regarde  comme  la  caïue  de  CotOHNB  (Pros|)er  ),  surprit  pai 

la  mort  du  feu  Roï.  XLVll,  83.  lea  «eigoeura  d'Imbercourl  et  de  la 

CoL»c,iiiiprimeDr  célèbre,  relut-  Palice,  est  l'ait  prûonuier  et  conduit 

Srime  en  petit  format,  et  au  nombre  eu  France,  XI V,  49J-  (^i"^'  du 

e  a4,oou  eiemplairea,  Jel  Dialo-  C/uv.  laiu  rtpr.)  —  En  noniiM 

soeid'Eraame,  X\II,  96.  chef  de  la  ligue  entre  Léon  x  et 

CoLLicaon,  imprimeur  du  fioi  et  Cliarlea-Quiiii,  XVII,  345.  Auiége 

JDré  de  la  ville  de  Metz,  publie  en  Parme,  3^7-  faue  le  fâ,  349;  puit 

i665  une  leooude  édiiiou  du  iSVt^e  l'Adda,  35i.  S'appruche  de  Uilan, 

de  ;i/eli,  j)ar  SaligDBc  de  Féuélou,  353.  Entre  daua  Alriuodrie  à  l>  fa- 

ct  la  fait  préccder  d'une  Épllre  aux  veur  dei  eibelina,  358.  LiccDCie  le* 

^cberimdeUviUe,  XXXII, 34s  et  Suisses  à  eb  solde,  36o.  Fortifie  le 

34?'  chiieau  de  Milan,  SMi.  Fait  ces  dic- 

COLOHDiiaEs  (de)  lève  des  trou-  poiitîoos  pour  te  mettre  ené.at  de 

pes,  fortifie  Saint-LA  pour  le  parti  défense  contre  l'armée  française, 

r)lestanl,XXXV,ii3.  Estiuésur  36?.  Uarche  sur  Pavie  poiu  eu.pé- 

brèche,  iiAi  XLV,  94-  cKct  les  Francis  d'en  faire  le  siège, 

C0LOHE14  (les)  delà  ville  de  Fa-  3^5.  Part  pour  Gènes,  387.  Seponi 


la  refusent  les 


t  les'rècompeDBes  |>ècu-  Sur  le  Tctin  pouir  rmpècheT  l'armée 

DÏBÎretqut  leur  août  ofierles  i>ar  le  frauçaiae  delc  passer  j  fait  conduire 

duc  de  Mayenne  an  nom  du  roi  le  marècLal  de  roii,  avec  touietou 

d'Espagne,  XLVI,  354.  artillerie,  jusqu'en  deçà  du  Pat  de 

Colokhe  (le  cardinal],  légal  du  Suae,3go.  Se  liguecontte  la  France 

Pape,  accOBipaene  Pierre  de  Cour-  avec  les  Vénitiens  et  louirs  (es  puis- 

tenai  au  siège  de  Duraiio,  I,  4^3,  lances  de  l'Iialie;  forliHe  toua  lei 

Ouvre  une  négociatipn  avec  Théo-  passages  du  Tesin,  4oj.  Se  fait  fot- 

dore  Laicaris,  4^4-  ^'*-  if'èlè  [lat  ter  malade  sur  les  bords  de  celle  ri- 

ce  prince;  esL  réclamé  inutilement  vière,  4^6,  Se  lelireà  Miian,  puîii 

■    «           ,.--   .,       ,         ...    I  Ijiude»;  abandonne  tout  le  duché, 
Ci oeptc  Milan ,  Crémone  et  Paiie, 

Sait  valoir  sous  la  régence  les  droits  4^7'  Donne  la  conduite  de  la  guerre 

B  l'Eglise,  469.  au  seigneur  Alatcon,  43g.  Conchn 

CoLoirBE  (Ascagne),  est  fait  pri-  avec  le  duc  de  Ferrare  un  traité 

sounier  dans  un  combat  naval  livré  pour  rendre  Uodéne,  leouet  traite 

prés  de  Naplei,  XVIII,  64-  est  rompa  par  le  vice-roi  de  Naplei , 

CoLONHc  (Fabrice  de  Case),  sei-  44o.  (  Z)u  £e//a^.  ) 

gneur  romain,  est  blessé  dam  uuè  Cokiiu  (J^queline  Le  Vojer, 

embuscade    ■    Font-à  -  Mousson  ,  dite  de),  accuse  le  duc  d'Eprrnon 

XXVH,  5i,  et  envoyé  prisonnier  el  la  martiuûe  de  Vemeuil  d'avoir 

i  Toul,  5i.  fait  assassiner  Henri  ivj  détails  lar 

CoLovsE  (Fabrice),  gouverneur  ion  procès,  XLIX.  170  el  suiv.  Le 

de  Capoue,  défend  cette  place  avec  jugementesl  remisa  un  autre  temps, 

courage,  et  se  voit  enfin  réduit  à  "      ""              '          -     ■   -      ■        ■ 
e»pitder,-XV,  46. 

Colonne  [ Marc- Antoine  )  sou-  3iq. 

tient  vaillamment  le  siège  de  Ha-  CouBt  et  Vaviormet,  soldais  de 

Tennea   contre  l'armée    française,  lagarniionde  Metz,formenllepra- 

XVl,  a8.  Se  retire  dans  la  cila-  jet  de  livrer  celle  place  au  comte  de 

délie  de  celle  ville,  54.  {Mém.  de  Heague,  XXVII, 38ietsDiv.]L»oni 

Bajard.)  —  Défend  Vérone  contre  tirés  ■  (|naue  chevaux  avec  iS  di 

Lautrec,  365-(-V«>n,  (/f  F/euronje.)  leurs  complices,  3oi. 
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Coiuii  (le  capit.)  TJeut  «nnoa-  lui-ci  deticut  seigneur  d'Argi'iiaun 

ceriMoDtluc  la  perte  de  la  bataille  par  io a  mariage  avec  la  fille  du  sei- 

deMuciaco,  XXI,  197.  goeur  de  Momioreau,  i34.  GraliK- 

CoBtiDu ,  premier  maitre  d'hdlel  cotiona  cousidérables  qu'il  reçoit  du 

du  Rai,  veod  aa  charge  k  Adjacel;  Louis  xi  j  esLiiiilïéà  tous  les  secrets 

KmaiieaTecl.ideniuiselIeLalloaeli  de  sa  politique,  |3S.  Ne  peut  lire 

lensur  ce  mariage,  XLV,  i^.  couiidéré  cominc  ëtrangei:  aux  in- 

CoHie (La), geDlilhotnaie serrant  junices  couimised  par   ce  prince; 

durai  de  Navarre,  avertit  cepriiice  l'onscrve  cou  ciédil  jusqu'apiài  su 

itu  danger  qu'il   eourt   de  tomber  mort;  est  ruTuyé  amliagsadcur  ao- 

ilausles  rnuins  ilii  duc  de  Mayeuue,  prés  du  duc  de  liretagne;  s'uitecliu 

gt  se  sdîive  avec  lui  de  Caamunt  au  parti  du  duc  d'Orléaiia;  est  cloi- 

pcndautlanuii,  XX.XVIII,  .19S.  gnè  des  sBàires,  liH.  Est  détenu 

CoMBEiEL  (Hugues),  évéquc,  ii'é^  prisonnier  ueDdant  trois  ans  au  cbl- 

lèie  dans  l'assemblée  des  Etais  te-  teaudeLuchei;csljugéetcoDdamDJ 

Biu  k  Mehun-sur-Yévre  contre  les  parle  parlement  à  perdre  le  quart 

pilleries,  et  demande  (ju'onu'HCcor-  deaes  biens,  13^.  bUt  cliargé  plus 

dedeFargpnt  au  Soi  qu'à  lacondi-  lard  de  missions  importantes;  Louis 

lion  qu'on  les  fera  ce>ser,VllI,  1 18,  m  lui  conserie  ses  pensions, mais 

CoHBacR  (le  cfacraher  de)   est  ne  l'emploie  jus,  138.  Survit  oaie 

bit  prisonnier  prés  de  Vigneul  par  ans  asauouTelle  disgrâce:  sa  mort, 

liducdeBourgogne,  VIII,  4i<-£st  iSg.  Son  aptitude  aux  atlaires;  ac- 

lue  ■  la  bataille  d  Azincoucl,  417'  ti vite. de  son  esprit;  aucun  historien 

CaxEGiicsprendla  croix,!,  10^.  du  quinaiéme  et  même  duniziéme 

Se  retire  de  l'armée   qui   niarcboil  lièciene  peut  lui  élrecomparé,  i4o- 

coQIre  Jobannice,  4>o.  Netteté  et  naiTclé  de  son  réril;  ses 

CoHÈTG  (apparition,  en  1607  ,  Mémoires  ont  un  cachet  qui  n'ap- 

d'nnt)  à   longue  et  large  queue,  paritent  qu'à  lui;  juge meo»  divers 

XLVII1,  ^8.  queles  hisioriens  enooitporlé,  i4>' 

Couines  (Philippe  de)  :  quelle  Keproches  qu'on  peut  fuire  à  Comi- 

étoit  ta  famillei  incertitude  sur  ta  ues,  i43.Seslalenssupérieurlcom- 

<I>le  précise  de  sa  naia&ance,  XT,  racbistortennepeuventélrecontes- 

iiS.  Quel  fui  son  tuteur;  son  por-  tés,  1 44- Des  éditions  diverses  de  ses 

trait;  son  goût  pour  les  livres;  sa  Mémoires;  la  meilleure  et  la  plus 

méiDoire;  ses  regrets  de  ne  pas  u-  complète  est  celle  de  Lenglet-Du- 

mir  le  latin,  116.  Est  présenté  à  fresnoj,i47-Ilsoiilélétraduitsdaiis 

Cbarles ,  comte  de  Ckarolais,  qui  le  toutes  les  langues,  149-  (Notice.)  — 

prend  à  ^on  service  ;  accompagne  Philippe  de  Comines  se  trouve  à  la 

"prince  dans  la  guerre  dite  du  bataille  de  Monlihéry;  ane<:dotc  sur 

Bien  public;  pourquoi  i)  fut  sur-  xnncheval,  37i.AccompBgnelcduc 

Hnimé  Tête  boMi:,1in.  S'attache  de  Bourgogne  à  l'enlreviie  de   Pe- 

(Louis  xt;  sa  conduite  diversemenl  ronne:  avis  qu'il  denne  à  Louùi  xi, 

itiçe  par  les  historiens,  laS.  Faits  4^'  ^^^  envoyé  à  Calrib «jiprés du 

|lni  peuvent  aider  à  fixer  l'opinion  seigneur  de  Vaucler;  commcneilen 

înt  égard,  t3o.  Est  lait  conseiller  est  reçu,  XII,  l^1.  Ptae  au  service 

i-t  chiiinbellan  du  Boi;  lettres  pa-  du  Roi,  So.  Aitsiitte  à  l'entrevue  de 

tentes  qui  lui  accordent  la  prînci-  Pecquignj,  |54.  Est  présenté  au  roi 

I>)uté  deTalmont  et  autres  terres,  d'Angleterre.  1S6.  Est  envové  par 

)3i.  Autres  dons  qui  lui  sont  faits  le  Roi,  après  ta  mort  du  duc  de 

enai^nt,  IÎ3.  Le  Uoi  lui  faitre»-  Bourgogne,   pour  ranger   sons   S3u 

lituer  6,000  livres;  le  duc  Charles  obéissance  les  villes  de  la  Picardie, 

de  Boulogne,  aiirés  son  traité  avec  ^4^- ^^^^ '^^ '''''^  rendre  Arras, 

l-ovisii  en  i47^,  maintient  la  cou-  347-  £^'  envoyé  en  Poiton,  360; 

fiscation  d«s  bieiu  de  Comines;  cc<  puis  en  Italie,  349-  Cause  elbulde 
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celte  mCegian,  ï5i.  Benoit  pour  le  diéiegéDérdeundisconrieD faveur 

Rai  rhommB);e  de  la  cominuDe  de  de  l'élect  on  de  l'archiduc  Erucal, 

Gtues,  354.  Keviem  auprès  du  Roi'j  XXWIII,  10;  et  laS. 
catnment  il  en  est  irailé,  355.  Est        CanHtHCi  (te  damuiseau  de)  sur- 

envojé  en  Savoie  contre  lej  sei-  piend  les  troupes  brctoDties  com- 

Sneura  de  Miolans  el  de  Bresse,  3^0.  maadeei  par  de  Malestroit,  GeoS. 

Va  à  Grepoijle  tcceToir  le  duc  de  de  CouvrBn,Gi-'<ifl'.  MorilloD,  Alain 

Savoie,  371  .Se  rend  auprès  du  duc  Giron  et  F.  d'Au^^j  les  bat,  et  ea 

de  Lorraine^  accueil  <ju'ileD  recuit,  tue  plusieurs,  Vlll,  Si>5.  (^Hiit.  de 

Sm,  7.' Est  envoyé  en  ambaijiade  .flicAe™.)— Tieut  les  places  de  Villj 

■  ■    ^    [,  35.  Description  de  celle  et  de   Cliavanej    pour    le    duc    ' 

lelqiies  détails  sur  eud  gou-  Saxo  contre  la  ducliesse  de  Lui 


ville  ;  quelques  détails  sur  son  gou-  Saxo  contre  la  ducLcsse  de  Luieii> 
Ternement,  So.  But  de  cette  ara-  bourg,  IX,  374'  ^'  porte  sur  la 
bassude  j  comment  il  se  conduitavec  icnle  de  Fhileberl  de  Vtiudrey.  maî- 
U  seigneurie  de  Venisej  politique  tre  de  l'arlillcrie  du  duc  de  Bour- 
des Vénitiens,  86.  Instruit  le  Roi  et  gognej  J  éprouve  une  forte  résil- 
le duc  d'Orléans  de  la  ligue  'jui  se  tance;  perd  beaucoup  de  monde, 
forme  contre  lui,  g3.  Est  mandé  au  et  est  obli^jé  de  s'enfuir,  383.  (M^ui. 
palais  duduge,  où  il  apprend  quel  de  La  Marche.  ) 
est  le  but  de  cette  ligua,  94-  FSie  à,  Co>iH>acE(M.de),  commandant 
ceue  occasion,  gS.  Quitte  Venise,  du  fort  Louie,  essiiie  de.rameuec  les 
g8.  Va  trouver  le  Roi  à  Sienne  j  Rocbcllois  à  l'ubéisfance  qu'iL  doi- 
s'informc  des  intentious  des  Véni-  vent  au  Roi  j  est  autorisé  par  le  com- 
tiens  et  du  duc  de  Milan,  io4-  Lui  mandant  de  l'armée  fiançaîse  à  aa- 

conseille  de  rendre  leurs  places  aux  sjster  à  uue  assemblée  de  la  ville,  oit 

Florentins,  loS.  Vu  paTlemenlerseul  il  renouvelle  ses  exlioilations,  LI, 

avec  lei  ennemin,  146.  Eit  envoyé  à  43.  Est  fdit  capitaiiie  au  régiment 

Casai  pour  traiter  de  la  paix,  16^.  des  Gardes,  164. 
DifBcullës  qu'il  éprouve  dans  cette        Cohholet,  prédicateur  de  la  Li- 

mission,  166.   Détails  sur  les  né-  gue,  trépigne  de  joie  en  ch^tire  iur 

gocialions   qui  ont  lieu;    noms  de  la  fausse  nouvelle  d'un  secours  en- 

Cem  qui  Bout  chargés  de  négocier  Iré  dans  Chartres,  XLVI,  |35.  Pré- 

de   part  et  d'autre,  170-  Apres  la  che  qu'il  i'aut  encore  une  fois  eni- 

paii  conclue.  Comines  est  envoyé  à  prisuuner  lus  politiques  de  la  coui, 

Venise  pour  la  faire  accepter,  181.  178;    et   contre  les   parlisana  du 

Retourne  vers  le  Roi  avec  le  refus  Béarnais,  3iG.  Crie  en  chaire  qu'il 

des  VéniliKOS,  et  chargé  de  propo-  faut  un  Abod,  un  Jéhu,  fîit-il  hu- 

lîtioQS  diiTéretites,  1S1.  Fasse  à  Mi-  gurnot,  3!JS.  lie  rétracte  de  ce  qu'il 

lan,  oii  il  est  honorablement  irailé  a  dit  en  chaire  en  faveur  du  Béar- 

par  le  duc,   i83.   Difficultés  qu'il  nai»,  365.   Dit  qu'il  est  Français, 

éprouve  de  la  part  de  ce  prince  pour  qu'il  voudroit  un  bon  roi  français, 

rexétulion  du  traité  de  paix,  184.  mais  qu'on  n'aura  qu'un  roi  ciraa- 

Fausse  promesse  qu'il  reçoit  en  le  eer,  vu  la  division  qui  régue  enlre 

quillanl,  (85.  Arrive  à  Ljou  auprès  les  grands,  i5g.  Prêche  avec  fureur 

du  Roi,  auquel  il  rend  compte  de  contre  les  religieuse»  que  les  gentils- 

samission,  iSS.[M^'H.ilt  Cominti.)  hommes  prOriiéDcnt  loue  les  jours  i 

~  Est  arrêté  et  mis  dans  une  cage  de  Paris  sous  le  bras,  S36.  Dit  eu  chaire 


fer,  XIV,  i65.  Le  parlement  confis-  que  sî  Un  lui  donne  l'afurance  que 
que  le  quart  de  ses  biens,  et  le  re-  le  Roi  maintiendra  la  relit;ionratlia- 
lègue  pour  dit  ans  dans  une  de  ses    lique,  il  montrera  qu'il  n'est  point 


.    ,^  {Tabl.  du  règ.  de  Ch.  Espagnol,   554-    Recommande   t 

riii.)  chaire  la  peisoane  du  Roi,  dont  il 

CouHEiDOR  (le  cardinal),  nonce  fait  l'éloge,  XLVII,43- 
du  Pape  en  Pologne,  pronomeà  la        CoHaiiie  (le  sieur  Drague*  de).. 
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ftDoTeraeiirpoiiriHliguGcleLaFerlé-  bien  de  son  Etat,  166,  Aticibution 

Bernard',  défend  Tailla  m  ment  celte  du  comte  palatin  du  Rhin  et  du 

Elnce,  XL,  67.  Obtient  une  cnpitu-  comte  de  Cbestcr  en  Angleterre, 
ilioQ  honurable  du  prince  de  Con-  fondées  sur  celles  des  comtes  pi.la- 
ti,  7i.Ejtmiseiidéroute|irè<d'Ot-  lins  de  Ffauce,  367.  Le  comte  du 
lùns  ]iar  les  sieurs  d'Eultaguvs  et  paluis  HVuLt  dci  conseillers  ou  éche- 
de  MoDii^ny.  39).  Par  ^a  cùnduite  vins  chuisiii  par  le  Koi,  -iGS.  Il  j  a 
envers  les  poliiiqucs  et  ceuii  de  la  eu  quelquefois  en  méaie  temps  plu- 
Ligue,  il  maintient  In  traur|uillilé  sieurs  comtes  du  palais,  369,  Suu- 
publique  dans  Orléans,  XLI,  i(i6,  vent  les  roia  assisloï-nL  en  personne 
Sou  exemple  est  imité  par  les  gou-  aux  assises  descomies  du  p.ilais,  et  . 
Tcineursdesplacrs  de  laUgue,  167.  ju^^uient  Eui-mémes  ou  couGr^ 

■Di  bundes  que  Uuguesi:lin  conduit  Pourquoi  les  rois  aut;meiitrrenl  te 

en'Eip.i^nei  d'où  leur  vieul  ce  nomj  nombre  dei  comtes  du  palais,  3^1. 

IV,  336.  Les  empereurs  en  tnvuyoicnt  eu 

CouFMi  et  GiJtA«o,  t'un  conseil-  liai ia  pour  eiercer  la  justice  en  leur 

1er  AU  parlemenl,  l'aulre  prevdt  de  nom,  371.  Ces  comtes  ont  eu  par 

rhdiel,  sont  adjoinki  pour   coni'  la  suitele  tilrede  vicaires  de  l'Em- 

■nissaires  à  Montluc,    envoyé    en  pire,   373.   Les  comles   du   palais 

Guyeune  pour  empêcher  les  trou-  commeltoienl  quelquefois  des  lieu- 

blii,  XXIE,  10.  FaTorisent  te  parti  teneur  aux  lieux  on  ils  étuient  en- 

des  prulvstans,  a^.  Leur  conduite  à  Toyés,  lesquels  s'nppeloienl  wcoii- 

Cahars  dausTaffairederarcliidiacte  tea  du pal-vi i  quelquefois  au^si  ils 

de  Viole  QuBieutej  comment  Munt-  cfaar);eoienl   les    comles   des    lieux 

lue  t'oppose  à  leur  projet ,  33>  Me-  mêmes  pour  juger  eu  leur  place , 


nacésp..rlui,prenDentla  fuite,  40. 

■xi^.  Il  y  a  en  des  comtes  du  palais 
qut  réuui>soient  à  cette  dignité  celle 
de  leur»  comtés  ou  gouveritemens 

CoHfitN,    echevin  de   la   Lj^ue, 

meurt  fort  re^reuë  de  ceux  de  son 

parti, XLVl, ni' 

particuliers,  pour  juHer  eu  dernier 

i:oMFiTS  (Jean  de)  vient  de  la 

ressort  dans  l'étendue  de  ces  gou- 

Savoie  disputer  un  pM  d'armes  prés 

verneroenî,  375.  Le?i  deux  dii;nilca 

de  Dijon,  IX,  333.  Joute  une  se- 

de  comte   du    palais   et   de  comte 

nmde  fuis  contre  Anl.  de  Vaudrej, 

provincial  n'étoient   pas  tellement 

%  Guerrequ'dsujlienlconlre  plu- 

attachées l'une  à  l'aune  que  le  Roi 

sieurs  seii-neurs  de  Sflvr.ie,  X,  64. 

ne  put  les  sép:.rer,  176.  Uaa^e  de» 

Contés  PiLiTiNsdeFrance.  Sous 

emper.-ursd'Alleni^iSneàcel  é^.'aid; 

il  première  et  deutiéme  ruce,  les  les  t'ois  de  Bourfjngne  ont  lU  leurs 

comtes  faîsoient  dans  les  provinces  comtes     palatins  ,     377.     Déiium- 

lafoiiction  det-ouverneurs  etde  jn-  bremrnt  des  comtes  pulalins  sous 

Ses;  pour  les  altaires  d'importance,  les  dilïercns  rois  de  France,  378. 

isroisavoientdans  leurs  palais  des  Les  comtes   de   Toulouse  ont  pris 

comtes  qui  en  avoieni  la  connoïs-  celte  ijoalilé,  sSo.Ceux  deGut  enne 

sauce,  et   qu'on    nommait  comles  paroissi'ill   l'avoir  eue  aussi,  maiii 

du  palais  ou  )>alatin4,  III,  163.  Ces  non   Ceux    de    Poitiers,    181.    T.e€ 

comtes  ju^eoientsoit  par  appel,  soit  comtes  de  Champagne  l'ont  possé- 

en  première  iasl^incej   les  affaires  dée  jusqu'i  la  réunion  d>' ce  comté 

(pi'ils  jugeoicnl  s'appeloient  causeï  k  la  couronne,  aSs.  Ceux  de  Flan- 

palaiinet,    et    leurs    audiences    de  dre  ont  été  également  qualitiés  com- 

mênie,  364.   I«3  afTaires  civiles  et  tespalaiins.  387. 

ctiminelles  étuicnl  de  Irur  ressort,  Corin  (le  baron  <le).  du  parti 

■nais  non  le^  affaires  ecclésiastiques i  delà  Lîgur',  est  fait  prisonnier  parles 

il>  jogeoient  aouveraiuement  dans  royalistes  dans  une  sortie  cju'il  fait 

e«Ué(  qui  întéressoieDl  le Boi  ouïe  delà  ville  de  Soissons,  Xljll,  iS> 
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CoiCBKS  (IcEeign.  de),  ilu  parti  d'arréler  la  irop  grande  farcut  de 

du  duc  do  Bourgogne ,  mt  lue  piÈa  M.  de  LujDCS,  et  de  l'élotgnci  di 

d«  Cbiieau-ChiDon,  XIV,«.  Itoi,  iSg.  il  s'atMche  M,  de  BIiÎd- 

CoBcibE  aiTioMib  provocpié  par  ville  par  les  acivicea  qu'il  lui  raid 

cidé  que  In  Franco  sern 
Tubiidioiice  île  Benoit 
gouvemtra  aelau  e»  Joia  el  usagea  Son  hfllel  est  pillé  par  la 'populace 
eccléaiaatiijuea  jusqu'à  rcziinclioa  après  la  déteation  de  M.  le  prhiK 
du  schisme,  VI,  i3S.        ■  de  Condé,  353.FaEtdlïtra  toj»i;m 

CoNCiMi  ta  su  l'aiais,  où  il  est  en  NormaDdie;  obtieut  le  gouier- 
■aaailliparieiidErca,  XL\]II,  440.  nemeiit  du  château  de  Caen,  3;1 
Ëal  reçu  conaeiller  d'Elat,  cl  prête  Eal  lue  eu  eutraotau  Loutre,  3^5. 
iwriDeut  au  Loutre  eu  <;etle qualité,  IJ  est  eolerrc  pendant  la  nuit;  ton 
XLIX,  io5.  Bruit  public  Eur  se  gé-  corpt  est  exhumé  par  la  populaa , 
néaloeie  et  lur  celle  de  aa  femme,  traîné  dana  les  rues  de  l'aria  et  jclé 
■  77.  Perd  au  jeu  130,000  piiitoks,  dana  la  lifiére,  38o.  (J-'onUni^- 
aift.(M^i».  de  VËiioile.)  —  Son    Mareuil.) 

diSereod  avec  dou  Juan  de  Mcdb-  Coitdé  (le  prince],  frère  d'An- 
ciij  loBoile  faititaaltre  d'hdielor-  toine.de  Bourbon,  roi  de  Navarre, 
dinaire  de  la  Beine,  puisaonpre-  auitia  cour  à  Aniboite  dans  Teapoir 
taierécuyet.L,  104.  Achète  le  mar-  d'aiderle£CMijuiés,XX,8S.  Charari 
quiaal  d'Aocce,  134-  Eicessivea  lii-  par  quelques  una,  U  oae  lealrt  à  In 
béralilès  de  la  Reine  entera  lui;  cour)  aa  déclaration  dans  le  conseil 
son  difTérend  avec  le  grand  icnjut  du  Boi,  Sg.  Il  quiite  Amboise>«>ii 
Bellegarde,  iî5.  La  Beine  panient  ftre  arrèié,  go.  Befuse  de  se  leii- 
i  l'apaiser,  i36.  Il  empêche  que  le  dre  à  l'Hascmblée  des  notables,  qi. 
président  Seguier  soîl  nommé  pre-  Est  arrélé  à  Orléans;  congédie  du- 
mier  président  du  parlement;  rai-  remcnl  un  prélre  qu'on  lui  entoïe 
■ou  de  son  opposition,  145.  Obtient  pour  dire  la  messe  dans  sa  chambre, 
la  citadelle  d'Amiens  el  la  lieulC'  91.  Traduit  devant  une  commis- 
nance  de  rui  de  Picardie,  310.  Ja-  aion,  il  déclare  qu'il  De  répoudn 
lousie  qu'il  excite  contre  lui,  an.  que  devant  ta  cour  dei  pairs,  93. 
Cherche  a  s'appuyer  de  M.  de  Vil-  Sort  de  prison;  veut  que  ea  came 
leroy;  accorde  sa  Elle  au  pclit-GIs  aoit  plaidée  devant  le  parlemeol; 
de  ce  seigntur,  135.  Est  l'ait  mare-  oblienl  uue  juslilicatioD  complèle; 
chai;  nouveau  motif  de  jalousie,  iéini  de  se  réconcilier  a vee  le  doc 
a3i.  Âppine  forlementM.  de  Luy-  de  tiuise,  94-  ^  cantonne  au  faab. 
nca,  .'j(>9.  Obtient  le  commande-  S.-JacqueSid'QÙilpartbientdtponr 
ment  de  l'armée  de  Picardie,  S91.  enlever  le  Boi,  qui  est  i  Fontaine- 
Bloque  Corhie  el  prend  Clermont,  bleau,  loS.Publieunmanifealecon- 
33J.  Vientà  Varis,d'où  il  calobligé    tre  lea  triumvirs,  loS.OHredequit- 


lO  de  la  haine  qu'on    ter  le  roraume  si  les  triun 

Ja  pour  hii,  3i3.  Forme  avec  aa    écarté»  des  aflàircs,  1 06.  Marche sor 
imme  le  dessein  de  changer  le  cou-    Paris  avec  l'amiral,  108.  Est  obligé 


le  de  faire  renvoyer  de  se  retirer  vers  la  Normandie, 

^  Sauveterre  ;  fait  chasser  le  frère  du  log.  Est  fait  prisonnier  â  Is  bataille 

chanceliiT,  336.  Pat  le  traité  de  de  Dreux,  1  lOjHnire  dans  la  Brîe 

Loudun,  il  obtient  la  lieutenance  à  la  tcte  d'une  armée,  134.  Essaie 

de  roi  de  Normandie,  334.  ^"^  '^^  deux  fois  en  vain  d'enfoncer  atec 

conseils  de  M.  de  Montmorency,  il  sa  Cavalerie  Us  Suisnes  qui  condui- 

iravailte  à  faire  rendre  la  liberté  au  »ent  le  Boi  a  Paris,  13S.  Se  décide 

comte  d'Auvergne  et  y  réussit,  337.  à  faire  le  aiége  de  celle  capitale;  en 

Beprésente  à  ta  Beine  U  nécessité  vaincu  dana  les  plaines  de  S.-DeDia, 
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■i^.S«  relira  en  LorrailM,  iift.S*  BaxUmeBti  «nr  c«ue  «coMatiini,  Sft 

pieii  dana  les  plus  grands  péiili,  Avstti  qat  le  Roi  a  le  projei  de  l'at-  . 

■  19.  Revient  «toc  les  eecDun  que  r^terpriaonnieriilserelireenBéHnl, 

luiam^Doleduc  Caiimitj  esuiio  de  gf.  £cril  k  loiu  sea  amis  pttpr  le> 

•'snipiirer  de  Chartres;   ttf  ubligé  prier  de  ne  paa  l'abeadoDijer,  07. 

de  EederaaToni  de  us  troupes,  qui  Halsféleiavis  qu'où  loi  donne,  ils*  . 

veulent  la  paix,  i3o.  Prérenu  qu'il  rend  à  la  cour,  lo^j  puisa  Orléans, 

-    '-     arrêté,  il  ' 


niiie  arrêté,  il  pan  pour  La  tta>  oii  il  est  coojtitné  prisonoieT,  1 
cbelleaiec  Paniiral,  ils.  Eslasasa-  Befuie  de  répondre  à  la  comaiisi 
jiné  après  la  bataille  de  Jamac,  i33.  chargée  de  le  juger;  en  appelle  à  ta 
Son  éloge,  i34-  {Noûoe.)  —  Semet  conrdes  pairs,  iiS.  Est  candainnd 
i  la  lâte  des  méconteos,  et  s'appuie  à  mort  pat  an  conseil  composé  (M 
des  miaiiUvs  buguenoti ,  XXIV,  cbeveliers  de  l'ordre,  de  quelquci 
iSi.  Keste  à  [a-coiir  npcéa  le  mau-  pairs  de  France ,  et  de  plusieurs  con- 
vais  succès  de  la  eanjuralion  d>'Km-<  atiUersducosseil  prive,  1  ifi.meoni- 
botae,  aSi ..  P^ut  -enfutte  d'àHrtf  rtt  pélenco des  juges  prouvée  par  les  loi» 
Picardie,  etaccetira  euBoarir,  oSw  aLuMgos  du  royaume,  ii7.Ëstreai* 
EDlrejxeiid  a*eo-le  toi  de  Kavârre7'  an  liberté  k  la  mort  de  Francis  11 , 
faoùral  de  Chililktn  èlta'ReÎDe  i3i.  Olnleilt  du  nouveau  ni  Char- 
mère,' de  se  rendre  malllredaljyou;  les  II  des  lettres  adteieées  au  parle- 
pourquoi  cette  entrapcini  éblioué,  muitpoDrètrapurgédacTime dont 
1S8.  Eit.maadé  par  le  Roi  pour  te-  il  étoit  accusé ,  et  un  ârrét  d'inno- 
nirse  justifier,  189.  Se  read  à  Or-  ceoçe,  i33.  Sort  de  Parts  par  ordre  . 
léaus,  oit  il  est  retenu  prison nit.T ;  du  Ruî,  se  itnd  a  Orléans;  j  M 
lcsEtataiustruisentBODprocéii;sea'  élu  clief  des  ptotestans;  éctct  au 
lenoe  poclée  contre  lui  par  1b  cou-  connétable  pour  le  prier  do  fair« 
«il  des  Guiae,  19t.  Ia  mort  du  Roi  exécuter  Isa  édils  rendus  en  leur  fa- 
«1  empêche  l'eiécution,  393.  Est  véur,  17I. Envoie  àla  cour  uneprc' 
éla^c,  et  déclaré  innocen(,  3i5.  testalioaiiana  laqaelte  ceux  de  son 
Vieatà  Paris,  appelle  les  buguEuou  parti  dédareot  lès  motifs  qui  leur 
pour  l'aider  a  s'en  rendre  aialtre;  fbnt  prendra  les  armes,  i^.  Su 
«t  contraint  d'en  sortir,  3i6.  S'é-  plaint  à  la  Reine  mère  du  massacra 
toij^  de  la  cour,  Réunît  ses  forces  de  Seos,  17S.  Témoigne  son  mécoc- 
i  Orléans,  337.  Publie  un  maulfesle  tentementdeicicBScamiais  par  ceux 
contre  les  Guise  et  le  connétable ,  de  ion  parti ,  1 79.  Est  invité  par  le 
33i.  Se  met  Sur  la  défensive  eu  at-  parlemeatà^e  remettre  avec  te  Roi  ^ 
tendant  les  étranaers,  et  renvoie  les  189.  Fait  une  nouvdie  déelaratloii 
DiéGODteus  faite  la  ^-uerre  prés  de  remplie  de  doléances;  écrità  L'em- 
chex  eux,  364.  Rcçpil  des  reufurtt  perçue  Ferdinand,  au  duc  de  Sa- 
it marcbe  sur  Paris;  se  décidi:  à  al-:  voie  et  au  comte  palatin  pour  le* 
lei  en  Kormandie ,  376.  Est  fait  prier  de  s'interposer  dans  les  afiàî- 
ptisonnietà  la  bataiUe  de  Ureua  ,  rcs  deacatbaliquesetdes  ifrotestans, 
ijQ.  Devient  lientemntigéiHtal  du  i84'  Dîspositioiu^de  Cea  princes, 
to^aune  a pcéi  l'assassinat  du.'duc  i85.  Estsammé  par  le  Roi  de  poser 
deGuisey'd^G.  Est  tué  à  la  baiaiHe  les  aitties;  con'ditioiH  qu'il  propcue, 
delarnacjdéCailBBuiïqeitcbataiJIe,  igo-  Son  enttèvûe  avec  la  Reine 
&XV,  4.1  et  Buiv.  (:)&»(;  de  TWon-  Bièjce  à  Beaugency;  193.  Pourquoi 
ita.)' — Défait  tes /Intpériani  dans  elle  devient  inutile,  igS.  Reprend 
.  une  lenconLte  ajuti^viroDs  de  cette  ville  sur  les.  troupes  du  Roi, 
Douilens,  XXJCI,  io^i(ComFii.  de  it)^.  Fait  publier  une  réponse  à  l'ar- 
AAnha.)  — Pourqool  'il  s'attire  la  rétdu  parlement  deParia,  par  lequel 
bine  dei  Guise,  XIÇXIII,  55.  M-  il  est  excepté  du  nombre  des  haene- 
cosé  d'eue  ^hef  delà  coniuralion  nais  que  «ette  couna'.dédarés  rebet- 
d'Amboise.Hoime en  plein  conseil  les,  n6.  Uaicbe  tar  Paris  avec  «an 

5a.  II 


DiqilizDdbyGoOgle 


ifl»  CO»  COIf 

armée,  i3o.  Négocia LioucatwiâM  untedeMtpraadrcleaoïtkafiqimi 

aTeçlwi<s>pr()po£luoaira3i.Uu  oomtoeat  i'enueptiie  édbcnie,  147. 

relire  yari  la  Mornwndje,  a33.  Sa  Bonnediscipliaetle  wi  ttonpcBpnt- 

luarclie,   a34'  U  veul  retourner  à  dam  deni.  mou,  i5o.  Premier  dà- 

Paris,  l'amiral  l'en  empâdbe,  a35.  ordre  de  cea  trotipes  à  U  frise  de 

1^  se  dirigo  fecsDreuii  prend G*l-  Beaueencj,  i£i.  Leprincesenietai 

laidopi,  i36.  Etibkiae,  ei.ieaiclaeii  marcbe  pour  Parit  après  avoir  pria 

ëféeà  H.d'Âiivillï,  Blabauillede  Euiiipea,iS6.  Fait  d^natilesteott- 

Dreux,  aJiG.  Est  conduit  li  IL  de  ûrviiur  les  faubourgs  de ceueril^ 

Gui^e,  avec  lequel  il  posée  la  noit,  i&g.  Se  porte  en  Hornandje,  i^r. 

aSi^  £«tmené  an  Uiàteau  d'Ouzin,  £^  fait  prisonnier  à  la  bataille  di 

d'où  il  lenLedese  causer,  a$4.  Sa  Dreni,  176.  Traite  de  la  paix  arec 

read  utile  an  aîége  du  Havre,  iaS.  le  couoéubU,  184.  Vient  se  loger 

EcbOuedaiiB  ton  projet  d'cnleier  le  àS.-Denii,  tg6.  Ce  qu'il  se  propos* 

Roi  à  ft^uceam,  33i.  Se  loe^  à  d>  faire,  19S,  Apià  la  bataille  de 

Sainl-Bcnis  avec  l'amiial,  d'au  ils  S.-Denù  se  relire  <iers  Mantertaa, 

fout  la  guerre  autour  de  Jaris,  383.  xd;  puis  en  Lorraine,  .m5.  Com- 

Deomndc  an  Eoi  l'éLuigneneat  des  ment. il  pourvoit  à  la  solde  de*  ret- 

Guite,  394.  Fait  sortir  son  amée de  Ues,  ao8-  Comment  il  pourrait  à 

Soint-Deuiij  son  ordre  de  bataille;.  l'outrClieD  et  au  logement  de  rknwe 

■OïDsdes  CiipiLaiiies  quila  comman-  prolellante,  aïo.  Sta   dispoMiOBi 

d«nt,  3^.  Fart  de  Noyers  {tourne  pour  attaquer  Chartres,  314.  CoU' 

Njadrea  La  Rockelle-,  oh  leB.(^c&  sent  àlapaii  deLongJBiaeau,  31S. 

pfOlesiBUs  i<ieiinent  le  joindre,  43o.  Se  retire  à  La  Koohelle  avec  l'amiut 

Eiiibleseëà  la  bataille  de  Jarnac.  puis  pour  éviter  d'être  cnveb>t)pé  daM 

tué  par  MoDtesquiou,  446.  (Jlfêtu.  sa  maisOB,  aai.  -Se  rend  malm  da 

Je  C^wMZniia,)  —  Uëtails  sur  son  plusien»  villes  du  Poitou,  et  de  11    , 

entrés    à  Oileans,   S.XX1V,    46.  Saintonge,  318.  S'apP'oc^'i'cU- 

Ulf^Bi.  de  berger.)— A  ta  nouvelle  si|^BD,  aii,ie  trouTe  aussi  l'arBé*     ! 

du  iiiBsaacie  de  Vo^sy, il  avertit  lea  daducd'Aoiou,  33<.  EaoaroKMefct    . 

égliE«i  protesiaBl«s  de  France  de  entre  las  dan  paitù,  333.  Esttgé 

se  lenïi  «ur  leure  gardes,  113.  Se  à  Jarnac^  e^oge  de  ce  prince,  iSI. 

relire  à  Miau»;  appelle  auprès  de  (Itfém.   dt  Lt^Ntate.)  XLV,  65. 

)4ii l'amiral  et  d'Andelot^  dans  qod  Vers  faiusur  ODtortet  sur  oeOede 

deuein  U  quitte  Meaux,  1 13.  S'a-  «es  frëre»,  GS.  La  veille  de  U  bauille 

^emineTersS.-Cloudfmarcfaesur  de  DreuK.  il  fait  sa  r  jve  pnxpltétt- 

OrWaos,  où  il  entre,  134.  Elforu  que  dont  il  fait  parti  Tfaeodowdi 

du  prince  pour  introdoirs  dans  Pa-  Béxe ,  67.  (  L'EsioiU.  ) 
rj8  lureligiouuoiivelle,  la^.Ohet»^       CQ>Dé(HelnideBourl)OB,piiii(* 

des  qui^e  renconlrenl,  dans  ce  des-  de),  psi'olt  à  l'armée  de  t'aŒWalde 

.sein,  ia8.  Le  prince  iil-il  une fauu  Col^y  avec  te  prÎMC  de  Nanrie, 

de  ne  pas  se  cendre  maître  d'abord  XX,  i36.  Eat  forcé  ide  diaager  de 

delà  capitale,  lag.  H  va  ayec  l'a-  nlinon,  160.  E^t  arrélé;  c^ostiti 

iniraZàlaconférenoedeTouryjdis-  s'écliappar,  et  ]Hend  la  tobU  d'At 

positions  des  troupes  qni  de  part  et  kmagne,  170.  flenlrc  cnFCMce) 

d'autre  sont  présentespendtiDt  Dette  la  tiite  d'une  armée  dev^rcaj  fé- 

conréreace,  i35.  Lettre  du  prince  à  nétre   dsas   le    Boarboonois,    i%»- 

Cfllberin*  da  Médicir    -    ■      -  ~  ■  ■     —        ^--•■' 


tourà  O.-léans,  ,37,  D'après  lecDD-    nepButa>fi«ceTeceToir,  ifl3.M«»l 
■ed  de  l'évÉque  de.Val«ce,  Q  aSre    à  U  fleur  de  l'âgeà  S.-Jean-d'A» 


:lir  luL-mème  de  «ely,  304.  {Intred.)  —  RaitawJlh 

, —,  jo.moyeaS'Ytét^  des  troupes';  raaoqoa  d'âlre  enleïé 

blula paix,  140. Poutqooi cette of-  dans  nu  parlement,  XXXIV,  )& 

f««'ap«dt«Ae,  lilLepriace  («ifa».  A  Jli!w^r-)-We«ipM«* 
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LiFèfe,XXKV,  (85.  S'chmom  r«>«l>IUiDeni«re,  XUX,5a.  R*( 

iDprèt  àa  Bai;  caeaïe  d*  détoaraor  Tient  à  FarûjTaà.S.-OcilMid^r  ^ 

le  roi  de  Kavaf  c«  de  preadre  le*  ïo»» .  bénite  m  feu  Boi ,  SS^  Qob« 

arm«i,  i&S.  EumécouttiiL  doi  ir-  iaéat'il>«t  nçu  au  LouVre,  8^.  Va 

tideedelaeoDféreacadfFîeti,  19J)  au,c<)utJKr  du  j'euae  Ilot,  66.  Fait 

AsKiuUe  dei  fotcrs  daiu  le  Fukoti  bire  seQiiiièll.e  et  ebrpi-d»-^tdccA' 

elkSaiatoD^iaMiége  ieBroaagft)  et^i  logja^  caisses  de  ses  tâeËMceét 

i]4-  Quitte  oe  liéae  poiu:  aller  faire  o^'   ^^  opiaion  sur  l'autoriié  df 

ccMidiiGhileaud'Aii«|eis^pau<:eA  Fioftet  iiS.Sereiire  ■  ValerViMos 

A^leterre,  aiS.  [Jif^i.  de  Boùil-  preadre  congé  de  la  Heine,  i63.  Be« 

Job.)— S'mupiaioQOaDtceleiduelat  vitat  à   la  oonr,  iGS.   [Mint.  dv 

XSXVIl,  3îa,  {J.-M.  dt  rU(M.i  i'£*to(i>.)  — Emmène MfwuiiBrti 

—  Em.[wU  p«r  ulegatcii^aa  du  àaa  Fioardis  pqurl'éloigatrduBtii,  qui 
^âAvok,  et  mut£  par  aa  soldat}  en  eat  antoaraui,  L,  16.  Se  teUré 
boBwd  et  bica  r«(a  |iac  le  Migueiu  v«c  elle  ea  Flàndia ,  18.  Eptroié 
Je  Lesdiguièri»;  le  ceud  à  Nism«d  pcier  l'irchidiic  da  Le.  rtosTÔir,.** 
XXïVIII,  Bit.  {Méat,  de  Merk.)  qui  lui  e«t  refuéi  ««  i«nd  >  Co^ 

—  Cba»B  le  doc  de  UenuBu  dil  gne,  et  &it  fattir  la  prineein  pour 
Faiuai  Kiiége^TillB  de  Brouage,  BruZeUeit  3a.  Obtient  ewMtc. d«É 
pim  dam  l'Aniou,  iGg.  Se  œuve  vniir  lui-mâuiedaui  oeUs  ville  ;  rc^ 
TOI  la  Normandie; .passe. en.  Au-  fuie  de  rentrer  enFrapce,  ai.  ï  re> 
|leum,  d'où  il  revieut  à  La  Ho-  TienlapT^ski  jnort  duItoigMir  iA 
dvlle,  370.  £pou«e  à  TaillebuuiB  «rdra  de  la  Beitjc,  1*8.  Counaenta 
mademoiaelle  de  LaTiémouiHaiMgi  oft  reçu  à  Paria ,  log.  5'élai)(ne  da 
(jli^.  de  CoT^t.)  — Bericnit  da  La  pai'^  ^  la  Rein»)  poueqMt,  ^^L 
lbNiielleàFaris,aul^ra  L'avis  qu'où  TieuldeaiMeaibUeaaecràtet^prBBA 
lai  doane  que  le  Aoi  veut  le  îaai  GtmK^  du  Koï  «t  de  la  Beioe,  aiflL 

1  naïuii,  SLV,  Sa.  Se  relire  en  ÂiUF<  On  lui  eoToie  poui  le  «seoet  deuX 

Mg»e4  tTist«àtat  oàily  Bsl  tUuit,  ddpulés,.qa'il  éviu  de  recavivr.;  M 

m.  Met  U  Tille  de  Oii«»à  sontri-  jundà  McaiÉrca,  i3a.  lïitdea  IcTàea 

bMion,aia«iqBebCbaiLreaM,  iiS.  d'boTiiniee,publieuanienifeMc,a3l$. 

Befaee  d'catier  .k  Bougea  arec  I*  DauBoiie  le  rappel  da  chevalier  d« 

iliia  d'Alenfou,  de  peur  d'y  éire  tué,  VendOne,  ^37.  Traite  avec  lea  oom* 

ijj.  Charge  présiû  Satatee  la  i;égt-  miMairesdu  Bai;eca  denlaudes,  af't 

aent  da   capbaiaa   Tiercalia,   et  Se  reod  à  Sle.-Meuehould ,  qui  lof 

cpTooTB   una   gcaitda  pmta,  3ii.  Marre  tsa  panes,. a^3, Traite  d« cet 


ut  à  S.-]eaa>-d'Aiigely  em|Mi-    «adroit  ai 
rné^  lebm  le  bruit  DOBiiBMi,  357. 


.a44-   Obtient  le  eoUverUa^ 

[Méoi,  de  VEataiU.)                   '  nienld'Âa^iae,B46.  EMaude  fMa 

Qimai  (le  priDoe  de)  ^pewe  h,  BWnnMràPaitiereuanaireàead^ 

CWitrllj:iiiadeiB.dcMceataMraBeyr  T0tiiiii)a4g  SepeéeentederantoBtia 

XIVIU,  a57.  ûtfnaule  aa  Bot  la  «ille,  qui  lai  retu^ïci  porlM,  ïSà. 

penniianiidea'éloigiMr,  laquelle  lui  RKoilfroidcment.linassuTaneuipM 

Mt  reEiuÀ^  167.  Su  reura  k  Valatji  lukfiilfairelaiteiBedaw  bâimeao'' 

iS3.Eitlé>e  loi-aiélile  sa  femme,  at  loaté,  .aSi .  La  départ  diiHoi  pour  la 

la  porte  ea  croupe,  3i>4-  Se.raiir*  SreiegneJui  ùiit  cbaûgerdelangagef 

■wpeUe'eaFlaadiE,  343.  Çotitaa  il  «e  re^re  du  Poitou,  aSa.  BieMa> 

ioi  paat  loi  «xprimei  U.  rcgeel  qu'il  teQf  see  œaaéee,  et  ta  aicl  ea  état 

a  d'aiair  Été  obligé  de  .ytlittei  la  da  recommencer  la  gtwne,   afit. 

Fnmes.et  proteste  daaà  lidéfité  tA  Donne  ml  ballet  qui  eai  dansé  deVaM 

deaBB.dévmwnait,  349.  Ecrit  à  U  UBeBUB.aââ.OeBtctlivcbïteaud'Aïa- 

princesc  sa  ilièee,'BpràB  avoir  apprit  boiie  AàimainadD  Hoi,  a68.  Sa  m« 

UmattdJiItDi;kicliTaieikuxUlx  li«e  à  CletnlontaBiu  plend»  eoiigd 

tnsgl'anepaéile  jenMftoi,r(nlM  draAoif  «84-Bl^i"*»*°<*'°P*8'*' 
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le  Roi  i  Bordeaux,  BTant  qu'uBait  HH.tkyiHcrof,  Duïlesiis,  leuré- 
donné  latlthction  ait  iiarlemcnt  aur  lident  JeànniaetFlcuTy.-iSg.  Aiii- 
«e*  TeoraiitraQco,  i8S.  Se  relire  à  êtes  propoaés,  160  et  aSa. 
Coudj,  d'où  il  rmoawHH  ara  ^lain-  Cdmfliks  (Gdj  de]  h  ctoùc  à 
tei.iSe.  Publia  Un  niBDifeEte,  989,  CJteaux,  I,  laS.  Su  mnulrecoiilrair* 
l'aildealevéeaàtabfitejeeportetur  «a  ri^UbliisMnEDtd'Aleiii,  i^lf.En 
Clermont;  pBSM  enaulta  k  Noyon,  \aé  par  les  Comans,  3go. 
puii  à  SoinonB,  igi.  Prrnd  Eper-  CoiTun  (Eustache  de)  prend 
n«y,  agS  ;  Meti ,  3oo.  Eulre  en  Poî-  la  croix,  I,  loa.  Va  délivrer  30,000 
tODjrEçoiluDiecoarade  5(t0Feltr««{  prùoDuiers,  ^xS.  Revient  de  Sqniie 
TfaitHB  traiiésvsoLaTréiDOuiUe,  ■  ConGtxniaeple,  ^iS.  Honte  une 
B30.CoQctiitunetT«Teavec)cgci>iii-  dea  );alères  qui  voDtau  MoQurt  d« 
■niasaires  du  Boi,  3a5.  Auiste  é\a  cette  viH«,  4^0.  Btt  battu  daot  la 
conrTiirenrfa  de  Louduu;  diacoura  détilcidumont  Béniiia,4So.  (f'iib- 
(pi'it  7  lirait,  131.  Avantagea  qu^l'  Hardouin.) — S»nian,^S&.  {figeai. 
lelire  du  tfailc,  33).  Tbmba  don'  àc  l'Emp.  latin.) 
geieusanent  malade;  se  rend  trra-  Conroasiaa  (le  ItaT&D  de)  ttt 
paissant  damle  conseil  du  Boi,  336.  blessd  au  combat  livré  au  ^n- 
i^retire(|uélquetcDipsiS.--ValerT,  tertana  près  du  boura  d'Iuurlille, 
348.BevieBtJiPariscoT>ireravisdes  XXXV,  341.  (lUém.  Hc  T»vmnMt.) 
«iana,  349'  Est  arrêté  au  Louvre,  •- Vasnarooura deaGtnevoisjleiii 
BSi .  Ea  transféra  de  la  Baslille  an  tait  remnorter  une  ticloire  aui  lu 
bois  de  Viocennes,  oit  la  rriacesse  Savoyards,  XL,  iS4-  i^Mcm.  àe 
oblientdes'eiHbrnieT  avec  lai,  4o3,    Curel.) 

E*t  remis  en  liberté  par  le  crédit  de  CoHoadeBétbnn«e>tenvo;éivec 
Luîmes,  qei  le  mène  lui-tnfnte  eu  Ville- Bar dou in  aaprù.dcs  emper. 
Bor,  453.  CoDteille  au  ministère  de  IsaacetAlexisponr  les  sommer  d'île. 
&ire  suivre  H.  dû  Maine  dam  son  culer  le  traité  conclu  avec  les  prinoa  j 
KoaTcrnemeat,  etilele contraisdpe  ctoiièsj  son  diacovra  énergïqncea 
■  en  Boriir,  466.Faît  rejeter  les pra<-  cette  occanon,  1,43-  Commande  la 
poaiLiolisoHertts  par  la  Reine  mère,  villa  de  CDiul«ilinDple  lorsqu'on  j 
4178.  Doiine  le  coiueil  d'>ller«ita-  apprend  la  Bouvelle  d*  la  captivité 
quer  le.  pont  de  C4,  et  d'ea  forcer  de  l'enip.  Baadoaiu.SeBefibn«poac 
lei  retFaueheineiiB  si  la  réponse  de  calmer  les  esprits,  8i.  (iVoIice.)  — 
b  Reine  ii'ett  pas  telle  qu'on  ae  la  Vrend  la  croix,  101.  Est  nommé  par 
promet,  480.  Approuve  que  Lejnea  le  coml». Baudouin  pour  aller  à  \*- 
soit  nommé  connétable^  pourquoi,  ntae,  1 06.  Répoua  qti'il  t'ait  à l'am- 
Soi.  Prend  Sanoerre  et  qucli|aM  bassadear  d'Aleiia,  194-  ^^  '"'  ' 
antres  villes  du  BerH,  5-it.  Service  vojé  Bupréa  du,  jeune  Aleiiï  ponr 
inipoilant  qu'il  rend  au  Roi  en  cau>  le  sosncer  de  tenir  ses  engi^niwiu 
■ont  la  ruine  de  l'infanterie  déM.de  envers  les  princes  croisés,  344-  Q"' 
Soubise,  533.  Motif  qui  le  porre  k    cours  qu'il  lui  tient  k  cette  occi7 

aHvie  les  praleitans  atrc  cha-   lion.    n^G.    Garde  Conatantinople 

£34.  Mécontent  du  traité  qui  pendant  l'expédition  de  l'empeti'ur 
M  négocie  à  Monlpellier.  il  va  von-  Baudoinn,  ago;  Re^t  à  ConstaBli- 
ger  en  Ilnlie,  546.  (fontenoy-Ma-  noplolatritte  noui-clle  de  labalaiUe 
ittiil.}  -  .     d'AodtlBople,  36oi- Conduit  le  se- 

1  CoaF^iniCEa  pour  la  paix  lenurf  eondcorpBdcbataitleciintrBiobaD- 
entre  le  présidmt  Jcanoin,  le  sirur  uice,  4o(>.  Eut  envoyé  au  secours  ■)• 
de  Villeroyet  lesieur  de  Béll(iBi.ne,  BemêrdeTnbt,4io.Honu  jinedn 
recrélaiTe  d^'cardinal  de  Bourfaonj  BalérmquivQntaoaeconrsdeSquise, 
àqueNe-HcondiiibBaleduedeMaren-  44"'  Extuommé  rêvent  de  l'Empire 
naconsent'de  traiter,  X LVI ,  3»t:  à  k  nxwt  de  He«i,  458.  (f'&- 
Lcs  confénnces  reprennent  eom    HurJouin.)  —  Son  adminiatraiion. 


C 


DiqilizDdbyGoOgle 


GON  CON  iSt 

45i^  Eit de  noareau  aaniiné  réfnnt  «ëailien,   rst   bit  jirùoaiiter  par 

■pns  la  morl  de  l'impératrice  Xo-  Bajard ,  XV,  998. 

laade.  467- Fréfcrve  t'Empite  d'une  ,   CoiTlT  (I?  sctgn.  de}^,   premier- 

ÙTUtOQ,  46g.  Sa  mort,  470.  {Die.  maître  d'hdiel  du  cbmle  de  Charo- 

dtCKmp.  lut)  Uie.  est  d'atia  qac  le  comte  garde  la 

ConoFiaCHi  (Sylviano),  pelaqiie,  champ  de  bataille   d«  Ugntlhérj, 

fient  demaoïler  au  Boi  de l'argeat  X,  i3c).  Joule  su  mariage  du  duc  de 

qai  est  dû  à  ceux  d«  sa   maison,  Bourgogae,  3j3.  (AfeVii.  Je  La  Mar- 

XLVIII,  iSi-  "ht.)  — .SsMcqiMeil  qu'il  donne  au 

Coaun,fils  alus  de  Temp.  Fré-  «omtedeCharolHij,XI',  jl5.  (Jlf<^. 

déric  II,  s'enipreue  de  recueillir  la  àe  Corw'nu.) 
niccesson  de  son  péie,  renipOTiie        001(11»  (leseiga.de],  fiUdupre- 

de  grands  avantaees  sur  Innocent  mier  maître  d'hâte!  du  duc  deBuur- 

ir,  l'emparé  de  Napleaj  eLmeurt  Ro^ne,  eal  pris  aucotnbatd'Arraa, 

mbiteinent,.!!,  lao.  XII,  1 15.  ut  l^moin  de  l'andieoce 

CoauBiir,  nia.  de  Conrad,  suc^  que  Louia  de  Crâville,  cnToyé  du 

cédeà«)n.pcre  à  l'â°e  dedeiiian<i,  conoétable  de  S.-Paul-,  obtient  du 

pui«  sont  la  (otèle   du   marquis  Roi,  et  va  aur-le'Cbautp  la  lappor- 

iTHoDibrouck. ,   puii  souh  celle  de  ter  au  duc  de  Bourgogne,  i4i- 
MaloCroj,  frère  naturel  de  «on  pér        Cobteb   (Loufs   de)  en  nommé 

n,  II,  130.  Malgré  tei  conseils  de  page  de  Jeanoed'Arc,  VIII,  168. 
u  mère,  débarque  en  Italie  avec        Corti  Çle  prinoe  de]  est  nommé 

Frédéric,  duc  d  Autricbe;  marché  par  le  Bot,  apréa  laliatailU  d'iTry, 

iinUre  Chailed  d'Anjou;  se  fait  cou-  lieutenant  général  des  paji  d'An- 

rDDnei  empereur  à  Romei  leacou-  jon,  Touraine,  Foiton,  elc-,  XL-~, 

trc Charles  près  du  Uc  Celauo,  lui  64.  Assiège  La  Ferté-Bernard ,  67. 

line  combalj  se  croît  un  moment  Fait  batUe  deux  fois  la  place,  70. 

Tainqueurj  mais  battu,  tesauve  dana  Accorde  au  gouvernear  et  aux  ba- 

Da  cÛileau  Toisiù  de  la  mer;catar-  bilaiu  une  capitulation,  ^c.  Fait  m- 

réié    BTec  Frédéric   et  conduit   à  Teatîr  ChiteaQd>n;embrasemen4io 

Cbtrlei,  I  j  1 .  Est  condamné  à  mort  j  celte  ville,  73.  La  reprend  par  ca- 

na courage  eu  mourant;  tt  n'afoit  pitulation,  ^3.  Attaque  Savignj'  et 

qneiGans,  14^.  fenreud  maître;  investit  la  iiUe'et 

CoaSKiLS  {Conidiay.  Espèce  de  le  cbittean  de  Lavardin,    161.  Le« 

jageiamt  qui  accordait  des  délais  reçoit  à  composition,  ainsi  que  lu 

au  parties  pour  instruire  leurs  af-  châteaux   de  Moutoire  et  de  Savi- 

ûâtw;  d'où  vient  la  forme  de  pro-  gnj,  ifiî.  Assiège  et  prend  Mauloou, . 

nODCcT  les  appointés  au   conseil,  etCbemillé,  i84- Va  au  seconra  de 

elc.,  UI,  65,  Belao,  t85.  Investit  Jdontmoiilton  , 

CoNnim  (Jean),  udet  de  cham-  s'en  empare  d'assaut;  tait  pendre 

biT  du  duc  de  Bourgogne ,  accusé  quelques  soldats  pairepréaaillea  des 

d'avoir  fait  acheter  du  poison  pour  cruautés  exercècs^ar  le  vicooiie  de 

(lire  mourir  le  comte  de  Charolaii,  La  Guierche,  186.  Se  rend  makce 

est  décapité;   détails  sur   celte  af-  de    plusieurs  placea,   187.   Faille 

Uie,  XI,  104.  siège  de  Hirebeau,  qu'il  emporte 

CoisTUTiN,  eunuque,  grand  tré-  de  force;  assiège  le  château,  qui  se 

■crier,  trahit  l'usurpateur  Alexis,  rend  par  compoutlon,  398.  Tente 

1,  31.  Trahit  de  nouveau  le  jeune  uneenlrepnsesurPoitieTS,àtaquaHe 
ilnis,  lils  d'IMac  L'Ange,  elle  livfc  il  renonce;  va  assi^er  Selles  eu 
à  Hurtmphie ,  45-  Berri,  3oo.  Bat  celte  place,  et  la 

CowsTtBTiKOFLE  :  description  de  force  à  capituler,  34?-  Se  rend  mal- 
celte ville,  I,a3o.  £st  prise  par  Ice  tre  de  la  ville  et  du  chiteau  d» Me- 
Liiius,  a^i.  uetbou;  va  asaiézer  Craon.  35a.E>t 

ConTiaiN   (Biuuldo),   capitaine    forcé  de  leier  Ta  siég«,  XLty  ^ 
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i06               COS  COR 

UMMtirBàCfaileaa-Gonliiic,  poil  Ciuibii  «t  Li  CiriUE,  Cèa  drui 

k  Aucera,  ^.  AnMge  en  VMB  h  viDca  «ontpriMsparlMEsfwi^obj 

tort  OH  Rpcbeforl  piél  d'Asgers,  détails^  oe  sujrt,  LI,  ili  et  inir.  A 

t81.  (itTuSn.  d*  CoraC.)— Se  maria  qudleicDiidilioMCorbieeiticudm 

«a    Louvre  «v*e   la   nomteue   de  psr  leiEapacDot»,  367. 

H(»Mfié,  XLV,  ii3.  Serïmt  >  la  Coibifit  (llefpiaut], principal aq 

«Dur,  majcanuit  la  Munine  de  56  oollrge  d«  Chaumont  ta  Baiàgnj, 

mJR*  éous  que  lui  pi«met  U  Etciua  publie  qimtre  hons  diBcours  de  dé' 

I^BQle.XLIX,  ,oi.  {L'£s4oiU.)  yoLion,  XLVIII,  410. 

CtnrTT  (le  seign.  de),  capit»me  de  Cor&ighig  [le  situr)  le  tongedo 

ceni  bomoies  d'aimei,  «t  bltsié  natti  du  roi  dEapn^ne,  par  dêpjk 

^ni  une  excuTiïon  coutro  ka  Sui^-  de  ce  que  le  roi  de  France  !'■  roràn 

fU,  et  meorl  k  Milan,  XV,  376.  priver  de  l«  cbatgc  de  aoii  agent  a  k 

CoKVEiTiou  &ik«a  «Qtrc  le  Bai  Porte OtUMnane ,  XXX,  3)1. 

çt  lei  charaiiera  qui  deroieut  aller  Cornios,  jeuDe  el  belle  feniEW, 

ouue  (UCT  avec  lui,  II,  435.  Liila  mordue  pur  une  fielite  chtenne,  dc- 

deanoiu  delditschcraliers,  438-  Tient  enraf-ée;  rtle  meatt  d'une  arf- 

ConVBB>*ii  (le  oomle  de),  frère  dtcine  cinpoîsannëe  que  hii  donne 

d«  Jean  de  Laienbûurg,  cotitiooe  Kiitnari,neTiHilantpai<t(e^ioo[- 

lo  aié|!«  du  chlleau  d'AlibindièrB  ;  fée.  XLV1I,  ^i^. 

le  reçoit  i  compotitisu,  VU,  ii^,  CoaHEai  [Hugues  etGeofiVo]' de] 

ConaiiE  [le  seian.  de)  eit  bleue  prennent  la  croii,  I,  loi. 

•  l'auaut  du  bonlcrart  d'OrUani,  Coi'nat  (le  capii.)  eat  bleaé  h 

VUI,  14a.  liège  de  Meta,  et  menrt  de  tnbltf- 

-Odwbkolli;  fJeon),  ehauMeiier  »ure«,XXXlI,Ss8. 

deGaoïd,  reçoit  du  nii  de  France  Connt  (  Ascagns  de  La  J  ,  neTCi 

&H)  ftanci  de  p^iiiion  pour  enOe-,  du  Pap«,  «st  envojé  auprès  du  roi 

tenir  la  troubla  daiu  celU  ville,  X,  de  France  pour  le  détourner  de  la 

44.4-  S'enfuit  en  FraocB,  44?-  **•  proleclion  qu'il  a  déclaré  accorder 

liai  i  BrufjcH  aauwaic  U  révoha  .       ■   -                           .     .  t 


e  vmc,  453.  Eit  lai  parmi  Micandole,  XXVIII, 401.  ttépenu 

•rtuRn  dans  la  vUle  de  Gand,  4^-  qui  lui  est  faite  de  la  part  du  Roi, 

CoQUEREi,  généraldu  monnoieà,  ioi.  Est  f dvojc  avec  les  forcei  ik 

publie  uâdL^cot^  anr  le  clniijg»-  rEglise  pour  gastéger  La  Mirandcdi 

■beiU  qu'on  «e  propoae  d'y  fiiire;  oommeDI  it  eat  forcé  de  se  retirer, 

toutes  les  ooiliM  en  «ont  a^iat,  4i>5. 

XLVIII,  093.  CoBRELio  (le  Be«n.)  ae  disting» 

CoçuaviaiB  fait  dea  Ibt^  en  llatUEenicde  Sienne,  XXI, 319. 

JtsTmaiidàBponFleoaBplede  Fanai-  Cornet  (le  capit.)  est  tué  dam 

la);  il  eai  an;âLé  st  mpplîàé;  l'ami-  une  eecarmovcbe  devant  Carabraf, 

ralled*Miraae,XXV,35^XXXlII,  XXXI.  9 m. 

4>9.  CoiHiLLi,  biiard  de  Bourgo^t, 

.  CMjiimtE  (La) ,  goiivemeur  de  a*  dîstiesue  ■  une  ioAie  exécuté*  1 

fitennîcl;  pour  le  roi  d'&apupe,  w  t>ijoa,  IX  ,  S^o.  Déploiv  réleudard 

■roy^nlaaji^  par  le  comte  ftfcmrioe,  de  guerre;  assemble  loo  laonea,  3*6. 

karani^ie  lea  capitaine]  de  sa  garni-  Eat  noniiaé  ^ouTcmeur  de  Lnieni' 

MU,  XLI.  85- S'amure  de  leur  tidé-  bourg  ponrleducde Bonr(;ofpe,4o?- 

Ifté,  êS.  Soutient  courageiuemeut  Bit  lue  par  uu  Gaulois  après  anoit 

FallaquB,  87.  Est  forcé  de  leodr*  abattu  pluairara  rebelles,  X,  106. 

ta  place  apiè*  avoir  été  blaaaé,  i>o.  Corhille,  ministre  de  Ntimes, 

Co(Bii(Guill.  da)^  ctnseiEleran  vient  voir  P.  de  L'Esloilej  lenuic 

C'emsnt  dePartEi,  est  ncnninépar  pour  la  réunion  des  deimeomaiB-. 

isti  pranierptéiideat  du  Dan-  nions,  XLVIII,  134,  Ilfatlunlivi* 

phioë,  Xlll,  t6}.  BOTCeanjet,  iJ;- 
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co(r  coo           i6^ 

€oBBDa$OH   (la  cnpil.)  défait  la  en  chaire,  il  ya  deMander-aosclie-. 

tcoype dubaroD deVatau,  dupani  mise  à  l'KéréiiquC  Casai^n,  i^. 

de  Mayenne,  et  le  fait  prisoniiiet ,  Pablie  un  noureau  livret  de  dévo— 

XXXV,  3m.  Uou,  »8Î.  Va  voirRaMÎIlaéenpti- 

Coaae  (te  capiL  Philippe)  est toë  son,  XLIX.iS.Diapuie  entre  lai  et 

■u  aiége  de  BouIo^aCi  XIX,  553.  M.  de  Lomênie  on  plein  conseil,  3"}. 

CoasÉ-Gonios  (le  DiarécHal  de]  Demande  au  procureur  général  la 

(hro  prés  d'Âcnaj-le-Duc  uue  ha-  permJisioQ  de  faire  imprimer  une 

taille  alii  proies  ta  na,  doni  le  succès  apologie  de  sa  société,  6^.  LoBan"ea 

est  indécis,   XX,   i33.  Eal  arrêté  outrées  qu'il  doune  au  jeucie  duc 

comme   soupçonué    d'intelligences  d'Orléans^  k  quelle   occasion,  74* 

arec  les  mécoùieos,  i^i.  {^Inirod.  )  Fait  publier  une  lettre  déelaratoire 

— r  Est  nommé  gouïsmeur  de  Metx  de  la  doctrine  dea  jésaites,  81.  Fiai- 

pailecrédililucoDuélablede  Mont-  esnle  conféreilce  avec  l'abbé  Du- 

inoreiicy,  XXVI,  411.   [MAn.   dp  buis,  ordonnée  par  laReine  pourlea 

r«z7/ei'(7^.)  — Ilfaitentcerheureu.  accorder,  9a.  Préseoteà  U.deBouiU 

ifiaent  an  couvoi  de  m  uoi  lion  s  dans  Ion  >o  a  Instruction  catholique,  Ii3. 

Santia,  S16.  Défait  dans  la  plaine  Va  aXtoyes  pour;  faire  ses  menéei  . 

de  Cerisotles  nao  petite  armée  lo-  en  faveur  de  ceux  de  sa  compagaie, 

Lmto  ,  XXX,  ai3.(Du  ynian.)  —  ai3.  (Mein.  de  VEstoUe.) — Détei- 

Défait  à  VaUry  les  troupes  de  Co-  iniae  le  rai  Henri  iT  à  publlËr  son 

riville,  et  fait  trancher  la  tête  à  ce  édit  ooiilreles  duels,  L,  35.  {Fon^ 

t,  X,XXIII,4ig.  Présente  laba-  Uiurr-Mareuil) 

taille  à  l'anùtal  près  du  Mont-S.-'  Coucncs'(lB  baron  de]  est  tué  k. 

Jean  ,  Soo.  Prend  la  route  de  Sens  la  bataille  du  Monslîer,  et  enterré 

mr  vsurer  Paris,  Soi.  {Mtfm.  de  dans Téglise  de  Nancy,  XXXl,  154. 

aittinau.) XXXI-V,  a86.  — ^Mar-  Codct  (Raoul,  sire  de],  est  taé 

t^té  pour  cause  d'intelligence  avec  aioc  lo  comte  d'Artois  dam  les  rues 

les  proteslans,  XKXV,  1 16.  {^fé^l.  de  la  Maseonce,  II,  i4i . 

4e  Souillon,)  — ^  Meurt  au  château  CodCt  (le  Seign.  de]  tb  eil%On- 

deGonno'r,  XLV,  -ii^,  { L'EiloiU.)  grie  contre  Bajazet,  VI,  ^45.  Son 

CotTAsii,  seigD.  d'Us,  traduit  en.  oourage  ii  la  bataille  de  Hicopolls, 

vers   les  poésies  latines  renfermées  4^' ^  "' '''^>  4^^- 

dans  les  Mémoires  di'ic^'deThou,  Corntiw  (Denise),  femmede  Jacq. 

XXXVIl,3ia.  Charpentier,  tnattie  pêchear,  ac- 

CorKHEÀD  (RobertJ ,  Ëls  du  nié-  eouche  de  deux  filles  jumelles  joiit- 

ieâa  du  comte  de  Charolais ,  déli-  les  ensemble  deptus  le  miUcu  de  la 

vre  ce  prince  du  danger  qu'il  court  poitrine  jusqu'au  nombtil,  XI.VII, 

«  U  bataille  ckMontIhécy;  estfait  483. 

cfasvalierpar  lui,  et  pourvu  de  l'of-  Coolches  (Cl.  de  Montagu,  leig. 

fice  de  lieutenant  des  fiefs  en  Bra-  de),  vient  de  Bourgogne  au  secoura 

hpnt,X,a37.  du  duc  de  Bourhod  avec  d'autres 

CoTToa  (le  père),  jésui^ ,  prêche  seigneurs,  XI,  3So. 

devant  le  Roi,  XÎ-VH,  3gi ,  4'7-  Codloti,  écnmenrde  met,  s'cm- 

Eat  blessé  d'un  coup  d'épée  ;  le  Roi  pare  de  Sonaviies  flamands  chprgéa 

envoie  ses  ntédeoins  et  chirurgiens  de  seigle  et  de  harencs,  XIV,  gi. 

pour  le  soigner,  4'9.  Quatrain  tnh  Cooa  (tableau  de  la)  sous  Marie  ■ 

contre  lui;  à  quelle  occasion,  4io.  de  Médicia  etLouisxiii.XXIV,  i3o.' 

Poursoit  et  obtient  la  démoUrïou  de  Cooa  n'A» gleieike  (état  présent 

la  pyramide  «levée  contre  la  mé-  de  la).  Mémoire  adresséà  M.deCha- 

moire  de  lésa  Chltel.  49"'  Publie  vigny,8ecrétaired'Etat,pBrlFmaTq. 

un    petit  livre  intitulé   InUi-iture  deFoiitcnay-Haren<l,LI,5S8etsaiv. 

œcupatioa    d'une    Ame     dévote,  Coo»  des  Purs;  d'où  dit  parolt 

XLVIII  ,111.  Aptes  s'être  échauffé  tirer  ton  origine,  III,  87. 


SL 


>;,l,ZDdbyG00gle 


i68           CQU  cor 

CoDUHT  Di  Belle- Vil,  cLeva-  fitaseê  ou  liUralitrâ  que  1rs  rois 

litr  allemand,  dispuie  un  psttfar-  fatMieat  k  Icacs ^({rands  offictm, 

mesiirèi  de  Dijon,  IX,  34i-  io°-  £■>  luoi  diniiitoiént  ces  lat- 

CouKuiiaii  (le  teiga.  de],  andci  Cesses,  et  c<im|nenl  elln  ■«  pa~ 
eentilshoramei  de  la  chambre  de  blioieat,  lOiJ  L'u^ge  de  ces  fèLei 
1  Em perçu T,  vient  en  France  et  tra-  rojales  s'introduisit  en  Angleietre 
faille  STee  la  Beîne  à  méiiiqiïr  une  sous  lïfrpis  uormands,  loS.  Auto- 
entrevue  entre  le  Roi  et  Cnailes-  cités  qui  le  -confirment,  io5.  A 
Quint,  XVIII,  119.  l'exemiile  dusauvecain,  les  grand* 

CociCELLEl ,  lieutenant  du  CKpit.  f  eÎRneuri  tinrent  leurs  cours  solcn- 

Fort,,  est  fait  [irieonnier  dsus  une.  Délies  aux  crandcs  fêtes  de  l'année, 

escarmouche  qui  a  lieu  devant  le  106.   Ils  ubligeoieut  leurs  vassaux 

cbè^au  de  Bcnli,  XXXI,  304  à  a'j  trouver,  et  ceux-ci  ;  étoient 

.    OeeKtLCOi  (GuilL),  grand  fau-  tenus  à  quelques  devcirs  jiaiticu- 

«onnier  du  dauphin  Louis,  est  char-  liers,  108. 

gé  de  remettre  au  Hoj  la  lettre  de  Cochtebedse   [  Guilt.   de),   on 

soumission  de  ce  prince,  XI,   196.  des  assassina  du  duc  d'Orléans,  re- 

Esl  appelé  auconseil  pour  entendre  çoit  de  grandes  renies  du  duc  de 

ta  réponse  que  lui  fait  le  chanct-licT;  Bour|;og»c,  Vil,  ijo. 

'reçoit  l'ordre  de  se  retirer,  197.  Coohtetui  (  messire  J'îerre  de), 

Couis  et  fêtes  aotennelles   des  chevalier   nii(;lais,   est    vaincu  en 

rois  de  Çranc^  Aui  principales  fé-  champ  clos  parBoucicaut,  VI,  41 4- 

tes  de  l'année,  les  rois  de  France  Codrteiiii  (Gabriel de  BouûiD' 

M  faisoient  Voir  Bui  ^uples  et  aui  villiera  de),  gentilhomme  prolu- 

Ctramcers  avec  pompe  et  niai^oifi-  tant,  viole  une  Elle,  tombe  dans  les 

cence,  lU,   8g.   Kichesae  de  leurs  mains  des   Parisiens;    est   puni  de 

vétemens  dans  ces  occasions,  go.  mortpour  d'autres  ctimes, XXXIV, 

Forme  qu'ils  avoient,gi.  S.  Louis,  i^G. 

quoique  modeste  dans  ses  habits ,  se  Courtois    (  Simon  ) ,    procureur 

moniroit  à  ces  fêtes  avec  toute  la  {jénérsl  du  Koi  pour  la  province 

pompe  royale,  93.  Les  Tois  y  mon-  d'Artois,  c-t  décapité  pour  avoir 

troienlencore  leur  magoISceDce  par  prfté  serment  à  Marie  de  Botirgo- 

le  nombre  des  seijtneitrs  et  des  prér  gne,  XIV,  91. 

]ats  qui  te  rendoient  à  leur  cour,  Cocrvilir  (le  Fei|^'.  de)  est  tué 

Kr  les  festins  splendides,  par  les  à  la  bataille  de  CerinoUrs, XIX,  509. 
gesses  etlibéralilii, par  Icsgran-  CousinOT,   avocat   général,    re- 
des  cérétDODÎes,  surtout  celles  des  quîert  dans  ua  grand  conseil  <|De 
cberaUries.j    d'où  viilt  à   ces   as-  Jean-sans-Feur  mit  tenudedeman- 
semblccs   le   nom   de    coars  pie-  der  pardon  à  Valcntine;  que seshll- 
itiirei,  solaineUts,  puhUquti,  gi-  tels  soien;    Bsês,  et  qu'il  aille  passer 
nimtet,  ouvcrUi,  âS.  Les  rois  j  iq  qns  d;>t(s  la  Terre  Sainte,  M, 
faiioient  distribuer  des  h^bitsqa'on  379.                                                 ^ 
appeloit  /(VfAf,   96.   Cetlo   cOu-  Coctbis  (bataille  de),  Kvrée  eii 
tume  parott  avoir  été  empruntée  1S87  et  gacuce  par  le  roi   de  Na- 
foz  empereurs  d'Orient,  98.  Dans  varre  sur  1  armée  commandée  par 
ces  grandes  fêles,  les   rois  nian-  le  duc  de  Joyeuse,  qui  j  est  tué 
:e  de  toute  leur  avec  son  frère  cl  prés  de  4oo  gen- 
visparleîgranda  tilahoramcs,  XXXVI.  gn. 
onne  et  de  l'hd-  Covffiei    [  le  général  )  est  eB- 
ii  des  divertisse-  voyéauBoipar  leni«échaldeBris. 
I  ou  ménétriers,  sac  pour  lui  porter  la  nouvelledela 
jougleurs,  des  prise  de  Casai,  et  diverses  deman- 
et  fêles  liroienl  des  et  remontrances  sur  les  affaires 
ir  éclat  des  lar-  du  Piémont,  XXIX,  368-  Etttcii< 
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Tojé  au  owréclul  arec  lea  ordcea 

du  Roi,  378. 

Cuo»  (Pierre  de),  seiga.  ange- 
fiB,-cbargê  par  le  iluc  d'Anjou 
d'iUer  en  France  Eollicùet  des  ae- 
cour»  d'argent,  les  dissipe  toua  à 
Ymise,  VI,  aoi.  Ose  reparokre  à 
Ig  cuur;  est  protégé  par  le  jeune 
frère  du  fioj,  aoa.  Est,  cljasïé  de  lu 
cour  pour  une  imprudence^  inédile 
de  se  vi^nger,  iiS.  Fait  assassiner  le 
loanélable  de  Cliasun,  iiÛ.  Se  ré- 
fD;;ie  en  Brelagne,  337.  Obtient  sa 
Kricej  est  rappeU,  340.  Plein  de 
repentir  de  son  crime,  fait  éleTer 
CD  eipiation  uoe  croii  de  pierre  à 
Tendroit  aix  il  auroii  dû  périr  sur 
l'cchafaud  i  obtient  que  par  la  suile 
l«  coupiibies  allant  au  supplice  au- 
roirat  un  confesseur,  34'- 

CuOR  (Georges  de  Lu  Trémouil- 
l(,  baron  de),  est  charge  de  ré* 
dairela  Bour;;ogae,  XII,  3ao.  Aidé 
dn  priuve  d'Orsnge  lean  de  Châ- 
bm,  il  se  rend  nmitre  de  Dijon  et 
du  doché  de  Baurt^gnej  ne  yeut  te- 
nir aucune  des  promesses  faites  à 
«prioce,  3ii.  Assiège  la  ville  de 
DAle,  et  perd  une  partie  de  son  at- 
lillerieeldeses  gens;  ses  pilleries, 
343.  Remporte  aueltiues  avantages 
sur  les  Allemands  et  les  Bourgiii- 
gaoos;  fait  prisonnier  le  seigneur 
UF  Chaiteauguyon ,  fila  du  prince 
d'Ocangc;  perd  le  gouvernement 
dt  Bourgogne,  344.  {  IfUai .  de  Ca- 
Bànct.)  —  Ent  envoyé  en  Lorrains 
en  qualité  de  lieutenant  général, 
Stll,  437.  Fuit  la  guerre  en  Bour- 
gi^ne  au  prince  d'Orange  Jean  de 
Cluloasi  défait  en  batiiiUe  rangée 
le  seigneur  de  ChasleauguyoD  son 
llire,  XIV,  6>.  (  J.  de  Trorei.  ) 

CitsosKi  (Jean),  sentilh.  polo- 
nais, comblé  de  bienfaits  pur  Calh. 
de  Médicis  ..retourne  duns  son  paj'S 
pleJD  d'enthouiiasme  pour  le  duc 
d'Anjou,  XXXVIII,  31. 

CitiaCK  (  le  comte  de)  eit  Xui 
d'an  coup  de  pierre  k  la  Iraiiclice 
de  Volpian,  XXI,  336;  XXXI,  383. 
Ciïci.  village  de  Picardie  oii  se 
lÎTrauae  fameuse  bataille  entre  Phi- 
lippe àe,  A'alois   et  Edouard,  roi 
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d'Angleterre,  IV,  110.  Détails  sur 
celle  bataille,  m.  Ce  fut  la  pre- 
mière fois,  selon  quelques  historiens, 
qu'on  Kl  usage  de  l'artilUrie,  lia. 

CneaÉ(BertrauddeFoi3sj,  seign. 
de),  partHe  l'abbaye  de  Bouhou- 
rie  pour  aller  au  secours  du  capit. 
Bedaigne  surpris  à  Boubain,  XIX, 

443. 

CnÉQDi  (le  aienr  de), gentilhomme 
de  Picardii-,  se  bat  deux  fois  en  duel 
avec  don  Pbilippia  ,  bâtard  de  Sa- 
voie, et  lebUsseà  mort,  XXX7I. 
391.    {C/ie-rrnj-.)  —   Pat   et   fait 

Srisonaïer  le  comte  de  Carraval, 
eutenant  du  duc  de  Savoie,  XUll, 
35o.  (  Me-/".  <ie  Cayet.  )  —  Est  fait 
prisonnier  par  le  duc  de  Savoie, 
XLVII ,  aai .  Tue  en  duel  don  Phi- 
lippin ,  bâtard  de  Savoie,  a53.  Sur- 
prend la  ville  de  Montméliant,  a38. 
{L'£stoiU.) 

CaÉQCi  (M.  de]  arrive  au  Mans 
avec  les  troupes  du  Hoi ,  ei  les  loge 
dans  les  villages  voiiiins,  L,  4;S. 
Est  fait  maréclval  de  France  à  la 
mort  du  maréchal  de  Brissac,  5i^. 
Est  envoyé  .luprès  de  M.  de  Lesdi- 

Siièrcs  pour  l'engager  à  se  faire  ca- 
oliquG,  538. 

CnEEsÉ  (le  comie  de)  tue  en  duel 
le  baron  de  .S..Georges,  XLVII,  335. 
Chesset  (le  sieur  de)  est  fait  pri- 
sonnier par  les  prolestans  au  com- 
bat livré  près  du  bourg  dissurtille, 
XXXV,  34a. 

CaEssoHvlL,  du  parti  anglais, 
est  délacbé  par  Thomas  Granson 
pour  aller  tirer  des  soldats  des  gar- 
nisons voisines  de  Pont^allain,  V, 
7S.  Befuse  de  rendre  S.-Maur-sur- 
Ijoirc  à  Duout-sctin;  son  entrevue 
avec  lui ,  gS.  Met  le  feu  à  la  ville. 
Après  en  avoir  fait  sortir  tous  les  lia- 
bilans  et  la  garnison .  98. 

CnEvliiT(Giiill.  de]  est  nommé 
crieur^iublic  du  butin  fait  à  Luxem- 
bourg, et  le  vend  SUT  un  étal,  IX, 
3oS.  Devenu  gouverneur  de  ce  du- 
ché, il  parvient  arameneràrobéi»- 
saiice  du  duc  de  Bourgogne  plu- 
sieurs habitans  qui  s'ctoicnt  révol- 
tés. X.  i3i. 

(Ph.de),seisn.de* 


.   CllEÏ 
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dcdti,  joute  BU  Riarla§|c  du  duc  de 

Bourgugae,  X,  369.  Tient  pour  )e 

Birli  de  Ph.  de  Cléres  ;  aMié{>« 
ieupoTt;  esl  bhseé,  461 .  Eu  Sorte 
d«  l«r«r  le  siège,  463.  I^M>ini.  de  La 
Marche.']—  Aptéa  Ih  mort  de  Cbar- 
lei-le-Tiinéraire ,  passe  au  service 
de  Louis  XI  ;  s«  réponEC  à  ce  prince 
qui  lui  deiUBude  drs  comptes,  XI, 
3SS.  livre  du  assaut  à  la  Tilie  de 
Beauvais,  XII,  74.  Livre  Artss  au 
Bai,  et  Jui  piéle  sermcut  de  fidélité, 
37a.  £bi  Ëallu  B  Guiae^asie,  35?, 
Eeçoil  h  Hesdin  MarguetiLe ,  fille  da 
l'arcbiduc,  destinée  au  Dauphin, 
386.  {Comines.)  —  Dél'ait  l'uTaiit' 
garde  du  duc  devant  la  ville  d'Aire, 
XIV,  89.  Assiège  cette  ville,  et  U 
Te^it  à  coniposidon,  io5.  {J.  de 
Troj-et.  )  —  Hem  porte  une  victoire 

Bi'thuiie,  i83.  Opiuedans  le  coneeil 
du  Roi  pour  qu'au  atiaque  le  Mila- 
oais,  etuieurt  quelques  jours  après, 
aïo,  (Toii  durég.  deCh.  riii.) 

CsETiLlE  [  Louis  de),  genlilh.  au 
service  du  connétable  de  S.-l'aul, 
estCDvové  pur  lui  auprès  du  Rot, 
XII,  i4i.DétaiUsiDgulieTssurl'au- 
dience  que  le  Roi  lui  donne,  143. 

Cil  d'akhes  (te)  apparlenoit  a 
l'alné  des  familles,  ITI,  >i3.  M'est 
autre  chose  qu'une  clameur  conçue 
en  deux. ou  trois  mois,  et  prononcée 
au  commencement  ou  au  fort  du 
combat^  est  divereerpent  désigaé 
par  les  auteurs  la^ns,  314.  Imaginé 
pour  Buemrater  l'effroi  des  eune- 
mis,  ai5.  Étoil  quelquefois  m£Ié 
d'eihOTla lions,  116.  D'nutres  fois 
de  chants  à  l'honneur  de  rois  ou 
de  guerriers,  117.  Les  chrétiens  le 

alS.Eiemples  qui  le  prouvent,  aig. 
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renscrisd'atmes  des  rois  chrétiens  ,L 
aî4-  Des  seigneurs  ou  princes,  a36. 
Il  y  en  Bvo<l  qui  étoient  tirés  de 
quelque  épithètc  dlionneur  allri- 
Ëuée  eux  familles,  341-  Les  noms 
de  capitales  furent  aussi  des  cris, 
d'armes,  a43'  Le  plus  souvent  le  ni 
d'armes  ëluit  le  nom  de  la  insison 
«u  famille ,  3^4.  Tous  les  âohles  ne 
l'avoientpasjiln'apparlenoitqu'auï 
chefs  de  troupes  qui  avoient  ban- 
nier?  à  l'armée,  34^-  Outre  les  crïs 
d'armes  psrtiriJiers,  il  yen  avoîtou 
général;  quel  il  était, d'ordinaire, 
l4S-  C'étoit  quelqu^ois  celui  du  ^ 
prince,  quoique  absent,  a47- Far  qui 
et  quand  le.  cri  général  élojt  pro- 
noncé, 34B'  Servoit  aux  soldati, 
ainsi  que  le  cri  particulier,  4  se  re- 
CDnnoUrcdans  la  mêlée,  aSo.  Quand 
le  cri  particulier  étoit  ptonoacé, 
l5t.  Servoit  aux  chefs  pour  appeler 
du  secours,  3S3.  S'appeloit  alors  cri 
à  la  recotttte,  sSj .  Quand  chaque 
soldat  crioit  le  cri  de  son  capitaine 
M  chaque  cavalier  celui  de  son  han- 
nerel,  a5S.  Dans  les  tournois,  on 
crioit  le  cri  des  chevaliers,  3S6.  Les 
puînés  ne  pouvoiejit  prendre  le  cii 
de  la  famille  qu'en  j  ajoutant  ou  en 
6tant  quelque  mot,  aS^,  Le  cri  d'ar- 
mes différent  du  mot  d'ordre  des 
Grecs  et  des  X^itins,  et  du  mot  àa 
^uet  des  Français,  361. 

CsiTTOR  [G.)  fait  l'oraison  tu- 

;  Henri  iv   à   Chambérv, 

6. 

m  fait  imprimer  des  t)ië- 


XLIV, 


a  qui 


Lesri 


is  d^armi 


ventére 


.  qui  leur  etoient  parti- 
culiers, aaa.  Quels  étoient  las  cris 
d'aimes  des  croisés,  333.  QueU  fn- 
rent  ceux  des  paladins  français  après 
la  conquête  de  Jérusalem,  aa^-  ^^^ 
papes  «m'en!  aussi  le  leur,  336.  D'oii 
vient  Je  cri  de  MoatjaU  S.-Denii, 
337.  Difficulté  i  ce  sujet,  aag.  So- 
lution qu'on  en  dbnne,  3IÏ.  Diffè- 


de  l'entendre,  XL\I!I,o3. 

CkoistnEs  (les)  :  réilexians  sur 
ces  entreprises,  contre  lesquelles  on 
a  tant  déclamé  dana  nos  temps  mo- 
dernes, II,  91. 

Cxoui,  l'un  dea  Seîie,  auteur  du 
livre  intitulé  le  /Manant  et  U  Ma- 
heuiVe,  XXXVlir,  17a.  Il  s'élève 
daa.q  une  assemblée  des  Seiie  con- 
tre l'arrêt  du  parlement  qui  absout 
Brig^rd,  XL,  363-  Fait  imprimer; 
malgré  le  procureur  général,  un  ou- 
trage sut  son  procès,  364-^^*°"^' 
en  Flaudie  après  le  meurtre  du  pré-- 
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tièeax,  BriNon ,  auquel  il  (  parlioipé, 

3S4.  {Mifm.  Jt  Cayet.)  —  Dit  ■ 
H.  Coltûn,  OQclc  de  Pierre  de L'Es- 
toila,  qu'une  S.-Banhelemj  eeroit 
bien  sécessaire  par  te  temps  qui 
ooait,  XLVI,  i8â.  £91  juge  oupré- 
liilcnt  BrissoB,  de  Larcber  et  Tar- 
dif, qu'il  fait  pendrej  conduit  en-' 
luite  leuri  cor|is  i  la  Grève,  ig6. 
{l'£t[oile.) 

CiOQ  [le  capii.  Du)  e*t  tarojé 
à  b  lête  de  sea  4°o  aiquebusiera 
cnatre  Biuues  de  Muntcade, 
XXVI,  37. 

CxoQrÀWi  (les),  on  les  tarà~ 
aviiù.  Nom  donne  à  ua  aoulère- 
ment  général  des  peuples  du  Li- 
Ruuin,  du  Périgord,  de  l'Â^eouii, 
du  Qaercy  «t  pava  circonvoiaioa, 
XUl,  aaa.  Quel  en  est  l'ubict,  siJ. 
Diveraca  auembléei  qui  ont  lien; 
résolutions  qui  y  sont  prises,  aa^. 
Dêpuiatiao  envorée  au  Boi,  aià. 
Coâunest  Le  aoulsiemeat  est  apaiaâ, 
a30jXLVII,«8, 

Ctoa  Ile  atina.  des)  eal  tué  k  U 
balaiUe  d«  CerMoIlM,  XXI,  3i. 

Caoi  (le  aieur  de],  qui  a  liTr'é  le 
Harre  aux  Anglaia,  e»t  pindu  après 
1*  prise  de  Roueu  pat  le  duc  de 
Guiie,  XXXIII,  113. 

CaOTE  (le  capil.  La)  mtprend 
BMC  Bavard  le  capit.  MalleYècbe, 
Mini  bit  ifrand  nombie  de  prison- 
BÎera,  XV,  agi.  Est  Domnié  com- 
aandant  de  Ligoago;  tombe  dange- 
reuement  maude,  3S5.  Pen^e  mou- 
rir de  douleur  en  apprenant  com- 

tuée  dans  une  embuscade,  34 a> 

Ckdct  (Jean,  aeign.  de),  eaten- 
TOié  à  la  poursuite  des  Gantois  re- 
belles. X,  83.  En  tu  an  erand 
nombre,  84-  Attaque  un  bouIeTart 
daGaail,^!.  Repuittse les  Gantois 
ituqiu  dans  la  tille,  gi.  Reprend 
plusieurs  plauea  du  Luzeeabouruj 
accorde  une  iréfe  aux  liubitaus  de 
Thionvllle,  i55.  Remet  ceUe  ville 
soiu  l'obéUsance  du  doc,  i56.  Ma- 
rie ion  GU  Jean  à  la  fille  du  conite 
de  S.-Panl;  haine  entre  lei  deux  fa- 
Di^laa  à  l'occaiioa  de  ce  mariage, 
30S.  S'attache  am  Danpiun  et  se  té- 
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Ïireda  comte  de  Charolaîi,  33a: 
I,  34a. 

Cioiii  (Plil,  de),  lils  du  comte 
de  Cimay  ,  fst  blessé  au  liëge  d'A~ 
nùens.X,  379. 

CaouT  (le  seign.  de),  membre 
du  conseil  du  Roi,  estarrèlé  par  le 
parti  des  armagnacs  comme  com- 
plice de  l'assassinat  du  duc  d'Or- 
léans, VI,  ag3. 

CaoDi  (le  seign.  de)  conduit  la 
cavaletie  du  duc  de  Bourgogne  cOD- 
Ue  lei  Lié^'eois  et  le  comte  de  Fe- 
ruvei,  \1I,  »43.  Est  fait  prison- 
nier par  les  gens  du  duc  d'Orléans; 
délivré,  3S1-  Com 


l  il  déli 


1  iil. 


leign. 


de  La),  guidon  des  );cBdarme5  de 
d'AmviUe,  est  reçu  à  Montpellier 
pour  gouyeroeur,  et  y  rëtablil  la 
messe,  XXXIV,  Sjî. 

CaocÉ,  procureur  su  CUitelelda 
Paris,  l'un  des  Seixe,  et  auteur 
d'uue  premipfc  émeute,  fait  armer 
le  quartier  de  l'Université,  et  de- 
vient la  cause  de  la  journée  des 
Barricades,  XXXVlll,  353.  Il  fait 
retirer  les  gardes  du  Roi.  et  s'em- 
pare du  petit  ChitelEt, 354- (Jt/«iH- 
rfa  Ca^er.)—  Se  jomtàuae  troupe 
de  ligueurs  pour  s'opposer  à  l'en- 
trée du  Roi,  XLVII,  i3.  (L'EitoiU.) 

Cinssoi.  (le  seian.  de)  va  au  se- 
cours de  la  ville  de  Beauvais  avec 


Martin  prendre  la  ville  d'Aniiunaf 
et  )a  mclUe  en  état  de  dél'euie, 
XXXIV,  3.>S.  [  Mtfrn.  de  Ga-iion.) 
—  Nommé  par  le  Eui  pour  pacilier 
le  Daupbiné .  la  Pcjvence  et  le  Lan- 
guedoc, aignifie  aux  principaux  des 
villes  de  Nismes,   Uzés  et  Mont- 

CUier,  que  le  Roi  ne  veut  pas  que 
mini-lrea  précWnt  daus  les 
églises ,  34?'  Assemble  i  M^>nipel- 
lier  Us  principaux  dei  deux  relf-- 
gions,  et  les  fait  convenir  de  vi- 
vre en  paix  et  do  [établir  la  meise , 
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34S-  Cet  nccord  eit  mal  lena  par  Celdoe  (Jean),  preidt  del  mar- 
ies proleBt.ins,  34g.  Est  nommé,  par  chands,  parvienlà  apaûnr  lea  itou- 
Ica  élats  des  rillLi  et  diocèses  pto-  les  de  Varia  canaéa  par  l'éiahiisu- 
isstana  lenus  à  Ni-mes,  chef  et  pto-  ment  de  doutcrux  impOls,  VJ,  i8i. 
lecteur  du  pays  jus<|u'à  la  msioriLé  CoMBEiiLinD  (le  comte  de)  bat 
du  Hoi}  fait  arrêter  le  baron  des  deus  uavireBespa^noLiptèsde  Tei' 
Adrets,  qui  eatmeoé  au  chliteau  de  eèie;  ea  brûle  un,  el emmène  l'au- 
Hbmes,  36o.  Vrend  Oranj-e  et  Se^  tre  en  Anglelerre,  XL,  414. 
iignaa,i6i.  (Mém.  dtP/iilifipi.)  Curé  (Jean),  tisserand,  appelé 

CairsaoL  (Jacqutsde),  ducdUïés.  C Aveugle  dt  Chorenlon,  se  relire 

foyei  l'art.  Baron  d'Acier.  en  SainloDge  par  nècessilé,  les  pro- 

CuEiia  (Barthélémy  df)  vient  à  testans  lui  ayant  relire  la  penskni 

Paris  de  U  pact  de  l'empereur  Ma-  qu'iU  lui  faisoienl,  XLVIII,  )3i. 

bomel  ;   objet  de  son  ambassade,  CroiL  (le  capit.  DBmïau),nar 

XLVII,3io.  poliiain,ofFrede  livrer  aaseign.  de 

CriAE  (Jacq.)  meurt  à  Bourges  Burte  une  des  portes  de  la  ville  de 

«n  1S90,  XLVI,  103-  Casai,  XIX,  199.  Comment  cette 

CutiH  (Louis  de)  défend  avec  enireprise  écboue,  aoo. 

valeur    et  succès   le   passage    qui  Cdkto»  (le   marq.  de),  eénénl 

GOuduisoit  à  la  ville  de  Lescandc-  de  l'armée  royale  à  la  bataille  d'Is- 

lour,  VIT.  4i'  Attaque  les  Sarm-  soire  gagnéesur  les  ligueurs,  XL, 

sÎDs  de  Tripoli  a  la  léte  de  l'avanu  4?' 

garde,  5G.  Se  dislingue  au  combat  CnsisT  (Marc-Ant.,  seign.  de), 

naval  livré  prés  de  Modon,  79.  prend  d'asianl  un  château  voisin  de 

CrLJiH  (Louis   Je),  amiral   de  Savillen,  dans  le  Fiémoul,XlX, 

France,  se  fait  jour  à  travers  l'ar-  8S.   Pille   les  faubourgs  de   cette 

mée  anglaise  cl  enlre  dans  Orléans,  ville,  89.  Bat  et  met  en  déroute  ta 

Vlll,3S.(Tahl.durèg.deCh.rii,)  troupe  du  capitaine  Scalcnge,  90. 

—  Assiste  au  siège  de  Jaigeau,  i3i.  Est  blessé  en  se  retirant  aveo  le  bu- 

{Mém.  conc.  la  Pucetle.)  lin  qu'il  a  fait,  9».  Meurt  i  Figne- 

CuLiiMT  (FIlilippA  de),  scign.  de  roi,  93. 

lallagnes,  maréchal  de  France,  met  Ct^e  (l'abbé),  envoyé  par  l'Em- 

le  siège   devant  Castillan  avec  te  pereuc  en   Falogue,  est  désavoua 

■ieur  de  Loheac  ;  noms  des  seigneurs  par  ce  prince;  arrêté  prisonnier  > 

préseus  à  ce  siège,  XI,  4°-  I^Mém.  Idnriembourg,   il  eti  réclamé  par 

de  Du  Clerctj.  )  —  Est  arrêté  et  mis  lui ,  puis  couduit  à  Varsovie  après 


DlDon  (Nicolas),  ancien  recleor  roenlavec  lui  pour  sei  concitDjeiu, 

de  l'université,  est  pendu  et  brûlé  IV,  ii5. 

pour  cause  de  sodomie,  XLV,  309.  DiisirÉ,  ^eotilb.  du  Bourbonnais, 

DtDROCDS  fJcan),  docteur  en  abjurepubliquementlareligioil  pré- 
théologie  et  pénitencier  de  Rouen  ,  tendue  réformée ,  XLVII ,  itçi. 
à  la  suite  d'une  procession  géuèrale  Dâlibodet,  premier  médecin  du 
faite  dans  celle  ville,  prêche  le  peu-  Roi,  meurt  pour  une  parole  tropli- 
pU,  ellui  fait  jurer  de  mourir  plutôt  bre  qu'il  a  dileàSaMajesté, XLVII, 
que  de  reconnoitre  Henri  de  Bdui-  7a, 
bon  toi  de  Navarre,  XLVl,  33i.  DlLURConat,   Bis  du  secrèlaiit 

Dure  (Jean),  cousin.  d'Euslache  Ville  roy,  fait  le  serment  de  prevAl 

de  S.-Pierre,  se  sacrifie  généreuse-  de  Pana,  XLVI,  aS:- 


DiqilizDdbyGoOgk; 
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DinpalB.ezcelleiitgraTeur.meact 
ûe  la  peste  avec  pliisieuts  auttea 
personnes,  XLVII,  536. 

DiMiKTie  (le  cepÎL)  charge  à  l'iio- 
provisU  len  pioaiii«rii  et  miiieurs  al- 
lemands prëii  de  In  guEse  tiMir  du 
cbàleaudeFetonae,  entueuayraad 
nom  lire,  tlfdilqiittlqacsprùoDaivrn, 

OAHiiTTe,  Tilla  d'Egyple,  Des- 
ctEplioQ  de  cette  ville  ;  combien  de 
fuis  elle  fut  assiégée  par  les  cbcé- 
tiens,m,  16.  Les  Français  offrent 
de  ta  rendre  au  sititaii  Toucaa- 
Cbahj  observations  luitoriques  à  ce 
*u)et,  aS.  Travani  qiie  ^t  faire  Bi- 
batsà  la  nouvelle  Uaniiette,  lorsqu'il 
appreail  que  Louis  ix  projette  une 
BOuvelle  eipédilioaea  £{iypl«,  ^5. 
Sahiurtin  [Antoine  de  Cliabaa- 
ues,  cQmte  de),  déposa  devant  le 
chaoceliec  de  France  coatre  le  Dau- 
^bin.XI,  i33- Soutient  aon  Bccusa- 
tiou  devant  iui-mème  eu  présence 
du  Roi,  i84-  Reçoit  ordre  d'entrer 
ait  Dauphiué  et  de  se  saisir  de  ce 
piûace;  ne  peut  l'atteindre,  303. 
Est  poursuivi  par  le  Dauphin,  de- 
venu coi,  391).  Est  introduit  devant 
lui  et  lui  demande  juilioe;  est  banni 
du  loyaume;  y  rentre,  et  se  remet 
lui'n^ma.daoi  les  mains  du  bailli  de 
Hix»a;  eat  enfermé  au  Louvre,  dé' 
daré  uœ  seooBile  fuis  criminel  de 
léie-Dujoslé,  exilé  dans  l'île  de  ftho^ 
des;  leste  de  i'arrét  qui  le  concerne, 
aSo.  Ëit  mis  à  la  fiastillej  parvient  à 
se  sauver  j  comment  il  reulra  depuis 
en  ^râce,  devint  maître  de  t'hdiel 
«t  beutenaal  général  du  Bai  eii 
Cbamitagnei  tableau  des  trailemeoi 
et  pensions  dont  il  jouit,  3S1.  Se 
fait  lifrer  la  ville  d'Amiens;  sa  rë- 
poQie  au  duc  de  Bourgogne,  XII, 
10.  {Jnti-od.)  —  £st  mis  à  la  Bas- 
tille, d'où  il  s'échappe,  et  se  rend 
auprès  des  ducs  de  Bourbon  et  de 
Becri ,  XIII,  367.  Prend  sur  Geof- 
froy Cceur,  Hla  de  Jacq.  Cœur,  les 
places  de  S.-Fargeau  et  S.-Morice, 
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OiMHltiTiH  (le  comte)  seconde 
le  leigQ.  de  Ponidormy  attaqué  prés 
de  Térouenne ,  et  tous  deui  défont 
les  Espagnols  etleaÂI]Bmands,XVII, 
471'  Est  tué  au  «lége  de  Peronne 
XIX,  i;3. 

Bah  OURS  (le  mioislre)  est  mandé 
au  conseil  du  Roi  à  Chartres  pour 
avoir  osé  prêcher  pendant  l'absence 
du  Boi  ;  parula  de  M.  de  Nevers  à 
ïe  sujet;  comment  il  Teiplique  au 
Boi,  qui  en  est  ofTense,  XLVI,  Ssg. 
Menace  le  Boi,  présent  au  précbe, 
du  jugement  de  Ùieu  s'il  se  conver- 
tit, 39.. 

D^MFiEfli.E(  Eudes  de)  se  croise  k 
Clieaux,  I,  13H.  Se  montre  contiaiie 
BU  rétablissement  d'Alexis,  i-jif. 

DAHriEasEJ  Renaud  de)  nreud  la 
croii,  I,  io3-.âe  rend  dans  la  Fouil- 
le, 134.  Est  fait  prisonnier  par  les 
Turcs  prés  d'Anlioche,  gCio. 

DÀMPiERaE(Richardde)secroisei 
Ckeaui,I,iaH.  Se  montre  contraire 
au  rétablissement  d'Alexis,  i^4- 

DiupiEnKE  (  le  comte  de]  assiste 
Henri  de  Translamare  aU  liége  dé 
Tolède,  IV,  445. 

DiufiERHE^Ie  hàlard  de)  est  tué 
sous  le  chileau  de  Luxembourg  pur 
une  coulorriue,  IX,  3961 

DuircEEXE  (lesïigu.  de),  lieute- 
nant dtf  Roi  à  Ardres  ,  etl  tué  dans 
une  entreprise  tentée  contre  la  gar- 
nison de  Calais,  XIX,  587. 

Di.»toin  (le  bâiard)  est  tué  dans 
une  alTalre  qui  a  lieu  prés  de  Doiir- 
lans,  XVII,  36a. 

DianoLO.  doge  de  Venise.  Son 
caraclère,  sa  prudence,  sa  valeur;  il 
offre  de  prendre  part  a  la  croisade, 
eld'éifuiper  5o  galères  ,  1 ,  14,  Pro- 
pose aux  Fraur^aïs  de  se  joindre  aux 
Vénitiens  pour  recouvier  la  ville  de 
Zara  en  Datmatie,  31.  Exhorte  dans 
l'église  de  S.-Marc  le  peuple  de  Ve- 
nise à  prendre  la  croix  et  à  le  suivre, 
ai.  Parvient  par  son  autorité  a  met- 
tre En,  au  combat  que  se  livrent  les 
Français  et  les  Vénitiens  dans  les 
mors  de  Zara ,  33.  Prémunit  les 
chais  croisés  contre  les  pièges  que 
leur  tendeut  les  Grecs,  3i.  Empê- 
che que  faimée  alliée  ne  suive  tout 
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enlière  Aloi»  en  Asie .  U.  Ptine  k  imùa  apH*  [a  bttaiHe  linée  «n- 
faite  la  conquête  de  l'Empire  grec  ,  prèi  decelMTiUe,et  KretireàEo- 
48.  Enire  en  caaîéctnct  avec  Muet  -  dosto,  36o.  Hcutt  à  ConilaBtinopk 
zupbic,  49'  Istae  de  celle  coufé-  el  est  enterré  à  Sle.'Sopfais ,  3;S. 
cence,  Sa.  E^l  dùpeaté  duieiment  {fiilt-Hardouin.) 
que  fonl  if»  f  eigneuis  laliOB  de  pi^  DxMia  (V.)en  ooanné  par  FriD- 
1er  foi  et  htHiiiiiajçe  au  piioce  qui  çoisi  profe«>eurdegreG,X\II,S5. 
■eroit  nommé  empereur,  Sj.  D**  Dit>iEL{Ie  père),  prieur  des  An- 
clare  qu'il  ne  veut  point  de  l'em-    gu^tiIl■  de  Monlar);ii,  reçoiten  1607 

Î're,  SS.  Comlut  en  Asie  contrv  une  lettre  qui  l'aTeriit  quNin  nommé 
héodore  Lascaiis,  ',5.  Meurt  ■  U  Uavaillac  doit  tuet  le  fkâ  dam  troii 
«uile  de  celle  cipéditiOD;  sou  cou-  au,  XLIX^  106  etiuir. 
rage  et  sa  fetmilé,  8a.  {Notice.)  —  Dàiiot  et  Tcaço*iiT,  (nUa,  COB- 
Son  caractère,  106.  Réponse  qu'il  aeillera  intimev  de  PierrC'le-Cniel, 
fait  aux  dcjiulés  des  sri^ncuri  fian'  mleurs  de  la  tnott  de  la  tàae 
çais,  loS.  Aulie  lépaniE  qu'il  leur  Blanche,  IV,  36^.  Bannis  de  ta  oo« 
lait  en  plein  conseil,  1 10,  Sqd  dii'  de  ce  ptinoe,  pieanent  la  ohenria 
cours  dans  l'église  de  S.-Macc;  U  oo-  de  UsboDM,  ség.  Arrêtés  puMa^. 
tifie  aux  députés  la  rcEtdutiooduïé-  tbjeu  de  Gouraaj',  lui  donnent  l(s 
nat  el  dn  p<:upte,  1 16.  PropD&e  aux  moyens  da  faire  sntrec  Henri  de 
Vénitiens  de  preudre  Zara  alin  de  Tianst«maTe  dans  S^rille ,  i-}o. 
subvenir  aux  dépeuses  des  croises,  Tuiquant  entre  secrètement  dtDS 
iSS.  Tait  ta  même  proposiiion  aux  k  vilU,  et  décide  les  juifs  >  seeoa- 
croisés  eui-mémES,  i3g.  Ctnuulta  der  HtnrijS^i.  Daniotet  Turquaat 
les  seigneurs  croisée  sur  la  capiiula-  re^i*ent,  pour  récompenie  daiel- 
tiou  offerte  par  la  ville  de  Zara,  iSo.  lice  qu'ils  outrendu  a  Henri,  nae 
Leur  propoK  de  passer  l'hiver  dans  auuiriié  presqo^  soa*nmne  lur  les 
ceiteTÎlle,  et  décela  paruger,  i54.  bourgeois  da  Sérilla,  SSS.  TiwliHU 
Pébarque  àTabbaje  cle  S.-Elienue  ennuie  devairt  ce  prioce  oomme 
à  3  lieues  de  CoastanlinopleaTecle*  auleurs  du  meurtre  de  la  rerac 
comtes  el  barun^,  181.  Sun.discotira  Blanche,  ils  Rjutent  oe  erime  ïaa 
an  conseil,  1S4.  Monle  inr  une  ga-  sur  fautrc,  389.  Out  ordre  de  >« 
1ère  avec  le  iet^nc  Alexis,  <at  vogua  battre  en  champ  clos;  TurqniM 
le  long  des  nuiia  de  Constantîniiple  perce  le  bras  a  Datnot,  îga,  tta- 
potirlefaire  voir  aux  bebiians,  194-  dent  qu'ils  sont  ans  ptisiea,  lafea- 
Attaque  celte  vïtie  par  mer;  scn  dre  du  ciel  tombe  sur  eul  et  i» 
courage  Gtsesi^i[doiu,  31 4-  Se  rend  biUe,  3gi.  Eflài  qoecet  èvéasaunt 
maiue  de  aS  tours,  316.  Quille  ces  produit  sur  les  spectateurs,  3g3. 
toursetva  au«ecauiidiicamp,3io.  Di,niBai(,  un  des  Sme,  eitar- 
Envoie  dans  la  fille  savoir  ce  qui  s'j  rété  a  Mekn;  ton  le  pani  s'kté- 
passe,  et  requiert  l'empereur  Isnac  rcsse  à  lui;  il  est  ooadamBé  à  la 
de  retiber  l< s  traités  fuiii  par  son  roue,  XL'VI,  35o.  Em  exécuté,  5m. 
fiU,  3a4'  Assemble  les  princes  oroi-  Duiiijlc  (le  marquis)  el  II  fi» 
ses  pour  débbérer  sur  la  coaduile  dilcapiuine  Usrcbant  s'anm-tncal 
du  leune  Alexis,  344.  ^sit^eCons-  en  duel  pour  une  légère  querelle, 
tantino^e  pendant  l'expédition  de    XLVII,  i3o. 

l'empereur  Baudouin,  390.  Prie  Dxcsit  prétentek  Henri  11,  àsM 
'Ville-Hardouio  d'aller  à  Atidriooptc  aitréa  à  Pjiris,  des  odes  en  grecst 
■pajserlediO'érendsnrveauenU-ele  m  latin ,  X  K .  46. 
marquis  de  Honlferral  et  l'empt-  Divin,  aKxal,  est  enw/i  ■ 
rcur  Baudouin ,  3oa.  Réconcilie  ce*  Rome  par  les  chefs  de  la  Ligua  pov 
difux  prince* ,  3io.  Se  rcad  au[«ès  en  faire  approuver  les  articles  pH 
de  l'empereur  Baudouin  defaU  An.  lePape,ei)tiëcnchatmn,XXX'VHI, 
^inople ,  3S0.  Se  itMl  k  Villo-Htr-    a6o. 
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David,  bilard  de  Bourgogne,  eit  pour  » 

élu  éTétjue  d'Uirecht,  X,  118-  peutni 

Oatid  (Jeut).  Ses  Mémoires,  qui  qui  mean  en  cneoiiu,   ei  revieat 

tendent  à  prouver  que  la  maison  de  presque  seul  auprès  de  sa  mère;  $b 

Lorraine  a  de  justes  piétenLiona  à  mort,  5^6, 

la  couroDue   de  France,  suai  iin-  DixÉTaiiiB,  ijrand  dnc  de  Mos- 

primés  par  les  protesUns  apiés  sa  covic,  est  cruellemeiil  tué  par  ses 

raor4,  XLV,  144.  sujets,  XLVIII,  aS. 

DiviD,  bachelier  en  lliëolo^,  DeuisebLE,   femme  de  mauvaise 

vient  supplier  la  Reine  de  lui  taire  vie  d'Arras.  eiilarrétée  comme  vuu- 

justice  de  l'évoque  de  Paris,  XLIX ,  dui^é ,  XI ,  61.  £  l  mise  à  la  torlure, 

iSi-.  déDODce  un  nommé  Jean  Levitie, 

DiïnEiKT,  tecrélairedultoi,  de-  yaudoie  comme  elle;  Levitie  dé- 
vient un  des  principaux  conlidi-nl  ei^Be  un  ;;raad  oombre  de  compli- 
deM.  deLuyDes,L,3fi3.  ces,  6i.  Délaila  aur  Ja  vauderie  et 

Debir,  du   parti  bourguigoon ,  sur  le  procès  des  vaudais,  36,  Les 

sauve  Jarénal  des  Ursios  et  sa  fa-  accusés  avouent  les   crimes  qu'on 

mille,  VI,  338.  leur    impute  j    tous    sont    condam- 

DBfXDSuni,    commandant   de  nés  à  être  brûlés,  71.  Au  moment 

Noj'on  pour  la  Li);ae,  fait  sa  (ou-  do  l'enéculion,   lous  prolesteut  de 

■oi&sion  au  Roi,  et  loi  remet  celte  leur  inoocence,  el  disent  que  c'est 

ville,  XLII,  3i8.  la  torture   qui  Jeiir  a  arraché  leurs 

D£<:aéTu.E(;  ne  que  c'éloit  j  sur  déclarations  j  tous  meurent  en  bons 

quels  principes  «Iles   repose îent ,  chrétiens,  71. 

11,60.  L'état  odse  uooYoit  l'E».  Defbioh  (le   comte  de),  bean- 

Tope  les  rendit  en  quelque  sorte  né-  firére  du  duc  de  Bucbiogham ,  con- 

eessarresj  eUes  sauvèrent  la  société,  dutt  une  flotte  anglaise  devant  La 

€1 .  Oïlinion  de  Hume  et  de  M.  An-  Bo<^elle  ,  LI,   g6.    S'en   retourne 

cttloo  k  oe  sofel,  61.  sma  avoir  rien  pu  faire  pour  les  Ho- 

DicaoïE,   gentilhomme    proies*  cheltoi*,  gS. 

twac,  est  pendu  k  Rouen  apr^  la  Deziiset,  de  Chaumont,  condeit 

prûe  do  cette  ville,  XXXIV.  161.  avec  Caboche  Ica  bandes  de  Paru 

DiL-CiM*  (le  seiga.  Sleiibe),  fa-  aux  ordres  dn  duc  de  Bourgogne, 

vBrî  de  don  Fernioid  de  Gcnzague ,  VII ,  357. 

est  mé  prés  de  Brigooles  en  Pro-'  Deum   (le  comte  de)  remporte 

veuoe,  XIX,  64.  de  grands  avanUse»  sur  les  troupes 

BtiLsi  (GÎiill.),  cberalier  croisé,  françaises  -  dans  la  Guyenne,  IV, 

tné  dans  une  sortie,  1, 110.  107. 

DÎKiraini,  second  Hls  de  Théo-  Deubt  (le  comte  de),  depuis  roi 

dore  d'Epire,  succède  à  son  fréra  d'Angleterre  fous  le  nom  de  Hfnri, 

Jeaa,  mort  pende  lempt  après  son  joute  avec  Boucicaut  entre  Boulo- 

pére;  se  plonge  dans  la  débauche  ;  gne  et  Calais,  VI,  ^^o, 

est  livré  à  Vaiace  par  le  peuple  de  Dehhehohïiu,e  {P.  L'Orfèvre, 

Thessnlonique .  et  relevé  dana  une  seigo),  livre  pour  ar^-ent  la  place 

forteresse,  I,  5o3.          •  de  Pont-Saint- MaîiancE  aux  Bour- 

DÉMÉïatos,  lils  dn  marquis  de  guignons,  XIII,  373. 

MonlfBrratetdeMargiieritedeBoa-  Desavehclles, bourgeois  de Blojs, 

ipie,   est  mie  par  le  Pape  sous  la  dépositaire  du  secret  de  La  Reuau- 

Srde  de  Guill.  de  Montfcrrat  son  dîe .  va  te  confier  à  un  secréuire  du 

insïoè,!,  46].  Gouverne  avec  cardinal   de   Lorraine,    XX,   881 

sa  mère  le  royaume  de  Thessaioni-  XXVII,  426;  XXXm,48. 

que;  reçoit  des  secours  du  Pape  DESBiHaEi.Dx  (lesieur),  trésorier 

«omieledBipoted'Ëpite, 471. Part  de  France,   etl  envoyé  à  Orléans 

ayee  lOQ  frère  Gotll.  de  Hontferrai  auprès  dn  aieur  d'Antragaes  pour  le 
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gagil«[  nu  paiti  du  Ruj)  maDvaù  aimi  ipxe  sci  éccîti,  M>nt  bi&lés, 

succé6de«ami^ioD.XUV,6i.  XJ.V,  384. 

Desbokieh  (le  clievalier)c«llué  à  DuLiGD£s(le  baron)  lue  en  duel 

la  balaille  de  Rnveanes,  A.VI,  4S.  un  écuyer  du  duc  d'Ëpenion,  M 

DESCQAHrs,  gentilli,  de  la  maison  meurt    lui-méate  d'une  blosntt , 

du  Hd,  «st  tué  4ur  U  mAte  di>  porl  XLVIU,  36. 

k  Naples,  XIV,  a66.  Deilamdu,  jacobin,  fait,  à  Toc- 

DEsciriFELLES,    gouvecQcur     du  dubn   de  la  moTL  d'Henri    it,  U 

Sirk ,  est  condamne  à  avoir  ta  tête  plua  chrétien  et  le  pliu  éditant  de 

tiancliée  pour  i'éue  rendu  mal  à  toui  les  sKrmons  faits  sor  le  niénie 

propos,  LI,  31  T.  sujet,  XLIX,  63. 

UE»C0BTllKS(leBeI;;n.), nommé  Deemiiais  (lecVv.)se  bat  en 

Cobem  par  Comines,  livre  la  ville  duel  atec  M.  de  Dunes,  et  est  tue 

d'Aire  aux  gens  du  Bol,  et  reçoit  avec  un  de  tes  frères,  XLIX,  i3a, 

pour  lécotnpeoiie  la  charge  de  loo  Deshireis,  avocat  général,  dam 

iunceset3a,{)ooécusd'or,XIV,to5.  une  grande  assemblée  de  prélau, 

DescDFins,    geaiilh. ,  est  tué  en  leigneuri  et  magisLrals,   fait  Tatoïr 

duel  après  avoir  prié  Dieu  pendant  les  dernières  voloaléa  de  Charles  r  j 

deux  heures,  XLVIII,  a4'  proclame  le  résultat  des  délibéra- 

Desessibts  (le  rhev.  )  se  met  à  tious  des  quatre  arbitres  nommés 

la  poursuite  de  Marcel  et  de  ses  pour  accorder  les  préieutiona  dn 

complices,  IV,  i3g.  princes,  VI,  180. Éatcbargé d'une 

Desessasts   (P.)  remplace  Ti-  médiation  qui  le  perd,  1S7.  Vient, 

gnonville  dans  la  cliarge  de  prevAt  à  la  télé  des  priucijiaur  bourgeois 

del'ari3,M,a;6.  ArréleMontatju,  de  Paris,  eolliciter  du  Boi  le  par- 

et  préside  la   coramtsiion   qui  le  don  de  la  villej  commeotil  est  re^ 

coudamue,  sSS.  Ose  contrarier  le  parle  duc  d'Anjou,  1S8.  Parriept 

duc  deBourgognej  menace  teirir  àcontenirunesecondefoisles  boor- 

ble  qu'il  en  reçoit  j  est  nommé  sur-  geois  de  Paris,  mais  ne  peut  oble- 

inicndaut  des  nnancei;  son  portrait  uir  qu'ils  déposent  leurs  armes,  igo. 

par  le  moinedeS, -Denis,  386.  Perd  Arrangement  qu'il  parvient  a  con- 

sa  charge ,  et  suit  en  Flandre  le  duc  dure  entre  le  gouvernement  el  les 

de  Bourgo(;ne,  sg3.  Revient  à  Pa*  habitans  delà  capitale,  igi.  Beau 

riaj  y  excite  an  soulévcmeot,  et  re-  à  l'aris  pour  réprimer  l'impétuosité 

devient  prevât,  ig^.  Avertit  le  duc  du  peuple  et  prévenir  la  guerre  ci- 

d'Orléans  du  dangrr  iju'il  conroit  vile,   1^.  Est  arrêté,  jugé,  con* 

de  la  part  du  duc  de  Bourgogne,  damné  a  mort;  ses  paroles  avant  de 

3o3.  Traite  avec  le  Dauphin  retiré  mourir,  igS. 

ji  Melun,3o3.  Fait  avertir  les  prtn-  De^hiths  [Roger)  se  rend  à  Ve- 

cea qu'ils serontégorKésa'ilise ren-  nise,  t,  146. 

dentaux  Etats,  304.  Accusé,  prend  Desfesse  (le   présid.)   mcDrt  i 

la  fuite,  et  devient  un  des  plus  lé-  Senlig  de  déplaisir  de  savoir  le  siège 

lés  partisans  du  Daupbin,  auquel  de  Paris  levé,  XLVI.g^. 

il  corneille  de  rentrer  dans  Parisj  DESPEtriLLr^gouvera.  deS.-JotU' 

r  rentre  lui-même  1  el  s'empare  de  de-Lospe,  esitué  en  voulant  entrer 

la   Bastille,   3<i5.  Trompé  par  lea  danslaviUede Seurre,XXXV,3|;3. 

promesses  du  duc  de  Bourgogne,  _  DeSPOKTES   (Pbil.),  poète,  sert 

rend  ce  château;  est  arrêté,  jugé  et  d'intermédiaire  entre  Villars-Bran- 

eiêcuté,  307.  cas,  gouvemenr  de  Rouen  pour  h 

Desciis  ou   d'Escdhh  ,  genljlh.  Ligue,  et  le  cardinal  de  Bourbon, 

huguen.du  paysCbarlrain,  compose  du  couseil  du  Roi,  XL,  3Si.  [Mém. 

des  vers  contre  le  Roi,  donlils'a-  Je  tWet)  — Prêcha  le»  frères  hté- 

voue  auteur  au  Roi  lui-même;  il  ronimites,  XLV,  3o3.  {L'EitoiU.) 

ett  [icndu  en  Grève,  et  son  corps,  Dupoktes  (l'ftbbé)  e«  eUToye 
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p«r  VillacH,  (^uvameur  du ttoucD ,  Ue  Heofi  m  cl  le  lui  dcHevurre, 

pooT  UaiUr  avec  le  Roi  de  U  sou-  XX,  taS. 

BtiHloa  de, lu  Nurmandle,   XLII,  -  OitSE  de  PoilJera,  fille  ducomte 

33i.  Be^ù  pliuieura  btciifaiu.  du  dvS.-Valliér,  «tmaiiôeauseien.  de 

Roi  pont  Biuic  travaille  à  cet  ac-  Br«ié,  fient  k  U  caut  BolÛciter  In 

Odfd,  33i.  gràceJcMapëre,X.VU,63.ApTéslH 

DE«pi)iTu-BEDrii.utUK,    iDiuli  mûit  de  cou  mari  ceparoltà  la  cour  j 

«fun-paiM-porlduRui,  eptïvelout  s&re  de  l'aiceudaDt   qu'elle  a  pria 

«S  qua  le  diic  de  Maj'eune  a  à  Pa-  auli'e^jirit  du  jeuoe  duo  d'Orléans, 

ria,  XLVJ,  €».  veuLluifaire  jouefunrdleitnporUDi 

DcsTioau  (Piecte),  cbanoifl.  de  dios  la  politique;  le  décinre  ■éléu 

Cemper. Frédéric  11,  eil  L'UTOjâ  au*  calbolîque,  1  ij.ri/ibm/.]— Faii  exi- 

prés  du  roi  Je  Ftaoce  pour  luide-  ]et  la  ducheue  d'Flaoïpci,  sa  rirale 

■underBamédiaLioa,  II,  86,  En  d'auibitioa,  XX,  3S.  Ë<t  faite  du- 

accuw  d'avoir  corroffipu  le  médecin  cbesae  deYalentiiiois,  ^o.  Fait  don- 

de  l'EmpereuT  pour  aernr  les  pro-  ner  le  gonTcitienieiitde  Fiamontau 

jets  de  Mainfcojj  sou  supplice;  il  ducdi:Srî&sac,48.ProdiguelE99oiiis 

■e  donne  la  mort  eu  pTisoB,  gB,  les  plus  «mpressés  k  la  Beinu,  dan- 

DesivETÂCx  L'Bt  nomiué  pur  ie  gère  um  m  eut  malade,  5i.  {Inovd.) 

Roi  gouTeiueur  du  Duupliiu  malgiii  — Se  retire  de  laooural'BTéaEment 

la  Reine.  XLVUI,  iig.  da  Prau^îs  11;  lend  les  pierreries 

D«L-x-Po»T»  (Wolfgand  de  Ba-  d« la  couronne,  XXIV,  a56.(  Ta- 

vtère,  dus  de],   entre  eu  France  farfnei,)— Engage  le  prince  do  Hel- 

pour  seconder  lea  prutestanSi   tra-  pha  à  se  demeure  du  KOi>vernemeiii 

vcrw  la  Bour^^^ne,  te  rend  maître  dcPié(Doal,XXVIII,IS4.Fuitaon]- 

de  La  Cbarilé-sur-Loire,  XXXIIl,  mer  le  duc  de  Brissac  k  sa  place, 

a53.  Menn  à  Escara  de  loaladie,  385.  {Du  Fill^rt.) 

^SS.{M^ot.dt:CaiUliu,u.)XXMV,  Di£ao    u'Iuaaa  (dont  est  eo< 

■iS6.  —  Vers  il  sa  louange,  XLV,  6S.  voyé  de  la  pari  du  roi  d'Espaj^e 

{L'EëtoiU.)  puur  résider  auprès    dn    due    de 

Detme»  {laan),  ({tfUtilb.  ao  «er-  Mayenne,  XLIV,  334.   Cherche  a 

i'iceducomled'Arme);iinc,estci:ar-  excuser  lu   meurtre  du   président 

telc  comme  traître  euvers  le  ttni,  Biiïjon  et  des  trois  autres  conseil- 

Xin,  419.  lers  du  parleineDl,  ^i. 

Dcùic-EDDEH-BeH-UsHous,  ' Di^Go [duo ) de  Castille  est  fcit 

goaverueur  de  Damas,   envoie  au  prisonuivr  prds  deFécamp  par  l'.-ii~ 

HulLan  devK  vers  en  réi>onse  à  la  mée  du  Roi,  XLVI,  i5i. 

Isltre  ({uc  ce  piiucu  lui  uvoit  adret-  Diest  (Thierry  de  )  Se  rend  i 

sée  sur  aa  victoire  contre  lesFrau-  Venise,  I,  itfi.  . 

çiii,  III,  43.  DiniH^CIi.  de)aideDujueaoliD, 

DiacEiTE(ie  uoDite)  est  lue  par  renveraé  a  la  bauille  d'Auraj.ise 

Pierre  Choesel  du  La  Meuse,  ■  la  (emeure  sur  pied,  IV,  agS.  S«  rend 

luite  d'u»e  querelle;  son  dévUuv-  prisonnier  à  Cliaodus,  3oi. 

ment  à  la  caufie  du  tloi,  XXXVII,  Dikde   (Janio  J,  écujer,  maltie 

445.     .  d'hdtel  du  comte  d'Elampts,   est 

OiAoo  ni  Vu.iÈac,  chevalier  es-  tué  par  les  CaBtois,  X,  g6. 

pagnol ,  iolïte  avec  le  seii;n.  Thibaut  Dion  (le  cummaud.  de),  envoyé  k 

de  Ronj^entonl  bu  pas  d'armes  exé-  Home  par  la  duc  de  MM'ennc  et  les 

euté  prés  de  Difon ,  1X,<336.  Jothte  Ligueurs,    trompic  le   fSpe  par   de 

vne  aeeoude  foi»  contre  Jacq.  tic  faux  rappoils  contte  Henri  m  et 

ChaUant,  36i.  Htnrî  iv.  XXXIX,  3i3. 

DiiNE  d'Aueouléme,  £Ub  natu-  -    DisniEde  Parispendantlaiiéfic 

relie  de  Henri  11,  enums  avec  le  fait  par  Henri  iv,  XXXVI,  i56.Le 

duc  d'Epernou  une  nrgiicialion  en-  lé^aidu  Pape  et  l'ambassadeur  d'Es- 

5l.  12 
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pB)^e  vêOdcnL  joaqu'à  Icac  «■i^U*  a'Etfagno,  ^3.  V«i«  faiu  contre  tw 
puut  nourrir  Iva  Parisiens;  i«  dm-'  ligueun,  qui  >e  nuuErisMM  d'ioM 
'  uicr  fait  balUe  dos  (tcinl-aoif  nui  el  de  cheraux  ;  ■Uroupement  arsaé 
ttinit»  (l'Es|iagoe,  qi^U  fail  ielcr  an  d'un  grand  uombrB  del  mcilleBM 
iwaplc,  iSft.  {It1éiit.de  C/totmr.)  bonrËeoisde  V^ris.qai  dttirentvoir 
XL,iu3;Xl.Vr,  53  el  iraif.  tlne  leKoidaiisUTillei  ilejtdiMîpëpw 
viùie  DM  ordoBnéc  dnns  loiMiS  l*a  U.  de  Hemoaxs,  74  l'l»ie«r*  août 
maison]  dcii  vcaUaiHtiqaes ,  léao'  ittTJtcs,  quelquoa-uni  racbet^,  7& 
lïèrcsrtrëguliâreSiSj.LBcanteilde*  One  {itiuvre  fêmmo  manDË  la  pesa 
Sei>:cotdonnoqiu)leaeoclcnailii|iies  d'un  chîen,  78.  Oa  poblie  ipint  ot 
doaat'fouià  maugci  un*  t<M  la  joiiV  parnlii  1  iouter  pn-Eunnn  ds  corlir 
aux  piHtvrea  qai  leur  ïemii  ddsi-  da  larille;  la  disuLic  aagmeiHaBtf 
guéii  les  çhicm  et  le*  cboU  aont  on  nunga  du  paai  f<itt  d'<M  pal' 
loustuéa  |>our  seiviidL-nourdlnrc)  «ërtsés;  uoUk.  ^)  «o  mangank  la 
oa  n  recoun  su  Vtétat  deâ.-Denii,  menrol,  791  Lu  wtin-  de  Ué  m 
58.  Lu  ville  d4  Pnis  faiiun  v«li  ■  vend  tient  éci»,  Ivbenrreiiaetsept 
N  dire- IXame-iJe-La  relie  pou*  la  lii-  franc»  la  livra.  Si.  he  pauvre  pc]>- 
lt*rance4<>  Eié(;cj  en  quor  cansîil*  pte  naug*  Im  chicUï moiU  toularo* 
ceTCBU,  59.  OD«Ule  nu  coift  det  dao»  U-s  race,  I»  lri|lea,  les  rata, 
rues  dearaarmiLéèade  cliair  di  cdic  lc>  sourt»,  lei  peaux' et  cuirs  j  lel 
vat,  las  et  niulet,  qui  est  le  imn-  lanaqueurjU  Tout  i  ta  chatae  dM 
ger  ordinaire  du  peuj4ej  ta  panvc*  calaos,  et  en  maO^eol  trois;  enliit 
iDBilgc  du  poia  d'avoinu  et  de  son.,  le  ti^o  de  Paria  est  Iït^  Sâ.Od  rov 
des  cliicna,  des  lierbes  urues,  6n.  yte  U  boucbl'ria  de  chair  de  dienl, 
Les  prédicaleun  VcDtrFtieaDCDt  de  m.  Grande  mortatité  dans  Paris, 
maosongOâ ,  61.  On  grand  uonifars  causiie  par  suite  du  la  famioei  la  m»* 
de  pauvrcd  se  nourrissent  d'oiiigf  LidiècniponeunidaaKtaadDOaiIite 
Isa  bourgeois  de  Faria,  preaac^  par  de  lij^œura,  ii3.  (L£Moita.\ 
la  faim,  vont  couper  la  moisaou,  Disimiu,  gentilk  duDauphioé, 
■Il  risque  d'avoir  les  jambes  ou  le»  coinmanduui  de  Vienne  at  (l>  cbi- 
braa  mutilés,  élf.  Du  pain  blanc  se  teaade  Fip pet  pour  la  Lig>e,  seMo- 
vead  un  écu  la  bvra,  un  mlnoi  de  met  an  lloi.  Ht  rend  ces  places  aa 
bled  huit  écus,  66.  Le«  principaux    eanaéiabledeMontmorencj.XIJtli 

Iirédicaleurs  prèe^eat  le  malin  et  34'AppcléeiidueI.  il  eat  blessé  JU 
e  soir  ixlar  eahortcr  les  panvrea  à  coup  d'^péa.  et  d'un  coup  de  poi- 
la  patience,  leur  pronullanl  le  pa-  gnard  j  guérit  de  ses  Uessarea,  88> 
radis  s'ils  viennent  k  mourir  peu-  Doaon^Manin),  parant  du  pa* 
tlant  la  famine^  noms  de  ces  prédi-  tati»  de  Lubellln,  va  trouTcrà  Coo- 
caleuis,  66.  Plusieun  hahiûria  sit  ninrévéqaedeValani]e;i'eiiti«ti(at 
iettent  pendant  la  nuit  dans  les  foa-  de  l'élection  du  roi  de  Pologne ,  cl 
sas,  et  vonl  demandi^r  du  luin  au  Se  rend  eu  Frsuce  pour  voir  le  duc 
Roifooedame  tichede3o,oi>oécB«,  i'AB>6»,  XXKVHI,  S9.  Bevient 
De  irouvaul  pas  de  quoi  vivre  avec  en  Polo^Me  luire  an  sénat  un  rtcît 
non  argent,  se  nourrit,  elle  ei  sa  lidèle  de  l'état  de  la  France^  iU>' 
■crvaDie,  de  U  cbair  sidée  de  sea  Dochoruldcie  de  SonioMac  (U 
petits  eninna  moila  de  iaiaa,  67.  nouvelle):  écrit  coiMcv  les  p«Jcbeun 
Grand  nombre  de  pauvrei^,  sortis  etdocteursde  lalJgMjpropadttOBi 
pour  uUer  couper  des  blés,  sont  àéditieuxa  et  régicides  qui  T  sont 
presque  ions  blessés  on  laée-  par  les  cOD(euBeBelcombBUnes,XL\l,Sii- 
rojalistet)  attroupement  de  bour-        Dolé,  avocat,   plaide  au  pari»- 

Seoifi  armes  nit  Paltia  pour  demau-  ini.'ilt  contre  les  jésuites  en  EarMU 
er  du  painoHla  paii ,  69.  Prix  du  des  Curés  ds  Parîi,  XXXVI,  i8j. 
beurre  saW  tt  du. beurre  frais,  71.  DoLOH  (Jean)  est  donné  po« 
FtacardalKcliécontrel'pmbaMikM    éea;«r  i  Jeanne  d'Arc, .VUI,  i5j. 
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l>oii»M(Helui(leBoiiibofl,piiut:«  dasUriiiu,i!Mei>Tojé«apt^<iaiJuc 

it'j,  vi«aL  à  U  cour;  da  Thôu  lai  4eBoDrgof;aetKHirUaiu:TdeIaf«iB 

«tescnte M  tradaOJoa  Bavera  laiins  avec  lui,  XII,  61.  Couwilleaa  doc 

dcrEJ;cléiiaM(:daSaUiiiM>iij  te  ptiii'  de  ne  poinl  dbaoudcc  Mn  armJe, 


oerhonofcdssuu  amitié,  XXXVII,     souroJMeoirpliulAtla _,„ 

414.  {J.-Ji.dt  ?■/«.»,)  — Il  va  a»-  de  la  pain,  6Î.  (J»&<u.  ifa  CemJBej.) 

aiégcrCraon  ïfeeie  priucs  deCouti,  — E»l  lui) (--ten pare Liuu  à  Hoatini, 

XIJ,63.Eul>irc<;d«tc»iirer,68.  puù  délivre,   XIII,   967.   (/.  da 

Heiouma  à   Viiré,  70.  (^<s'»i.  da  Trofcs.) 

Cay'f-)  X>i>iiHe(H«Dn')aewBdi  Vanke, 

Séné  (I.)  le  dktiuRue  au  com-  I,  1^6- 

bal  Daf  allivré  prësde  Uudon,  VII,  Doiht^CI.),  CTéque  de  Bs>la(p«^ 

79.                •  EïlimiiàUBaatilleavecdaiiKdaiiMa 

Ooui.  (Aodté)  p«Tlde  HaruUls  i>our  charmes  etfurceUerivs.paiiM- 

UVBC  i4gatére>,  eii«it  taKueneaûx  Ucbë  faute  da  pnuvca.XLVII,  470. 

Génois  j  pourquoi  il  esl  forcé  de  se  Doists  (Jacq.),  lualtrt  de  l'atlil* 

rtrlireraaavODe,  XVIII,  46.  Relitut  lerie  du  doc  de  BuiT^ogiM,  est  M< 

à  Gènes  l«  marituia  Du  GuaM.  pri-  autié^'e  de  Beauvais ,  X,  oâa. 

sonaier,  qai  devait  être   mcué  eu  Dodm.eks,  ville  de  Picardie,  pmB 

Francs,  64-  Esl  envoyé  tn  Sicile  à.  en  iSgS  parles  E^aijnulï,  quiy font 

la  téic  d'une  artnée  navale^  forcé  de  uu  borribie  carnage  f  nuns  d»  Ga- 

prendre   lerr»  en   Sardai|iie,  «m-  piuioHsqui jiH)DtUiéi,XLIII,  58. 

porte  d'anaut  la  ville  de  Sassarij  DoDirAia    (G«p.  Je),    écajtt 

rentre  dausOëacs,  65.  Ctimmeut  il  Wuiguigi^aD,  ofiire  de  disputer  it 

qaiUele  service  du  Roi  pour  celui  l»s   d'armea  lanu   à   CbâloBa-aUiM' 

de  l'EniiEreur,  et  eovuie  de*  rafral-  âaAoe  par  Jacq.  de  LaUio  ,  X ,  19, 

diiâE«men£aNaplea,66  et68.  Pour-:  Dutig,  f^urein.  de  la  provioM 

auilaur  iQcr  les  galères  commandée*  d'Auvergne,  reçoit  du  Roi  mis  M*' 

par  BarUaieux;  soulève  GJuea  con-  tdiae  quantité  as  In raau  venant  de 

ire  les  Fiançais,  et  s'en  fait  le  sei-  Milan  pour  le  duc  de  Bretagne,  «4 

^eur,  80.  Equipe  une  armée  de  mer  sabiii  par  les  {{ans  e<  commû  de  C4 

pgurû  service  de  l'Empetcur,  3oi.  (jouverueiir,  XIV,  g8. 

Arrive    en   Provence  au  camp  de  Dsici.  (Franc  ),  amiral  Bn^kia, 

l'Empereur  aveu  des  vivres  et  de  <-sl  euvoyé  à  S-'lJumingiia  poor  se 

l'argmt,  XIX,  i5o.  reudre    malue  de  ta  puite  Ha  S,- 

Doaiii  (Anii),    cousin  d'André  Jean,  et  y  attendre  k  QoUe  espa- 

Doria,  paue  au  «urtice  de  l'Empe-  goule  a  son  retour  da  Pévou  j  paa  de 

mande  an  nom  dirtkti,  XVIII,  6g.  197. 

I>uttA(]aQélin)  prend  quuregH-  Daicui^Bi*,  commandant  Uns 

)éresfrançaiaea))u'JlenuDèu«aupoft  flutte'lurque,   aniége  S.-Bonitac« 

de  Villefrancbr,  XIX,  439.  daua  l'Ile  de  Corse;  partage  avec  le 

Doii'i  (  Pbilippia  ),  neven  d'Ao^  oapil.  Termes  l'artillerie  e«.^es  ma- 
dré Doria,  ^ngne  une  bataille  navale  uilianideU  place,  XXIX,  ^^ 
pré<deCapuduisaOonlraHiigue«de  Daacx  de  ButriiiB  prend   la 
MoDcade  et  le  marquis  Du  Gnail,  uraii 
Bénéraux  de  l'EmpEreur:  envoie  «e&  uaii 
prisonniers    à    Gènes,   XX,   369.  D 

rançon  à  M,  de  VieilleviUe  Isa  pri-  Baut 

Miuiers  fatu  devant  Nice, XXVI,  I 

118.  {FuilUMU.)  .Uci 

DoaiOLB  (P.),  chancelier  de  Pra»-  roi  < 

«  apnh  la  mort  de  GoiU.  Javénal  fort,  170. 
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1^  mit 

DiEDï  (^)i  arcbidiacrp  de  Paris, 
haniaKue  Henri  it  à  la  cathédrale 
le  jbar  detooeauce  à  Farii,  XX, 
I76}XLU,  198. 

DuDX  DE  Stidbi,  tué  an  ai^a 
deCorintbe,!,  336. 

Diiox  (le  comte  de),  aevea  du 
comte  d' Eûei  .EittnédcviDinoncD, 
XL.  353. 

Dbbok  (la  Tille  de)  val  auiri^ée  et 
prise  par  Henri  tv  ;  détaili  à  ce  su- 
ietj  repradiei  que  >e  foal  les  iluci 
de  MayeQne  ei  de  Féria  sur  cet  ^Té- 


DUC 

43.  L'abbé  Duboii  traite  le«  jëanîta 
plosdoacemenl  que  de  coiiltine  ;  on 
l'accuse  d'a*oir  cbaalë  U  palinôdil^, 
ce  dont  il  se  déCend,  69. 

UiiKois(Ieciinii.),  du  parti  dali 
Li^uv,  surprend  Sello  en  Berri,  et 
l'enlève  au  parti  du  Hfii,  XL,  35u, 

DuiiODCHASE  (le  seigu.)  e»t  en- 
voyé en  BouasillunByec  des  iuatrui^ 
tioQS  doublts,  les  unea  publiqun, 
leiautreawcréles,  XII,  l83  et  suit. 
Currespondauce  entre  ki  et  le  Aul^ 


i56i  cuire  lea  catholiques  et  les 
pioteilanii  le  ixduéuble  ileMont^ 
moreiiGJ  y  est  faii  prïionniet,  ainsi 

ÏM  le  prince  de  Condi';  le  iKic  de 
uise  reste r«iDque(ir,X.XVlII,6i. 
(iWfei.  de  fUilkyiUt.  )XX%ÏII. 
>4o  et  «DÎT.  Noms  des  s«Li|;Deurs  ifui 
]r  furent  blcSBésoutaés^  nombre  des 
aiorts,  349.  {CaiUlnau.)  XXXIV, 
49  et  niiv.,  171  ei  suiv. 
.  Duo*  (le  capit.  Cb.  de),  piéraoa- 
(aia,  forcé  de  rendre  Mouidevi  au 
marquii  Du  Guaat,  se  relire  à  Ho- 
<|ae-de-Bau,  qu'il  répiire  eli'orliCe, 
XIX, 479.  {Mém.deDuBeOar.) 
XX,  436.  —  E^  tué  à  la  baui  Ue 
deCerÎHiUes,  437.  {SIëin,de  Mont- 
/nc-l  - 

DDBais(Jean),  ' 


S  de  porter  l'étendard 
in  au  la  tour  tle  Bret- 
uére,  "V,  104.  Tient  m  proniease, 
tq$.    . 

Ddbois  [].),seign.  dcUannequiu, 
«•tfcleiaë  uiuégedeScheiidelbriLe, 
X.  .36.  , 

DDBOia(}acq.),tlbcLuur  eu  lliéo- 
logie  et  doyen  de  Notre-Dame  d'Âc- 
ras,  inte't-roge  les  yaudois.  X,  63, 
Est  d'Hli»  qu'ils  soieni  brùléa,  67. 
Tombe  malade,  et  perd  ta  raison  i  s 
nialadie  est  regardée  par  quelquïs- 
una  colDDie  iioe  punilibn  de  Dieu  ; 
u  mort,  91. 

DvBoit  (l'abbé),  de  l'ordre  de 
CltMiiS ,  prêche  à  S.-Euslache  avec 
beaucoup  de  violence  cootrp  les  je'' 
lailaaj  le  jacobin  Anselme  Cocbu 
prfcbademémeàS..GeTvai.<,XrjX, 


pour  les  Donrelles  doctrines ,  est  ar- 
rêté par  ordre  du  Poi,  XX,  83. 
Quelques  délaits  sur  son  prooés^  il 

Sérii  sur  l'échafaud  avec  intrépidité, 
7.  XXxm,  37. 
DniiiiiiaGggeutilhonimeduducdc 
Haveiine,  reçoit  le  godvemement 
de[aBaaline,.XLVI.  3]5.  B end  la 
Bastille,  et  tn  sort  avec  l'écbarpe. 
noire;  refuse  de  recoDDolLre  le  Roi, 
et  menace  M.  de  Brissac,  XLVII, 
i5eta8. 

DcBOuac  (Ani.)  succède  à  Du- 
pral  <lBns  la  cliarge  de  cbanceliei; 

DùbourB,XVll,  i3o, 

DcBBEDii. ,  peintre  du  Roi,  neiut 
en  Dioius  (le  34  taures  du  la  colique 
appelée  miierere,  XLVll,  36i. 

DDCiimnoi  (Eustadie),  nulice  de 
musique  de  Charles  ik  ,  Henri  m  et 
Heui  IV,  est  eulerré  dans  l'éfiliM: 
des  A  uguMinsj  son  épilapfac  faitepar 
M.  l'oriné  aon  successeur,  XLVIII, 
3o4. 

DBcmra,  (ÏBcq-),  évéqtte  de 
Soiisons,  se  précipite  seul  au  milifU 
des  Tucci,  et  est  tué  par  eui,  II, 
300. 

Duchés,  coHTit;  ce  qu'ils  éloient 
au  commencement  de  la  monarehlai 
comment  ils  ont  été  TnuItTnliéE  par 
l'autoriië  des  rois,  XXIV,  3oi   et 

XtacHESlE  est  rompu  en  plac*  de 
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GrïiB  pour  un  rocni^e commis  lO  uixmaitisaveotDutUiiuuidejilii'ai- 

■DiauparaTaat,  XLVII,  176.  meqa'iM-cpUftïrctBsebaUreaTcs 

I)>DicouKl,.c<liu<eili«r  >a  patle-  Ul  cafana  de  lou  âge,  v}i.  Faîlson 

naît,  perd  tout  son  bien  au  jeu,  Bpi>fieMiHege  de  U  guerre  aréK  lei 

XLVIII,  34'-  petite  tiUageoùjastTRtfernié  quatre 

DcEuimoyeas  proposés  pour  les  moisdaBsunechambre,  171. Maniera 

prjreoir  CL  las  arréUr,  SXlV,  10,  dont  il  eu  tortj  conunem  il  va'î 

DliFii  (le   bila^)  ,    satdon   de  Rennes  se  réfagier  chez  nae  de  Kl 

Bsjard,  le  débarrasse  de  la  foule  Uirtes,  el  comment  il  j  ett  lefa, 

deseuaemu  qui  l'enTeloppent,  XV,  1  ^3.  Témoigy  un  plaisir  incroj>- 

3i5,  ble  ■pour  4oub  les  exercices  que  son 

DifFOca,  cniueilleT  en  la  grand'-  oncle  lui  Cait  faïiej  se  dérobê-sect^ 

chambre,  meurt  à  l'iee  de  80  ans  et  tement  pour  aller  dîaput«r  le  prii  da 

plusiSOD  eiira«tére,  XLVII,  40^.  la  lutte,  174.  Le  remporte;  cslgrîé- 

Bnaiu  (lacq.),  frère  du  comie  venieut  blessé,  175.  Faitia  paizareo 

de  oe  nom,  seifneur  écossais,  sou-  son  père;  court  tous  les  touruiij 

dent  une  entreprise  d'armes  contre  fait  prassi^nlir  qu'il  se  distingoei^ un 

Jacq.  de  Lalain,  IX,  44^  '^  suit.  jour  dans  la  prefeision  des  armes, 


DuOiUUCLiif  (Bertrand)  jprend  (76.  Ancienne  cvutnme  en  Ffanca 
parti  pour  Charles  de  Blois,  IV,  dir  courre  la  lance:  ce  qu'eUt-aToit 
■46.  Soumet  lea  place*  de  Charles-  d'avantafpm,  1-77.  Duguei^nsere- 
l^HiuiiisieslfaitpTisonniera  Au-  proche  lutérieurvnieBtm.iaBnvaisa 
nf,  147-  Est  envoyé  en  Espagne  mine,  et  se.  plaint  delà  négl»genc« 
siec  Jes  grande.^  compagnies,  i^S.  de  4ou  pérs  pour  lui;  comoieob'il 
EstrappaJé  eu  France;  reçoit  lé-  s'y  prend  pour  ailtr  rqjppre  obe 
péedecounétablejTendses  meubles  lance  à  mi  tournoia  qui  ■  lien  ]i 
et  sa  vaisselle  pour  lever  des  gens  ^^nues,  178.  Comment  il  j  triam- 
de  eoerrc;  disperse  partout  lea  An-  '^^t  et  quelle  surprise  tl  ï  cause, 

r,  iSÎ.  toursuii  at»  conquêtes  J79.  Joicde  soupéte  ctde  âmoraj 
le  taiton,  i54-PéliJ're  l'Âunis  il  prend  partipour  le  comte  Charles 
i^ltSainlongé,  soumet  la  Bretagne,  de  Bltûs^,  i.go..SuTpread  et  enlève  le 
iS5.£.itenToyéeaGu]renne;meurt  cbite»!  de  Fougecay,  181- Danger 
de  maladie  devant  Cfaiiteauiieuf-de-  qu'il  court  dans  cette  occasion,  18a. 
Kindon,  doul  le  commandant  an-  La  réputation  de  sa  bravoure  se  ré- 
glait vient  déposer  les  ckfs  sur  Ma  pani^  partout.  iSÎ.  Il  épie  loui  les 
«crcueilj  celte  ledditiou  de.jChà-  mouvemeos  des  ennemis  ;  leur  donne 
leaooeul-de-Randoa  mtremeilt  ra-  tonte»  les  nuits  de  ^ouy e lies  alormes, 
coulée  par  une  chronique,  i6i.  iSÂ' l^ei  le  £eu  aux  ((kitesdes  An- 
(PrtWs  dei  guerr.  ent.  la  Fr,  tt  glais,  i85.  Les  surprend  endormi*, 
cAaff.)  —  FitToiidanssonenfance  et  en  fait  une  crueUe  boucherie; 
lew^i'l"''!  »voit  poiir  la  cuerre,  comment  il  fait  enuer  dans  Bennes 
16&  Sa  naissaqçe,  sa  faAille;  son  100  ftarreties  chargées,  de  vivrea 
atérieur  dësil^eable  le  fait  rebuter  destinés  pour  le  camp  ennemi,  191. 
par  ses  pareds,  167.  Il  en  est  mal-  5a  générosité  envers  les  charretiers, 
inilé,  et  devient  plus  sombre  et  plus  igi.  Les  renvoie  au  duc  de  Lancas- 
mélaDco^ué;  ne  peut  supporter  lu  tre^igS.  Comment  il  reçoit  le  bé- 
prétBrenKqn'ondoDceà  ses  frères;  raiit  que  ce  duc  lui  adresse,  ig4-Sa 
comment  il  en  témoigne  un  jour  sou  rend  'au  camp  des  Anglais;  son  en- 
iadignatiou,  168- ITne  juive  l'apnise  Irevue  avec  le 'duc  de  LanGastre, 
et  lui  prédit  une  haute  fortune,  16^.  196.  Refuse  de  prendre  parti  dans 
Sa  recpnnoissance  envers  «Ile  fait  sou  armée,  '197.  Accepte  le  dé|i  de 
un  poi  revenir  sa  mère  de  la  mau-  Btambroc,  i^.  Reçoit  en  piéteni 
•aise  opinion  qu'elle  avoït  de  lui ,  an  beau  coursier  dn  duc  de  Lancssr 
170.  Sou  humeur  bntdllaMte  le-met  tre,  el  retourné  à  Hennés,  199.  Va 
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, fut  UeomtMM  it  Bloii,  aSi.  St 

iDieuaraatdepirtit  pDarUeon*  Tend  miprèi  àé  Chartci,  duc  it 
bat,  aoD.  BiéiiM*  ans  inaanoad*  HormuMie;  luîofifetaBbiajalioii 
M  uoua,  (|ai  Twl  l'en  diwunier,  4p«e  eooifs  tu  AnglBÎi  et  Ira  Ka- 
•01.  Triompba  de  Brambroe,  tai  vsTroii,'j3i.  Situalioadela  Trancr; 
laiaw  la  tÎBj  m  (pUnterie  «a  cette  embarfas  du  duc  de  Normandie  > 
•ceasioti,  aoa.  Renue  dans  BennM  cMte  époque,  i31.  DuowidiD  rail 
•vrailieadwaiipliDdinenMB*,  K>3.  oe  prince  à  Mfhiu,  334-  Se  tronte 
fmt  use  loriie  coolre  tr*  Anglait;  k  latcaqae  do  ditiean;  (rnoouT*^ 
hrfcla  HBe  de  leur*  i|(chme*,  3o4-  le»  atâéf/ewD»  ne  loli  eseinple  rt 
PropoM  an  dnc  de  Lancattre  vm  par  sea  conteiu,  i36.  Honie  !■!' 
Moyen  de  lever  le  risge  Mu  paroi*  néme  à  l'anÉut,  338.  Ett  tearttU 
tre  trahir  leHroieat  qne  m  prince  dant  un  tatai  pteia  d'eau;  rappelé 
noK  fait,  30â.  Lai  terie  à  boiri,  à  la  vit,  rMourne  an  eonsbat,  at 
•t  lui  daaiande  où  le  doit  eontinaer  force  lea  «uiégéa  1  «e  rcnferaitr 
la  KBcrre  ,  ao6.  Court  à  la  défema  duo»  h  place,  aS^  Refoit  ea  ré- 
de  Dinan,  ao8.  Qeicription  d'un  e^penae  deW  bravoDiele  gouver- 
ODmbatqu'ilaoïribt  cnnlreonolM-  m-menl  dn  FoDIoroon,  i4*'-  A**>- 
valjerauKltiw avaatd'alkr défendra  que  louleiwicr,  i4''  Eoirr  dans 
Dinan,  309.  Instruit  qnr  aoa  fr^re  Manira,  dont  il  force  lea  babitnati 
OUTieraéufailprï.'OuMet  peudant  ae  aoamellre  au  duc  de  Nonnaiidie. 
la  tière,  va  trouter  leduc  duLan*  3/|^.  Ausqae  de  noureau  Roult- 
oaalre  das*  an  leoie,  311.  Lui  de-  bÔJae,  34S.  Effraie  le  gouietonir 
nande  l'uifticcFirobiieBi,  ai 3.  Ba-  paraea  préparatifa^  et  l'oblige ku- 
BMiac  le  ^nt  que  lui  jrtie  Tbomaa  pituler ,  3^6.  Sf  porte  anai^itAt  lur 
de  Cantorbie,  ai 4.  Sa  bat  danfiti-  Meulan,  14?-  Attaque  cetle -place,  «n 
nas  «a  champ  olos  avec  lui,  apr^a-  enfonce  lea  pone* ,  j  pénétre ,  i4(|. 
avoir  résialé  à  loutei  lea  inelaDMf.^FwtmiDeir  la  tour,  iSo,  qui  HroM 
qu'on  titi  a  faite*  de  renoncer  à  ce  jiar  compotition^  aSi.  Reçoit  du 
cotnfaai,  aiQ.  Leienverie,  en  iriom-  duo  deHorntandie,  d**ant  le  liai , 
pfae  oonplèlement,  93i.  Béjiédio-  le  eommandctnent  de  loates  sn 
tioniqa'ilreçoit  de  sa  tBij(e,ii3.Fi-  tronpea,  aSs.  Tient  k  Rouen  un 
lieiuiiaoa  de*  babitam  de  Diaea  et  conaell  compote  dea  officier»  de  aon 
dea  aeineura  anclaia,  33S.  Apr^  la  arniée  ;  noms  dei  ptincipauz  oA- 
UréaduatégedeDina*,  pteadioi«  eieri,  aSS.  Va  droit  an  pont  de 
dMiotitéwitoommandelniraupei  t'Ar|lie,  i5i-Tfait  la  revue  de  a« 
daCh,  de  Bloii,  334- V°)<  *^^  p'"'  troupea  et  In  exhorte  k  bien  faire, 
eieuri  ieijtaetrs  auprès  de  lui,  a^.  aSS.  Se  repd  k  Cecheret ,  aS^.  Se 
Eat  livré  comme  otage  du  traité  qui  met  en  état  de  combattre,  iSg.  En- 
■econchrt^coBtureaonsardienFelle-  voie  inviter  le  captai  de  Bac  1  cboi- 
tandeluidJtepouTquoi  teoomtede  air  nn  terrain  égal  pour  en  venir 
Motllfort  l«f!|lt)!Hr<Jer  pluaélroite-  eux  main*,  161.  Hoven  qntl  em- 
inenL  que  lei  autrea.  aa^.  loalruit  ploie  ponr  Tattiret  à  un  combat, 
de  lacuoae  injuF^  de  cette  riguenr,  afî?-  Ses  dispoaitiona,  aS3.  fin  ré- 
niédileson  évasion,  l'exécute,  etie  ponse  bu  hérant  qne  le  eajtlal  de 
read  à  Gùingamp,  319.  Comment  Bue  lui  eavoie,  aSS. 'Se^tingnel 
il  M  voit  force  de  rexlrr  dana  cette  la  baleilte  de  CÔcheret,  ieS.  Rdéve 
TiUe  Bonr  en  accourir  leahabÎMna  ,  le  courage  dea  aiens  paraa  préaenoe 
alo.  Donuf  lâchasse  »  toui  les  coa-  et  aea  ditcout*,  afij.  Abat  à  «a 
Teaea  anglaiif  ae  rend  maître  de  pieds  le  baron  de  Mareuil,  368. 
troùplaoei;  déharrasaetoatlepavi;  Stratagème  qui  toi  procure  la  Tic- 
va  trouver  Charlrade  Blois,  qm  le  toire,  aw.  Taille  ea  piéeeaiea  re- 
maria l  nne  héritier*  fort  riche,  la  nneaqDl arrivent  aux  AB^ii,a^i. 
denaiaelleTipham«;hvear  quclui  Fait   remlre'le»   demkra   défoiTi 
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MU  officiers  fru^it  tués  dtai  le  tuccéi  lieta  nisiioB,  33&  AMCmble 

«onbil,  373,  SnToie  à  VrrBOD,  iiiiia  ■  Cfailons  U*  cbtù  d«  bmdei ,  m 

IHouni,  le»  priiODiliers  an^Msi  >t  tset  à    leiir  <£te,   et  »  dirige  vbrs 

laail  compte  au  Boa  do  lucci-s  dâ  la  A^igaoB,  Bs^.  Accueil  qu'il  fait  au 

bauilla;  eu  te^ii  pour  técompense  earcFinal  que  le  Vape  eavute  au  ct«- 

le  eoailidc  li>U|tu*iilk .  373.  Vsct  vaut  da  lui,  3iS.  Lui  d<.-Dl«ie  uvnt- 

deftauea  aTooea  troupes,  374.10^  nusit  qu''il  lui  faut  l'argent  dnaïaii- 

ratto  le  cbàteou  da  Valc>i;De*;  ÎD-  dé,  319.  Apjirenant  <{ue  le  li'ape  a 

Tile  le  Rouvetaeiu  à ite  readre,  175.  fait  sur  \e»  habitaiM  d'Avignon  une 

LiTteaeiaaiiButiinatU»,  376.PKt-  bnév  de'denieii  p<>uT  satisfaire  à 

Htte.  conlta  l'avis  de  aoD  conseil,  -cetie    demande,    ttfiLn:    Citgeol , 

«iMUre  lu  placé,.  377.  itefuse  de  eii^e  qu'il  leur  Mil  midu,  «t  que 

Fatheter  pour  de  l'argeâl,  et  lu  re-  le  Pape  paie  de  son  propre  trésor, 

r't  par  capiiaUtîoa,  i7ir.  Obli|é  SSs.ProatetaudacdAiijou  de  loul 

U  prendie  de  farce  |>arci.'  <|ue  faire    pour  enletct  U    Couronne  a 

ddchevaltenanglaiif  éioicBt  Ti'U-  Picrre-lC'CcuGt  et  la  mettre  sur  ta 

Ira)  apiés  la  capitulation,  il   Jeiw  lélie  du  Henri:   fait  la    mSiae  prO' 

futiJHUrelatéMàlou£,:^<).  Coin-  nesie  à  Hi^uri  lui-même,  331.  Va 

nMntil  lu  Ttnd  malua  de  U  der-  camper  devant  Maguelou,  337,  As- 

n>ir« place  du  ]«  NariBaodic;  irsùe  si éga  celte  place,  338.  S'en  empare, 

*TC«  douceur  II  UiirulsoD  au^^iaiK,  «t  partage  le  butin  à  wa  troupe* , 

et   GOtnia*   rebelle»    lou   les  Nof  33^    Atiaqu^  la  ville  de  Borgura , 

ioindst|ui  s'y  trouvent.  383.  Froniet  340.  Y  entri;  de  larce,  34 1.  lu-veslll 

à  Ckailcs  de  Bloia  d'iUer  i>  seo  sa-  la    forteresse    de    Bervi^iqne,    3^3. 

cours,  383.  Se  leod  auprès  de  lui  S'ouvre  reatrée  de   celte  place    à 

■  Guiaf^top,  'sSj.  Le  détuuine  de  nands  coaps  de  Iwclie.  34^.  Eu  fait 

souscrire  aux  propoaiùonsducomLe  brûler  les  pwiei,  3^4   Conseille  à 

ie  HoKtIbrt.  3S6.  Vient  se  placer  Henri  de  s'emparer  de  Bur^os,  348. 

frit  des  ennemis  devant  Auray,  Y  conduit  Tarriére-gardu ,  34g.  Éb- 

391.  Fait  un  csmaas  iurribl»  de  tre  avec  Henri  dans  Burf;oi,  355. 

tout   ce  qui   le   ptesi-'otE  sous   au  Va  au  devant  de  Ja  femme  de  iic 

■aaini  marclie  lihiità  Cliosi»!,  agi.  princ,  357.  ^ntretiep  curieux  dfs 

KciisLeà  Caurelay,  qui  est  venu  l'ai-  soouts  de  celle  piinoesse  sur  I*  per- 

Uquerpar  derrière,  197. Se  délrud  sonne  de Duguescjin,  358.  Pense  k 

Hec  un  cour.<ge  iuliépide,  399  Ap^  .ABuroer  ses  armes  «entre  les  Sarra- 

rrenant   k   mort   d*   Quirles   de  tins  de  Gceuade,  3Si.  Se  laisse  ea- 

Blois,  se  reu'-i  priaennler  à  Clian-  ttalner  à  l'avis  du  Basque  de  Vilai- 

dos,  3ai.E!i<t  condwit  à  NioTl,  Zoi.  De.i,quiproj>asedeaia[otier  surTo- 

Ett  ramis  eu  libetléj  va  à  Pari^  of-  lède,  363.  Entre  B««c  ta  iiompa);nie 

frir  sei  tervice^  au  Roi,  io^,  Cia-  daui  SéviUc  ,  37S1  *)ui  «'eat  prise 

îaie  te  rui  de  Navarre  d'êtres  l'a~  qu'aprà*  un   aiége  opiniiire,    I76. 

TCDJc  plus  religieuaobtervaleuf  des  (jonseilte  à  Henri  de  dépêcher  en 

traités,  3oS.  ImbIto  se  croiser  miur  Fortnjfal  quelque  dievalier  pour  SB- 

ODinbiUro  les  Infidèles,  3o6.  Pror  Toir  queUea  sont  les  dispoeitioiM  du 

pose  an  Roi  de  le  délivrer  des  ban-  Roi  à  l'égard  de  Pierre- le-Cruel, 

oa  qni  déioloient  la  France,  en  les  378.  Propote  de  faire  oonballre  en 

cmoyant  eu  Espagne  pour  veBjHT  champ  do*  les  deux  juifs  Qaniot  M 

la  aaarl  de  Ja  reine  Blaucbej  offre  Turqoant;  est  préposé  pour  vclUer 

de  se  mettre  lui-m^e  a  leur  tête ,  ii  ce  que  tout  se  passe  dans  l'ordre 

3*3.  Est  envoyé  auprès  de*  chef*  euee  combnlsingitlier,390.BaaiuTe 

da  cet  bandes^  oommest  il  en  est    Henri      "'    1-—---   ---    — : — 


Tai;a,3i3.  Leur  fait  pArt  de  son  pro-  sujet  du  prince  de  Galles,  401  •  En- 
iet,  quieal  goftié  de  toaa,  3'j5.  Ro-  ToiedcaeapîoasàracniAtdeoepriu- 
HMnu  à  Paria  {mi«  fart  an  Rm  du    ca,4o4'^i'^^'M^K«o|><'^''^ 
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l'ô^ctl  de*  li^aupea  cipiign6tei,4o5.  loutDoit  à  Sordcwax  cd  priion,  n* 
Se  gnet  en  nDbiuoad(,'4o6-  Tombe  pouraiit  se  racheter,  ^SS.  Va  irun- 
rar  Tavanl-garde  iDglai*  et  la  tailte  yti  %  duc  d'Anjoa  aupTéa  de  Ta- 
en  p[éce»i  retoucue  >  NaTarrellc  ratcoDj  en  reçoit3o,ci<ici  livrec,4Sâ. 
■Tec  lei  priioDQtcTg  et  «on  baliii  ;  L'aide  ao  itége  de  cette  ville,  4^' 
cuDseilla  a  Henri  de  ne  rien  baisr-  Haraafiue  les  aatiégri,  les  eognôe  à 
.  der,  la  fantioe  poDiaut  elle  leule  le  rendre,  iSg.  S'inléresie  ra  leur 
faire  périr  l'armée,  ennemie,  408-  breur  aupréi  duptiDcr,i|ui  lelaiMC 
Pique  du  reproche  que  le  comte  maltce  de  la  cspiialation,  4^-  'Va 
d'Aine  lui  fait  d'avoir  peur,  se  dé-  planter  l'cieodard  du  duc  tm  le 
cideà  livrer  Tombai,  4oQ- Comment  donjon  de  la  ville,  r 
il  recuit  le  héraut  que  le  prince  de  ' 
Gallàlni  envoie,  4i3.  Fait  .es  dis-  „  - . 
pmi^ioni;  témoigne  de  noavean  ta  iSi.  UépeDierar  sa  route  l'ergenl 
déiiabce  à  Tégard  des  Espagnols,  qu'il  a  reçu  ponr  sa  rançon,  en ac- 
ii4-  Donne  le  signal  dn  combat,  quittant  celle  de  tuiu  les  soldais 
4>5.  Volepour  dégager  Henri  de  qu'd  rencontre,  4^^'  ^  générosité 
Translamate ,  et  l'eiborte  à  ne  pas  envers  dix  prisonniers  qu'il  tronie 
hasardée  sa  vie  comme  un  simple  dans  unehôiellerie,  etenTersThA- 
soldai  ;  vole  au  secours  dea  ^pa-  telliar  lui-même,  ^65.  Incident  aa- 
gnols,  dont  les  rangs  s'ouvroient  quel  elle  donne  lieu,  466.  Va  en 
aé[i,  abattant  tout  ce  qui  se  trou-  Bretnane,  revient  arec  sa  ran^n, 
ve  Eur  son  passage,  416,  Voyant  qn'il  donne  tout  entière  à  de  pa»- 
l'nrtnée  espagnole  dissipée,  tenU  vreacheraliera  mal  vêtus  et  prïson- 
ta  presse  a  ^trands  coups  d'épée ,  et  niera ,  V,  1 .  Se  présente  lea  mains 
lire  de  la  mêlée  Henri  de  Transta-  vides  au  prince  de  Galles,  tfoi  lai 
mare  ,  4i9<  Admire  le  courage  et  la  fait  de<  tepioclics;  sort  enfin  de 
valeur  de  ce  prince,  qui  se  saute  à  Dordeaui  sans  j  laisser  la  moindre 
travers  un  escadron  d'Anglais,  4^0.  dette,  a.  Se  rend  devant  Tolède 
Dispute  !e  lerrain  pïed  â  pied,  te-  avec  ses  compagnons  d'armes ,  qu'il 
fuse  de  se  rendre  et  se  bai  toujours,  appuie  auprès  de  lui,  3.  Se  met  en 
4iT-  Décharge  un  grand  cnup  de  tmtluscade  pour  couper  Pierre-le- 
sabre  sur  ie  casque  de. don  Pèdre  ;  Cruel  dans  sud  cbemm,  7.  Vole  an 
est  saisi  au  cou  par  un  cavalier,  et  secours  des  troupes  de  Heori,  ren- 
ie rend  enfin  an  prince  de  Galles  ,  verse  celles  de  Pierre-le- Cruel,  8. 
433.  Comment  il  est  traité  par  ce  Met  ce  prince  en  fuite,  et  l'oblige 
prince,  ^aZ.  Be^ît  dans  sa  prison  à  se  sauver  dans  lea  boia,  i4'  D«- 
a  Bordeaux  la  visite  de  Benrl  d«  trnil  une  armée  de  Sanaaina,  s6. 
Translamare,  4^  Sa  conduite  en-  Conseil  qn'il  donne  à  Henri  pour 
rets  son  geôlier,  qui  veut  aller  le  de-  fitire  télé  aux  troupes  de  Pierre  et 
noncer  an  prince  de  Galles,  fprés  du  roi  dcBelmarin,  iS,  Envoie  dea 
avoir  reçu  cent  florins  pour  Itii  gar-  coureurs  an  devant  de  ces  troupes, 
der  le  secret,  44o.  Reçoit  des  dé-  ig.  Combat  singulier  qu'un  deux 
pntég  envovés  aanrès  de  lut  parle  livre  à  trois  Sarrasins,  3o.  Vient  an 
prince  de  Galles;  les  régale;  sa  con-  secours  du  Beique  de  Vilaines,  35. 
versationavecenxjaereDdauptésdu  Conseilleà  Henri  de  proposer  nn>c~ 
prince,  44^'  Détails  sur  cetteentre-  comniodemenlàPierie-le-CratI,43. 
vne;setaielui-mémeàioo,oooilor.,  Détourne  ce  prince  d'abandonner 
piusB6o,ooo,4Si.  Reçoit  3o,oooili>  lesié^e  de  Mootiel,  44-  Vient  dé- 
tins de  la  princesse  de  Galles  ponraa  eager  Henri  aux  prises  avec  Pierrv- 
rançon,  et  le*  emploie  il  payer  celle  re-Cruel,'4s-  Conseille  à  ce  prince 
de  plusienn  Bretons  qui  ont  été  d'asstcf;er  Tolède;  reçoit  ordre  da 
pris  avec  lui,  453.  Fait  donner  300  roi  de  France  de  se  rendre  an  plas 
i'^feiknn  pauvre  soldat  qui  re-  tAtàsacour,5i,C««9ailqu'ildoan« 
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i  Bauri  pour  se  itmdta  malIcE  qui  vautokm  j  eotrer,  loi.  I.ei 
de  Tolède,  S3.  C«  oODieil  n'aj^ut  mauacre  lousi  loi.  Engage  le  com- 
pta réussi,  Du^ueidin  iaugine  un  nMndiiat  de  Btexsière  à  se  lendr*, 
■■trecipédientqniapluiduBaccci,  io3.  Fait  niODier  à  l'aiuMit,  lOÏ. 
54.  Vitudooaifé  de  Henri,  56.  Be-  S'empare  deUrille,  107.  Re^HIa 
çoit  des  ordres  plus  pteswDS  du  roi  citadelle  a  compositioD^  Ta  ae  rt~ 
de  France,  Sn.  Se  tend  iratlre  da  poser  ■  Ssumiir,  où  il  bit  célébrer 
la  forteiene  de  Soria;  congëdie  [11  de  pompeusea  t'unëiailles  bu  marê- 
Eapnguols  qu'il  avoitdaiii  ses  troo-  ohal  d'Aodreglieiu,  roS.  Reçoit  da 
peaj  cL  les  comble  de  préaens,  5g.  roi  d'Espagne  Henri  deux  muleU 
Traite  magiiiEqueneDt  le  marecliBl  chargés  d'ur,  d'al-genl  et  de  pîerre- 
d'Andreghem,  eiiTOjé  auprès  de  lui  ries,  au  moiuent  où  le  roi  du  Fran- 
pkr  le  ^ol;  est  combié  de  caresses  ce,  ae  pouvant  paj'er  ses  troupe*, 
)wr  le  oomte  d«  Foix  ;  disculpe  son  lui  cnTojoit  l'otdre  île  les  licencier, 
trére  Olivier  auprès  de  lui,  61.  Loi  m.  Dislribiie  tous  ces  duas  aux  cv 
offre  aa  médiation  pour  raccoRimo~  pilaines  qui  «voient  tecvi  sous  lut, 
def  vite  le  comte  d'Annapiacî  ""  ■>"  y»*^.j 
s'empare  de  la   citadelle  de  BreU' 

donne,  de  la  ville  de  S.-ïveaetdn  conseils  qu'il  lui  donne  pi 
chitean  de  Mansenaj,  61.  Arsiége  curer  de  l'aient,  1 17.  Se  rend  mat- 
nneabbaye,  monte  lui-même  à  l'a»-  tre  de  S.-Jeaa-d'Aagelj,  de  Sainte), 
Mut  i  tranche  la  lête  au  gouverneur,  de  Montreuil-Mauny,  i^^.  Sarre  de 
et  se  rend  maître  de  In  place,  66.  prés  Lusigoan,  assiège  Ciaajr;  laS. 
Son  entrée  dans  Paris,  GS.  Va  des-  Rassure  ses  gens  t'ffiayés  de  la  pré- 
ceDdreiirhdieldeS.-FaDl,oùleRoi  sence  des  Anglais,  11g.  Blesse  ii 
l'ntleudoit;  aa  réponse  plfine  de  l'œil  l'Anglais  Jaconnelj  urdoane  de 
SCDB  k  Charles  *,  qui  lui  présente  passer  au  !il  de  l'épée  tous  les  pri- 
répëedeconDéLablB,6g.  Csmuient  sooniers  faits  il  la  baltiille  de  Cisaj-, 
il  re^it  cette  épèe  an  milieu  d'une  134.  Entre  diitis  Niort  à  l'aide  d'un 
assemblée  illustre,  ji.  Se  rend  à  slratagéme;  eotèveaui  Anglais  plu- 
Caen,  rendez-ious  des  troupes;  sieurs  places,  qui  rentrent  sous  l'o- 
vend  tonte  sa  vaisselle  et  ses  bi|oiu  béissancc  du  duc  d'Anjou,  1  iù.  Ae- 
ponr  fournir  s  leur  solde  ,  7a.  Cam-  tourue  à  Paris;  e$t  renvoyé  en  Ad- 
pe  auprès  do  Vire,  7^.  Comment  il  tergae  asiiéi-er  le  cbàieau'  de  Rao- 
traite  le  héraut  qui  vient  de  la  part  dani  invite  lé  gouverneur  à  se  ren- 
des Anglais  demander  baïaQIe,  ^S.  dre ,  i36.  Est  repoussé  par  les  as- 
Part  au  milieu  de  la  nuit  et  de  l'o-  sièges;  tombe  malade  de  cbagri) 

race  poarslteiaudcvaatd'eui,  -  "    ''  '  

Détails  sur  cette  marche,  80.  f  .,_ . 

prend  les  Anglais ,  les  tae  et  les  dis-  de  Raudan  de  1 

perse,  84.  LÎcs  ipoursuit  sans  reU-  "' 
uhe,  86.  Abatle  général  Granilson, 

et  lui  accorde  généreusement  la  vie,  mé  à  'S.-penia  par  ordre  de  Cbkr- 

8^   Après  la  victoire  de  Pontval-  les  v,  i&à.  {lHém.  tur  Daguttc.) 
lliD,  TB  assiéger  Baux,  go.  Exhorte        Les  chroniques  a«  stflit  pas  dac-' 

le  commandant  de  cette  place  à  se  cord  sur  l'origine  ni  sur  le  vérita- 

rendre,  gi.  S'en  rend  maître,  g3.  ble  nom   de  DuguescllDj  diverses 

Invesiil  S.-Maur-snr-Loire ,  04.  In-  opinions  à  ce  sujet,  i4i-  Détails  sur 

vite  à  un  repas  le  commandant  de  sa  famille,    143.    Incerlilude   sur 

celte  ville,  g5.  Essaie  de  l'engager  l'époque    de    sa    oaiisanoe,    143. 

à  lui  remettre  la   place,  g6.   Est  Quel  étoit  son  extérieur;  à  ai  ans 

trompé  par  lui,  gg.  Se  porlt  sur  il  te  distingue  au  siège  de  Vau- 


,   )44-  Réponse  qu'il  fait  au  n 
Edouard,  i45-  Est  arme  chevalift 
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m  i34^,*n  combat 3c  VoatauraB; 
ycnd  ]c9)0]i>oxdasa  ni^«,  à  ■»« 
insu,  poar  lervr  de*  troup««;  non* 
J«i  priaci|mux  làgatun  brclong 
*riii  a'Bttachëreut  k  lui  et  U  Kiiivi- 
rent  danx  tomes  tes  eipéilitioas, 
i46  Difficulté  de  cUuer  W  ^«^f^ 
tn«ni  de  U  vie  de  Duj^Bidin ,  el  de 
filer  l'épocfiK  de  son  ealri'e  au  irr- 
TJoe  de  pTSncp,  liy.  Cmiiectiure  à 
cet  égard,  i$g.  Même  inrertilnde 
«ir  U  date  de  M>n  marlaze  arec  Ti- 


dievalier  aii;tlai',   fiit  jugée  par  le 


cXnÂ 


iSt.  Leur 


ugée  p. 
de  nuK 


«  de  'é- 

citgsDrlafaïUiKedeCocherel,  i5i. 
Arlf  du  caplat  de  Bse,  qui  recon- 
nolt  avoir  été  fait  priifinnier  par 
flollm  Bodifi;loia  iDiqueneaétoieDt 
•onmis  les  priaonniem  de  gnerr*. 
173.  Lettres  n^iènws  àe  Cbarléav, 
qni  donnent  a  Dugiieaclin  le  crnntr 
deLonj^eville,  1S1,  Candition  qal 
en  noitée;  Dnqiieacltn  y  i-st  {|u>i)i- 
fié  de  chambellan .  1 53.  DiactiMfnii 
et  fait»  qnt  prouvent  qne  ce  fut  te 
Toi  Cfiarles  qui  fêta  le*  yrn^  iut  tui 
pour  faire  «orlfr  de  France  lf«  ((reo- 
de>  corapasnie»  ((nï  la  déïoloient. 
>54.  Conjectures  sur  le  prétexte 
dont  on  K  jervil  pour  le*  faire  pnr- 
tir,  157.  Ciintfques  latins  qu'on 
rfiaotoit  en  France  «or  lenrs  rava- 

fes ,  1  fl  1 .  Prenve  <tui  démontre  qne 
entrevue  de  Henri  d<  Tranatàmare 
•»ec  Duenenrfin,  k  Cordeaux,  ne 
peutavoireu  lieu.  t6o.  T>ii)(ueBdiD 
nommé  doc  de  Tfangtamare,  re- 
nonce eDsnÏTe  k  co  duché;  lettres 
dn  roi  de  CasIîQe ,  oti  «ont  rappor- 
tées lea  terres  iinî  lai  furent  don- 
nées, 161. Trailé  de  fraternité  d'ar- 
nin  enire  Dugneiclm  et  Olivier  de 
CItssoD,  103  et  t8i.  Est  nommé 
deuxième  parrain  de  Xoni*,  duc 
d'Orléans,  second  fila  du  Foi;  pa- 
rofea  qu'il  adresne  i  fenfant  en  met- 
tant l'épée  de  connétahle  dans  «pg 
■nains,  163.  Benuconp  de  fables  ont 
été  ajou<éei  aux  fnita  d'armes  -da 
eonaéuble,  i63.  Lettres  du  ■Boj 
qui  lui  accordent  la  iiicomlë  de  Pon- 


éloil  son  ofia 

Bretagne,  1S4.  Sa  diigr&ce,  sa  ié- 
misaion  de  U  charge  de  eonnéia- 
ble,  et  son  départ  pow  la  Catlitje, 
démoDlré*  faux  par  le  testBmMH 
elle  codicile  de  Dugutidin,  167, 
iSS  et  190.  Srrvicc  mBgnitiqae q« 
la  villa  du  Fiiv  fait  «u  corpa  du 
conncisbie,'  167.  Céréawnie*  01- 
(lonncei  par  le  Hoi  daû  toutes  Itt 
villes  par  où  dévoient  pMser  h 
restes  mortels,  16S.  Pompa  itt 
«tuéqoes  qni  eurent  lieu  ■  S,-Uc- 
ais,  169*1  ig3.  VcnfaitsàroccB- 
slou  des  aonvesux  bounours  qui  lui 
furent  rendus  neuf  ans  aBrèi  u 
mort,  169.  CommintCbarleavR- 
compeusa  le*  importans  «erficci 
que  DiigaeecUn  avoit  rendu  i  l'E- 
tat, i^i.  Acte  par  lequel  le  (•nsé- 
tabledanoa  au  dac  d'Anjou  la  oUi- 
teau  et  les  Icrrea  de  Cachaœp,  qu'il 
avoit  reçus  du  duo  de  Berri^  173  H 
197.  FiU  KaiureU  de  Du);iKacliii( 
«es  biens  devinrent  par  la  auile  Ya- 
panaaede  Louis,  Ëk  daClurlnv). 
178.  On  lui  doonoit  quelqisefoii  It 
titre  de  prince;  comment  le*  biito- 
rirna  Pont  peinL  loisqu'il  éloti  plu 
avancé  en  tga,  174-  Portrait  qu'en 
a  fait  d'Arientrë,  17$.  Lullre  qi'il 
écrivit  au  due  d'Anioo,  198.  («*(. 
ita-rHitt.  deDuguesa.)  —  S'cienx 
malgré  aes  -parens  au  métier  de*  sr- 
mes,  38g.  Fait  connétablcj  il  bsl 
les  Allais  ;  fait  prisou|i«t  Tta- 
nias  GraudaoB.  390.  Çatàitles  n*'i\ 
leur  livre  en  ptasieurs  pàrlit'i  df 
la  France ,  Soi .  Prend  de  larct  le 
cbltesM  de  SoohtsB,  et  envue  k 
captai  de  Bgc  prisonnier  à  Parit, 

OncifscMB  (Olivier),  fi^  dr 
Bertrand,  va  avec  loi  défendre Di- 
nan,  IV,  -^H.  Rencontré  pur  lu 
chevalier  aBj^iait,  en  est  rudenmt 
traité,  110.  Est  forcé  de  le  suivie 
^Isongicràta  tente,  11).  Fjtieadii 
«son  frike,  sai.SeTeadiCaenaa- 
près  de  lui,  V,  ja.  (Ano.  M€m.-r 
DugatêcUn.)  —  Hérile  de  ses  bi«» 
qi^ll  vend  -esBuite  an  Soi ,  en  •'(■ 
léaervànt  Futofruit;  succède  1  soi 
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£rit»  dUos  )«  (ligDiié  ù»  «OBBétdile  lét  Ancltii  àoat  mis  «n  pleine  dc- 

d«Ca*till«,  173.  (OA<.«wJ'Airt.</e  ronlc,  Vltl.aS. Entre  dans  Orléani 

fh^jlWB/in.)  avce  nn  necourB  Je  Soititinmiea,  34- 

U««aegOMir  (JdieniM),  mmii  de  Parvient  à  rimimer  tce  esprits  ubat- 
Bcrtrond,  ■bbteùe  de  S.-Georgtt  k  tii>,  et  repousse  les  atia<|ueï  des  An- 
Rentes,  V,  145.  ArrJUPelu>n,ptv-  glais, 3S.  Béuni aui  pripces inécon- 
■onDtcr  de  son  IWre,  etfait  ntan-  leas.  le  râpent  de  sa  baie,  et  reS' 
qu«r  souproiBld'éiituiîoa,  iSo.  '  tre  dsDS  les  bonnei  criées  àa  Roi, 

D>  Lts,  nom  dansé  aux  enfoos  66.  Force  btM!  le  Danpliin  las  An- 
do  pélv  de  Jeanne  d'Ara;  il  elisle  idais  i  le«er  le  sîëge  de  Dieppe,  71- 
CDCsre  à  Nascy  et  à  Etrasbourg  des  Ënliv  daiu  la  ville  de  ftonea ,  qui  se 
'  perscmaes  de  ce  nom,  qui  proïKcnt  soumet  nu  Roi;  et  cbnsae  les  Anglaîl, 
«tre  ûwues  dea  frères  de  la  Pncelle,  80.  (TabL  du  rign.'de  Charles  m.) 
Vni ,  3 iS.  _  Aii«i|iiefcB  ttoupes de  Salisburj, 

UokssKiL,   gentilfa.   gasooa,  m-  qui  Tiennent  meitre  le  Aé-^e  Betant 

Gooipagiiridedailxialclali.coupela  Orléails,  14°.  Esl^i^vemenlblessé 

govj^à  uncoariinr  alUatan  tl«lia,  k  j'atlnque  du  pnrc  des  ADf^ai5,i4B. 

dàaonpostUlouj  lui  nilèTe3u,uiM  Fait  redemander  à  TelbM  ses  hé' 

écua,  XLV,  366.  Eh  cundamaé  k  rairti  faits  prisonniers,  le  tnenaçant 

être  roué;  le  Roi,  après  l'sToir  en-  de  faire  pendre  tes  siens  et  les  An- 

te«dii,  renvoie  ■  ii  Bulïlle,  avec  or-  ^Uil  qu'il  a  en  sas  pouroir  s'il  leur 

dre  de  lui  fuire  bon  l^aitefflent,  367.  ariiie  mal,  166.   ('Mifrn.   cône.  I<t 

Il  caiaie  de  M  lanver  ;  est  rcpril,  et  Pat.  d'f}rl)  —  AssL'te  au  liége  de 

gardé  plus  étrail«iaeM,  369.        «  -Cara,  5Si.  IJtichetnont.) 

"         incL-BASiiE, avocat, publie  DOnoia,  fila  du  fameux  Dunois, 


les  Mémairaade  Villeror;  il  les  dédie 

■D  pramiar  «ësident  dupoilemenl    , ._, . . 

d«  Nomandie ,  XUV,  i4eli5.         dans  In  ville  de  Rouen,  qui 


■D  pramiar  «ësident  dupoilemenl    blic,  X,  335.  (£11  Marche.^  —  Entre 


IhnaoïT    (CbndeK  orfdvre    et  w„s  l'obéi<HDce  du  Roi,  X\,  l3. 

protestant,  manque  d'être  tué  poar  Est  reçu  dans  Rtr^ileBux  commelieu' 

B'arair  pas  voulu  se  découvrir  en  tenant  do  roi  lie  France ,  i3.  Fait 

TOnut  passer  le  saint -sacrMocnt,  pendre  testroiafreiesdeGuiU.de 

KtVII,  74.  Elanj,   34.-  Met   le   aié^e   devant 

DvRCH  (Ch.  de  Baixac  de),  coni'  fiayonoe^  fait  plusieurs  chevHltersj 

Mandant  de  la  aiudelle  d'OrtéaBS,'  Itart  nomi,  «7.  Entre  dans  cette 

te  plaint  à  J.'A.  de  Thon  des  ialri-  t\\\t,iH  {J.Du  C/erc^.)  —  (ie  rend 

goei  du  duc  de  Gniae  pour  ae  rendre  auprès  du  duc  de  Bretagne<  XIII, 

maître  decettecîtad^le,  et  du  peu  3S6.  Parle  traité  de  Conflans,  r«- 

deaecaura  qu'on  lui  doDDe  ponr  la  tient  tont  ce  qui  lui  nvAi(ét<^i 

défendre,  XKXVII,  ^.i.[J.-A.  Je  Sig.  Préside  un  consririuminié par 

Thau.)  —  Sa  réponse  aux  propos!-  te  Roi  pour  la  réforme  de Tâdminls- 

tiQMS  que  le  Roi  lui  i  fait  faire  par  tration ,  344'    Querette  qui  s'éUve 

H.  de   ScbtMlherg,  XUV,  65.  Sa  entre  les  pages  on  palais  et  ceui  de* 

lettre  de  remerctfoeni  à  M.  de  Vil'  membres  de  ce  conseil,  345.  (/■  de 

leroy,  83.  (  flftm.  de  fi'iUer^.)  Trorei.)  —  Eal  nommé  gauverneni 

Do«s  (S4.de)«e  bat  en  duel  «yeo- dnDanpbtné,  XTV,  134.  Quitte  se- 

)e  cfaevalier'ïlûmarsis,  et  est  taé,  crétement  le   Dauphiué;   vient   k 

XLIX,  iSoi'  Parthenay  pour  soutenir  les  dnAa 

Dmo  (le  capit.)  est  blessé  à  l'at-  de  la  princesse  Anne  de  Bretagne  ; 

(aqne  de  Vulpian,  et  meurt  deux  (Aercbe  k  iy  fortifier,  i64-  S<  '^ 

jours  après,  KX.IX,  533.  tire  ï  Nantes,  167.  IJK  déclaré  par 

Otikoib,  bttard  de  Louis,  duc  ie'parleoient  criminel  de  lése-ma- 

d'Orféant,  se  distingue  pour  lèpre-  jnté,  i^g.Devientprincipalminb- 

BsétvfeitSBtiépdeMoniargli,  ot  tre  d'Amie  de  Bretagne,  i84-  fro- 
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met  au  maréchal  J«  Rjttix  <jna  b  «ijcl,  174  tt  mir.  {Mén.  Je  L'Et- 

piinceue  le  rendra  volODUiremeat  UhU,)  ' —  Eu,  élu  picildcnt  à»  Fm- 

.  à  Nantes,  cl  donne  pour  olage  ^e  ta  semblée  des  prolettans  de  SanBor, 

promesse  Jean  de  Lcutiims,  servi'  el  costraiM  jatsa  IxtiMe  GOndoite 

téui  dévoué  duducd'OfJéiDSj  cou-  les  séditieoilseKmmelUe,  L.'ifS. 

duit  Aane  à  VaDues,  puis  à  Redon  ,  {FonUna^MartuiL)  ^ 

tS5.  L'engafjeà  céder  aux  Taux  de         Déport    (Ihfbant),     ckcT*1i« 

ChBt|l«sTiii,  igS.  MeilnaubileineDt  français,  se  distingue  à  la  bataille 


UuFEsCBK  (le  chïval.)  défait  la  S'sltacbe  au  caplal'  dé  Btic,  et  It 
^rnispn  de  Cmobraf,  XLVII ,  ao8.  force  ■  se  rendre,  970. 
Ddflessis  (Guill.  (le)  préa^te  -  DnroaT,  un  des  Seise ,  dénonce 
.  rei|uâle  contre  Bouiface-Tiii  dans  un  soldat  napoliiain  comme  héréti- 
UDe  Atemblée  de  barons  et  de  pré-  que  el  politique;  pourquoi,  XLVI, 
lais;  l'accuse  des  plus  grandi  cri-  iSg.  Attaque  A*ec  ses  coinpagnims 
mes,  et  demande  qu'il  foit  mis  en  uu  royaliste,  el  ne  pouiant  le  tuer, 
fristm,  IV,'65.  ^        le  recommande  aux  gamiaoni  dei 

,     DcFLESiia  (le  siign.)  charse  les   faubourgs,  qui  abattent  et  ruiscM 
AaglabprèsdeBoulogne;  est  bleMe    ses  maisons ,  553, 
à  mort  d'un  coup  de  flèche,  XVI,        DciaiT  (Antoine),  aTocat  céiè- 
•fSa..  *  hre,  est  nommé  chancelier,  X\II, 

iS.  CommeoL  il  introduit  la  Ténalité 

.   _,  . ,_., _,      d(  Ions  les  offices,  i^;.  QuelUs  fil- 

*iUepqur  informer  S,  M.  delà  jour-  rentles  suites  de  cette  itllrodac(ian; 
née  et»  embuBcadrs  entre  Uelz  et  mte  a  Bologne  après  l'enlreTue  du 
Tbionville,  XX\II,  aa;.  Est  pré-  pepe  Léon  x  et  Francis  1,  pour 
Sente  au  Roi;  comment  il  s'acr|uitte  J  terminer  l'affaire  du  concordat, 
de  s»  commission»,  aSj.  Est  fait  18.  Réïuie  lictorieuaemeni  le»  r*. 
érbanson,339.BeUiliriieaMelz,340'  raontraDOca  du  parlement  au  sujet 
^  J)iip(,Fssis-MqitiÛT  Cil  dliargé  de  cette  afiàire,  3i.  Détermine  le 
d'entamer  une  né^jociarion  avec  Vil-  parlement  à  ordonner  le  séquestre 
lerof ,^  pourquoUla  ne  peuvent  s'en-  sur  tous  les  biens  du  connétable  d* 
tendre,  XX,  a3g.  (/ninit/.)  —  Fu-  Bourbon,  5g.  Est  décrété. d'aioar- 
tJwr  un  .livre  inlituté  riniUlaiioit  Hement  personnel  parle  parlement, 
de  la  taintt  Euaharittie ,  pour  la  70.  Son  zèle  contre  Lrspretestani  le 
réfutaj^n  duquel  le  Roi  ordoiyie  làn  hair  de  la  diicheste  d'Etampes, 
une  conférence  à  FontainebIcBU,  qui  le  dessert  auprès  du  Eoi;  sa 
XXXVI,  443.  Il  vient  \l  la  confé'    mort,  lag. 

rence,  où  {lest  convaincu  de  faus-  Dupdit  (lecbeval-)  eatenvojécn 
acte  daniTses  citations;  n'ose  plus  Allemagne,  pc  Cbarles-Quini  potir 
reparoltre  à  une  seconde  i  prétexte  faire  une  levée  de  lansquenets  con- 
unc  maladie  et  retourne  il  Saumur,  tre  le  roi  de  Franc?,' XVIII,  3oi. 
445.  (/'□nl^M^.]  —  Est  battu  en  DufRÀT  (la  dame),,  fentme  du 
plAne  rue  à  Angers  par  un  gentil-  prevdtde  Paris,  est  assasaïnée  dans 
homm^;  se  plaint  au  Boi  de  cet  ou-    aa  maison;  opinion  sur  ce;.assaisi- 


irage,  XLVII,  317,  Eeriu  publié.    nat.XLV,  3i4. 
contre  son  livre  de  la  sainte  Insii-  Doaïao    (Marie),    composite 

a  de  l'Eucharistie,  361.  Défie    des  ballets  duBoi,  eit.oondamnc 


ceux  quiontaccuiécelivredefaux,  mort  avec  \fs  deux  frères  Sitî  de 

cl  supplie  le  Roi,. de  nommer  des  Florence,  pour  une  diajribe  contre 

commissaires  pour  en  vérifier   les  M.  deLujnes,  L,4<S' 
.passées,  36g.  Détaiksur  lacoufé-         Dhukt,    ministre   prolestant, 

rtncc  ordonnée   par  le   Riji   à  ce  prêchant  ■  Charea.lon,  fait  l'^^e 
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du  ftii  R(ii,  ei  eihoite  la  |><upi<:  i 
Viuùio;  ion  cxe:nple  «ai  imiu  par 
aa  capiicia  prêchant  dans  l'éj^lùie  tle 
S.-Andrc-dta-Atcs,  XLIV,  37. 

Ddu>ti,  preniiar  prciMeut  du 
pulcoieat  de  Touloaie,  est  uwïii-. 
UaTCC  Michel  d'Affii,  Hvocat  f^iaè- 
ni,  par  Ici  partilani.de  la  Liaue, 
XïXVI,  ,ao;  XXXIX.,  65;  M 
XLV.397. 

DuaAii  (le  atiga.  de],  chef  dea 
pcoLcdUDa,  UDLe  de  le  rendre  raal- 
(le  du  cUleaa  Trampeite;  écfaooe 
dnuMiieatrejjrûï,  XXU,  67.  EM 
biLtu  au  cumbat  ds  Tarpon ,  84i  " 
n  relire  veti  U  DordoeDe,  83; 
lïXlV,  i63. 

DnaET,  iiiÉdecio  du  Roi,  etldii- 
gricié,  et  rtçoii  défeuae  de  rentre^ 
aa  Louvre,  XUX,  76. 

Dv«KT,  KTOcaL,  plaide  ao.  parle- 
meot  en  faveur  des  \isautt,  XLVIl, 

'"■  / 

DnaiOL,  écuyei  du  bacon  de  Lui, 
Cil  chargé  par  le  Gla  Je  ce  seit^aeur 
da  porter  ud  cartel  au  chuiiilier  da 
(mue;  sert  de  second' dana  le  com- 
bat, où  il  bleue  le  olievalitr  de  Gri>  . 
(UB,  second  dit  cbevalicrde  Gui«e, 
L,  107  et  3«6.  ' 


UsBOLET  (la  tieurj  Uute  lueeu- 
ireprÎM:  sur  Rouen ,  dan*  Uquelta  jl 
c(t  trahi  et  Jidt  ptisaouier,  XLIX, 
399. 

Osvii,  {¥.),  fameux  médecio, 
Uitite  le  président  Christ,  de  ThOu 
dans Baderai ère  loaladiflifait  l'uloge 
de  ce  magiatral  et  de  aon  épouic, 
XXXVII ,  345.  Parle  d'une  procee- 
sion  qui  se  l'aisoit  la  nuit,  et  qni 
■voit  plu;dl  l'air  d'une  réjouiuaiiGe 
puhbqae  que  d'un  acte  de  piété.  3S3. 

DuvAi.,  grand  prevdl,-  meurt 
apr^s  avoir  fait  un  grand  dîner, 
XLVn,4io. 

DarAL,  minislre  prateitaat,  est 
enleré  par  des  si|hers  du  preiOlde 
]'b4lel  en  loitaài.  de  faire  «un  prA- 
«he,  XI.V1I,  471. 

'de  Sorbonne, 


reTiléu 

lelipon 


fil  ce  de  Lor- 
raine^ XLVlI,34]/£sl'esaignéau 
parlement  pour  pc^lications  sédï- 
iJeusts ,  35o.  fnfalie  ûh  Ijvrc  inlitiilù 
Ftu  £Haiei  394. 


EccLiausTKjDEi.  II  ]r  a  trois  sor- 
m  d'ecclési  uniques  ;  quels  ils  saut, 
XXJII,  439.  Leurs  foncuu  os  diver- 
ses, 430.  Nécessité  d'introduire. une 
ré%me  parmi'Mt^  religieux,  43i, 
et  parmi  les  ordres  meodiaos,  4^- 
Pniitl  d'un,  nouvel  ordre  dans  le- 
•|uél  ces  Offlfn  poiirroieoL^  ré- 
fuAner,  4H' 


et  abdique  ensuite  vol onbirei 
IIL,  56.      .,  ■. 

Eco^lCBiiiM.  Jioa   tLonni 
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Ecoiu  iMTuiDi.  Un  IuImb  u  i'AMngoai  bUmc  de  ia  cuuijnc* 

diuDl  avcir  cui  cMllava  *1m  Turc*,  dMEcamiJ  iioura'ainurrr  dé  l««r 

vieBliPark,ini,  uendaut  queUuu  mti,  56.  Envoie  Min  fièn  Edn 


f,  il  gagDC  bcaucouji  d'argot  a  Pari*  pObr  oft 
pat  Us  tour»  de  force  trt  d'adnue  iu)èt  d&Vaiaieatu  ptJlcs  jwadaat  11 
qa'il  faittur  SUD  cheval,  XLV,i38.  paix,  $•}.  Fait  déclarer  >  tbiUppe 
Vera  faîu  sur  lut,  a||o.  <tu'îl  ne  le  recoonoll  plus  pour  m« 

£cDTEw(leiil,  uviaiéme  degré  de  atigocar;  ae  ménage  du  alliauoti 
la  Bobleuc  en  France,  appelai  tlotn-  mu  le  oDutiaenl;  tail  faire  la  giiena 
Ktangtrt  du  damoUeaux  ca  Béarn,  na  Gujeane,  58.  Soumet  les  Gal- 
-  Ùifarifoni  en  Arrn^-DD,  111,  177.  kiii;  uorte  dés  scctHira  nu  ouutcdi) 

£DKi(GuillBnn(i}cit luéauiicge  Elandn;  entre  «D négociation j  n- 
«leBeuvrou,  \Ul,  ^33.  gM  ime  paix  délinilivr,  59.  Benln 

Eunom,  l'uudntils  d'Henrhii,  m  paaseuioU  de  U  GitjEBkej  ta 
roid'An)ileti'n'e,[eçoill'invi!Ui(uf'e  combaurc  lei  EoMUtii  remit  la 
du  rojaumede  Sicile, ntaisnc  poue  paya  de  Galle*  i  ta  couramiT,  et 
pniuleuludie,  ILf.iio.  R««i»oe  à  par  ca  politique  asiuie  à~  l'Aagle- 
ce  royaume,  i36.  Arrive  avco  awi  Mrre  dc«  arantegea  durable*,  £0- 
fréie  Kichard  au  iHirt  dl!  Cartbaue,  Enockaii  11,  roi  d'Anj:letcm, 
apièalucunLluiiuadu  traiiÉdepau,  n'eut  pu  lei  grendsa  qualitci  ■>« 
i53.  (oa  p^rej  miindé  ea   France,  le 

EDifaKu,dMcdeLancB*Ue,  fr^  rend  à  fgisiy  auprès  du  Ksi,  IV, 
duroiEdouaid,envoyéàFarit  |Kmr  6g>  BioiouviAlc  les  anciens  tniléa, 
uBtii  natiab^lbu  auauiri  de  laia-  70^  Incapable  de  soutenir  la  S^emi 
aoaux  piUé^pendant  U  jmis,  m  envola  sh  femme  Isabelle  en  rraooe 
laiuelrompêl.etaigneunu'uiLe.par  pour  négocier  la  paii;  la  cappeU* 
lequel  la  Gu^ne  est  cédée  i  la  nuldemcnl,  7g.Àbandonné  paras* 
France,  IV,  57.Meuri  de  maladie  en  «oldala,  s'iuteraM  danaBtîsl^  axe 
fuaiiui  lu  gurire  d*a*  la  Guyenne,  uni  TaTori;  y  i-st  arrêté,  puis  *•>•*■ 
50.  »iné  en  prison,  60,  (Prétù  liet §Ber 

Edmond,  comte  di- Renl,  frère  res  entre  la  Fr.  et  t  Anrl.) 
d'Edouatdii,  toid'Augleterre,fail  '  EonnaiD  m,  lui  d  Angle  lerre, 
la  guerre  en  Ouvenne,  et  est  forcé  fils  d'ifdouard  11,  devient  rul  à 
d'implorer  lu  },'ÀiérasiLé  jju  cornte  l'iige  iv  iS  ausj  a  18  eplève  le  fs- 
Charle*  de  ^aloia  son. tain queur,  vori  Murlimir,  el  le  fait  condam- 
IV,  78.  £(i  condawné  par  Uort^  ner  au  supplice;  rdégM:  «•  nére 
mer,  favori  de  la  reine  ]sabeU*,*]u[  dans  une  prison,  IV,  80.  Frétcodk 
noii  le  jiauvair  en  aaiii,  S«.  la  régence  du  to^mok  de  FraafOi, 

EdoViIIU,  lila  utile  de  HCDi^iiI,  gi.EnToieàFsriadesmDlMsasdeuiB 
roi  d'Anyteterre ,  W»b  des  iroupca,  pour  faire  Taloir  te*  prétewiwsj 
ngne  Ubaiullf  d'Evrdajir,  et  dé-  cHea  sont  lejelées  par  les  vain  A 
livre  son  pëd.  H,  135.  VrenJ  la  !«  ba(«ns,  81.  En  tàé*e  de  nott- 
efBii,  iil^.A»iïB4<:wili«[{flipré»_vrlle8<urtBH»varre,  85.Be&iaed« 
la  (NiucluiiioTi  du  Ireilé  ^e  paix;  xk-  venir  rendre  hommage  au  Roi  paar 
fu»e  d'y  adhérer,  el  Se  relire  à  Acre,  la  Guyenne,  86.  S'y  dtcidv  emuilc-, 
lS^..{Tabf.durig.AiS.L<luU.\—  comparolt  devant  le  lloi  dans  r*- 
SuecèdeàaODpéresM-li>trCI*ietl'A(»'  glise  cAftéJrsle  d'Amieus;  préleud 
glaUMre^  vient  k  Faris  leodre  hum-  ne  devoir  que  l'hommagg-aimpte,  et 
maçeiPhiKpptiSeaoonicl.polirun  nbii  Phoounagc  lice;  reUmme  i-a 
déiËiélé  avPcliB  de  «r«  vBSsuui,  au  Angleteïre;  chercbe  de  nouveau* 
jneeweDtdt'epalrsdeFrHBCfiiIV.S^.  éluder  le  serment  qu'on  In  di-ii«ii- 
VleatàFanirendrehommligeiii'bi-  de,  87.  Quellï  éi^ii  la  fotaantcde 
Ifppe-le-BcijBï  reurfmédiateuT  en-  ce  sèment,  88.  Le  remet  «flit 
tre  la  counmrw  de  Pranec  et  ertle    dans  lea  nmins  dn   Roi,  89;  ■>»■ 
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ubtinK  Ae»  modificaLioiu  uTMtta- 
goini'a;(lea]Mide  une  fille  de  France 
ponr  aon  bh  le  prince  de  Galleï; 
l'ail  la  guerre  aui  Ecoataii;  furina 
une  ItRue  contre  la  Ftimce;  enga- 
^t  sa  cOuronoe  ercvlle  île  la  Reiue 
(Wuf  payet  ses  oonfôJéTéa ,  go, 
MemKe  L'appii)  de  Jacques  d'Âr' 
lertftFC-,'  i>btieat  du  parleneaC  un 
duD  de  90,000  sua  de  laiue  pour 
ce  chef  de  réïpllés,  el  se  décide  k 
romjWe  ouverteaierft  aveé  I^ilippe, 
91.  Cette  détermiiiattoa  est  aïkrî- 
bnée,  selon  quelques  historici)s,  k 
un  twnai  ^aooaw  >  g>.  Gdfiuard 
pu  Mie  un  tnanitistB,  «aiak  tous  lei 
iMciis  Bpparienaiit  aux  Français)  la 
ffttrn  eat  suspendue  par  riuler- 
vcntiuii  dii  pape  Benoil  Kii,  g3. 
Faii  iirnloager  fa  Icéve  et  renoue  ia 
cmfédértlioa;  ()).  Va  trouver  I^ois 
de  Bjvière  à  Colo-ne;  e«l  nommé 
ficaire  gênerai  de  l'Empire;  s'iodi- 
gae  de  ia  propoairiilii  que  lui  fait 
rEmifCreiir  de  lui  baiser  les  pieds , 
yl  Echoue  d'alMrd  dans  «es  entCe- 

Cises  coulre  la  France;  a)>aDdonne 
iié^e  de  Cambra]';  pénétre  en 
Picardie,  gS.  Fait  demandef  a  Phî- 

tire  tout-à-conp  sur  la  Flandre;  dé- 
penaei  qu'il  «roit  liites  pour  cette 
Kuecre,  gj,  Prumel  aui  Flnm^indi 
de  leur  envoyer  des  prêtres  qui  leur 
chanLeroient  ta  messe  malgré  le 
Pape;  passe  en  Augleierre,  s'y  pré- 
pare a  une  nouvelle  invasion;  défait 
la  flotte  francise  prés  de  L'Eduse  ; 
débarque  en  Flandre,  assi^BO  Tonr- 
nay,  ç^.  Envoie  un  cariel  a  Phifrp- 
P«i  99-  Se  sert  de  Jeanne  de  Va- 
lois, sa  belle'Oière,  pourobieair 
une  suspension  d'armes;  s'oppose  à 
ce  qo'vlle  soit  converûe  en  une 
pali  détinitive,  100.  Retminre  fur- 
tivement dana  ses  Etals;  sa  conduite 
habile  ïvec  le  parleineuC  d'Angle- 
terre, loi.  Conclut  Kii  traité  secret 
avec  Jean  de  Moiitfort,  quatrième 
fili  du  duc  de  Brelâgue  Jean  m. 
io3.  Envoie  une  armée  en  Bretagne' 
s'y  rend  lui-même;  fait  le  siège  de 
Vannes,  i05.  Négocie,  otitient  des 
candjtioni  honorables,  et  une  pro- 
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luif^Mlun  de  trêve  de  trot*   _., 

TrouYe  dea  préteitieB  de  renouveler 
lasoerre,  la  commence  en  Onjen- 
ne;  équipe-  une'  tluile,  dëbarqiie 
en  Niirmaadiic;  ravHgv  celle  pro- 
ïittce,  loj.  Marche  sur  Aouoil,  pnia 
sur  Pui.«y;  immpe  Philippa  par 
une  raasae  martihe ,  108.  Arrive  su^ 
Je  Sounne,  ess^iie  de  forcer  tfuA* 
qnea  passages,  traverse  cetu  ri- 
vière à  gué,  109.  Va  s'éublir  d^ni 
un  terrain  avanugeui  prés  do  vil- 
lage de  Crecy,  Iio.  fie  SC  faisse 
point  ébl'inir  par  la  victoire  qu'il  y 
lïmpurte;  investit  la  yiUe  de  Ch- 
laig,  ii3.  Aefose  deUvrci^  uh  com- 
bat géuêral;  exige  cjue  tous  le»  Ca- 
laisieuf  se  rendent  a  diserétioU;  ai 
borne  ensuite  à  demander  que  sii; 
des  principaux  bourgeois  viennent , 
la  corde  au  cuu  et  ja  télé  nue,  lut 
apiwrier  les  clefs  do  la  ville,  114, 
Orduune  qfc'on  les  conduise  an  sup- 
plice; Béchi  |wr  les  prières  de  Ta 
Heine,  lui  remet  les  prisonniers, 
ii5.  Chasse  tous  les  babitaus  de 
Calais,  qu'il  peuple  d'Anglais;  il  la 
softicitHdon  du  Pape,  suspend  les 
ho<.tllités  pour  imau,  ti6.  înstilâd 
l'ordre  de  la  Jarretière;  anecdote  k 
eestiiet,  130.  Cooseutsa  renouvel- 
lement de  la  tréve;  s'empare  néiui- 
moiiis  de  la  ville  de  Guines,  111. 
Prolite  des  désordres  qui  régnoient 
en  France,  ii3.  Se  rend  à  CaWs. 
ravage  l'Artms  ;  rrfuse  la  bataille  et 
retourne  en  Anglelerri-,  chargé  d  uti 
immeasÊ  butin ,  1 3^,  Envoie  des  ki^ 
cours  à  Philippe  de  Navarre,  lafl. 
Consent  à  une  trêve,  134.  tmpu^ 
de  dwes  conditions  au  fioi,  i3g-  Des- 
cend a  Calatïavec  100,000  hotncAea; 
aS'iége  Reims,  prtie  la  Champagne; 
se  présente  devant  Paris;  rava^^e  la 
Beauceet  le  Haine,  i)o.  Retourne  en 
Angleterre  et  sigue  le  traité  de  Bre- 
tljîny,  quicit  approuvé  pat  les  Etais; 
conditions  de  ce  traité,  141.  Son  pen 
de  bonne  lui  à  les  etécuter,  t4i.  Se 
donne  le  vaîu  titre  de  roi  de  Fran- 
ce; fait  débarquer  Une  armée  k  Ca- 
lais; etcite  les  comtes  de  Gueidre 
■•i  de  lulieis  à  déclarer  la  guerre  k 
la  France,  i  Si.  Part  avec  une  nou- 


DiqilizDdbyGoOgle 


lyi                KDO  ELE 

vallc  Uotlc,  elwL  fores  ilc  rtuuer  &ls  (<!'),  AUecofiiid,  cbcv«l.  ■]( 

^aiu  «e*  poiU,  iSS.  Sucvil  peu  à  l'ordie,  ciL  pendu 'pour  aroii  fuil 

■ouËli  le  priiici:d«GaIU«iH*d«i-  des  levcci  ca  Allemagne  pour  la 

uieri  lever»  l'avoient  ab«l(u;  csiac-  proleiuus,  XLV,  3o5. 

lire  de  cepiiuce,  157.  EcimtBb  (  RÀIiert  d' ] ,  IûuUd. 

Edodaiu  IV,  roi  irànf:lulerre,aa  du  maïquii  de  Bulgaw,  aiec  6,000 

tëfiigie  ca  Hullunde,  }ill,  36.  Se  hommci  défait  3o,ooo  Turci  com- 

reuil  aupréa  du  duc  de  Bourgu^oe,  maudéa  par  le  bâcha  tic   Botnie, 

45.  En  oblient  desiecourï^  rEpassa  XLll,  g^.  Met  le  «iégc  d«lMU  le 

en  Ao^jUterce,  ^6.  Eal  reijuàUiiii  obileau  de  Pëuiueicit  forcé  de  le 

diM,  4?'  Livrt;  baiaille  au  comle  leirer,  99. 

de  Warnicl.,  J9,  Demeure  vicl(>-  Eghuat  Ou  AiODEMoiT(lecomle 

riciuc,  5o.  S'oppu^e  au  mariage  de  la  d']  passe  en  Angleterre,  uù  il  COB- 

ii[le  du  duc  de  Bourgogne  avec  le  clul  le  mariage   de  la  rciDe  Haric 

ducdeGuyenn^j  engage  et  duc  use  avec    l'iiillppe  ,  .iiLi    de    Clurln- 

Téuuiraux  auuea  piiqcas  pour  dé-  Quiai,  XXIX,  379.  {Méiu.  de  Du 
meOiLrerUFrance.SB.Concluluo.    f'iii'ar..)  — Est  tlinsé  d'alleflaiie' 

traité  avec  le  duc  de  Bourgogne  le  siège  de  Tout,  iju'il  soioiDcilc 

■lao*  le  mcme  debSeiu,   lua.  Lvve  le  leudce,  XXXl,  i^o.(Ca»inicM. 

des  lubside*  ei  des  Irouiies  ;  Iru-  Je  Habutin.)  —  Se  leiire  sans  eié' 

leur  dans  t.e3  urépaïaii^,  io3.  Sol-  cuUruueBeuledesciDtenacca,  174- 

Ccile  le  duc  de  BonrKOf^e  d'abau-  XXXII,  'i^S. 

donner  le  aiége  de  Kuiiz,  109.  Se  Eisembcime  (lean))  dubonrgde 

rend  ^  Douvres,  oii  SB  trouve  réunie  WurUand  eu  Daneqûcck, .  ue  » 

■me  brillanle  armée,   iii.  Envoie  (émme  uncuiulc,  six  eafaus,eln 

défier  le  roi  de  Ftanue  par  uu  bé-  ctiambricre:  sou  supplice,  XLAII, 

rau(,<lIe«OD.medelulrMidrele  S:.8. 

royaume,  lafi.  Débarque  à  Calais,  '     Elbehr  (lesicurd'),  lieutenaal 

119.  Trumiié  l<ar  une  lettre  du  cou-  delà  compagnie  de  cbevau-légen 

oéiable  de  S.-l'aul,  il  se  préseote  de  Momitur,  est  chargé  de  coopc- 

avec  te  diu  de  Bouigogue  devant  rer  a  remprisounement  du  prince  de 

S.-Quenlïu,  dans  l'espoir  d'y  être  Condc,  L,  3Sa.  Exécute  cet  ordre, 

reçuj  (St  obligé  de  se  retirer,   1^1.  353. 

*   Arrête  uue  ticvc  .de  7  ans  avec  le  £i.BuecF(M.d')  assiège TouDcin.', 

Boi',   139.  Entrevuedcs  deux  pria-  ei reçoit  cette  place  à  cumposilïOB, 

cesà  Péqujgny,  iSo.  Jure  la  uève,  «juaud  il  tait  que  M.  le  prince  Je  ' 

i5S.  Repasse  la  mer^  comment  il  Coudé  est  «uvoyé  .pour  la  réduite, 

parvint  â  'remplir  ses  inlenlious ,  L,  533. 

i6j.  L'espoir  qu'il  nourritsans  cesse  .     EttOEur  (Bené  de  Lorraine,  luor- 

de  marier  sa  fille  avec  ,1e  dauphin  qnU  d'),  repouiise  un  t;raud  corpi 

de  France  Teuipèclie  de  e'ojiouset  d'ennemis  devant  Metz,   XXXII, 

il  la  prise  de  possession  des  places  Jij.  {Si^  de  JUetx.)  — Bend  I* 

de  la  Buuigognc  par  Luub  xi ,  33<).  château  de  Cuen  à  l'amiral  Coligny, 

Averti   par  ce   toi  que  le  Juc   tic  XXXIV,  5S    {Mém.  de  Mtrçty.) 

Clarence  ton  frère  recherehc  l'ai-  Elboeus  (  le  duo  d"  )  tnleïe  île 

lîance  île  Marie  dL-  Bourgogne,  il  le  Furis  le  jurtuan  Zamei,  pour  ijui'l- 

faît  arrâler,  33o.  (no«.)La  douleur  que  arjient  qui  lui  e.sl  dû;  arrêt  de 

uDetiii  cause  la  cunclu^on  du  ma-  la  Sorboiine  à  cette  occasiun,  XLYIi 

fia);''    du  Dauphin  avec  la  fille  de  4o5. 

l'aichidûc  ubréie  ses   iours,  387.  Electiok  duducfl'Au|ou>niTA. 

(;»ftiH.  «(eComûiet.)— Failmouiir  ne- de  Kologue.  (  Toir  l'art,  de  W. 

son  fréré  le  duc  de  Clarcuce  dans  dt  3foatiuc.) 

un  tuDÎicau  de  Mulvoi^iC)  XIV,  68.  Elemeis  de  Seningaun,  tcoi» 

(J.  tir  Trttfcs  )  du  royaume  de  Noronc,  va  irouirt 
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EtiaaoKe, 'tatat  d*  Teoipereiir  en  Ecoue,  i  ^.  Eloge  de  ion  admÉ~ 

Charin^uint,  monire  son  mr~  niittalion,  m      "' 

skin  poar  la  coutitable  3i  Boni-  du  reproche  < 

btm qu'on  vent  lot  faire  cpouter,  raonr,    ng.  Son  applicauon   sus 

XVU,  83.  Ek  dealinée  cmuite  à  aeicncM  et  aux  langues  ëlrangére*, 

Ftaaooit  i,  8g.  Tient  tien  da  mère  iSo.  Ne  veut  duranLaa  vie  déclarer 

aux  deax  tila  de  oe  roi  teteniu  en  aocun  auceeueor  à  sa  couronne , 

olage  en  Eapagne ,  ff>.  Se  réunit  à  1 3  [ .  (  Mém.  de  CaaUtnau.)  —  Ac- 
WD  «poox  j  ion  caractère ,  lo^- Ne  -    '  .     .■      i     « 

poviiat  inspirer  an  Roi  les  seoii- 
meniqa'il  lui  doit,  elle  cherche  dana 
la  pralique  des  devoirs  d'épooie  et 
de  (Cnir  les  consolations  quiconvien- 

nentinasituation,  io5. Accompagne  ,_g-. 

le  Bai  à  ViUeneure  ;  danner  qu'elle  XLIII.  384.  Bedemande  aoz  Elatt 

coon  ea  refoyaMCharlm- Quint,  deHollandepartiedeiaommetdont 

[4i-  Après  la  mort  de  François  i ,  elle  les  a  secourus  depuis  dix  aDl, 

M  retire  ■  TuUvera ,  iSa.  {Inimd.)  agi.  {Mim.  da  Cartt.)  —  Sa  r^ 

—  Fait  tom  ses  efforts  anpr^  du  ponss  à   l'ambassadeur  Bellièfre, 

Koi  pour  l'entretenir  en  paix  avec  qui  vient  bu  nom  dnroi  de  France  la 

l'Empereur,  XVIII,   iiS.  Ménage  prier  de  surseoir  irexéculion  de  l'af- 

une  entrevue  euire  ce«  deui  prin-  rJt  rendu  contre  la  reine  d'Ecosse, 

ces,  119.  IMiiiH.  de  Du  Bellay.)  XLV,  3ii.  Détails  sur  U  mort  d'E- 

-Se  montre  disposée  à  snivre  son  lisahelk,  XLVII,  379.  (L'EiCoile.) 
fnre  daaasaietraite  ,  XX,  67. (/a-         Elisibeth  de  France,  seeur  dé 

ind,)  Henri  11 ,  est  maiiée  au  roi  d'Ëspa- 

EuuiETB,  veuve  de  Conrad  et  picisesrrgretsdequitteTlaFrance, 

DKre  de  Conradin,  vent  détourner  XXXlX,  a^'-  [Mëin.  deC<yetS)— 

SDn  fils  d'aller  en  Italie.  En  appre-  Sa  mort  sert  de  préte:iie  pour  re- 

Vnt  n  détention,  court  précipi-  nouveler  ta  guerre  en  Flandre,  XLV, 

ismnentKillicitersagriceetsBraa'  $g.  {!Hém.  dt  L'Ettoiie.) 
^jappread  m  mort  en  toute,  II,        EiiImieth,  veuve  de  Charles  ix , 

i4i.  Obtient  pour  toute  faveur  qu'il  fonde  è  Vienne  en  Autriche  le  coii- 

■us  enterré  dans  une  éclise^  i4?.  vent.de  Sle.-CIaire;  sa  piélé,sacfaa- 

Etts^aETH,  reine  d'Angleterre,  rit£;  sa  mort ,  XU,  i. 
u  ligua  avec  tous   les  fangiienots         Eue,  du  parti  andais,  nsiïite  à 

d'Allemagne ,  de  France  et  de  Flan-  la  bataille  de  Pont  v  alla  in,  V,  74  ' 
drc;  fait  prisonnière  la  reine  d'E-        Ehehies  (le  seif>n.  )  est  fait  prisop- 

oxwjfaitcondamnarledBcdeNar-  nier  après  ta  batadte  da  Monlihéiy, 

iali:k,XXT,L5o.Chercheles>no7ens  X.aS;. 

de  fsue  moufir  la  reine  d'Ecos<e  ;         EsmAHUEL-pRii.iiF.a'r  de  Savoie, 

■Usa  quel  but,  iSi.[llf^m.deTa-  gouverneur  des  Pays-Bas,  fait  une 

"mnti.) — Ses  droits  ïta  couronae  fausse  atlaque  sur  Hocroy;  assiège 

diagleicrre,  XXXIII.  64  et  BULV.  S^^uentîn,  XX,  -lo.    (Inirod.)^ 

Elle  refuse  de  se  marier  avec  Vhi-  Gagne  la  bataille  de  ce  nom;  mé- 

ïppen,  7$.  BéuUit  la  religion  pro-  priaeleconaeild'BlleiàParic.XXIV, 

'«Unie,  77.  Fomente  les  troubles  àoa.  {Mém.  de  Tavanna)  XXXII, 

•l'Ecosse,  81-  Se  déclare  pour  les  iBetsniv. — Se  marie  avec  Margne-' 

rtestans  écossais,  et  cummenot  -  rite,  sceuc  de  Henri  ti,  et  est  remi« 

gWTre  ■  la  France,    8).  Fait  en  ses  ElaU,  XXXHI,  io.{Mim. 

"ife  des  plaintes  à  la  cour  de  Ftan-  de  Catlelnau.)  —  Le  lendemain  de 

piiiu,  S3.  Concht  on  traité  avec  la  prisedeS.-Quentin,donneBdt< 

5a.         '  i3 
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ner  aux  sei^ars  frao^aù  poMm-  iiM>l)ei,  3i>^.  ComniMtt  le  canrtt 

niera  ^  affecte  de  se  faire  aacuae  al-  avec  no  petM  Don^e  viest  à  bom 

IcnlioD  à  l'amital  Cidign}*,  XXiXlV,  d'cnfonoer  )«■  Espagnols  ,  et  gagne 

3l.  {_Mém.  Je  9feigey.)  b  TicMire,  5«8.  BeioiiiDe  k  Canna- 

Emhoiot,  procureor  au  perle-  gnole,  5r3,  Reçoïi  nrdreda  Roide 

ment,  tue  nu  bon  calhuHque  soua  se  borner  a  alaiBer  CarignsB,  (tde 

préteale  qu'il   eal  politique,  et  lui  gartkr  «es  foroeB  fxMr  IndéfeaseAi 

vole  4°o  éeus;  antres  meurues  Mm-  rojranme,  5i5.  Aocordr  une  capitu- 

blablèa  commiï  par  de»  Seize,   et  latioii  a  la  gannson  de   Carigam, 

laissés  impunis,  SL'VI,  aS.   Il  est  qni  lut  renet  la  place,  S17.  EbIk- 

peudu  an  LobVtc  comme  conpaUe  preDddciarpreodre  Albe  et  <leK- 

du  meurtre  da  président  Brisson,  eoarir  le  seigiienr  Pierre  Slroui', 

aiC.  Il  n'en  est  cependant  pas  00m-  <]Hi  vient  se  joindre  à  lai.JiaS.  Com 

plice  j  pourquoi  il  est  eiécnté,  a  1 9.  ment  il  vient  à  bout  de  cette  dm - 

Enghier  (Françuia  deBoulbon,  ble  entreprise ,  malrré  les  obctacln    . 

comte  d'),  a  la   iéle   d'une    flotte  qu'il  rmcontrc  de  la  part  de*  Snis- 

franuÛBe  s'empare  de  Niée  avec  l'a-  ses,  S3o.  Accident  qui  cause  samorl, 

mitai  Barbeiouaie,  XVII,  167.  8e  60S.  [Mém.  deDuBtlhy.) 
rend  dans  les  Vays-Bas^  est  dliarfé        EacBits  (François  de  Bosrban, 

<ln  commandement  de  l'armée  d'Ila-  dac  d'),  est  tué -à  La  Bocbe-Gujnn 

lie;  gagne  la  bataille  de  Cetisolleaj  pet  le  seign.  Bcntivoglio ,  XI.V,  5t. 
s'empare  de  presque  tont  le  Hont-        Edgh^br  {J.  deBourboa,  comit 

ferrât,  16S.  Est  rappelé  en  France,  d' },  est  tué  à  la  bataille  de  S.-Quen- 

1G9.  Sa  mort  répand  la  désolaliDn  tin,  XX,   71.  (Iittrod,)  —  He^iL 

il  la  cour,  180.  (Inirod.)  —  Assiège  avec  grande  joie  U  pennisaion  da    ' 

la  petite  ville  d'Arlon ,  cl  la  force  "k  Hoi  de  livrer  combat  ;  investit  Cari-    1 

serendre,  XIK,  3^4- '^'■*'°P^  ?<■'  gnsn,  XXI,  iS.Faitieadiapasitiooi 

trois  soldais  savoi«eus,  entreprend  pour  livrer  bataille  dans  la  plalM    I 

<le  se  rendre  maître  du  cbiteau  de  de CerisollfS ,  16.   Retonme  à  Car-    1 

Nice,  438-  î>a  prudence  dans  cette  magnole  sans  avoir  combattu,  iR-    1 

entreprise;    il   échappe  à   JanettO  Prend  la  ferme  résolution  de  coa-    1 

Dolia.else  retiieà  Toulon,  439-  Se  battre  le  lendemain,  malgré  Tavil    ! 

rend  msUre  de  la  ville  de  Nice  avec  de  quelques  opposans,  ao.  Son  dés-    ' 

Barberuusac,  et  revient  trouver  le  espoir  en  voyant  la  défaite  de  «es    ' 

Boi  a  Cateau-Carnbresis ,  478-  ^ft  B*ns  depied,  Si-Gagnela bataille,    , 

envoyé  en  Piémont  à  la  place  du  se>-  et  poursuit  les  ennemis  dans  leur 

gneur  de  Boutières,  4^^^-  ^  porte  fuite,  34'  A  quoi  servit  la  gain  de 

sur  Carignan  etfait  ses  dispositions  celte  bataille,  40.   {ComnvMt.  à» 

pour   l'atTumef,  48^'  Comment  il  Mrmtluc.)  —  É<t  tué  a  U  bataille  de 

empêche  les  ennemi^  de  rarralchtr  S.-Qnentin,  XXIV,  301.  (7*o™ii- 

«ette  place,  4S7.  Vient  camper  a  net.)  —  Est  envoyé  en  Proveneci 

Carmagnole,    4^8-  Envoie  demau-  commenltlyest  reço,  XXVI,  108. 

derauBoidessecourset  del'BVgAit,  Il  tente  sur'le  château  de  Nice  une 

48p.  Noms  desjeunesseigneursfren-  entreprise  qui  ne  réussit  pas,  )i3. 

«aisqui  se  rendent  auprès  de  lui  dans  Pardonne  a  M.  de  Grignan  de  la  lui 

1  espoir  d'assisterauoe  bataille,  490-  avoir  proposés ,  117.  Aasiégela  ville 

Moyrn  dont  il  se  sert  pour  cacher  de  Nice  aven  Barberousse,  et  s'en 
nuisoldals  le  pénurie  d'argent  odil  .  rend  maUte,  1 18.  Rentre  dans  k 

se  trouve,  et  les  <:ngag(T  cependant  port  de  Uorseille,  etTaTeloindreie 

à  livrer  combat,  493.  Ses  dispositions  Roi  à  Cateaii'CemfaTesis ,  loo.  Ea- 
pour  la  bataille:  noms  des aeitineurs  -  vuyé  en  Piémont,  il  écrit  à  H.  di 

qui  y  commandent,  496.  Délibéra^  Vjaillcvilte  devenir  le  joindra,  i»' 

Vions  qui  précèdent  celte  bataille.  Arrive  à  Chivas ;  son  eBtrevi}e  avK 

5tn>,  Uéwils  sur  U  )ournÉe  de  Ce,-  M.  de  Boutiérrs,  ii3.  Pwnd  pla- 
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(MonpIaCu;  ns  dlsposiUnu  nrill- 
uiTH  tiiprAl  (le  Cttrl^KD,  ii4-  ^^' 
pjchc  au  Roi  pour  lui  dciQaader  lu 
ptrininian  de  lïrrar  combat,  i^. 
>DiiudespriiKipa  uiifwne  u  n  frait- 
«ii  qui  viennenL  te  féaair  à  loi, 
lia.  Il  livre  U  bataills  de  Ceriaâlles, 
lîo,  <l  la  !;agDe,'  i}S>  (  Véin.  •'£- 
ruiOeuUk.)  —  Est  hui  k  la  bataille' 
^.S.-Quniiin,  %.%1LU,m{Comm. 
c*tatiufcn.jXLV,5». 

ËieoEKiARD  d'Edcik  pute-  ta 
Stiot  à  la  Dagn  pour  joindre  l'ar- 
n»deOuj;inâoliii;  IV,  iSg.  Se  di»- 
Limoe  à  la  Jwiailla  de  CocfaerH," 


rgS' 


Onyen 
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tet;  il  paraît 

lie  écrite  au  prince  de  Condé  relira 

iBtuiell«,XLVIII,357. 

EacDcsuaT,  caii  de  Lorgeriaa 
prn  de  Gisova,  auparavant  miniitre 
piolealaat,  fait  de  nuayaau  profes- 
s>H<leu  foi  h.  ClsreolOD,  XLVUI, 
îii. 

EvTixcHi  (Gauthier  d']  coati 
sml  contre  les  Sarresiiiti  est  rcD- 
lerté  de oheval ,  H,  aii.  katatami 
lie  coupa  de  maasae  parlesennemifi, 
meurt  dei  loilea  de  leï  blessarea, 

»4- 

E,T.ECH.uxCUa«p..d')B.ten- 
^i  par  le  priaoe  de  Condé  pour 
Mtiaader  aox  quatre  diocéaea  de 
Vttien,  Ux49,  niâmes  et  Montpellier, 
So.ooo  litres  deatinées  à  renToyer 
Wi  du  roraniDe  les  soldabi  éiran- 
gm,XXKlV,  37Ï. 

£iTtEFaiiEi  à  la  lierre.  Com- 
KNBt  elle*  doifcut.  èa*  faitea^  ce 
ipùleafatl  ■nHilqner;coinBieat  elles 
peUTCatréiusir,  XXV,  i6a  et  biÙï. 

£*luo>'  Çle  dao  il')  eit  lait  ami- 
ral, et  reçoit  1«  gauiernemeu  de 
Hormandia,  XX,  aoj-  Entame  une 
nifiOeisUon  entre  Henri  ri  et  le  roi 
ibfJaïarre,  aaS.  (Iilrod.)  —  Dan- 
Or  qu'il  court  d'être  tué  à  Adgou- 
fine,  XXXVI.  144.  (3f«-m.  de 
CieiwiM'.)  —  Ch««se  lei  huguenots 
il*  la  Prorence  ;  en  fait  pendre 
<|wlqnM-niia  après  la  prise  de  Sa- 
i<HHi,  XXXVin,  3oi.  Il  eu  hit 


380.  Public  lioe  apolofiiB 
r  k  la  reouétÉ  de»  princps 
delà  Ligue,  3R5.  Dét^itla 6avalerie ' 
qui  fait  partie  de  la  gamtJon  de' 
Montreuil  j  assiège  le  ch&ieaa  de 
PierrefnDs,  où  il  est  bleiisé,  XL,94^' 
Rassemble  nnearm^t  en  VroTencci 
aasidgc  et  reprçml  Amibes,  XLI, 
119.  Assiège  Ail;  est  renversé  par' 

Gofe  nne:  revie  nt  à  BrigaoU j/XlIII; 
303.  Eaillit  y  être  assasdnié,  m^-' 
Çoilte  la  Provence,  qu'il  laisse  an 
dacdeGuise,ii8.  {M^m.deCaj-ei.) 
—  Il  s'oppose  an  mariage  de  mnde- 
pr^id.  de  Han-  ntojjielle  de  Mnure  avec  le  Sb  de' 
Villeroj,  XLIV,  43.  Rivalité  e: 


e  doc  de  Joyeuse,  44*  '^'"^ 

-  eM.deViileroy,  ^5; 


lai  e 

inimitié  tr  j  -  -.-  , 

et  contre  les  ducs  de  Guise  et  de 
Mayenne,  46-  ï'  injurie  et  menace 
elt  précoce  du  Roi  M.  de  Villeroy, 
5o.  Il  va  trouver  lelloi  à  Chartres, 
et  avant  d'en  partir  le  dissuadt  tant 
qu'il  peut  de  là  paix ,  blâmant  ceux 
qui  la  lai  conseillent,  54.  Son  mé- 
oimtentemem  envers  M,  de  Vitleroy 
depuis  ipi'il  n  iléi;oci«  In  ]iaix  avri: 
Itfdiic  de  Guise,  75.  (Wêiti.  ile  f^il- 
Irrof.)  —  Il  remet  au  Roi  un  don  de 
30,000  ècus  qu'il  en  n  reçu,  prove- 
nant des  cLatS  des  procureurs  de  la 
chambre  des  comptes,  XI.V,  ig8. 
Est  Messe  an  siège  de  La  Fére,  30a. 
Vient  uu  parlement  faire  enlériner 
les  lettres  d'i!rectian  de  la  rhilelle- 
nied'Eperuon eu  duché-pairie,  9a*. 
Esteavoyé  par  le  Roi  avecplas  de 
cent  geniilB^ommcs  aupr^  dn  roi 
de  Navarre  pour  le  prier  de  vtnir  i 
la  COUT,  i-]!i.  Prête  serment  an  par-  ' 
lement  en  qualité  de  colonel  géu^ 
rai  de  l'infanterie  française,  386. Se' 
mnrie  à  petit  brnit  au  cliâleau  de 
VinceoDes,  336.  Donne  un  festin 
magnifiqiia  oh  le  Roi,  Us  Reînel  et 
la  cour  assistent,  33?.  Rm^  du  Roi 
400,000  èeus.  338.  Fait  lA  rudeaf- 
iront  à  M.  deVilleroy,  «ecrcuiredu 
Roi,  339.  Est  reçu  amiral  au  parle- 
ment, 3S3.  Vers  faila  à  cette  occa- 
sion, 354-  Il  lève  des  uoupes  poor 

i3. 
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XLYl,  43.  Se  nod  RU  puUment  MartuiL) 

■prèa  la  mort  du  Soi,  cl  demande  Eri   (le  leigii'  d')  eot  ble»é  ■■> 

X:  U  BeiuesoUiur-lc'champdé-  ptemieTatuallÎTréalaTilledelU- 

tée  régenie,  XLYIII,   4S1.  Sa  TemiM.XVl,  37. 

porte  pour  défenieut  du  jeiuilei,  Eiinai  (le  maïqnii  d'),  muU  1 

XLIX,  44.  Va  à  Compiégne  cher-  h  fille  de  M.  da  VieilleiiUe,  «i  bat 

cher   le  corpi  de  Henri  Jii ,  et  le  devant  Boùioane  contre  le  fila  du 

coodolt  a  S.-Henù,   S4-  Enlerte-  lord  Dadtaj^le  renverae  à  teireet 

taenl  de  ce  prince  fait  sani  pompe  lefait  prisonnier,  XXVI,  3i5.  Ileit 

ni aoiennilé,  56-  Appuyé  derauto-  faitcheTalierparleRoi,3i6.IlreDd 

rit£  du  comte  de  Soiaaoni,  le  duc  ta  liberté  à  son  priaonnier  «an*  von- 

GODlrecacre  lea  deueina  du  prince  loir  do  ran^n,  3ig.  Recoii  de  aon 

de  CoDtî ,  6S.  Va  au  devant  du  bean-përe  la  commiasion  de  capilabe 

prince  de  Condé  avec  ceot  chevaux,  d'une  compagnie  de  cheiaD-légen 

86.  Afifctc  de  «e  montrer  aux  dévo-  que  le  Roi  lui  a  euTojée,  SXVII, 

lions   populaire),  gi.   Outrage  un  ]66.Be^ii)e  brevet  décommandant 

arcber  des  gardes  ;  pourquoi ,  161.  de  Metz  pour  mccéder  à  son  bcan- 

(  Mdm.   Je  L'Estoiie.)  t-  ïrétend  père  en  cas  de  mon,  3oS.  Eai  blesié 

avoir  Tenlcce  en  carrosse  el  achevai  eu  siège  de ThionviUe ,  36i .  SacoD- 

daus  le  logis  du  Boij  connueul  il  duite  à  Rouen  lors  de  la  querelle 

l'oblicDt,  L,  117.  Fait  donner  de*  entre  M.  de  Villebon  elle  maréchal 

coups  de  b^ton  au  capitaine  de  la  de  VieilleviUe,   XXVIII,    iiS.  H 

porte  qui  hiia  refusél'Entréeî  com-  remporte  le  prix  et  rhonneur  aax 

ment  cette  affaireesl  étouffée,  iifl.  joules  célébrées  dans  cette  yilie, 

Revïentà  Fsris  quelqne  tempsaprès  137. 

la  morl  du  Toaréchal  d'Âncie,  4o4'  Epiat  (Pierre  de  L')  est  lue  à 
Dcjcend  chei  le  Boi  à  la  tête  de  la  bauille  de  Cocbeiel,  IV,  a68. 
5oo  chevaux,  pui«  Ta  chez  M.  de  Eptriuc  (le  seign.  d')  surprend 
Lojinea,  4o5.  Sa  mésintelligence  lesIlalieiisdBiuuDeen]bu>cHe,en 
avec  lui,  416.  Il  se  relire  à  MeU  lue  un  grand  nombre ,  fait  plusieuit 
sans  prendre  congé  du  Roi,  ^v^.  prisonniers,  XIV,  365. 
Re^t  de  la  Reine  mère  une  leltie  Ebàrd  IGuiUaiKne)  prScbe  la  Po- 
qui  U  prie  de  la  servir  dans  le  re-  celle  sur  la  place  du  ciicetiére  de 
couvremeut  de  sa  libellé^  ta  ré-  rabbajedeS..Ouen,Vni,  3oi.La 
ponse,  419- furies  assurances  qu''on  preeae  de  signer  la  formule  de  re- 
lui donue,  consent  à  j  trnvaillerj  tractation  qu'on  lui  présente,  3ol. 
Tc^il  chez  lui  l'abbé  Ruccelai,  Euhd,  jeune  homme  du  pays  de 
430.  lU  conviennent  ensemble  des  Vernoux,  se  jette  dans  léi  tonri  de 
mojens  d'exécution,  43i.  Part  de  Uunss  et  d'Oriolj  fait  des  couves 
Met;!  pour  se  rendre  à  Loches^  dé-  dans  tes  environs,  et  met  tout  à  con- 
tails  sur  ce  voyage,  433.  Be^it  la  tribution,  XXXIV,  3i5.  Se  jelle 
Relue  méie,  436.  Ecrit  au  Roi  pour  dans  la  ville  de  Tence,  qu'il  fbTli- 
eiieu*ers»conduile,438.Sa  mésin-  fieij  est  assiégé  et  fait  prisonnier, 
telligence  dvec  Ruccelaî,  44°-  fait  puis  reUchéj  laisse  mourir  de  fum 
de  Brandes  e                   ni  1    -                    -  -                        -^- 


s  au  Roi  de  ce 

plusieurs  prisonhiera,  pour  savoir 

Leste  de  n'y  rc- 

.  Chasse  M.  de 

,  5o3.  Obtient 

prisonnier  et  pendu,  Bag. 

1  Gruyenne  pour 

Ehàshe  ,  de  RoUrdam ,  étudie  ( 

B  la  charge   de 

Paris  au  collège  de  Monlaîeu  ;  puse 

le  il  avoit  tou- 

en  Angleterre;  dirige  les  e^iudes  da 

ffuse  de  se  met- 

prince  de  Galles,  depuis  Henri  ti>H 
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sccusil  qt|.il  reçoil  dam  ce  pavs; 
éloge  qn  il  en  fuit  ■  see  amli  dea 


(fi^iK  cbxree  de  conseiller  hanarai- 
re;, refusera  direction  du  couége 
rojal  de  Fiance,  37.  Oie  écrite  k 
Cbailex-Quiat  une  letLre  éloqa«iite 
en  fave UT  de  François  i,  son  prison- 
nier, 87.  Sa  mort,  son  éIo;>e,  i^t. 
H  fui  loué  etrechercbé  des  princcsj 
>OD  indéciaioq  k  l'égard  de  certaine 
points  de  doctrine,  i43. 

£hiie3t,  archiduc  d'Autriche, 
marche  avec  une  armée  contre  te 
bâcha  de  Gosoie:  arrête  les  progrès 
des  Turc«,  XU,  ig;.  E^tooilimé 
gouvenieur  des  Pays-Bas.  par  le  roi 
(l'Esp3)pej  fait  son  entrée  à  Bruiel- 
Içsi  tous  les  seigneurs  et  Etats  lui 
jurent  iidëlité  et  obeissaoce,  XLH, 
330,  Veu  de  succès  ((u'i\  obtient 
dans  ce  çavs,  331.  Publie  deux  dé-. 
dora  lions  de  guerre  contre  la  Fran- 
ce, en  réponaa  à  celle  du  Roi,, 
XUII,  13.  Samoct,  16.  Direrses 
cansea  auxquelles  elle  est  attrihuée*^ 
tj.  Il  est  faussement  Bccdsé  d'avoir 
Vuula  faire  attenter  aux  jours  du 
prince  Maurice,  18. 

ERHiiT.  UE  ViLEiT,  pria  par  les 
Tnrca,  est  aussitôt  délir^é  par  son 
fi^e  Jean  de  Valerr,'!!,  173. 

EsnjtRl  o'Ebmerit  reçoit  plu- 
sieurs bleRSures  au  Visagej  a*e  nez 
tranché,  11, '^43;  el  court  dans  cet 
état  demaud^r  au  comte,  d'Aujou 
du  secours  pour  débarrasser  Jum,- 
ïille  et  ses  compagnon!,  344- 

EsCALLEfl  (le  lefgn.  d'  ) ,  frère  de 
la  rciue  d'ABJjkterre ,  défend  une 
entreprise  d'armes  en  présence  du 
Boi,  contre  Antoine,  bâlard  de 
Bourgo^e,  X,  161,  Joute  ail  ma- 
ri^e  dXd'^'^  *^c  Bourgogne,  363. 

'EscLRCEtLE  et  Bouitoon  (de  ■'). 
lis  ont  toujours  été  lamarque  par- 
ticulière des  pèlerins;  cein  qui  par- 
toient  pour  la  Terre  Sainte  niloient 
les  recevoir  des  mains  drs  prê- 
tres dans  FEgliie,  III,  38g.  Les  rois 
eui-mèmes  ont  pratiqué  cet  usage, 
390.  L'escarcelle  el  le  bourdon 
étaient  bénis  par  les  prêtres, sgs. 


Les  héréviques  albigeois  m  rail- 
toient  des  cnÂsés  en  les  appelant 
bourdonniere;  d'où, vient  le  nom 

de  boprdon,  393.  Lei  pâerlns  do 
la  Terre  Sainte ,  en  revenant  de 
leur  voyage,  rapportoienl  une  bran- 
che de  palmier  pour  preuve  de  l'ac- 
complisSement  de  leor  vœu,  394» 
et  la  présenVoient  qoi  prêtres,  qui 
In  cïépiiaoieulinr  l'autel,  19S. 

Esctas  (le  sci^.  d'),  impliqué 
dans  la  conspiration  da  éonnétable 
de  Bourbon ,  est  condamne  i  deux 
ans<rexil,XVlI,63. 

EaciorotiRs  (  le  capit.  )  est  né  au 
siège  de  Mont- de-Marsan,  XXJT, 
368. 

EsCOBRjtT    ( 

l'arriére  >  gart 
Joliannice ,  X 
les  déSl^  du 

EscossÊ  (1 
grandes  bles^ 
3  é  fendant  pri 
343. 

'  'Esçation,  amiral  de  Théodore 
't.ascarls,  monte  te  cai^al  ^t  va  as- 
siéger la  ville  de  Squise  par  mer,  I , 
438-  Se  ^tlire'à  l'approche  des  vais- 
seaui^'rançais  et  s*enfuit,  44"- 

Eif  lOiiE  (ooiir  (t)  -.  usages  et  cou- 
tumes de  celte  coiirj  officiers  de  la 
maisop  rojale',  L ,  170.  Comp-ignies 
des  gardes;  dafoes  du  palais,  171, 
Gouvernement,  173,  Sa  politique, 
173.  Desi^nsukes,  17S.  Des  ordres 
de  chevali^rii^;  avantages  que  !e  Roi 

et  autres  chargea,  r^Sf.De  l'autorilé 
des  Castillans,  179.  p"e  l'avcrsiàn 
des  Portugais  pour  l«'s  Castillans, 
181.  Avis  de  Charles-Quint  à  son 
Bis  Philipiie,  conceinant  la  manière 
de  traiter  les  Flamands,  181.  Con- 
duite de  l'Espagne  a  l'égard  de  l'I- 
latie,  18 3.  Les  rois  d'Espagne  ca- 
tholiques plutôt  par  intérêt  que  par 
léle  de  religion,  180.  De  ta  ferti- 
lité des  deux  Castiiles,  191.  Des 
villes;  du  peuple  d'Espagne;  l'Es- 
cuiial,  igs'.  Des  femmes;  des  tirpa- 
dài,  ig3, 

EsrmoA'  de  Phuëies  (bataille 
d'),  livrée  aux  Savoyards,  el  ga- 
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;«:Uyalelt*«i59/,  Xï,,,»l»l  ,POiiUeau;.  „ 

,i|uir.   ,   j,      .-  , -iJtXil,  aoQ. 

,   ^pAifs  (l.qsipui  de  V)  pa^e  ,      Sssihib-Gi^mài-Eiic 

«<4ç  plus jf lus,  bourgeois   de  Bçi-  _isodb,  poêle  arabe,  fail  dei  i^n 

ijeaifieo  Aug|ql«[re,  où  ili  iraiteift    à  l'oçcauDii  du  départ  du 

.  avec  le  S.oi  de*  moj'cpi  du  r^m^t'   iF^ance  se  rendant  U'S^jrpie 
%te  cBUa  iil(e,poiia  ww  ohèiatuacK,,    tll,  34- 
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E«nafiU,i«uiu6<uU(Us  eit  lui  lidloeuholis>w'n*at'leaM£tai.&oiir 
duKunee&carniouchedBTqiUMwil-  TcUn,  la.  fliiii iiMiiml  imiii^ii,  1 T 
laédjr,  XXXI,  io4.  Sa  eufan^i-tun  peu  de  Muoibïlïiv 

EsTEiBÂi  (le  ïeigu.  d'),  du  paiti  puiir  u  teiQine  eli*M  eofiiiA,.  .1^. 
du  duc  de  B«iri,  ett  ijicâié  tu  ior-  tiatactire  fatwi^t  àftetiSÀmWr 
uot  de  BaueD ,  dégiusé  en  oordtr-  r«i(.  fappoei  qu'ils  cuu.hcc  .Ica 
lier,  Xni,  334.  Eât  noyé  daiis  loi  (^nmiqucadg  ieaa  deTrayea,  iS.. 
[iTiére  d'Eure,  336.  Styl^deJ/EttoileiOé^lqu'oniiû 

£8iiasA.c  (Amauri  d'  )  eit  nommé  rc|>roGhe„  16.  Ses.  idé«a  iudépen- 
gouarneur  du  dauphin  LouU,  fi|>  dant^  «a  fililiqu;  et  ao  ratilièce 
de  Charles  Tii,  XI,  i5j.  Fuie  de-  it  im«ioD,  17..SC4,  tias^lBiMP» 
vient  un  de  tes  coojeiUen,  160.  l/pBneAta  »oa<an«l,«rc,fru«ilaiUi  j. 

£aiqçES  (le  vicomte  d')  se  di»-  oèavum'uit  il  pciat<  fidéteiucBl  le* 
(ingoe  au  siégede  Itayeiuies,  XVI,  opûiions  d'une  cluse  dUiOBUDCa 
16.  «i»«d<irBbleB  de  Ma  teiq)»;  il  eai 

EtToiLK (Pierre  de  L')reitefîdèl»  dtwneiMnt  lugôpaileft'Criuquei,, 
auzdeai  rois  doqL  il  écrit  l'hisioi-i  18.  Editiont  du  la  première  parUe 
rejread  jufMÎce  aux  grandi  bon;iiiiei,  de  se( .  Mémoirta ,  ly.  DiSei:evct« 
det  deux,  partis,  XX,  3i .  Deu^pfr--  enue  la  premiéTs  éditioa  etles^u- 
liesdlsiiDctel  de  Bou  Journal  un  de  Irea.,  10.  ^céfâeaog  duonée  à  li|. 
«a  Mémuiresi  en  quoi  elles  difie-  dcrttièw,  ^%-  UifiëteJUeapièctsre-i 
rent  et  inléressem,  33-  {Introd.  tativanauiaRaiiesdutempspll'Gées 
aux  M^iH.  de  la  icc.  inniUd  lia  içù.  à  Jh  suite  du  Journal  dfl  Hflnri  iiiï, 
uicle.)  —  Sa  fimillei  XLV,^.  Sa  (^KNS'qu'oa .a  db  bir«  .^foi  cei 
naissance^  les  dernières  paroles  do  e^œi,  aî-  JoprPal,  d«,,H«*ciJVi; 
■on  père  mourant  frappent  vive-,  éiitvoqa  de  ce,  Jeviual;  Jocunes, 
raent  ion  imaijiaulioDi  il  étudie  a,  tu'clW  ptéseidtal,,  i4'  Ppiwalis. 
l'uniiersité  de  UourKes  sous  le  sa-;  «Us  iwn>u>  liftéiaicc*  sut  eei  ûdi' 
nat  Aibulhuui,  4' i>es  préreDiiojiï.  tÛNMi  aS.  Eumea  des  muuisciits 
contre' TEjjlise    romaine  forii&éea     b<u)inb  par,.Ui  LibliptbèqiM  du  ILoi, 

I r — !..  .t»  _; ,. .     e       lea(njel^  oui  sarvi   ^  oomplêter  Je 

î  JoDrMsi  if  Heiiri.iy,  -30;  et  suiy. 

Coaiintnt  on  e«t  ,p4tTFiU(ti  à  former, 
une  bouae  édition  des  Hémoîref  de 
L'EMo^caui  H«i«i.iv,4o.(iVû(«e.) 
—  Vitpdant  le  dis^Uf  de  Paris,  il 
donneua  painjiuu  paufe  liumme 
mourani,  de  tain ,  fjui  lient  un  en- 
fant de  cinq  BOf  eau»  ses  bras,  le- 
quel «ipire  de  bespiu,  XLVI,  78. 
Dpnne  du  palif  à  ua;bpaiai«  saraut 
ex  e^é  quÏQiiiufo\l  de  faim,  et  re- 
^it  de  lui  dcf'Si^Duvts  qu'ila  com- 
posés sur  U  famiua,  7^.  Perd  plu- 
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areo  lui  àmu  ma  vo;tn  à  Gtand  , 
XLVIII,  ,0.  RerimliParàj-tem- 
pet»  qu'il  ttëwe  eu  renw  16.  Son 
upwioa  «ai  l'omrage  des  )niuie« 
ÎDlltul*  jimphiteatrum  SonarÏM,  et 
sur  uB  ■BtrBii'iiDcdeinoistllr,  inti- 
lulé  h  Petit  JVaia  aomtaUanl  te 
monde,  3 1 .  Consigne  aux  mùot  de 
M.  DïspiQrilo  mu  enw  HeuiiUe- 
jonruBl  10-foRo ,  a,.  Berait  de  m 
Unie  Do  Thil  -notr  obKgaUon  de 
feu  «on  &I1  qa'elle  lui  abandonne , 
35.  Sa  Tinu  cbe(  mnsiaiira  Du- 
IHiij  ce  qu'il  y  remarque  de  eu- 
«eoi,  61.  Visite  la  KblioihéqHo 
du  Il(M[  maauseriu  curirui:  re- 
çoit le  modela  en  papier  d'une  pië- 
Oe  d'or  battue  en  Angleterre  kiri 
de  la  céuukiii  dts  deuï  roTaoïncs 
d'Ecosse  et  d'Angleterre ,  80.  Prête 
It  M.  Dupui  son  Kerâtte-jomiBl  de 
ce  qni  b'e»t  pafftD  de  plus  ménioia- 
bk  depuis  lu  mort  du  feu  Boi  jua- 
qo'i  la  rëduclioA  de  PaHs,  83.  On 
lui  donne  avis  d'un  emblème  sur  le 
IT^tédepaiidea'Payi.BaSgflS.  Be- 

Îm  une  visite  du  ne»eu  du  docteur 
rbnthnot,  67.  Donne  à  un  mar- 
cbaiid  orÉèvre  la  lâle  antique  d'une 
Faualme  de  marbre,  g;.  Fait  feil-e 
l'inventaire  de  tousses  papiera -nou- 
velle», qui  montent  a  deui  mille 
deux  cent  drx,  loo.  Quatre  sei- 
gneurs allemands  vont  par  euriosiié 
vpir  Ion  étude  et  son  cabinet,  101. 
Reçoit  de  M,  Peiresc  la  mëdaJUc  en 
cuivre  de  madame  la  duchesse  de 
Valentiaois,  111.  Sa  dépense  pour 
la  iranscription  de  lès  papiers 
jiiumaui  et  némoires,  126.  Remet 
à  M.  CoDttin  t«na  ses  jetons  d'ar- 
fient  pour  en  trier  les  devises  et  les 
-iDées,  139.  Prête  au  même  quel' 


glelerre  et  celle  de  M.  Turquet,  au. 
leur  <te  l'Histoire  d'Espagne,  167. 
il  fait  répiiapbe  de  son  tombeau , 
173.  Veut  vendre  son  cabinet  cl  sa 
hibliothéque ,  174,  Ecrit  en  latin 
«a  dernière  volonté  et  so  confeuion 
de  fui,  ij5.  Achète  quelques  ou- 
vrages de  dération  dont  il  se  mo. 
lue,  178.  ïrend  oonnoUsance  d'un 
maouserii  iniitolê  de  la  Tmdition 
tta-oyana  de,  ChrétUni  tP^jie, 
•e Europe  et  ^Afrique,  etc.;  son 
opinion,  179,  Achète  quelques  li- 
vres de  disputes  théologiquea ,  i83. 
Un  livre  nouveau  intitulé  einkt- 
Uce  Urrasiée  aux  pUdi  du  «oi, 
tgî.  Vend  un  grand  nombre  de  ses 
jetons  d'argent,  196.  Achète  den» 


ligurci 
bême,rat 


e  Fnris, 


'4> 


Est  volé  par  un  ae  aes  amis,  iji 
Va  anloer  Pambaïsaiteur  d'ADall 
terre;  agaiste  à  un  prêche  ;  ce  qu'il 
y  remarque,  i53.  Achète  diversci- 
nouieautcs,  i56j  enlieamtes  irne 
dtdierie  contre  le  Pape,  j5a.  H  ra- 
conte plusieurs  actes  exécrables 
commis  à  Paris  au  mois  d'iioit 
1608,  160.  Achète  un  portrait  en 
IJiilleidonce  d'Ignace  Loyola ,  et  au- 


. ji  Bo- 

:a Piémont,  aïo.  Sort 
épine uac  qu'il  avoil 
lus  grands  Irompcnn 
.  Est  acbusè  de  perfi- 
die jiar  un  nommé  Lécuver;  ponl- 
qool,  a3e.  Va  voir  on  prétendu  ao- 
liqnaire,  337.  fait  marché  avecli- 
CTiyerdesonregigiremannscrit,  ii5. 
Pqasede  nu  pistolet  du papeJules  ri, 
pHce  rare  et  curleiise,  a^g.  Préie  à 
uu  marchand  épicier  trente  liy(ej 
tournois  »nr  une  gopdole  de  nacre 
de  perle,  aSf  Beçoit  la  visite  de  sa 
tante  DuThifjeepeiances  qu'elle  loi 
fait  concevoir  pour  wn  Sis  ,«,.  Sa 
roaladie:  pnère  patljculiére  qu'il 
adresse  a  Dieu.  163.  Visite  Son  cou- 
sin I*  Guif  robe  i  à  quelle  Qccasina, 
ï68-  Ses  plaintes  et  ses  consolations 
à  la  fin  de  l'année  iSoo.îSo.Becoll 
la  visitcdcM.deBèrufé,  arec  lequel 
it  dispute  sur  la  religion ,  36i.  Em- 
barras peouniaire,  SjJ.  Somme  re- 
çue après dilans  de  (ioursuite,  38Î. 
Saœaladip,  sa  pié(é  et  résignation, 
410.  Il  se  confesw  i  un  jacobin, 
ALIX,  i3g.  Conseille  à  un  de^es 
amis  de  lu  religion  réibnnée  de  ne 
point  publier  un  livre  sar  lequel  il 
l'a  consulté,  i^-j.  Son  petit  Clnade 
ïç  bttile  le  Viïage,  165:  Il  vend  la 
plupart  de  ses  petites  médailles  d'or, 
aoi;  (Mém.4tL'Esioilc.) 
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EST  8TA               Boi 

EnoiLB  (Claude  de  V),  tuidei  auaoiètea  manière  de  vim  de  ce 

ilt de  Vierie de  L'£au>ile,esLineta>  peuple;  leur  origine,  TLtll,  ut, 

brEderAcadémiafraiiçaûeàMpre-  Esixém  (le  leigBi  â'],  comman- 

miÀn  formauoiij  esl  emplo/é  par  dan t  de  DoorteDa,  (Uaque  ka  lam- 

lecudinal  de  Hichelieu  à  composer  queneU  et  le*  défait,  XVII,  }6a. 

<lei  piècea  de  ihéàtre,  XLV,  i  j.  Bepouaie  les  aanemii  qui  viemuiit 

EaToiLE(Louii  deL'),  ËUdeP.  asaiégec  celle  ville,  JI63. 

(leL'&toile,  pan  d»  Paris  pour  nU  EsTnÉEa  (  Gabrielle  d' ),  ducheaaa 

ler  à  l'acmée  de  la  Li|;ua,  X.i;.YI,  deBeaufort,  luatlreMe  de  Henri  it, 

ij.  Est  tn£  devant  la  Tillo  deDoui-  meuct  aubitemeiu,  au  moment  q{i  le 

lûii,  XIiVlI,  iSg.  Koi  peuse  à  l'epouacr;  détaila  ai» 

EiioiLB  (  Pierre  de  L' ),  fils  aîné  cette  mort,  XXXVI,  38a  et  suit.; 

derauieui  des  Mémo irea  ou  Iimi-  XLVU,  348;  XLIX,  3So. 

ual,  plaida  «a  pcMoiére  cause  à  la  EiTain  (Antoine  d')  est  envoya 

Toaioelle  à  l'âge  de  34  ans,  et  la  parle  duc  d'Alenoon  auprèa  daroi 

|iagne,XLVIlI,aio.  Devient  agent  de  Folo)^  pour  le  féliciter,  et  la 

du  CBidioat  de  La  Rochefoucauld,  piier  de  revenir  prompLeinent  en 

181.  France,  XLV. g3. 

EaTDDiHM  (la  aeign.  Jean  d')  EiiapEa  (fiichard,  comte  (T), 
lient  dans  Peronne^vec  aa  femme  de  ooucert  avec  le  bitaid  de  Boar- 
tt  les  eafona,  apportant  tona  lea  gtigiie,  décide  4b  faite  une  attaque 
blésdaToisiitageetdcl'arEeaipour'  isf  Làieiiiboiqhg,-'IX,  3S8<  Entre 
Mjerla  Kamiaon,  et  empldie  ainsi  ctani  cette  ville  avec  pluiieura  aei- 
h  tille  de  se  rendre  au  conita  de  gueura,  391.  Se  porte  iWalerloo 
Nuaan,XIX,  i63.  Commenlle  Roi  avec  ses  Iroupei  coure  leaGanloia 
lécompease  son  dévauement,  iG4-  rebelliez,  X,  ^6.  Lea  tue  et  les  dîi- 
£sToirTKVii.LE(lecaril.  d'}[édiga  parae,  77.  Est  fait  devalier  par  le 
|iac  ordre  du  Roi  les  réijlemeiu  aux-  aeigueur  da  Eaubourdin  ,  et  &ut  à 
qUeU  runiversité  de  Paris  ut  aou-  aon  tour  plusieurs  cberalieri  ;  laora 
miae,VIU,  85.  noms,  78,  Adiève  la  défaite  d<K 
Estoc i;evili.s  (Jeaad'),  seigs.  Gantoif,  leur  fait  lever  le  «iéga 
il«  Torcy,  te^it  pour  le  Roi  la  ville  d'Oudelurde,  81.  Entre  dans  celte 
d'AbbeviÛeaprésUmoitdudocde  ville,  83.  Emporte  le  village  de, He- 
Bouf|^ae,XlI,346.  vêle,  s4.  Y  met  k  feu;  relourne  à 
£itDDTCVit.LE  (Rjibert  d'),  prc>  Oadenarde  ,  gCEmpâcbelcaCiail- 
titt  da  Varia,  eat  mis  k  la  Bastille,  toîs  de  rompre  une  digue,  en  tue  et 
pais  an  Couvre ,  pour  iujustiiiea  et  fait  plnaieura  priaonniera,  lOi.Dé-' 
abus  dans  l'exercice  de  sou  autorité,  tails  sur  un  banquet  donné  à  Lille 
XIII,  353.  Est  remtadanason  olUce  patlecomle,  161.  Vers  adreasésau 
ds  prevât  de  Paris,  SiS.  Défend  duc  de  Bourgogne  an  cette  occa- 
vtiliamnent  la  ville  de  Beanvaia  lion,  iG3  ' 
eoolrs  le  duc  de  Bourgogne,  4a'>-  Louvain  i 
S.irt  du  celle  ville;  va  reprendra  les  France,  1 
lillee  d'Eu,  de  S.-Valer/,  et  le  chà-  Etit  de  la  France  en  iSqi  (  dis- 
leaudeRamburea,  437-  cours  sur  l'ji.paaaazes  remarquable* 

ESTODTRVILLE  (Jaci{.  d'),  EU  ^  SUT  Cet  OUVTBge,  XL,  36S. 

Robert   d'Esiouteville,   succède  k  Etats  et  OpFicas.  L'ambilion  de 

Kia  père  dans  l'office  de  ptevdt  de  lea  posséder  cause  Jegrands  msuxj 

l^aris,  XIV,  86.  l'Angleterre     en     offie     beaucoup 

ESTODTEVI1.1.E  (Jean  d'),  seign.  d'eaemplta,  XI,  386. 

de  Vernon-sur'SeiDe.(^i;ijr£ira[t.  Etits  oÉnËaïui,  Anciennclii  de 

Uenard.)  ces  assemblées  en  France,  XXIV, 

EaraiDioTs  (  les)  défont  40  cava-  agfi.  Chatlemagne  le«  conaulu  tou- 

liers  de  l'wmée  du  maréchal  de  Giè;  jours,  397.  Danger  qu'il  j  autoit  à 


DiqilizDdbyGoOgle 


ETA  fiU 

■  éU  ptopute,  4Jt. 

RcçiHVMit  imTCnieBt  et  amplenwBl 

Ettrà  nÈaÈmtvx  tïuus  loiu  J(au    le  coDcîle  d«  Trente ,  Sog. 

11  :  aa  qooi  ib  difEirent  <le  cdbi  as-         EtIti  SÉnéa^iix  de  1614  :  pris- 

«Bmblé«]Mr^hilippe-le-Btl,lV,  ii5-    dpalesiiuitiriroiquiy  (ont  traitcet, 

PiMHwu  reipecliTe  dm  trou  Ordra*    L,  1S8. 

entre  eux,  116.  Décùiona  dn£taW  Etiuihe  Dd  Piicbe,  frâM  du 
reUtiTes  à  l'adminiitration  pobli-  comte  GHiBroyj  M  aroûe,  I,  104. 
Jjue,  I V}.  BéfoniMi  utilei  qu  ils  bu-  Arriva  à  CauBtaBtînopfe  Tenant  d* 
raient  pa  faire')  imdx  qu'ils  caus^  la-Tecra  Siùtte,  et  reçoit  de  l'em- 
nnl,  iaS>  pereuc  Baudouin  le  duéhédsFUIa- 

Etats  sinÉaiox  assemblés  ^r  delphte,  3^4-  ^^  repoussé  par  In 
le  duc  de  Mayenne  :  ouvectum  àa  Gtta  devant  le  cfailwiD  PraUce, 
cetM  asnnblee ,  XLVI ,  Î33.  Leur  Uo.  EM  tué  ii  la  bataille  d'JDtdn- 
résoluUoi)  au  »i)el  des  etmîérin-    nople,  iS6.. 

oe*  proposées  par  les  callioliquas  Etiihhh,  loi  d'Angleterre,  petil- 
fojaui,  349*  et  36o.  EcrireDt  au  Ëls  deGa(llaaiBe-le-Con<{DéT(ait,lt 
duc  de  Ma}>enne'pour  le  prier  d'en-  rend  mallre  de  la  couroune  au  dé- 
voyer de  prompts  secours  a  la  ville  triment  de  sa  cousine  Matbilde, 
d'Orléans,  35o.  Se  plaignent  &  lui  Elle  de  Heaii  MMfemme  du  canHe 
dos  itnpositions  qu'op  lève  aux  pts-  d'Anjouj  est  lait  prisomiicr ,  poil 
«asesdes  villes,  posb,  rivières,  eia,  replacé  sur  le-Itdse,  IV,  S4. 
et  le  ptiuDt  de  les  faire  cesser;  éori-  Etieube  (fréi-e),  DiiniBie,  000- 
Tent  à  lous  les  députés  BODimés  et  feiseur  de  M  démaÎBeHe  Awilkl, 
non  présens,  «tte  anlrea  mf  duo  appelée  la  dévote,  fait  une  oraison 
<le  Guise,  <le  se  ren4>e  à  l!««eiB-  fiinéLre  de  o«lte  d«inois*lle,  avec 
falée,  36i.  EiboTtmt  lés  Orléanais  plnaieurs  éf lires,  réTélatlona,  illa- 
A  la  conslaifGe,  leur  pioraeltanl  des  nriBatimi*,  extases,  eir.,  ponrl'édi- 
. secours,  el  pressent  Isucs  dépHlés  Haslion  de  ceux  de  la  Ligue,  XLVI, 
<k  venir  aui  Etals,  36i.  Les  Stais    g5. 

le^veBLlaréponse  des  esthoIiquM  ETiEane  ('Hniri),  Venu  de  âe- 
royaltstes  relative  eai  ooDféreuccs,  nève  k  Paris,  re^l  du  Soi  «nbrr- 
3^.  Décident  que  le  duc  de  Mayen-  vat  de  nilte  ëcus  pour  sa»  livre  de 
ne  sera  invité  à  revenir,  364'. fle-  la  Préexctitenot  do  iangagtfiaa- 
tpûireoX  qu'on  fïsee  JBStioe  des  pla-  çoi>i  refuse  600  éous  compluii 
cards  affichés  contre  la  tenue  des  qu'un  trésorier  tuioffresorsoBlne' 
conférences  pour  la  paix,  meuaçanl  vet,  et  finit  par  perdre  tout,  étaot 
de  se  retirer  si  elle  n'esi  faite,  370.  îorcé  de  retourner  a  Genève,  "XLV, 
Félitiicntleducdeidayennesur  la    agS. 

prise  de  Noyons  le «opplientdere-  Etsekbks, 'préseua  annuels  qm 
Tenir  au  plus  tAl  pour  l'élection  tes  rois  de  Frauce  receToicot  dsni 
d^an  roi,  375.  Mommentdes  dépu-  U-an  «ssemblées  générales;  d'où 
tes  pour  la  couférence.de  Suresne,  vient  ce  nom,  III,  79. 
383.  Décident  qu'on  fera  déiense  Ed  (1^  comte  d')  vient  trouver 
snx  politiques  de  s'asséfubler,  4^8.  le  Koi  a  JaRs ,  et  est  (ait  ckevalier, 
Sur  la  proposition  du  duo  de  Féria  H,  347.  Amusemens  de  cese^eur, 
pour  nufanle,  les  Etals  déclarent    ^ii- 

qu'ils  ne  peuvent  renverser  la  loi  -Bu  (k  cnmle.  d'),  oonnétaUe 
nHadamentale  du  royaume;  qn^l  deFrante,  est  envoyé  à  Caen ,  où 
au  prince  Ernest,  ils  ne  peuveol  il  se  laisse  fuPCeF  et  le  rend  prisen- 
élire  un  étranger,  43a.  Débala  au  nier,  IV,  108.  Vient  à  Paris  iraiin 
•niet  de  la  déclaralion  faitepar  les  de  sa  rançon,  y  est  arrêté  et  déa- 
députée  nômniés  poar  assister  aux  pité  puar  CBn*e  de  trahison,  1  lO- 
ponfârenaes  d«  SureiBe,  4%) ,  et  nir        Eu  (Pliilipp*  d'Ansis,  comte  *% 
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FAC  VAC  m3 

Mtvamné.conaitaMt 6l«plu)Cidc  it  potmit;  oSbeà  acs  p«KD»  et 

ClisfOB,  VI,  33o.  Est  chargé  de  di-  amis  une  de  ses  fillea  wac  le  irdilei 

liçer  k  comie  da  Nrtew  dwis  t'ex-  est  arrêta  at  jetée  en  prison,!,  34- 

pcditJQQ  de  Hongrie.  aU>.  £aLi«t  Kaftaroît  an  maoïent  ■  ta  oanr  de 

prisoBDier  à  la  bdtailla  lU  Kiimpo-  l'uiurpalfar  Mnrtaupbla,  ^S.  S'cn- 

lâi  içeiul  ea'prûon,  i^^i  44S>  4^'>'  '^"'^  °^'*^  '■''>  ^3'  V"  retrouver  «oD 

4S3  et  474-  -mari  a  Mesainqjile,  GS. . 
Ed  (  Cbarlea  d'4jtaia,  comte  d'],        Eustuibk  be  SiiiT-FiE^i,inMra 

Cx  du  saag,  ou  fort  aiioé  de  deCBl>U,icaBcrî<ie  génënAueoietrt 

•  Sij  lui  reita  B^élei  tnéoafe  |ieitr  ges  conciloyeiu,  IV,  1 15. 

'■' -"  -  '-  ^--  ^         EriEin.  (  Jeand')  u"  ^-  -"— ^ 

ia  banda  quidétoloici 

.    ,,.     «.}— Elt  mua  Cliaclei-U-Sage,IV,3i3.  S*^ 

CDlenaitt  du  Boi  poui  ta  coude  le  ducde  Lnwsatre,  daas  le 

!  premier  corps  d'armée,  à  la  bMaUte 

:  do.Navantte,  l^lO.  S'oppoie  à  ce 

,  qiniei  Anglais  MtaquEBt  Uugues- 
'oLia  ds   tuut,  poTxr  Avoir  la  gloir*e 

,  de  la  Claire  an  ^load  jour,  V,  iiS. 

■  Eat  lak-prÎMiuiicrà.in  balaille  de 

:  iCimy,'i.34- 

:  ,    Bviinra  (lebaillid')  traite' ^rac 
4«  Pucdle  d^Orléans  p<rar  la  tamiK 

-  duc)iiuaiideBcau«euc7,VIlI,[S«. 

-  -    EiBSTia  Me  ducd'}  «stoommê 

-  ^uvetaei«'deFaris,VI,'a3S.(7'«lJ. 
^ùt  rég.  de  '.Ch.  FI.)  —  Fa«i  arr  JMr 

-  I.'IalitfAdHin.dela  pa^ldu«)id'A»- 
l  -ftlelane)  nooiiffa^e  ferme  et  adrd- 
>  %e  daaa  ixtXe  oixasi^a,  Vit,  34'^. 

B  jcfforU  poin  oooseiifor  i^  MAn.  de  Feriin.) 


Fabuh   (le  grand),  Cfqàtaiae,    ordre  de  l'Oppoaer  à  la  desceati 

ejt  lue  à  la  bataille  de  fUrennes,    d«*  Fraaqais  devant  Oaiiiie^e,%3, 

•VI,  ai5.  3g^  ^j_  Décampe  avec  son  àrmce, 

et  peMe   sur  la  rive  oiienUls  du 

Hil,   i5,  3g,  47.  Arrête  les  émtrS 

qui  vouloirnL  maigacrcr  le  Sollan, 

18.  EcriL   aux   habilaus  du  Caire 

.    pour  1«^  annoneec  rapproche  dos 

Français;  et  les  eihorter  àj»  dé- 
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%oH                VAS.  FAR 

«al  impriiBM  et  ripendus  pat  Iw  faiUFidi(leNeB>ouri,ellnicBlète 

ligoeun,  8s.  Mpoudieetseshueagea.XKWII, 

Fauus*  (  Jtcqoe»  de  )  monie  pont  ioTuiir  le  Hans,  il  raAe  dn 

le  ptemiet  k  l'aMant  de  la  tODt  ds  lUnnies  uoe  gtltade  partie  àa  tau- 

Schondelbeke,  X,  t34.  boutade  la  Comute,  XXSIX,  33S. 

Fai.m>i    (  Jean  J^  capitaÎDe  an-  EatnomniégouïeriieurdeCïUevillc 

glaia  au  service  àei  Gnaait  lifal'  .  apréa  la  soumiwiou  quVlie  fait  au 

léa,  eagB|je  u  compagnie  à  panet  Hui,  %^o.  Va  an  aecouts  de  Sablé, 

du  oâlc  du  duo  de  ^ur^jjnej  com-  XL,  Siç).  Est  blessé,  et  se  telire  eu 

ment  il  exécuie  ce  dessein,  X ,  1 34 .  Ment,  Ka.  Eit  bieesé  de  noDTesu  au 

FtLSTui.,  génétal    aagîaia,    •>-  li^ge  de   Layatdin,  el  meurt  su 

coria.un  convoi  et  défait  iea  ttou-  Uam  dei  miles  de  saldessute,  16a. 

fÇida'S.aik\A  journée  detharengi;  {MAn.de  Cofet.) 

diffétaoïavissurlesoanaeadecellB  Fascdes  fJacq.  de),   mancfaand 

déïuiie,  VIII,  37.  Est  battu  à  Huu-  apothicaire  de  Monlpelliet,  est  mis 

vtaj,  ^^.{Tail  durig.deCharlet  en  pciaon  comme  proteslaut;  ta 

ru.)   —  Assiège  Ta  unie  dam  le  maison  est  pillée  pat  le  peuple,  <|ai 

Uaiue,   et  s'en   tend   maître   pat  exige  des  consuls  qu'il  «ail  mis  ii 

oompositioo,   107.   Il    aiiAque   et  -mort,  XXKIT.S^S. 

I^ntd  le  chiteau  de  Saînt-Ouen  -     Paarass  (la  journée  des).:  jienr- 

aputtenant  au  leigneut  de  Laval,  tpioi  aiDBÎ  appelée;  on. en  fait  nne 

lag.  Assiège  le  château  de  lâ  Gta-  fête  soleanelfe  àFari«tXLVI,  110, 

velle,  ie   met  à  composition;  est  Ddtails  sut  cette  journée,  lai. 

forcé  de  rabaDdoDUer  malgré  l'at-  FiaisOoD»  en  Egypte,  on  se  livM 

l4lée  an  duc  de  Bedfort,  i3a.  Es-  db  combal  dnns  lequel  les  Français 

oorte  un  convoi  pour  l'atmée  an~  sont  défaits  et  mis  en  fuite,  111,39. 

lise  devant  Orléans;  l'y  amène  k  4'  >  49-  ^>- 

vue  des  Fraujds,  apcés  la  com-  :     Fiaiii8((  Alex.),  doyen  dn  sacré 

bttdeKouïra/,  1Ï9.  PartdeFerù  collège,  est  élu [ûpe,  et  ptend  It 

avec  des  vivres  A  des  provisions  nom   de   Paul   m,   X.VIII,    igi. 

qu'il  laisse  à  Etampes,  et  «e  rend  (^o^et  ce  nom.) 

•  Yenville  auprès  de  Talbot,  184.  Fiin^sE  (Horace],  duc  de  Cas- 

(  Mim,  eone.  la  PacelU.  )  tteg,  se  jette   dans  le   cbâlean  de 

SkiLK  (  le  seigneur  de  ) ,  souvet-  Headin  pont  le  défendre ,  XKXI , 

neut  espagnol  du  la  aitadelle  de  aoi.  Test  toéd'nn  bbutetdecanen 

Cambrav,  est  fait  prisonnier  par  le  avec  plusieurs  seigneurs,  3o5,  Lenis 

paiitCeiM^  Roche-sur-Yon,  XXXI,  nomi ,  aq6; 

a64'    '    ■'  FisaisE'fOotave)   essaie  de  re- 

FiNA«  (le  sieuc  de),  eénétal  de  couvter  tH^ucbé  de  Parme,  0C9np« 

l'aTtillerie  des  Elati  du  Hollande,  pat  les  troapesditlIEftfpereiir,  XX, 

est  tué   au  siège  de  Dolmaison,  4^' ('"f^'^'J'**'^'^''^'^"' ^"'''"' 

XLI,  gs.  qni    le  prend  souS  en  proteciioD, 

FAai.c*TAiE,  un  des  ofliciers.  du  XXI,  78.   {Cainm.   Je  Monliae.) 

■oudan  Alntoadan,  lui  fend  le  ven-  XXIV,  gS.  Se  réconcilie  avec  le  m 

tre  après  sa  mott,  at  lui  attacha  le  d'Espaone;  reçoiiT'PlaiBance  et  lure- 

c«ur,II,  195.  Vient  ttonvet  le  Roi,  venu  de  Novarre,   iSi.  {AfOiu  <k 

el  lui  demande  le  prix  de  sou  cii-  Tai-iinntt.)  —  Abandonné  par  le 

me,  396.  npe  Jules  ni,  il  implore  etoblienl 

Fisois  (FhiL  d'Angenne»  de],  la  ptoteclion   du  toi  de  France, 

envoyé  pat  le  maréchal  d'Aumont  XXXI,  30.  (Aoiulin.) 

contre  la  milice  qui  vient  de  Fatis  FÀRai«>  (Pierte-Louis  de)  ,  duc 

pour  secoutit  la  ville  d'Orléans  et  de  Parme,  lavotiK  Jean-Louis  ai 

en  aasiégct  la  citadelia,  la  met  eu  Fietqoe  à  l'etitteprise   de  Géacs  ; 


£' 


Di^ilizDdbyGoOgle 


FAV  FËL              ïo5 

Mt  toi  par  ÂneoKJD ,  PalToUin,  n  le  poùon:  wn  corpt  eat  trataj  1  )■ 

le  comle  de  Popoli,  XXIV,   a^  Toierie,  XLVIU,  1 1 4.  Hiiloire  de 

SMitin.  Je  Taconnei.)  —  Se  forti-  sei  fiipomieries ,  iiS. 

ic  duu  les  dnchù,  XXXI,   1;;.  Fâvimi  (le  c*pit.],  meatre  Je 

Fail  oonslruiie  au  chluau  à  Fiai-  camp,  meurt  àet  bleuivea  qu'il  a 

aux,  dan>  lequel  il  est  uu ,  iS.  reçues  sur  le  rampart  de  Meu, 

{Jtatiaà.)                             ^  XXXII,  36o. 

FiuciMiaMiE  do  riH  de  France.  Futas  (U.  de)  lOTt  de  Caiiel-Ja-' 

(^ores  ^  ^din.  de  Fltwange,  loux  arec  une  troupe  pour  empé- 

XVI,iS9-)  chérie  pasiaee  da  la  jeune  Beiue, 

Vkvooà»   (ÂntaiiM   de  Eocbe-  qui  «e  rend  d'Espagne  à  Bordeaux  j 

chciuart,  seign.  de),  sénéchal  de  mais  H.  de  Gniae  le  force  à  rentrer 

Toolcnie,  rcoaitlecommaDdemeat  danilaliUe,L,3i8-Députégénéral 

d'une  légion  de  mille  hommes,  XX,  des  proteltans  auprès, du  Roi,  fait 

385.  de  fiéquens  royagea  ■  La  Rochelle, 

FincÈSES  (le  baron  de)  est  pria  soi-disant  pour  porter  les  esprits  k 

M  tué  par  les  catholiques:  sa  t£l«  l'accommodement;  mais  il  traTaille 

MlportéeàLodéTe.XXXIV,  390,  plntdL  à  les  aigrir  qu'à  les  ramener, 

Fàdi  (Pierre  Du),  président  à  aoo. 

nwitier  an  parlement  de  Toulouse,  Fat  [Michel  Harault,  sieur  de), 

reçoit  à  Saint-Jorry  Jacq.de  Thou  «aleur   de    VExceUeiU   Diiçoan, 

ctPnhonipubliedetconuneiitairea  meurt  à  Quillebouf;  il   ordonna 

BU  lei  Telles  do  droit,  qu'il  dédi«  qu'on  l'eipose  apr^  a*  mort  troia 

iCajaa,  XXXVII,  3i4.  jours  snr  les  lempatta  de  U  ville, 

FiDSTi  (lasignora  Livia],  dame  ALYI,  3io. 

de  Sienne,  commande  les  jeûnas  Fats  (Ermite  de  La)^tenToyâ 

dames  qui  travaillent  aux  fortifie*-  auprès  du  roi  ds  Chrpre  de  la  part 

tioiude  cette  ville,  XX,  64.  dujouvemeurdeGéBes,  Vn,a7. 

FiDsnja,  seign.  d'Âutun  et  de  Fin  (le  capit  Id^Teponsae  on 

Ssnlillen,   tige  des  seigneur*   de  grand  corps  d'ennemis  devant  Heti, 

SaalideTavannes,failbapti*e7Son  XXX.n ,  Sa;.  Est  fait  prisonnier 

Ëls  Phorien  et  sa  smur  Léonin*  par  dans  uee  sortie ,  363. 

MintEénigne,  XXin,i37.  Fate  (Jacq.),  avocat  an  p*rlr> 

Fausids,  seigneur  de  Langrca  ment  de  Paris,  remontre  au  Bai  le 
eldaSaulilien,  successeur  da  pré-  tort  qu'il  fera  à  son  royaume  s'il  « 
cédcDt,  fortifie  et  retranche  de«  reçoit  les  décrets  A  concile  de 
rochers  contre  les  Vandales,  et  se  Treatej  division  dans  le  clergé  à 
léfugic  avec  ses  poTBiii  et  amis  dans  ce  sujet,  XLV,  3o6. 
anlieuappelédepuisSauli-le-Duc,  Faie  (Jm),  mii)islre  prole«l«Dt , 
XXIII,  i3g.  Meurt  dans  une  ba-  exprime  au Roifct  craintes de«  pco 
laills  livrée  entre  les  Français  et  teitans  sur  l'iotention  où  il  est  de 
la  Bourguignons  \  ses  eufans  Irai-  se  faire  in  igion  es- 
tent avec  les  rois  de  Franco  et  ibolique,  leqnek 
d'Austrasie,  et  érigent  le  chlteau.  Roi  lui  fa  — Saré- 
da  Sauli  en  duché ,  1  i  t .  Une'  Elle  pouse  il  1  IL  qu'on 
deSanli  épouseaaus  Charlemagne  fait  des  ]  XLVIf  , 
ODroideBÔbénieiiomméLéopold,  77.  (J)A» 

aptéslamortduqnelceuxdeSauli  Faiol                              t  blessé 

possèdent  qoelqne  temps  la'ïoti-  dans  nue                              e  Heu, 

roonedeBobâme,  i^i.              ;  et  meurt  de  ses  Ucssnrës,  XXXII, 

Fava  (Fran;.),  soi-disant  méde- 
cin Et  marchand  de  diamans,  en- 
fsraié  pourvoi,  imipostares  et  ma- 
tics  crimes  ,  se  donne  la  mort  par 
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cDuTt  op^rMitNfit  na  «elgbear  île 
Fleorange,  XVf  ,  Î0&.  Faâ  «eLtre 
le  fi'u  dans  la*ille  (teDouilInn,  377. 
FELLETon  (Guill.),  aSiité  du 
oomic  de  Mimifori,  €st  obargé  de 
garder  cuolltmeat  Uugueeoliii,  IV, 
aiT  Cédam  aux  iaeiances  da  sen 
priaoïiDter,  il  lui  dit  la  cbeuc  de 
eette  rigueur,  3^8.  S«  rcod  avec 
ses  ftirei  Aimery  ei  Jean  auprri* 
dn  pviucs  de  Galles  pour  nurrlier 
oontis  HemrideTramgmmare.^oo. 
Fait  de  granda  ratages  es  Navarre 
à  la  tjtt:  de  l'aTmt-|;arde  1iaglai»e, 
4o4-  Livre  combat  à  uB  corps  es|ia- 

SLol,  407-  ^t  l^é  par  la  troii|>e  de 
iwneielia,  408. 

FuHTiiiieia  (  le  «eign.  de],  ma- 
réchal de  Lorraine,  est  choi^  aux- 

pour  aerrii  d'ialerprète  entre  lea 
Français  et  li^Saxoiu,  IX,  3^8. 

FlKiH,  auteur  de  Mémoires,  n'a 
fte  toute  rin^artialké  ({u'on  exige 
d'un  historien,  VI,  i68-  Fut  d'a- 
bord arliG^sr,  preidt  de  ta  fille 
(TAirai,  puiaéoayeretpaunelierde' 
ClnirleB  vij  en  quoi  ses  Mémoires 

.  FiiAT  fie  bâcha)  est  eOTor^ gé- 
néral en  Hongrie,  XLIII,  147.  ¥ 
est  peu  respecte  des  gens  de  gaerre, 
M  n'obtient  ' mouu  luccts,  i53. 
Iitsirail  du  daasein  formé  par  H»- 
bonet  ni  de  «e  détaira  de  lui,  il 
etaaie  d'échapper  à  la  mort,  1S7. 
Est  pria  etïtranglé,  tSg, 

FEaaoiisG,ca[ât.  breton,  cbasw 
Les  An^ai)  de  la  place  de  Bonsmo- 
lins,  et  en  reçoit  la  capitainerie  da 
doc  d'Aleaçon,  VIII,  117. 

FiaDIMLND-LB-CïTnOLKJUE,    Foi' 

de  Caatille,  conclut  une  trêve  areo 
leiâi  de  FlWnce,XIII,  314.  Deuil' 
général  dans  toi^e  TEapagne  ■  la 
mArt  de  son  fils,  prince  du  Caitille, 
ai6.  Reçoit  du  ^ape  le  titre  de 
Trés-Catholiqne  pour  avoir  chassé 
lei  Maures  de  Granidè,  317,  MbI- 
faenra  arrivés  au  Roi  rt  à  la  fiiiua 
lorsqu'ils  éloient  au  plus  hai^t  dé- 
liré de  pruspérit»,  318.  Réâexioas 
de  l'anlear  ■  ce  sujet,  tirées  iea  in- 
fertBQM  aniféea  aui  autres  rois  de 


--  Conclut 
rangement 


FfiH 

■>o.{Ph.^Conàne,.) 

70  ur  le  psrtaee  du 
Naples,  el  traite  se- 
crelemeDt  awic  FrëdértC,  XV,  (5. 
Piège  m/il  tend  au  roi  de  France , 
55.  Offre  à  Frédéric  de  lut  rendre 
la  partie  de  son  rojaumo  qni  lu*  est 
échue,  si  tioois  m  veut  en  faire 
autant  j  nouvelle  intrigue  ({ui  s'a 
pas  de  suite,  (>8.  Il  se  ropproehe 
de  Louis  ail,  promet  de  réparer  ««« 
anciens  lortSj  conclnt  son  mai^ine 
avec  Germaine  de  Fois ,  sceur  du 
roi  de  France,  70.  Ne  peut  empê- 
cher l'archiduc  Philippe  de  preo. 
dre  possession  de  la  Caatille  j  trouve 
mojen  de  faire  revenir  Gonsalve 
en  ArtagoD  ;  part  pour  Naples  Avec 
la  jeune  épouse,  71,  Cherche  a  dé- 
tacher Matimilien  de  Son  atlimce 
avec  les  Français  ;  lui  prâpose  d'ou- 
vrir à  Manloue  un  congres  oit  ton- 
tes les  puiseanoFS  enverroienl  ICMs- 
mioûtres,  io9.  {Tabi.  durégn,  de 

Feioidaho,  cardinal,  fréra  du 
duc  de  HaniDNe,  se  met  enpoHi»-' 
sion  du  Hontferrttt  après  la  aort 
de  son  frère,  L,  aia. 

FcsBiRana,  duc  de  Galabre,  lib 
d^Alphorisa  roi  de  Naples,  com- 
mande en  Bomanie  l'armée  levia. 
oonlre  le  rei  Charles  vlii,  Xni, 
»g.  Sort  de  Rotna  pendant  la  nsit, 
et  se  retire  k  Naples,  $7.  Est  oou- 
ronné  roi  par  son  père,  et  réunit 
des  forora  }xniT  résister  aux  Fian- 
çais. 67.  Abandonne  a  Charles  vin 
la  ville  de  Saiat-GeriBain,  et  re- 
tourne ■  Naples,  71.  VojsHt  cette 
ville  rctohéc,  se  relire  dans  Plie 
d'Iscfaia,  73.  Rentre  dans  Eiapics, 
i5(|.  CaDcmtarei;  les  généram  fran- 
çais le  traité  d'Atelle,  196.  Hcnit 

lante,  19S.  {Mim.  dt  Cominea.y— 
S'avance  bu  devant  des  Français,; 
s'flQfeyme  dans  S.-Gcnnaia  jensort 
pendant  la  nuit,  et  se  rend  à  Ca- 
pouej  ne  pouYBQl  ratmoer  les  oou- 
races  abauus,  il  abandoniM  ceoe 
viiU  an  vaiaquviT ,  et  vole  k  Na- 
ples,XIV,  137.  Béuait  le*  princi-' 
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paum^traudecette  ville;  ebdi'  —XXXVI,  iSo.  Il  fait  entrer  Jaus 

qacdaïuUuTS  utak»  noe  eonrouDï  Paris  quelques  compaguirs  d'EapB- 

cfu'îl  n'a  poHsJdée   que  vbgl-six  snals.  Wallons,  Ilalieus,  etc.,  i3j. 

iou[i;>OD<iiscuurseBce[leoccasioii,  [Chevernjr.)  —  Entre  dans  Paris; 

i)£.  Averti  «ju'OD  veat  le  vendre  au  »oa  discours  dans  l'assemblée  des 

tainqHur,  il  seaBBva  dans  llle  dis-  Elata  de  In  Ligue,  XLI,  367.    Il  y 

cbia ,  11g.  (Tati.  du  rig.  de  Chariet  bit  lîie  les  lettres  du  roi  d'Espagne 

FUI.) — ËatfttRnt  des  inielligences  dont  il  rst  ponenr,  3^1.  Ecrit  à  ce 

i  Naplee;  déhatque  à- B*T;gio  «trc  roi   contre  le   duc   de   Mayenne, 

tiossaive   da  Cordoue;  bailn    [H-£s  XLII,   ^5.  {Méni.  de  Cayet.)-^ 

ileâeipiaBra,  repasse  en  Sicile  pour  Entre  il  l'aris^  comment  il   est  tu 

riuair  de  nouvelles  iroiii>es,  i9u.  par  la  peuple,  XLVI,  aSa. Répond 

htalt  avec  uue  fletle  prés  d«  l'Ile  au  prevdl  des  marchands,  qui  vient 

d'iMhiajeffectveHndébaïquemeDij  se  plaindre  de   rinsolence  de  ses 

turedans  Naplea  au  milieu  des  gens  au  environs  de  Paria,  qu'il 

Kclaoïalions ,   î5i.  Marche  contre  fers  faire  (UStice,    353.   Vient  aul 

le  colnle  de  Monipenaier,  k  <(uî  il  EtatsprésenLer  ses  lettres  de  créan- 

sccorile  une  capilulalièn   qu'il  ne  ce^  ofTre  trois  pains  bénilsè  S.-Ger- 

lienl  pas,  aSi- (Police.)— Entre  main -l'Auierrois,    363.    Va    aux 

dans  Naples ,  oi'i  u>ns   lea   Fraa-  Statsj  j  prononce  an  discours  dans 

çai<  qui  saut  rencontréf  sont  ttiis  lequel  il  rappelle  les  ^e^Tiees  que 

>  anrt,  365.  Danger   qu'il  court  son  maître  n'a  cessé  de  rendre  à  la 

dons  un   combat  près  de   Semé-  Fiance  depab  le  commencement  de 

nue,  avant  d'étis  maître  de  Na-  l'bérésiej  invite  l'assemblée  à  étire 

pies,   3o6.  Sauva  la  garnison   du  un  roi  xélé  pour  la  reli|;ion,  377.* 

cUleau  de  Loue  de  la  fureur  des  Ttavaille  anprés  des  députés  de  son 

HBjnliiains ,  3og.  Donne  trois  villea  parti  il  empécber  la  conférence  de 

(DiriiiiBes  de  la  Fonille  aui  Véai-  Suresne,  379.  Propose  au  conseil 

liens  pour  gage  des  aoOKntt  qu'ils  de  faire  l'infante  d'Espagne  reine 

rtetamenl;  épouse  l'infante  d'Ar-  deFrimce,  391.  Dans  uue  assem- 

ragoD  sa  tante ,  in.  Prend  la  Ville  blée  tenue  cbez  le  légat,  il  renou- 

Je  Saint-Severiu  par  composition,  velle   celle  proposition,   4i4'    ^ 

et Ucbàleau  d'assaut,  ii'].  Contre  peuple  le  voyant  passer,  lui  tire  la 

la  diapositioas  du  traité  d'Aidle,  tangue  el  se  moque  de  lui,  437.  Est 

retient  à  terre  le  seigneur  Virgile ,  repria  publiquement  par  le  curé  de 

et  sur  mer  le  comte  de  Monlpen'  S.-Euetache  à  une  procession,  parca 

Mr,  qui  meurcM  tous  deux  de  efaS'  qu'il  parle  trop   avec  le   duc   d« 

erla  et  de  mauvais  iraitemens,3i8i  Mayenne,  4^8-  Froi>oae  aux  Etals 

(àlàn.  de  fUtateuve.')  que  le  Boi  son  maître  nomme  dans 

7it.it  (le  duo  de),  ambassadeur  deuxmoisunprincecadioliquefraa- 

i»  Pbibppe  II,  tient  un  discours  cais  pour  roi,  auquel  il  donnera  sa 

<lana  l'assemblée  des  Etats  tenue  i  fille  Tlnfante  en  mariage,  433.  Pn>- 

Paris  par  les  ligneors ,  XX .  ^3. 11  pofe  le  mariage  du  duc  de  Guiae 

le  tmaiae  par  une  lettre  flatttusé  avec  l'Infante  en  l'élisant  roi,  457- 

ih  son  maître;   son   discours  n'est  Du  consentementduducde  Mayen- 

ipplandi  que  par   les  Seiie,    364.  ne,  il  fait  entrer  dans  Paris  quel- 

Preposc  de  marier  l'infante  Claire-  ques  compagnies  espugnoles  avec 

Eaxénii  à  l'archiduc  Albert  d'Au-  une  grande  quantité  de  doublons, 

iTiclie.quidevieadrojtruideFran-  5^1.  Son  opinion  sut  le  duc  de  Brii- 

ee  psr  électionj  cette  pcopositlou  sac,  €35.  Fuit  arrêter  le  capitaine 

diplaliï  touslespartM,  i&).  Ruse  Wallon  do  8.-Quentin,  xurlera]»' 

Apiomaitaoe  qui  eioite  la  joie  des  port  qu'on  lui  a  fait  qu'il  ne  parloit 

Ssiie,  wU  iftii  en  repowsée  parla  qsedepaii,  &16.  Sonde  Paris  par 

«»!«rii«id«s  Etais,  168.  {lnutà.)  ordreëuBoi,XLVH,?.(t'fslo(fa.) 
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F£«iA(l«diicde),fib  Jupréc^  censdanoindeSaiils,  XXm.ifo- 

dent,  lient  à  Pari»  en  qualité  d'aro-  Ficbke  (le  Mien,  de),  netni  dn 

btuadenr  du  roi  d'Ëipagne,  pour  comtede  S.-PanT,  jo&teaa  maiiaga 

loireieacompliiaetia  du  condoléance  du  duc  de  Boargogne,  X,333. 

ùa  1b  mort  du  feu  Roi,  XLI3L,  i34-  Ficdiioa,  sénécai  dea  Ixanériaax 

FËRiEi  (Jean),  avocat  et  ancien  en  Italie,  apréi  le  départ  de  Fei- 

capit.  de  la  rue  S. -Antoine,  grand  nandGonzaeueaenbaituetTniODs- 

mauacreui  debugnniDti,   eat  en-  aéprétdcVlUefranche,  XXIX,387. 

vojé  prisonnier  ■  Luchei  par  ordre  Se  ieiu  en  dieinlw  dam  la  lone- 

du  Roi,  XLV,  178.  rcMc  de  Caul,  Ion  de  la  piiu  de 

Fehinu,  comte  de  Flandre,  fait  cetu  TiUe,  353.  Se  mutb  ennuie 

priionnier  par  Philippe -Augui le,  pandant  lauui,3S4. 

en  cenfermé  à  Feronue,  II,  aS.  Filidib  IFranç.)  «Hie  en  JJIe- 

Fekukd,  cooMillerauOiiitelet,  magne  de  taire  lenallielea  eiiMira 

elTrayé  de»  bruiu  qui  courent  dan*  de  Pelue;  il  fait  imprimer  un  Uvr* 

Paris,  ae  retire  à  S.-Denii  auptèl  à  cet  effet,  XLI,  193. 

du  Soi,  XliVl,  SSi.  FiuEi  lEFUTiiB.  Anecdote  «or 

FERU.HE  (le  marq.  de)  jo&le  an  ma-  une  maJM»  de  ces  fiUea ,  XLYIU  , 

liage  du  duc  de  Eourgogne,  X,  373.  38l. 

Feiaiiau  (lesei^n.  de]  est  toé  Fiiuni.   (Simon),  prieur   d» 

dans  on  combat  livre  près  du  Que»-  CarmM ,  appelle  dans  un  sermon  le 

noTfXXXI,  333.  BoicoqjuiiijtTaiieleducdeMBjcBDe 

FekiI-Ihbïiit  (le  tirai  delà)  dc{a)néaDt,XLVI,3S7.Ditqaele* 

eat  toé  dam    la    ville    d'Avalon,  fillei  de  Genève  peuvent  ae  marier 

XXXV,  386.  à  18  ani  à  qui  bon  leur  aemble, 

FutTA^DEa   (le  leign.   de)   eit  aona  (M>nienlemeBt  de  peraoniMi 

blessé  à  la  bataille  de   Ceriaollci,  prêche  contre  le  premier  préndeit 

XIX,  S09.  de  Harlaj,  qu'il  aocue  d'éuebéré- 

FiavAQCu  (le  maréch.  de) ,  ion-  tique  et  de  n'avoir  jamna  lieu  v«- 

leou  pai  ù  Heine ,  dijpute  au  oomie  lu ,  358.  Se  décbalne  centre  le*  «w- 

de  SoiasoQs   le   aouvctnement  de  f érencei  qui  doivent  avoir  lien ,  et 

QuiUebamf,  L,  143.  conirele  BéamaLa,  367. 

FiiaoR,  babile  au  jeu  de  paume,  Filtutie,  leign.  anglais,  dâiir> 

Talel  de  cbembre  du  cardinal  de  qnedan>leHainautavec3,ooaconi- 

Gniae,  {ait  sauver  1.  A.  deThou  de  battani,  VIU,  lai.  Après  un  rode 

Paris,  XXXTII,  4o6-  oombalquelullivrel^duodeBolv 

FBTtBDiB  (  Henri  ) ,  capitaine  an-  gogne,  il  est  forcé  de  se  retirer  avec 

slais,  est  fait  priionnier  au  dege  une  grande  perte,  lai. 

dePonioise,  Vllli  5ii.  Fiiihces  (eut  général  des):  re- 

Fec-Âbdeut,  cordclier,  précbe  eettes  et  dépenses,  XLVIlIj  ili- 

publiquement  que  le  monstre  né  a  Taxes  mr  les  diocèses  jpeosicnuqM 

h  sœur  du  curé  de  S.-Jacques  est  faitleSoi,  i33. 

le  Béarnais,  qui  n'a  ni  bras  ni  jaio'  FtonaEiTsebaten  dnei  evecwi 

bce,  ni  force  ni  puissance,  XLTI,  nommé  Billart,  pour  Vhonnear  de 

33S-  Autres  injures  grossières  vo-  la  marquise  de  VorneoUj  auttes  d« 

mies  par  lui  contre  le  Soi,  ^>8.  ce  duelj'XLVHI,  tga. 

Feq  GaËGEOiB  :  par  qui  il  fut  in-  Flàii  (Guill.  de)   est  (oé  psi 

venté;  manières  dont  ou  s'en  ser-  l'iiistigBtioD  de  sa  femme  j  sa  Iji>b- 

voit,  II,  335.  fiavagesquelei  Sar-  nie  et  ses  excès,  XI,  aS. 

'         '    is  Parméedes  Flivi  (Gnill.  de),   geniilk  ds 

feu,  a 36.  Picardie,   est  nonun^  par  '-  "-' 

(les),  bluettes  gouTernEur  de  CompièRoe, 

t  dans  la  clw'  ai3.  (Me'n.  eoitctra.  laPuct 

pelle  de Sauli-le-Duc  àlamortde  Ensonp^nnèd'aToiT'Vcndu. 


croisés  à  l'aide  de  ce  feu,  a  36.  Picardie,   est  nonun^  par  le  Roi 


.Cooj^k' 


FLE  FLE  20Q 

é'iicauxBourfniigaoat,a8j-{Sitpp.    batiaiiieiilicrt  entre  deux  cbevaKen 
aux  /Hem.iurJ.-3'Arc.\  lenanlle  p«rlidu  Pape,  eli)ei^Bi(- 

Flcdr,  rdisieux  doroiaioaiii ,  très  tenant  le  paili  de  lu  France  , 
prêche  à  Arras  l'oraiion  fuaèbrc  de  ii^;  et  d'un  taiarnoi  à  pebttea  de 
Jean-ians-Peur,  et  fait  Uiiu  Bel  ef-  neige  ,  où  le  grand' maître  Cbau- 
fotu  pour  calmer  le  resseutimeat  mont  d'Âmboùe  est  bleaiii  au  nez, 
ia  Philippe  son  iils,  IX,  36.  '     197.  Suit  l'urmée  à  La  Mirandde, 

P<.EDa4io,E  (Robert  m  de  I«  igu.  Triie  de  cette  place  jiar  Je  pape 
Marck.seigQ.  de),  fils  de  Robert  11,  Jutes,  sao.  Va.  au  sic^  de  la  pUc« 
dit  le  grand  langlitr  dci  ArJennet,  de  Xd  Coucurde,  qui  egt  emportée 
est  accueilli  par  Frâc^ii  i,  et  de-  d'assaut,  am.  Fait  prîgouiiicT  Jean- 
«ient  aoQ  seriiteuc  le  plui  dévoué,  Paul  de  MaufroD,  loj.  Assiège  une 
XV'I.'i^i'  Bst  déshéiilé  par  son  ca^sineoccupéepuruaaomnjaDdeui 
père  pour  n'avoir  paa  toi^Iu  trahir  de  ïhodes,  et  s'en  rend  maître^ 
«eagermens^eit  diargé  de  gagner  les  3o3.  Passe  a  pied  une  petite  liviéte 
électeurs  d'Allemaijae  pour  procii'  en  poursuivant  les  Vénitiens,  ao£. 
rer  la  couronne  impériale  au  roi  de  Défait  grand  nombre  d'ennemis  à 
Fiance  j  repoussé  toutes  lesaraacei  lay'ourne'e  det  Ainitri,  30J,  Bulo- 
de  Charles-Quint,  .i4i-  Estrélabli  yne  et  sua  château  pris  par  les  Fran- 
datu  sa  foruine  par  sou  pèrej  sou-  çaia  soitt  rendus  uui  BcntîtogUo, 
tient  avec  courage  la  giferre  coatte  aoS.  Après  la  batailla  de  Ravennes 
l'Enpereurj  a'altache  plus  forte-  et  ]a  letraite  de  l'armée  française, 
maut  que  jamais  à  François  1;  est  Fleurange  se  rend  dans  le  pajs  do 
hit  prisonnier  avec  ce  prince  à  la  Gueldre.oùilretieutpourlê  service 
bataille  de  Favie;  corapose  ses  Mé-  du  Roi  S,doo  lansquenets,  aa6.  Les 
moires  duu  sa  prison,  ll^i.  Après  coogédie  ensuite  par  ordre  du  Roj, 
le  traité  de  Madrid,  reçoit  les  ré-  aaSEn  rappelle  3,000  par  un  nou- 
compenses  dues  à  sa  valeur  et  à  sa  vel  ordre,  aig,  Acoumpagne  en  lia- 
fidélité;  défend  etsBuve  la  Tille  de  'lie  le  seigneur  de  LaTcémouille, 
Peronne,  assiégée  par  le  prince  de  avec  son  frère  Jamets,  a34-  Est  en- 
Nassau  ;  meurt  a  Longjumeau  d'une  voyé  avec  ses  lansquenets  pour 
Gévre  violente  j  son  arriére-pelité-  prendre  Alexandrie;  s'en  empare  , 
lille  épouae  Henri  de  LaTuur-d'Au-  a36.  Arrête  le  pillage  de  cette  ville , 
vei^e,  duc  de  BouitloD,  si  connu  337.  Passe  trois  jaurs  et  irais  nujis 
soM  les  règnes  de  Henri  iv  et  de  -au  siège  du  cMteau  de  Novarre, 
Lsuitxili,  ^l^'^.  ConduiUi  généreuse  saus  le  feu  de  l'artillerie  de  celte 
deFleuraogeenierssa  cousine,  t^S.  place,  a4u- Détails  sur  ce  siège,  3j  t. 
^JVoiiee.}  —  Motifs  qui  lui  ont  fait  Coiaiùeut  il  oblige  la  troupe  des 
écrire  se*  Mémoires;  sa  naissance;  aventuriers  à  monter  la  montagne 
origine  de  (a  famille,  t^-).  A  l'âge  de  Trécas,  a^a.  Danger  qu'il  court 
de  9  ans,  il  va  à  la  cour  du  roi  de  sur  cette  montagne ,  a43>  Reçoit  46 
France,  i48.  Fst  préseaiè  au  Soi,  blessuresalabauilIudeTrécas.ajfi. 
qui  lui  fait  bon  accueil  et  l'envoie  Ramène  en  Picardie  le  reste  des 
vers  M.  d'Angoulème,  149- Est  bien  lansqueneu,a4S.  Amène  du  secours 
reçu  par  ce  prince  ,  qui  s'attache  à  aux  Français  à  la  balaiUe  de  Guine- 
luï,  iSo.  Jeux  auxquels  il  s'exerce  gB&te,  a55.  S'opposa  à  ce  que  l'ar- 
avecM.  d'Angoutéme,  i5j.  Est  ma-  mée  se  relire  pendant  la  nuil,  aS6. 
rié  avec  la  nièce  du  cardinal  d'Am-  Reçoit  100  hommiM  d'armes  du  Roi, 
boise,  187.  Se  rend  en  Italie,  191.  357.  Est  appelé  auprès  de  la  Reine, 
Arrive  i  MiUn,   de  là  à  Vérone,     361.  Assiste  aux  nuccs  du  comte 


pour  y  servir  l'Empereur,  loa.  Frise  d'Angouléme,  célébrées  à  S.-Ger^ 

dochàuaudeHuutcelleetdo  la  ba-  main-en-Laye,  364.  Prend  part  aux 

■■       "edeL  -    ..         ■ ._7_t.,M.„f..,,__ 

5:i. 


«  ville  de  Liguate,  igî.  Il  va  à    joutes etiournoisfaimàParisàrot 
Pannc.oii  il  est  témoin  do  deux  coni-    casioudu  mariage  du  Rui,  a^o.  Ro-, 


L;,.;,-z.d=,GoOglc 


çoit  de  FnSçoii  i  b  Tille  de  Chl- 
teat^Tbierry,  176.  Conduit  aoo 
JioiniDeB  d'aTmes  daoB  l'exjiédiiron 


d'IuUe ,  180,  Em  eayoyé  eur  Turia, 
défendre,  i85/ïo«rsuïl  les  Sa 


rtai  se  rend  ;  p 


lit'u  pour  te 


vUns  la  pUiae,  afl6.  Va  TejbiodTe 
le  Roi,  387.  EaTojë  à  Milan,  re- 
Tieni  dire  au  Roi  (pi'il  n'y  a  point 
d'«8poir  de  traiter  avec  les  Sunsea, 
ago.  Eïireavojé  pour  obserrer  le» 
CDDcmiE,  ani.  Commence  a  aLla- 
-quer  tes  Suisses;  ■  «on  lierai  tué 
sous  loi ,  393.  fiallïc  tes  lansqueuets  ' 
«uprcs  dn  Roi,  igS.  Est  renTcrK 
de  son  oheTal.  197.  Est  fait  chcTa- 
lier  par  te  Roi  aprét  labalMJle,  098. 
Est  envoyé  à  Créjnofie  et  autres 
Tilles  pour  les  ceprendre  au  nom 
du  Roi,  3ao.  Faitlea  tranchées  au- 
tour de  la  Tille  et  du  château  de 
Crémone ,  qui  se  rendent  au  ^in  , 
3oi/Est  renvoyé  en  France,  SuS. 
Marche  sur  Metz  à  la  tête  de  6,000 
lansquenets;  a  TmlleoecacioD,  3og. 
Obtient  des  migùtratq  de  la  viltt  ce 
qu'il  leur  demande;  re^it  d'eux 
des  chevaux  en  présens,  3io,  Bitit 
-une  maison  nommée  MesseucOurt, 
qu'il  fbrlUie,  3i4-  ^t  chargé  de 
gagner  Jes  élececurs  d'Alkmagne 
pour  donner  l'empire  à  Francis  1, 
3i5.  Accepte  l'alliance  du  seigneur 
de  Sikingen,  3i6.  Assiège  avec  son 
pcrelaplacedeV  iretou  .appartenant 
a  l'Empereur,  358.  Lève  ce  siège, 
35().  Diease  une  embuscade  à  la  gar- 
niaon  d'Iïoj,  et  tue  un  grand  nora- 
lire  de  NamuTOij,  36i.  Entre  dans 
Jamels,  qu'il  répare  et  fortiHe,  3€3. 
Comment  il  parvient  à  raTilailler 
Jamels  et  Sedan,  mulgré  l'année 
du  comte  de  Nassau,  36g.  m  veut 
■point  ^ite  compris  dans  la  trêve 
conclue  entre  son  père  et  l'Empe- 
reur, 379.  {Flearange.)  XVII,  aoS 
et  suiT.  —  Marche  a  là  défende  de 
S..Quentin,  XIK,  gi.  Eutre  dans 
Feronne  avant  l'uriivée  de  l'ennemi, 
9^.  Vient  trouver  te  Hoi  k  Amboise, 
qui  lui  fait  un  grand  accueil  pour 
sa  défense  de  Péronne;  tombe  ms~ 
ladc  et  meurt  !i  Longiuroeau,  19?. 
(  Du  Btllay.) 


FOG 

FtECPV,  conseiller  de  la  grand'' 
chambre  et  doyen  du  parlemeat, 
meurt  à  l'igè  de  80  ans  passés, 
XLVIU,  340.  Enmple  de  son  ava- 

FLEtiKT(le  sieur  de)  est  chaîné 
par  te  Hoi  de  Toir  le  duc  de  Mayen- 
ne au  su|ct  des  leltres  de  convora- 
tton  d'une  assemblée  générale  du 
parti  expédiées  par  ce  duc,  XLIV, 
3i5>  Détails  à  cet,  égard  ;  proposi- 
tion! faites' an  duc  de  la  part  du 
Hoi,  316. 

FLiiTiacs(le  seign.de)  est  bteSK 
ausiégede  HesdÎD,  XIX,  an. 

FLi£co(Bretode)  commande  sou 
les  ofdrcB  do  prince  Frédéric  l'ar- 
mée navale  de  Nuples,  XIII,  39. 

Floqgft  IJacq.  de),  bailli  d'Ë- 
vreui,  est  tue  a  la  bataille  de  Hoal- 
Ibéry,  Kl,  369;  XII,  384. 

FLoa&T(le  sieuf  de),  copitaine 
du  parti  du  Hoi,  se  disliagne  ir  la 
bauitle  d'Isaoirv,  XL, -47  et  saiv. 

FlouemcE  :  ca  qui  sV"  passa  à 
l'occasioa  des  Médicis  et  des  Pain, 
XII,  35 1. 

-      -        .II) 


73. 

FtoRon  (P.)  etL*  Réo^E,  pèle- 
rins venant  de  Jérusalen ,  initnii- 
sent  la  gouverBaole  de  la-citadrfle 
de  HontfusaindesprépaTttlifsqBiK 
£uutnBeIniBTin  contre  Henri.V,  ti. 

Ftniis  (mad.de)  fait  oonnoia- 
sance,élantdeinoiBene, du  chevalier 
Bajard  lorsqu'il  esta  la  cour  du  die 
de  Savoie;  conçoit  pour  lui  del'a- 
moar  et  lui  en  insmte;  épouse  ea- 
Eni(«  le  seigneur  deFluias,  XV, 
3o3.  Retrouve  le  bon  Ohcvalin; 
doux  accueil  qu'elle  lui  loiij  lui 
propose  d'annoncer  va  tournoi, 
904.  Lui  faitprésenld'uitni»nabiia 
qu'il  lui  demande,  ioS.  Est  priée 
par  hii  de  distribua  le  prix  do  toar- 
;lle  le  dislti- 


isles 


H  l'autre  des  présens,  ao8. 

FoaE<iH(leseign.  de)  ee|.b)Mi> 
daus  une-escarmouche  dorant  Heti, 
et  meurt  desesblefaures,  XXXII, 

348. 


i.vGoo^lc 


FÔBf 

FouKOH  (Jem  4t)  prend  I« 
-oroii,!,  103.  Est  nomme  dii  cin- 
quiéne  Mtw  de  balaiUe  sonUe 
iWpeceur  AUÙ9,  19S. 

Fq»  (la  coûte  de]ia«tle  mm 
deviDl  Baytiane  arec  le  comte  Jp 
DmoLi,  XI.  aG.  Conditioiia  aux- 
^HJIei  a  (eçwt  ceilf  viUtf  à  çom- 
utilion;  Kons  des  .«ei^sur*  avec 
Uqncli  il  j  fait  ^n  enWM  au  ilon 

Fou  (Patil  de),  de  l'anfiepae 
maiun  dt  Faix,  est  destiné  à  l'£- 
{jÏMi  (oa  «pUtuds  pour  le»  gcien- 
eésj  il  recherche  les  saraiu ,  s'aiia- 
ebs  MU  néoociatioasi  sa  i^pièr.e 
dstodier,  XX.XV1I,  -iiS.  Set  vef- 
toi ,  Ks  ifiulLlits ,  i36.  Est  presqiM 
101^0019  «mployé  daus  les  aoibwsa- 
dt!,3S7.  Se  fait  expliquer  Plalon 
pn  Anuod  d'Ossatj  expllcfue  lui- 
Btiine  Us  «Mnmairei  de  Cu|as  «w 
le  Digeite,  333-  S] entretient  à  Fer- 
lan  mec  Franipla  Palrici  de  DaU 
Bttie,  iUerpréle  d'Aristote,  341- 
Ti  tilow  a  Florence  le  grand, duc 
CoaDMde&Udicis^étatdana  Ui[uet 
il  le  iroare,  34a.  Visite  Alecandre 
PiccolDisini,  qui  retouche  ses  com- 
aenuitea  sut  AristoleriSo.  Entra 
tBama.oà  iL  èst  reçu  du  Pape  en 
audience  aecrètcj  co^iment  U.  de- 
neat  dao*  cetU  vUle  dupe  de  sa 
banu#  foi;  avis  salutaire  qne  lui 
^imsiecardLualPraaperdeSaintei 
Crùi,  bSi.  QnitteJtume,  et  ra  eu 
darmt  de  Henri  m  revenant  de 
Fabene,  aGs.  Ratoortie  à  Rome, 
iti.ilg  vient  enFranaejeiptimeson 
chagrin  de  se  que  )a  .guette  est  ' 
ube  contra  les  ptoLestanl,  363. 

ïoix  (l'abbé  de)  eaiconduà  à  la 
3MùUc.^poiirt(noi,I.I,  iS3. 

FouspiT  (Tbomebn).  redouta  bta 
par  la  Baniète  Je  toonbattce ,  se 
jatte  au  gmauc  do  Quson,  et  sa 
nnd  ptiMonter,  V,  89. 

FoMzc*.  >(  Antviu)',  ainbassa- 
iem  d'Espagne  prés  Alexandre  ri , 
TÎeot  déclacer  ft  CW'es  viii  ([ue 
•Dn  maître  n'entend  pa*  qu'il  s'ela- 
bhsse  près  île  la  Sisilp;  déchire  in- 
solemment le  mité  de  Baroalonnc 
qne  Ip'Eoi lui  présente,  %iy,  336. 


teGUe. 


FON  ati 

FoiT^iKE,  eentilb-,  et  fils  di 
pjevdide  Boi^un.esldoanépour 
EOurerneiit  au  jeune  Fleuraage  al- 
lait à  la  CQUt  du  roi  de  Fiauee , 

xvr.>48- 

FoKTiinB  -  FaïaçtisE  JbMaille 
de),  gagnée  en  iSg5  par  lleuri  iv 
sur  l'aroiée  espagnole  et  le  duc  dé 
Mayenne,  XLIjf,  39 et  suit.  Nom* 
.ie^  aeignears  qui  s'y  trourent,  44> 
^t  de  ceuK  qin  aa'a.l  i^Dptéi  du  Roi 
pendant  toat  le  combal ,  45. 

FoflTi-iae  (Franc.).  Histoire  ro 
Tcilleuie  et  in  croyable  dçee 
XL.  3m>  à  343. 

FoBTAU  "lailot  de}ie  dis- 

tingnp  au  naval  livré  prés 

de  Uodon  79. 

FoaTti  sieur  d^  dé^ 

les   Ângla  de  Neurille-la- 

Baiz  dans  pei  VIII.  g3.  Est 

taé  i  la  h  e  Crevant,  94. 

FoHTiR'  bâtard  de),  «il' 

dat  de  la  compagnie  du  capit.  Ba-   . 
iiui,  est  raia  à  mort  pour  cause 
d'intelligencei   aree    l'Euperçai, 
XX XII,  3i3. 

FoiTiioit,  on  des  avocals  des' 
Sciie,  meurt  d'une  fièvre  chaude; 
c'étoit  un  des  grands  ennemis  de  F. 
de  L'Esloile,  qui  ne  le  eonnoissoit 
pas  mime  de  visage,  XLVI,  83. 

FonTEiiïi  (le  baron  de),  colonel 
allemand,  est  fait  prlwnuier  •  la 
bataille  de  Renti,  XXXl,  393. 

FoaTBHAT' MiaECK.  (Francis 
Do.Val.  marquis  de))  sa  uaiisaoce, 
aa  fauiille';  il  est  admis  auprès  dn 
n  Dauphin,  etélevé  à  la  coar  comme 
!'  enfant  d'ooiiqGar;  a&eciion  que  lui 
porte  le  maréchal  de  Soavré.  L,  3; 
U  prévient  oe  maréobal  d'une  intri- 
gue dirigée  par  M.  de  Vitry  poùt 
capter  la  faveur  du  Raîi  accompa- 
gne le  duc  de  Mayenne  en  Espagne  ; 
lerend  enitalie;  accompagne  lej oc 
de  Nevera  k  Ratisbcfhne,  4.  Passe  en 
HoUaudc  et  en  Âogletetre;  fait  ses 
premières  armes  sous  le  maréchal  de 
Bai3'19au[Jiini  vend  la  capitainerie 
du  Lonvre  à  H.  de  XoTuesi  Com- 
mence la  liaiaon  de  ce  demiar  arec 
U.  de  Vitry  ;  iraîia  avec  M.  de  fli- 
ehelien  de  la  charge  de  oiwtre  4t 
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camp  d4  réemieiiL  de  Piémont,  5. 
Aisûte  à  l'affaire  â<i  Ppnt-de-Cê; 
contribue  à  la  prisedeS,-J«aa-d'Ait' 
gély  ;  le  trODTS  bu  BÎége  de  La  Rà- 
chelte:  v>  poiLer  b  ttODTelie  de  la 
prise  de  cette  ville  aux  ducs  deSa- 
Toie  et  deHaatoue;  e.<t  chargé  de 
conduire  à  la  csour  mademoiselle 
de  Manlpensier ,  puis  de  négocier 
avec  le  duc  de  RoFbd;  devena  liea- 
teiianl  eénéral  et  conieiller  d'Etat, 
il  remplit  pliuieora  mùuioDsdiplo- 
nuliqoea  iinporlaatei,  fi.  Est  en- 
Tojé  à  Borne  par  Le  cardinal  Maza- 
riu  pour  solliciter  le  chapeau  en  1^- 
vear  de  son  frère,  ^.  Sesconnoû- 
aancesj  ton  admiration  pour  le  car- 
dinal de  Richelieu^  son  expérience 
et  son  bon  sens ,  8.  Ses  Hémorres, 
jusqu'à  présent  inédits,  se  divisent 
enjeux  parlics;  quel  en  est  Ir  sujet; 
la  seconde  partie  se  compose  du 
raorceaux  détacbés,  9.  Aunes  Mé- 
moires relaliiii  à  des  n^ociations, 
lo.  (iVbu'oe.}  —  ^^"!^*  le  fils  aîné 
et  le  neveu  de  H.  de  Souvré  du  pro- 
jet conçu  par  H.  de  Vitrj  et  1m 
Curée  de  faire  nommer  nn  faucon- 
nier du  Hoi,  [38.  Obtient  la  per- 
uisaioii  d'aller  eu  Italie,  918.  Se 
vend  à  Mantoue;  bonheur  dont  le 
prince  et  ses  sujets  jouissent  dana 
ce  pays.  319.  Va  à  Venise,  puia  a 
luspruck,  aïo.  Assirte  a  la  diète  de 
Raiisbonne,  sai.  Va  à  Heidelbe^, 
S33.  Est  visité  par  l'électeur  pala- 
tiuj  deuils  sur  Hcidelberg ,  aif- 
TeateuneatUquesurS.-Tean-d'An-  . 
fiély,  ou  a  court  crand  danger.  5o5. 
Cette  tentative  devient  une  décla- 
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Îirotestana,  S06.  Fait  l'atUqn 
ituboarg  de  Taillebourg;  emporte 
leportaUet  les  barricades,  S08.  Est 
blessé  BU  siëgB  de  Royan,  53S.  Est 
envojé  k  Parispour  amener  à  Bloîs 
mademoiselIftWMontpenfier,  LI, 
l5.  Commeilc  il  etécute  cette  com- 
mission, ij.  £ït  «jioyé  à  Montpel- 
lier pour  écoul«r  les  proposiliuusde 
H.deRoham  lOi.  ChaMe  des  Ixir- 
raina  de  nailonvilliers,  317.  Met  le 
a  village  de  Braj  pour  empA~ 
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envoyé  par  le  Roi  pour  défendre 
S.-Quentin,  menacé  par  les  enne- 
mis, 357;  puis  à  Beaovais,  358.  Est 
lai<sé  derantCorbiepour  empêcher 
^u'il  n'j  entre  dn  secours;  travaux 
qu'il  j  fait,  a(ii.  Envoie  à  M.  le  ma- 
réchal de  Chitillon  un  tambour  qni 
lui  est  adressé  de  la  port  du  coo- 
mandont  de  Corbie  pour  demander 
une  capitulation,  3^.  II  apprend 
de«  otages  restés  dans  Corbie  pour- 
quoi les  Espai^nols  ont  sitdt  rendu 
cette  ^ce ,  aSg.  Avertit  le  cardinal 
Barberin  du  projet  fbmé  par  l'am- 
bassadeur d'Esiiagne  à  Rome  d'en- 
lever févtqne  de  Lemego ,  an^assa- 
denr  du  Portugal ,  38a.  Prend  lû- 
mémedes  ptécantions  paargaranik 
la  personne  de  t'évêc|ue  qui  est  vena 
obez  lui,  aSS.  Le  fait  escorter  psr 
ses  gens,  a8&  Combat  livré  entre 
eax  et  laauite  de  l'ambassadeur  d'Es- 
pagne, 187.  Fait  auprès  da  card». 
nalAntoine,  camerlineue,  d'inntik* 
instances  pour  qu'on  laissa  l'ambas- 
sadeur portugais  retourner  libre- 
ment cfaei  lui,  nSg-  Demande  ina- 
tileidentaudiencea  Sa  Sainteté  pour 
lui  faire  conuoltre  ce  qui  s'est  paué, 
990.  Déclare  au  cacdinnl  Barberia 
que  ai  l'on  fait  quelque  chose  au  dés- 
avantage de  l'amJxssadeur  de  Por- 
tugal dans  la  congr^ation  extraor- 
dinaire qui  doit  s'assembler,  il  se 
conduira  comme  il  convient  à  un 
ministre  d'un  roi  puissant  et  victo- 
rieux, 39a.  Est  reçu  en  audience 
par  le  Pape  j  r  déclare  qu'il  n'aban- 
donnera pomt  l'ambassadeur  de 
PorlugaLsiles  Espagnols  l'altaqueDl, 
996.  Ut  envoyé  a  Rome  ahnid'apai- 
1er  le  différend  élevé  entre  le  duc 
de.  Parme  et  le  cardinal  Barberin  ; 
fait  au  Pape  plusieurs  propositions 
à  cet  égard,  lesquelles  ne  sont  point 
écoutées,  ayg.  Propose  une  trêve  de 
quelques  années  ,  3oo.  Ses  efibrts 
pour  amener  un  traité  de  paix  entre 
les  puissances  lignées  dllalic  et  k 
Pape,  304.  Succès  qu'ils  oblienneBl, 
3o7,EstenvoyéiiRomepar  le  cardi- 
nal Hazarin  pour  demander  le  cha- 
peau de  cardinal  pour  le  frère  de 
M  minîstie  ;  difficultés  qn'iléproni« 
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daiu  cetu  ségociBUon^  3a%  et  giàr. 
Fermeté  de  sa  conduite  eavei»  le 
cardinal  Savelli,  354-  Sa  leltre  au 
cardinal  Mazarin  en  lui  envoyant 
des  obserralioDS  lui  les  privifé^ea 
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pas  dusang  royal,  365.  Mémoire  sur 
le  rang  d^  princes,  367.  {Mém. 
de  Foat.-Martuit^ 

FoiTEBiLLEs  [le  borou  dc)  eal 
Kwapu'ea  place  de  Grève  pour  être 
convenu  avec  l'Espagnol  de  lui  li- 
vrer ifuelques  places  en  Brelagnej 
-»  autres  crimes,  XLVU,  35o. 
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1   des 


._  _e  Morguer 
lie  sa  façon,  XL VIII,  i5. 

FoHTEHibi^s  (le seign.  dc]  se  dis- 
lingue  à  la  bataUle  de  Ver,  XXII, 
137.  Met  en  fuite  à  Miremont  les 
protestans  coaunandés  par  le  B«igD. 
de  Pilles,  «87. 

FoBTBaiiLLES ,  flénBclial-et  gou- 
Yemeur  du  château  de  Lecloure, 
remet  avec  peine  ce  chàteauù  Monl- 
Incj  ion  entretien  avec  lui,  XXII, 
■  91.  Est  à  la  téle  d'un  aoraplot  for- 
mé par  les  proteslans  contre  la  villa- 
dé  liectonieet  contre  Mantluc, 

FoNT>liLLEs(leseign.de),  I 
général  des  Albanais,  raviiaill 
ronenne  parle  mo/en  que  lui  indique 
le  seign.  de  Fienne»,  XVII,  aBg. 

FoBCE  (M.  de  La)  mande  en. 
Béorn  à  tous  ses  amis  de  s'opposer 
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tant  rétablissement  de  la  Vetigion 
catholique  «t  des  ecclésiastiques 
dans  tous  leurs  biens,  L,  396.  Va 
en  Béarn  dans  l'Intention  de  main- 
tenir la  résolution  des  Etats  de  ce 
paya  contre  l'arrêt  du  conseil,  397. 
Focle    tous  ^\ea  protestaus  de    ce 

fait  réaoudre  de  s  assembler  à  Cas- 
tel-Jaloui,  4' S-  Frrcur  dans  la- 
quelle' il  tombe  en  se  conduisant 
avec  maifvaise  foi  avec  M.  de  Luy- 
nes  et  les  minisires,  4g4.  Refuse  de 
se  rendre  à  l'ordre  de  désarmer  que 
tui  a  envoyé  te  Roi;  perd  son  gou- 
vecnement,  5o3.  Remet  ou  Roi  la 
ville  de  Saintc-Foy,  aux  conditions 
qa'ilseta  fait  marécliAl  de  France  , 
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etc.,  536.  Encre  iUOBtbelliard, 
doutil  fortiGe  la  garnison,  U,  314. 

Force  le  chaleau  de  MoQtjoye  à  ca- 
pituler, ainsi  que  la  ville  et  le  châ- 
teaude  torentru  ,116.  Obtient  des 
habilans  de  Lnxeul  et  autres  petites 
villes  du  comté  des  provisions, 
ai8.  Arrive  en  Lorraine;  se  loge  a 
Lunéville,  aiS.  , 

FoRGET,  sieur  de  Fresne,  secre-; 
taire  d'Etat,  miort  rir.be  deSoo.ooo 
écus,  malcré  sa  grande  dépense, 
XLVin,4T3. 

Foisi(Cl.],  naljfde  Montpel- 
lier, fait  le  premier  prêche  ilans 
l'église  Notre-Dam^-des-Tables  de 
celle    ■"     "   "■' 
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XXXIX,  i(j(i. 

FoiT  (le  eapit.)  est  fait  prison- 
nier par  les  Impériaux  dans  une  es- 
carmouche qui  a  lieu  devant  la  châ- 
teau de  Renti,  XXXI,  386.       , 

fbsTECïïEaaA  (la  sisnora),  dame 
de  Sienne ,  commande  la  troupedes 
daines  i^ées  qui  travaillent  aux  for- 
tiScations  de  cette  ville,  XX..64. 

FosTiFiciTiONB  (den)  :  principes 
et  régies  sur  l'art  de  fortifier  les 
places,  XXrV,  434  et  Euiï. 

"  (le  capitaine  IjB),f;rand 
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XLvm,  44. 

Fossés  (M.  de),  oharRe  de  som- 
mer le  gouverneur  de  Sainle^Mene- 
hould  de  rendre  cette  place  aux 
gens  du  Roi ,  eiécute  cette  commis- 
sion, L,  36i.  En  obtient  le  gou-. 
yemement,  363. 

FoBEEDSE  (Franc. deMontmoren- 
cy-l  est  ftimée  du  roî  de  Havaire, 
SXXVII,  168.  Devenue  gro-se , 
elle  rend  toutes  sortes  (Je  mauvais 
oIBces  a  la  Reine ,  1  -g. 

FowfDX  (Jean  de),  partisan  du 
doc  de  JBo^gc^e,  occupe  avec  sti 
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gau  le  T»J>  de  TIAtcA  ei  <le  Séà-  FfltuEjrviUHtfciiUIb.  Mmuad, 

terre,  vil,  s8i.  Eil  re^  dîna  Beau-  Mt  éëcaptLd  en  place  de  Oiiteaiu 

nia,  i8S.  Pénètre  dam  le  f«utyi"rS  ■■  ''^''  pOutcatuc  d'mceiU  com- 

di  Sslnt-Mareel  de  Par»,  où  ee  H-  mbcBicmUe,  XLVII,4i6. 

Tient piruieura  combab,  i85.  Force  Fociivi  (l(r»eiic  Du),  mestndi 

leroiCbatletàlEfertesUgedeSen-  dMnp  du  parti dn  Boi,  tit  \ai  ta 

)t9,  igi.  âige  de  Ii|of  ov,  XL,  sSS. 

Focdinp  (les  Biles  dt  Jacques),  Fodiquetaoi  (le  baron  de)  en 

procureur  en  parlemein,  BOMpen-  blesié  el  fuit  prisoniiici  k  la  bataille 

dnrt  et  brU^ea  comme  baguenoleB  de  Marci»tio,X\I,  301 .  {Comm.  de 

Obitinéei,  XLV,  367.  nioniluc.)  XXlX,  19S.  —  Chef  d« 

FonciDTD'ABiCiKTOiiik'AiicsiiC  catholiques,  it  vient  le  reiraudiei 

seconde  le  captai  de  Eue  i  la  ba-  derani  Montpellier,  qu'il  veut  ai- 

tafltedeKararette.IV.^iO.  siéger,  XXXIV,   355.    {lUim.   àê 

roDM  (le  comte  dol  vient  à  Pa-  Phlllppi.) 

ris,  oJi  jl  s'éprend  d'Etiennelte  de  Fradib  (Ant),  defordreâesoor- 

Besançon,  femme  d'un,  marcliand  deliert,   est  l>aBni  du  rojanme  fc 

de  cette  TÎlle,  et  la  séduit,  sa  point  cause  de  ses  urédicationsetdcsss- 

qn'elle  abandonne  sonniari,  ses  en-  aembléei  qu'elles  McttioDeot,  XIV, 

taai,  etc. ,  pou  le  snirre,  XIII,  38$.  ;5. 

FouGËDEs  (Raoul  de)  *e  dédare  Falltc  (Qu),   timten.  aasl^cde 

■pOQi  la  régenle  Uanche  de  Canillft  Coadunà ,  donne  avis  t  Hontlue  de 

II,  45-  l(rconspiraiiandMprote>taBi,XXlI, 

FocGÎkEs,  Ville  de  "Bretagiie,  |8.  MeurtemporsoniiépareBX,  10. 

prise  par  les  4°Blaù  penduit  U  Fuacio,   Mb  d'Hecior,   fib  i» 

Xttre  qui  eiistoit  entre  Cfaarlet  yil  Prino,  fonde  la  eité  de  Ciiambrej 

et  Henri  Ti.  S,  9.                       '  »t»  descendaus  r^sialeM  aux  Ho- 

FotLOa  (Joseph),  abb^  dé  Ste.-  t^ias,  V,  iSi. 

Generiéve,  se  retire  pat  ordce'da  FmMçois  i  «tKCéde  il  I>bbh  m; 

dac  de  Mayenne  dans  «ê  tnaiaon  il  entreprend  d«recoavrerle.duclie 

d'Auteuil  pour  reEaettre  sa  tânté  af-  de  M'Ian ,  occupa  par  MaximilicB , 

foiblte  par  les  persécutiona  qu'A  »  fils  de  LitdâviË  Sforce;  passe  aree 

«onirertes  de  la  pWl  des  Seize,  djl  son  srniée  et  son  aitillerie  par  lOi 

légat  et.de  ces  péopre»  religieux,  «hemin  dilTicile,  dont  les  etineaiis 

Xr.VI,  Si'g.  Va  i  MelUn  anpïësdii  île  se  doutent  poiBt,  XIV,  496.  ïn- 

Boî,SS3.  tre  dans   Korarre  ;   traite  avccles 

Foci-QDEq,  cnré  de  IfeaiDj.  Sofl  Suisses,  qm,  à  l'instigation  du  W- 

éloqueuce ,  ses  pi^dicationt,  set  itic-  dinal  de  Sion,  Wéenebl  l'attaquer, 

ces,  I,  10.  Se  rend  i  la  eour  du  494'  Bataille  de  MaHgnanjle  Boi 

comté  de  Flandi^,  et  détermine  et  passe  la  liult  |ur  le  limoD   d'us 

prince' et  sa  fenlqie  i  tont  gailter  cfaairelte,  fgS.  Le  l^denwia,  «i< 

poiir  la  gnene  sainte,  14.  (Mwice.)  hijrtc  ses  frtnipes  au  combat,  49^. 

—  Foulques  annonce  la  parole  de  Défait  les  Soitses  et  le«  met  en  dé- 

Dieu  dans  la  France  et  les  PB js  Toi-  rbute,  498-   Apprend  hri-mtm*   à 

sius,  §8.  Prêche  la  croisade  1  a-  Loni.-i  de  La  Tlémonîlle  la  mort  de 

team,  n6.  Sa  mbrt,  145.  {FUU-  «00  i;isCliatles,  prince  de  Tal^K>n^ 

Hardouin.')  5oo.  S'approChe  de  Milan  ;  enre^it 

FoDQDititHOaT(GastoiideVreté,  les  déTs  des  priucipauEjjiahitnisi 

prince  de),  est  envoyé  au  Secourg  disconrj  qn'ill  loi  adressent  CD  les 

du  rbi  de  Dadeinsrbk  atec  3,000  loi  rertaëctatit.  Soi.   Béponte  qu'il 

liommcsdepied,  XVTI,  37g.  leur  fait,   5o4.   Entre  en  triomphe 

Fou^OESSOLsa  (le  seign.  de)  e*t  daoslaville.SoS.  Balles  Allemamds 

laé  a  Boulogne ,  dont  il  croytnt  se  et  tes  Animais  en  Picardie,  SiQ.  Fait 

rendre  mallre,  X.IX,  55^  ■':  assiéger  Fontarabie,  dcmiOailUuiae 
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4><mflur  n  renxl  maitrc,  53o.  LaSva  lure;  défait  lea  eDOeiBis  prés  dt 
une  grande  acmée  pour  aller  lecou-  Vatencienuea,  4^-)  Bevoie  prendre  - 
Trar  Milan;  apprenant  le)  projeta  Milan  et  assiéger  le  cbnteuu ,  Joo. 
dnconnétable  dr  Bourbon ,  eAoia  fiead  Breoe  aux  VrnitiBOS,  itoi . 
des  gi-ns  pour  le  preudrv,  53*.  Fait  son  entrée  dsns  Milan  ;  fêlM  et 
CbaruQ  Gudlaume  Confier  du  oom-  tournois  qui  a'j  font,  So^.  Se  rend 
yMBdeBentdel'année  d'luilic,5ï3.  k  Bologne  pour  conférer  avec  le 
Entrepteud  d'aller  faire  lever  le  Pape,  3o$.  Délaits  sur  celle  entre- 
siégc  de  MaraciUeau  conBÉinble  da  vue,  307.  Relonrne  «n  France,  ïio. 
Bourbon,  538.  Se  rend  à  Ail  et  u  Fél«  dansées  à  Ambotae  à  l'occa- 
décide  à  eitlrer  en  Italie,  S3g.  Ax-  sion  du  baptême  de  stm  fila  aîné, 
rivé  à  Hîagtaa ,  il  apfo'ead  qae  l'ar-  3iti.  Ville  em  bois  contre  laquelle 
née  du  roi  d'.Ejpagne  et  le  coqnc-  on  fait  un  siège;  noRis  desaeigneura 
table  Bout  a  Milan;  v  envoie  le  mai-  qui  j  ii^jnteat;  pliu^ure  personnes 
(fuisdeSaiuces.quisemparede  cette  y  sont  loves  eu  hlcsséra,  3i8.  A  la 
ïille;  Ta  assiéger  PaTie,  54i>-  Veille  nouvelle  de  la  mort  de  l'emperenl 
il  toal,  paunoil  a  loul  pendent  le  Maximilien,  le  Roi  envoie  les  seign . 
siège,  54-3'  Ses  esbortaiions  àses  de  Bouoivei ,~d'OtTal  et  de  Fleu- 
IruapeSfSjS.  Bataille  de  EaTie,5Sa.  range  en.AIMnagne  pour  gagner  las 
l«  Hoi  £st  lait  prisonniei:,  553.  électeurs,  33o.  Détails  curieux  inr 
{Pan^.  du  Cheval,  aaat  repr.)  —  celte  ambassade,  33i.  Conamenl  la 
N'étant  que  coUte  d'Asgoidene ,  il  Set  reçoit  les  ambassadeurs  du  roi 
est  chargé  par  Louis  iii^de  dcfen-  d'Angleterre,  340.  Euttevuearr^t^ 
dte  les  froatièeee  dn  no>d  de  la  eiUre  les  deux  princes  dans  la  vtUc 
Fraitce  ;  piéserre  U  Picardie  de  U  d'Ardres  ,  Sfi-  Retour  des  ambas- 
ruineetdupiliagAiXV,  iiG.  ^TahL  sa deur s  français  après  Félection  ds 
■furègn.  rfe  £«KÛ  z/f.)  — Est  en-  rempereuiCWles-Quinl,  34^' B^ 
TQjé  en  Gujrtnine  contre  les  Espa-  taïls  sur  l'entreroe  du  roi  de  France 
gnols,  XVI,  i3o.  BepreodS.-Iean<  etdu  rei  d'Angleterre,  34^;.  Joules, 
Pied-de-Forl;  renroie  en  FiMica  tonrnots  et  festins,  35i.  (  foir  le 
unq  partie  de  sonatiaée,  33i.  Eii  Journal  de  touite  de  Saroit,  4o3.) 
sacré  à  Bekos  et  couronné  k  S.-  Le  mariage  entre  le  Dauphin  et  le 
Denis,  176.  Son  entrée  i  Paris;  fêtes  fille  dn  roi  d'AitgleleTre  r  est  con- 
et  toornois  qui  s.';  font,  377^.  Lèra  du,  353.  Le  Roi  envoie  Vamiralde 
une  belle  armée  posr  l'Italie,  376.  Bonaivel  dans  la  Guyenne  pour  re- 
Dénombrement  de  cette  armée  j  conquérir  la  Navarre,  36o- (M/m- 
noms  des  priacipanx  -chefs,  379.  de  Ftawange.)  —  Louis  xit  le  fait 
Part  de  Ljon  laissant  sa  mère  ré-  'étudier  au  collège  de-  Navarre , 
gmu  du  royaané,  060.  Se  rend  XVII,  >3.  Ent  gouverné  par  sa  méra 
BaattredeNovarTe  elde sm cbiteau;  Louise  de  Savoie;  se  pTalt  dans  la 
s'arrête  à  Harignan,  187.  Envoie  société  de  sa  sœur  Marguerite,  du- 
des  arabassadoirs  aux  Suisses  pour  cheage  d'Alen^n  ;  compataisnn  de 
traiter  avec  eui,  38*.  Veut  être  ar-  ces  den  priocesscs ,  i^.  lalrigueee- 
BBcbeT«lierparleimaiasde  Bayard  crête  de  François  i  avec  Anne  de 
avant  la  bataille  de  Uarignan,  agi.  Btfulen,  i5.  Essaie  de  détacher  Ch. 
(f^otr  aussi  les  Me'na.  de  Bajard,  d'AutrioheetLéon  x  de  la  li);uefor- 
qni  disent  que  cela  se  lit  après  la  ba-  mée  contre  la  Franoe,  16.  Pense  ^ 
taille,  io4,  mèiiae  vol.)  Charge  l'en-  faire  la  conquête  du  duché  du  Mi- 
■emi  avec  S  boramos  d'armes ,  et  lan,  1 7.  Erige  en  faveur  dt  sa  mère 
lailletnatiDucUementsursonartil-  le  comté  d'Angoiilteie  *»  duché; 
Icrie,  >94- Passe  la  DÙtsaruue  cbar-  lui  donne  la  régence,  et  part  pour 
rotte,  3qS.  (foiVaussi,  même  vol.,  le  lltslie,  iS. Triomphe  des  Suisses  à 
.  Journal  de  Leaitti  de  Savoie ,  3gS.  Harignan  ,  10.  Sa  lettre  à  sa  mère 
Prend  Sapaume,   Hetz-aans-Cou-    sur  celte  batatUe,  |84-^<^™1'"<^ 
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■vecLéunx;  i;«vienli  triompbant  en  jetdc  réconcilier  Je  coDnétaUcavM 
Francet  laissant  le  gouvemenwDt  ds  sa  mère,  et  de  le  Dommcr  licalcnaiH 
Uilanais  au  etniDélable  ds  Bourbon,  BêDét&t  du  royaume,  60.  Convalacu 
30,  Doime  Due  face  niiuvellti  à  sa  ae  t»  trahiaon ,  il  cuaie  de  le  rante- 
cour;  y  appelle,  toutes  l«i  femmet  aerj  ta  le  ln>uT*r  à  MouiÏDSj  peu 
aimablui,  II.  Rmnarque  la  comlewe  de  luccéf  de  celle  dêmBrcbe,6i. 
de  ChiLeaubriHDt,  ecdik  de  Lnulree,  Chaire  BoDiiiTCt  dn  coniniaade- 
3a.  Signe  une  pafx  perpétuelle  avec  menl  de  l'Italie,  61.  Traduit  devint 
les  Suiues.  33.  S'occupe  du  itiiu  le  parlement  lea  complieei  du  con- 
d'embellir-el  de  policer  ion  roj'uu-  nétable,  63.  Court  au  lecouia  de 
me,  34'^^  P''^""^!*""'!"^'"'^''''  Maiieillei  repauise  lea  ennemii; 
lenc  de  Cbàteaubriant  Im  a  fait  paise  en  Italie,  65.  Entre  dans  Hi- 
coQpevoir  Contre  le  conoéuiblii  de  tan;  fait  le  siège  deiPaviej  divîie 
Bourbon  augnteaiept  quand  il  «oii  imprudemment  «on  armée,  66,  Li- 
l'iulérét  qu'elle  [^eud  eniuîte  au  vre  bataille,  ell  blessé,  cl  le  rend 
connétable,  35.  Sa  conduite  terme  à  Laonoj,  Tice-roï  de  Naiilea^est 
dim  l'afidire  du  concordat,  3i.  Il  conduit  au  chiteaude  Pizzigbiloue; 
CD  ordonne  l'en  registre  ment  au  par-  «on  billet  à  sa  mère,  6B.  Be^il  la 
lement,  33.  Appelle  aupréa  de  luï  visite  de  Fescaîre  et  du  conuélable; 
Léonard  de  Vinci  et  les  plus  célè-  quel  accueil  il  fait  k  l'un  et  à  l'uu- 
tum  aTcliilecles  d'Italie,  34.  Su  coq-  tre ,  69.  Comment  ou  le  décide  à  se 
ception  facile,  son  [{OÛt  eicjoii;  laisser  conduire  en  E^iagne,  70.  Sa 
commentiltraiuuu  charlatan  nom-  lettre  aux  différens  ordres  de  l'E- 
ue Julei  Camille,  35.  Essaie  d'aUi-  tat,  71.  Est  conduit  f  Gênes,  puisa 
rer  en  France  Id  célèbre  Erasme,  et  Barcelone,  71.  Eniuïte  a  Valence, 
lui  offre  la  direction  du  collège  roval,  d'où  Ijiduoj  leméoe  dans  une  mai' 
36.  Se  met  sur  lei  rangs  pour  obte-  lan  ilc  campagne  oii  il  peut  jouir 
nir  la  couronne  impériale,  3g.  Jette  du  plaisir  delà  chasse;e£t  enfin  con- 
Jes  premiers  fundemens  du  Louvre,  duit  selon  ses  désirs  il  Madrid  ,  73. 
43-  Son' entrevue  à  Ârdres  avec  Comment  les  femmes,  du  plus  Laut 
Henri  Tiii  n'a  aucun  résultat,  44-  rang  s'ejnpresseut  d'adoucir  sa  pri- 
Tait  fuir  devant  lui  Charlei-Quinl  son;  ordre  de  Charles-Quisi  ponr 
au-delà  de  l'Ëscautj  irrite  la  con-  [nF.Inleidire  toute  dislraclton,  -jà. 
nétable  de  Bourbon,  47- Crée  vingt  François,  ne  pouvant,  obtenir  dt 
nouvelles  chargea  de  conEciller  au  l'Erapereurdescondiiioua  caisonni- 

r lement;  convertit  eu  monooie  blés,  dresse  un  acte  d'abdicalion  en 

grille  d'argent  de  S.-Martin  de  faveur. du  Dauphin  son  lils,  eti'eil- 

Toursj  ouvre  uQemprunldeaoo,ooo  voie  à  Charles-Quint,  S4.  Signe  un 

livres  sur  la  ville  de  Varis,  innova-  traité,  contre  lequel  il  proteste  eo 

lion  qui  réussit  mieux  qu'on  ne  l'es-  secret,  89.  E^t  écluingé  centre  srs 

féroit,5i.  Origioe.des  rentes  siiz  deux  fils  alDés,go.  Sa  conduitecn-    ' 

hd tel- dc' ville.   Sa.   Fonde  deux  vers  madame  de  Cbaleaub riant:  il 

chaires  d'hébreu  et  deux  de  grec;  s'attache  a  mademoiselle  d'Heillj, 

appointemens  qu'il  j  uffecle,  5^.  oi.Off'reBuiambassadeursde  Char- 

£nvoie  à  Venise  Jean  de  Lascaris  lea-Quint  ^,000,000  potir  la  rançon 

pour  faire  venir  delà  Grèce  un  cel-  de  ses  fils,  93.  Maria  la  tlucbesse 

taiu  nombre  de  jeunes  gêna  destinés  d'Alençon  au  jeune  Henri  d'Âlbret, 

il  être  élevés  avec  la  jeunesse fr^n-  roi  de  Navarre,  gS.    Convoque  à 

^ise,  et  a  répandre  parmi  leurs  Paria  une  arande   assemblée,  oii  11 

camarades  le  gotit  du  grec;  charge  demande  des   secours,   soit   pour 

Clément  Marot,  son  valet  de  cliam-  continuer  la  guerre,  soit  pour  ra- 

bre,  de  retoucher  le  romau  dc  la  cheler  ses  fila,  9S.  Va  sur  les  fron- 

Roae  etautre»  jwoductious,  56.  Fret  Uères  d'Espagne  recevoir  sou  épou- 

il  passer  en  Italie,  il  forme  le  pro-  se  et  ses  cnfsns,  104.  Ses  é^rdl 
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pmt  Eléonore,  loS.Sea  TcnâmA-  la  mort  dii  Dauphin,  iSj.  Il  lient 
dcmoiddie  d'Beillyj  il  la  fait  du-  un  lit  de  justice  à  Paria,  e(  it'j  fait 
choie  d'Etampea ,  iii6.  T^  contoi-'  déclarer  suzerain  de  la  Flandre  et 
mile  de  gofku  qu'il  tioaTB  en  elle  de  l'ArLuis;  se  met  à  la  léle  de  ma. 
avec  les  siens  aacmente'son  peu-  arméaj  obtient  des  snccèd  dirras 
chut  pour  la  cuUuie  dea  lettres,  danscepajaj  signeiuietrèvede  dis 
107.  Il  contribue  à  donnée  uDG  bon-  mois;  se  décide  à  passer  en  Julie, 
ne  direction  à  l'étude  de  4'histoire  i38.  CoDclutuDetrève  detrois  moïa 
natordle,  loS.  Met  son  grand  au-  pour  le  PiémoDi,  iSg.  Se  tend  à 
todoier  k  la  léte  du  collège  rojal  de  Villeneuve  pour  traiter  de  la  paix 
France  j  accorde  des  sommes  coilsi-  avec  Chatlefi-Quinl;si^ne  une  trèTe 
derables  à  plusieurs  bommei  iu-  de  dix  ans  avec  lui,  i^'- E^ntievue 
itruita  pour  acheter  des  njanuecrits  de  ces  deux  princes  a  Aigues-Mor- 
eu  Italie,  en  Grèce  et  en  Â^ie ,  i«g.  tes,  i^a- Situation  de  la  cour  pen- 
Eaeoura^  lei  travaux  de  Robert  dant  la  paixj  rivalité  entre  la  du- 
Elieuae,  gu'il  place  a  la  tjte  de  chesse  d'Etampes  el  Diane  de  foi- 
l'imprimerte  royale,  1 10.  La  poliii-  tiers,  14^.  Liaison  du  Boi  avec  la 
que  le  détermiDe  â  marier  son  se-  belle  Ferioniére;  suites  terribles  de 
coudlUs  Henri  avaatses  deux  autres  cette  liaiBon  pour  l'un  et  pour  Fau- 
fils, 117.  Il  entretient  des  relations  tre,t4g-ChBngenientquia'opérednns 
STee  les  prolestans  d'Allemagne,  l'humeor  du  Roi,  iSl.  11  élablitlei 
118.  Consent  a  marte  Henri  Ji  Cà-  loteries;  read-uncdil  pour  qu'on  ré- 
iberine  de  Médiois,  nièce  de  Clé-'  ^ge  tous  les  aqbù  publics  dans  l'i- 
ment  vii;se  rend  à  Haneillej  son  tHDmenaiioual;i$iunrégI«iieiiire- 
totrevue  avec  le  Pape;  conseils  latif  aux  reçislrvs  de  baptême,  iSi. 
qu'il  lui  donne,  lao.  Entretient  des  Avertit  généreusement  l'Empereur 
agena  secrets  auprès  de  plusieurs  des  desseins  des  rebellesdeGand, 
princes  d'Italie,  131  ■  Menace  Fran-  iS3.  Accorde  a  ce  prince  le  passage 
pis  Sforce  d'entrer  dans  le  Mila-  par  la  Francej  le  comble  d'alten- 
nsis  s'il  n'obtient  pas  réparation  du  tîons  et  de  soins  à  Paria,  i54-  Be- 
lupplîce  d*  son  ageiit  Merveille  ;  pousse  toutes  les  propositions  qui 
établit  une  chaire  d'éloqneDce  la-  lui  sont  faites  contre  l'Empereur, 
une,  m..  Cbarge  Guillanme  Du  i55.  lotriguesquiluifont  abandon- 
BeUaj  d'ouvrir  une  négociation  avec  oer  Anne  de  Montmoreocy  et  Ta- 
Uelanchton ,  Tun  des  disciples  de  mirai  Brion,  i5g.  Se  refroidit  pour 
Ulher;  suite  de  celte,dèmercbe,  la  maison  de  Lorraioe,  161.  Remet 
ii3.£ourquoî  il  devient  eQnemi  ïm-  U  direction  des  affaires  au  maréchal 
pl^iAt^des  novateurs,  i34'  Assiiite  d'Annebaut  et  au  cardinal  deXnur- 
au  Afplice  qu'on.fait  sabir  a  qucU  non,  161.  Part  pour  La  Rochelle, 
qucs-aus  d'entre  euK,  iiS.  Sa  ré*  qui  s'est  révoltée  et  se  soumet  à  sou 
panse  an  duc  de  Moqtmorency,  qui  approche,  16S.  Envahit  le  Luxem- 
accoie  la  reine  de  Navarre  d^avoir  bourg,  16S.  Délivre  Landrecies,  et 
•dcpté  les  doctrines  nouvelles,  ia6.  récompense  magniHquement  la  cat- 
l'ablie  un  édit  qui  proscrit  les  sec-  nison  de  cette  place,  167.  Sa  dou- 
taires;  contradictions  dans  la  con-  leur  en  apprenant  la  redditiop  de 
dultednlloi;  àquoiil  &ullesattri-  S.-Dizier,  171.  Il  calme  l'effroi  gé- 
buei,  la^.  Favorise  l'insurrection  néral,  173.  Conclut  le  traité  de 
lie  Genève,  i3i.  Fait  envahir  les  Crepy,  173.  Complète  et  petfec- 
Etsu  du  dac  de  Savoie,  i3i.Rflp-  tiùnae  le  collège  roynl  de  France, 
pdle  l'amiral  Brion;  adopte  on  syi-  177.  Protège  les  arts  comme  les  let- 
léine  de  défense  pour  son  royaume,  très;  noms  des  savans  qui  fleuris- 
te. Ordonne  la  dévastation  de  la  sent  sous  son  règne,  178'  H  tombe 
rrovence  envahie  par  Cbarles-Qu  in  I,  dangeretisemeut  malade,  iSt.  Dé- 
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Gan»eilaaiiDeupliiii,i83,RéfUuoii«  Gliainé,  eldu  nuriagede  Laumt 

sat  aourigae,  i83,  (  YnlniJ.  )  de  Mùdicù  avec  Vhttitiète  ileBi>- 

llmHialitBldaiii  leuisEuUtiMU  logne,    37S.   Menéea    et   praltqaa 

lu  sertttAin  du  )'cu  Rui;«ef«it  m-  poiitréluiuead'Qa  empereur,  âSo, 

crerà  Bïims;  ioit  son  eouée  i  P»t  Euii-ejuc-ileaToiBdcfrtuKieetd'Au- 

rû,  353.  NoiDine  An'- Iluprai  MW  fgleMrre  entre  AnJres'  et  Gnne», 

chtaifelierj  fail  le  duc  du  Bourbe»  383.  Fêles  rt  Lournoie  qui  s'y  cclé- 

connélable,  le  comtii  de  Vcuddait  hrent,  *Si,  AcudenL  ijui  anive  aa 

KOuHruenr  de  l'Ile  de  France ,  I*»-  Roi  le  JMC  de  la  Kle  dea  Roù,  0^6. 

trco  gOBverBeur  de  tiuyenne,  la  Source  et  originvitei  ^ueirea  entn 

Palice  maiécbal  do  France,  M.  de  FrtmçMi  i  et  Charlù'QwDt,  sS8. 

Bpusy   graud-maltre  d'aiiillerie  et  Le  Rui  coniiaenee  à  lever  iine  ar- 

suiÎDtifiiilakt,  Bobeclet  «ecréuire  mée,  3oa.  NMnedeaeei^eunqB'il 

Sincipal;  a  pour  favoiia  Anne  de  charge  de  eelW  lerée,  Soi.  Pattage 

ODlmoieiioy  et  Fh.  Chabot,  eei-  «mi  EUI  en  tinnltc  gouTemament; 

Kue^ui  de  Brionj  reuuuTeJle  Ua  d-  donne  la  Cbam)i^e  an  duc  à'i- 

liances  du  feu  Roi  avec  les  priocea  lençon,  la  f  jcardw  >u  dac  de  Vtn- 

voiuui,  354-  Se  rend  k  Lyon  pt>nt  dâae,  lediicbêdellilanBLaniTta, 

passer  eu  IifliejnomBdesseigaeur)  la  Guyenne  à  Bonnhet,  3o3.  Ba»- 

3ui  commandent  ^ea  divers  corpi  aemble  à  Reima  ka  {irincei  de  na 

e  ion  armée,  aS?-  Lajaauè  Louue  Hngetantrèioapitainea,  3o^,  Foor- 

de  Saroie  l'adraiuiatration  de  eon  voit  à  la  sAiet^  de  Mouzoo,  mena- 

royaumej  suit  le  duc.  de  Bourbouj)  cée  par  lea  ImpàriMU;  UMoadetca' 

Embrus,  aSS.  F&e  les  Alp«a,  ea-  ^iuetckuff™  de  défendre  ctUe 

tre  dans  Coai,  160.  Est  re^u  avec  plac^,  3o7.  EnToie  des  aceoun  à  la 

magnilicence    dans    Turiuj    entre  viUs  de  Uéziëret,  3iS.  Héunit  «oh 

dans  NovarrBj  »é  dirige  vers  Mari-  airmée  à  Fervaquaaj  décore  Bayard 

raïauj  ooaclut   un  trtàié  avec  lec  4e  aoo  ordre  de  S.-Michd,.  Sig. 

Suisses  par  le  moyeD  du  du«  de  Sa-  Jelte  wa  ftont  aur  VEtcaai,  an-do- 

voie  et  du  bâtard  de  Savoie,  aSi.  Boae  de  Boucbain,  3>6.  Comment 

Clauses  de  cel^aité^  ijui  ne  fut  point  l'armée  fraocaise  manque  Poccanen 

niiscrvé,  3Q3.  Batadie  deMaiiguani  4e  batue  l'Ëmpereni,  conire  l'avib 

François  de  Bouibon,  le  Beigdeur  deLa  TrémouilleetdeChabiiiiDea, 

d'Inibercourl,le  comte  de  Saocetto,  33^.  Le  Boi  enioie  prendre  Bon- 

V  «ont  luési  la  Roi  passe  la  nuit  tui  cbainj   pai  la   médialîoa   du   loi 

l'aBïitd'uo  çauon;  1b  lendemain  le  d'An^^elerre,   fait   un  traité   avec 

combat  rcctuDmencej  nom)  de  mus  l'Iùnper^Qr;  pourquoi  ce  traité eit 

quiypériteiitoufure|ublessQS,964.  rompu,  3>S.  Charge  les  ■dm'  de 

Le  Roi  mvoie  le  duc  de  BourboÀ  Bourbon  et  de  'Veodâme,    et  le 

assiéger  le  château  de  Milan,  et  ae  oomia  de  5.-Faul,  d'attaquer  Hei' 

rend  à  Favie,  qui  lui  ouvre-Maporr  dis,  qui  esLempoKé  d'asunt,  SJo 

tea,  a6S.  Conclut  un  traité  avec  lel  Nonii  dctauti^E  plaera  qui  se  son- 

Suisses  et  avec  Maxiniilien  Sforce,  metieoti  revenu  à  AmicBa,  le  Roi 

qui  lui  abandonne  le  duché  de  Mi-  liœncie  «on  armée^  liste  des  seiga. 

lân,  Ï169'.  Entre  dans  Hibn  avc4  ausqucds  il  donne  oharfud'hoeunet 

liiu^  les  princes  de  son  sang;  se  ra-  d'araiec,   33 1.  envoie  à  Ghimpe- 

tire  à  Vigève  ;  prend  jour  avec  Le  toiix  ,  coaunandanl.  de  Xournsy.  la 

Pape  pouruncnnlKTue  à  Bologne,  gienntMkin  de  aapiuiler  auxconili- 

370.  Traités  cOBtilus  dans  cette  enr  tioitales  plua  ^aorables  pasiibln, 

lievDe,  371.  Rend  aux  Mîtanaisleat  333.'  Envoie  en  Italie,  au  secona 

sénat  j  nomme  le  duc  Je  Bourbon  de  Laulrec,  le  bltacd  de  Savoie. 

s«n  lieutenant  généial  pour  tout  la  le  maréchaL  de  Chabannca,  Galési 

.    duché  j  revieuteo  France,  173.  Fé-  de  fi.-Severia  et  le  aeigii.de  Muat- 

tes  à  l'oGCafioa  du  baplênie  de  lou  tnordiuiy,  36i.   Fait  de  Dontcllci 
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dbMnlKms  pour  caR-er  hn-tn^me  oM  éié  luéj  i  Vam,  i6.  Conclut 
culiaKe^  AmS.  Averti  des  ptojeU  une  Hgueav«cIeFBp«,  IsfoitTAD' 
dn  coanelable  de  Bourbon ,  pour-  gteteire,  les  Yéoiliêns,  les  Sniuea 
*CRt  ><iz  affiricFS  du  roymime,  fio.  etles  PlorentiDS,  pour  mellrenta- 
V»  iroDver  Le  connéiabh!  à  Mou-  lie  e a  liberté,  17.  Fait  arrêter  le» 
Hfis,  fi  I  ■  EoToLe  te  Utard  de  Sa-  ambanHiteurg  de  Charles-Quint',  et 
voie  et  Chtbannes  pour  rarr^lw,  l'euvoie  défieT,  3i.  Texte  de  ce  dé- 
^i3.  PoIrr^'oit  à  la  sQreté  dei  fton-  6,  iot.  Son  dïacoiiTS  au  seijnieut 
tiércs  de  Champagne,  i'i''  EOTote  de  Granvelte,  îij.  Service  qu'il  fait 
entoatebïieaPariBleducdeTen'  iKht  à  Notre-Dame  de  Pari*^our 
ddme  pour  j  commander,  tt  jioar-'  honorer  In  mëmoire  deLautrec,  ^5. 
voir  II  tout  contre  tea  entreprises  Va  su  deTâat  de  ses  enfans  et  de  la 
des  Anglais  et  des  Allemands,  £37.  reine  Btëmior»,  qui  fnii  son  entrée 
Va  au  secours  de  Marseille,  ^\.  à  Paris,  et  ist  couronnée  a  S.-Dc- 
Pbrme  le  projet  de  passer  en  ita-  nis ,  ffj.  Le  Sùi  fait  rompfe  Èei  ui~ 
lie;  noms  def  seignenn  qot  le  nri--  gociationï  entamées  par  ta  Btine 
renti  4^^>  ^'  '^'^  gouverneurs  de  pour  amener  une  entrevae  entre  lut' 
province  qu'itlaîsse  en  France,  456;  et  ITmpereur,  un.  Consent  à  Tn- 
Matchesnr  Ntilan,  ^57.  EJerendde-  nir  aveoce  prince  pour  faire  la 
vaut  Parie;  disposition  de  son  ar-  gnerre  aus  Turcs;  envoie  à  Cet  ef- 
inée ,  459.  Sirée  de  cette  viUe,  460.  ?«  auprès  du  Pape  le  duc  d'Albanie 
BefiiM  une  trêve  de  5 aiu  proposée  mec  de  pleins  pouvoirs,  ni.  Sa 
par  le  Pape;  fait  alliadce  avec  lai,  condaite  envers  les  princes  d'Alle- 
el  consent  a  former  une  entreprise  magne  qui  rcclament  son  sppal, 
sur  Napies;  noms  dés  Mtgneurs  i^4- ^^''''e  des  secoursd'artjent 
chargés  de  cette  entreprise,  ^6t.  aUrOi  Jean  de  Hongrie,  138.  Btlûse 
Appelle  auprès  de  Ini  La  Trémonil-  d'envoyer  des  troupes  en  Alteioa- 
le,  et  se  prépare  an  combat,  479'  KnecoMre  Us  Turcs,  mais  ofiré'de 
Beçoit  avis  du  Pape  de  ne  point  Ii-  défendre  ritalie  de  leur  invasion , 
VTCT  de  combat,  483.  Circoostan-     1^.  Fait  q- '     "' '- 


ces  qui  le  détenninentialler  atia-    rOi  d'Alfleterre;  articles  de  ce  trai- 

ÎueTVennemi,484'Commencement    té,  i3i.   Réunit  pour  toujours  le 
ela  bataille  dePavie,  486.  Le  Roi  ■  duché  de  Breiagne  l,  ta  couronne. 


ni,484'Commencement    té,  i3i.   Réunit  pour  toujours 

le  dePavie,  486.  Le  Roi  ■  duché  de  Brelagne  l,  ta  couronl 

a  cheval  Iné  sous  lui;  il  est  blés-     iSg.  Son  entrevue  à  Boulogne  a' 


se,  487.  Il  se  rend  au  vioe-roi  do  le  roi  d'Angleterre,  i33.  Lettre 

Naples;  est  conduit  dans  l'église  des  l'hère  et  les  cérémonies  observées 

Chartreux,  488.  Monwda  ceux  qoi  dMs  cette  entrevue,   ij-j.  Traité 

■Boururent  on  furent  faits  prison-  qui  y-est  conclu,  i34'  Reponseqoe 

DÎcrs  dans  cette  bataille^  4^'  ^  François  1  fait  an  roi  d'An|^teTT^ 

Roi  refiise.le*  articles  que  VEmpe-,  sur  ses  plsintes  tl  l'égard  de  Wtour 

reur  lui  fait  proposer  à  Pfutfquetnn,  de  Bomè,  (<  sur  les  proposition» 

XTnf ,  6.  Consent,  i  être  conduit'  qui  f  sont  relatives,  i3&.  Instmc- 

en  Espague.g.  OMtRient  il  j  arrive  lions  données  parles  deux  rois  aux 

après  plusieurs  difficultés,  10., Tom-  cardinaux  de  Tournon  et  de  Gra- 

be  malade  à  ItUdri^ii  11.  Envoie  en  rnoni,  chargés' de  se  rendre  aupré* 

France  son  alidiMtiàn  bu  faveur  de  du  Pape  à  l'entrevue  qu'il  doit  avoir 

son  fils,  et  les  setgneurs  de  Mont-  avec  PEmpereur,  i3g.  Le  Roi  ob- 

morencjet  de  Brfon  pour  le  servir,  lientun  subside  des  prélats  du  royen- 

i3.   Conditionj  aaïqudles  il  bous-  me,  143.  Envoie  aux  cardinaux  de 

crit,  i4-  Epouse  la  sœur  de  l'Eui-  Tournon   et  de  Oremont  pouroir 

percur;  se  rend  à  Fomarahie;  est  de  coilclure  le  mariage  du  duc  d'Or- 

écfaragé  contre  ses  deux  fils,   iS.  léans  avec  Catherine  de  Médicjs, 

Comment  il   pourvoit  aux  charges  nièce  dn  Pape,  i5S.  Sa  réponse  aïix 

Tocantes  pat  la  motl  de  ceux  qui  objecttons  faites  par  te  Paptf  con- 


Di^ilizDdbyGoOglc 


cernant  la  coDTocatHm  d'un  conciU  par  TEaipereiir,  378.  Frtaçui»  en- 
i;éaïrBl,  161.  Sa  réplique  à  l'Empe-  voie  le  dÔnbU  de  celia  répoiue  au 
reur  mr  le  même  cujct,  16^.  Se»  roi  d'Auglelerre;  pourquoi,  390. 
ell'oTU  auprès  du  l'upe  pour  qu'il  Refiise  daLlaquer  Charles  -  Quinl 
use  de  modërstion  envers  le  roi  avant  qu'il  se  suit  déclaré  en  cul 
d'Afefjleleire  à  l'oicasioa  de  la  dis-  de  goetie,  3^.  Veut  epntapT  touta 
soluliun  de  son  mariage,  1^7.  Es-  les  voies  de  négocialiou  qu'il  pro- 
»aie  inutilement  de'  retenir  auprès  pose,  4oo-  ^Toie  à  ses  lieolenaiu 
de  lui  1b  duo  de^orfulck,  ambas-  en  Italie,  Picardie  et  Champagne, 
sade^  du  roi  d'Angleterre,  pour  le  désordres  pour  qu'ils  se  metuntcn 
menfr  avec  lui  à  l'entrevue  qu'il  ^tat  de.  défense,  4oi-  Donne  iii 
doit  avoir  avec  fe  Pape,  i85-  Com-  matquia  de  lialuces  dix-sept  placu 
racntilaccueilleBoDBCuree-Qryne,  du  Piémont,  if03.  Discours  qu'il 
député  vers  lui  |iar  les  ducs  de  Ba-  tient  dans  son  conseil  sut  t'ïnuulilc 
Tffre,  iS6.Sa  lettre  au  duc  de  Mi-  de  ses  tentatives  auprès  de  l'Empe- 
lao  pour  ce  plaindre  de  la  mort  de  reur  ponr  conïeivcr  la  paix,  jig. 
Merveille,  et  en  demander  réjiara-  Plan  de  défense  qu'il  y  propàie, 
tion ,  195.  Sa  lettre  à  l'Empereut  4'^-  ^^  dispositions  pour  la  garde 
«UT  le  même  sujet,  196.  ¥0.4  Mar-  et  la  E&reté  de  ces  provinces,  43i. 
■eill«  pour  s'y  entretenir  avec  le  Mesures  qu'il  prendapréa  lu  déftc- 
Pnpe,  300.  Se  rend  au  palais  du  tion  de  Francis  de  balucei,  4;j- 
pODtife,  307.  Objets  traités  daiu  Bappelle  l'ambassadeur  Velly,  et 
cette  «Dtrevue,  108.  Ordonne  par  renvoie  celui  de  l'Empereur,  ^96. 
chaque  profînce  la  levée  d'une  lé-  Pourvoit  à  la  défense  de  la  Provrn- 
i;ion  Je 6,000  hommes,  3G8.  Faitb  ce,  499'  Son  entretien  avec  Abik 
reine  des  légions  de  la  Norfaandi*  de  Moatmoienay  sur  la  conduite  ■ 
et 'dft  la  Picardie;  noms  des  capi-  tenir  envers  t'enoemi,  XIX,  19.  Se 
taineisde  ces  lésions,  afig.  Fait  mar-  rend  a  Valence  qu'il  fortîGe,  et  d'où 
cher  la  légion  de  Champagne  con-  il  pourvoit  k  tout,  75.  Comment  il 
tre  une  maison  foTtïhée  du  seign.  reçoit  la  noi(velie  de  la  mort  du 
deBarancj,  quis'eatsoiistr^t  àson  Dauphin,  8o-  Sa  cousiancej  dii- 
obéissance;  rétablit  ce  seigneur  dans  cours  qu'il  adre&sc  au  nouveau  dsu- 
la  maison  après  sa  souraisâion;  de-  phin  Henri,  duc  d'Orléans,  8a. 
mande  jiassage  au  duc  de  Savoie,  Tient  coni;eîl  sur  les  alTaires  de  la 
qui  le  lui  refuse,  171.  Réitère  sa  de-  guerre;  envoie  des  ordres  à  tous  ses 
mande  jusqu'à  trois  fois  sans  avoir  lieulenans  {généraux,  84:  Envoie 
de  réponse,  374.  Envoie  au  seign.  Henri  commander  l'armée  sons  U 
de  Vellr,  son  ambassadeur  auprès  condaite  duconnét.  Monunorencj; 
df  Charles-Quint,  une  requête  pour  conseils  qu'il  lui  donne  en  parlant, 
Zc  p^Ce  au  sujet  du  duijié  de  Mi-  i36.  Investit  du  marquisat  de  Sa- 
lan,  197.  Notifie  cette  même  requê-  lucea  ftui'Louis,  frère  de  Francis 
te  à  laquerques,  ambassadeur  de  de  Salue»,  i5i..  Malgré  l'ajis  de 
l'Empereur  auprès  de  lui,  399.  In-  son  conseil,  et.'^U  dn  conseil  de 
Struit  des  menées  secrètes  de  Chai-  Hontmorency  élaM^  a  Avigaou ,  le 
les  et  de  sa  mauvaise  foi  dans  les  Boi  part  de  Valence  et  se  rend  à 
négociations,  se  décide  s  pousser  la  son  armée,  157.  V.eut  suivre  l'Em' 
guerre  en  Savoie,  îo5.  Envoie  or-  pereurdans  salrtraite;  est  détour- 
dre  à  l'amiral  de  Biizançès  de  mar-  né  du  ce  dessch  par  les  nouvelles 
ehersur  Verceil.  3  iS.  Envoie  lecar-  qui  lui  arrivent  dé  Peronne;  envoie 
dînai  de  Lorraine  auprès  de  l'Em*  de  grands  secourt  vers  cette  ville, 
pereur,  et  le  charge  de  donner  en  160-  Instruit  de  la  retraite  du  cuinU 
passant  ordre  à  l'amiral  de  snspcn-  de  Naseau  de  devant  cette  place, 
dre  les  opérations  de  la  guerre,  363.  fait  dans  sou  camp  une  procession 
Sa  léponse  an  discours  tenu  A  Rome    générale  pour  eu  remercier  Dieu  i 
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tient  conseil  sur  ce  qa'il  doit  faire,  de*  AJpes,  ^nr  transporter  les  ti- 

1^5-  Va  yiaiier  el  soulager  le  paja  Très  nécessaires  àaon  ac(aéE;  pour- 
abandonné  pat  l'ennenit;  fail  for-  '  voit  a  la  sûreté  du  royaume  j  envoie 

liber  les   priacipalea   places  de  la  deTsal  lui  le  Dauphin  et  Montmo- 

Vrovence  et   du  Languedoc,  ■ijB.  reney  avec  l'armée,  ^74-  Se  rend 

Visite  la  Tille  d'Arles,  1^7,  Retour-  à  Briatigon;  pasie  les  monts  sous 

ne  ■  Lj^onj  est  insttaitau  faux  rap-  l'eacorte  de  Martin  Du  Bellny^  ar- 

port  fait  au  roi  d'Angleterre  sur  la  rive  à  Carignsn,  où  il  trouve  le  Dau- 

retraite  de  l'Empereur  par  les  am-  phinetle  coonétabie,  385.  Conclut 

baasadeura  de  ce  roi,  i^B.  Coùto'  une  trêve  générale  avec  l'Empereur, 

que  une  grande  assemblée  oii  on  lit  tant  pour  le  Piémont  que  pour  la 

lee  procès-verbaux,  interro^toires,  Picardie,  ■iSj.  Benoit  k  Carmignolle 

confessions,    etc.,  de  celui  qui  ett  le  marquis  Du  Guai>[,  j88.  Nomme 

accusé  d'avoir  empoisonné  le  Dau-  le  seign.  de  Monlejean  gouverneur 

phin,  193.  CondaDiOBlion  et  eiécn-  et  lieutenanl  général  du  Piémont; 

tion  du  coupable,    194-  Part   de  lieencielea  Suisscjj  revientà  Lvonj 

d  Ecosse;  accueil  qu'il  lui  fait,  195.  paix  générale,  le  cardinal  de  Lor- 
Iteçoit  divers  messages,  ig6.  Ap-  raiue  et  te  graiid-mallre  de  MoQt- 
preud  que  l'Empereur  est  reloamé  morency,  389.  Termine  la  querelle 
l'D  Espagne,  197.  Conclutà  Bloisle  qui  ezialoit depuis  long-temps  entre 
mariage  de  sa  hlle  Madetaiae  avec  quatre  geuiilshommes  duBerrt;  su- 
ie roi  d'Ecosse,  108.  Ecrit  des  let-  jcl  de  cette  querelle,  390.  Se  rend 
très  aux  Etats  de  l'Empire  et  à  Home  a  Nice,  où  ae  trouvent  le  nnpc  Paul 
■ur  ses  droits  au  duché  de  Milan,  et  l'Empereur,  191.  Conclut  une 
■9g.  Renforce  les  garnisons  de  la  trêve  de  dix  ana;  voit  de  nouveau 
Picardie  j  noms  des  capitaines  qu'd  l'Empereur  à  AigueO'Mdïtes,  sgS. 
y  eu  voie,  aoi.  Convoque  la  cour  Fait  fortifier  les  places  de  Piémont. 
<lej  ^ira  el  celle  du  parlement,  et  ag^.  Refuse  de  seconder  les  révol- 
jr  fan  assigner  l'Empereur  kcompii-  tes  deGand,  et  fail  avertir  l'Empe- 
rotlre  par  procureur,  comme  cou-  reur  de  ce  qui  se  passe  dans  les 
pable  de  rébellion  et  de  félonie;  Pays-Bas,  ag5.  Accorde  a  ce  prince 
coo6aque  et  réunit  k  la  couronne  un  passage  sûr  par  la  Brauce;  en- 
les  comtés  de  Flandre,  d'Artois,  voie  ses  deux  fils  an  dfevant  de  lui 
de  Cbarolais,  etc.,  101.  Délibéré  de  jusqu'il  Bayonne,  396.  Célèbre  les 
lever  une  puissante  armée  pour  eié-  nocea  du  duc  de  Cléres  avec  la  fille 
culer  cet  arrêt,  ao3.  Assiège  la  ville  de  sa  smur  Marguerite,  reine  de 
de  Hesdia  et  s'ea  rend  maître,  307.  Havarre.;  fétea  à  cette  occasion. 
Assiège  le  château;  noma  dea  capi-  3oi.  Appelle  auprès  de  lui  Anue- 
taines  employés  à  ce  siège,  soS.  haut,  el  le  charge  des  afiaires,  3oa. 
Détails  anr  les  opèraliona,  309.  Le  Ne  pouvant  obtenir  Eatisraction  du 
cbâteau  se  rend  par  capitalalion,  meurtre  de  ses  ambassadeurs,  se 
3 1 3.  Le  Roi  envoie  le  seigneard'An-  décide  a  recourir  a  U  voie  des  ar- 
nebant  soumettre  la  ville  et  le  ebk-  mes;  sa  déclaratiod  a  ce  sujet ,  3S3. 
MBu  de  S.'Paul,  qui  ae  rendent.  Baisons  qui  )e  détecta ine ut  à  uQe 
9i3.  Visite  cette  place,  qu'il  fait  for-  guerre  ouverte,  el  à  la  faire  en 
(ifier;  noma  des  capilainea  qu'ît  y  même  tempa  du  câté  de  l'Espagne 
met  pour  la  garder,  331.  Se  rend  il  et  dans  le  pays  de  Luxembourg, 
Dourlens,  oii  d.  met  aossi  une  garni-  364-  Envoie  de  ce  dernier  câté  son 
Ki>;  noms  des  chefs,  333.  Délibéft  tils  Cbatles,  duc  d'Orlèana,  à  la 
de  marcfaer'en  personne  en  Italie,  tète  d'uo^ armée,  eous  la  conduite 
967.  Ses  diapôsilions  à  cet  égard,  du  duc  ds Guise,  3S6;  el  en  Hous- 
«68.  Fait  rassembler' tontes  les  b£-  silbn  le  Dauphin,  sous  La  condui- 
IM  de  somme  des  proïcnces  voisines  te  du  marècbal  d'Ânnebaut,  367. 
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.  pour  reprendre  Boulogne,  5Gi- Se 

dacké  de  Gueidre,  370.  MatcIk  rend  liU'm^me  à  Touques  en  Kor- 
coDUe  lescebellesde  la  Rochelle,  (naudie,  5Ci.  Donne  oïdieaunu' 
398.  Dïseonrs  qu'il  leur  adiciu,  léchai  Du  Biezde marcher  aui  Bou- 
ifio.  Leur  paidoone  eu  faveur  de  lo|pe,  563.  Apréa  la  mort  du  dac 
leur  lepeulir,  4o3.  Réunit  son  ar-  d'OlIéaiu  Bon  tili,  ae  retire  ua  TtJ- 
mée  à  Cslillon^  noau  des  «eigneucs  lau  aomméL'Hdpital,  et  de  là  ee- 
qui  s'y  trouvent,  ia6.  l'ait  fociitiei  vuis  pluaieuis  fieigneuri  vifiter  le 
Landrecie»,  4>7-  PouiToit  à  la  dé*  foit  keié  devapt  Boulogne,  £87. 
fenae  de  la  Picardie;  &e  retire  à  D'aprèt  leur  rapport,  i^retîçe  àS.- 
Guiie,  43S-  Rappelle  les  leigneun  FuscieB,  SS6.  Précaution*  pûei 
français  qui  se  sont  jetés  dans  Idu-  pour  empêcher  une  descente  dei 
drecLcs,  439-  Détade  d'attaquer  Anglais  au  paya  de  Tiérachc  et  Hi- 
Luiembourg  pour  secourir  le  duc  Tirons,  5gii  j  et  pour  arrêter  ks 
de  Cléves;  dispositions  qu'il  fait  à  Alleouodi  sur  les  frooiiéres  de  U 
cet  égard ,  44"-  ^^  décide  k  gudw  Locraiae,  SgS.  he  Boi  emiûe  u- 
_et  à  fortifier  Luxembourg^  raisons  pi^ikr&Dpbtcurd'Allitebaulctle 
qui  Vj  déiermineiili  il  se  rend  lui'  ,  dumcel.  Olivier  pour  faire  de  dod- 
ménie  dans  cette  ville,  4^3-Ilélibé-  veaoz  traités,  5ff;-  Sur  leor  r»p- 
re  d'aller  devant  Landrecïes  pour  f  port,  prend  des  meiures  pour  la 
rencontrer  l'Empereur,  454-  Noma  défense  de  set  frontières,  S9S.  0^ 
des  capitaines  qu'il  laisse  à  la  garde  donne  de  faire  une  place  qui  flkt 
de  Luiemboure,  455,  Instruitde  la  .flommée  Villefranohe-snr-Ueuse, 
disette  de  Landrecïes,  marche  lui-  Sog-Fortificalionsordonnéesà  Sle- 
méme  au  secours  de  cette  place,  îfenebould,  à  S.-Dizier,  à  Chau- 
465.  fiésolutioQs  prises  dans  son  raont,  àCoilfiet  1  Ligny,  6oo>  £■- 
conseil  pour  faire  entrer  des  vivras  -voie  l'amiral  d'Anuebaul  et  le  préiii). 
dans  Landrccies,  466.  Renouvelle  Bayioand  pour  trûter  de  la  paix 
la  garniaun  de  cette  place,  et  ac-  avec  lei  députés  du  roi  d'Aogl»' 
corde  des  récompenses  à  celle  qu'il  terre  ;  motiis  qui  l'j  déterminent; 
en  fait  sortir,  4^3-  Lève  son  camp,  condiiiooi  de  cette  paix,  604-  I<e 
et  opère  SB  retraite  sur  Guise ,  479-  Hoi  visite  s»  places  fortes,  60G. 
Pourvoit  à  la  sûreté  de  ses  placés,et  Heurta  Bambouiltet,  608.  Sou  él»- 
ae  relire  à  La  Fére-sur-Oise ,  4;6.  ge,6o9.  {Mém.  â*  DuBeiù^.)~ 
Fait  faire  des  levées  pour  aller  au  Anecdote  «or  ce  prince  cfae*  an 
secours  du  Piémont,  4^1.  Envoie  charbonnier,  XXII,  5o8,  nofc- 
U  prince  de  Melpbe  au  secours  de  (  Comm.  J*  Moitûue.  ) 
Luxembourg,  4S1.  Eavoîe  Martini  Frécia  de  ses  opéiatioas  raililô- 
Du  Bellay  en  Piémont  porter  de  l'ar-  th;  tableiu  de  son  régne,  XXIIl, 
gent  au  comte  d'Enghien,  et  le  j^g  et  iniv.  Pourquoi  ce  prince  s 
charge  de  s'en  procurer  par  tous  été  appelé  grand ,  100.  Comment  il 
les  moyens  possibles,  491-  Haude  est  fait  priaosofer  à  Pavîe;  desciip- 
au  comte  d'fâiehien  deluï  envoyer  tion  de  cette  bataille,  w».  Capti- 
C,ooo  soldats  français  Bl6,aoo  lia-  lité  du  Roi;  comment  il  en  est  dé- 
tiens, pour  résister  a  T Empereur,  livré,  ao4-  Faute  que  fait  l'Empe- 
Sai.  Donne  le  commandement  die  renr  en  (^Le  occasion,  3i3.  Etatde 
son  Brniée  en  Picardie  an  DaupUn  l'ËairopeaprésladélivranceduBM; 
etauducd'OrléaoB,  sous  la  direo-  guonres  en  Italie,  aii.  Couses  des 
tion  de  l'amiral  d'Àiinet«ut;  SaS-  pertes  dea  Fraoçùs  dans  ce  paya, 
Raisona  qui  le  déterminent  à  irai-  »3.  Coanmoit  ils  auroient  pu  y 
1er  de  la  paix,5So.  Conditions  wo-  .réussir,  334.  Le  Roi  ai  ' 
—  "-  •  ■  -  Bolue,55i.LeRoi  «niles  luihéneas  d'i._._  . 
s  en  Ecotsa,  âSg.    a*  lie  avec  le  Turc,  a3o.  Rv<] 
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(UT  UaUgiDOnnires  créés  parleHoi,  u  faveur,  XXIV,  aSfi.Sa  oiotI  jm- 

^i.  François  i  saayt  LEtodrecies ,  pcévae  change  loul  le  gouverne- 
33a.  Rappelle  sca  truupas  du  Vie-  meut,  agi.  {^'J'afannes.)  —  11  com- 
moal  en  rcBUcej  se  défend,  laus  ae-  mande  qu'on  faste  le  procès  aux 
couraéuaagcrs,  conlTCrEiupcreur,  cunseillers  du  parlement  de  Paris 
loi,  au  lieu  d'assiéger  Fatis,  assiège  arrêtés  par  Heaiï  u  j  publie  des  édiu 
S.-Diiiar,  371.  Fores  ce  pcïnce  à  contre  les  assemblées  secrètes  des 
se  letirer  par  Soissonsj  Irait*  de  la  protcstans,  XXXUI,  37.  Fait  son 
paix,  3<j  3.  Las  de  la  guerre ,  conseM  «niiée  à  Of  léaos ,  où  doivent  se  te- 
a  éu*  trompé,  $74-  itéfleaioDs  sur  niilesEuu,  m, Sa  mort,  lao.Le 
les  fautM  commises  par  le  ^i,  par  desieiit  des  Guise  échoue  par  cette 
l'Bmfereur  et- les  ÂB|la|s,  dans  mait,  tii.  {M^m.  de  Casteinau.) 
cetlfi  dernière  guerce,  3j8.  Le  Roi  —  Hcurl  à  Orléans  d'un  mal  d'o- 
ptépate  une  grande  armée  ii«Vi>Ie  rellle,  \LV,  53.  Vers  faits  sur  lui, 
qui,  lous  la  conduite  d'Aoneliaut,  S4'  (  I^^mùte.  ) 
ne  fait  rien,  385.  Ajirét  la  o^rt  du  Famçois  1,  duc  de  Bretagne, 
duc  d'Orléans  couolat  une  paix  bon-  contribue,  avec  le  duc  de  Bourgo- 
Leiue,  3^1.  Samoftisoncaractére,  gue,  à  la  rançon  de  son  fréreAr- 
407.  (  Mùu.  dt  Tafanna.  )  -  tbur  de  Bicbemont,  VIII,  1 13,  Dé- 
Coudut  avec  TEoipeieuc  une  tcils  sur  la  querelle  élevée  entre  lui 
trêve  de  dix  ans,  XXVI,  70.  Se  cl  son  frère  Gilles,  53G.  Fait  mou - 
brouille  avecle  Daupbiu;  causes  de  circe  seigneur,  Sâo. 
cette  btouilUrie,' 71.  Sa  mort,  i36.  Fasirçois  11,  duc  de  Bretagne, 
Sonéloge,  i37- Comparaison  de  tie  entre  dans  la  li^ue  dite  du  Bien  pu- 
prince  avec  Cuailcma^ne,  ]4i.fn  blic,  X,  335-  Se  met  eu  raarclie 
€|«oi  ces  princes  diffiir«nl  et  se  [«s-  pour  aller,  à  S, -Deub,  joindre  le 
semblent,  i^t.  Ce  qua  François  i  comle  de  Cbarolaîs,  336,  Se  retire 
a  fait  pour  les  letties,  14^'  ^«^  dcr-  en  Normaudic  après  \i  ' 


rigoral;  conclut  le   concocdat  a'  .     .  ,  .        . 

I«on  X,  XLV,  47-  Se»  paroles  à  ce  331).  Ses  vues  en  s'onissaut  avec  la 

sujet;  après  de  grandes  menaces  at  maison  de  BourgOj^e,  Hq-  Es.<aie 

ïusaians,il  le  fait  enregistrer  au  par-  en  vain  de  détourner  Louis  xi  d'al- 

lemeot,  48-  Comparaison  de  Louis  1er  en  Bretagne,  341.  Fait  rnanquer 

xii  et  de  François  I,  Si,  (UEsloilt.)  l'entreprise  formée  contre  Françoise 

Fauçoii,  dauphin,  iib  de  Fran-  d'Âmboise,  veuve  de  pierre  11,  duc 

<pa  I,  tait  des  vceux  pour  que  la  deBreta^iue,  343.  Menacé  d'une iu- 

goene  se  rallume;  s'attache  à  ina-  vwion  subite  par  f^uis  11,  le  Irom- 

demoisalle   de  L'Êstrauge,  XVII,  pe  pur  de  fausses  promesses;  refuse 

1 16.  Cause  de  sa  mort  jitéaiatarée ,  ensuite  de  reconooltre  le  comte  du 

l36.  Craintes  et   espérances   que  Marne  comme  juge  de  ses  difierends 

celte  mort  fait  ooncevoir  â  hl  ooui,  avec  le  Boi,  360.  Fait  reftlscr  ren- 


trée de  Nantes  à  ceux  qui  viennent 
Il  le  trûoe  k     lui  notifier  lafienteace  des  commis- 


î^'ai-ou. 
n^àe1s»itt,%X,  65.  Il  déclare 
aux  députes  du  parlement. qu'il  a 
doBné  la  charge  de  toutes  choses 
au  cardinal  de  Lorraine  et  au  duc 
de-Guise,  86.  Sa  mort,  g3.  (la- 
InHf.  )  —  Ucl  les  Guiie  en  cràdit  ; 
aunmioe  au  connétable  lu  peiw  ck    (rigues ,  363.  Signe 


It  fui  fait  c 
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<mnlc  i)c  Charolaii  et  le  dao  de 
Calabre,  qui  lai  garsnlÎMcnt  l'ialé- 
(>rité  (le  ses  Eloo,  i^r.  Aprèi  le 
,ttaité  JeCoDflaiis.le  tmda  Rouen 
arec  leducileDemjladiTiaiona'é- 
tant  mbe  cotre  eux,  il  est  forcé  de 
preudrc  le  cbemio  de  ta  Bcetarate; 
aon  eotievue  i  Caeo  avec  le  Roi, 
417.  Trsilé  qui  t  rat  conclu  pntre 
eux,  4^8.  Signe  a  Angers  un  traité 
n»ec  le  Iloi,  et  trois  jours  après  un 
suire  avec  le  doc  de  baurgo|^e  con- 
tre lui,  SiS.  A  quelles  conditions 
Bvanugeuses  il  fait  sa  païx  avec  le 
Hoi.XlI,  8î.  {ialrod.)  —  ?ai  le 
(railé  de  Cunflan?,  recouvre  le  com- 
té de  MoQlforl  et  entres,  XIII,  3a5. 


FïiïciT  on  FimoET  (le  capii.) 
cil  dégradé  de  noblesse  sur  un  écha- 
faud  potir  avoir  rendu  sans  réûs- 
tance  la  ville  deFontarabie  aux ^ 


35i,  note.  (Méin.  de  MoiuIik.) 

FaïKQrET,  cspit.  au  service  d* 
Bourgogne,  est  fait  prisonnier  p» 
Jeanne  d'Arc,  qui  veut  qu'il  iaâ 
érbangé  contre  un  prisonnier  fran- 
^is;  il  est  jugé,  et  a  la  tête  tiai>- 
chéej  les  Boureuignons  accusent  la 
tuceile  de  SI  mort ,  VIII,  aS4. 

Fai-FioLO,  moine  vénitien,  al 
cité  par  les  inquisiteurs  de  Rom* 


n.alade. 


mis, XIV,  iGo.Deconcei 
duc  d'Orléans,  forme  une  1 
Maxim  il  îcn  contre  Madai 
Tombe  dsnuercusemeut 
>64.  Implore  It-s  secours 
d'Angleterre,  d'Espagne  et  des  Rc 
mains;  offre  sa  lille  aînée  a  ce  der- 
nier, 16B.  Envoie  Les cun  négocier 
auprès  de  Madame,  170.  Demaudc 
la  paix  au  Roi,  et  l'obtient  malgré  les 
représcntalioDS  de  Madame;  condi- 
tions de  celte  paix;  meurt  quelques 
jours  après  de  chagrin,  laissant  la 
tnléle  de  ses  fillei  au  seigneur  de 
Bleux,  178.  {Tubl.  du  rifj.  de  Ch. 


:;■) 


grand    prieur  de 

■  .s  galères,  com- 


pour  l'Ecossej  relJche  en  Po  1*10- 
gal.  XXXni.87,  Danger  que  co*l 
sa  flotte  dans  une  lempéle,  88.  Il 
ramène  ses  galères  s  Nantes ,  8g. 

Fbasçois  iie  Salles,  cvcque , 
prononce  l'orsison  l'unëbre  du  duc 
de  Mcrcœur,  XLVII,  33i.  {Mëm. 
de  L'Eitoile.'j  —  AccompaKoe  le 
prince  de  Piémont  et  mai^me  a 
Ljon,  ely  meurt,  L,  5Sa.  {.fonu- 
nay-Bfareuil.) 

Faiacs  (les)  de  Syrie  surpren- 
nent Napouloiis  ;  prennent  posses- 
sion de  Jcnisaleui.Tibériade,  â>. 
calon  ,  que  le  sultan  de  Damas  leur 


XLVIII,  13-  Manque  d'£tre  assas- 
siné, 83. 

F>£d£ucii,  emperenr d'Allem*- 
ene ,  fait  un  traité  d'alliance  avec 
fa  régente  Blanclie  de  Castille,  11, 
33.  Son  portrait,  63.  Son  atbbiiÙNti 
protégé  d'abord  par  la  cour  de 
Rome,  parrieni  à  VEmpire;  prend 

gagemensj  donne  le  trâne  de  Na- 
pies  i  son  tilsj  est  couronné  dans 
l'église  de  Seint-Fierre ,  63.  Oiaui- 
bue  les  évéchés  et  bénébces  ecclé- 
siastiques dans  le  royaume  de  Na- 
ples ,  contre  le  droit  des  papes  ; 
épouse  la  iille  de  Jean  de  Brienne, 
roi  de  Jérusalem,  qu'il  dépouille 
plus  tard  de  son  royaume;  se  sou-, 
met  à  l'eicommunication ,  s'il  ne 
part  pas  dans  deux  ans  poor  la 
Terre  Sainle:  se  rend  i  Otrantej 

isuat  SI 


communié  par  Gr^oire  11,  64- 
£critàceFape  une  lettre  violente  j 
soulève  contre  lui  les  seigneurs  ro- 
mainsipart  pour  la  Terre  Sainte, 
malgré  le  Pnpe ,  qui  Touloît  qu'il  se 
Ht  absoudre  auparavant,  65.  Se 
couronne  lui-même  roi  de  Jérosa- 
lem;  revient  m  Italie,  66.  Deman- 
de la  paix  ;  va  trouver  Grégoire  a 
Agnani,  et  m  met  à  ses  genoux; 
cberchc  i  soulever  les  seigneurs  ro- 
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SaiBle^  veut  époiun  en  secotida* 
noces  [a  fiUs  du  roi  de  Bohême , 
67.  Se  déclare  roida  Sanlaif^e;  en 
dt  luiDTeau  eioauiuinié  i  tépuud 
au  PHpe ,  qu'il  acciue  d'être  iadi- 
gas  du  rang  qu'il  occupcj  oppoia 
uae  profèssioa  da  foi  calkolique  à 
Ficcuia'Uon  moiutrueoiË  poct^a 
CDDlre  lui  pac  Orégoire,  6().  Ne 
lient  aucun  compte  dea  onseLlB  qua 
louis  IX  lui  iàt  douner  par  ses  ata- 
bastadeiitB^  a'oppose  à  la  réunioa 
d' lia  concile  géoerut  qu'il  avoit  de* 
œaaiié  d'aJMrd  j  «crit  au  roi  de  f  rin- 
et  qu'i  1  De  donnersaocune  «ùreté  aux 
éiêques  l'rançaia  qui  Ira  v  crieront 
sa  Euta  pour  aller  i  Rome,  70. 
liant  les  cardinaux  priBonniera; 
lu  emp^he  pendant  dix-huit  moia 
d'élireuD  aucce^eur  au  pape  Cé- 
lestin  IT ,  ^7-  latimidé  par  lel  me- 
naou  du  ioi  de  France,  met  enEa 
lea  câtdioaoz  en  liberté  i  eoVoia 
du  députés  au  nouTcau  fapcj  pa- 
rait TiHiluir  giacërameiit  la  paix; 
l'ohlient^  ^8;  mais,  pea  lidële  à 
■a  promeiaes,  refuse  d'eiéeuter  le 
tttîlé,  et  leud  dea  piégea  au  Soure- 
rain  Pontife,  jg,  SoUiciu  l'alliaiLce 
de  Louis  II,  tji.  Est  détendu  au 
eonôle  de  L/od  par  Tadée  de 
Suesaa,  ua  de  sesçoiuicillerij  jeat 
déclaré  jirivé  de  tout  hoaiUur  et 
dignité,  AS.  Sa  fureur  en  recevant 
It  d^ret  du  coucilei  envoie  son 
ebancelier  Pierre  des  Vignea  au- 
piét  du  roi  de  France,  pour  lui 
demander  sa  médiation,  8fi.  Abattu 
par  Us  reïera,  il  implore  de  nou- 
1UB  la  médiation  de  Louis  ixj  est 
attaqué  d'una  naladiB  orare,  9^. 
Toutes  les  espèces  d'ililbrtuoea 
■mblentee  léunir  pour  l'sccablet  ; 
Hm  caractère  a'iîgriti  il  accable  Ici 
pApIn  d'iaipâta,  toi^  de  nou- 
Tcau  malade;  est  étoufTé,  dit-on. 
par  Mainfroy,  son  tib naturel)  e^t 


FaÉD^iic,  due  d'Antricbe,  pa- 
'■nt  et  Mai  à»  jauna  Coaradin, 
nûti» ptioc« en  Italie,!!,  i^i.  Par- 
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Fiiniaic  ir,  duc  d'Autriche, 
élu  roi  des  RoHtaius,  vient  i  Beaan- 
çon,  oà  il  eit  re^u  avec  grande 
pompe  par  le  duc  de  Bourgogne} 
détails  sur  cette  réception  ;  noms 
des  «eigneurs  qui  ae  rendirent  dans 
cett«  TÎUe,  IX,  307  et  suiv.  Son 
entrée  à  Besançon,  3i3,  ABàires 
qui  furent  traitées  antre  les  deux 
princes,  3i3.  Frédcric -  Ta  an  de- 
vant delà  duchetae  de  Bourgogne, 
qui  fait  son  entrée  daàs  la  ville, 
3i4-  i'iUs  et  featina  k  cette  occa- 
'part  du  Roi  j  j 
r^it,  3i5. Marche  ei 
dre  pour  délivrer  ion  fils  HaUDii' 
lien ,  X ,  4SS.  Nome  des  princes  al- 
lemandii  ^{ui  l'accompagnent,  ^Sg. 

FafDÉaic,  frère  d'Aï phonse ,  roi 
de  Naples,  commande  fermée  de 
mer  levée  contre  Charles  tiii,  XIII, 
ig.  Il  est  repouasé  de  Gines  par  le 
duc  Louja  d'Orléans, 3o.  ( itfe'ni,  Je 
Comiitet.  )  —  Entre  pour  le  roi  Fer- 
dioand  dans  le  chlleau  Neuf  de  Na- 
ples, lequel  le  rend  par  compoai- 
tiun,  XIV,  304.  Banvoie  au  comte 
de  Muntpenaier  les  otages  qu'il  en 
>  ru^usjnouude  ces  otages,  3a5. 
VieotJi  Naplai  renforcer  l'vnée  de 

i  son  neven  Ferdinand,  roi  ds  Na- 
plea,  XV ,  35.  ficfuse  la  Klle  aînée 
ChàrlottelCéaarBbcgia,  19,  Tom- 
be d^ins  le  désespoir  en  apprenant 
que  le  Pape  a  donné  l'investiturede 
non  royaume  aux  deux  Toii  de  Fran- 
ce et  d'iDspagne,  ^6.  Se  retkfermit 
dans  le  chiteau  Neuf,  Capitule,  et 
obiicul  de  passer  six  mois  dans  l'Ile 
d'Ischiai  vient  en  France,  oit  il  ob- 
tient le  comté  du  Haine,  47.  {TaM. 
du  rie.  de  Louii  xii.  ) 

FaÎDÉRic,  prince  de  Tartnte,  (ils 
de  Çerrand  d'Arra^n,  depuia  roi 
du  Naptfs,  recherche  l'alliance  de  la 
du  du  duc  jle  fiuargagae;  fatigué 
des  délais  du  duc,  envoie  prier 
Louïi  XI  de  lui  accorder  le  passage 
dans  ie»  Etats  pour  letouTner  bb- 
prèa  de  son  père,  Xfl,  107. 
'  Faéoriaic,  duc  de  Sais,  surnom- 
w  U  S"gi,  refuse  la  < 
inapêciaie,  él  fUXie  en  I 
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Cberlei,  roi  iHEipagne,  XVIl,'4i-  iùtim\  — Vaae la tlli)se]k ils  V»^e 
.  FiëdÎkic-Giiillidiie  de  Saxe,  à  la  lile  dé  i5ou  30  chévaai,  pour 
élu  iDteup  de  ChriBÛan,  ducet  élec-  aller  attaquer  li»  enoeniH,  XXX1( 
teuc  lie  Saxe,  cliaue  les  caliinislsB,  aCi.  Fait  une  sortie,  et  saaie  ISMi- 
'XL,  4'35.  gneur  de  Navaillea  et  ses  courMn 

.  Fk£d£hic,  électeur  et  conile  jia-  enveloppés  par  les  eunemii,  3rS. 
Jatin  aprèi  la  mort  de  son  oncle  Tombe  sut  ud  parti  de  fourcageon, 
Jean-Casimii,  sejoel  en  arooes  con-  et  met  le  fmà  leurs  charrettes, 3ii. 
tre  son  grand  oncle  Richard,  duc  Fait  uue  sortie  sur  la  troupe  da 
de  SimineT;  il  oblî«itt  la  remise  du  marquis  d'Areraberg,  brabaueon, 
Pttlaliaal,  XLl,  3.  Sao.  (  Siège  de  Mea..  ) 

FrÉdetillc,  conlQiiMaile  d'artil-  Fume  (Julien)  est  tué  en  por- 
lerie,  se  distingue  par  sa  dUigence  tant  au  parlsmeol  des  mémoitti  n 
aucbâteHndeKabHstens,XXII,4â3'  papiers  concernant  le  procès  de  pin- 
■  F»*DBTiu,E  (le  ïUur  de),  cota-  sieurs  proleitans,  XXXni,  34.Edil 
■nandimt  dtssoire  pour  lé  itoî,  est  rendu  à  cette  occasion,  35. 
forcé  de  r«ndre4a  lourde  cette  ville  Frehiot  (André).  archcTèqne 
parcomposition ,  XXXIX,  35i.E&t  de  Bourges,  harsngUe  le  Soi  au  nain 
!  tup  à  1b  bataille  d'Issoire,  XL,  5i.  de  l'assenililée  du  dergé;  lui  rp. 
Fi^GOSE  (César),  scign.  génois,  moatre  les  abus  des  pension]  lil- 
evTayéen  ambassade  avec  Antoine  ques,  SLVIIl,  164. 
Bincon  anprés  des  Vénitieos  par  Fieqceille,  homme  de  bien  cl 
François  1,  est  assassiné,  prés  de  lettré,  se  noie  en  passant  l'eaa  ■ 
Cantaloue  par  nne  troupe  d'hom-  Choisj,  XLVII,  406. 
mes  déguisés,  XVTI,  i38.  (/nfroi.)  Fasass  (  Cbailes  de)  est  batta 
— Esteuvofé  psrLaulrcc  )iour faire  par  les  Cocnans,  I,  Sijo-j  etlné,  $p- 
la  guerre  aux  Génois,  XVIII,  46.  Fhesie (Julien  de  ),  un  des  ji^ 
Entre  dans  Gênes  au  nom  du  Roi,  qui  ont  condamné  Anne  Dnboarg, 
47-  Ses  démêlés  aiec  Gaguin  de  est  assassiné  au  Palais  même,  XK, 
&QDia;;iie,  XIX,  b5o.  Est  envoyé    87. 

par  le  Roi  vers  la  seigneurie  de  Ve-  Fretci;  (Robinet)  se  distiDgM 
mise,  3o8-  CCntreravis  de  Langey,  au  combat  naval  livré  prés  de  Ha- 
s'obsline  Al'j  rendre  par  eau,  lio.    don,  VII,  7g.  * 

Est  tué  à  la  plage  de  Canlalone,  FBTAtsE(  Jean  de)  prend  la  croix. 
3t  i^i  Du  Btilar.)  I,  10a.  Est  nommé  par  le  eomle  de 

FaécosE  (  Jean],  lih  naturel  du  Blois  pour  aller  à  Venise,  10&  Ed 
cardinal  de  Géncs,  est  fait  prison-  envoyé  à  Rome  après  la.  prise  dt 
nier  par  les  Francis,  XIlI,  3o.  Zara,  166.  A  la  bataille  d'ândti- 
(M^w.déCoinin».)  — Estnommé  nople,  descend  de  son  cheval,  K 
doge,  XV,  iig.  Est  chassé  de  Gé-  place  dessus  le  comte  de  Bloie  Uo- 
nés,  114.  Y  rentre,  i3S.{Ta6l.  du  »é,  354.  Est  tué  i.  celle  bataille,  3S& 
rie.  de  Louii  xii.  )  Ehoieville  (  P.  de  )  prend  b 

Trégobe  (Octave  ),  gouvein.  de    croix,  I;  loa.  Se  rend  en  Syrie  ives 
Gènes  pour  le  roi  de  France,  se    Rrgnaud  de  Montmirsil ,  i64- 
rend  prisonnier  eUtre  les  mains  du        Froieville  (  Robert  de  )  pmtd 
marquis  de Pescaire, XVII,  389.       la  croix  ,  I,  103.   . 

Fb^gosb  (Paul-Baptigle),lieule-  FxoiEvn.i.E  {Jean  de)  se  rend 
uanl  de  M.  Damvîlle  ,  est  tué  d'un  en  Syrie  avec  Itegnaud  de  Monlmi- 
eoup  de  canon  dans  une  sortie  de  rail,  I,  i64' 
la  garnison  de  Fosian,  XXX,  i39.  FeotisHEnc  (  Georges  de)  lèvs  • 
{,Mém.du  Du  nilars.)~JiéU\\  ses  frai»  1^,000  laèsqnenels,  et" 
ilan»  une  embuscade  prés  de  Givel  au  Bcoonrl  de  Mtlaa  occupé  pari» 
le baiUi  d'Âvesnet  et  le senneur dt  tmnpci >dd  l'Emptreur, XVill. lî- 
TrelDn,XXXI,4o3.  (Conu/i.ifcfla.        Fxoi.i:ei.*c  (lesieanle)e»tcfc«p 
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par  Henri  tv  de  p°rier  son  porttait 
>  Harie  de  Médicis^  deTicnt  pre- 
mier matire  d'bOtel   de  la  Heine , 
XXXVI,  448. 

Fdektës  (le  comle  de),  généra) 
espagnol,  s'empare  de  pliiaieurs  pla- 
ce* ira  portantes  de  la  Picardie  pat 
b  néfjliKence  dea  capiiainca  fran- 
9ais,  XXXVl,  agS.  (Mé0,^ de  Che- 
vernjr.)  —  Est  enroy*  par  le  rai 
d'Espagne  pour  remplacer  le'  tlue 
de  Paimc,  XLI,  i-j^:  Fait  recher- 
cber  ceux  qui  ont  manié  les  tinau^ 
ces,  et  eo  punit  plusieurs,  177.  Sur- 
prend la  Tille  de  Huy,  qu'il  cm- 
porie  d'assaut,  XUI'l ,  30.  Fait 
Irancher  la  tile  bu  sieur  de  Oom- 
roecon;  prend  le  Casteletpar  com'' 
posiiioa,  5o.  Fait  le  siège  de  Door- 
leQS,56.  S'empare  de  lavitlB  et  du 
château ,  on  il  fait  un  horrible  car- 
dage,  58.  Inrestit  Cambray,  68.  Fait 
battre  cette  place;  timl  conseil  pour 


Freud  la  tiHb  par  capituTatîoB ,  gc 
(Coyei.)  — XLVII,  ilit  et  i46.â 
mort,  XLIXi  log.  f  VEstoih.) 
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contre  le  Pape  dans  U  cause  des 
Vënilieus,  XLIX,  110. 

Fdmée  (  Martin  ),  petii'&ls  d'A- 
dam Fumée,  médeciD  de  Louis  xi 
et  inallre  des  requêtes,  reoil  un  ain'- 
gulter  jugeaient  au  sujet  de  la  dis- 
tance de  Sainte-Marie  à  Aven, 
XXX VU,  314. 

Fdsstembeiio  (  1e  comte  de  )  vient 
à  Paris  de  la  part  de  l'Empereur  de- 
mander du  secours  au  Roi  conire 
l'électent  palatin,  élu  roi  de  Bohê- 
me, I.,4S4. 

FDSii^(Marie'Antoiue),  curé  de 
S.-Bartbeleoiy  à  Paria,  est  pour- 
suivi en  jnilice  sur  trois  chefs  d'ac- 
cusation, XLTllI,  343.  Exhorte  SCS 
paroiasiena  à  la  paix  et  ï  l'union, 
XLIX,  pi.  Proche  hardiment  con- 
tre lesiesuites,  iJS- 

FusTENSEac  (  Giiill.  de  )  rétablît 
la  discipline  parmi  les  lansquenets, 
XVHI,  3i9,_  Assiège  la  viUe  do 
Imemboucg,  puis  He  retire  en  Al-  , 
lemagne ,  ^Sa.  Force  Luxembourg  à 
capituler,  ainsi  que  la  ville  de  Com- 
mercy ,  5'»4'  Se  rend  maître  de  Vi- 
try,  535.  Est  fait  prisonnier,  et  con- 
duit à  Paris  à  la  Bastille,  548. 


GuisTON,  lieutea.  du  capit.  du 
guet,  est  condamné  à  mort  et  exé- 
cute, comme  parlisan  des  bugue- 
nois,  XXXIII,  m. 

GlBHiEL,~Ecignenr  de  Pisc,  vient 
demander  du  secours  au  niaréclial 
Boucicaut  contre  ses  sujets  révoltés, 
VII,  1 19.  Veut  vendre  Pise  et  tout 
son  comté  aux  Florealins ,  117. 
Traité  qu'il  conclut  avec  eux,  d'a- 
près les  conditions  proposées  pac 
Boucicaut,  i33.  LesPisana  sont  for- 
cés de  lie  soumettre  aux  Florenlins, 
i38-  Gabriel  va  demeurer  à  Milan , 
OJi  il  se  montre  traître  et  parjure 
«iverale  duc  son  frère,  ii6.  Pro- 
jeue  avec  Facin-Kan  d'enlever  au 
Bot  la  seigneurie  de  Gênes  ^  vient 
dans  la  ville  pour  exécuter4on  yro- 
îet,  177.  Comment  le  complot  est 


découvert,  178.  Se*  lettres  a  Facin- 
Kan  interceptées,  17g-  Il  a  la  tête 
tranchée,  iSo. 

Gaeta»,  fof.  l'art.  Caëtan. 
G*aDi>  fleseign.!  de  Goniague 
se  rend  maître  du  cbàtead  de  Carî- 
gnan  par  composition,  XtX,  191. 
Cette  composition  devient  une  oc- 
casion de  différends  entre  lui  et  Gu; 
de  Bangon,  a48.  Le  Roi  lui  permet 
de  se  retirer  che'i  lui,  i53. 

GViAS  (le  comte  de)  se  dtatingue 
à  la  défenae  de  Sienne,  XXI,  aig. 
GÂ11.1..UD  (le  capitaine),  ennemi 
juré  dlin  genlilh.  de  ees 
qu'il  accuse  d'avoir  lue  a 
va  l'attaquer  la  nuit  dans  son  cliâ- 
teau  avec  une  troupe  de  bandits, 
le  toc,  lui,  sa  femme  et  tous  ses 
domestiques;  i^mmeni  ces  handîu 
l5. 
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Boni  ausàiAi  pan»;    Gaillard   en        GiLLÎmi,  iréredaMnoiedcPc- 
arrété    et    coaddi    à    Ëordeaui,    rigord,  va  au  devant  de  Diwnci- 
XXXVll,  Sog.  H  noue  hardiment    din,  V,  «3.  Morne  arec  lui  à  Tu- 
KOD  crime  devant  it*  )ugOi  reçoit    saut  d'nne  abbaje,  65. 
la  tnort  avec  fermelc,  3io.  Oali.cs  (Je   prince  de),  connu 

Gijisïc  (la  comte  de]  rend  là>-  aous  le  num  du  prince  Koir,  fîUihi 
chement  Cazdle  aitx  Impérianz ,  n>i  Edouard  m,  charge,  à  la  télé 
XXJX,  3oo,  du  corps  qu'il  coomianduit  à  Cre- 

GiLARD  (Pierre)  eal  Dommé  par  cj,  la  cavalerie  française,  et  stti 
Francis  i  à  la  chaire  tt'éloqoeBce  l'acliOD  générale,  IV,  1 1 1.  Dtsceod 
latinefondécparceroi,  XVII,  laa.  en  Gu^ome,  mage  la  Gaicogoe, 
Gius  (le  cOD>te  de)  force  le  ia4-Penèire  danileBerri,  iig.Of- 
cardinat  de  La  VateUe  et  le  duc  de  fre  d'abandonner  ses  conquétiis  j  lû- 
Weinur  à  se  retirer  sur  Meli ,  L(,  claie  qne  jamais  l'Angleterre  n'aan 
.  337.  Prend  Saverne,  aiS.  Se  toge  à  payer  ga  rançon,  et  se  prépan  ■ 
à  Hariniont,  où  il  se  retranche  et  ia  bataille,  i3o.  Sa  cooduite  |rac- 
fcrave  l'armée  frmçaise,  33o.  Se  re-  reiue  envera  le  Koi  et  le*  seignnin 
tire  en  Alsace,  pois  en  Allemagne,  français  prisonniers,  i3l.  Sorcmc 
a34-  Est  forcé  de  se  retirer  de  la  deparollredevantlaf^Mir  dcipoin, 
Bourgogne,  oil  il  ne  peut  rien  faire,  refuse  avec  fierté  de  s'y  rendre,  iSo. 
371.  ASbibli  par  uaenalatlie  cruelle,  al 

GAlATnÀ,  diâlean  sur  te  port  de  obligé  de  quitter  la  Guyenne,  iSf. 
Conslaulinople ,  enleva  el  piis  [xir  Succombe  à  sa  maladie;  son  (wif 
les  princes  croisés,  ]  ,  ao4-  tére,  iS^.  (Prabts  det guerra  tntn 

GitÉiE  de  S.-Severin .  frère  ds  i«  Fr.  et  l'Aagl)  —  Est  touché  du 
comte  de  Cajasse,  tieuten.  de  lu-  pitoyable  sort  àe  f  ierrc-te-Cmdj 
dovic  Sforce,  se  rend  à  Lyon  auprès  envoie  au  devant  de  lui  Jean  Chn- 
du  Roi  avec  une  belle  escorte;  cont-  dos,  3(;4'  !<>  reçoit,  l'écoute,  lui 
ment  il  y  est  reçu,  XIII,  a5.  Con-  promet  des  secoure,  3^.  Sa  joita  1 
seille  aux  Pisans  de  se  révolter  con-  recevant  en  présent  la  tablt  d'or, 
trc  les  Florentins,  43'  Ce  qu'ils  font  397,  Son  élonnement  en  apprenaui  . 
en  effet,  4^-  ^"e  la  princesse  de  Galles  n'en  01 

GsLiGAJ  (Léonom  ).  Sa  oaissan-    aucuoement  satisfaite,    et  dénji-     ' 
ce;  par  ^el   moyen  elle  devient    prouve  la  protection  qu'il  accordt     | 
femme  de  ctiambre  de  Marie  de    a  Pierre-le-Croel,  398.  Failaespre-     I 
Médicis;  crédit  qu'Hle  obtient  sur    paratiJs  pour  se  mellre  en  campi- 
son  esprit,  L,   io3.  Devient  dsme    gne;  sa  jalousie  contre  Dogaesdii     | 
d'atour  de  la  Reine,  ■04.  Est  con-     entre  pour  beaucoup  dans  ses  léto- 
danmée  par  arrêt  du  parlement  à    luttons,  39g,  Kciit  à  tous  les  iri- 
avoirlatéle  tranchée; feu mhi  mari,    gneors  qui  dépendoieni  de  lui  dt 
le  maréchal   d'Ancre,  est  déclaré    veBir  le  joindre;  eavoie  un  tatleli 
coiomeelle  crimineldelése-majeaté,    Kenrî,  ^00.   Demande  passage  h 
et  tous  leurs  biens  sont  confisqués,    roi  de  Havarre,  qui  n'ose  Je  lui  rt- 
389.  Elle  souffre  la  mort  avec  con-    fuser,  4o4'  ^  décide  k  Uvi'er  In- 
stance, après  avoir  demandé  pardon    taille,  4io>  Comnaande  le  aorpsiit 
du  mal  qu'elle  a  fait  à  certaines  pet-    léeerve;   conrt  de  rang  en  laaf;, 
sonnes,  Sgo.  exhortant  les  siens  à  ne  iàire  saeas 

GALiGAi  (Et.],  frère  de  la  femme  (p»rtter  aux  Espagnols,  ^n.  Ea- 
de  Concini,  e^t  pourvu  de  Tabbaye  voie  on  kérant  dénoncer  le  conhst. 
de  Marmoutier;  pourquoi  on  Tap-  4'3-  ^  porte  sur  la  cavalerie  e>- 
petleJ<ma£ot  Je}acour,XLTX,t>5.  Jngnole,  la  fait  poursuivre  la  IsDce 
Giixiti(lesieur  de)  sauve  le  Ko*  dans  les  reins,  41S.  Fait  du  dervn 
et  l'Etat  II  la  baiaille  d'Arqués,  par  eSbrt  jfcr  obliger  Uaguesclin  i  M 
uUeactionremarquabkiXUVgSjS    vandre^  431.  Itefase  de  le  livm  > 
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duo  PMre ,  qui  v«ut  sa  venucr  nu  la  ctuix,  1 ,  loa.  E>t  nommé  paç  la 

les  prisoiiiuei)  frut^aisi  ooaiie  Du-  comte  de  Bloia  pour  aller  à  Venise, 

gueactiu  a  la  garile  dM  caput   de  106' 

Duc,  413'  Fait  appOTlei  as  ubifi  au  .  G^iobi  (le  baron  de)  est  lue  à 

milieu  du  ohniiip  de  batailla,  'ii3.  Snqiéna  avec  iSo  des  siens  par  les 

Soupçoane  la  Gdéliié  de  àaa  fédre,  protestana ,  XXXIV,  37a. 

4a5-  Lui  fait  praoïetlTe  qu'il  n'aura  GiiniT  (le  préaid.  de)  est  nom- 

aucun  reuentisteat  contre  lea  bour-  ma  chancelier  du  coja^me  de  Na.- 

gouii  de  BurgQi,^i6,  Trompe  jiar  pies,  XIV,  ^34' 

ce  prince,  ge  retire  arec  «m  armée  Gastoib  (lea)  pendent  et  étran~ 

du  câté  de  la  Niivarra,  /^■^S.  Befuia  glent  le  yaletd'un  héraut  euvoyé  ■ 

d«  déU*rer  Ou^fuesclia,  419-  Veut  Gand  p^r  lea  amt>a8sadeura  du  lol 

^ter  punir  la  fierlidie  de  don  fè-  de  France,  XI,  33.  Soua  le  nom 

dte,  43a.  Accorde  la  liberté, mojen-  de  compu^oo/w  i^e  ia  verde  tente , 

ntmt  rançon,  au  Beique  de  Vilaînei  pillent   ël    brûlent   le   Tillage   de 

et  au  marécbal  d'Andr^hem ,  444-  lulla,  34. 

(Ms'/n.  sur  SuguescUn.)  Gircig  (don).  Sis  du  vic&xoi  da 

GALLsa  (la  prJDc.  de)  fut  dtoet  Naplts,  essaie  ÎAuliieuwnt.  de.  re- 

iicaclia  a?ec  elle  a  AuguulâuiB,  preudie  SieaDe,   qui  a.setoué  1« 

i   donne  3o,aao   florins  poui  joufjdcrEmpurciu',  XXIX',iio. 

payer  sa  chiçou,  IV,  453-  Gaide  (le  batcm  de  l^),  général 

Gàlliot  (Jacq.},  commandaul  deagalécea  du  Roi,  enlève'.iSnavi- 

de  l'armée  royale  sous  les  ordres  de  cea  espagnols,  XXVIII,  4li-  Atta- 

Lb  TrémouiUe,  est  taé  à  labalaillit  qw  et  prend  deux  navires  de  la 

de  S.-Aiihiii,  XIV,  4o8.  m^e    nation,    XXIX,   iSo.   En 

CtiucuiE  [le  sire  de)  fait  lever  {trend  Iroii  autre*  devant  S.-FIo- 

le   siège  (lo  S.-Martiu-le-Gaillanl ,  cent,  SSj. 

attaqué  par  les  AoeUia,  VU,  3oS;  GiabEE  du  toi  de  France,  for. 

kMim.  de  Ftnin')  —  Défait  lea  UsMém.  d*Fteurange,XX\,  161. 

aureuignons  vereBlanquelaqueeu  .   GASDEa  des  rois  :  en  quel  nom-i 

Picardie,  VIII,  93.  Est f ai [ prison,  We  ils  doiieulêtre,  XXIV.  319. 

nier  à  la  bataille  de  Cievaut,  94.  Gi,BaET  (Henri),  provincial  de» 

(  /Mis)»,  eonc.  la  Pue  ;  lésuites  en  Angleterre ,  est  eirculé 

GAitii£uK  (la  marq.  de)  est  tué  à  mort  comme  complice  de  la  con- 

dans  une  cmbiucade,  après  s'élra  juratiou  des  poudres,  XLVll.  5i3. 

«•ilUmmcut  dé/endu,  LI,  319-  Girniek   (Laurent),   pendu   b& 

CiAMin .  march.  de  ta  rue  S.-De.  gibet  de  Paris  pour  cause  de  menr- 

ois  ,  marie  sa  fille  au  lils  du  présid,  tre,  reçoit  au  boul  d'un  an  et  de- 

<lBHaoqi«evîlle:Le>écusfuuLoema-  mi  les  honneurs  delà  aéputture, 

liage,  XLVI,  agî!^  XIV,  83. 

GMoa(AcbiUe),avocaLetcon-  Giaaisois  de  Ceux  de  la  rcli. 

sul  d'Anuouay.  Ses  Mémoires  ren-  gion  (état  des  ]  pour  l'année  ]6o(), 

ferment  des  détails  sur  lea  Euts  de  XLVIII,  >  39. 

I^aguedoG  de  1660,  elsur lea  trou.  GliaiGoa  (le  capil.  La)  prend 

bla  qui  lea  auiviieut,  XX,  34.  (In-  par    enalade    le  fort  La    Fiova  , 

Iroà.aux  M^.  Je  la  sec.  moitié  du  XXIX,  118.  Se  retire  enanile  aveo 

iG*tiick.) — lia  renferment  aussi  des  «on  butin  et  aans  perte,  iig. 

détails  sur  lea  horreurs  auxquelles  la  Glbbis  (don),    général  de  l'ar- 

'■■     ... c.  .  _..   — 1 . ^^  espagnole,  est  blessé  eu  llégs 

d'Oslende,XLVIl,3io. 

...  GiBBOo(le  capil,),  commandant 

la  précisûin  et  de  l'énergie,  de  Cosme  pw^  le  Roi,  défend  cette 

XXXIV,  3oa.  (iVolice.)  place  conirë  un  u^ear  milanaîa 

GUIB0MVIL1.E (Gautier  de]prend  nommé  Hainfroy,  XVIt,  339.  Le 
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forceàlaretrnilej  3^o.  Uponriait 

et  le  fait  prisonnier,   S^i.  Ett  tué 

-  i|u  licgeileS.-Geriluin,  XIX,'484- 

Gii  (  le  capit.  I^]  vend  l'éTéchc 
d'Amiens  k  uue  dame  galanie  de  la 
«Oiir  pour  So,ooo  livres,  XLV,  Ï07. 

Gascon  (Bernard),  connu  lous 
le  nomdufetitPeuillanl,  le  fait 
admirer  pat  aei  prédications,  ÏLV, 
334.  Apostrophe  doua  un  sermon 
madame  de  Nemours  ,  mère  du  duc 
de  'Guise,  après  la  mort  de  ce 
prince,  383. 

Oassiou  (le  capit.)  range  la  ville 
de  Nantes  au  parti  de  la  Liane  et 
soui  le  commandement  du  duc  de 
Uerca:ur,XXXrx,7i. 

Gui  (Du),  ferori  dn  Rqt,  est 
tuëdanssA  maison  par  des  hommes' 
majiniés,  XLV,  ii3. 

G*sV(t)o),  beau-frérede  L'Ei- 
toile  et  comeiller  duHoï,  reçoit, 
la  veille  de  la  mon,  des  dépêches 
du  chancelier  pour  les  sceaux  da 
la  reine  d'Ecosse;  l'ambassadeur 
d'Espagne  assiste  à  son  conyol, 
XLV,  188. 

Gaston   de   Foii.dac   de  Ne- 

lan,  où  il  devient  lieutenant  géné- 
ral pour  le  Boi,  après  la  mort  du 
feign.  de  Chaulmont;  enlÈTe  Bolo- 
gne au  Pape,  Bresse  et  Bergame 
aux  Vénitiens,  XIV,  460.  itésisie 

est  lue  il  la  bataille  de  Ravennes, 
461.  [Pan^g.  du  Ckev.  lam  repr.) 
—  Est  envoj'é  par  le  Itoi  pour  faire 
■es  premièiej  armfs  sous  Jean- 
Jacques  Trivulce,  XV,  106.  Est 
fiummj  lieutenant  geuéral  en  Ila- 
li^;  !$on  caractère]  projet  tatmi 
par  tiouis  XII  de  lui  donner  un  tiû- 
ne;  il  force  les  Suisses  à  rentrer 
dans  leur  pays,  m.  Marche  au 
fort  dé  l'hiver  au  secours  de  Bolo- 
gaej  entre  dans  celte  ville,  et  force 
Rajînond  do  Cardonne  à  en  lever 
le  siège, 'ii3.  Fait  en  neuf  jours 
une  route  de  5»  lieues  k  travers 
(nus  les  obstacles  imacînables;  en- 
tre dans  le  château  d.vlRresse ,  1 1 3. 
Ordonne  le  lendêmaià'  d'attaqner 
les  Vénidenij  son  discours  i  ses 
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■oldalij  siempère  de  la  viUe,  qui 
est  livrée  au  [nllage,  1 14.  Cotirt  at- 
taquer Bavetnea;  triomphe,  et  lom- 
be  frappé  d'un  conp  mortel,  11S. 
Ses  fuuérailles  ;  tombeau  qui  lui  fui 
élevé  à  Milan  quelques  anoé^  après 
*a  mort,  116.  {TabL  du  rig.  de 
Loua  xti.)  —  Est  envoyé  en  Italie 
avec  LooB  d'Ars,  317.  Sticcéde 
au  seigneur  de  Longueville  dans  la 
charffe  de  lieutenant  général  pour 
le  Roi  dans  U  Milanais,  376.  Il 
rassemble  ton  armée  i.  Final  près 
de  Ferrarej  entre  dans  Carpi,  011 
il  înlerroge  un  astrologue  célèbre , 
qui  fait  plosïeura  pr^ictious  snr 
la  bataille  qui  doit  le  llTrei  entre 
les  Ëspagnob  et  tes  Français;  pré- 
dictions qui  se  vérifient  bientât, 
37S-  Marche  au  secoursdu  château 
de  Bresse,  où  il  fait  son  entrée, 
iga.  Assemble  lous  ses  capitaines, 
qui  décident  de  livrer  assaut  à  U 
*llie;  dispositions  prises,  XVI,  3. 
Envoie  un  trompeite  sommer  An- 
dré &ritty  de  rendre  la  place,  t. 
Sur  son  refus,  donne  le  signal  de 
l'assaut,  5.  Encourage  les  siens  à 
venger  la  mort  de  Bayard ,  qu'iJ 
croit  tué;  faic^uir  les  Vénitiens, 
8.  Faitcesser  le  pillagedela  ville,(l 
TMOener  dans  leurs  maisons  les  da- 
rnes qui  se  sont  enfuies;  tait  tran- 
cher la  téle  au  capiuine  Avogare, 
qui  a  livré  d'abord  la  ville  aux  Vé- 
nitiens, 13.  Console  le  chevalier 
Bayard  ,  et  lui  fait  force  présens, 
l3.  Assemble  tous  ses  capitaines,  et 
marche  sur  B^gae;  rencontre 
l'aimee  ennemie  au  Castel  Saint- 
Vedro;  description  de  cette  arméei 
quel  en  est  le  nombre,  14,  La  veiUe 
de  I»  bataille  de  Ravennes,  de  l'a- 
vis de  Bajard,  Gaston  fait  l'or- 
donnanoe  de  la  bataille;  noms  des 
chefs  des  corps,  BC.^Kon  Versa  lion 
enlre  Gaston,  le  chevalier  Bayard, 
et  le  capitaine  Pedro  de  Pas  ,  chef 
des  geuelaires  espagnols,  3g.  Dé- 
tails sur  lo  bataille  de  Kitvénnes. 
40,  Comment  il  y  est  lue,  in.  Deuil 
que  sa  mort  répand  danslarniée, 
5o.  Est  enterré  à  Milan  avec  de 
grands  booneurv,  54-  (MeVn.  de 
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S^j^ard-)  —  Harclic  lot  Bresae , 
('eaernparei  délaiLa  sut-la  prise  (h 
celte  place  et  de  «on  ohlltMu , 
a>i.  Va  faire  le  siése  de  Rai 
DM,  3i3.  Décide  i^u'U  faut  li> 
bataille  aux  V^aitieni,  ai4-  Di- 
laila  sur  cette  balaille;  nQins  de 
ceux  ^ui  j  furent  ua  luéa  aa  blea- 
tétt  >|S.  {Flturangt.) 

Gastoh,  tToisième  fils  de  Hunri 
H,  Dalt  k  Fontainebleaii  le  iS  avril 
1608;  il  est  appelé  duc  d'Anjoa, 
XLVIII,  1Ï7.  i/Uém.deL'£iU>Ue.) 
—  Est  iDcousoUble  de  la  prïaon 
(te  M.  d'Oraauo;  fait  les  plaintes 
au  chancelier  d'ÀIÛre  ,  Ll^  di^^ 
au  cardioal  de  Kicbelieu ,  1  ô .  Té- 
moigne bauUment-Soa  dëplaisÎT  de 
b  prison  de  M.  de  Chatais  {  cnoseat 
à  épouser  miuiein.  ileMompeDiier;' 
avantages  que  le  Roi  lai  fait-  par 
ce  mariage;  ilprond.Ie  nom  de  duc 
d'Orléaus,  ai.  Cérémonies  du  ma- 
fia^, aa.  Va  au  siège  de  La  Ro- 
chelle {  sa  passion  pour  laprincesse 


1  og.  Coot 

fii<nielieu,  i$g.  Ecoute  les  proposi- 
tions qui  lui  sont  faites  pour  sortir 
de  la. COUT,  itio.  Se  rend  à  Lyon 
aupréâ  du  Roi  qui  est  maïade,  169. 
Va  trouver  le  cardinal  pour  lui  dé- 
clarer qu,'ïl  reoonce  à  son  amitié; 
a'en  va  à  Orléans,  17g.  Refuse  da 
revenir  ■  U  cour,  iS5.  Se  retire 
en  Bourgogne,  puis  en  Franche- 
Comté,  186.  Est  envoyé  pour  com- 
mander l'armée  c|ui  est  sons  les  or- 
dres de  M.  le  comte  deSoJssons; 
(C  raccommode  avec  lui,   a6e.  Re- 

r 't. ordre  de. commencer  le  siège 
Corbie.aSi.  Ses  propos piquan 3 
à  M.  le  marquia  de  Funtenny  j  a 
quelle  occasion,  363.  Prend- là  ré- 
eolution  avec  H.  le  comlc  de  Sois- 
sons  de  tuer  le  cardiusl  de  Riche- 
lieu;  change  ensuite  de  dessein, 
a68.  Se  retirftà  Blois,  173.  Baisons 
qui  le  déterminent  à  retourner  k  la 
cour,  a;5-  {Fonten^-Mareuil.) 

GiDGHia,  soldat  de  furiune,  for- 
me une  entreprise  «ur  Tillcfrandie 
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en  Champagne j  échoue,  et  laissu 
a  on  3oo  des  sitps  sur  la  place, 
XXXVI, 33s  Xmi,3Si. 

G\iiCHÉi-DiRTevtu.c ,  seign.  de 
Vaulaj,  est  envoyé  en  Italie  pour 
faire  une  levée  de  lôi  ia,ooahorp- 
mes  àe  pied, et  de  600  chevàù-' 
légers  ;  opère  celte  levée  en  quinxe 
jours,  XIX.,  18Ï. 

ûsncHèaiE  (le  sieur  de  La)  est 
donné  pour  précepteur  au  prince' 
de  rfavarre ,  depuis  Henrr  iv,' 
XXXIX,  346. 

GAiicoiiajleKigii.de),  tait  pri- 
sonnier par  le  comte  de  S.-Paul, 
eit  envoyé  es  Artois,  puis  délivré' 
moyennant  finanças,  yil,  a55. 

GlDconiiT(le  leign.  de),  lieute- 
nant du  Boi,  est  envoyé  pour  re- 
mettre le  sié^e  devant  Perpignan,  ! 
XIIl,  435.  Meurt  à  Paris,  dont  il 
étoit  lieulenaot  pour  le  Rot,  d'une 
maladie  qui  enlevé  plusieurs  per-' 
sonnes  de  distinciion.XfV,  loi. 

GADLttEa  DE  Cdhcl  cousellle 
ani  croisés,  pour  éviter  le  feu  gré- 
geois, de  se  jeter  a  terre  sur  les 
coudê^elàgensux,  etdecriérmer-' 
ci  il  Dieu, 11,335. 

Gacltiek  iiE  La  Horcni,  porie- 
banniére  du  comte  d'Aspremont, 
fait  preuve  de  grande  bravoure,  II, 

ae4. 

GiiiLtiEii  DE  Chatilloh,  en- 
voyé parle  Bei  pour  défendre  les 
machines  que  les  Sarrasin»  vou- 
loient  enlever,  II,  356.  Repousse  vi-' 

SDurausement  l'ennemi,  aSi. Trait 
a  sabravoure;  sa  mort,  3o8. 
GAcaic(Luc},  célèbre  malhéma- 
ticten,  fait  une  prédiction  anr  le 
rèaric  de  Henri  11 ,  XLV,  Si. 


jettent  d  assassiner  le  roi  de  ce  pays 
pour  venLjer  leur  jiére,  décapité- 
comme  coupable  dn  crime  de  lé»e- 
iHaieslé,  XXXVI,  4^3.  Comment 
ils  échouent  dans  leur  projet,  isi. 
Leur  punition,  455;  XLVII,  389 
et  suiv. 

GACTBita  DE  S.-Dehis  manque 
aux  promesses  qu'il  avoit  faites  aux 
chefs  croisés,!,  i3i. 
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Gâuthiei,  archev,  ide  Stua,  têt.  Irifa  ton.  III,. 3S.  B«au  porinii 
envoyé  ptr  la  raiiu  BUuche  pour  qu'ilfaiidc  tlOlIÏ■lXl43• 
dema^de^AUIga(^.  deProv^Dcêee  GiniBmiD,  précinm  a  Notrc- 
mariage  pour  Louù  IX,  ll,â}>  Dame  sur   l'ourtrliire   da  Euta. 

GiuTiia  tk  cl|ev.),du  paili  as-  fut  toiu  (ci  effant  pour  ptoirt» 

glais,  cominaDdant  b  ville  ^e  Braui,  cpic  la  loi  Ealîqne  pnt  tlie  ch»af,it 

ttfiat  dv  se  rcudre  à  DuguMctio,  etcorrigéeparUnaLroii.liLVl.Sii. 

A  ,  91.  GinÉKAL  :  qasliUa  qaE  doit  axoil 

GiDTiE*  t  II-  père),  jétnitv;,  fiu-  ud  général  en  gunre  cÎTiIe,  XXIV, 

blie  uu  livre  iuUUilé  Tatta  chroitv-  347. 

^aphiaue^de  C^IM  duehrittianiime,  GèlE»(la  ville  4*),  décbit^eviir 

XLVIII,  iSs.                          *  1m  ftictioDs.se  donne  librement  1  h 

GÀDTAïa-QocKET,   gei^peui  de  France^  dîscourl  des  «mbauadtun 

Dreul,asl  chaque  lie  p;prlec  des  kl-  génois  m  Roi,  VJ,  s^S.  (  Tabl.  du 

irtsde  pttcilicMiiHi  au  habilani  do  rig.    dr   Ch.    ri^  —  Sa   poiwailGe 

Gand,  X,  i5i.  Commcal  cea  Itt-  anéanlie  par  l'efict  de  la  baine  b^ 

lies  Boni  re^pLS,  iSa.  Tédilaire  entre  les  puelfei  et  ks  gi- 

Gi.irvAia-i.K-KoT  l'engage  ù  re^  bclina,  VII,  5.  La  piospérilé  deGé- 

meure  dans  W  iDaiuB  du  conuetit-  naa  réveille  l'ancienne  jalousw  ît 

b]<  Harcouasis,  Oievreiue  et  Hont-  Venise,  3o.  {  Bouàcmn.  ) 

lkérj,VIll,4B9.  Gesië  (H.  de)  est  oondaionéi 

GAXViiia-MÀDHiEt,lkui..  général  avoir  k  lète  tranchée  pour  avoir 

du  bailli  de  KuueH,  rat  fait  prihon-  fanuement  accos^  M.  ds  Vend  Ame 

nier,  ai  décapité  au  Pont-de-l'Areba  de  vuukir  entreprendre  anr  k  pn- 

pour  crimes  à   loi  imputés,  XIII,  sonnedu  Hoi,  L,  3^. 

'S3q-  GiaiiBxc  (  1*  aienr  de),>ltaché 

GïTHiLnBes  (  J.  de),  liéraut  dw  au  mi  de  Navarre,  est  tué  dans  une 

Roi,  est  aHiaitlt  de  grosses  pierres  raearaiouclia  pré*  de  Font,  XXXV, 

par  Us  Turcs,  II,  s5o.  iSa. 

Gaïil-DuhiH  ,  cndi ,  voyant  que  Gevus,  euvoyé  par  Col^Tavec 

k  vietoiresedéclaruit  pditrlesPrau-  3/iDO  tiommes  pour  secourir  Mont, 

çau  parce  que  lé  Veut  souffîoit  dsns  est  baltu  par  les  Eipagnob,  XXV, 

lé  visage  des  Musulmans,  etélevoit  thi.  {  Mem.  de  Ttu/anneM.)  —  Ett 

contre  eux  la  poussière,  adressa  ta  lue  dam  un   cumbat  livré  prés  du 

pamU  auvent  elle  Bi  ciangeri  ce  Qtutaay ,  XXXI,  iSa.  (C«i»n>. d* 

14UI  fut  cause  que  le  loi  de  France  Aoiuttn.  ) 

fut  bit  prisonnier,  III,  S8.  Oihtil,  comrDisdu  mirmtentlant 

GiPFiDT  DE  L*.CHAru4.B  pOTte  SambUm^y,  est  pend»  potar  avoir 

■  Thibaut  de  Champagne  uneletue  soDStraituncsonme  de  400,000  écM 

du  Roi  qui  lui  défend  d'épouaer  k  qu'il  a  livrée  ■  la  dacberse  d'An- 

lille  du  cointe  do  Bieta^e,  II,  [g4<  gonlénie,  XVII,  53. 

Gstou  [  li),  comédiens  italiens,  Gextii.  (kpréiid.)  eupendnaa 

caotmencent  k  [ouer  leurs  coméJits  gibet  de  Montfaucen,  XLV,  Si. 

dans  la  saUe  des  Elats  a  Bloii,  XLV,  Gehtilshobnes  de  nom  et  d'ai- 

■49-  Fuis  k  l'bâtel  de  Bourbou  i  Pa-  mes  :  divcrsel  opinions  sbt  les  qua- 

ris,  i5i.  Ils  reçoivent  défense  de  litéi  qui  consUtuoiént  eca  gentils- 

)auat,  iSi.  Oblieonenl  un  ordre  du  boom  es  ,  lit,  aoo.  I^  plus  proba- 

Roi  pour  représenter  leurs  oomé-  bk  est  qu'ils  dévoient  juslifîarqBa- 

diea,  iS4-  tre  ligues  de  noblesse,  aoS;  ce  qui 

GELn,arohev.  d'Embrua,  se  pro-  sr.prouve  par  ^vers  statuts  d'ordrt 

nonce  en  faveur  de  Jeanne  d^ivc,  de  chevalerie,  au4'  H  n'éloit  pas 

VIII,  367-                            -  permis  au  genlilsb.  de  prendre  al- 

GEMEUDDiK-ABOOLMOUiUi-ion-  lianCB  ailleufs  qua  dans  lea  familiii 

ter,  historien  arabe,  foir aou  Ex-  nobles,   à   peâK   de.  déchoir  des 
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prérogatives  qui  appât Icnoient  au  d'éloifuciice  cl  Je  rili«>Q,3li.  De- 
uobles,  3o5.  Sur  quellea  laisoiu  venu  chancelier  de  l'uuiversiié,  ré- 
éloit  fondée  celte  iléfen se;  les  Juifs,  fute  la  dotlriae  de  Jean  Le  I>ctil, 
les  SaDtariUiiis  elles  Ibèies  ne  pei-  Sif-  EsleDTOjéan  concile  de  Con- 
mettoicDt  point  d'alliances  étran-  alance,  oix  il  fait  condamner  celte 
jwres,  ao6.ThéodiMeet les  lowdes  docltine,  3i6.  (Tait,  du  rcg.  de 
Visigoths  les  dëfendircnt ,  lo^ .  Les  Ch.  ri.)  —  Son  livre  de  PAutoriU 
nobles  mésalliêa  ne  pouvoient  aspi-  dtt  Coneilti  est  saisi  par  le  nonce 
ter  anx  dignités  éminentes,  ni  se  duFape,  XLVIII,  i.  [VEsioile.) 
trouver  dans  les  assemblées  des  Giaii  (le  sieur  de  ],  mestre  de 
cheraliers  aux  tournois,  aoS.  I«b  camp,  est  tué  à  la  prise  da  faub.  de 
lois  tùriles  et  poliUquea  oui  établi  Saint-Srmphorien  pr^  de  Tours, 
des  peines  pour  empichei  les  mas-  XXXIX,  i33. 
alliances,  an.  Venaéc  du  roi  Eu-  GESSias(teaieur  de)éTente  une 
mènes  à  cet  égardj  eipreseions  d*  mine  que  le  Roi  fsil  jouer  sous  le 
l'biMoriographe  Georges  Chastel-  mont  Saiote-Calbcriiie,  au  siège  de 
lain,  qui  appuie  l'opinion  qu'on  avoît  Bouen ,  XLV I ,  iSl. 
en  France  de  U  noblesse  de  nom  Giic  (P.  de ) est  fait  chauc^er 
et  d'armes,  iia.  parle  duc  de  Bourgogne;  harauRue 

Geoffroy  D'EjiacovHT,  fréro  ks  Parisiens  aur  )a  place  de  l'hOtel 
d'uDdesseigaeursbretonsdécapitéa  d^.-¥aul,  et  leap  annonce  que 
pour  leurs  liaisons  avec  Edouard,  l'indignation  du  Koi  n'est  pas  cal- 
ei  rétaàé  auprès  de  ce  prince,  lui  mée,  VI,  i^.  Se  distingue  à  la  cour 
coBseillie  de  débarquer  en  Norman-  d'Isabelle  r  Viucenoes,.  3ag. 
die,  IV,  107.  GiAC  (la  dame  deUctjufert  un 

GvomoT,  seign.   de   Freuitlj,     grand  pouvoir  sur  le  duc  de  Bonr- 
passe  pour  éttel'inventeur  desloui-    gognej  parvient  à  lui  persuader  de 
nob.lll,  iii.Diicange  pense  ^u'il    uaiier   direciement  avec  le  Dau- 
fut   seulement  le  premier   qui  en     phin,  VI,  3^9.  Ses  artifices  dissi-   - 
dressa  les  lois  et  les  régies,  1 13.         peut  ses  inquiétudes  au  sujet  de  Ten- 

GeoFFioT,   coDiie    du   Perche,    trevue  doMontereau.  3Sa. 
prend  la  croii,  I,   lo^.  Sa  morl;        Giic,  favori  de  Charles  vu,  est 
son  portrait,  118.  placé  auprès  de  ce  princi;  par  te 

GnoKCE,évéque  de  Waradin,  est  ministre  Louvet,  \IIl,  aa.  Effrayé 
tué  par  ordre  de  Ferdinand,  roi  da  des  succès  du  comte  de  Bichemont, 
Hongrie;  son  élévationj  cause  de  sa  le  met  hors  d'élal  de  continuer  ses 
mort,  XXIV,  36.  opérations,   33.  Est  enlevé  de   la 

GÉ«»HD  (le  grand),  capit.  du  fort  cour,  jugé  et  eïéculé,  14.  {Tait. 
de  Jadine,  est  fait  prisonnier  par  te  du  rig.  da  Ch.  ni.)  —  Est  mis 
dnc  de  Nevera,  XXXI,  34^-  auprès  du  Roi  par  le  président  de 

G^aiHD  (Ballhazar),  de  Dole,  tue  Vrovence  ,  m.  Conseille  de  jeter 
à  Delft  le  prince  d'Orange;  sei  de-  dans  la  rivière  l'évêque  Comberel 
claralions,  son  supplice,  XLV,a79.  pour  avoir  parlé  contre  unelevée  de 
Gtuos  (  Jean  Charlier,  comiu  tailles  dans  l'assemblée  des  Etats, 
dcpuia  sous  le  nom  de),  commence  118^  Ht»  démêlés  avecI^Trémouil- 
sa  carrière  dans  une  assemblée  du  Is;  est  enlevé  à  Iisoudun  dans  l'hA' 
clergé,  où  il  fut  décidé  que  Be-  tel  dn  Boi;  conduite  Bourges,  puis 
nolt  ziii  devoit  abdiquer,  VI,  i3S.  à  Dun-le-Roi,  oà  il  est  jugé,  t  rp 
Cherche  à  rétablir  la  paix  dans  l'E'  Confesse  toot  ce  dont  il  est  accuse  ; 
glise  et  dans  l'&st,  aG^.  Sermon  est  jelé  dans  la  rivière,  et  remplacé 
pathétique  qn'il  prononce  â  cette  auprésduRoi  parLeCamusdeDeau-, 
occasion,  a6S.  Se  réfugie  dans  les  lieu,  110.  (  Mém.  eonc.  la  Pac.  ) 
voûtes  de  Noire-Dame,  Sog.  Tient  —  EfcarlG  du  Roi  tous  les  seigneurs, 
devint  le  Dau^n  on  discours  fort    eicepté  r^ux  de  Cttrmont  et  de 
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Foiij  fait  enipoboiuiei  ta  femme, 
434'  CommeDl  il  est  enlevé  à  luoa- 
duu,  435.  EstcouduiLà  Duiij  cou- 
feue  tuusBea  crimes^  oiTre  au  con- 
nétable <I«  Richemout  100,000  écus, 
u  seconde  femme,  seaenfaiu,  k> 
placea,  pour  garans  de  sa  protneuH 
de  n'approcher  du  fioi  de  ao  lieues, 
436.  {Hicheoioiu.) 

Giseilcduiit  (le  sire  de),  maire 
de  ta  ville  de  S.-Quenllu,  seconda 
piiûsaiDoient  Colignr  dana  la  dé- 
hust  de  celte  place,  XXXII,  3;. 
(  f^oir  aussi,  meaie  Lomé,  ^'i^e  de 

éii(  Je  maréchal  de  )e.l  envoyé 
avec  J.-J.  Trivulce  a  Vonlremoli , 
oii  il  «'établit;  ne  peut  empfchec  la 
destruction  de  celle  ville,  XIII, 
1 1 5.  Mande  au  Roi  qu'il  a  passé  les 
ApeDuias,  m.  £<i  envoyé  i>  Ho- 
vacTC  poui  aider  le  duc  d'Orléans  à 
eu  sodir,  17».  [Mém.  de  Conùna.) 
—  Accusé  par  Ânue  de  Bretagne, 
épouse  de  Louis  xii,  ilsuccombej 
dctaiisGur  ce  proccsi  il  petd  loate* 
■es  places  et  ses  dignités,  XV,  63 
et  suiv.  (Tabl.  durée.  île  Louit  m.) 

GiLGEfL  (Nicolas),  syndic  de  la 
ville  de  Nuretnberg,  est  exécuté  à 
mort  pour  inceste,  XLVII,  5i3. 

Gilles,  frère  du  comte  de  Biche- 

Ïioat,  tient  pour  le  parti  du  duc  de 
ourgo^ne,  Vill,  41  r.  Est  arrêté 
par  ordre  du  Roi,  536.  Conduit  au 
cbâteau  de  Dinaot,  537.  Sa  Mort 
~ ';e  par  Jean  Charlier,  55o. 


it  de  Paris.  Sa 
mille  j  est  admis  conseiller-clerc  au 
.  parIcmenLj  assiste  aux  obsèques  de 
Cliades  11;  est  cnnnené  dans  les  ca- 
chots de  la  Bastille  pat  Bussy-lc- 
Clerc,  XUX,  241.  Se  réunit  au 

Krlement  de  Tours;  son  août  pour 
lettres;  sa  liuison  avec  les  beaux 
esprits  de  son  temps,  ^4^'  H  tra- 
vaille àlaEstireMénippée^sa  mort, 
a43.  Ses  ouvrages^  il  publie  une  re- 
lation de  ce  qui  s'est  passé  au  parle- 

de  Marie  de  Médicis,  344'  (  ^'o''"-) 
—  Publie  le  recueil  des  priviléjjei 
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de  l'EgliM  rallicane,  XLVHI,  i43. 
{tî^m.  de  L'Etloile.) 

ûiiEiiiE  [Nicole  de)  est  blessé  à 
l'assaut  du  boulevard  d'OrléaDs, 
VIII,  i4a. 

GiviT  (  le  sieur  de)  se  signale  dam 
l'attaque  des  faubourgs  de  Parii, 
XXXVI,  i5i.  S'acquiert  un  grand 
honneur  par  la  reprise  de  Coibcil, 
i83.  Est  tbrcé  de  rendre  Neufckltd 
aux  ducs  de  Parme  et  de  Hayenne, 
3o6.  Est  tuéd'un  coup  de  mousquet 
au  siège  de  Laon,  :i8i.  {M^m.  de 
CheMnt^.)—.  Apréa  la  bataille  d'I- 
vrj,  il  laisse  passer,  mojcniHnt.HiK 
certaine  somme,  une  grande  qusa- 
lilé  de  vivrea  pour  Paris,  XL,  5î. 
Reprend  Corbeil  par  surprise,  lî^. 
Estforcé  de  remettre  Neufchàtet  w 
ducdeParme,XLI,4r.Pounuilh 
cavalerie  espagnole  jusqu'aux  porM 
deLaFère,  aAS.  Est  tué  ausiégede 
LaOQ,  s44.  {3fém.  de  Cayet.)- 
Vient  braver  les  Parisiens  j  esl  rt- 
poussé  ,  XLVI ,  34.  Eeprcnd  Cot- 
beil ,  106.  Est  forcé  de  rendre  pir 
composition  la  ville  de  Heufcfailel, 
93g.  Est  tué  en  siège  de  Laon,  tt 
flirt  regretté  de  toute  la  noblesse, 
XLVII, 69.(Z,'£iMi/e.) 

GuciDia,  capitaine  anglais, esl 
chargé  de  ta  garde  et  de  la  défense 
des  tLiurnelles  d'Orléans,  VIII,  li}. 
Menace  de  faire  lucr  tous  les  habi- 
tans  ijuand  il  entrera  dans  la  ville  ; 
invite  le  comte  de  Salisboiy  i  venir 
voie  ta  fermeture  et  renceinle  d> 
siège,  i44-  ^t  noyé  dans  la  Loire 
avec  les  seiga.  de  Ponvains  et  de 
Commus ,  en  voulant  se  sauver  par 
le  pont-levis  des  toorneiles,  i^S. 

GiovE  (le  aeign.de)  est  lue  ils 
balaille  de  Cerisolles,  XIX,  Sag- 

Glàko,  beau-frére  de  P.deLTs- 
toile,  est  blessé  d'un  bouleiiiréde 
l'armée  du  Roi,  XLVI,  63. 

Gi.EH*T  (tecapit.).  Le  sei^eutde 

capilaiiie  est  tué  sur  lestraachées 


n  des  go 


jais  valels,  oui  va  au  milieu  de  far- 
quebuserie  chercher  le  corps  de  ton 
maître,  ïirapporledans  la  ville  de 
Meiz  pour  lui  faire  doonfer  la  sépul- 
ture, XXXII,  Î5S.  Le  capit.  Gleuay 
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islfeitmesUede  campa  la  place  du 
capilaioe  Faviira,  mort-de  ses  bles- 
sures, 36o. 

Gi.ESEt.(le  catdinal),  favori  de 
l'Empeteur,  est  arrêté  a  Vieune  pat 
le  roi  de  Hongrie  et  l'arcbiduc  Fet- 
diuaad,  T^  433. 

GçocESTEit  (  le  duc  ^)  reçoil  de 
Heoti  T  inouraut  la  reRnce'd'An- 
gEetecte,  VI,.  36o.  {T<.bLàu  rég.de 
Ch.  ri.^trrEpoase  Jncquetîne  de 
Eatnaut,  femme  du  duc  de  Brabanl, 
Vni,  ao.  [TatL  durêg.  de  Ch.  rii.) 

GoBin  Agice,  séduit  pnr  l'appit 
de  l'or,  ludique  à  Edouard  un  en- 
droit où  la  Somme  cloit  guéable 
pendaQi  la  marée  basse,  iV,  i(H), 

GÔDEFiioT  (Denis),  historiogra- 
phe de  France,  publie  les  MémoiAs 
coDcernaat  la  l^ucelle  d'Orléans  en 
iG6[,YIII,  3.  Son  opiaiou  sur  ces 
Mémoires  est  difficile  i^  adopter.  4. 
11  *a  a  raifuuL  le  style,  S.  Af.it 
réimprimer  aussi  les  Mémoires  sur 
le  comte  de  Richemont,  et  en  ade 
même  raîeuni  le  style,  qui  pcésenie 
Irop  souvent  un  mélange  désagréa- 
ble des  foinies  antiques  et  moder- 
>es,  4oS.  Sa  collection  des  hisloires^ 
coDtemporaiaes  de  Charles  Tii  se- 
loit  irès-précieose  ai  elle  étoil  com- 

ÎlèUj  ce  qu'on  doit  y  i^grettcrj 
Mticle  auquel  il  a  donné  le'plus  d(' 
développe mcnl  eat  celui  qui'  con- 


le  Flor 


t  d'Iliiei 


détalioQ  a  décidé  les  édrtears  à  le 
conserver  dans  leur  Collection,  570. 
GoSefkot  (ThcodoT^  publie  en 
iSiales  ïlémoRres  sur  Uoulilcaut, 
VI,  169.  Publie«n  iGaa  les  Mémoi- 
res retallfi  art  cemte  de  BltçhemoDli 
de  qui  il  les  tenait;  pourquoi  les 
nouveau!  éditeurs  ont  préféré  sa 
version  à  cïlle  de  Denis  Godefrov, 

vm,4„3.*-: 

(^ddefuot  (  Denis  ),  Bis  de  Théo- 
dore, publie  en  i65!!  les  Mémoires 
der.mn,VI,  170. 

GaDiraoT,  auteur  d'un  livre  in- 
<iinlé  /Haintenue  des  Souvtraiiu, 
XLvni,  66. 

GoDEFRor,  directeur  de  la  cham- 
bre des  comples  de  Lille,  publie 
<u  171g  nne  prenaère  édition  du 


Tournai  de  Henri  iv  par  L'Estoile, 
XLV,  1^.  Réflexions  critiques  sur 
son  travail,  35. 

GoiiEHln  DE  Fit E n'oppose  aucu- 
ne résistance  à  l'armée  anjjlaLse  après 
son  fassftge  de  la  Somme,  IV,  10g. 
'GunoHAR,  Toi  de  Bourgogne  ;  la 
première  maison  de  Bourgogne  est 
détruite  sous  son  réj^ne,  IX,  11. 

GoDon,  gantier,  un  des  Seize,  ap- 
pelé le  cha)>elain  de  Guftrinus,  sort 
de  Paris,  XLVII,  i3. 

G01S  (  le  capit.  ) ,  du  parti  de  la 
Ligue,  eit  blessé  d'un  coup  d'épée 
par  le  peuple  de  Paris,  et  meuri  de 
sa  blessure,  XL,  io5. 

Goix  (  Le  ) ,  boucher  de  Paris,  un 
des  chefs  de  la  milice  royale,  s'em- 
pare du  clùteau  de  \iceslie,  et  le 
brûle;  perte  j^réparab le  causée  par 
cet  incencUtf-r'^I,  198.  Est  blessé 
dans  une  expédition,  et  meurt  quel- 
ques jours  aprésj  magndiques  fa- 
néraillea  qu'on  lui  l'ail,  3oo. 

GoBEBvJRuy  ),  sei^.  espagnol. 
Tient  au  tàmip  du  Roi  a  Amiens  fai~ 
re  des  propositions  de  paix,  XXVII, 
îSit, 

(ïtoiiEtiDT,  frère  de  CbïldéHc, 
roi'  de  Bourgogne,  enferme  son 
frère, fait  mourir  sa  belle-smur,  et 
usurpe  le  trdue,  IX,  131,  Marie  sa 
nièce  Clolilde  i.  Clovîs;  comment  il 
perd  le  litre  de  roi,  ii3. 

GonDp.aïc,  tils  de  Gondicaire, 
réunit  plusieurs  provinces  au  royau- 
me de  Bourgogne ,  IX,  31. 

Gondicaire,     premier ''roi     des 


IX.  ai 

GoNDiN,  maréchal  de  camp,  blo- 
que la  ville  -d'Espaguac,  XXXVUT, 
aai,  et  le  château  de  Quezac,  lai. 
Tient  celui  de  Oedoueso  assiégé  j  le 
force  i  se  rendre,  aidé  de  Idatthiei) 
Merle,  ii3. 

GoNDniN  (le  capic.  La  Molhe  ) 
pille  les  faubourgs  de  Sains  et  les 
villages  voisins,  XIX .  433.  Est  ren- 
versé et  blessé  près  de  Vitrj,  533. 
(  Da  Bellay.)  —  Défait  imprudem- 
ment a  Valence  ce  que  le  sieur  de 
Tavannes  n  fuitj  est  pendu  pur  le 


Di^ilizDdbyGoOgle 


a36  GON  GON 

peuple  à  «ne  fenêtre ,  XXIV,  ^83.  XLV,  i58.  Il  revient  d*  Boœ  aprâi 
{3I^Hi,deTevaancf.) — A&siégePaa-  avoir  obtenu  pour  le  Roi  reliéna- 
scraa  dans  1c  Piémont  el  «'eu  Fend  tion  de  loo.ouo  écua  de  reoie:  yen 
■naître,  XXIX,  56.  £st  blâmé  par  faiuà  cette  occaelDn,  3i  i.  Eilchar- 
le  maréchal  de  Briasac  d'avoir  eD-  gé  avec  l'archevêque  de  Ljon,  par 
trepria  d'attirer  Isa  esncmia  dant  une  auemblée  générale  tenue  en  la 
Villeneure  d'Ast,  dont  il  étoit  gou-  «aile  S.-Louîa ,  d'aller  vers  le  roi  de 
vemeur,' ii5.  Se  rend  ualtiEjde  Haraire  propoger  quel'iiiea  mojeui 
Tone,  ia6,  et  de  la  ville  d'Aliie,  d'acconuDOBeaieDl,  et  vers  le  duc 
i49i  Êit  bleaaé  dans  on  combat  11-  de  Mayenne  pour  le  même  objet, 
vre  prèad'Att,  344- ^■'■'^ '1""^  C*^  XLTI,  71.  Demande  au  Boi  un 
sal,  35i.  BepouMe  lea  Impériaux  paaïe-pOTt  pooT  aller  à  S. -Deuil 
qui  viennent  leconnollre  la  place  coaHouniquer  avec  lui ,  88.  Se  rend 
deMontcalve,  XXX,  a3g.  Promet  avec  Tarcliev.  de  Lyon  à  S.-Anlci- 
au  Roi  de  la  défendre  jiuqu^â  la  ne-dea-Champa ,  où  eat  le  Roii  dé- 
mort, 140,  Dreiae  une  embuscade  lails  sur  leur  entrevue,  8g.  Eatdii- 
aux  enacmia  près  de  Casai,  360.  peosé  par  nu  bref  du  Pape  de  jurer 
(Du  ^iViari.)  — Poursuit  lea  pro-  l'union  pour  le  présent,  i83.  Son 
K^taoa révoltés  du  Dauphîué,  00m-  (laPaiia  dans  la  cruinle  dea  Seiic, 
luandés  par  Mouvaiiael  Moalbrun,  qui  se  défient  de  lui,  184.  Est  dé- 
el  les  force  à  te  retirer  de  France ,  pâté  à  Bolne  par  le  Roi  ,  pour  loi 
XXXIII,  107.  £ït  tué  par  les  pro-  témoigner  l'intenUon  où  est  S.  M. 
teslana,  181  •  (iMVni.  de  Cailclnau.)  de  te  faire  instruire,  37a.  Est  bien 

GoHnv,  seigneur  du  Peron,  ban-  reçu  du  duc  d*  Toacane;  i|  lai 
qnier  Porentin  de  Lyon,  épouse  eA  défendu  par  le  Pape  d'entrer 
une  Italienne  qui  païae  itu  aervice  dans  lea  terres  de  l'Egliaej  pour- 
de  Cath.  de  Médicitj  élévation  et  quoi;  réponse  qu'il  &iit  à  cette  dé- 
fortune  de  sa  famille,  XLV,  9S.  l«uae,  386.  Bruita  à  Paria  aor  l'ae- 
Meurtà  l'ige  de  8a  ans  ;  est  eiÂrré  oueil^uiluiestbitiSaS.  (f'ftUii^ty 
aux  Augustina  de  Paris,  laissant  Gokdv  (le  sieur  de),  dievafa'er 
4^0,000  écua,  199.  d'honneur  de  Marie  de  Médieit, 

GoiDi  (le  cardinal  de),  évèque  loge  chej  lui  le  Roi  et  la  Heine  i 

de  Paris,  sort  de  cette  ville uvoc se»  .leur  arrivée  à  Paris  , XXXVI,  491. 
granda  vicaires,  et  va  à  Fontaine-        Gordt  (Ch.  de),  seini.  de  l.a 

bleau  recoun  jltre   Henri  iv,  KX,  Tour,  meurt  de  chagrin  d'avoir  été 

3T1.  (introduo.)  —  Est  envoyé  par  privé  des  meubles  et  accoutremens 

les  Parisiens  pour  traiter  d  un  ac-  du  fea  Roi,  qu'il  devoit  avoir  en  sa 

commodémentavec  le  Roi,  XXXVI,  qualité  de^altrede  lagarde-robe; 

iSi.{Iiïém.  de  CAefertjr.) — Cher-  origine'el  liuvatïon' de  aa  fomiUs, 

les  lil 

103.  Est  envoyé  vers"  le  Boi  im  «uuvnwui  uimuou,  .0,  im  urui 

l'archev.  de  Lyon,  pour  traiter  de  de  sa  cour,  assiéger  Caaal,  LI,  9 
paix ,  106.  Détails  sur  leur  confë-        Goneilvb  de  CoibouE  (don  Fer 

renée   avec  S.    M.,    107,    Ils  vont  uandde],  à  la  tête  <^e  armée  e*- 

trouver  à  Meaux  le  duc  de  Mayen-  pagnole ,  débarque  à  Reggio  avte  le 

ne,  qui  les  trompe,  1 15.  Le  cardinal  jeune  roi  Ferdinand^  est  oettu  par 

eal  envoyé  à  floine  par  le  lloi;  avec  les  Français,  que  commande  d'Au- 

ijuelle  peine  il  fait  ce  voyage,  XLI,  bigny,  XIV,  a5o.  (iVbtice.)  —  As- 

170.  Comment  il  parvient  a  obtemv  aiége  Tsrenle,  qui  se  rend  par  com- 

Budience  du  Pape,    171.    (Catùl-  positiou^   fait  partir   contre  la  fui 

nau.) —  Obtient  de  Henri  m  la  donnée  le  fila  aîné  du  roi  de  Naples 

permission  de  prendre  pour  ooad-  pour  l'Espagne,  XV,  l^n.  Profile  dea 

(uteur  le  docteur  Saint-Germain,  divisions  élevées  dansrarméafraD- 
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rjbe  pour  s'emparer  de  la  Capîu-  le  duché  de  Mïlau,  38.  {Coinnt.  de 

oate;  sarprend  Meiti  et 'lVoJB^53.  Jtaimiin.) 

Uéfaii  les  FcançRÙ  à  ii  bataille  de  Gohteri   (le  père),  jéjuiie,  pu- 

Ceiignolïs,  57.  [TaiL  da  régne  de  blîe  im  livre  ialilulé  la  vraie  Pro- 

■  Imuii  zii.'j  —  S'avance  vers  (•»>>«  ce'iture  ponr  terniiiier  le  différend 

«n  FrovcDce,  et  se  retire  saiu  com-  en  inatière  de  relîgioD,  XLVIII,  36. 

bat,  XIX,  ^3.  Vient  à  Brignoles  Gohtiei  (le  père),  jésuite,  apos- 

aprés  la  difaile  des  seign.  de  Mon-  trophe  le  Roi  présent  dans  un  de 

tcjcan  ei  deBoiHy,66.  Vient  mettre  ses  sermons,  XLVII,  433.  Prêche 

le  siège  devant  Guise,  qu'il  aban-  encore  devant  le  Roi  avec  beaucoup 

donne  pour  se  retirer  devant  Lan-  de  hardiesse,  XI.VIII,  348.  Prêche 

dieciea,   4^-    Eprouve  un  échec  au  petit  S.-Ântoine  contre  l'arrêt 

dans  jta  retraite,  4^7'  Essaie  d'in-  qui  a  condaniné  le  livre  de  Mariana 

<]uieter  l'armée  du  Roi  dans  sa  re-  ^  être  brûlé,  XLIX,  47-  Réponse 

Iraile  sur  Guiiej  est  repoussé  avec  hardie  qu'il  fait  au  Roi,  80.  Fait  à 

pewte,  ^^^.^Du  Beliay.)  — i'aoïge-  S.-Eiienue-du-Mont  un  sermon'eé- 

meot  acc^é  devant  l'Empereur  ;  ae  ditieux  et  scandaleux,  gi.  Aukre 

iusiifie   et  s«  letire  des   afiaires,  sermon  séditieux  pour  lequel  il  est 

XXIV,  157.  [_Mém.  de  Tufoiaut.)  réprimandé  par  H.  le  premier pré- 

—  Fait  arrêter,  tuer  et  massacrer  sident,  igS. 

tous  les  soldats  des  bandes  italieu-  Gomzàcde  (  Vincent   de  ) ,   duc 

ue#  qui  se  rendent  d.ms  le  Farme-  de  Manloue,  se  rend  à  Pra!>ue  au- 

saa,XXVIlI,3g6.  VieutàAUian-  près  de  l'Empereur,  XLIII,  188. 

drie,  et  fail  demander  au  maréchal  Fait  porter  devant  lui,  dans  un  vase 

de  Brîsaac  la  délivrance  des  prison-  d'or ,  quelques  goulifs  du  sang  de 

niers  hongrois  et  du  capitaiua  Pal-  J.-C,  conservé  à  Mantoue;  arrive 

voisin,   45s.  Réponse  qui  loi  eal  '  au  campdel'archiduc Matthias,  iSy. 

faite,  4^^-   Prend  la  résolulioB  de  Entre  avec  lui  dans  Visgrade,  191. 

ravager  le  PiéDionL,457.  Attaque  et  Est  témoin  à  Prague  delà  réception 

fireud  Ville-de-Dia,  453.  Commeut  faile  par  l'Empereur  aux  ambassa- 

1  échoue  dans  ses  autres  enlrepri-  deurs  de  Moscovie,  io3. 

ses,  XXIX,  70.  [lepreod  le  fort  de  Gohmgdes  (le  seigii.  Ch.  de)  est 

Bra,    iSa,   Drooier,  Veraol,  Salu-  feil  piiionnier  a  la  bauillt  de  Ceri- 

ces   el  Cardé,  i33,   Assié(;BJ Suiut-  So)les.  XXI, $7. 

Martin  et  l'emporte  d'assaut,   147-  GoitzACVES   (Scipioudc),   cor-. 

Attaquela  ville  d'Albe,  et  est  forcé  délier   de  la  case  munioiiane,  esi 

de  s'éloigner,  180.  Lève  le  siège  de  nommé  général  de  son  ordre  dans 

S.-Damian  le  mSme  jour  que  l'Em-  un  chapitre  général  des  cordeUers 

pereur  lève  celui  de  Metz,  sfi.  Si-  tenu  à  Paris,  XLV,  188. 

gne  une  capilulation  avec  le  mare-  Gosdes  (le  capit.),  chargé  d'al- 

chal  de  Brisac  pour  la  liberté  des  taquer  Cairas,  se  voit  forcé  de  s'é- 

SrisODoiers  de  guerre,  141.  Texte  loi^ner  de  cette  place,  XXVIII, 

c  cette  capitulation,  34^-  Prend  la  4^4'  'faille  en  pièces  80  chevaux  et 

résolution  de  fortifier  Valfenières,  60  arquebusiers  espagnols,  453. 

aSs.Est  révoqué  du  commandement  Gosseuh  ,  gardieu  de  la  tibraiiji- 

de  l'armée  d'Iulie,  aSi.  {Du  fU-  du  Roi,  meurt  à  l'âge   de  près  de 

lart.)  —  Anssitât  après  le  meurtre  cent  ans,  brùIé  auprès  de  son  feu, 

de  Louis  Farnése,  s  empare  au  nom  XLVII,  478. 

de  l'Empereur  de  la  vilre  et  du  chà-  .   GoiiiiiD,  ex-ambassadeur  «Rome, 

tean  de  Plaisance ,  XXXI ,  1 8-  Ra-  demande  une  conférence          '   ' 
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t^mporlee  d^an  coup  de  caoon  au 
àéùe  de  Caisia,  XXXII,  (JBg»  . 

CoDiDES  (le  capit.)  Cil  tui;  ilana 
une  embiucarJe  nrès  de  MaabcTt' 
Foniaine,XXXr,43. 

GouiDuB  (le  Ticomle  (le),  {^u- 
Terueur  de  Seviglaa  ,  fait  pendre 
d«ix  soldais  qui  sont,  d'iutelligtncfl 
avec  La  Trinjié,  XXIX,  86. 

GoDKCUES  (le  capit.)  est  fait  prU 
sonnietpar  les  EapaK'iols;  sa  dcEti- 
néo extraordinaire,  XXI.  378. 

GoDiNiT  (iMaïUiieu  de),  un  des 
chefs  de  bandes  qui  dciololent  la 
Frnnce  sous  Charles-le-Sage,  IV. 
333.  Arrête  les  juifs  Daniot  et  Tur- 
quaut  quise  retiraient  en  Portugal, 
36j.  Conduit  le  dernier  à  Henri, 
37U.  Est  envoyé  a  Lisbonne  poni 
sonder  le  loi  de  Portugal,  3';$. - 
Comment  il  est  reru  par  te  roi, 
38o.  Son  enlrïvue  avec  lui,  38i, 
Détails  sur  une  fête  à  laquelle  i] 
aMiste;  ce  qu'il  pense  des  musicien* 
qu'il  eulend,  3Si.  Pareil  dans  un 
tournoi,  383.  Y  renverse  plusieurs 
chevaliers,  334.  ^'  lui-Diême  ren- 
versé par  un  Breton  nommé  La- 
barrej  a  le  bras  cassé,  385.  Reçoit 
le  prii  promis  au  vainqueur^  re- 
tourne à  Séviile  rendre  compte  de 
M'mission,  38G. 

GoiiBiiCAii,preidtdes  marécliaux 
d'A'n^era,  est  pendu  pour  plusieurs 
assassinats  et  volerîes,  XLV,'  loS. 

GoDvicnon  (Henri  Jc),  cheva- 
lier du  Dauphiné,  dispute  un  pas 
d'armes  prés  de  Dijon,  IX,  347. 

Goux  (  Pierre ,  seign.  de  2^,  prin- 
cipal conseiller  du  duc  de  Bourco- 
gne,  rédige  les  lettres  par  lesquelles 
ce  prince  oHre  la  paii  aux  rebelles 
deGand.X,  1 5 1.  Persuade  au  duc 
de  Bour(;ogne  de  jurer  la  paii  ar- 
létée  entre  lui  et  le  roi  de  France, 
386. 

Gbaiel(P.  de)  se  distingue  en 

GxÂiLLT  (Archambaultde).  for- 
l'an.  Captai  de  Suc. 

G»»HMOiiT  (Ani.,  comte  de),  of- 
fensé de  ce  ^ae  le'  curé  de  S.-Gcr- 
main  avoit  dit  en  cbairc  conl^.  lui 
pendant  qu'il  étoll  dans  Chartres, 
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le  fait  venir,  et  considéraiit  la  formt 
de  ^  klte,  le  renvoie  ibds, vouloir 
enKndre  ses  eicuses,  XL\'1, 147. 
GinuKlniT  (Philibert,  comte  de), 
est  blessé  au  siège  de  la  Fére,  cl 
meurt  des  suites  de  m  blessure, 
XLV,  ao3. 

GiiiMMoiiT(Théophile-Roger  ije). 
Paroles  remarquables  qu'il  adroit 
au  comte  d'Auvergne  la  veille  de 
l'asjJBSsinat  de  Henri  m,  XLIV,  Siî. 
Gaui  (siège  de  la  ville  et  cbàlcN 
4e)  eu  1595.  Détails  sur  ce  siège 
mémorable  ;  les  ïurcs  obtlennvit 
une  capitulation ,  et  rendent  U  pk 
ce  aux  Impériaux  et  Italiens  réupii, 
XLIII,  i66etsuiv. 

GaANDHoaT  (le  baron  de)  rend 
le  fort  de  Basque,  et  meurt  priion- 
nier  à  Naples.  XVIIl ,  79. 

GiXRU-FiEaRE  (Le)  projcfte  mt* 
entreprise  sur  la  ville  de  IIodmi, 
VHI,  iii. 

Gbihd-Pr^  (  Robert  de  lojeue, 
comtsde),  remporte  ■  Châlonsuoe 
victoire  à  la  suite  de  laquelle  il  al 
tué,XXXVn,446. 

Gdardbde  (Jean  de)  est  reca 
conseiller  par  faveur,  sans  rien  rt- 
pondre;  vers  faits  sut  son  silence, 
XLV,  309. 

GnARDSon  (Thomas  de),  selgd. 
anglais ,  engage  Duguesclin  h  renoii- 
cer  au  combat  que  lui  a  proposé 
Th.  de  Cantorbie,  IV,  3i8.  Nom- 
mé lieutenant  du  connétable  d'An- 
gteierre,  consulte  les  officiers  de 
son  armée  pour  savoir  s'il  doit  li- 
vrer combat  au  connétable  Dugue)- 
clin,  V,  74. 

GRiHDsoir  (messire  de),  seign. 
de  Pesmes,  est  cité  devant  la  cour 
du  duc  de  Bourgogne  par  Jacq.  de 
Chabannes,  pour  avoir  pilléune  de 
ses  maisons^t  fait  prisonnier  >aa 
tils  depuis  la  paix  d'Arras,  IX,  39S. 
Détails  sur  ce  procès,  396.  Com- 
■  mentetpatqui  il  fut  terminé, sgS. 
Gkand-Tilliers  (le  colonel), 
du  comté'de  Ferelte,  commandant 
10,000  lansquenets  pour  les  hugue- 
nots, est  tué  à  la  bataille  de  Mont- 
contour,  XXT,  145. 
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Gkihdhi  (  le  scigo.  de)  est  tué  a 
l'flssnut  de  ¥avie,  XVlll,  7Î. 

GiinCE  (Jeaa  de  La),  cardinal 
d'Aiii[ens,  Diinistre  des  finances 
BOUS  Charles  t,  prend  la  fuile  sous 
Charles  ïi,  VI,  184. 

GBAHDcaJH,  marchand  fiançais 
établiàBargeseo  Italie,  lirre  celle 
ville  aux  Fritnçais;  détails  curieux 
sur  cette  affaire,  XX,  460  ctsuiv. 

GBlnvEi,i.B  (Nicolas  Perreaot, 
srign.  de),  ambassadeur  de  Char- 
les-f^uÎQt  auprès  du  coi  de  Frunce, 
paroît  devanl  le  conseil  du  Roi, 
demande  soircongê,  et  se  plaint  de 
l'inexécution  du  traité  de  Madrid , 
XVUt,  33. Deuiopinions contrai- 
res  sur  sonoriginc.XX,4o8. 

Gris  (le  comte)  de  Lombardle 
repousse  les  Grecs  dans  une  pre- 
mière rencontre,  I,  igo.  Se  hâte 
de  porter  à  Constantinople  ta  triste 
nouvelle  de  la  bataille  d'Andrino- 
ple,3So. 

GsassiT  (F.  de)  reçoit  des  mains 
du  maréchal  Boucicaut  la  bannière 
de  Notre-Dame ,  VI,  485. 

GaAritM  (Guill.  dei,  aeign,  nor- 
.  mand,  du  parti  anglais,  est  foit 
prisonnier  il  la  bataille  de  Coche- 

GtjtviLLK,  partisan  de  Charles 
TU,  attaqué  dans  Heulan,  demande 
du  secours  au  Roi.  Vin,  la.  N'en 


1,  point,    s'engage   avec  sa 

garnison  aousles  drapeaux  des  An- 
glais, .3.  (Tabl.  du  régn.  de  Ch. 
rit.)  —  Accompagne  La  Ilire  dans 
son  entreprise  contre  les  Anglais 
au  siège  de  Montargia,  ia6.  Se 
comporte  vaillamment,i38.  Assiste 
au  siège  de  Jargeau,  iSi.  (/Uiin. 
conc.  la  PuceUe.'\ 

GKlTii.tE  (Louis  Mallet ,  seign. 
de],  chambellan  de  Charles  vin, 
joail  d'un  grand  crédit  auprès  du 
-duc  et  de  la  duchesse  de  Bourbon, 
Xin,  s.  Devient,  amiral,  est  opposé 
à  l'entreprise  d'Italie,  307. 

GaAViLLE  [le  fieipi.  de)  est  tué  à 
labaïaUle  de  LaBicocque,  XVII, 
379- 

GaiT  (lord),gouTern.  de  Guine, 
lead  le  chiteau  de  celte  ville  par 
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capitulation,  XXXII,  i56.  E«t re- 
tenu prisonnier,  157. 

Grecs  (les)  :  portrait  de  ce  peu- 
I)le ,  1 ,  a4.  (  JVotice.)  —  Mettent  ie 
t'en  à  la  Uotte  des  Latins,  348.  Se 
préparent  n  défendre  Constantino- 
ple, a6o.  {nile-HarJouia.) 

Gs^GoiaE  IX,  pape,  succède  à 
Honorius  iiiî  se  montre  zélé  pour 
l'Empire  latiu,  I,  480.  Reçoit  » 
Borne  l'empereur  Robertj  lui  donne 
des  consolations   et  des   conseils, 

iSi.  Déploie  un  grand  zélé  pour  la 
éfeose  de  Constantinople ,  490. 
Prend  intérêt  au  jeune  Baudouin  ,, 
publie  en  sa  faveur  une  croisade,  et 
négocie  avec  Vatace,  iai.  Sa  mort, 
Soo.  {Décad.  de  C Empire  latin.) ~ 
S'intéresse  pour  le  comte  Thibaut. 
II ,  SS.'S'efforce  en  vain  défaire  re- 
venir Louis  IK  sur  l'ordonnance  qui 
réprimoit  les  prétentions  exagérées 
du  clergé  i  blâme  la  persécution 
exercée  contre  les  juifs,  56.  Sou 
caractère  austère  et  inflexible;  ex- 
communie Frédéric,  64-  Lui  repro- 
che d'Avoir  trompé  les  espérances 
des  chrétiens  de  la  Palestine  ;  sur 
la  réponse  de  l'Empereur,  l'excom- 
munie de  nouveau  ;  est  forcé  de 
-<|uitter  Rome,  65.  Écrit  au  cardi- 
nal Pelage,  son  légat,  pour  blâmer 
les  cruautés  que  les  troupes  de 
Jean  de  Brienne  exerçaient  en  Si- 


de  douceur  e 
manilé,  66.  Donne  le  baiser  do 
paix  à  l'Empereur  dans  la  ville  d'A- 
gnani;  maintient  la  ligue  des  Tilles 
de  Lombacdie  ;  presse  Frédéric 
d'entreprendre  une  nouvelle  croi- 
sade] empêche  le  mariage  de  ce 
princeavec  la  iille  du  roi  de  Bohème, 
67.  L'excommunie  de  nouveau,  en 
rappelant  ses  anciens  griefs  contre 
lui,  68.  Aceuse  Frédéric  d'avoir 
dit  que  le  monde  avoit  été  trompé 
par  trois  imposteurs.  Moïse, ttaho- 
met  et  J.-C.  ;  s'efforce  de  soulevet 
tous  les  princes  chrétiens  contre 
lui;  envoie  en  France  l'évèque  de 
Palestrine  publier  .l'excommunica- 
tion contre  Frédéric  et  assenbler- 
un  concile  national ,  69,  Meurt  ii 
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GiLÉGoiit  II,  pape,  fait  desef- 
totU  pour  ménager  uaaccaiDiDode- 
menl  enlie  DurlH  T  et  Edouard  It , 
IV,  i5â.  {Pnfdtdei  guerrcMent.  la 
Fr.  tt  CAngl)  —  Meurt  en  i  S-rj  ;  sa 
najuance ,  son  nom  ;  réiabLit  à  Ri>- 
me  le  Saioi-Siége,  \  I,  toi.  {Ckritt. 
de  Piian.)  —  ïleyîent  odieui  aux 
Romains,  1^4'  (  ^"^^  da  rign.  de 
Ch.  y.)  ■ 

GaÉconi  m,  pape  de  Rome, 
p«iolt  faite  quelques  eflbru  pour 
éteindre  le  scbi&œe,  VI ,  364. 

GiifaoïitB  un,  pape,  reftue 
d'approuver  l'acte  de  la  Ligne , 
XXXVIII,  i6iiXLV,99i. 

GaécoiiiE  XTT,  pape,  iwrtiun 
déclaré  dei  Ëgpàgnob,  lève  dea 
troupes  contre  Henri  iT,  et  leur 
donne  pour  chef  «on  neveu  Her- 
cule SfbndratejenToie  en  France, 
comme  nonce  extraordinaire,  un 
évoque  milanais  ,  aujet  de  Philippe 
■I,  XX,  îi;.  [/na-oJ,)—  Heuou- 
Tclle  b  bulle  d'excommunication 
lancée  par  Sixte  v  contre  Beofi  ly 
et  se*  adhérens  ;  envoie  au  secours 
dç  la  Ligue  des  troupes  suimeselila- 
liennes,  XXXVI,  >88.  [Cheva-Kf^ 
— Uélails  sur  son  inlroDisation,  XL, 
iSi.  Bannit  son  parent  Alphonse 
Piccolomini,  ai3-  Uarie  Hercule 
Sfondrate  avec  la  lille  du  prince  de 
Massa;  se  range  du  parti  espagnol; 
enrôle  en  France  un  nonco  pour 
faire  publier  un  moniloire   oontre 

vent  le  parti  du  Roi,  116.  Promet 
des  secours  d'hommes  et  d'argent  il 
la  Ligue,  317.  Comment  il  est  Lroni- 

r^pariesminblrcs.aig.  Sa  réponse 
la  lettre  que  lui  ont  adressée  les  li- 
gueurs, 31 9-  Il  nomme  son  nayea 
«néral  de  rarmée  qui  doit  alicr  en 
Frau«e,  33o.  Met  toute  l'Italie  en 
armes ,  a3 1 .  (  Mém.  de  Ca^et.  )  — 
foirauisipouri^usdedétails,XLV, 
148-  Il  place  solennellement  la  cou- 
ronne ducale  sur  la  tjte  de  son  ne- 
veu Sfondrate,  et  lui  remet  le  bl- 
toD  de  ({énéral  de  l'armée  qu'il  en- 
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voie  contre  le  roi  de  Kavarre,  166. 
Sa  mort;  U  est  grandement  lest 
par  les  prédicateur*  de  la  Uiik, 
184.  H'£*(oae.) 

GxEHtAN  (le  capit,),  dea  ouï- 
rons de  MontpelltEr,  est  lue  au  lic- 
ge  de  cette  ville,  attaquée  pat  les 
catholiques,  XXXtV,  357. 

Gl.E«OBÏll.L«-l'AKCHi»T(Kieo- 

las  de] ,  capit.  des  gardes  du  corps, 
est  tué  au  siège  de  Rouen,  XLM, 
341-  Epitaphe  sur  sou  mausolée, 
dressé  par  sa  femme,  368. 

GaERETiLi  (  Richard) ,  vice-sini- 
ral  anglais ,  soutient  seul  pendsai 

auinze  heures  un  combat  contre  11 
olte  espagnole  qui  levieDl  des  In- 
des ocddenlalei,  XL,  4a3,  MsDii 
des  blessures  qu'il  y  re^it,  4*4' 

GaioNii  (M.  de),  gonvern.  de 
Ftovence,  le^it  le  comte  d'En- 
ghien  dans  son  gouverneuMul, 
XXVI,  108.  Lui  propose  une  ta- 
U-epriee  sar  Nic«,  110.  Chagrin 
qu'il  conçoit  du  mauvais  succès  it 
cette  enlreptise;  il  appelle  auprès 
de  lui  Vieilleville ,  et  le  prie  de  le 
faire  ex^cuser  auprès  de  M.  le  «omle 
d'Enghien,  11 57 

GiiCHii  (le  chev.  de),  serrant 
de  second  dans  le  duel  livré  enlie 
le  chevalier  de  Guise  et  le  6I9  du 
turon  de  Lux,  est  blessé,  L,  10;. 
Délaibcarieuxsur  ceducl.ioS. 

GaiLLE  (le  oajHt.)  eatre  dansTé- 
rouenne  arec  otn(  arquebusicis  i 
clieval,  malgié  les  ennemis  qui  l'as- 
siègent,  XXXI,  ig3. 

GsiLLt  (le  capit.J,  protestant, 
bat  les  cathotiques  devant  S.-Gil- 
lei  ;  est  défnt  par  eux  aux  ÂteiiBS- 
ses,  XXXIV,  3S8. 

GaiLbOH  (Louis  Breton  de),  co- 
lonel du  réginent  des  Cardia, 
s'excuse  avec  brutalité  en  préteoee 
do  Roi  sur  la  sortie  meurtrière  itt 
assiégés  da  Neufchàtel,  KXXVIl, 
4^'  Modération  du  Roi  a  vn 
égard,  470.  (/.  A.  de  Thou.) -Est 
blessé  a  la  prise  du  faubourg  de 
Saint-Symphorien  prés  de  Tours, 
KXXIX  ,  1S3.  Rend  U  place  de 
Honfleur  par  capitulaiiiM  au  4nc 
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*  Couaeille  i 

r  Henri  de  Guise  à  l'en- 
lr«  de  son  cabinet,  XLIX,a88. 
{^Mém.  de  Groutard.) 

Grilloti,  gouTera.  deBoulogoe- 

■oldatdèlaLigue.XLV,  336. 

GniTTi  (Aadté),  ^nétal  véni- 
tien, fax  une  invasion  en  terce 
ferme,  et  s'empare  presque  sans 
résiMance  de  Trévise  et  de  Padone, 
Xy,  S7.  {Tabl.  du  rég.  de  LouU 
z/{.)  —  DeUiU  snr  tes  moyens  qu'il 
emploie  pour  se  rendre  mattre  de 
c^te  ville,  173.  Comment  il  dretse 
une  embuscade  à  nue  partie  de  la 
garnûon  dsLi^aa°o,  336.  Succès 
qu'il  j-  obtient,  34»-  Cammentune 
partie  de  sa  troupe  eot  repoussée 
de  cette  place,  341^^0  rend  maître 
de  Bresse  par  la  trahison  du  comte 
Avocate,  388.  Envoie  demander  à 
Venue  des  secours  pour  garder 
cMle  place,  3()o,  Refuse  d'en  aor. 
tir,  3qi.  Encourage  les  sieos  à  se 
bien  (âfondre,  XVI,  6.  Essaie  de  se 
sauver,  8.  Se  jette  dans  une  maison, 
où  il  est  fait  prisonnier  ^  k  Tille  est 
livrée  au  pillage,  9.  {Itt^aioiret  de 
Barard.) 

GaosBoia  (te  sieur  de)  meurt  à 
75  ans,  riche  de  80,000  écas,  lais- 
sant au  président  Mole  ses  médailles 
et  antiques,  XLVll,  411. 

GaoscouCaosE  (le  capit.),  ser- 
gent-major-aénérHldes  bandes  fran- 
çaises, conduit  avec  succès  toutes 
les  entreprises  faîtes  par  la  garni- 
son de  MeU,  XXVIl,i53. 

GiOïLOT,  bailli  de  la  ville  d'Or- 
léana,  chaud  partisan  des  proles- 
tana,  est  constitué  prïsonuiei  , 
XXXIII,  in. 

GaOssETiÈliE  {Li) ,  genttlh.  clier- 
chaùl  à  émouvoir  les  esprits  dans 
les  provinces  et  à  faire  des  souléve- 
mens  pour  obliger  le  Roi  a  lever  le 
siège  de  La  Roc  belle ,  esl  arrêté, 
U,  104. 

GaoDLia?  (Claude),  seigneur  de 
La  Court.  Sa  naissance,  sa  famille^ 
il  étudie  à  Genève  j  se  lie  avec  Jo- 
Mfti  Sca&gerj.abjure  le  calvinisme, 

5>. 


rétablit  l'usage  des  mercuriales  j  , 
son  dévouement  en  Roi^  il  contri-  ' 
bue  au  rétablii^sement  de  rautorité 
légitime,  378.  Reçoit  chez  lut  Heu- 
ri  IV  après  le  combat  d'Aumale; 
assiste  à  l'abjuratàiD  de  ce  prince, 
179.  Assiste  Â  l'assemblée  des  no- 
tables tenue  à  Rouen;  défend  au- 
près du  Roi  les  droits  des  sujets , 
380.  Cultive  et  protège  les  lettres; 
33i .  Contribue  a  la  refornuiion  de 
la  coutume  de  Normandie^  est  élu 

E rince  de  l'académie  de  l'Iuunacu- 
:e  Conceptiua;  fonde  le  premier 
prix  des  stances,  38a.  Fonde  fhA- 
pital^géoèral  de  Rouenj  Ses  maria- 
ges, sa  mOTtj  mausolée  en  son  hon- 
neur, 383.  SesOlsclse.  tilles,  384. 
Ses  foyages  en  cour  ,*  quel  en  est 
le  sujet.  385.  Quel  en  est  le  slvle, 
386.  (IVolice.)  —  Est  député  par  la 
parlemenl  de  %u«a  avec  d'autre» 
conseillers  auprès  du  Roi  à  Ver- 
non,  pour  lui  faire  offre  de  servi- 
ces, 391.  Conseille  au  Roi  de  faire 
son  entrée  dans  te  jour  à  Rouen , 
agj.  Engage  le  sieur  de  La  Verune, 
commandant  de  Caen,  à  livrer  au 
Roi  toutes  ses  munitions;  ce  qui 
est  eièculé,  aM.  Va  trouver  le  Hoi 
d'après  sonordre,  igS.  Bouaccueîl 

3u'il  en  reçoit,  agS.  Reçoit  ordre 
'aller  auprès  du  Ruï  au  camp  de 
Darneta  I ,  agg.  LecbaucelierCbevel- 
ny  lui  fait  proposer  de  traiter  avec 
lui  pour  les  sceaux;  te  Roi  lui  iàit 

Slusieurs  fois  ioslance  pour  le  con- 
uire  aux  tranchées;  comment  il 
s'en  excuse,  3 00.  Avertît  le  Roi  du 
discours  dangereux  que  lient  le  car- 
dinal de  Bourbon,  3oi.  Setourne 

3o3^  Va 'saluer  le  Roi,  qui  s'est  re- 
tire chez  lui  à  S.-Aubin,  3o3.  Est 
députe  par  le  parlement  pour  acsi*. 
ter  à  la  conversion  du  Roi,  JoC.Sb 
conversation  avec  le  cardinal  d« 
Bourbon  sur  ce  sujet,  307.  Le  Roi 
se  plaint  à  lui  de  M.  d'O,  gouver- 
neur de  Paris,  et  du  cardinal  de 
Bourbon,  3o8.  Estmandé  à  Dinipe 
auprès  du  Roi;  pour   quel  objet, 
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3ii.  E(tGb*rg«t>'uu>4'KP'i^'B"'*  ToiBbe  nuUde  ■«on  rctoar,  385. 

antrcï,  d'iviict  >  ce  q>e  le  Roi  'peM  Ett  djpaté  par  le  psrletMnt  pnv 

faire  Uncbant  le  matUge  de  Utda-  faire  dea  rcuonlraucea  au  Roi  wr 

ma  avec  H.  le  conle  &  Soiuoni,  l'édit  de  Naaie«,  ÎSg.  Oéuila  tu- 

3ii.  l^t  >pp«U  aopit  du  Roi,  qui  celle  miuioD,  3ao.  S«i  enirelÙDi 

lai  fait  eonnoltie  qw  (om  inteotion  avec  t>  Boi,  3ga.  Bitappalé  k  fttU 

cal  que  U.  de  BcUegaide  joniaee  du  par  le  Roi  pour  obteair  du  pule- 

goKienieinecit  dajloiieii,  3i&  Hap-  ment  de*  mbiidea,  afio  de  faice  la 

poiloM  fait  le  président  Groulaid  guerre  en  Savoie,  394-  Son  iMit- 

anx  cbambret  dû  parlemeat  *Dt  Ja  tien  avec  S.  H.  inr  ce  mjet,  39S. 

lituàtian  où  «e  trouve  le  Roi,  3i6,  Ett  appelé  de  uoaTCHi  auprà  da 

Va  laluet  la  marquise  de  Uouceaax  Roi  pour  délibérer  dea  moyeM  de 

■   SaiDt-Ouen,   et  le   coaoéuble;  tiret iai«oa dea mdignilés commiiB 

aaaisie  pluiienrt  fois  au  ooneeïl  du  par  lea  Eapagsola;  eit  préseaié  pat 

Roi,  317.  £st  chargé  de  conférer  leRoiila  Reine î discoun  debièa- 

aTccM.deMoDlpeDiier  touchant  la  TciUance  que  lui  tient  S.  M.,  i^j, 

lienteitance  générale  du  bailliagï  de  11  auiile  a  un  conseil  u^ennrl  ni 

Rouen,  la  déilitutiou  dea  capjui-  laHoipriaide,398.  Aisisieàlacoai 

nu  de  cette  Tille ,  et  son  mariage  ,  du  parlement  de  Varia  <X  an  on- 

3io.  Se  rend  à  S.-Ouen  avec  plu-  «eil  privé,  où  l'on  atatiM  aoi  le  fut 

aieun  membrea  du  parlement  j  est  de*  EipagDob  et  des  Attglais,  Ifti. 

admia  dam  U  galerie;  harangue  le  Aou  da  bienveillance  du  Roi  en  &- 

Roi,  3ja.  Défend  la  droit  de  pr^  veurde  «on  lil*  île  Tovcjr,  4o>.  Vi 

aéancedu  parlement  de  Rouen,333.  féUnttcr  le  Boi  ut  la  iMÛimBee  dn 

Sonne  au  Rai  son  avis  sur  le  m»-  Daapbin;  aocueil  Braciens  qae  y 

lîaae  projeté  de  M.  de  ViUars  avec  fait  S.  M.,  4o3.  Le  Roi  le  màne  daiu 

mademoiB.  de  Sancy,  335.  Eat  cuii'  aon  carrowe  voir  dea  manufaclnn 

suite  par  le  Roiaur  le  projetde  bà-  qu'il  b   établiM,  ^o^.  Se  rend  i 

lir  lavilledeS.-Sevec,  344' Haran-  FcMitaÎDeyeau  pour  voie  le  Dm- 

gue  le  cardinal  légat  au  doed  de  as  ^in,  l^oB.  Halheura  qui  arriral 

qompagnie,  3^S.  Reçoit  plwîeurs  lé-  snr  aa  roule  j  accueil  gracieux  qat 

BMÎgnagea  de  la  confiance  du  Boi  lui  fait  la  Reine,  ^ofi.  AsaiBie  ■  m 

daaa  la  fidélité,  35a  ei  364-  ^^^  conseil  où  le  Boi,  après  s'étie ^itDi 

mvojé  par  sa  compagnie  auprès  de  la  condiutadtsEtpagnols,  pro- 

du  Roi,  pour  la  justiSer  de  l'arréi  poce  et  dispose  en  même  tes^  et 

qu'elle  arendn  contrecerlaiuscom-  c^ui  lai  conviest,  4og-  So*  eobt' 

miasairsidelacour  dedaiflea,  36^.  tien   avec   le   chaBcelier,   qai  k 

Son  discnura  au  Roi,  3G9.  Rapport  plaint  que  lae  parlemena  donani 

de  aa  niiaaion  au  parlement,  37a.  Sa  aéuice  et  voix  à  canx  qai  ontnni 

conveciaiion  avec  M.  de  BellisVra  vingt  ans  sans  lettres  dn  koi,  ^l<l. 

SUT  un  projet  d'érection  de  hautes  Est  envové  à  Cbcb  pour  la  répan- 

jivlioea,  373.  Ëatappelé  auprès  du  tion  de  labbave-de  Samt-Etienae, 

BiHjpOHl  qutlsuiet^  discours  que  4"'    Viake    iuniversité   de  eeUr 

Ini  tient  S.  M.  siir  lu  projet  qu'elle  ville,  4' 3-  Invite  ceux  dacorpide 

a  de  faire  dissoudre  son  mariage,  villa  à  rendre  leur  rivière  oaviji- 

374  et  suiv.  Témoigiuges  débouté  hle,  4i3.  Eat  appelé  i  S.-<>enDU]i 

({u'it  en  reçoit,  378.  Il  {>erdsa  fem-  auprès  du  Roi,  qui  f entretient  d'à- 

■Mj   âogc  qu'il  en  fait,  37^   Sa  bord  de  la  eonaiHiation  de  Binn. 

T«nd  aupréa  du  Roi  à  S-Germwi-  4'4'  Diseassioai  au  sujet  da  dcail 

eai'Laje,  38i.  CbeTche  aie  coaso-  que  porte  la  aceur  de  Biron,  4*^^ 

1er  aur  la  perte  de  In  duchesse  da  Le  Boi  lui  recommande  de  vint  m 

Beaufort  ;  lui  conseilla  de  fe  marier  bonne  intelli^nee  avec  mess-  i' 

pour  assurer  le  repos  du  rojaumt,  Fervaqœs  et  de  Ste.-Maiie,  lieou- 

SSi.  Enuetie»  sur  ce  aajet,  3Ai.  mm*  en  NotaMndîe,  et  dadélàii 
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taxa  au  dikc  d«  Uoatjpcaaier ,  418.  pdle  la  coar  du  roi  FeUad,  366. 
Va  troaier  le  Roi  &  Caea,  d'âpre  Cinupue la  insûaoD  de  Bourbon  i  1* 
ion  ordre,  4a<<  Se  joaliGe  dm  rc-  iBaiBaii  d'Aofaab,  disant  qu'il  b  but 
ph>cbciqa'illuifiit,4a4.  VaàPa-  eutcrroiDer,  ^aS.Vrêdie  contre  le 
lispoar  voir  le  Bai,  et  de  que  de-  duc  de  UsjenlK,  le  traite  de  pour- 
vicndia  l'emprûoiwenRatdà  comte  cean,  434-  Aseuse  ce  duc  de  faro- 
d'ABVtrgne,  4^^.  DétBiU  anr  les  ruer  les  politiqaes j  appeUe  le  Roi 
ciBKsdecet emptisoimaïQeiit, 4^9'  pandard  etcoquia,  Sîj-  Eicite  le 
{iféin.  de  G/vularJ.)  peuple  à  taer,  pendre  et  uoyer  tous 

G11BE&,  eucenrdea  Mémoires  iw  les  politiques;  crie  surtout  contre 
JecomtedeftichGmont.suitcecoB-  la  justice,  a  laqueUe  il  repnicbe  de 
nétabie  dans  toutes  ses  expéditions;  ne  pas  faire  le  procéa  i  celui  qui  a 
est  charfi^  de  pluiieura  missions  de  rendu  MeauK  ao  Boi,  SS7.  Ditdaas 
tsufiaoce,  VIII,  4o5.  La  poiJtioB  un  sarmoa  qu'il  faut  pendre  à  Mont- 
dan^  laquelle  il  se  Irouva  inâae  trop  faucon  tnils  ceux  qui  soudennent 
mr  sea  r^itS;  ilsscrttie  toujours  les  tant  toit  peu  le  Béamaia ,  £7}.  Crie 
autres  capitaines  au  connétable,  à  la  trahison,  et  vent  qu'os  pende 
et  ks  soldats  français  aui  guerrière  tous  cent  de  la  juslice ,  Sy^.  Pr^cbe 
bretoas;  peint  Charles  vu  et  les  gé-  trois  heures  et  demie  contre  le  Béir- 
Bémuxcomme  jaloux  de  Richemoot  nais  et  les  politiques,  excitant  te 
e(  de  sea  troupes,  406.  Im  jusljce  penple  à  la  sédition ,  €01.  Prêche 
qu'il  faut  rendre  à  ce  piince  b'«di-  contre  l'aroheT.  de  I^Ton ,  contre 
ptehe  pas  de  la  rendre  aossi  aux  meu.  de  Vitrj  et  La  Châtre,  &>4> 
autres  capitaines  qui  contribuèrent  contre  le  parlement ,  contre  la  fiéar- 
également  à  la  délirrance  dn  royao-  nais  et  l'aichev.  de  Rourges,  60?. 
ne;  le  tamps  où  Gmel  écrivit  ex-  Déclame  contre  le  sacre  du  Boi  ; 
pliquc  aa  partialité;  il  faut  sa  met-  invective  contre  le  Béarnais,  âi^- 
Cre  «n  garde  contrt  ses  réciu ,  qui  Arme  tous  les  moines  de  Paris;  ani- 
d'ailleun  renferment  des  particu-  melepeupleasedé&ire  des  polili- 
birités  cuTÎeuseï  et  intéressantes  ,  qucs;  est  secondé  par  les  curés  de 
405.  S.-Cosme  et  de  S.-André,  616.  Pré- 

GauEi.  (Raoul),  autre  geutith.  an  cbe  sur  fe  péché  contre  le  S.-Esprii, 
■enioe  du  connétable,  armé  cfaeva-  qu'il  dit  être  celui,  du  fiéamau  at 
li<c«a  144^1  ^^  duirn  de  traiter  «es  politiques,  617.  Crie  aux  ar- 
da mariage  du  comte  deRichetnonl  mu-'  veut  qu'on  commence  a  se  ja- 
avec  l'an*  des  soiars  de  Philippe-  ter  sur  les  politiques;  accuse  le 
le-Bon,  VIII,  4o5.  Béarnais  d'oioïr  couché  avec  deux 

.  Gaoti.(Easlacbe)  sedislinsneau  aieurs.fiit).  Corrige  un  peu  ses  ser- 
liégedaNemouTSeB  i4ï7i  VIII,4oS.  mons  touchant  cenx  de  la  jawicc; 
Oacrvr  (la  seiga.  tie  )  prend  ta  se  dédialne  plus  que  jainais  contre 
ville  et  le  chltean  de  Vie  dans  le  le  Béarnais  ;  exhorte  à  le  tuer,  6aa. 
paj«  de  Haptes,  et  y  ftjt  un  butin  L'accuse  de  manger  tous  les  jours 
immeuse,  XVIII,  60.  de  la  cbair  tout  publiquement, 611). 

GnARiRO*  lient  chez  lui  aux  Cor.  Sort  de  Paris  après  l'entrée  du  Boi  i 
déliera  une  asaeœblëe  de  quelques  sa  frajeur  le  jour  de  la  réduction 
pr4tres  de  la  Ligue,  où  il  est  résola  de  celte  lille,  KLVII,  18. 
qu'oH  ne  recoanoltta  jamais  le  Roi,  Gni^'r(le  capît.  Christophe)  est 
quelqoe  prafeEiaion  de  religian  qu'il  tué  dans  la  Tille  de  Casai  pat  lis  Im- 
Msie;  cette  réiolution  est  approu-  périaui,  XIX,  100. 
vé«  par  le  duc  de  Mayenne,  UjTÏ,  GnMi  (Louis  Bérenger  Du),  fa- 
«94.  Prêche  me  la  ville  de  Paris  est  vori  du  Roi  et  tout  dévoué  i  la  Rei- 
vendue,  qu'elle  doit  être  livrée  ;  ei-  nenère,  adresse  ses  vaux  à  la  reine 
cite  le  peuple  à  la  sédiiion,  3Si.  deNavarTe;repousséparceiiepria- 
Dêclame  contre  (es  Etais,  qu'il  ap-    cesse,  il  conçoit  ooaire  elle  la  haine 
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la  plus  violenUj  tente  de  faixe 
assaïaÎDCT  Bussy  d'Âmboùe  aoa 
amant;  rend  publique  leur  intrigue, 
XX,  ijg.  Est  lue  dans  le  palais;  sa 
mort  ett  attribuée  saiu  fondement  à 
Marguerite  de  Valoii,  iBo-l^Inlnd.) 
—  Favori  du  duc  d'Amou,  détour- 
ne ce  pcince  de  la  coDuance  qu'il  a 
accordée  à  sa  sœur,  XXXVII,  4). 
S»  efiorta  auprès  de  ce  prince  pour 
brouiller  le  Roi,  la  reîue  de  Navarre 
et  le  roi  de  Mavarce,  avec  le  duc 
d'Alea^u,  Go.  Se  sert  de  madame 
de  Sauve  pour  exciter  de  la  jalousie 
entre  eux,  70.  Tache  do  persuader 
au  roi  de  Navarre  que  hasty  d'Ajn- 
boiae  est  l'amant  de  la  neiae  sa 
fenune ,  71.  Fait  assassiner  ce  leign. 
par  une  troupe  de  gentilshommes, 
24'  for  ses  artifices,  il  obtient  du 
Boi  de  faire  renvoyer  une  fille  que 
la  Beine  aimoit  beaucoup,  et  made- 
moiselle de  ToriEny.altachée  iMar- 
euetite  de  Valocs  ,  78.  Sa  mert,  o5. 
lMarg..de  Valois.)       , 

GuisifFranç.-FerdiD.  d'Avalon, 
marquis  de  Pescaire),  est  fait  pri- 
sonnier a  la  bataille  de  Baveuncs, 
«t  obligé  d'assister  aux  funérailles 
de  Gaston.  XV,  1 16.  [Tabl.  du 
règn,  de  Louis  xii.)  — Gouyein.  du 
Hilanais  pour  Cbarirs-Qnint,  il  fait 
assassiner  par  son  ordre  les  ambas- 
aadeuTs  de  François  t,  XVII,  i3S. 
Bésisie  à  Guillaume  Du  Bellay  et  au 
maréchal  d'Annebaut,  164.  ('n- 
tnà.)  —  Entre  dans  Milan,  354. 
Se  rend  maître  de  Pîssequeton,  386. 
Somme  la  ville  de  Gènes  de  se  ren- 
dre,  388.  Entre  dans  cette  ville, 
qui  est  saccagée,  3Sg.  Attai^uc 
Bayard  i  Rebec ,  et  le  force  a  se  re- 
tirer, 444-  Assiège  et  prend  Cassan, 
464-  Harangue  les  Espagnols  pour 
les  engager  ii  combattre  l'arroËe  fran- 
çaise, &1J.  Essaie  en  vain  de  recou- 
vrer la  vilU  de  Laudes,  XVjII,  10. 
E«t  fait  prisonnier  dans  un  cdmbat 
naval  livré  prés  de  Guaptes,  64. 
Court  danger  d'être  tué  en  voulant 
recoDHotlre  la  ville  d'Arles,  XIK, 
Il5.  Heprend  le  chemin  de  Mar- 
seille, 117.  Entre  de  nonvean  dans 
Caaal,  et  se  retire  à  Âst,  300.  Assiège 
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le  cbiteau  de  Carmignolles ,  i56;  le 
reçoit  par  composition ,  aSi.  Coupe 
les  commuiiicalioits  de  Turin  en 
France,  367.  Assiège,  prend  elpifie 
la  ville  de  Quiers;  entre  par  com- 
position dans  Albe,  370.  Assié|;e 
Quiersj  s'en  rend  maître  aussi  par 
composition,,  371.  Essaie  de  pren- 
dre Pignetolle  par  famine ,  371. 
Lève  son  camp  et  s*  retire  à  Bivtde, 
178;  puis  à  Uoncalicr,  379.  Be- 
pBSselc  Pâ  avec  perte,  383.  Envoie 
au  seigneur  de  Langey  témoigner 
ses  regrets  de  l'assassinat  des  am- 
bassadeurs Frégoee  etBiucon,  pio- 
meltant  de  faire  rechercher  et  pu- 
nir les  auteurs  de  cet  attentat,  3i]. 
Envoie  auprès  du  roi  de  France  le 
comle  de  Landriaui,  pour  l'in- 
siruirede  ladiligence  qu'Q  fait  pour 
en  counoUre  les  auteurs  et  compli- 
ces, 3i5.  Envoie  a  la  diète  de  l'Éai- 
pire  des  lettres  pour  se  jusliiier; 
texte  de  ces  lettres,  3io.  S'empare 
de  Villeneuve-d'Aat,  de  Poirio  et 
Cambiau,  384-  Itenonce  à  passer  le 
Pd,  3S5.  Se  rend  maître  du  chi- 
teau  de  Carîgnaa,  386,  lequel  est 
bientât  rendu  aux  Français;  assiège 
Chivas  et  se  retire  à  Casai,  387. 
Reprend  Barges  et  rafraîchit  la  pla- 
ce, 38g.  Assiège  Monidevi,  ^78. 
S'en  reud  maître  par  capitulation, 
479-  Entre  dans  Carignan,  qu'il 
trouve  abandonné;  met  cette  ville 
en  état  de  défense,  480.  Ponrvoiti 
la  sùietè  de  ces  places  et  se  retire 
à  Ast,  4S1.  Rassemble  des  forces 
pour  secourir  Carignan,  488.  S« 
dispose  à  livrer  combat  aux  Fran- 
çais; noms  des  i^pitaines  de  son 
armée,  5o3.  Voyant  ses  Allemands 
rooipus  pendant  la  bataille,  se  re- 
tire sans  coup  férir,  SoS.  Se  rendt 
Ast,  oii  les  portes  lui  sont  refusées; 
pertes  qu'il  éprouve  m  hommes, 
argent  et  argenterie,  5i3.  Essaie  en 
vain  de  secourir  Albe,  53o.  Obtieiit 
une  suspension  d'armes  de  trois 
«ois,  Sîi.  (Du  £e/i!7--)— Gagne 
l'esprit  d'André  Soria,  qui  se  rend 
à  l'Empereur  avec  douze  galères, 
XX  ,  369.  (  Coaim,  de  MoHtlae.) 
GctaiijtaT  [  M.' de)  force  les  Et- 
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paenoli  à  lever  le  aiige  de  Guùe, 

GucDOH,  avocat  d^Angera,  est 
vendu  à  Paris  poar  dessein  de  taer 
leBoi.XLVlI,  iSg: 

Guelfes, ei  GinEi-ma.  La  haine 
entre  eux  te  perpétue  comme  nn 
héritage  dans  les  villes  de  l'Iialie, 
VII,  1.  Effets  de  cette  haine,  3. 

GuEuiDEuc,  bomme  qualifié  en 
Bretagne ,  a  la  télé  ttanehée  pour 
plusieurs  crimes,  L,  39^. 

GuRRET  (le  père],  |ésuite,  est 
biiaai  a  ptipétuiié,  comme- cnm- 
plicede  Jean  Chaslel,  XUI,  386. 
iMfm.  de  Caret.)  —  Est  mis  à  ta 
question,  qu'il  supporte  avec  con- 
stance, XLVII.  ii3.  (L'EiUiiU.) 

Gfjimif ,  évfque  de  Senlii,  vice- 
cfaancelier  de  Philippe- Auguste , 
chancelier  de  Louis  vnt,  reçoit  les 
sceaux,  de  Blanche  de  Castille,  II, 
38.  Sa  CDOrt;  on  lui'doit  la  première 
iJée  Ju  trésor  des  çhartres.  Sa. 

GuERLO   (Augustin),   affidé  du 

Spe  Jules  11 ,  .est  envojè  auprès  du 
c  de  Terrare  pour  le  gagner  et  le 
détacher  des  Français,  XV,  36i.  S; 
laisse  gs^ner  lui-même  par  le  duc 
pour  empoisonner  le  Pape,  364- 

Gdebooi  (P.  de)  es^écartelé, 
comme  e/plon  des  princes  ligues, 
XIII,  390. 

GnERiES  CIVILES  i  par  quoi  elles 
sont  causées  en  i^ënôral  ;  cause  par- 
ticulière  de    celles    de    France , 

xxxni,43. 

"  r  ;  maUieuu 
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guerre  par  coutume.  Itîen  de  plus 
commun  daus  nos  Histoires  que  les 

Ïjerreè  qui  se  faisoicot  ^ntre  les 
arODS  et  les  gentilshommes,  ^ans 
la  parlicipation  du  souverain,  IIl', 


uGc  des  injures  particu- 


Tous.les  genlilsh.  avaient  le  cïrbit 
de  faire  la  guerre;  quels  éloieut 
cens  à  qui  (^  émit  iaterdiie,  44^- 


GUE  a45 

Tonte  sorte  d'iDJure  ne  pouvoit  pas 
être  vejigée  par  la  vole  des  armes  ; 
il  falluil  que  ce  fCil  uu  crime  atro- 
ce, capilal  et  public,  44^-  BivetEM 
manières  de  déclarer  les  guerres 
privées,  447*  "^oas  les  pacens  de  ce- 
lui qui  déclaroit  la  guerre  s'y  irou- 

449.  Jusqu'à  quel  degré  de  parenté 
celte  obligation  s'étemloit,  4So.  Dé- 
lai daua  lequel  les  parens  dévoient 
enlrer  dans  la  guerre,  apr^  qu'elle 
avoit  été  déclarée,  45i.  Ce  délai, 
appelé  ijuarantaint,  fut  filé  par  une 
ordounance  de  saint  Louis,  453.  Les 
parens  éioi^ués  qui  n'étoient  pas 
tenus  de  faire  la  guerre  pouvoient 
s'y  engager  de  leur  propre  mouve- 
DieDt,  4^5-  Les  ecclésiastiques,  re- 
ligieux, femmes,  enfans  miorurs, 
et  bâtards  île  la  parenté,  qilirique 
eiceptéa  ,  pouvoienL  aiièn  4j  enga- 
ger, 456.  Les  ïassaoi  oilsuiets  des 
«bêfs  de  guerre  y  ètoieDt  compris, 
4S8.  Les  gentiisbo  aimes  ne  pOu- 
voient  attaquer  le  seigneur  de  qui 
ils  relevoicnt,  ni  le  défier,  4^-  H 
j  avoit  trais  manières  de  finir  les 
guerres  privées  ;  quelles  étoienl  ces 
manières,  4^0- 1' is^uremeut  en  étott 
unej  ce  que  c'éloit,  463.  Il  devoit 
être  réciproque,  ^6S.  Êioît  une  dé- 
pendance de  la  haute  justice,  467. 
Lia  violation  de  l'as^urement  éloit 


de  nos  rois  pour  abolir 
des  guerres  privées,  47^'  Décrets 
des  conciles  accaujel,  47Q'  S.  Louis 
l'interdit  entiéremeql  p^r  ime  o  r- 
donnance,  478-  Plitlippe-le-Bel  re- 
nouvela plus  d'une.foïSJes  défenses 
à  cet  égard,  479.  Itéslriction  qu'il 
futobligé  d'y  apporter,  480.  Défen- 
ses plus  rigoureuses  du  roi  Jean,  484. 
Arrêts  du  parlement  a  ce  sujet,  489. 

GoeuiEi  (Vinc),  capit.  man- 
louan,  est  tait  prisonnier  dans  Ca- 
sai avec  sa  garnison,  XXIX,  355. 

Gcesle  (Franc,  de  La),  archev. 
de  Tours,  prèsidenl  de  l'assemblée 
du  clergé,  vient  présenter  au  Bol 
les  doléances  de  cette  assemblée, 
XLVII,  ^5. 

GuESLii^le  prcsid.  Le),  son  fiU 
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iïl  cuoseillfiii  de  ia  cour,  dépoU* 
1 1s  Roi  s  CkattrM  pODT  lecevotr 


r  que  £< 


pntëa.XLV,  36i. 

GcESLE  (M.  de  la),  procureur 
gcnéral  do  Roi  au  parlement,  la 
raod  dam  uae  chaise  ^  mabde  et 
ineommsdâ,  au  pAilenent,  «prés  ia 
Boiiveite  de  ta  morl  du  Boi  j  ducoura 
qu'il  y  tJSDt,  XLIX  ,  iSS. 

AuESi  (la  rÉTolte  de^)  ;  d'où  leui 
fient  ce  Bom,  XLV,  60. 

it  (don  Juan 


de). 


-  eapafiool 


e  prés  de  Matennei  par 
UoBtlue,  XX,  483. 

G«ETm  (donFrancesco  ),  ca- 
piL  espagnol  de  chevau-légen,  eal 
lue  devant  Noyun,  XL,  379. 

Gdichaxt  ne  LjI  JArLi,E  combM 
Tailiammeut  au  eMge  du  ch&tcau  de 
Divedroïcl;  entre  ub  dea  premier! 
daDS  la  place,  VI,  ^<ji. 

GuiGHiaT  DE  MicE  ae  distingue 
an  combat  naval  livré  préa  de  Ho- 
(kiB,VlI,79. 

GmcHicx    -   --      ■ 


Tre,  L,-375. 

GoienDB  e^  nooinié  héraut  d'ar- 
mes de  leaonc  d'Arc,  VIII,  368, 

GciEasB  (œad.  de),  veuve  du 
dauphin  Loais,  et  femme  en  sec. 
noeea  du  connétable  de  Richemoat, 
rehue  les  offres  que  hu  fait  le  Boi 
de  realer  à  Chiaon,  et  se  rend  au- 
préi  desoD  maria  Parlhenay,  Wïl, 
446. 

GoietcsE  de  Recanat  (le  oapit.), 
comroandantdeS.-MarkiB,  est  pria 
au  ai^ge  de  cette  place,  et  pcnda  on 
pain  an  cou.  XXIX,  147. 

GniERCBB  (le  vicomte  de  La). 
(^uvemeuT  pour  la  Ligne  du  haut 
Poitou  et  de  la  Marche,  eat  battu 
par  le»  r<^Bli9tes ,  et  ae  Doie  daoi  la 
Creuse  avec  une  partis  de  son  in- 
fanterie et  de  sa  cavalerjfc^  la  pla- 
jtart  Espagnols,  XL,  3<^.. 
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Gu^FMaa  (Gillierl),  «Aeidiec  tw 
glais ,  eat  fait  prisonnier  à  la  bauOle 
de  PantTBlbu ,  V,  Sg. 

GmciuiiiXJean),  jésaite,  est 
condamné  de^ «rrêt  du  parlement 
a  itie  pendn,  comme  ajant  entei- 
gué  le  T^ioids ,  et  comme  con- 
plioedeJ.  Chastel.  XXXVI,  30>i 
XLII,  383jXL\lI,  losetsun. 

GoicaïB,  comte  de  Foiesl,  st 
croise  a  Clleaui,  T,  138.  UoD^e 
aux  promesKs  qu'il  aroit  faites  aox 
chr£s  croisés,  i3o. 

GuiLLÂDMK,  duc  de  Hollande, 
substitué  au  landgrave  de  Thariage 
pour  remplaoer  Frédéric  ti  dépose 
au  concile  de  Lycm  ,  se  auûatkBl 
long-temps  contre  Conrad  et  Fié- 
déric,n,88. 

GTttLt.:^!»",  doc  de  UolkKde, 
au«nble  des  troupes  pour  seamiir  , 
l'évéque  de  Liège,  Vil,  ^t.  litre 
OQDibal  en  comte  de  Feritrea,  34^ 
Soumet  le  pays  de  Liège,  a44- 

GviLucMB ,  évoque  de  Paris,  es- 
saie de  détourner  te  Boi  da  aon  pro- 
jet de  GToitade  :  rmsous  oa'il  ftit  va- 
loir, II,  9>^ 

Gdiluvub,  comte  de  Flandre. 
su  croise  avec  le  Boi,  H,  4o3.  He- 
ponsse  vigoureusement  lea  Turcset 
en  lue  un  grand  nombre,  ^63.  i» 
i:ondnit  dans  une  jjalère  BTec  d'aa- 
très  seigneurs  prisonoien  pour  ^ttc 
eonduii  a  Damiette,  agi.  Va  par- 
ler Bui  émira  pour  vaieh  d'eu  Ici 
nouvelles  cooditioos  du  traité,  39;. 
Retourae  m  France,  3o5> 

GniUiiuHE ,  duo  de  Ju)ier> , 
meurtie  3i  mars  AtH,  sans  lai»- 
ser  de  suceeùenT,1U.Vm,  i4i- 

Gmij.&rH(,  duc  de  Suie,  se- 
cond €l9  de  Jean -Frédéric,  élec- 
teur, vient  ae  ioindre  à  l'aruMe  du 
Roi  avec  3,000  relire»,  XXXII,  3o3. 

GcnunME-La-BÀTAaD    obiieal 


de  la  Sorm^dîe;  » 


r 

caractère  \  est  désigne  par  Edouard, 
roi  d'A^leterre,  pour  W  succéder; 
favorisé  par  le  Pape  et  plusiears  sei- 
gacurs  français,  descend  en  Annie- 
terre,  IV.a^.  Défait  Harold,  béa»- 
frère  d'Edonard,  et  devient  aulln 
absolu  «TAngletarrc  ;  nfits*  de  «é- 
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dir,  connu  il  Favoit  promît,  le  du-  Gdiie  (le  comte  de),  {duaconan 

ché  lie  Narmandie  à  sou  GU  atn^  sous  I«  Bom  de  duc  de  NemMire, 

Robert,  38.  Esteafia  obligé  de  rem-  csi  tu^  à  CerûoUes,  XIV,  444. 

plir  sa  promesse;  meart  eu  faisant  la  Gnist  (Ôaude  (klAHaîne,  ïeign. 

gacrracoDtreleiaideFraiice,39,  de),coatribDa  à  tadéroate  deaSnia- 

GdiT:i.idhe-i,e-Bodi,  secoad  Sis  ics  à  la  bataille  de  HarJguBD,  XVI, 

de  Gnillaume-te-Bâtard:  son  carac-  ino.  {Mëm.   de  BayarJ.)  —  Se» 

térej  succède  à  son  pérE;  s'empare  richesses,  son  anobilion,  XvII,  161. 

delaNormaudie  en  l^ssnce  de  son  Frédictiou  de  François  1  à  son  au- 

flére  Robert;  veut  envahir  la  Fran-  jet,  i6a.  (/nCroi/.]  — EpoHaeàFam 

ce,lV,a9.Eaituéàlacbasse,3.o.  Anloinetle  de   Bourbon,  «onr  de 

GoiLLERMé  [le  capit.],  du  parti  Charles,  comte  de  VendAme,  i3i, 

de  la  Ligue,  est  blessé  lors  de  la  Pané  la  rivière  de  Sehaubie,  et  i^t 

rédijciioade  Beaune,  et  meiicl  de  lu  Espagnols  en  fuite,  3ii.  Ati»- 

M  bteHure,  XLIU,  a4-  que  lea  Anglais  dana  on  jardin,  et 

GniuiaT.  Les  fameux  voleur*  les  défait  («un,  ^97.  Raiseoihie  de* 

da  ce  aom  lont  pris  parti.  Para-  troupes  enCbampagne,  43i-Seaiet 

belle,  sauvemeui de  Niort,  etrom-  à  la  poursuite  dea  lansquenets,  4^3. 

pus  vifs,  XLVIII,  171.  Taille  en  pièces  leur  arrièrcgarde, 

GoiLLCT,  recerenr  pour  le  &m  ^ii.  Avec  lî,ooo  hommes  défait  et 

en  Brouage,  est  pendu  par  ordre  de  taille  en  pièces,  près  de  Seremea, 

la  reine  de  Navarre,  XXII,  333.  iS.ooo  payaaDS  souleva  par  Muh' 

CoibioiTi  oootrdleuT,  meort  k  cer,  XVIII,6.  Commept  il  fait  on- 

l'ige  de  6a  ans,  laissant  de  grwda  trer  delapoudredaTilU  ville  de  P*- 

bièiis,  XLVIII,  173.  runue.BSaié^éeparleconitadeNai- 

GetLLVH  (le  si^iititut),  s'étmi  saUgXIX.i^i.RepresdMoiMmMTi 

prÉwnié  pour   être   re^u  conseil'  i^6.^DuBeUlIx.y — Eslra|t|Mléà'la 

1er,  est  renvojé  par  insuffiMnce ,  eonr,  XX,  3S.  Sacrifie  io«t  k  l'élé» 

XLVIII,  37.  Est  refu  quelque  tempa  vation  de  son  Sla  aine,  3g.  (  Introd.) 

après,  1S4.  — ObtientlegoavatBenientdeBoiir- 

GnikiATiias  (La],  excellent  cob>  aoEnej  mari*  sa  Elle  aine*  aueooMB 

BKigraphe,  meurt  sans  biens;  son  d'Aumale,  XXIII,  409;  mu  fib  atoé 

lalest  pour  les  cartes,  XLVII,^^-  à  la  lillc  du  duc  de  Ferrare,  410. 

Gnioa  d'Ebslii,  connélablB    de  (  Mi!m.  de  Tavaitatt.) 

Chjpre,  est  envoyé  de  la  piirt  des  Gci&e(  Francis,  duc  de),  est  en* 

priaonniers  chréliens  auprès  du  Itoi  voyé  en  Guyenne  avec  Anne  à» 

pour  connoitre  le  traite  qui  venoit  Montmoteaey  {mmk  apaiser  le  re- 


conduit dans  une  gabére  avec  d'au-  Montre  quelcfMS  seatisieiu  d'hu- 

trei  aeigaenn  pour  être  caiidnii  à  maniié  envers  les  rebelles  ^od  pu- 

Donitatw,  II,   389.  Se  confesK  à  bû  cruellement,  46>A  la  mort  du 

loinvillE,  396.  son  père  prend  le  titre  de  duc  da 

GoK»,    frère    de    Goillaume,  Guise;  son  dèvoùmentà  la  dacbea- 

comte  de  Flandre,   se  cvuiae  ave*  se  de  Titentinoisi  ses  plans  ambi- 

le  Boi,  II,  3o3.  Se. distingue  à  la  tieuxjil faiidter  lesaoeaui bu chin- 

,  bataille  de  la  Massoure,  3S3.  cal.  Olivier,  et  le  fsil  remplacer  par 

GmmvBLU  (le  sieur),  ^ef  de  Bertrandi ,  47 ■  E^  chargé  de  défen- 

proieatans,    s'empara    da    Verdun  dre  Metz,  53.  Fortifie  cette  ville^ 


dons  l'absence  du  commandant  de  v  établit  une  police  admirable,  54' 
la  place;  défait  le  comte  de  Cru-  Sa  réponse  à  don  Louis  d'Avila,  sé- 
tilU,  XXXV,  366.  f^ltUm.  4*  Ta-    oéral  de  l'armée  impériale,  qui  lui 


».)  — Enlève  leaiajii.deBnoa  fait  redemander  un  de  ses  esclave* 
oena  sa  maiaon,  e\j  met  tout  au  réfuté  dan*  MeLx,  55.  Il  haroelle 
pillage,  XL,  an.  (JK>n.  de C^.a.)    l'armé* deJ'Eaperear,  qui  le ntiie 
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■priM  Ae  Thionrille ,  et  Ini  lait  on  frappe  le  niBri;(uis  Aatoioe  Cuiffe 
grand  nombre  de  ptiioDnicraj  loiiis  .  avec  on  pJAd'argEDt ,  iStf,  OfiVe  U 
^énëreux  qu'il  prcud  de>  eDnemû  bataille  mi  duc  d'Atbe,  tjai  la  le- 
nalade*  ou  monranij  il  donne  aux  fuaéj  avertit  le  Boi  des  poirparltit 
calhokqaea  nne  preuve  de  l'ardeuT  de  paix  da  Pape  avec  le  rdn-d'Es- 
qu'il  ineltTB  à  défendre  Inir  came,  pagoe,  igo.  Permet  an  duel  entre 
5?.  Part  pour  rilalie,  laimaataucar-  nu  Français  etnn  Italien,  igi.S'em- 
dinal  ton  ftére  le  «oin  des  intérêt*  barque  à  Oslie  avec  une  partie  de 
de  aa  maison,  70.  Se  croyant  trabi  ae«  forces  poar  revenir  en  Frsnee. 
fMr  le  cardinal  CanSe,  il  a'onblie  3o3.  Obtient  par  la  faveur  delado- 
josqu'ï  le  frapper;  rappelé  en  Fran-  clietse  de  Valeatinoil  la  lientenance 
ce,  il  le  Mte  d'j  venir  prendre  la  généiale,  313.  Projette  une  cntre- 
prcmisre  place 'du  royauine,  ^i-  prise  contre  Calais,  3i4' L'eiécote 
Propose  deni  le  con^il  do  Boi  de  aprèa  s'être  rendu  maître  des  forts 
faire  le  siège  da  Calais,  ^S.  S'em-  de  Nieulav  et  de  Richeban,  31  S.  lu- 
pare  de  deux  forts  de  cette  place;  vestit  Tbionville,  qui  se  rend  par 
se  rend  maître  de  la  ville  par  capi-  capitulation ,  311.  Est  mis  en  grand 
tulation,  et  j  établit  une  colonie  crédit  par  Francoîi  11,  356.  Révo- 
toute  ftançnise,  76.  Fait  conclure  le  que  le  cardinal  Ae  Tourne»!  ;  rélB- 
■nariage  de  sa  uïèce  Marie  Stuart  blit  le  chancel.  Olivieri  pagne  les 
avec  le  Dauphin;  assiège  Thionvil-  maréchaux  S. 'André  etBrisaac;  fait 
le,  77,  qui  se' rend  comme  Calais,  éloigner  les  princes  du  sang  en  leur 
et  d'où  l'on  fait  sortir  toute  la  po~  donnant  des  commissions  ^érige  des 
imlation,  78.  Il  porte  les  dé&l  les  cbambres  ardentes  contre  les  be- 
violens  i  l'amiral  de  Coligny  gnenota  ;  fait  sacrer  le  Roi  k  Beims, 
l'assemblée  des  notables  tenue  exécnleles  articles  du  traité  de  paii, 
k  Fontainebleau,  gi.  Retiré  à  loin-  358.  Reproches  fails  aux  Guise,  359. 
ville,  il  est  rappelé  par  le  connéla-  Ils  conseillent  euBoi  d'assembler  les 
ble  et  le  roi  de  Navarre,  101 .  Eat  Etats,  ^SS.  Se  proposent  de  faire 
blessé  à  Vassj  en  se  rendant  i  Va-  faife  le  procès  au  prince  de  Condé  ; 
ril;  le  massacre  qui  a  lieu  dans  cet  promettent  au  Pape  et  an  roi  d'Es- 
cndtoit  devient  le  signal  de  la  gner-  pagne  de  chasser  les  buguenols  du 
ve  civile,  101.  Le  duc  est  reçu  a  Pa-  rojaume,39i.  Tout  le  pouvoir  lom- 
ris  aux  acclamations  du  peuple,  io3.  be  dans  les  mains  du  duc;  par  po- 
Bamène  les  catholiques  aucombat,  litique  il  se  retire  de  la  cour,  laissant 
et  gagne  la  victoire  a  la  bataille  de  en  apparence  le  maniement  des  af- 
Dreux;  use  noblement  de  ta  victoi-  faires  au  roi  de  Navarre  et  au  cou- 
re; traite  le  prince  de  Condé  son  nélable,  3i5.  lustrait  des  projets 
prisonnier  comme  un  ami  malfaeu-  dn  prince  de  Condé,  revient  à  Pâ- 
teux ,110.  Propose  de  faire  le  siège  ria,  d'où  il  chasse  les  Cfa&tiUon  ;  rsas- 
d'Orléans;  nlarche  snr  cette  ville;  iacre  de  Vasaj,  336.  Faft  un  accord 
s'empare  des  ouvrages  extérieurs  de  avec  le  prince  de  Cond^  près  de 
bplace;  eat  assassiné,  lia.  (/ntr^iJ.)  Fontainebleau;  amené  le  Boi  1  Pa- 
•~Fail  le  siège  de  Tbionville;  dé-  ris.  337.  Essaie  de  ragner  la  Reine 
tait*  sur  ce  aiege  et  sur  la  conduite  mère;coiiférencedeBeBugenGy,33I. 
du  duc,  XXI,  4^8  et  suiv.  Fait  as-  Fait  le  siège  deBourees,  qui  se  rend 
siéger  Arlon,  qui  est  prise,  $63.  De-  par  composition;  etdeBouen,  qu'il 
mande  au  Koi  de  l'argent  pour  fai-  emporte  d'assaut,  'i-j5.  Gagne  la  ba- 
Te  de  In  vaisselle  à  Montfuc,  j?'-  taille  de  Drenx,  37g.  Assiège  Or- 
[Comm,  de  Mantlue.)  —  Est  envoyé  lésns  ;  est  assassiné  par  Poltrot,  3q3. 
en  Italie  par  Henri  11,  XXIV,  186.  («■«■™.  A  raiwine*.)  — »  fait  ca- 
Arrrîve  à  Turin ,  18S.  Prend  Palvoi-  nosner  lecampdnuiarq.  Alberlde 
si,  marche  vers  Borne;  n'ose  s'en-  Brundebonb et  l'oblige  a  s'éloigner 
gager  dans  le  royaume  de  Napleaj  de  Mel7.,  X.XVII,  gS.  Fait  prêter 
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HioeDI  de  fidélité  au  Bot,  am  chi' 
Boin» «I écbcTiiu  delà  ville,  loo. 
Vieni  Bg  «iége  de  Tbionville ,  35o. 
jprù  dta  atluques  ÎDutilei,  il  remet 
i  Vifillevitle  la  conduite  du  siège, 
354'  S'appose  à  ce  que  la  ville  »oit 
ratée,  367.  Fail  raser.  Arlon,  369. 
JlanHirt  de  François  11,  se  retire  à 
Puis,  oii  il  forme  un^  ligue  pour 
aballrele  parli  des  hueuenou,  /{Gi. 
Gagne  la  baUiUedeUreux.XXVIII, 
Gi,  Sa  lettre  au  Roi  pour  lui  deman- 
der a  iue  BuLorisé  k  nommer  un 
marédial  de  France  a  la  place  de 
S.-Anilré,  84.  Réponse  du  Roi ,  qui 
lui  annonce  qu'il  a  nommé  Vieille- 
Tille,  87.  Lettre  de  féliciutîon  qu'il 
«rit  au  aiaréch.  de  VieilleTille,  gi. 
il  eit  déclaré  lieuienaitt  uéaéral  du 
rojaume,  et  se  dispose  à  faire  le  sié- 
Sed'OrléaoB,  91.  {yieilleuilU.)  — 
iisuonmié  par  le  maréchal  de  Bris- 
su:. n'étant  encore  ouc  duc  d'Au- 
Biale,  pour  coiumander  à  sa  place, 
XXIX,  53o.  Assiège  Vul  pian ,  qui 
«pilule,  540.  AsBiégc  Mon(calve, 
qui  se  rend ,  545.  Son  départ  pour 
ritilie,  XXX.,  73.  Belles  paroles  au 
Boisur  le  traité  de  paix  Je  Calcau- 
Cainbresis,  367-  Pouvoir  donné  à 
M.  <te  Guise  après  la  bataille  de  S.- 
Q«ntio,477etsuiT.  (Bu  f^itlan.) 
—  Il  eit  envoyé  a  Metz  pour  la 
déteadre,  XXXI,  laS.  Observe 
la  EBaiche  de  Cbarles-Quint,  141. 
Fait ^^£er  Verdun,  iji- Son  hu- 
nanilé  eorera  les  soldats  de  l'Em- 
peieur  après  la  levée  du  siège  de 
tien.  l'jH-  Il  fait  rendre  à  Dieu 
de  loienneUes  actions  de  grâces  de 
Il  leiraile  de  rEmpereur  et  de  son 
■rmée,  tSi.  Noms  des  Eei{;neurs  qui 

»oyé  en  Italie ,  où  il  prend  d'assaut 
Valence  sur  le  Tesin,  43o.  Revenu 
tuprèsduRoï,  ]l  forme  le  projet  de 
teprendre  Calais;  marche  en  Ficnr- 
dit,  XXXII,  1 3g.  Comment  il.irom. 
ptlei  ennemis;  attaque  et  prend  le 
felit  fort  de  Hieulaj,  i4o.Faîtat' 
Uipier  en  m^me  temps  tes  deux  forts 
de  Mifnlay  et  Risban,  et  s'en  rend 
miut,  i\^.  Assiège  et  pfcnd  le 
"-'-■-     i44-  Reçoit,  U 
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ville  à  composition;  arlicUs  de  la 
capitulation,  147. liescription  delà 
place  de  Calais,  i4g.  Investit  la  pla- 
ce de  Guines,  i5i.  Emporte  la  viUe 
d'assaut,  iSS.Re^itle  cfaïteau  par 
capitulation;  articles  de  cette  capi- 
tulation, i56.  Fait  raser  et  démolir 
la  place,  157.  Prend  le  cliïteau  de 
Bames,  i58.  Commande  une  partie 
de  l'armée  su  siéee  de  Thionville, 
17S.  Se  rend  maître  d'Arlon,  qui 
est  ruinée  et  démantelée ,  ig5. 
Eprouve  une  grande  perte  par  le 
feu,  197.  (  Comm.  dt  Rabutin.  ) 
Envoyé  pour  défendre  Meli,  il 

Easae  par  Tuul,  nii  il  établit  le  meil- 
!ur  ordre  possible,  aSj.  Comment 
il  est  re^u  à  Metz,  1S8.  Fait  faire 
des  ouvrages  pour  la  défense  de  la 
place ,  3S9.  Met  lui-même  la  main  à 
['oeuvre, ainsi  que  les  aeigneura  qui 
raccompagnent, -"^60.  Pourvoit  par 
diverses  ordonnances  à  rappiovi- 
sionnement,  a6i.  Exerce  les  sol- 
dais de  la  garnison  ;  prend  des  me* 
le  hoD  ardre 


détads  s 


Tu'il  ordonne,  364.  Fait  transférer 
Ws  des  églises  de  la  ville  les  reli- 

lïvelis  dans  l'abbave  de  S.-Acnoul 


e  Calais, 
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cmpocU  d'm  ctrap  de  cnwn,  3ig.  ar.  Eu  pourva  Ae  l'^t  d«  gn«d- 
Oidonne  d<  nouvelles  dispontioBi  maluc  :  c«  (]uj  déplaît  bh  oodmu- 
pour  la  défense  de  la  ville,  après  l'ar-  ble,  et  dcricnt  la  cause  des  hiinii- 
ihie  de  l'Empeceur  à  aas  camp,  tiéaeDtTa  lea  Guiie  et  les  Montmo- 
336.  SoBacÙTité  etsea  loius  à  faire  ttncj,  33.  Sa  prsdeoce  pour  pri- 
réparer  lei  brèches  laites  par  les  veoir  lecomplotdes  cODJuiésd'Àm- 
bMleriea ennemies,  34i.Uiic«id  de  boise,  4g-  Il  est  nommé  liealennl 
uoDTelles  iDeSBies  pour  assurer  l'ap-  fjéBéral;  lettres  paternes  pabljéui 
prorUionDeaieiit  de  la  place  tout  le  œt  eStl  par  le  Roi,  5a.  Ënioie  k 
temps  i^ue  pourra  durer  le  siège,  comte  Rhia^ave  en  Allemacnepon 
353.  Fait  battre  de  la  mouDoïe  an  entretenir  les  ptincea  dans  rallisiiM 
nom  du  Roi  poar  la  solde  des  trou-  du  Boi ,  et  faire  des  levées  de  lam- 
pes, 357.  Itctient  prisonnier  un  quenets,  9S.  Répond  an  dieconra  ik 
trompette  enroj-é  par  le  marq.  Al-  1  amiral  toucfaant  la  garde'  nouTedc 
bert,  qui  a  retenu' le  premier  un  de  do  Boi,  io3.  Failcbauger  le  Les  di- 
ses trompettes,  367.  Comment  il  «igné  pour  la  tenue  des  Etal»,  cl  k 
pouTToit  à  L  sûreté  d'uue  lour  de  fait  tixei  à  Orléans,  no.  Uotib<lt 
ta  Tille  appelée  la  tour  d'Enfer,  333.  ca  changement,  1 1 1 .  Vient  à  Pm«i 
Son  hnioanité  envers  les  aoldats  en-  )oie  du  peuple  k  son  mtrée,  168- 
nemis  malades  ,  et  envers  le  seïen.  Prend  la  ville  de  Rouen,  qui,  contn 
espagnol  fioumero,  389.  Fait  faire  aes  ordres  et  ceux  du  Boi,  est  pil- 
,  ane  procession  générale  poor  rendre  lée  et  saccagée,  lu.  Décide  lui  snl 
gr&ce  à  Dieu  de  la  levée  du  arégej  il  du  succès  de  la  balaille  de  Dreni, 
y  assisle  avec  tous  les  princes  et  sei-  a45.  Va  trouver  le  Roi  et  la  cont  ■ 
gn  aura  prés  ens,  400.  Fait  brûler  des  Rambouillet;  rend  compte  de  la  ^ 
livres  contenant  une  doctrine  ré-  taille,  aSi.Donnedes  éloges  anigf 
prouvée^  fait  rentrer  les  habilans  néraui  amis  et  ennamis;  parle  pa 
qui  ont  eu  ordre  de  sortir  ;  rétablit  de  Int-méme ,  3S3.  Est  nommé  lien- 
l'ancienne  police  de  la  villej  fait  tenant  général  de  l'armée  en  l'ib- 
faire  la  montre  générale  aui  gens  sence  du  connélable,  aS3.  Pnsd 
de  guerre,  40I'  Établit  pour  gou'  Etampes  et  Plnvjert,  354.  Se  dii- 
verneur  le  seign.  de  Gonnor,  et  s'en  pose  a  faire  te  aiége  d'Orléans,  t^i. 
retourne  auprès  du  Roi,  403.  [Siège  tie  rend  maître  du  faoboorg  de  tor- 
de Mefa.)  —  Il  est  envoyé  au  «£>  fereau,  i&j.  Assemble  un  coaMil 
cours  du  pape  Peai  iv  ;  état  des  for-  pour  délibérer  sur  les  propoeittou 
ces  qu'il  cDUuil,  47$.  Manquant  da  envoyées  par  le  maréch.  de  fifissK, 
Mut  et  ne  pouvant  faire  la  guerre,  16S.  Diacoura  qu'il  y  tient  pour  ki 
dépari  son  armée  dans  les  garni-  combattre,  36g.  Envoie  an  Roi  m 
soDs  et  dans  les  terres  de  l'Eglise;  résolulion,  3^4-  ^'  assasimè  fti 
tombe  malade,  477- Beveun  auprès  3tea  de  Meré,  dit  P<^tror,  itS. 
du  fini,  il  est  chargé  de  la  condaita  Meurt  de  ses  blessures,  177.  LaitM 
dfa  affaires  de  la  guerre,  4S8,  Sup-  de  Paris  lui  fait  des  fnnéraillel  fort 
plie  S.  H-  de  lui  permettre  de  ten-  honorables,  379.  (  Catielnaa.) — 
ter  iine  entreprise  sur  Calais  ;  prend  Se-  rend  mailrc  de  Roneo,  XXXIV, 
-de  force  le  pont  de  Nieulaj ,  4S9.  161-  Aprèa  la  bataille  de  Dm», 
-  Se  rend  midire  du  diàleau  de  Ca-  vient  camper  devant  Orléans,  lit. 
ltt\»,^^.ti-prii  la  reddition  de  Ce-  Est  taé  par  Poltrot,  1  Sf.  {LaNtme) 
lais,  prend  Guines,  assiège  Thion-  — Vera  fcita  par  les  j^oteitaiii  <t 
ville,  491-  Emporte  une  tour  de  ta-  par  les  cathdiques  à  son  occann, 
ville;  reçoit  la  place  i.  composition,  XLV,  58.  (  VEMoile.  1  —  yofm 
4na.  {!aèm.  de  La  CkaMtreA—  l'art.  .^Mnii&  (Franc,  de  Lotmne, 
A|irèalamort  deHenriii,  il  dis-  dac  d'). 

pose  des  affiairea  avec  son  frère  te  GviH  (Henri,  dnc  de),  fib  h 

cardinal,  XXXIII,  ae.  Son  éloge,  FraD^ois, se reiifnm«â«U PaJlteS 
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ri  déGiDd  cetia  Till<  ooatfe  l'ami-  le  Soi,  est  assauiné  dans  son  anlt- 

nl  ileCol>sa7,XX,  t}6.  ICritéda  éiBmbre,3i7.  {tntroJ.)-^Zn bleui 

M  que  les  conaeila  de  l'amiral  lui  i  Dormaiu,  XXV,  173.  Eat  eavojé 

ont  enlsré  sa  maltrafic,  il  spoele  pour  tuer  l'amiral,  397,  Pounuilcn 

M  peartlter  pou  l'anauiaer,  i5a.  Tain  Monleommery  au  mauacte  de 


e  pria  de  DocmaiU    par  la  duc  d'Anjou  ponr  direndra 


e  Balafré,  180.  Se  sertdu  d'un  faubourg,  XXXIII,  465. 1 
itemcat  des  peuplei  poor  sime  pac  u  boaac  conduite  la  ya- 
formec  une  ligne  formidable  eontrt  leur  des  assiégés,  469.  Apr4i  la  le* 
le<  proLeataai,  i83.  Profite  habile-  vée  du  aié)je.  Ta  trourer  le  Hoi  k 
ment  dea  cJrooBitances;>BBs  quall-  Tours,  474-  (Cojte^u.) —  Sa  odo- 
tis,  igfi.SorpreBdlesétrangarsiiTéi  duite  dsins  la  journée  de  la  Saint- 
de  Chaires.,  et  les  disperse;  est  ap-  Barthélémy,  XXXIV,  9»,  {Méat. 
pelé  le  Liérateurtie  la  Frantt,  ao3.  l'a  Mergejr.)  —  Défend  la  viUe  de 
Sb  rend  k  Nancj,  ah  *e  réanil  tout*  Voiliers  avec  beanconp  de  gloire  , 
la  maison  d«  Lorraine;  réioluiiun*  t&j.{Mi£m.Je  La  Noue.)  — Fnp- 
TÎoIsnlea  prises  contre  le  Hoi  dans  pe  et  renverse  U  jeune  Vautabraa 
celte  réunion,  ,304.  Appelé  pat  les  dans  le  palais  Min  Hoi  ;  quelques  dé< 
Seize,  il  s'aTanoe  jusqu'il  Soiasona,  isïla  sur  cet  événement,  XXXV, 
où  il  reçoit  défeose  de  paroUre  a  gg.  {Hém.  dt  Bouillon.)  — Denau- 
Peris  ;  entre  dans  la  capiule  malgré  (M  au  duc  d'Anjon  la  permission 
celte  dïfense;  comment  il  j  eitre-  d'i^er  àla  euerre,  ce  que  Icpt^cB 
Çu  par  les  Seiae  et  par  la  peuple  ',  liù  aococdf  a  Te^ret  ;  va  sa  jeter 
laS.  Descend  chez  la  Reine  moi  a,  dans  Poitiers,  qa'il  défend,  399. 
qui  le  conduit  an  LoBvrej  s'avanae  Défait  s,ooo  leitres  à  Do  r  m  ans  , 
bardinienl  vers  le  Roi,  qui  luireprO'  309.  Bimdies  armes  comre  le  Hofj 
che  sa  désobéissance:  cornaient  il  s'empare  de  Chilone  en  Ckamp»- 
«chappenu  danger  qu'il  court;  don'  gne,  3 16.  Obtient  'éa  Roi  la  ville 
ne  SCS  ordres  aui  Seize;  prend  des  et  te  chàteaD  d'Anxonne,  3i5.  S'a^ 
précautions  poursa  sûreté;  dalnaade  tiibue  tout  ïboDUDur  de  la  *ictoii>e 
an  Boi  réloi^nement  ded'EperUon,  ds  Chartres,  et  s'en  fait  on  mérite 
i|oi  lui  eat  refusé,  306.  Se  déclare  auprès  d«s  Parisiens,  Sig,  Délait  et 
leprotecleur  des  Suisses,  et  les  len-  bat  les  reltres,  commaadés  par  le  b»- 
TOM  orgueilleusement  au  Roi;  va  ron  d'Aune,  au  boured'Escurj  prés 
voir  le  président  Achille  de  HMla;^,  deDourdan,  XXXVI,  99.  Poursuit 
le  presse  d'^isemUer  le  péMenttnt;  les  Suiases  dans  leur  retraite;  brûla 
frappé  d'admiration  pour  sa  ferme-  et  pille 'plusieurs  villages  de  leurs 
té,  il  s'ose  all4^r  à  sa  liberté,  fronliéees,  101. Vient  a  Paris  tro»- 
3o8.  Elève  ses  prétentions;  dtoiaa-  ver  te  Roi  ;  i^tails  curieux  sur  celle 
de  lalicutenance  générale  du  royau-  arrivée,  104.  Excite  une  grande  fer- 
me, elle  convocation  des  Etala  ^-  mentation  dans  la  ville,  107.  Y  corn- 
néraux  k  Parisv'Vpg.  Exprime  dans  mande  en  maître,  ni.  Va  rejaindre 
les  termes  les  |ilus  offensaos  1er»-  le  Roi  à  Chartres  après  la  eonclusiov 
gict  et  le  dépit  d'avoir  été  trompé  da  'nouvel  édil  de  réunion;  oonv 
par  la  Retna  mère,  310.  Eal  nom-  ment  il  en  est  reçn,  ii3.  (T'ui'iin- 
mé  généralissime  dits  armées,  ala.  nu.)  —  Sa  conduile  aux  États  de 
Heçoitde  toute* parts  des  avis  alar-  Bi(HS,  XXXVII,  %w:  Il  essaie  de 
maus,  316.  Y  recle  sourd;  assiste  a  se  rendre  mettra  de  la  ciladelle 
un  conseil  extraordinaire;  fait  pa-  d'Orléans,  4oi.  U.  A.  de  7%ou.)— 
roltre  quelque  énralion  j  appelé  chez  Faitlagnerre  à  Sedan  et  »  Janictzj 
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pois  DOS  tr^e  avec  Le  duo  de  Bonil-'  menacé  de  la.  mort  pour  mu  comhM 
Ion,  XXXVIII,  317. Tient  trooTC»  avec  Quéliu  et  Mauginm,  f6g,  D*. 
le  Roi  >  Meaui  pour  ae  pUiudie  de  nunde  à  meuieats  de  la  SorboDiu 
ploneBrs  cliases  qu'il  dit  avoir  éié  s'ils  sonlaMei  foru  avec  la  plome; 
foites  coBk-e  l'édit  et  l'accord  de  unon  qu'il  le  faut  être  ayec  l'é|^ , 
Ncnoura,  3i8.  De'coocen  avec  le  iSS. S'empare  de dûlanft-Bur^Har- 
diic  de  Hajeuae,  il  aitacpie  tii reU  fte,  iSg.  finit  de  Farii  pour  alkct  1 
trei  ■  Vimoiy,  le*  hat,  uiMsiJerd  Cbàlon«,  où  il  s'occupe  de  luinei 
beancobp  de  monde,  33$.  Tente  l'auunité  du  Rai,  3ti.  Défait  In 
contre  enx  une  double  entreprise  raitrea  àVutûry  et  au  bourg  d'An. 
qui  ne  réussie  point,  339.  En  tente  neuu^  épilaphe  sur  cette  vicloire 
nue  nouvelle  qui  réussit  et  relève  dans  l'église  de  Ssinl^Claude,  341. 
■on  courage,  340.  Il  poursuit  le«  .Fait  un  voyage  à  Rome  déguiséj 
reltres  jusqu'aux  moutB^nea  de  S.-  reçoit  du  Pape  une  épée  gravée  de 
Clande,  341- Vient  à  Paris  malgré  flaîunies,  et  les  Bimes  du  prince  de 
leBoij  commentil  y  eit  re^d  par  la  Parme,  346-  Vient  à  Paris  canli* 
Reine  et  par  le  peuple,  3Si.  Refuse  l'ordre  du  Roi,  359-  Traverse  Iti 
d'apaiser  le  trouble  causé  par  les  rues  eus  dria  de  vii^  GuUe!  36o. 
barricades;  sa  réponse  à  la  Reine  Etablit  p'>ur  gouverneur  de  la  Bsi- 
mére,  356.  Après  la  sortie  du  Boî  ^Uc  J.  Leclerc,  procmenr  au  par- 
da  Pari*,  il  se  rend  au  Palais,  fait  lement  ;  uflVe  une  sauve-garde  à 
(MBser  le  trouble;  eUabéides  Seiie  l'anU>Bssadeard'Ân|;]eLerrejcurieu 
et  du  peuple,  35^.  Publie  des  lettres  entretien  du  comte  de  Bii&sac  et 
dans  lesquelles  il  se  iustiRs  de  U  de  rambtsandeur  «  ce  sujet,  }6i. 
jonmée,  des  Barricades,  36i.  Bb  Vers  faits  sur  le  jeu  de  prime,sn- 
•dri^sse  nne  parti culièrHu Roi,  36].  quel  le  duc  jouuit  souvent ,  36i.  En 
Jugemens  portés  dana'fï  public  sur  tué  par  ordre  du  Roi,  376.  Soi 
ces  lettres,  378.  Il  asseume  des  for-  corps  est  mis  en  pièces,  puis  biAlé 
ces  >  Paris,  38o.  Signe  ow  les  et  réduit  en  cendfes,  378.  Déliili 
deux  Reines  et  le  cardinal  dt^Bonr"  donnes  sur  cette  mort  par  Hiros, 
bon  un  traité  en  3i  articles,  con-  médecin  du  Boi,448etBuiT.  {Mim. 
DD  sous  le  nom  A'édit  de  réunion,  ^e  IJEstode.)—  Vient  à  Fi-ris  mil- 
3g6,  Favorise  les  prétentions  de  E».  gré  la  défense  du  Roij  < 
laguy  sur  la  principaifté  da  Car»-  est  re^  par  le  peuple,  par  u  siei- 
bresu;  conctat  un  traité  avec  (ui,  ne  mère  et  par  le  Roi,  XLIX,  388. 
jao.  Fait  snpprimer  à  l'impression  Prend  la  réiolutioD  de  faire  faire 
>in  passage  du  discours  du  Roi  à  des  barrioadea,  390.. ((^rou^nf.) 
l'ouverturedes  Etats  de  B lois,  dans  GmsE  (Ch.  de  Lorraine,  duc  de), 
lequel  lai  et,  les  prinoea  de  la  Ligue  £ls  d«  nenri  de  Gnise,  gviié  .avec 
ètoient  aocuséa,  44°'  Déloiirne  le  aoia^aVte  cbàtetu  deXonra  depuis 
Roi  de' faire  la  guerre  au  dd^  de  la  nuM-tdesan  père /efia!a^,  par- 
Savoie,  qui  s'estemparc  du  marqui-  vientàl'èchappe(M>erquel  voven, 
SBI  de  Sakicea,  Ui.  Sa  mort;  di-  XX,  »Si.  Se  reuifà  l'u-inée  de  la 
vers  récita  à  ce  aujet,  463.  Scsqua-  Ugue,,35ï.  {Inlrod.)  ~  XXXVI, 
iitèa,  4^6.  {Mén.  de  Ci^et.)  —  l\.  i^.Sesoumet  à  Henri  iv;réduitla 
remercie  le  Roi  du  pouvoir  qu'il  lai  Provence;  en  eat^«Amaié  eouver- 
donne,  ne  lui  demandant  que  l'as-  nenr,'aS3.  fie^oit'à  MarseillB  Har- 
snrance  de  sa  bonne  f;rice,  XLIV,  guérite  d'Autriche  et  l'archiduc  A I- 
73.  Sa  modération  a  l'égard  du  duc  Sert  allant  en  Espagne ,  366.  {Che- 
d'EpernoD ,  7S.  (filieroy,)  —  Est  fernx.)  — ■  Détails  sur  son  évasion 
"  la  de  Fiaraea  dans  un  tom-  du  château  de  Tours,  XL,  a85  et 
li  livre  Tboré  de  Hoatmo-  suiv.  Il  est  reçu  à  Bourges  par  La 
rency,XLV.  m.  Prend  hautement  Cbaslre,  1S8.  Fait  âi  soumission  au 
ta  défense  du  jeune  d'Enlragues  ,  Roi,  et  lai  remet  la  ville  de  Reiou, 


blessé  près  d< 
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XLlI,33^.RéubliL  lapait  en  Bi|>  JU.  le^oce  de  Coudé,  35^.  RcTicnt 

TÉDcs,  XLIII,  iioi.CoiiiiBeulildc-  à  la  «iiu;  avec  le  prince  de  Join- 

vicut' maître  de  Haracillê,   et  la  TilI|:,33S.  Prend  pliuieuis  placei 
liage  soun   l'obéistauce  du    Roi,  'du  KeLhelob,   et  «'aiauce  sat  la 

a07  et  BUÎT.  {MAn.  de  Ct^et!)  —  Meuse  pgur  s'opposer  au   passage 

>  S'échappe  du  ^blleau  de  Tours,  de  i,aou  teUrea,  3^1,  Bat  raiiuée 

SUV,  aî5.  (  rUUrvr.)  —  XLVI ,  navale  des  Rochellois,  el  reste  mal- 

tjS.  Il  écrit  aux  Etala  qu'il  tb  tt  tredu  diiHiip  de  bataille,  548.  Se 

joiudre  à  eux  après  qu'il  aura  livré  déclare  ouvertement  cantfe  Le  cac- 

combat  à  M.  de  Navers,  3Su>  Les  dinal  de  Bicbelieuj  pourquoi,  LI, 

EsjBgnols,  lea  prédicateura  et  let  i68.  {Fontenay-lHartuil.) 

tieiie  faTuriseulBom  élection  aulrâ^  GniSE  (JeaDJ,  cardinal  de  Lor- 

Hej^4^9.  Il  menace  de  faire  nourir  raine,    frcre  du   duc   Claude,    est 

le  premier  qui  l'appellera  roi,  463,  éloigné  de  ta  cour^  il  prépare  l'élé- 

Fiit  son  accord  arec  Henri  iv,  et  vatiun  de  sa  famille  par  seslibéia- 

viealàPaw,  X.LVII,  ii5.  Accueil  liléa  excessives j  aes  nombreux  bé- 

que  lui  fait  le  Roi,  1 16,  Réduit  la  uéti ces,  XVII,  i6i.  (/niraJ.)— Est 

ville  de  Marsed  le  sous  l'obéissance  de  anvoyé  en  Italie  auprès  de  l'Empe- 

S.M..  t6i.  Vers  faiU  contre  lui  à  leur,  KVUI,  36i.  Accord  qu'il  t'ait 

4'occasiqa  de  la  prise  de  Calais  par  avec   Ant.  de    l^ve,  commandant 

te  cardinal  d'Autriche,  i65.  Tue  à  des  troupes  allemandes,    36^.  Ar- 

eeupjd'arquebuse  une  lloon^  quia  «^e  auprès  de  l'Empereur,   370. 

étranglé  un  de  ses  laquata,  XLVIII,  Proposjlio us  qu'il  lui  fait  au  nom 

m.  Fait  de  solennellea  protesta-  du  Roij  comment  elles  aont  reçues 

tions  devant  le  parlement  de  û>n  par  l'Empereur,  371.  Seconde  con^ 

afection  sincère  au  bien  de  l'Etal,  -terenuei  comment  elle  se  termine, 

XLIX,  S.  Conseille  a  la  Reine  de  374-  fietnontrances  du  cardinal  au 

donaerurdre  à  la  porte  S.- Antoine,  Saint-Fcre  sur  la  conduite  de  Char- 

eSn  qu'il  n'j  advienne  quelque  tu-  les-Quinl,  4oS.   Nouvelle  et  der- 

raulte,  9,  Paroles  que  lui    adresse  nière  conférence  avec  l'Empereur, , 

une  femme  du  peuple  SUT  ses  salu-  4'^'    Revient    en   France   rendre 

lalious,  60.   Epouse   madame   d«  compte  au  Roi  de  l'inutilité  de  sa 

MonljiEQsier ,     blla    de    Henri    de  '   °    '"'   -"--'-■ 

iDjeuse,  16g.  {/.'fscoi'^,) —Vient  anno 

•n  parlement,  après  la  mort  du  Roi,  mari  ...  _ 

protester  de   son   dévoutmeut  eu  BeUay.) 

•eriice  de  t'Etat,  aSi.  {Relat.  de  Gmas  (Alex.),  fils  posthume  da 

GiUoi)  —  Se  déclare  du  parti  du  duc  Henri  de  Guise,  est  tenu  sul 

Rui,  V  conserve  uu  grand  crédit,  lea  fonts  par  la  ville  de  Paris  et  par 

étiDl  aidé  par  M.  et  mad.  de  Con-  la  ducheve  d'Aumale;    magniEqne 

li,  L,  1 19.  Epouse  mad.  de  Mant,  cérémonie  à  cette  occasion,  XL'V, 

pàuier,  13g.  Comment  les  difficul-  391.  [Mém.  àe  L'ËaloUe.)  —  Tue 

les  qni  s«  présentent  à  ce  marïagA  en  dUel  le  baron  de  Lux,  L,  3o4î 

»nt   aplanies,   i3o.  fst    nommé  et  son  lils  dans  un  autre  combat  oii 

pour  commandée  l'armée  qui  doit  il  eat  lui-même  légèrement  blessé, 

luivre   le  Roi   à  Bordeaux,   389-  ao,7.DélailacurieuxBurceduel,30S. 
Ëpouse  au  nom   du  Roi  l'infante  <  La  Heine  lui  donne  la  lieuleuance  de 

d'Espagne*  Burgos,  3i5.  L'amène  roî  de  Provence,  aog.  Meurt  d'un 

en  France,    3i6.  Contraint  H.  le'  éclat  de  canon,   34s.  {Fontertay- 

K'nce  a  ae  retirer  dana  lea  villes  Mareuil.  )           , 

,^uatea,333.  Dangerqu'ilcouit  'G^se  (tnadem.  de)  tombe  ma- 

par  l'écroulé  oient 'd'un  plancher,  ladff  d'une  maladie  de  Ralanteriej 

lig.  Va  joindre  les  princes' retirés  Ters  faiissur  elle,  XLVU,  ^74' 

s  Soiasons  après  la  détention  de  Guise  (madame  de)  dît  an  café 


i:,C00gIC 


I^ba 


aS4  GUI  GUT 

de S.'Andri  que Ib  plapart  (IM  pr^  <pK>U>iaM,  iti.  EavrcnTOyc,  m. 
dioie>iniieBontque  dci  tédKieai,  {/tUm.  th  Souillon.  )  •»  Bu  qd 
qd,  au  lieu  de  prtcber  l'ETasgile,  psrli  de  ligaeun  devant  Nenfclrâ- 
ptéchcDl  le  meurtre  et  le  aang^  ae  tel,-  goDinet  celto  pUce,  XXUX. 
note  Uai  d'avoir  été  ï  la  meseeda  :l65.  {Mi/m.  Jt  d>j-€t.) 
toi  de  Navarre,  et  de  l'avoir  baisé  Gditxi,  hueuentKi,  le  bit  n 
plnncDra  foia,  %LVI,  Soi.  dael  conlTe  H.  Fleori,  cathoIRiiE; 

GnuE  (Lonis,  cardinal-  de],  meart  touadeui:  mat  blestéi,  XLVII1,»K. 
i  Itge  de  4iiai>a;  pourquoi  oaTap-  Guaoa  (l«  «pit-  ),  dtefpfMa- 
pela  ta  cardinal  du  houttiiln ,  Mot,  aui^e  et  prend  Luunu, 
XLV,  i66-  XXXIII,  464. 

Gdise  (le  cardin.  de),  frère  de  Gtilow  (U.  de]  eat  envoyé  pii 
Henri  et  du  doc  de  Mayeoiie  :  aoB  le  Roi  en  Italie  ^oar  eihonet  Ie 
influeDce  aur  le  clercé,  lou  ambi-  Pape  el  lea  Vénitiena  ■  emp^din 
U'on,aes  qualités,  XX,  igâ.EstAit  que  lea  Eapagnola  ne  le  reudou 
prisonnier  apréa  l'aaaauinal  de  ion  maltrea  de  Caul ,  el  gMner  li.  de 
frère,  a  [7.  Périt  luï-oiéme  le  lende-  Savoie;  aea  démarche!  devenanliii- 
DMin,  3t8.  (/nlTDfi.)  —  Fait  br&ln  utils*,  il  le  jelle  dau  Canl,U,9l. 
en  >a  présence  le  château  de  Bré-  Gci,  comte  de  Foreal,  e^Lra- 
me.  appartenant  au  duc  de  Bouillon,  versé  el  a  la  jambe  briaéç  dau  It 
.  .  se  venger  du  br&l'nient  de  combat  que  ie  comte  d'AnjonJim 
ibbayede  S.-Urbain,  XLV,  34*'  aui  Stirrasinsaor  les  bordiduTb- 
c^X  assassiné  par  ordre  dn  Boi;  son  nû,  II,  iS^. 
corps  est  mis  en  pièces,  puis  brillé  Gdi,  patriarclM  de  JéroMleB, 
et  réduit  en  cendres,  378.  Détail*  oonirïle  au  Roi  de  retenir  dtis 
sur  cette  mort  par  Miron  ,  médecin  Damiette  tous  tes  vivres,  etdelurt 
dn  Roi,  448  et  suiv.(£'£'iloi/e.J        transporter  toua  lea  meubles  din 

Gqitof,  maire  de  ta  Rochelle,    le  légat,  II,  aïo. 
prend  des  mesures  rigoureuses  pour         Gdt,  seigo.  de  Saulz  ,  prend  la 
ménager  les  vivres  àla  garnison  de     nrmel  avec   d'autres  seigues»  it 
cette  place,  LT,  9g.  Détourne  lea    Bourgogne  contre  Eudes  m,  XSII1, 
Boohelloiadeae  rendre,  106.  Haran-    i44'  Se  laisse  gagner  par  ce  d«, 

emess.  d'Angoaléme  et  Schom-    nais  n'obtient  rien  de  lui;  srau 
g,  et  leur  remet  Isl  clefs  de  la    qu'Eudes  vent  la  ruine,  ilsreeoan 
villa,  117.  BsainLLooiiitecbiteaiideSaalinl 

Gditki  (  le  seign.  de)  est  blessé  mis  en  dépOt  dans  les  mnu  ^ 
à  l'assaut  du  boulevsrd  d'Orléans,  Boi;  Fbi1ipp«-le-Bel  le  donne  iEo- 
VIII,  i4l.  des  IV,  et  l'enUve  k  U  familk  M 

GttmT-BeaTicniiES,  envojré  par  Saulx,  i45;  ainii  qae  la  moitié  dn 
Id  Noue  aux  protestans  de  delà  la  bourg  de  mime  nom  qui  lui  était 
Loirepour  prendre  les  armea,  avan-  «estée;  lettres  d'écbaofjes  qui  proS' 
ce  de  dix  jours  l'époque  fixée  pour  vent  que  le  chitcau  de  Sanli-le- 
recommeacet  la  guerre,  XXXV,  Duc  appartenoit  k  ceux  de  Ssnli, 
101.  Danger  auquel  il  les  eïpose  jffi.  Armoiiies  de  Guv  de  Sauhtl 
par  cette  précipitation  ;  détails  sur  de  ses  descendans,  i\a. 
ce  sujet  tirés  des  Hémoires  de  la  Gut,  cUielata  de  Coucj,  prsad 
femme  de  Duplessis-Momay,  101.  la  croix,  I,i03.  Se  montre  coalni- 
Se  rend  à  Mantes,  ou  il  est  engagé  n  vx  rétabLisfement  d' Alexis,  I7f 
par  ordre  ilu  Roi  à  mettre  bas  Us  Veurtennlerbla  vued'Andros,  iSo. 
armes,  107.  Obtient  par  le  moyen  Gvt  nE  Baniirr*,  aeign.  dlnber- 
du  vici>mte  de  Turenne  un  ^oî-  eoari ,  lientenant  du  duc  de  Bon- 
conduit  pour  aller  trouver  le  Roi,    gogne  à  Liège,  est  fait 
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March*.)  —  ComciNe  ■>  dne  de  Gm  UixToiaia  est  Ueué  en  u 

Ihnu^gne  de  renTityei  lu  otages  défendant  vaillamment  contre  Ici 

desLi^eois,  SI,  4P- Comment  il  Turcs,  II,  961.  Au  nom  d«s  barons 

parvient  à  entrer  dans  Liège,  ^Si.  corneille  au  Boj  de  letoamec  eu 

Eh  {ail  prisonnier  dans  cette  ville.  Fiance,  3iS. 

474.  {lU^m.  de  Cominct)  GuipaiT,  «bevalier  do  OaDpht- 

Gni-LB-BoDTETLLEa,  un  du  cheft  ai,  lamjœ  les  Français  au  pont  du 

de  la  garnisoD  de  Rouen ,  prèle  ser-  Garîtlan,   et   délivre  le  cbevalier 

DHni  de  fidélité  1  Henri  j  reçoit  de  Bajard,  que  tes  Etpaanols  emme- 

ca  prince  La  Roche'Unjon  et  autru  noient  priMjnoier,  SV,  a54. 

■eigneariujtrshit  le  secret  de  quel-  Gutfrit  (Guîgo),  Gis  duseign. 

que*  bourgeois  de  Roaen,  VII,  3o4.  de  Boutiéres,  ige  de  17  vat,  ren- 

Gdi  de  GDivsLtiiB  et  ton  frère  verse  l'enseigne  des  arbalétrien  de 

BLrDODiH,  réunis   ■   Ganthier  de  Rinaldo  Contaris, etle faiipTÛou- 

Chiitillon,  repouuent  vigooreose-^  nier,  XV,  3oo. 
iMentlea  Tutcs,  II,  161. 


UlCQiiBiiaic  (P.  da  ),  maître  de  et  pésétre  dani  cette  ville,  XVII, 

Tartillerie  du  duc  de  Bourgogne,  i5g. 

bombarde  Dinaat,  X,  aSj.  HALiEwia  (  Ânt.  de  ),  cbevalier 

Uacqdetille  (  de  ),  gentilh.  de  UamaDd,  joute  au  mariage  du  duc 

Brie,  est  décapité  aux  halles  pour  de  Bourgogne,  X,  34l. 

avoir  tué  sa  feaime,  et  >in  gentil-  Eillies  (  M.  Du],  capil.  des  ^r- 

homme  qu'il  accosoil  d'abuser  d'dle,  des,  arrête  par  ordre  du  Roi  le  aw< 

XLV,  100.  Téchal  d'Oruauo,  LI,  g^  et  mew. 

Hacqiteville  l  à'  ).  du  parti  du  de  Vendâme,  la. 

Tlor,  est  tué  à  ta  bataille  dhfvetot,  Hulot  (Fianç.  de  Honlmorencf 

XXXV],  311  i  XLVI,  aSi.  Du)  eal  assassine  traîtreusement  et 

HicçD EV u.i,t ,   commandant  de  de  sang  froid  parie  marq.  d'Alégre, 

Pont-Audemer,  rend  cette  ville  par  XLVl,  3^4' 

compositinnàU.  de  Villats,  XLVI,  Htxxviw,  lienr  de  Flennes,  est 

368.  déclaré  dnc ,  XLV,  356. 

UtCQiTEviuE  (  lepréaid.  de  )  ba-  Hilot  (  Michel  Bourrouge  Du) 

Tangue  le  parlement  à  sa  rentrée,  est  roué  à  Angers  pour  avoir  livré, 

et  parle  pour  la  continuation  des  «r-  d'après  l'ordre  verbal  du  Bai,  le 

mes  et  de  la  guerre,  XLVI,  ag3.  Se  château   d'Angers  aux  huguenots, 

présente  au  noi  après  aoD  entrée  à  XLV,  3oj. 

Paris;  accaedqu'ilenreçoiLXLVII,  Hi.11  f  Endu  de)  prend  la  croix, 

6.  I,  104- 

EiOEMBlCH  (  P.  de  ),  gonvero.  du  Hah  (Hugues  de),  seign.  du  Ver- 

comlé  de  Feretta  pour  le  duc  de  ntandois,  se  hâte  de  porter  à  Cons- 

Sonrgogne,  convaincu  de  violences  tantinople  la  triste  aoutelle  de  la 

et  d«  concussions,  est  mis  à  mort  bataille  d'Andriuople,  I,  36(^ 

pn-leaSuissu,  XII,  m  et  igS.  Hmu  (  le  seign.  de  )  est  tué  i  la 

RUiiEasTlT  (l'èvj'^ue  d')  se  rend  bauille  de  Mondbérj,  X,  34i>' 

■  Venise,  I,  i46-  HixicLlci,  espion  deM.  deVieil- 

Hu-LUtcoDir ,  picard,   booinie  leville,  est  tué  au  siège  de  Thion- 

d'arme»  du  seign.  dImbercourt,em-  ville,  entieptii  d'après  le  rapport 

T^cbe  lui  deuxième  les  habitans  de  que  lui-même  a  fait  de  l'état  de 

ViUtfHWche  de  fermer  leurs  portes,  cette  place,  XXVII,  33o  et  36o. 
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Haudcodit,  itiga.  de  Locraiiie,  i^o  et  nÙT.  Se  démei  de  Mchiqti 

eu  biMsé  aa  nége  de  Hesdin,  SIX,  i85.  Prit  qu'd  en  lire  de  «on  xw 

aïo.  ceiseur,  19a.  [L'£tloila.)h,  144. 

(^  H&uvcoDHi  (  Guîll.  de  ),  évéque  Hâmàm,  bacfaa  de  Bosnie,  Cul 

de  Verdun, iavenledeB  cages  de  i'er  des  courte*  en  Hoa^cie,  XUI,  gS- 

de  la  haulear  d'nu  bomme,  Et  est  Assiège  le  chiteau  de  Tiescq,gt>. 

enfeimépendant i^anadanslapiQ-  £>t  tué  dîna  un  combat  sur  le 

nuéri!  (|ui  tut  faite,  XII,  l^o^).  bords  de  la  SaTe,  98. 

HiRcniES  (  Juc[|.,  seign.  de  ),  est  HASTincoES  (le  le^.  d'j,  grand 

fait  cbevaher  bauDeret  par  le  duc  diambellan  d'ADgleterre  ,  ixnet- 

de  Bourgogne,  X,  loS.  Est  chargé  pood  arec  le  duc  Je  SouTgogue,e4 

ducotBmandemeatd'AbbeTlUe.iSo.  reçoit  en  même  tempe  une  pcaïkiii 

Joute  au  maciiige  du  duc  de  Bout-  de  ce  duc  et  du  lOi  de  France, 
XII,  106. 


HiscoDST  (Jacq.  de)  rend  par  Batte,    notaire,    impadeot  li- 

compasitioD    le    Crotorj  déiiire  se  gueur,  accusé  d'étie  l'auteur  dW 

lendre  maître  de  la  puice  de  Par-  séditïui ,  évite  d'ëdi;  fait  pritoe- 

thenay,  apparleuaçt  au  seigneur  de  nieri  menace  hautement  de  tuu  le 

ce  nom,  dont  U  étoit  neveu;  com-  lieutenant  S^uier,  XLV,  iîS. 

meut  il  s'y  prend  {Our  ex.éculer  son  Hiiii.eqda  \  les  gens  de  U),  ni- 

projet,  VIU,    |35.  Cummeiit  il   y  tice  des  Sariasins,   préposée  i  li 

Echoue  et  trouve  la  morl,    |36.  garde  du    Soudanj    conimeut  elle 

Hiaoi    f  Jean  ),  accusé    d'avoir  doit  formée,  II,  167. 

tenté  de  faire  etnpoisonuer  le  Koi  à  HaultCOCh  (le  seigneur  de),  gon- 

1b  aollicLtaUon  du  duc  de  Bourgo-  Terneur  d'Ivoy,  se  rend  loaiLre  J« 

fie,  est  arrêté  et  conduit  à  Paris,  cbiteaui  de  Rossignol,  Vilttmou 

III,  43;)-   ^t  condamné  à  être  et  Cbigny,  dans  le  Luxembuuri, 

écarlelé,443.  XXXIJ ,  196. 

Hisecoua  (messîie  Jacq.  d*)  fait  HanTEBEttE ,  capii.  d'une  ban]iic 

prisonnier  le   comte  de  Harecour  iiaiienne,  est  fait  prisonDJer  prti 

son  patent,  et  le  retient  à  Crotoj,  de  Hassafta,  XIV,  iH5. 

Vn,  3ui.  Abandonne  le  parti  du  HintEPORT  (le  seigneur  dt]  at 

duc  de  fiouigogne  et  embrasse  celui  blessé  dans  une  escarmouche  it- 

du  Dauphin,  3Î8.  yant  Ivoy,  XXXI,  109. 

HilLiT  (Achille  de],   premier  Bâdtefoit  (le  sieur  d'),  sedi- 

présidenl  du  parlemenl  de  Paris:  gant  lieulenum  géoéial  pour  la lî- 

sa   résislaDce   héroïque  au    duc  de  gue,  fait  lever  le  siège   de  Merj- 

Guise,XX,io8.  SOTtdelaBaslille  sur-^eine,  XXXIX,   106.  SoDmel 

moyeDDant  une  rançou  de  10,000  plusieurs  TJltes  de  la  Chaoïpagne, 

écus;  va  présider  le  parlement  de  107.  Est  tué  dans  l'église  de  Pua- 

Tours,  i3a.  { Introd.)  —  Revient  à  loige,  1H6. 

Paris  avec  le  parlement  de  Tours,  HADTEriitKE  (le  aeigncorde],  du 

XLVII,  58.    Fait   l'ouverture    da  Ijége,  est  tué  a  l'auaut  de  cetit 

parlement  de  Paris  dans  la  ma-  ville,  X,  iSS. 

niére  accoutumée,  59.  Sa  réponse  1  HiTÀaT(le  «eign.  de)  est  lai«* 

Sa  ou  60  femmes  qui  viennent  se  en  otage  à  Louis  xi  par  le  rai  iTAb- 

plaidre  de  ce  qu'on  làil  des  pr£-  gleterre  après  le  traité  de  Pecqoiy 

ches  dans  la  maison  de  Madame,  eny,  XIV,  1 2.  Honneurs  que  le  Boi 

»op.  Va  tiire  ses  complimenaà  M.  le  Ini  fui)  rendre, 13.  Eal  renioyé  avec 

prince  de  Coudé,  et  lui  donne  des  de  riches  présens,  iL.  Revient  en 

conseils  sur  le  maintien  de  l'Etat  et  IVance  pour  le  maintien  de  la  tr  j- 

de  lil  religion,  XLIX,  91.  Ses  ré-  ve,  et  reçoit  du  Roi  de  l'or  et  de  li 

ponsesà  ta  Reine  et  à  M.  d'Epcmon  vaisselle  d'argeUt,  91. 

sur  les  dénonciations  de  la  Coman,  -     Hii  (tnilord),  depuis  comte  de 
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Hfil 

Culide,  wnbasMdcMr  d'AuglcterTe 
CD  France ,  f B<ro«ûe  seccéleneiit  }et 
prelenùons  de  M.  U  prûice,  L,  33&. 

UkiDB  (U  péte  Âleiftudce),  te- 
iuit«,  échappa  heuraueemant  au  gi- 
bet, pour  ptopoi  méchaui  et  eédi- 
tieui.XLYU,  m3. 

HiBKKT  (leua),  évâque  de  Coii- 
UBce»,  ut  GQiuUiaé  fri^anaier  k 
la  CoHciergerie  ;  tant  ses  biens  mhm 
raUdaula  maia  duRo),  KlV,:Oi. 

Hbbebt^  leoràtaire  'du  auréctal 
de  BÛOD ,  obtieat  da  fioî  la  liberté , 
XLVII.  36o. 

HiMOi  [le  Golofld),  merédid 
de  camp ,  chsise  ji  br tuqueHieiu  le* 
LorraiDS  utpt«e  de  Moal^ellinid , 

S'il  les  force  aoé  retiiee,  LI,  ii4- 
t  lue  BU  tiége  de  Savecne.  aîg. 
HecT»A  >E  SonBion,  frère  bè- 
tacd  da  doc  de  Bourbon ,  lin-a  jm 


dans  le  port  de  Gibrahar  U  flatte 
eipagaole,  XLVIU,  60. 

Beillt  (  madem.  d'  )  sait  la  coar, 

?ii  Ta  à  Bayouae  pour  reœsoii 
ru)(t>is  I,  prisonnier  en  Elspaane^ 
ammtroolèie ,  m  beauté,  soQadre*- 
>«,  KVII,  90.  Elle  captive  le  cœur 
da  Bot;  csii^e  de  ifii  qu'il  demanda 
àiudsnede.QhlteaubiiaBt  des  bi- 
iom  qa'il  hii  avoit  aatrefoii  don- 
nés, gi.  A  rarriTéfl  en  ^ance  de  U- 
priacesK  Eléonore,   redouble  de 


duone  d^ns  sa  Aialadie,  tio.  Vté-r 
sida  aux  négocjatiow  da  Irailé  de 
Crépj,  193.  Survit  So  ans  au  Roi 
San-  «mant,  et  pratique  aaaa  oom- 
trainte  la  relidan  nouvelia,  i83. 

JI^i«,  JoiBSy  de  Mainfnif, 
meurt  prtson^àie  dwu  le  cbliéan 
derO£af,II,  i^a. 

HcLLi  (  le  seign.  da)  cowdiitt  la 
coTalerie  at  duc  de  Bourgaga«  con- 
tre les  Liésoois  et  i«  «omle  de  Pe-- 
r«VM,VII,  a43. 

BSI.1.T  (le  «eiani  de^  eal  blcMé 
au  sié^  de  Besdta,  Jtlï.,  107. 

Hehissb,  ville  ancienao  de  fij- 
He;sasitu«u«B,BI.9.  .. 

Heruii;!  (kléaénbalde)  estJwt 
p[isO|ln?iir  aa  siése  de  Xéroucime, 
et  écbansé  pour  le  -aeian.  da  Fiea- 
nee,  XIX,  946. 

HiHKBQiu*,  cboraliaF  aURlaii, 
est  fait  prisonaiac  à  la  èaunlk  de 
Fontvallaîn,  V,  S9. 

Heunequih  (P,),  silice  prési-' 

tnc  de  la  grand'cfaiinbre,  erta- 
"e  des  Guùe,  prête  ■  Charles  IK 
60,000  livres;  pas  qa'il  £ait  k  son 
Qccflsion,  X;:,V,  iSî. 

Heubqdui  (Aiioar),  éMque  de 
Sennes,  un  de)  ploa  zélés  lieue 


fait  le  fervioe  célébré  à  Pan 
le  dac  et  le   .c^dîn 
XLV,  390. 


pour 


Tille,  D 


xdao. 
l  délioHt, 


Roi 


prit,  ses  okamtes ,  inspirent  au 
des  Tara  dignes.de  Uôrot;  elle 
faite  dnebrase  d'Etampes,  106.  Est 
cétébréeparles  poêles  et  Ualléepar 
tas  noi<ateavs,  dont  elle  adopte,-se- 
cr^tement  les  opinions,  107.  Per- 
suade au  itoi  d'emoMaer  avec  lui  en 
Italie  Henri,  devBDu-  dauphin,  i38. 
S'attaehe  au  Élue  d'Orléana  Char- 
lea,  at  l'oppcne  eonstamaieal  à  Hea- 
ri,  llg.  Son  indulgence  pour  les 
foiUeaaes  du  Roi;  soin*  i|n'elle  loi 

5». 


'ige  de  3o  ans  de  jeA- 
nes  e(  ae  maceralions,  XLVII,  i3j. 

Hekki,  laniigrave  de  Thuringe, 
ébi  cmperenr  à  la  plaœ  de  Frédé-l 
rie  II,  (emporte  d'abord  mu*  vio-i 
toiie  lur  Conrad  eon  G\b,  rai  des 
Bomaias  ;  -bientAt  après  i»t  vaincu 
■tmeort  de  chagrin.  Il,  68. 

Hasai  DE  Losioi!.»,  roi  de  Ch;'- 
pre,  conaeitie  à  Looii  is  de  faire 
une  invasion  en  EgïT"".  ")  "»■ 

.  Heiii,  prince  de  Castitle,  révol- 
"  '  réAigie  à  Tu- 


d«  Charles  d'Anjod;  1 


.lie» 


e  prince,  eat  épargné,  quiriqae  le 
17 
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358  hen  hen 

phis  conpabk,  *  came  de  ta  pa-  svconra  de  l'année  de  aon  frère, 
rcDté  «Tea  le  Rqi,  i4i.  T>>  ^Wit  poncsuirie  nai  [es  Bulsa- 
HtwniffiûdeHenri,  dille  I«rge  res.Sa  La  téijtiicc  de  l'Empire  lui 
od  Géaérenx,  ooqite  de  Champa-  est  confiée  j  «m  caractère,  8i  ■  Elo);e 
poe,  et  de  Marie,  XBur  du  roi  de  de  son  administration  ,  83.  Eitcou' 
France  et  de  Biohsrd  d'Angleterre,  rouné  empereur  après  la  mort  it 
va  à  ta  Tetra  Sainte  aveo  Philippe,  son  frère ^  arrête  lei  progrés  de  l'en- 
roi  de  France,  et  ce  mime  Richard  j  nemi,  délivre  uoe  mullilude  ïnnmi- 
Mnige  et  prend  avec  eux  k  ville  brable  de  prisonniers,  et  épooM 
d'Acre,  II,  191,  Est  marié  par  Eli-  Agnès,  Bile  du  marquis  de  Mont- 
ckard  à  la  reine  de  Jérusalem j  en  a  ferrât,  Sy.  Epouse  en  secondes  no- 
deux  filles,  l'une  qui  devint  raine  ees  la  seeilr  de  Fhrorilas,  nièce  de 
de  Chypre,  l'autre  qui  épouse.  Aj-  celai  qui  «Toil  assauiné  Bandouiu; 
latt  de  Brieniie,  igî.  Fonde  plu-  heureuirésultat  de  celte  union,  91. 
sieurs  égLiscs,  entre  autres  celle  de  Protège  le  ieuue  roi  de  Thesaaloni- 
S. -Etienne,  de  Trt^eEi  y  fait  de  que,.etbitla  paix  avec  le  despote 
ffrmd3  doDSj  obH»  ua  riche  bour-  d'EpIie  et  arec  Théodore  Lasca- 
f^ia,  nomme  Arthaut,  à  venir  au  [is,  gi.  Son  unièmement  doux  el 
Beoonrs  d'un  pauvre  chevalier,  108.  modéré.;  ses  règlement  pleins  de  n-^ 
C'est  de  lui  qne  provenoient  teê  gasse)  sa  coodaite  envers  les  cbii;- 
iiefs  que  Thibaut  rv  vendit  à  tiouis  tiens  grecs,  94.  Sa<mori;  conjeclu- 
II  pool  pavxc  les  4'''<x^'>  li"^  ees  sur  cette  mort,  gS.  (iVotice.)  — 
qu'il  donna  a  la  leinc  de  Chjpre,  Prend  le  croix,  loa.  Envoie  des  na- 
jgg.  vires  chargés  de  vivres  à  Jean  de 
Hanai,  prieor  de  l'bdpital  <I0  Héelle,i3o.£ilnomroêpoarcondi>i- 
Roonay  ,  passe  la  rivière,  et  vient  re  le  second  corps  d'armée  contre 
dire  au  Boi  avec  quel  courage  le  remp.ÂleiiSgigti.Livreanassautila 
comte  d'Artois  a  combattu,  ll,i5i.  «illede  Cuislantinople.iia.Se  ptc- 
Hesai  uE  Cône  vole  au  secours  pure  à  résister  à  Alexis,  ai8,AccoQi- 
du  seigneur  de  Brançou,  et  le  dé-  pagne  le  jeune  Alexis,  parti  de  Corn- 
barraase  des  ennemis,  II,  a65.  tandnople  pour  soumettre  lereslede 
Henat  de  ViLLiEas,  arehev.  de  l'Empire,  i38.  Aprèa  le  couronae- 
Ljon ,  un  des  évéques  qui  levèrent  ment  de  Murizuphie,  va  l'emparer 
leoorpsdesaintLoaispourUportcr  de  la  vdie  de  Philée,  aS6.  Campe, 
a  U  Ste .-Chapelle,  où  il  devoit  être  devant  le  -palais  BlaqueriM  ,  371. 
canonisé,  II,  ^aj.  S'en  rend  maître,  376.  Va  de  viUe 
Henti ,  dit  le  Gautd,  frère  de  en  vilk  soumettre  les  habitans  à 
Hugues  Capet,  devient  duc  pro-  l'-obéissance.et  se  rend  i  Andiino- 
ptiécairede  la  Bourgogne,  IX..  33.  pic,  390:  Prend  la  ville  d'Abyde,  et 
HeiaiiT,  comte  de  Champagni!,  fait  la  guerre  aux  Grecs,  Sao.  Mar- 
ge ligue  vainement  avec  le  comte  de  die  vers  Andr^nople,  et,  apprenant 
Flandre  contre  Philippe -Auguste,  en  chemin  la  défaite  de  l'armée,  se 
1,8.  SerendenPalratine,  oiiilde-  porte  lur  Rodoato,  370.  Est  déclaré 
vient  roi  de  Jëruselem,  et  meurt  ré^nt  de  l'Empire,  37a.  .Retourne 
bientâtaprès,  g.  ,  à  Constantinopie  avec  le  doge  de 
Hebri,  frère  de  Baudouin,  comte  Venise  et  le  maréchal  Vilte-fiar- 
de  Flandre,  prend  la  croix.  I,  14.  douiu,  i-)^.  Sort  de  cette  ville,  et 
Commence  avec  sou  frère  le  siaee  va  Soumettre  .plusieurs  places  voîsi- 
de  Causlaniinople,  Sa.  Eïl  regardé  nés,  376.  Assiège  in atileaient  An- 
«Kimme  l'héritier  présomptif  du  trfl-  drinople,  38î.  Fortifie  Rusiam,  Vi- 
nt grec,  66.  Se  rend  a  Andrinople  soi.  Apre,  et  retourne  à  Constanli- 
pour  combattre  Murtiuphle,  68.  nople,  38<J.  Accorde  à  Brabes  Ite 
Faue  le  détroit,  el  marche  contre  viUes  d'Andrinople  et  de  Didjrao- 
Tliéodore  Ijscaris,  7S-  Revient  au  tbique,  4oo>  Va  au  secours  de  cette 
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HEff  iSg 

I,  ItoU.  lil»  Je  tiuill»uiii»-le- 


Andriaople  j  j  tM  reçu,  d'Angleterre,  qui  devoit  appartenir 

Cl  puimaït   le  roi   bulgKTp,   4*^-  ■BobertBonfcère^le  bit  priioanier 

Edvom  ai(  aecouri  de  fienier   de  ■  la  batdlte  de  Tiiichebraj,  IV,  3o. 

Triht,  4'°'  Revient  >  Consunli-  Obtient  par  le  crédit  de  Be^rada 

nople,  où  il  eal  comonDé  empe-  l'iaveatilure  da  la  Normandie;  en- 

reur  dan)  l'église  de  Ste. -Sophie,  trctient  les  troublea  en  Tranoe,  3i, 

{t4-  Uarclie  au  secoars  d'Andrino-  Décide  Henri  j  à  déclarée  la  gocrre 

^,  menacée    par  Johqnnicei  ae  à  la  Fiance,  3a.  Donnaaa  tille  Kla- 

met  à.  la  pouriaïte  de  ce  roi  ^  enlri:  thildc  en  mariazeBucoiDted'Anjoui 

dim  Veroi,  et  fait  faire  des  courseï  refuji:  ensuite  de  donner  à  ce  prince 

diot  le  paja,  l^lË.  Campe  devant  U  Normandie,  qu'il  lui  aïoil  protni- 

BUjob  )    envoie     déllTrer     ao,oaO  «e^  causer  de  la  mort,  33, 

upiifa  qui  éioieat  condiùu  en  Bul-  EEiiai  ii,  roi  d'Angleterre,  Glade 

garie,  4iS.  Passe  quelques  )ours  à  M^tbilde  eldePlantagenet,  devient 

Andrinaple,  et  va  vieÎLer  les  ruiuea  duc  de  Normandie  j  eA  placé  sur  le 

de  Didyaiolhiqaej  re^it  une  am-  ti^dne  d'Anglulcrre  par  le  teslament 

haaude  du   nwrquis    de   Montfer'  du  toi  Etienne,  IV,35.  Detpandota 

nlj  arrête  son  mariage  avec  la  tille  pan  à  Louic-le-Jeuue ,  duut  il  avoit 

de  ce  prince,  et  se  porte  en  Bu^-  épousé  la  feagmQapré.S  le  divorce  de 

4iO.  S'empare  d'une  vit^^p-  celte  princeus;  maître  de  {^oa 


t 


La  Ferme,  et  j  fait  un  grand    provmcea  de  France,  aapûre  à 

l{  retoarne  à  Conslantinople,    nouvelles  poisessioni ;  m 


Il  la  garde  d'Andrinuple  aux  aîné  Henri  àlaiilLe  unique  du  oomle 

Gceci  et  a  un  de  ses  chevaliers,  ^ii.  deBreUgneioblieuld'Âdrieniuune 

EnvotB  i  Abyde  Ville- Hat douin,  bji'le  qui  lui  donne  l'Irlande,  doni 

roaréclial  de  Romanie,  et  Miles  d«  le  trâne  n'étoit  pas  vacant,  36.  Eait 

Brabant ,  recevoir  la  iille  du  marq.  valoir  de    préundus  droita  aur  le 

deMonlfeirat,  et  se  marie  avec  elle  comté  de  Toidoiue;  refuse  de  con- 

daas  l'église  de  Sie.-Sopliie,  ^^6,  tînuer  le  siège  d'une  ville  oii  se  trou- 

Apprend  que  l'Empire  est  attaqué  voit  le  loi  de  France;^  causes  ((ui 
ie  tous  cdtési  4"8.  Va  au  secours 
dnchlleau  de  Civot^sj  le  débarras- 
>e,4^ii  etdispersesur  mer  la  flotte 
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Trann«FAnjoa  etlaPotliM,  elM  du  juif  iMOb,  3lt  T»Bd  k  MU, 

mulEiiGiiyBaaeaiiprtedesoiifT^  Su.  Va  dieicher  an  asjle  aitpr^ 

re  Kishanli  cotichn  Mt  tiév«  àt  du  tai  A'Aitaaoa ,iiS.  SévottabB- 

trou  ani  btM  là  T^gmtei  ei  j  Tait  ^  de  <|uiUeTres  Étala  de  ce  prince, 

comprendTe  Hauclere,  4?'  Aiip«lé  3io,  natreinbJe  Hopite  de  lui  lont 

en  France  par  iMbelle,  débarque  î  c«  qn^l  a  d'kmia  et  ée  cré*inretin 

Rojo»  Mte  uasioiblE  antréG  ^  tiom*  trouver  Dagnesdin ,  à  qni  il  eotxhe 

pé  SOT  M  ptMitHn,  rejette  lés  pro*  le  soin  de  tes  iotér^,  333.  Le  te- 

HmtiDiM padfiqnM  de  LoiiUix,^3.  ijoit  dsius(iai:hâtraD,cii>illc  trtiR 

Bsi  au  le  foi»%  d'Eue  prte  à  Taille-  UagliiliqHemeDt,  314-  £<«»>  d'eg^ 

boargi  M  tétape  das»  Saintes,  ^4-  p'  '*  ^uTrrncur  dfe  Hai^ndcFii  i 

EdêM  en  tc])rocl)ei  contre  le  comie  lui  remettre  cette  p]aee ,  33;.  Fait 

et  (a  colDMae  de  La  Marche^  est  la  même  teoiaiive  Bnptëa  du  gon- 

bailnprèi  de  cetleTille,  etse retire  verneBr  de  BargueA,  33g.  Accorde 

précipitamnient  à  filage,  ^5.  VienL  )â  vie  saute  et  ta  jouisislice  de  leun 

cm  Gayemie  p^ut  apaiser  une  rë-  biens  ànx  babilans  de  Borgnes,  ei- 

Tolte,  iS7-  Ett  reçu  a  Paris  anijit-  cepté  les  juifs  et  S«rrBiiiis,auxqin4i 

lieu  dea  félcsj  redeiaaBde  h  floi-  il  ne  fait  aucun  qnartterj  domel 

mandie,  laS.  Obtient  d'aulrei  pro-  Bertrand,  pour  r^crmpense  dein 

TiDoesead^iiommegenieiitj  revWt  «ervices,  le  comté  d«  Molina,  34'. 

IB  France  rendre  hoDimaM-Iige  au  Fait  «ooilet  les  dispontioni  de  11 

lui,  iSi.Lepnndponi^trecn-  fot^etèae  de  Bet^eniuc,  34i.  L^ 

ire  ks  Migneura  an(;laia  «t  (nC;  rt-  «tqu«  ïO  personne  astec  ta  gon, 

lient  eficore  en  France,  134.  Est  343.MMcbtieur'BarSosavecI)i^(in- 

dêlivrépar  Ma  Bts  Edouard,  t35.  cliD,5epromettaiitdegraiidsraccél 

^T»èi.  du  r^g.  AS.  £oui>.}  — Est  •DuslrsenseigQi»  de  ce  général,  % 

recMinB  pM  tous  les  Anglais  ajirà  Fait  besotït  les  liabiians  de  Ué^ 

la  raort  d«  son  père, IV, So.  Bécla'-  de  toniv^B bienveillance,  354-CaB- 

me  fainemetit  la  restitution  de  la  mentitestre^danscetteiiUe,33J. 

Nomaadiej  équipe  ntte  ftotie  qne  T^moinie  pubhqucment  oo'H  crt 

comMiandB  »od  ftrëre  Iltchardj  ob-  reiteveble  de  tes  cuccêa  à  Duglie»- 

tieat  Is  renoBVeltebiMBtde  Utifire  dîn,  356.  Fait  Venir  sa  femie  i 


decitiq  Uni,  Sa.  (Priait  drt  gatt-  Burgoa;  comment  die  y  entre,  154. 

rtkent.taFr.-eti'j4ngi.)  ïoua  deuisont  couronnés  h  jcmritt 

Bmii  >i>  empw.  d'ftll«na|Be,  Piques, aSg.HemieonjureDoinct- 

adMie  de  Léopold,  dite  d'Autriche,  *^ltn  et  sa  cotnpagtric  dWfaeiet  ce 

leroiAichardCttooabier,  etIeploB-  tju'ila  ctit  si  bien  tomitteticé,  Mi. 

g*  dans  un  ucbot,  IV,  41.  Consent  Marche  aor  Tolède,  3S5.  Fait  sos- 

à  Ini  lenike  la  liberté  mojbanflut  der  le  s  ihspositioiis  de  celte  VJOe, 

rançon;  se  lieue  a^ec  Ini  contre  it  364-  ^  <"  "î"  comme  à  PmflW; 

Franoe,  41.  Atant  sa  mort  fait  élite  i'aTaiiceYecsCardonne,3e5.fie)en( 

■mpaicur  Frédéric  II  Mm  fis,  <pii  tes  propositions  de  Pterre-le^Crud; 

n'avoii^ne  4  ans,  47,  tiSVe  d'aulrva  condilionE,  367.  Est 

Hemm  nKTti.'s^Âliinf'hére aa-  re^  dans  Cardomiè,  3166.  P»t son 

turd  de  Pi«rfe-leJCruel,Se  fait  ai-  (ntrée  dans  Sérilte,  37S.  AsJMudik 

iMr'par  ses  ffianiétea  j  fait  uite  haute  SDU  conseil,  oli  iMt^ient  BuguescIiB 

professiunde  la  religion  caiholique;  et  tes  antres  cliefiilKa  consutie  lai 

cache  de  $on  mieux,  son  ambition,  tes  mojens  d'empéchef  le  roi  dt 

IV,  îoS.  Est  prié  par  les  seigaenn  PorliWfildesecoutirPietre-le-Cmil, 

d'Esp^e  d'engager  Pierre-le-Crnel  378.  ïtiçoit  un  défi  du  ptince  ds 

idionser  de  conduite,  309.   S'ac-  Galles,  400. Sun  abaltement en al- 

ipdtte  avn:  tespect  d<e  cette  com-  tbo«Casion,  40I.  SuppotEelenitta 

miststoD.Jio^ommelitsesâvissoiùt  ^u*]!  ^leiit  le  départ  dts  cfaeiaKeri 

re^j  perce  de  sa  dagoe  le  ctunr  anglais,  4oa.  Prend  coDtdl  de  On. 
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uaMoUn;  vuembh  to  unnpef  de  que  de  Vilatqei,  qiii  le  Iw  livre 

tous  oâL44,  4o3.  EiUorte  J|  s«  bisn  mofcnaanC  la  prQnoiv  J'nne  ras- 

baUte    sOiODO   prba'éttiera   géiioia  çoi^4^.  Taillada  le  vùageilePùne. 

ÏiÎMrTaieat,daas*asUoupe>,  4ii>  etesl  renversé  soiu  luij.eit  dÔKa^é; 

barge  le  coriw  d^tmée  casaoïaudâ  lui  ^îl  Uaacher  la  t^te,  49-  Âasi^Ka 

par  lecHplaldeBiiCis'eiiiiuice  daoi  Tolède,  $t,  B^^^aiuM qu il  épron-. 

le»  ran^  enaenaù  avec  une  intrépi-  va  de  b  part  dii  eomnand^Bt  de 

dite  surprenante,  4'^'  Sa  rëpanse  c«ite  pUcOi  53.  ï  fait  enfin  souen- 

4  DugueacLin,  qui  l'exhorte  à  ne  pai  uîe;  sa  ceconnuimaaoe  envera  Du- 

a'etpaser  téoiéraireoieot,  4)6.  Tiré  gi)s(cliii,  55.  Oliiiaat  de  lui  ijuc  le 

de  la  mêlée  par  Oxguetclin,  fait  w  Besque  de  VilaïuBt  Bt  «od  SUreijte- 

iMj-ajte  eu  passant  aui  le  c<Kpi  d'an  ront  aupid*  de  lui,  S6.  Eavoie  à  Du- 

«•cadrDnaoglais.eteaToiedireauisir  ausâclia  deox  niuleU  cb«rgéi  d'ur, 

tAtàufeoime  d'aller atmettreàcoik-  d'à rgenut  de  pierreries,  m.  Danse    - 

«eit  dam  son  oliàteBo,  4i<>'  ^  t'a'  fluBëaqiwde  VilsiBe9,.enrecaiiiu)i(-  .• 

veuii  en  pèlerin,  et  le  rend  à  Fcrpi'  ssuce  de  «es  services,  le  comté  de 

ipun  «ant  être  reounnu,  Ifii.  'Son  Hjbedieuj  fait  équiper  une  flatta  do, 

^nlcetienarea  un  chevalier  Bapagnol  ai  voiles,  qu'il  eucoia  au  secoura  du 

'qui  rintroduit  dans  le  pilais  du  roi  la.Fnuce,  116. 
d'Ârrtgan,  433.  Se  fait  connottre  k        Hkhu  v,  roi  d'Ap^eterre,  GI«  de 

ce  coi  ;  impliire  son  secoqrs,  4^  Henri  iv,.  eicite  l'eathonsiasine  d« 

Arrive  à  Bordeaux,  iî5.  SiaSocme  ses  sujets  par  des  projets  de  con- 

da  .OuguesdiDj  «e  ilécouvre  à  un-  quSuea  France,  VI.'SuS-  Traiie 

cbevalî»  de  sa  suite,  43S-  ConmeBl  «ecrélemeol  avec  leduodeBoui^ 

ileatiairoduit  aupièsde  Bertrand,  gne,  ei  publiiiuanept  avec  les  pnn- 

^S.  Lai   fait  part  de  son  projet  wsfdemandereiéeuiiaitT^areuse 

d'aller  tronver  le  duc  d'Anjou,  4^9.  du  traité  de  Bretigay,  et  la  main  dq 

Se  rend  à  AvienDOi  sou  entrevue  UprinoeweCatherinCjlUledHfioi, 

avec  ce  duo,  44'-  Présent  magniS-  3i5.  Envoie  demander  la  coaronna 

Ïue  qu'il  en  reçuîtj  honneurs  que  le  de  Frasée;  sa  réduit  i  léeta tuer  les 

ape  lui  rend,  44^  Se  pràiente  de-  Noriacat  cédées  par  le  traité  da 

TantSalanaaqiie.quiaerend  a  lui,  Bretigny,  toutes  propositions  rcj»' 

444'  Assiège  Tolède,  445' Beproche  téesevechaubaur,  9i8.  Descend  ea 

■tu  bourgeois  de  cetle  ville  leur  K*  Normandia  à  la  tète  d'une  armée 

loiiie,V,  4' BB9'*'''l'''*ts  que  Pierre-  formidable^  prend  Harflear,  veuL 

I«-C(ub1  s'avance  contre  lui  avec  nonduire  son  armée  à  Calais;  essaie 

ao^ooo  Sarrasiot,  6-Vaàsarencoa~  vaneiiïeat  de  peaser   la   Somme, 

tre,  ■}.  Para*  de  sa  bnca  l'émir  -de  3ig.  Déploie  de  grands  taletuj  se 

Balmaria,   6.   Se  rend  maître   de  rend  ■  lïiremont;  faildes  proposj- 

ICoBteiclaiie,  qu'il  donne  au  Besque  tinns  qui  sont  rejetées ,  Sio.  En  fait 

de  Vilaines,  t'o.  Est  informé  par  la  de  nouyelles,  qui,  le  aovt  encore  j 

couvernaate  de  la  citadelle  deMont-  remplit  ses  soldats  d'ardeur  01  d'es- 

hisaia  des  préparatifs  qui  se  font  pérauiia  ;  mat  en  liberté  tous  ses 

contre  lui  daoa  le  royaume  de  Brl-  urisonqiers;  harangue  aes  troupes, 

marin,  a5.  Eiborif  aoi  troupes  au  3ii. 'Attaque  les  Français j  combat 

oomliat,  3 1.  Cherche  Pierrc-lc-Craet,  eorps  à  oorps  le  duc  d'AlençoD  ;  . 

le  rencontre,  36.   Combat  de  ces  tdompliej  ordonne  le  masaaere  des 

deux prîbces, 37.Fait un jjraudcar-  prisonniers,  3i3.  Continue  sa  re- 

nwe  des  Sarrasins,   18.  Assiège  le  traiUBurCalaia,  3i3.  Fait  de  non- 

eUteau  de  llontieI,4Q'EuvDie  faire  veaux  pre'paraU&jiUBtsuQouraBna 

des  propositions  à  Piarre-jB-Cniel,  et  ses  pierreries  en  gage ,  33o.  PC' 

'|3.  Sa  joie  en  apprenaBtque  Pierre-  niande  la  main  de  la  princess):  Ca- 

.Cruel  eu  pris,  47-  Veutpoignar-  iLeiiiie,  et  pour  sa  dot  la.iiourooDe 

«  prtecejjost  retenu  par  le  Bes-  da  Fûiîcf,  3^3a.   S'eaapare  île   • 


t 
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Narnuiulieieuartâtéfousli^aian 
de  Roa«n ,  3S5.  Fait  dreuer  de*  po- 
waces  ■■tout  de  ectte  YÎIle,  j  &il 
■llBchetaei  prùaDnierB  de  guerre  ; 
rafiue  de  négocier  ;  ae  read  mdtre 
de  la  Tille ,  apiél  en  avoir  fait  peu-, 
dre  le  maire,  347-Poursuit  les  con- 
quélm,  a'approclie  de  Paris;  indi- 
que une  plaine  entre  Meulan  M 
PoDtoiae  pour  nue  entrevue  arec  le 
Daapbiu  et  le  doc  de  Bourgogne  , 
348'  OuTreuncongrésii  Arraa  pour 
négocier  areclaBeiaeet  le  nouieao 
doc  de  Bourgogne.  353.  Y  reçoit  lei 
dépatésd'ungraTidnombredeviiles; 
dicte  un  traité  portant  qu'il  êpou- 
aéra  la  princeue  Catherine,  que 
Charles  vi  continuera' d'élre  rot ,  et 
que  lui  gouvernera  ions  le  titre  de 
régent;  lei  partiuna  du  Dauphin  eX' 
euB  du  traité .  354-  Epoiue  Cathe- 
rrâej  «ereiid  n»ilre  de,  Sens,  Hon- 
ureaa  et  Melun;  fait  une  entréa 
triomphante  i  Paris,  355,  S'établit  BU 
LoDTre,  coDToqae  le>  Etats;  y  parle 
en  conquérant  et  agit  en  maître  ;  ne 

flacetntprc»  diCbarlea  vi  que  dea 
omcaes  aur  lesquli  il  compttHtj 
3Sfi.  Fait  arrêter  le  maréchal  L'isle- 


nement  de  Parts  à  son  OBclëïe  com- 
te d'Exasur,  358.  Berieut  précipi- 
tamment en  France,  y  fait  reienir 
son  épouae  ;  vole  au  secours  du  duc 
de  Sourgogne  ;  eat  oblige,  pour  cause 
dg  maladie,  de  s'arrêter  à  Helnn  , 
359.  Dicte  iesldamiéres  volontés; 
meurt  en  déclarant  qu'il  avoit  en 
le  projet  d'aller  délivrer  la  Terre 
Sainte;  qualitéa  de  ce  prince;  aon  dé- 
faut de  iuitice  et  de  modération,  36o. 
[Tabl.durign.deCh.  ri.) — Auem- 
bte  de  grandes  troupes,  descend  à 
Hatfleur,  dont  il a'empare;  se  dirige 


ae  rafraktiirt  Calais;  rttoumeenÀn- 
f;leteire,  376.  Revient  en  Norman- 
die,  3oi.  S'HV(ince  jusqu'au  Pont- 
dB-l'Arche,  3oî.  Aasiége  Rouen; 
force  cette  ville  a  capituler,  3o3. 
Soumet  toute  la  Norman^,  3o5. 


ViealàMeula>;a 
le  duc  de  Boureogm  e 
du  Roi,  3o6.  Vtent  àTrojea,o&il 
épouse  Catherin^,  fille  du  Boi,  et 
conGnm  la  fh^  .projetée  entre 
Charles  ▼!.  le  dut:  de  Bourgogne  et 
lui,  Zv).  Conditions  de  cette  paix, 
3a8.  Va  mettre  le  siège  devant  Sens 
avec  ces  deux  princei;  eolre  dam 
celte  ville  par  capîlolatioo ,  lia. 
Assiège  Hontereau ,  s'en  rend  maî- 
tre ;  let  gens  du  dm  de  Bourgogne 
Î  déterrent,  le  corps  du  feu  duc 
ean-aans-FeUT ,  et  lui  font  un  ser- 
vice fanébre,33o.  Henri  envoie  soBF- 
mer  le  seign.  de  Guiterj  de  rendre 
le  château;  lurFon  refus,  faitpehdte 
devant  la  place  onie  prisonnier) 
faits  tors  de  ta  prisede  la  ville,  33t. 
Reçoit  le  cblleau  à  compoeilion; 
assiêge  Melun  avec  le  duc  de  Boui^ 
gogne,  33i.  Détails  >^ut  ce  siège; 
•'en  rend  maître,  334-  Fait  arrê- 
ter L'Iile-Adam ,  335.  Entre  à  Pa- 
ris avec  le  roi  Charlca  et  le  due  de 
Bourgogne  ;  résolutions  qui  y  sont 
pri«es  contre  te  Dauphin  ;  nouveaux 
ol^ces  créés,  33^.  Retourne  en 
Aoglelerre,  laiscantleduc  de  GIs- 
cester  à  Paris,  et  le  duc  de  Clarmca 
en  Normandie,  338.  Repasse  ra 
France;  l'avuce.  jusqoc  dans  le 
Perche,  34°.  Assiège  la  ville  de 
Heaui,  353.  Fait  pendre  des  gens 
de  la  ville  qui  s'étnient  moqués  de 
lai;  s'empare  de  ta  place,  353.  Be- 
-^it  à  discrétion  les  Daupbînoït, 
qui  défendirent  long-temps  le  mar- 
ché de  Means  ;  fait  pendre  à  on 
artire  le  bilard  de  Vaaru  poar  le 
punir  de  ses  insultes  ,t354.  "  '""' 
»  Paris  avec  aa  femme  Catherine, 
356.  S'attache  les  habitans  de  celle 
ville  par  se  justice,  36o.  Tomba 
malade,  ses  dernières  paroles,  363- 
Samort,soncnisctére,  364.  (^<^- 
dt  Ftnin.) 

H?!<M,  duc  d'Hefesfoid,  fils  du 
duc  de  Lancaslre,  proscrit ,  se  ré- 
fugie en  France  ;  est  accueilli  avec 
empressement  il  la  cour  ;  séduit  )>ar 
les  promesses  de  l'archetéqae  de 
Cantorbéri  ,  quitte  Paris,  se  rend 
en  Bretagne  ;  débarque  sur  les  câtc» 
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■uel  a  Hichard  de  lui  laisser  It 
ei  le  fait  coaduire  comme  pcisoD-^ 
nier  à  la  lourj  est  déclaré  roi  par 
le  parlemcot  sous  li:  nom  de  Henri 
I V  j  fait  secrélemeot  mener  Biciiatd 
au  diâleaude  Poinfred,  344.  Ue- 
nonce  â  des  eiptdiliooâ  loiuuineg, 
cl  coiilirme  là  Lrfre  de  aSans  faite 
aven  la  Frauce,  ajS.  Epoute  la  veu- 
ïe  du  duc  de  Brelagi 


m  pare 


i5o. 


Trompe  lea  deux  fuutioaa  de  Fran- 
ce ;  retire  tes  secoms  aux  Bourgtii- 
{jDons  elles  promet  aux  Armaguacs, 
3oo.  Envoie  le  duc  de  Clarence  en 
Noimandie,  3o3. 

Henii  VI,  £U  dé  Beuri  t,  loî 
d'Angteletre ,  s'approprie  le  royau- 
me deFraoceaiusilâlaprésIamort 
de  Cliarles  vi,  aon  aieul iDalernel ; 
joint  les.  armes  de  France  à  son 
sceau;  fait  I>atlre  dea  mounuies  aux 
deux  écussoQS  de  France  et  d'An- 
gleterrej  fait  défendre' celles  qui 
ont  été  fabriquées  sous  Clia ries  vi^ 
donne  cours  a  une  nouvelJe  mi>n^ 
noie  d'or  nommée  laluti,  YII ,  369. 

HEirai  viii,roid'Ai^leteire,  don- 
ne desïecouts  à  Chailes-Quint  coO' 
ire  Fraacoiii,  XVII,  168.  Entre 
ea  Picardie  ,  Varréle  devaut  Bou- 
Ic^ne,  169.  S>'enTend  maître,  refuse 
d'être  compris  dans  le  uailé  de 
Crépj;  signe  la  |>aîz  d'Ardrei  et 
rend  Boulogne,  ijî.  [Introd.)  — 
Descend  en  France  avec  une  ar- 
mée de  3o,ooo  hommes ,  319.  Il 
court  risque  d'être  rencontré  en  se 
rendant  (levant  Térouennei  se  re- 
tire à  S, -Omer,  où  l'empereur  Mati- 
milien  vient  le  joindre,  a3r.  Fait 
raser' la  ville  de  Tcrouenne,  i4'- 
S'empare  de  Touinaj,  343.  Se  re- 
tire en  Angleterre,  i44-  ^^^'"'" 
avoir  l'approbation  des  universités 
de  France  pour  la  dissolution  de 
sou  mariage ,  fait  remise  au  Roi  des 
.sommes  qui  lui  sont  dues,  X'VIII, 
8g.  Se  rend  à  Boulogne,  oii>  il  a  une 
entrevue  bvec  le  toi  de  Fiance ,  i33. 
Traité  i|u'il  J  conclut  j  plaintes 
^'il  fait  au  Roi   du   Pape  et  de 


la  cour  de  Eome  ,  i34'  Se  sépare 
de  l'Eglise  romaine,,  et  se  déclare 
chef  de  rEglise  galUcane,  368.  En- 
voie des  troupt^s  à  Cbarles-rQuint  ; 
ses  griefs  contre  F)rançoi8  i,  ^IX., 
453.^  Descend  à  Calais;  envoie  as- 
siéger Montreuil,  et  lui-même  as- 
siège Boulogne,  533.  S'en  rend  maî- 
tre par  capitulation,  554-  Se  rntire 
à  Calais ,  555  .Fait  la  paii  avec  le  roi 
dé  France,  604.  Sa  mort,  G07.  [  Du 
Bellay.  )  —  Histoire  de  ses  amours 
avec  Anue  de  Boulen ,  et  de  son  di- 
vorce d'avec  Callierine  d'Espagne . 
XXX11I,  68.  Il  fait  mourir  Anne 
de  Boulen  et  Thomas  Morus;  ses 
difTérens  mariages,  73.  I^Mfm.  de 
Çaittlnau.)  ■ 

Hehui  II,  duc  d'Orléans,  second 
lils  de  Francis  1 ,  montre  dsns  ses 
goûu  une  ténacité  et  une  constance 

Srés-rsres  daus  un  jeune  liomme^ 
levient  éperdum«at  auioureuK  de 
Diane  de  Voiliers,  XVII,  1  >6.  De- 
venu dauptÎD  par  la  mort  de  son 
frère,  est  envoyé  aicc  des  forces 
considérables  en  Italie;  force  le  pas 
de  Suse,  i3a.  Se  dirige  vers  le 
Boussillon  à  b  léle  d'uue  armée; 
est  obligé  de  lever  le  siège  de  Per- 

figaan,,i63.  Harcelle  sans  ce.'se 
armée  de  l'Empereur  répandue 
dans  la  Cliampagae,  173.  Proteste 

pj,  173.  [Sntrod.)  —  Impatience 

3uM  témoigne  de  se  rendre  auprès 
u  Roi  pour  combattre  contre  l'Em- 
pereur, XIX,  i33.  Est  envoyé  pour 
commander  l'armée,  sous  la  con- 
duite du  connéiable  de  Monimo- 
rency,  i36.  Malgré  le  désir  qu'il 
a  de  combaure  rcpiieini,  se  range 
à  l'avis  du  connétable,  qui  est  de 
temporiser,  i45.  Envoie  à'Bommy 
trois  députés  pour  traiter  d'une  sus- 
pension d'armes,  347-  Se  rend  h  la 
tète  d'une  armée  devant  Perpignan, 
3jo.  S'éloigne  en  bon  ordre  de  celle 
ville,  38).  Se  rend  maître  du  diï- 
leau  d'Emery,  iiréa  de  MaroUes, 
£39;  4e  la  ville  Je  Haubeuge,  43i. 
Livre  un  assaut  à  la  place  Je  Bains, 
434.  S'éloigne^r  ordre  du  Roi ,  re- 
tire la  garnison  de  Mauheugr,  dé- 
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364  àEti  HEU 
trnit  'tua  fonlBcaiioai  el  bfU«  les  nît  les  Troii>EtlcbÀ  «a  royanoM, 
mabaaa  de  cette  ville,  435.  Féte*i  Si.  S'eUpere  de  In  Lorraine,  dé- 
l'occagion  de  ta  Dainaiiee  de  ton  pouille  la  Aicbeese  ChriMine  de  h 
premier  Eh,  que  le  Boi  tient  sur  tes  régeoce,  et  CtDis^De  à  m  cour  «m 
fonlï,  477.  Pourvoit  i  la  saieté  de  fila  Cbartea  m;  inaTclie  snr  TAIra- 
Pafia,  549.  Marche  mr  Boulogne,  ce,  5a.  B^aifiutce qa'il  y  éprouTej 
556.  Tentative  maltieureufc  qu'il  foorquoi  il  est  hrcé  de  se  retirerj 
fait  sur  cette  place,  55^.  Licencie  force  k.'  troupes  flamandes  A  ora- 
les Suisses  et  lel  Grisons^  [crient  i  cner  la  Champsgue  ;  con  ferre  les 
S.-Gcrmaili  auprès  du  Bd,  S5S.  Tt«ii.Evécbéi;  eut  un  fsnxbmitde 
(Du  Bellaf.)  — Parveouao  tidne.  Il  morL  de  l'Êmpeteur,  disperse  soB 
à  rappelle  aussildt  louâ  ceux  que  année  dans  les  garnisons,  53.  Es- 
son  pure  avoit  disgraciés,  XX,  37.  nie  en  vain  d'occuper  Cambraj; 
Caractère  de  ce  prince,  3g.  Se  fait  emporte  la  petite  ville  de  Catean- 
«acrer  à  Keims;  Eomme  Cbarle*-  Cambresig  ,  5f|.  Fait  dévaster  le 
Quint  de  le  trouver  à  son  sacre,  Baioaut,  60.  Auaqne  le  diàteaude 
cuuinieco[iitedeFlADdre,43. Pense  Bcati  ^  remporte  sur  TEmperen 
"   '"  Boulonais,  et  à  pio-  une  victoire  qui  n'a  aucun  rrinltat; 


tller  dea  troubles  d'Allemagne  pour  domle  son  propre  coUiet  de  l'ordre 
agrandir  son  royaume'de  ce  cOté;  à  Gaspard  delfavanncs  pour  r^com- 
fait  venir  en  France  Marie  Sluart  penser  tofi'brillaet  courage,  6r.  H 
d'Ecosse,  et  la  Sauce  au  dauphin  le  décide  i  envoyer  le  duc  de  Giùe 
François;  Ganceécalemeat  Antoine  en  Italie,  jo.  Aide  dec  conseils  <k 
de  Bourbon  avec  Jeanne  d'AIbret,  cardinal  de  Lorraine,  il  prend  d'ci- 
43.  Visite  la  ChampagncetlaBoàr-  cetlenlei  mesures  pour  là  dëièiiM 
g«ne;  entre  ta  Savoie,  arrive  en  du  royanme,  dont  la  stiretê  est  me- 
Piémont;  accorde  des  récompenses  nac^e  aprëa  la  bataille  de  S.-Qura- 
ii  ceux  qui  y  sont  encore  en  état  de  tin,  73.  Bappelle  le  duc  de  Guise, 
servir;  permet  1  Frhncois  de  Guise  qu'il  fait  lieulenant  général  des  ar- 
de  demander  la  main  d  Anne  d'Est,  mécs;  sa  conduite  aussi  sage  (jn'bé- 
44-  Confie  il  Montmorencr  et  à  roiquc  inspire  le  plus  vif  entliog- 
François  de  Gulte  le  soin  d'apaUer  siaame ,  ;3.  Il  convoque  à  Paris  la 
la  révolte  de  Guyenne,  efe  leur  re-  Etats  généraux ,  <A  la  magislratEre 
commandant  de  n'employer  (jue  les  forma  un  quairiéne  ordre;  lobri- 
riguears  de  la  justice,  &\.  AtQi|;é  des  des  qui  y  sont  accordés ,  ^  ^  rt- 
maui  qu'ont  souScrlsIes  provinces,  solution  d'auEmenler  son  royaume 
rebellei ,  il  leur  rend  leurs  privité-  du  cdté  de  l'Allemagne,  et  de  recuit- 
ffisi  revient  k  Paris,  ofi  il  fait  une  'irer  les  places  que  les  Anglais  cou- 
enircetrioTnphaDie,  46.  Entre  dans  Bcrvolent  encore  en  France,  79. 
le  Boulouais  ;  est  déRé  par  l'Empe-  Il  autorise  Villars,  homme  de  cou- 
reur; sa  réponse  an  défi:  est  forcé  Gance  du  duc  de  Brissac,  i  asiii- 
de  lever  le  siège  de  Boulogne,  qui  teraux  conférence» de Catean-Cam- 
tui  est  rendue  ensuite  moyennant  bresis, oii la  paix  estsignée  malgré 
too.ooo  écus,  47.  Tient  uu  conseil  l'opposition  de  Villars;  conditions 
pour  délibérer  sur  les  propositions  de  celte  pail,  80.  Uariagcs  qui  h 

aui  lui  sont  faites  par  les  princes  cimentent,  81.  Conventions  aecré- 
'Allemagne;  opinions  émises  dans  tes  ectre  le«  rois  de  France  et d'Bs- 
ce  conseifi  Henri  se  décide  pour  la  pajpie  an  sujet  de  la  religion  ;  pro- 
guerrc ,  49'  Donne  un  fesliu  œngni-  grès  de  la  réforme  parm.î  les  ban- 
bque  aux  aiabasiadeura  des  princes  tes  classes  de  la  société.  Si.  Ecaii 
d'AlIcmBguejse  met  et  marche  avec  publie  un  édil  qui  ordonne  aux  par- 
une  armée  nombreuse  ;  se  tend  fa<  lemens  de  condamner  à  mort  toa- 
cilemeut  maître  des  villes  impërialca  te  persMUie  convaincue  d^votren- 
pt  Met»,  Tout  el  Verdun,  5o.  Rtii-  brassé  ta  Mhgion  nouvelle;  Se  Mxl 
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âa  fuUxaeol ,  un  H  itil  ariélcr  six 
canieilUrs  iténancés  cornera  cbefs 
del'opjHffirtkiii  j  terreur  que  cecoop 
[l'aulaTJlé  répand  itanDJ  lu  protec- 
ism,  83.  Il  esi  Mené  mortel kmcnt 
linan  na  tournoi  célébré  à  l'ocmaioii 
dei  œca  de  sa  fitle  Elimbeih  nrec 
Philippe  K,  et  de  aa  lOnir  Mïr);uerite 
afeeEinmaiiuel-Fhi  lîben  lie  SaToie  ; 
mentlRubout  de  tojoufSj  sei  qni- 

ponr  la  mahresae  et  ses  raÎDÎstreE, 
S) .  Son  ïadalgence  pour  le»  mceuTS 
ds  ^e^  courtisans  ;  set  prodigalités , 
35.  (/iWrod.)  —  RappelleenarriTant 
auUâaele  coDnélaDie  de  Munlmo- 
rcDcv  {  cenToie  meis.  d'&nilebaul  et 
Je  Tanmon  ,  XXIII ,  ^oB.  Son  rè- 
glent celui  de  deux  roaisoni  qui 
K  partagent  les  ecaplojs,  les  hon- 
uean  et  les  gouTementenB ,  4<o. 
S'siiio  au  Turc  et  auï  Luthériens 


InMiiiit  tes  hérétiques,  H  enpécha 
qu'elk  fttt  extirpée  en  AHemagne 
eu  doononi  des  secours  au  dut  de 
Saxe,  au  laDd;;raie  et  au  prince 
Maurice;  celte  fausse  politique  cau- 
sa la  ruine  des  Valois,  ^Si.  Carac- 
tère dé  ce  prince;  ce  qu'il  lii  pen- 
dant son  régne,  aSj.  Les  princes 
ne  doivent  point  lulter  avee  leurs 
sujets,  ni  les  sujets  mec  leur  prince, 
aSS.  (iWm.  de  Tavannes.)  —  Etal 
de  k  COUT  de  Henri  il  au  commen- 
cement de  son  réi;ue,  XXYI,  iSS. 
Il  fait  célébrer  les  obsèques  tle  Fran- 
çois I,  du  Dauphin  et  du  duc  d'Or- 
léans, 190.  Consolations  que  ItH 
donne  M.  de  Vieilles it le,  193.  Anec- 
dote concernant  le  feu  duc  d'Pr-' 


194.  Entrctii 


éiident  Lizet  et  trois 


s  présidens  sur  le  procès 


s  fu- 
e  Blliauoe,  4»'-   En- 


réchal  Du   Sicz   c 


de 


Je  U  Beioe  ;  sa  leitie  ii  M.  de  Sel- 
vFi,son  ambassadeur  en  Angleterre, 
sur  Ta  délivrance  de  Harie  Sinait; 
riiiie  son  rojanme,  XXFV,  11. 
Hardie  dans  le  Bonlonais  avec  une 
anjiée;  se  fuit  rendre  Boulogne,  33. 
Poussé  par  le  connéuble  et  par  le 
duc  de  Gui'sc,  entreprend  de  faire 
la  guerre  à  l'Empereur,  3^,  Prend 
DaiDvilUcra  par  composition  ;  entre 
Jans  Verdun;  prend  le  titre  de  vi- 
caire PEmpire,  67.  Tombe  ma- 
lade à  Sedan ,  rompt  son  armée, 
68.  Force  Tarmée  commandée  par 
le  duc  de  Savoie  k  repasser  la  Sam- 
bre;  brble  Boin,  Mnrimont,  iij. 
Accepte  la  trêve  que  Pliilippe  ii  luj 
propose,  i83.  Consent  i secourir  le 
pa|K  Paul  it;  envoie  le  duc  de 
a  Italie       —     " 


1.  Marie  Elisabeth  de  France  avec 
Philippe  I),  et  Marguerite  sa  sœur 
avec  le  duc  de  Savoie;  conditions 
de  ces  mariages,  337,  Est  blessé 
dans  DD  tournoi  par  Monrgomnicry; 
meurt  deux  jours  après,  aSi,  Vou- 
lant étouffer  l'hèrésic  en  France  en 


Verviite,  aoa.  Emoie  sommer  l'Em- 
pereur d'assister  a  son  sacre  en  H 
qualité  de  comte  dé  Flandre,  aag.- 
Est  sacré  à  Beimi,  33o.  Difficultés 
sarvenucs  au  sujet  des  benniëres  des 
quatre  barons  otages  de  la.  sainte 
ampoule,  pendant  le  sacre,  33l. 
Comment  elle»  soiit  levées  par  or- 
dre du  Roi,  336.  Henri  fait  sa  neu- 
vaine  à  Salnl-Marcoul ,  337.  Prend 
la  résoliition  de  Tisiler  les  provin- 
ces, 338.  Se  rend  i  Chanibérjr,  3^8. 
Entre  k  Sain  t-Jean-de-Mau  rien  ne  ; 
honneurs  qu'on  lui  rend;  coœpa- 
enie  de  cent  hommes  vèliis 

"j..      T.' 


L.  Le  Roi  fai 

■s  larj^e 


%  Pié- 


,  3S3.  Sur  la  nouvelle  de  ta 
sédition  de  Gurenne,  il  revient  en 
France,  36a.  Fait  son  entrée  à  Pa- 
ria; déiailB  sur  celte  magnifique 
entrée ,  3oa.  Forme  le  projet  de  re- 
prendre Boulogne,  3o5.  Veut  faire 
donner  les  étriviéres  au  Itérant  que 
lui  envoie  l'Empereur,   307.   Fait 

Seodre  à  des  arbres  douze  soldais 
uMiard  de  La  Mirandole,  3io. 
Prend  tous  les  forts  des  environs  de 
Boulogne,  Sii.Est  obligé  de  lever 
son  camp,  3i8.  Fait  la  paix  avec 
FAngleLerre;  i  quelles  conditions, 
334.  Beçoïl  à  Angers  une  ambas- 
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ude  du  loi  d'Angleterre;  éiUiU 
sur  CEtle  ■mbauBOe,  333.  Envoie 
le  rhiojjrave  aa  devant  des  anbas- 
■adeura  de*  priscei  d'Allemagne, 
35 1.  Leur  donne  audience,  3^0. 
TieDt  conteil  lUT  Icun  propoii  lions, 
371.  Remercie  M.  de  Vicilleville 
(lel'aiis  qu'il  Wi  donne,  3S6,  Dé~ 
vlare  k  lou  coiueil.qii'ii  est  résolu  k 
leiuivre,  et  dispose  de  l'état  deson 
armée ,  387.  Donne  à  dloer  «iz  am- 
baisadears  ;  délaili  eut  ce  diaer, 
396.  Leur  fait  distribuer  de  riches 

E résens  à  leur  départ,  3u(|.  Asacm- 
le  tme  grande  armée,  400.  Entre 
dans  Hetz,  4o5  i  puis  en  AJiace,  4 1 3. 
Se  décide,  d'apréa  l'avis  de  M,  de 
Vjeilleville,  de  ne  pas  entrer  dans 
Strasbourg,  camme  le  lui  a  conseillé 
le  counétable,  411-  Cam|ie  devaot 
Haguenau,  ifin.  Y  est  reçu  avec 
honneur,  43^1  sinsi  iju'à  VVissem- 
bourf!,  434-  Donne  mille  écus  aui 
lillca  de  cinq  de  ses  capitaines  livrés 
à  l'Ënkpereur,  qui  les  a  Tait  mourir 
à  Ausbour^;,  ^i5.  D'après  la  lettre 
du  duc  Maurice  qui  lui  annonce 
qu'il  s'est  accommodé  avec  l'Empe* 
renr,  le  Ko!  reprend  le  clieniia  de 
la  France,  43S.  Accorde  à  M.  de 
VJeilleville  ia  moiiié  des  préseus 
envoréH  par  ta  rliambre  de'  Spire, 
44i.  Se  rend  maître  de  Damvillierg, 
454.  Be^it  la  ville  d'tvoj  à  com- 
position, 4^7- Apaise  une  mutine^ 


i  l'ot 


piilagi 


exercé  dans  cette  ville,  460.  Toml 
malade  à  Sedan;  s'empare  de  plu- 
sieurs forts,  4^'  Licencie  sou  ar- 
mée, 473.  Sur  les  instances  du  car- 
ilinal  de  Lorraine  se  rend  mi  parle- 
ment, où  il  fait  arrêter  six  cooseillers 
connus  par  leur  attachen-.ent  à  la 
doctrine  de  Luther,  XXVII,  4o5. 
Entre  en  lice  dans  un  tournoi,  et 
rompt  plusieurs  lances,  4"-  ^t 
blMséparMODt^mmerji  4'5.Fait 
célébrer  le  mariage  de  sa  s«ur,  et 
si^er  à  la  Reine  le  brevet  de  maré- 
chal de  France  de  H.  de  Vieilleville, 
4 16.  Sa  mort,  Ai?'  Deuil  à  la  cour, 
4i8-(r«i/&wrte.) 

Il  prend  sous  sa  protection  le  duc 
de  Varme  i   à  quelles   conditions. 


HEIT 
XXVIII,  38a.  Envoie  le  leignriif 
de  Lausac  et  le  président  Du  Fer- 
rier  protester  contre  rassemblée  da 
conole  de  Trente,  ^aS.  PénèlielM 
desseins  de  l'EmpHeur,  et  les  lait 
échooeTcn  les  publiant,  XXlS,3ii. 
Obtient  malgré  tous  tes  efforts  tout 
ce  qu'il  demande  des  Suisses,  ïi.Fiil 
publier  en  Angleterre,  en  Âllemi- 
j>ne  et  en  Italie  la  {uslice  de  M  cau- 
se, et  l'injuste  agereasion  de  l'Em- 
rreur  et  du  Fape,  35.  11  coucat 
faire  la  |uiz  avec  le  Souveraia 
Fonlife;  particularités  sur  cetit 
paix,  133.  Etal  des  forces  qu'il 
réunit  pour  aller  en  Allemagne  an 
i^eoour(dea  prîuces  confédérés,  3j5. 
Hanvais  succès  de  celle  eiilrepriK 
causé  par  l'abandon  des  princes;  Ie 
Boi  fait  forlitier  la  ville  de  McU, 
rentre  en  France, -jiS.  Soumet  |ilu- 
sieurs  places  du  duché  de  EouilkiD, 
336.  (Z)u  l^tWan.)  — Prend  eoussi 
protection  Octave  Farnéae,  XXXI, 
30.  Défend  d'envoyer  à  Bume  01  » 
argent  monnojré  ou  non  nionnûjt 
pour  bulles,  dispenses,  etc.,  ai.  Eu- 
voie  le  sieur  de  Hontiuc  auprèi  <!a 
Pape;  ^uis  te  duc  Horace  FatDése 
et  les  sieurs  deTermes,  d'Anddot 
et  Cipierre  avec  des  troupes  poui 
secourir  le  duc  Octave;  «ximmaDilt 
au  maréchal  de  Brissac  de  marcher 
contre  Fei  nand  de  Gonzague  poer 
le  forcer  à  lever  ie  siège  de  Psnar 
et  de  La  Mirandole,  aa.  Eotoie 
l'ordre  à  tous  les  gouverneur!  i\ 
capitaines  de  ses  forteresses  Atsc 
rendre  à  leurs  placés ,  19.  Be^oil  le 
titre  de  protecteur  du  Sainl-Eir- 
piie  ;  et  après  avoir  tout  réglé  dam 
tau  royaume,  il  part  pour  aller  h 
aecoqrs  des  princes  d'Allemagat, 
53.  Elat  des  forces  qu'il  réunit  en 
Champagne.  54'  ^  Boi  ^  "■>''' 
Joinville,  oà  il  reçoit  la  duchruc 
douairière  de  Lorraine  et  son  Eli, 
S7.  Fait  son  entrée  a  Toul,  accom- 

Cgné  d'une  suite  brillante  et  Dom- 
euae,  61.  Y  établit  pour  gouver- 
neur le  chevalier  d'Esc  larollei,  61, 
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iit  pijsi  faii  condiiliele  jeune  duc  m^B  enPicaiâie,  où  il  la  parUgeen 

■  Reiaa,  63.  ArtÎTe  prës  de  Metz,  Irdia  cotpa,  a^i.   Marche   de  ces 

DÛ  l'armée  le  reçoit  CD  ordre  de  b»-  troit  corps  d'armée,  a4a.  Ulei  pasle 

uiUe;  ordre  da  cetle  armée,  64-  en  rcTneprèa  deGivet,  354-PreDd 

F«il  aoQ  entrée  duu  Heti;  détails  d'assaut  la  place  de  BooTinei,  355. 

iBt  cette  entrée,  6g.  Donne  des  Sauve  les  fillea  et  les  enfaiu  de  la 

ordies  pour  te  règlement  de  cette  foreur  du  soldat,  a56.  Assiégé  Oî- 

rille  Et  pour  ses  fortifications;  en  nant,  aS7.  Fait  rendre  les  femmes 

nomme   lonvemeur  M.  de  Cossê-  de  cette  ville  enlerées  par  les  sol* 

GoDDor,  71,  Son  départ  de  Metz;  dats  altemands,  a6o.  Se  décide  à 

marche  de  l'armée,  -ji.  Détails  sur  entrer  dans  le  Haioaut,   366.  Son 

Its  divers  campemens  de  cette  ar-  armée  passe  la  Sambre,  367,  RullM 

mée,75.DesctiptioadesviUespa[où  le  pajs;  le  Hoi  lient  sur  les  fonts 

-■■ So.  Surla  Douyelleiguele  de  baptême  l'enfani  d'une  pauvre 

femme  du  village  de  ]ametz,  168. 
Campe  autour  de  la  ville  de  Bains  , 
c,  qu'il  partage  eu  369.  Détruit  la  magnïSqne  habila- 
irois  corps,  88.  De  l'avis  de  son  tioa  de  Jdarimont  et  le  cliiteaa  de 
conseil,  projette  de  réunir  le  du-  Trageny,  370.  S'empare  de  la  ville 
ché  de  Loiemboarg  a  la  couronne,  de  Bains;  fait  mettre  le  feu  au  chk- 
96.  fait  assiéger  le  château  de  Ro-  teaudeRetuc,  371. Campeen deçà dn 
oembach,  qui  est  pris  d'assaut,  97.  Quesnoj,  «73.  Fasse  la  revue  de  son 
Ëo  fait  don  an  comte  Rbingrave,  co-  armée  entre  Crévfec<Bur  et  Cambraj-, 
lasel  ellemBiid  ;  saccage  et  brAle  la  378.  Suite  de  la  marche  de  Tarmée, 
petite  ville  de  Mont-Sainl-JeaD  ,  a8o.Siége  duchitteau  de  lfïnlj,38a. 
100.  Bi^ità  discrétion  la.place  de  Dispositions  faites  pour  livrer  ba- 
Damvilliere,  io3.  Einportf  d'aesant  taille  à  l'armée  de  l'Empereur,  385. 
le  château  de  Trelon,  taij  et  la  Détails  sur  cette  bataille  j  noms  dea 
ville  et  le  château  de  Chi'may,  qui  seifineurs  elcapilaïiiesquis'ydistiii' 
sont  brûlés,  131.  (Envoie  le  duc  de  guent,au  qui  jsunt  tués  ou  blessés, 
Gniie  pour  défendre  Metz,  isS.  3  86.  La  victoire  reste  au  iFran^isj  le 
Basscmbie  les  principaux  chefs  de  Boi  récompense  les  ducs  de  Guise , 
'e  pour  recouvrer  le  châ-  de  Hevers,  de  Bouillon,  er  ' 


I vannes;  soi. 
reuil ,  aga.  I 


19  de  la  levée  du  siège  de  Melz,  préparatifs  de  guerre,  334.  S'avance 
161,  Sa  douleur  en  apprenant  la  stcc  toute  sa  maison  jusques  à  Vil- 
frise  de  Térouenne  par  les  lœpa-  lers-Cotleiels,  364.  Condut  une 
riaus,ioo.Fubliel'arriér^baBdaus  trêve  ije  einq  ans  avec  l'EmpereuT 
tout  le  royaume;  raisemble  une  et  Philippe  11  son  lils,  4'9' Pfotaet 
armée  a  Amiens,  30t. Passe  eure-_  au  cardinal  Carafie  de  porter  de» 
vue  celte  armée.j>rés  de  Corbiej  secours  an  Fape,  436.  Ecrit  au  roi 
noms  des  seigneurs  qui  en  sont  les  Philippe  ii  en  sa  faveur,  4^7'  ^'"' 
cliefi,  311.  Fait  sommer  deui  fotf  les  nouvelles  qu'il  reçoit  d'Italie 
la  ville  de  Cambray  de  se  rendre,  des  entreprises  des  ducs  d'Albe  et 
ait).  Escarmouches  livrées  devant  de  Florence,  il  lève  une  armée  qu'il 
celle  place,  333.  Le  Boi  va  loger  envoie  à  Rome  sans  le  commande- 
prés  de  Catean'Cambresis,  dans  une  meiitdeM.deGnise,  439.  Desprin- 
maison  de  plaisance  appartenant  à  cipales  causes  de  la  rupture  de  la 
l'évéque  de  Cambray,  3x6.  Ordre  trêve,  43o.  Ordres  envoyés  par  le 
de  bataille  bo-de«siiua  du  Quesnoy,  Roi  dans  tontes  les  provinces  après 
aa6.DéDilsd'un  combat  qui  s'y  li'  la  bataille  de  S.4;^uentin,  XXXII, 
vre  par  ordre  du  connétable ,.  i3i.  67.  Convoque  les  Etats  à  Paris;  fou 
Xe  Koi  réunit  de  ntniveau  son  ar-  discours  à  celle  u«embiée;  donan- 
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desd'n'gealqu'iljfûl,iâ4D«»il<'  reudàVe>LM,   176.  Send  w  duc 

à  ce  sujet,  167.  L«  iloi  su  rend  à  da  Snoie  le*  pl«cu  du  Piéntonl  n^ 

Calaiijeamimiiie^ouvcraeurH.de  téisàU  Fiaact  pai  l£  traité  daCa- 

Tliecuies,   171.  Fait  fuite  aeccét»'  Uau-CauabraiiiitflréMiTaBtleTBu- 

ment  en  Alléoi^gue  une  graadelo-  quùat  du  Sdliunw;  lepaviis*  la  ms- 

vée  lie  pùioliers,  igl,  el  de  geoa  diaiioD  dcMoatiqarancj'-DaDivilIfi 

de  giieire  dans  la  Guyeaoc  et  au-  «a  oonduile  peu  habile  ioipira  lu 

très  provinces  éloiuuéei,  1^.  Cûlè-  e^us  vivai  iaquiétiidesj  il  entra  tn 

bre  à  Fatis  la  maruee  du  Uauphi»  Fiance,  comble  d«  bontés  le  doc 

avec  Marie  Stuart  (TEGuuei  noini  d'ÂienopueileToide  NavaiM,  177, 

tUsprciaLjQtieigneiui  du  royaume  nais  cdiiûniie  de  les  faire  gatdMà 

qui  yatsialeDi,  ijS,  Passe  la  revu*  rDe;niâle  la  paoUesas  et  Lei  plaisin 

rie  son  armée  à  Pienepont,  aoS.  au  pratiques  da  dcroùna  les  plu 

Célèbre  à  Paris  le  maiiaj{e  de  Cbai-  niauLteiMMjdccUre  qu'il  Teaiépaa- 

lea,  duc  de  Lorraine,  avec  oiadama  wr  Louise  da  Vaudemaot,  nièceda 

Claude,  sa  seconde  iiUe,  tiS,  Fûlei  duc  de  Cortaina^ion  nuriage  cLsoa 

à  CL'ita  occasion,  336.  (  C'ofiu».  ds  Mcre  ont  liau  en  menu  temps,  17g, 

JlaÈuUa.  )  —  Uesures  que  prend  le  Sa  conduite  conlriboe  aiu  aucoà 

Kai.aprèslabataLlledeSaiul-Quen'  de  la  Ligue  nikaant^j  il  s'enlonrs 

tin,  pour  la  sûreté  du  royaume,  de  flvoïis,  prodigoa  sea  trésors,  se 

479- Tient  un  coiueil,  dans  lequel'  livre  k  dé»  anuseBenE    puérfli  n 

il  SB  décide  à  reaur  à  Paris,  {w.  «eandaleni,  i83.  Joint  rbypoctisi* 

Fait  la  paix  avec  le  toi  d'£«pagnei  à  ses  Tioea;  ealamc  sans  Boccès  dus 

meurt  duD  coup  re^  dans  un, tour-  négociations  arec  le  roi  de  Navairei 

1  pressé  par  les  ElaU 

-  n  règne  If 

duel  entre  Jaroac  el  Lm  Cbasleigne* 

raye;  ce  qu'on  ïnletp^te  à  sinistré  armées,  i84-  Flatte  le  duc 

préiage,  XLV,53.  llest  tué  encou-  çon  de  l'espoir  d'épouser 

■  ■ ''  "     -  d'Angleterre;  luîconficle  Cl 


^n  lice  par  Mont|»n)ni»'yj 
wrLLÎ,  53.  {l,'£tioi%.) 


dcmeDtd'uneannée  destinée  à  con- 

i,  duc  d'Anjou,  eitaoDi-  battre  le  roi  de  Navarre;  fait  arec 

mé  lieutenant  général,  XX,   138.'  les  pratettaas  on  traité  moins  ann- 

Va  camper  prèa  de  Chartrea  avec  tageux  poareuique  celui  de  TaBaK 

l'armée  royaie,  i3o.  Harcbe  vers  le  précédente,  i85.  Fait  embaumer  les 

Poitou,  i3«.  Remporte  la  victoire  tétesdcees  ticmfaToriaS.-He&grin, 

de  Jjrnac,  i33.  Fait  lever  le  siéMe  Caylus  et  Uaugiron,  assassinés  j  leur 

de  Paitiersj   gagne   la  bataille   de  fait  élever  des  aMoamedB  iDagBiS- 

Montcoatour;  an  lieu  de  poursuivre  qncs,  iSS.  Institue l'ordic  do  S--Ei- 

l'eaneraï ,  s'arréie  au  liége  de  Saint-  prif.  popr  remplacer  celui  de  Saist- 

Jean-d'Augely,  187.  Mi^tlc'si^  de-  Hiclêl;  rend  la  célèbre  ordonnance 

VBBL  L«  RoclwtLe,  i63.  Est  ^rui  dcBlois, quiHxaprbcipaleincDt les 

de  Pologne,  166.  Son  peud'empies-  doctrines  ralatiRment  i   qudque» 

aement  pour  acceptar  celte  oourMt-  décréta  du  concile  de  Trente,  igo. 

fie  j  se  met  en  route,  laissnni  la  cou^  Flétrit  de  la  manière  la  plua  odJeuK 

duite  de  se*  afiâires  à  Cbeverny  son  ta  réputation  de  sa  saur  j  écrit  au 

chancelier,  iS?.  Voit  eu  Lorraine  roi  de  Navarre  qu'elle  ait  srnaible 

I^uise  de  Vandemunt,  qui  lui  fait  aux  emprostemaus  da  vicomte  de 

oublier  la  priuaesse  de  Condé;  ar-  Turenne,  191.  Fotaie  le  projet  de 

rive  en  Pologne,  oii  il  ne  «'occupe  donner  le  duo  de  Joyeuse  pour  chef 

que  de  ce  qui  te  pa**«  en  France,  à  ta  Ligue,  ig3.  Prend  U  résolutioa 

'  i6fi.  A  la  noardlB  de  la  Burl  da  dceombattrela  Ligne  aaos  le  secours 

Clutlesil,  il  prend  le  nom  de  Heu-  des  prolestaWjforoiaUaaduMmilè 

ri  III,  quitte  aon  palais  la  nuit,  et  se  des  Seize  à  Patiti  averti  par  lelieu- 
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UtUDtduprardtderUa  iteFranc^'   déTOtië*  aa  duc  de  Goite;  princi- 
lo  Boi  cfaaneo  de  lysiime,  199.  Il    pea  de  la  souverameié  du  iienple 


diM-geu  mSïe  di;  négooier  «veo  la  proctnnjgs  par      ._. , , 

LtguB;  cooclai  la   paoitication   de  ai^-Ilvnrifetaide  Berésigaer,  3i5. 
Ncmoiin;  déclare  la  guern:  BU  roi  l'rand  sea  ineBuret  avec  beaucoup 
de  Nawrte;  *pwiUe  au  Louvre  le*  tTadretse;  eit  prcs  de  s'ouvrir  à  du 
magiBUats  de  Paru,  leur  demaudè  Theu,  iiG,  Péiidaoi  an  coiiseil  le- 
(les  tommes  coatidérablei  d'argent  nu  extraordinairemeiit,  fait  appeler 
pour  faire  la  guerre,  loo.  Fait  ven-  le  duc  de  GoBe  dans  son  apparie. 
dre  pour  3,000,000   ^e   biena  da  ment,  ci  le  duc  est  aosstidt  asEai- 
dergéj  ealarae  use  négociation  se*  fltnÉ;  ses  paroli  seule  royanlétea- 
créta  aTec  le  roi  de  Navarre,  ïoi.  du  à  terre;  fait  emmener  ptisun. 
Déclare  tfaHl  de  veat  souSrir  d'au-  nier   le   carclinal  de  Cuise  et  l'ar- 
ire  religion  que  la  catboliqaej  I^fe  chevéque  de  L^on,  317.  Fak  périr 
d«iFOupe«,  fait  yeoir  des  Suisses,  le  lendemain  le  cardinal,  318.  £(at 
oonfie  uns  armée  nombreuse  à  son  de  Paris  a  la  nouvelle  de  ces  deux 
liivorile  dac  de  Joyease;  se  céserie  assassmatSi  un  décret  de  la  Sorbon- 
te    oftmmandement    d'une    arcaée  ne  déclare  le  Boi  déchu  de  la  cou- 
d'trfMrration,  ^03,  Rentre  dtuu  son  ronne,  119.  Henri  se  trouve  à  Bloîa 
îwMAiTité;   Tenant  k   Paris,    io3.  presqucabandonué,  ïa4--'^'°P''^lc 
Efére  sliTang  d'aodrtl  Le  jeune  d'E-  «on^il  de  ses  serriteurs,  il  négocie 
per&on ,  lui  donne  le  enavcrneoient  avec  le  rot  de  Navarre;  ccoiclut  une 
de  Normandie,  104.  Prend  des  me-  ttére  tndéBDie  avec  lui;   entrevue 
anrea  pour  r^rimer  la  rérolte  dA  de  cet  deux  {irinces  dans  le  paro  du 
doc  de  Gutse  et  des  Seize;  fait  oc-  Vlenis-lés-Tours ,  11S.  Est  assassiné 
cuper  lee  pMtes  les  plus  impoiXatu  à  S.-Cloud  par  Jacques  Clémeut;  se 
àe  la  capitale;  fermentation  et  dés-  prépare  à  la  mort  en  chrétien ,  21J. 
ordre  dans  Paris,  ao7.  Le  Boi  me-  Comble  te  Toi  de  Kararre  de  mar- 
nacê  se  relire  aux  Tuileriesj  envoie  ques  de  lendresse;  le  presse  d'em- 
aa  mère  négocier  avec  le  duc  de  brasser  la  religion  catnolique;  es- 
Goiae;  pendant  la   négocÎBtîoD  se  saie  de  justifier  sa  conduite  aux  États 
rend  à  S. -Germain,  de  là  i  Char-  de  Btois,  338.  Meart  à  l'âge  de  38 
très,  d'où  il  envoie  des  commissai'-  anà,!^^.  f^/nti-od.)  — Sa  fausse  polî- 
tes dans  JES  pronnees,  sto.  Sa  ré-  lique;  son  amitié  pour  les  sieurs  de 
nonse  ferme  i  une  (Mputalion  deâ  Joyeuse  et  d'£pcriion,XXY,  384- 
Baiisieni  et  da  parlement,  qui  vient  Fautes  qu'il  commet  au  siège  de  La 
le  «npplier  de  se  joindt^  à  la  Liga«  Itochelle  n'éiani  que  duc  d'Anjoa, 
Cl  de  revenir  à  Paris,  311.  Renvoie  3g3.'FaiL  la  paix  avec 'les  Rochellois 
dans  leur  paj'i,  malgré  les  instances  pour  afltc  prendre   possession   du 
in  rambassïdent  d'Ea^aj;ne,  aoo  ix^yaume  de  Pologne,  406.  Haute 
esclaves  turcs  qui  RerVoient  comme  destinée  à  laquelle  il  pouvoit  pré- 
forçais sur  des  vaisseaux  espagnols  teodre ,  4i3'  [Méat,  de  Tafannej.) 
écltoués  à  Calais;   sur  h  rapport  — A  (a  moi 
des  commissaires  entourés  dans  les  nié  lieutei 
provincea,  le  Roi  renoue  malgré  liii  ^no.  Pan,  1 
des  njcgocialionr;  publie  IVi/it  de  se  mettre  ', 
rdiiuon,-se'déclHncdenouTeauchef  nots,  4<>'- 
de  laLjgrte;nottimeleaBcde  Gui-  4oî.  Se  ré 
te  généralissime;  conroquelei  Etats  Montpcnsi 
gén<éra<a  à  felois;  relègue  d'Epemon  listes   i  Si 
etiProvence,  ail.  Change  de  minïs-  Prend  But 
très,  3i3- Motif  de  Ce  chanceraent  tre   de   Cl 
donné  par  Chevemy;   le  Roi  est  CoipiBc,^ 
tffaieuvédliumilialionsparlFsEmu,  ploie  pou 


DiqilizDdbyGoOgle 


970               HEN.  H£N 

GouDuiMaiice  de  son  pauage  »ar  U  àlfon,  65.  Sod  nniiag»  arecmt- 

CtiarenLe,  44>-  ^^  prépare  à  livrer  demoitelledeVaudemaDt, 70. Tient 

combat, 44^'  Fremiérea  approdiej,  aur  leilaut«debapl£meaTec  bBci- 

444-  Dùtaib,  443-  Apre*  U  Tictoire  ne  u  méreleaeoondfilideCheTti- 

""  '  "'    -'  -        "          ■    -■„,  j,a-  ■ 
.                        1.74) 

hugueuotsom  lefé  leaiégede  Foi-  tue  l'ordre  du  S.-Eyprit,  79.  Fait 
tien  comme  il  t'a  eapéré,  ii  fait  eu-  deiréglemen*  pour  xm  iM^nieil,  gi. 
trer  des  accours  dam  cette  ville.  Lève  cinq  acaiéea  en  France,  9^. 
474'  Evite  habilement  d'en  venir  à  Part  de  Paris  poar  aller  s'odikime 
nue  bataille  avec  l'amirali  repasse  aux  troupes  étroiigâres,'97.  Fou- 
la TieoDe  avec  de  nouTéanx  rea-r  voit  à  la  sûreté  de  la  capitale,  98. 
fortj,  et  se  rend  près  de  Moutcoa-  Négocie  et  opéie  la  retraite  des  re- 
tour, 4?^  ^f'^™*  (''"P<*"'^'"PP''''  'trei,  1 00.  Bevicnt  à  Paria,  où  il  M 
Lvrer  combat,  4^79.  Célaila  ïur  celte  reçu  aux  applaudiiAeniena  du  pCD- 
beuilte,  46i-  ^  ^'^'^  rcsle  vaia>  plcj  licencié  aon  armée,  101.  Fiii 
queur,  483.  Assiège  S.-JeaD-d'Anga-  entrer  dans  U  ville  4>ooo  Suissa  H 
if,  ^S6.  {  Caiteliiau.) — Après  la  le  régiment  de  ses  gardes,  poor  u- 
Eatuille  de  Montcontour,  il  tieut  surer  la  tranquillité  et  se  nKtlieea 
conseil  aiec  les  principaux  capital-  défense  cootrç.  les  projata  dudacilc 
nei^  avis  divers  qui  j  soDtonverl^,  Guise,  106.  Son  de  Parid  pour  m 

XXXIV,  375.  Se  rend  mallre  par  aouslraireàlafureurpopulaire.iog. 
.   compositiou  de  S.-JeBa-d'.^iigel}^,  Se  relire  àS..GermaiD-eD-1'jeini- 

377.  {La  iVouè,)  —  Ëa  sa  qualité  Voie  Pinard  vera  la  Beine  méicponr 

de  comte  de  Forez,  il  décharge  la  l'engager  à  tout  pacitier  avec  le  duc 

ville  d'Anuonay  de  la  carnison  do  de  Guise,  iio.  Arrive  à  Chartrei, 

capitaine  PiBulx,  et  met  a  sa  place  le  où  il  est  reçu  avec  alégiease,  m. 

capitaine  Idgarenne,  3i3.  {Mém,  S'assure  de  Melun,  pôrbeîl,  Hautes, 

âeGamùn.  )  et  se  ccnd  à  Rouen  j  publie  un  dou- 

Sa  répugnance  pour  bUct  pren-  vel  édit  de   réuuioni   retourne  ■ 

die  possession  du  trfloe  de  Pologne,  Cbaitrea,  où  le  cardinal  de  Bouibou 

XXXV,  93.  Revient  en  France;  at-  et  le  doc  de  Guise  viennent  U  tnra- 
taqucLivron,  iaa.(Mê'm.de  Bouii-  ver,  iji.  Convoque  les  Etala  géné- 
lon.)  —  Ta  commander  l'aimée  ca-  raui  à  Blois,  et  ae  rend  dans  cellt 
thoUque  en  Poilon,  sSo.  Délaila  viUe,  li3.  Ecritàtoua  ses  ministres 
cur  ses  opérations  militaires  jnt-  de  se  retirer  chacun  chez  soi,  'i{. 
qu'à  la  bataille  de  Jarnac,  aSa  et  Est  forcé  par  les  Etats  deienvojei 
auiv.  Apr^s  la  victoire  qu'il  y  r^m-  les  sieurs  d'O,  de  Clienaillcs  et  Ui- 
porle,  se  loge  dans  cette  ville,  988.  ron,  son  premier  médecin,  1  I9.fait 
Assiège  et  prend  Musaidaa,  îqi.  tuer  le  duc  de  Guise,  et  urrèlcr  le 
Traverse  le  làmosiu  pour  s  oppo-  cardinal  de  Guise  et  rarchetêqne 
ser  au  doc  de  DcuX'Fonis,  a^.  de  Lypn,  le  cardinal  de  Bourboa, 
{^Tai-ânnta.) — Dcid^re    qu'il    n'^  madame  de  Nemours,  UspriDcesde 

eintd'imeclionpourle  œariaeeq^i  loinville,  d'tllbceuf  et  de  Nemoun, 
est  proposé  avec  la  reine  d'Art-  131-  Fait  luêi  le  cardinal  de  Guùe, 
gleterre,  et  Y  fail-  renoncer  le  roi  133.  Appelle  auprès  de  lui  le  doc 
Charles  ix,  XXXVI,  47-  Détails  sur  dcNevers  pour  l'opposer  ai^  duc  de 
la  cérémonie  de  son  élection  au  tiA-  Uajenne,  i34-  Réuni  au  roi  de  Ca- 
ne de  PMogne,  5i.  Fait  son  entrée  vsrre,  il  prend  la  roule  de  Paris,  et 
solennelle  à  Parb^  fêtes  à  cette  oc-  vient  camper  a  Saint-  Cloud,  i3ti. 
casion;  part  pour  la  Pologne,  53.  Est  assassiné  par  Jacques  Clément; 
Détail  Eiil^^a  réception  que  lui  lait  rcconuolt  ava^t  de  mourir  le  roi  de 
l'ètecienc  palatin,  56.  Bevicnt  eq  Navarre  pour  son  cuooesseur  1^ 
France  par.'rilalie,63.  Sou  séjour  umeetnaiurellrecammandeàtaus 
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ta  priacM,  sçignean   ei  olScîen  XXXTIII,  i6t.  Se»  divereeJitsde 

de  SUD  armée  et  de  la  maison  de  pacificalion ,  aGs.  Il  ordoDnc  uux 

lui  obiir,  139.  Ss  mort  chrélienne,  Pariaunsdc  garder  lïsportesde  leui 

i^a.Sabelle.conduite pendaDtqu'il  Ttlle,  361}'  ï^ublie  une  déclaraiiua 

tut  lieuleuaat  géaéral  pour  sou  l'rè-  en  rcpansc  au  manifeste  di.  h  Ligne, 

reCharleaii,   i4i.  Comment  après  a63.  Déclare  malgré  lui  la  guerre 

WD  reloar  de  fologoe  il  se  Uùse  anx    hérétiques,   366.    Coacesïiuna 

pcn  à  peu   cbadaire  par   denx  mi-  qu'il  foii'aux  chefs  de  la  Ligue,  367. 

gaoBS,  1^^.  Forirait  de  œ  prince,  Commande  a  tous  les  faugueaols  de 

i^3.  (  Cheverny.  ]  —  OaHS  son  en-  lortirduroyaumedanBquiDze  joura, 

bace,  il  oc  peut  étiter  l'iaflaence  371.  Obtient  do  l'aBSembtéedu  clcr~ 

des  huguenots;  presse  sa  sœur  de  gé  quecelardrs  cOatinuera pendant 

thaDger  de  religion,  XXS'VII,  3i.  10  ans  à  paj'er  les  renies  dues  à  VM- 

Fait  admirer  taa  éloquence  dans  le  tel-dc-iilie  de  Paris,  3oi.Sa  réponse 

ditoDUrs  qu'il  adresse  au   iloi  au  anx  ambassadeurs  des  priuci-s  d'Aï' 

VIoais-lés-Tours,  36.  Son  entretien  lamagne  à  l'occasioD  des  seconrs  que 

sTcc  Marguerite  de  Valois;  il  la  prie  leur  a  demandés  le  roi  de  Navarre, 

i\'kn  son  appai  Buprès  du  la  Reine  3o3,  Il  fait  véri^er  au  parlement  36 

H  mère,  3^.  8a  colère  eu  apprenant  édits  portant  création  de  nouveaux 

que  h  duc  ifAleaçon  son  frère  est  officiera;  son  disconrs  à  ce  sujet, 

EUrti  de  la  cour;  il  commande  aux  3o4.  Ecrits  publiés  pour  ei  coDtre 

princêsetBiâgDeund'aUcriiaa  pour-  cette  mesure,  307.  Etablit  lu  con- 

suiie  et  de  le  ramener  moit  ou  Tif,  fréric  des  n^itens  bteucsj  costume 

il.  Accuse  Marguerite.de  Valois  du  de  ces  pénitcus,  3ii.Le  Roî  se  moit- 

dé(»rt  du  duc  d'Alençon;  Teut  lui  tie  foil  assidu  i  en  observer  les  té- 

danner  des  gardes;  ea  est  détourné  gles^  les  ligueurs  lui  en  foat  un  cri- 

parsa  mère,  S4.  A  la  persuasion  de  me,  et  le  tournent  en  ridicule,  3i3. 

Da  GuBst,  il  envoie  k  la  maison  de  Fait  faire  des  oratoires  el«onsuai- 
e  4es  monastères,  3ilt.  Exhorte  le 

'    '  "    '  ^°r°' 

les 
..  -  qut  vienneut  en  France,  3io. 
Comment  il  les  empècbe  de  |>ai,ser 
U  Loire,  337.  Détache  11,000  Suis- 
ses (le  leur  armée,  en  leur  permet- 


iiian,q6.ConvoquelesEtatBàItloia;  l'honneur  de  la  dèionte  des  élran- 

ragige  «on  frère  a  signet  la  Ligue  gers,  313.  Fait  faire  de  magnifiques 

9Tec  lui;  la  aiguë  le  premier,  97.  funéraiites  au  duc  de  Joyeuse,  34S. 

RrDvoie  au  roi  de  Navarre  le  bugue-  Faute  qu'il  commet  «n   ne  punis- 

not  Géoissac  avec  des  paroles  dures  tant  pas  les  auteurs  de  l'émeute  arri- 

n  iTiBDa^nles:  déclare  le  duc  d'A-  vée  le  jour  de  Saint-  Severin,  3^ 

lin^n  chef  d'une  de  ses  armées.  Il  envoie  M.  de  8eULévre  ail  duc  de 

93.  Hafuje  positÎTeBieiit  à  la  roiae  Guise  1 

■le  Navarre   d'aller   rejoindre    sou  nir  à  Fi 

"Bd,  99.  Lai  accorde  la  permission  queii  fa 

d'aller  aux  eaux  de  Spa,  io3.  (Marg.  entrer  . 

•Je  ru^i.  )  „  Il  est  trompe  deux  voit  foi 

^ea  assemblant  leB  El«ts  i(  Blois,  Sort  Lu 

oùiletnit  trouver  plus  de  dépntié*  à  Cbar 

[loitr  la  paix  que  pour  la  guerre,  à  l'occ 


ua 

«initié 

93 

.  Lapri 
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'lamér 

uprès  d> 
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l'icaJes^  il  y  fuit  voir  ^nelloo  éléla  la  res:^tution  du  marquisat  dont  k 

ci>utluîl«  «lu  duc  de  Guke,  et  cum-  duc  de  Savoie  s'eat  emparé  par  lut' 

iniml  il  a  lui-mûne  élé  obligé  de  pri«e,  ^^5.  Bépood  par  écTÎL  am 

quiUer  la  capiule,  365-  Jugemeiu  préUntioDg  dsa  Etau,  4S4-  Holifi 

parlée  dam  le  public  ai»  ce»  leilita,  qui  Vanimeilt  coatre  Is  duc  de  Gai- 

3^1.  Il  envoie  en  Guyenoe  le  duc  te,  457.  Sur  un  avisgeoreiiliedï- 

dÊperaoa,  et  donne  le  gouverne-  cide  à  s'assurer  de  Uà,  j58.  En- 

meal  de  U  Mormandie  au  d«c  de  tretim  qu'il  e  avec  lui  à  l'iisne  de 

Honlpeuier,  38o.  Be^tkadépu-  yiprtt,  459-  U  ae  décide  ii  le  lain 

léa  de«  Seiw  et  lépoed  à  leur  re-  moucir,  461 .  Divers  reciu  but  Veu- 

3uële,  383.  Re^iLaïusilcsdépntéi  ouiion  de  ce  dcBfcin,  463.  Il  lut 
u  parkracut  et  répond  à  leur  ha-  «rréler  %aal  le«  pcinoes  de  4a  Ijkik 
Euguc,  3B8.  11  £i^e  l'étiil  de  réu-  ùai  «ont  loGée  an  cbibeuu,  ^JQ;  1« 
aùin;  leste  de  ce  traité,  397.  Al-  déptiLéideia  viUedeFaiic.eiijKl- 
iiRleB  tecreU;  39Q.  Comiu  unique  ^<*  quel  aeigneuri  iotùnei  da  dnCtf^i. 
favrtH'i  BU  cardinal  de  Bourbon ,  Fait  Iner  le  caidinal  >oo  fr^e,  ^'jS. 
aux  ducs  de  Guise  et  de  Nemoun,  Bend  la  liberté  ■  la  ducMMe  de  Ut- 

Ear  leaeugager  à^t^ndoiuier  leur*  moura,  et  l'envoie  à  rwia,  ainsi  qac 
^uBB  et  assueiatioiuj  dédaie  pot  k«éd]evHuCoin|ianet  Coite-filùi- 
lcUres.paEeiites  le  ordinal  de  Boor-  fihe,  pour  f  apelGcr  ka  troubletj 
bon  k  plus  proche  parent  de  ao«  publie  sue  déclaration  anr  la  ni«t 
aaag^lea  fuit  vétilier  au  pai^meiH  du  duo  et  da  cardinal  de  GiÙM, 
de  Parie,  404,  Fai  d'aulrei  lettrei  XXXIX,  6.  Fait  rendre  lea  dn- 
patenles,  donne  an  duc  ds  Gvise  niera  devoirs  à  sa  mère  Cathariae 
pouvoir  de  coDunander  ea  ion  ab-  de  Uédicû,  i5.  Congédie le^ Eiaii^ 
aencG  itoutes  Watméés,  4oS.  Clier-  confie  à  la  ^rde  dv  skar  DnGaut 
che  à  ga|pier.lous  lea  oheCs  delaLi-  lea  prisomueis  qu'il  ufaïta  à  BloM, 
gBe,4o6-  Biamme  le  duo  de  Neven  33.  Faiidesx  ^ojafa  à  Amboiwi 
■on  licKlenanl  général  à  l'année  du  lenroecaiion,  33.  Publie .deui  dé' 
Poitou,  407.  Nunobslant  les  prière*  clarationt,  Fiine  oonire  le  duc  <i« 
de  raoïbaûadeuc  d'Espagne  et  l'o-  Mayenne ,  l'autre  contre  la  ville  dt 
pi^ikm  dei  partisane  (le  la  lîfue,  il  Foris,  33.  fie^it  k  Slois  pluticM 
rend  la  Jiberté  aux  forçais   d'une  prjooeictadgaeurequi  viennenlK 

SIère  eipagoole  écbouée  su  la  odta  rangsr  aupréa  de  loi,   ^a.  Aniti 

Dieppe,   409-   Malgré  les  avtl  aveoaon  cOBseil  if aller  à  Bouigct, 

qu'on  lui  donne  des  DautravenlLoni  et  de  là  à  Uoalina,  4>'  Se  raid  i 

des  princes  de  la  Li^ue  à  l'édit  de  IToin-s,  66.  Kegocie  avec  leduc  de 

véuaion,  il  ohani^  tout  son  minia-  Mayenne  etle'roi  de  Navarae,  gi- 

tàrt    d'après    leoTi   remoDtEancaa ,  Publie  i'édit  qui  transfère  ■  Toun 

4i4.01itiem  du  clergé  5oo,oooécu8,  lacuur  du  parlement  de  Pvis  etb 

dont  il  donne  saOBu  dut  de  lia  jeu-  chambre  dea  compte*,  ç^.  FreNgo 

ne  pour  L'armée  daJlaapiiiné  ^'il  observés  à  celle  Occasion  parEUM- 

dMt^ODUnaadeT,  et  les  3oa  antres  ne  Pasquier,  94-  ^  ^^  établit  i 

à  U .  de  Nevevs  pour  l'armée  da  CbilloiM  nne  section  du  parlemeal 

ï»itau.4'<^'  Fait  préparer  au  cU-  de  Paria  transféré!  Tours;  vmitilr» 

teaa  d*Bln(S.la  salle  oii  doivent  se  arbitre  dee  diâereada  éhns  eilre 

-tenir  les  Etats^  fait  l'ouvcTlura  Aé  ledac  de  Lorrame  et  niadaiMÎecfie 

ces  Etots  p(K  une  proce^Kou  gêné-  -de  Bonillon,    107.   Envoie  le  lé^ 

«aie,  4^-  Détails  sur  la  première  Horosiai  auprès  dn  dsc  dettavo- 

•éanc«  de*  trois  ordres,  4 3 1- Dis-  ne,   io3.   PropOMÎons  dwat  fl  1< 

c««rs  du  Hoi ,  43s.  Dans  Is  *eco«de  oha^e  p«ar  aiviver  à  nn  moobibo- 

aéance,  il  jureet  fait  jurer auMmem-  dceaënt,  «09.  AccordeanioidcS'' 

bres  des  Etata  l'obtervatton  de  1'^  'vnire  h  vHte  M  le  pont  d«  SaiiBar, 

'dit  d'union,  44i-  Envoie -féclaingr  i'>3.Pub(ic4enadedarallo«t,rDM 
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]totl<nit  coDHscaiioli  des  biens  du 
duc  de  Majenne,  iiS;  l'nnlré  sur 
U  Iréïe  qu'il  a  conclue  avec  le  roi 
de  Navarre,  116.  Becoit  le  roi  de 
Havarre  au  Plesiis-lés-Tours;  dé- 
tails sur  celte  eultevue,  118.  Dan- 
ger qa'il  court  d'être  pria  au-dessus 
de  Tours  par  dea  cavaliers  de  la  Li- 
gae,  iBs.  envoie  demander  des  se- 
ooura  en  Anf^eterro  et  en  AUema- 
gne,  137.  Refuse  de  se  roiler  des 
alTdirM  dej  Pays-Ba-,  i53.  Se  rend 
à  Poiuers,  dont  les  portes  lui  sont 
fermées;  transfère  le  aiége  jirésidial 
«  Niort,  16S.  Assiège  et  prend  Ger- 
geïu,  iS3.  Emporte  PluTiers  de 
force,  184.  Pille  Eumpes;  est  reçu 
datuDourdau.  i85  Passe  le  jiont 
de  Poûsyj  force  Poniuise  à  se  ren- 
dre, i8C>.  Se  rend  maitre  du  pont 
de  S.-Cloud;  est  aisaisioé  par  un 
jacobin ,  194'  ^"*-  ^  '""^  1^^  prin- 
ces étrangers  et  à  tous  les  goiiver- 
nean  des  provinces  pour  les  in- 
stmiie  de  cet  assassinat,  igS.  Dé" 
Uila  sur  ses  derniers  momens,  Ig6. 
Il  recommande  aux  seigneurs  pré- 
*cai  de  rccounoitre  le  roi  de  Na- 
Tirre  pour  son  successBar  légitime, 
199.  Sa  mort,  soo.  Opinions  ctdis- 
coan  de$  calviaistes  et  des  ligueurs 
sur  celle  mort,  aoi.  Apologie  de 
Henri  m  par  les  royalistes,  ii4- 
Oraisons  funèbres  prononcées  dans 
Uutes  la  églises  cathédrales  des 
villes  royales ,  118.  Le  corps  du  Roi 
estdéposé  à  Compiégne,  336.  (Mém. 
de  Cayet.')  —  Il  change  l'ancienne 
forme  des  expéditions  des  dons  et 
faicafaits;  abus  de  ce  changement, 
XLIV,  aé.  Motif  qui  le  porte  'a  avan- 
cer la  conclusion  de  la  paix  avec  le 
loi'de  Navarre,  eu  iHtj;  satisfac- 
tioa  qu'il  en  éprauve,  3i.  Siene,  et 
fait  eipédier  à  regret  au  duc  de 
Guise ,  le  ponvoic  qu'il  a  résolu  d'a- 
bord de  lui  donner,  74-  Approuve 
<Yxe  les  faabitans  d'Augoulâme  refu- 
sent leocs  portes  au  duc  d'Epernon. 
et  les  y  eihorle  méjne  pour  le  bien 


gae  an  maréchal  de  Biroa,  Si4>  Ses 
paroles  au  comte  après  qu'il  a  été 


HEN 


■1-jî 


i)tessé,  517.  Prière  qu'il  adresse  à 
Dieu  pendant  la  messe  qui  se  dit 
devant  lui,  iïaq.  Ses  paroles  nu  roi 
de  Navarre,  53o.  Il  ordonne  alii 
seigneurs  présens  de  reconnaître  le 
roi  de  Navarre  jKnu^  ^oii  successeur 
légitime,  et  leur  fait  prêter  serment 
de  fidélité,  53i.  Donne  des  ordres 
pour  assurer  son  parti;  ses  dernipTS 
momens.  533.  {Hém.  du  duc  d'An- 
gouUme.) 

Il  part  secrètement  de  Pologne  j 
son  voyage  jus<iu'à  Lyon,  XLV, 
too.  Promotions  qu'il  y  fait,  101. 
Conditions  auxquelles  il  veut  bien 
pardonuer  à   ses   svjels   rebelles.' 

Il  communie  à  Lyon  le  jour  de  lu 
Toussaint,  avec  le  roi  de  Navarre 
et  le  duc  d'Alençon,  qui  lui  protes- 
tent de  leur  fidélité;  publie  un  cdtt 
pour  la  vente  et  l'aliénation  de 
aoo,ooo  livres  de  rente  sur  le  cler- 
gé; envoie  dire  au  maréchal  de 
Montmorency,  prisonnier  à  la  Bas- 
tille, qu'il  ait  a  écrire  au  maréchal 
d'Amville,  et  à  bks  deux  autres  frè- 
res Thoré  etMéru,  de  poser  les 
armes,  loS.  Se  renda  Avignon;  di- 
sette de  la  cour  dans  ce  voyage;  il 
écrit  aux  Rochellois  de  poser  les  ar- 
mes; conditions  qu'il  leur  oITre, 
id6.  Se  fait  recevoir  de  la  confré- 
rie des  pénilena  avec  la  Relue  mèriî 
et  le  roi  de  Navarre,  107.  Fait  don- 
QET  un  assaut  à  Liveron;  est  repous- 
sé, m.  £sl  sacré  à  Reims;  épouse 
Louise  de  lorraine,  lia.  Passe  à 
S.-Mafcoul,  o<r  il  fait  faire  sa  neu- 
voine,  11 3.  Arrive  à  Paris,  s'y  livre  à 
toutes  les  pratiques  de  dévotion,  et 
cherche  tous  les  moyens  de  faire  de 
l'argent,  1 14-  Reçoit  les  députés  du 
princedeCondéidumaréchald'Am- 
ville,  de  la  prçvincede  Guyenne  et 
de  I^  Rochelle;  fait  examiner  leurs 
demandes;  propositions  qu'il  leur 
fait,  1 15.  Etablit  un  nouveau  céré- 
monial qui  donne  lieu  à  un  sonnet 
fait  par  dérision,  1  ig.  Tient  un  lit 
de  justice  pour  gratifier  son  beau- 
frère  le  duc  de  Lorraine  de  quel- 
uea  points  concernant  le  duché  de 
I«r,  110.  Fait  faire  à  Paris,  le  jout 
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deS.-Deni»!  niu  procusion  gêné-  fcmine,   peailaat  que  lu  rou  dt 

raie  oiiil>u«îlte,  laa.  Se  proméiM  Danemerck,  de  Suàje,  Ie<  AUe- 

par  lei  mcd  de  FarU,  prenant  les  manda  et  la  reine  d'Anjjleterre «n- 

£etiu  chien*  damerets  et  ae  faisant  trent  dam  la  comre-lîguc  da  ba- 
rs b  grammaire,  ia3.  Ven  l'iiu  à  guenoUj  ferme  les  Etata  de  filoii, 
celle  occBuon,  ia4'  Va  an  envi'  iSo,  Donne  au  Fteuia-lèa-TQun  bu 
roiu  de  Facia  avec  ia  Beine  viù-  grand  testin  au  duc  d'AlcnçoD  rt 
ter  tooi  les  lieu  de  plaisir,  laS.  auLrei  lei^neurs  qui  aalaMJiitili 
Fait  offrir  an  duc  d'Al«ncon  deux  priie  de  I^  Charité ,  dana  lequel  Ici 
villes ,  au  lieu  de  celle  de  Bourges ,  dunes,  en  bahït  d'bômntea  et  à  noi- 
que  les  habitaiu  ont  refusé  de  lui  liénites,font  leaervice;cefeatînrsi 
livrer,  137.  Fait  bire  one  nouvelle  loivi  dn  banquet  de  la  Beine  nére 
croix  pour U  Sainle-Cbapelle, être-  à  Chenonceaui,  iSi.Le  Roi  décrie 
commande  qu'on  aille  l'ad^ûer  la  lea  monnaies  par  de*  LeUics  p- 
,  Miiiainesainte,commedecoutumej  tentesi  graode  incoaitiKidité  qo'eB 
4ail  on  emprunt  au  patlement  pour  souffre  ù  peuple,  i5i.  Pour  teion' 
renvoyer  fes  ^ens  de  guerre  élran-  loger,  il  fait  n 
gers,  i3a.  Fait  publier  des  lettrée  des  diiaini— ' 

a  tentes  qui  déclarent  l'innoceucs  usacerlaii.. ^ 
marécbol  de  Uqntmoieucy;  tire  vers  faits  à  cette  occasion ,  iSS-Rta- 
de  grandes  sommes  des  avooau  et  force  sa  Barde,  et  entre  en  déBan» 
procureurs  du  parlement,  des  olE'  des  gens  de  aaauite;  iionrqaoi,  iSg- 
ciera  praticiens  et  notables  bour-  Aasisie  BusitDces  de  lafitle  de  Cba- 
geois  de  Paris,  i33.  Fait  chanter  de  Marcel,  surintendant  de  G»a- 
un  Te  Dtum  apréa  la  publicuion  caa,  auiqaeUBs  il  se  fwmoMt  *k 
de  la  piiiz,  pour  laquelle  le  peuple  grands  désordres,  iGo.  ApHN  !• 
ne  témoigne  aucune  joie;  augmente  querelle  élevée  entre  Bos^  ifAm- 
l'apanage  du  duc  d'Alençou,  i34'  boise  et  Gram<wt,  161.  S'aavre 
Kesle  sourd  aux  remontrances  qui  de  la  perlonne  du  duc  d'Aleuenj 
lui  sont  faites  par  les  notablesbour-  se  raccoinmode  ensuite  avec  loi pir 
geois  de  Paria  ]H>ar  réclamer  des  de-  l'inlerveDliou  de  II.  de  Lorraine, 
aiers  pria  sur  les  rentes  de  l'bâLel-  i63.  Va  aoavent  chez  la  préstd^au 
de-vil[e;  fait  publier  l'édit  de  créa-  de  fiouUenconrt,  où  il  paiM  le 
tion  de  la  nouvelle  chambre  appelée  leoapa  avec  mademoiselle  (TAïav  a 
tmpanie,  i35.  Fait  pobUer  au  Pa-  belle-lille,  16S.  Ses  regrets  de  il 
lais  l'édît  d'aliénation  de  300,000  perte  de  «es  mignons  Quélu  el 
livres  de  rente  accordées  par  le  cler-  Mangiron^  il  leur  faut  &ire  de  saper- 
gé,  1 36.  Va  à  pied  dans  les  église»  bes  convois,  16a.  Fasse  a  Rouen,  oi 
de  Paris  pour  gagner  le  jubUé,  te-  il  reçoit  30,000  écus,  qu'il  don»  à 
uaat  de  grosses  patenôtres,  iSg.  ses oiignons,  1 70.  Demuide au  dei- 
Vera  faits  sut  son  hypocrisie;  pla-  gé  une  décime  et  demie  citraonli- 
card  dana  lequel  on  lui  donne  des  naire;  va  à  toutes  les  fftes  entendri 
titres  ridicules,  140.  Il  ctjurt  la  ba-  la  messe  dana  diverses  psroissu  ài 
eue,  velu  en  amaione,  pendant  que  Paris,  i73.Fail  bomologueraupir- 
les  catholiques  elles  protestanss'in-  lemenl  plusieurs  édita  bnrsaui,  175. 
sullent  et  s'attaquent  à  coups  de  Au  lieu  de  le  décime  extraoriIiiiBin 
pierres  et  d'épées,  143.  Ouvre  les  qu'ils  demandée  au  clergé. 
Etats  de  Blois  par  un  discours  qui  aux  abbés,  prïenni  et  béné" 
est  approuvé,  i45.  Déclare  qu'il  ne  ses  des  lettres  sigoée*  de 
vent  dans  le  rojaume  d'exercice  pour  qu'ils  lui  prient  ceitaine  bodi- 
d'antre  religion  que  de  la  catboli-  me,  chacun  selon  son  revenu,  17$- 
que;  révoques  cet  égard  le  deniiei  Etablit  et  aolenoise,  en  l'église  do 
edil  de  pacification,  146-  Fait  des  Augustins  de  Paris,  le  nouvel ordit 
balleU  et  tournoia  oji  il  assiste  es  de  chevaliers  du  Saint-E^rit,  tS». 
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But  de  ceue  instituiùa,  181.  Nomi 
(]e*TÛiet-iept  cbevaliers  ciëés,  iSa. 
Il  va  à  Chartres  prendre  deux  cfae- 
■niaes  de  Nolre-Ûaioe,  uQe  pour  lui 
et.  une  pour  la  Reine,  dam  l'espotc 
d'avoir  au  eofant,  i63.  Jtéfocme  1'^- 

siou  sut  le  seigneur  de  Iliantiperd 
3o,ooo  éciu  k  la  ^'rime  et  aux  dén  j 
tail  coaslituer  priGOimicrs  quel<|viu 
écoliers  igui  se  moqueut  de  lui  à  b 
foire  S.-Germaia,  184.  Fait  faire  et 
asseoir  à.la  Saiote-Cbapeile  uue  d4- 
Uu-e  de  marbre  et  d'au-aïa  nwgaiG- 
que,  [36.  Siupeud  les  généraux  de 
la  justice  des  aides;  pourquoi,  189. 
Vers  faits  contre  le  parlement  ■ 
cette  occasion,  igo.  Envoie  des  let- 
tres patentes  de  lieutenant  général 
au  duc  d'Alençon,  19S.  Demanda 
tm  clergé  deux  décimes  extraordi- 
naires, 303.  Crée  uB  nouveau  pré- 
sident et  un  nouveau  trésorier  gé- 
néral dans  cbaque  bureau  des  17 
gâuéraliléa  du  ro^aume^.au6.  Sur 
les  menaces  du  roi  d'Espagne,  man- 
de k  tous  s«a  gouvemeois  de  le  sai- 
sir de  tons  che&  et  condncléurs  qui 
léveroient  04  mèncruient  ^ens  de 
f;uerre  sans  sçn  exprès  commande- 
ment, 10g.  Fait  pHlilier  neuf  édils 

veaux  olCces  et  impositions  sur  te 
peuple,  310.  'Fait  publier,  par 


écua  et  une  abbaje,  ia6.  Sa  réponse 
aux  plaintes  de  l'Empereur  tou- 
chant la  guerre  que  le  duc  d'Aléa- 
çon  fait  aux  Faya-Bos,  317.  Donne 
a  Noire-Dame  de  Chartres  une  Ifun- 
pe  d'argent,  et  5oo  litres  de  rente 
pour  la  faire  brûler  nuit  et  )ourj 
déclare  qu'il  ne  Veut  plus  vendre 
les  oJlîces  de  judicalure,  mais  peu 
après  crée  de  nouveaux  conseillers 
dans  diaque  siège  présidial,  a35. 
Etend  ses  fareurs  iur  les  frères  da 
diic  de  Jo}|ense,  aiS.  Comment  il 
fait  traiter  à  Paris  les  députés  des 
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nouvel  tBipdt  sur  le  vin,  ai3.  Ses 
libéraliiés  envers  M.  de  Joreose ,  un 

de  ses  mignons,  317.  Il  achète  pour 
lui  la  terre  du  Limoux,  arg.  Ci^a- 
gédie  Français  d'O,  seigit^rur  de 
Ftesnes;  cause  de  celte  dïsgriice, 
130.  Reçoit  deux  ambassadeurs  du 
Gianii  Turc ,  333.  Fait  sept  cbeva- 
Itecs  de  son  ordre,  auxquels  il  don- 
ne mille  écus  à  chacun,  333.  Reçoit 
les  ambassadeurs  des  treize  canli'na, 
auxquels  il  laïi  de  ricbes  présens 
pour  les  rendre  tfaiubleaj  va  de 
Paris  à  Chartres  à  pied  en  voyage 
vers  Notre-Dame  de  dessous  terre. 
où  il  olîre  une  NoUe-Dame  d'ar^ut . 
doré  ppur  avoir  liguée,  aaj.-  Marie 
Caiher.  de  Fonteoay  au  bâtard  de 
Uinguèrille ,  auquel  il  donne  30,000 


la  lifjue  faite  avec  lui,  3X6.  Fait 
payer  uoe  taxe  eilraord maire  à 
chacui)  des  marchands  de  vin  en 
gros  de  Paris;  cuntiime  la  léfor- 
roation  du  calendrier  faite  par  le 
Pape,  347.  Se  fait  donner  par  le 
receveur  de  la  ville  de  Paris  300,000 
francs  de  taxe  que  l'hâtel -de -ville 
refusoit  de  paver,  348-  Fait  tuer  à 
coups  d'arquebuse  les  lions,  ours 
et  taureaux  qu'il  faisoil  nourrir  pour 
combalire  contre  les  Jogues,  et  cela 
à  l'occasion  d'un  songe,  u^g.  Pour 
favoriser  le  duc  d'Epernon,  il  fait 
épouser  sa  sceur  &gée  de  1 1  à  1 1  ans 
au  coipte  de  Brieone,  de  la  maison 
de  Lùiehibour^;  court  en  masque 
avec  ses  mignons  par  les  rues  de 
Paris,  le  jour  de  caréme-prenant; 
reproche  à  son  prédicateur  Rose  de 
l'avoir  publiquement  blimé  de  cet> 
te  aciiDD,  sSi.Quelquesjours après 
lui  envoie  uue  essignalion  de  jico 
écus;  institue  une  noaveUe  confré- 
rie de  pénitens;  marche.sans  gardes 
à  la  pinceisïon  de  cette  confrérie, 
353.  Quatrain  fait  m  cetu  occasion 
contre  le  Roi,  aS3.  Fait  enregistrer 
plusieurs  édits  bursaux  onéreux  au 
profit  des  mignons  el  des  Guise,  qui 
sous  main  animent  le  peuple,  354- 
Fait  fouetter,  dans  la  salle  baue 
du  Louvre,  cent  vingt  pages  et  la- 
quais qui  ont  contrefait  la  proces- 
sion des  pénilens  ;  fait  à  g  heuies  du 
soir  une  nouvelle  procession  de  pé- 
nitens  avec  ses  mignons,  dontqoel- 
que»-(u)s  se  fouettent  ;  vers  contne 
lui  ;  il  va  à  pied  a  Charlies  avec  la 
18. 
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Itèiae  pour  obtenir  lignée,  356-  Re-  1«  corps  da  duc  d'Âlcnfon  «on  frc' 

metau  cli^tgéles  d^cimM  extraotdi-  re,  3^6.  Toit  pasaer  la  pompe  fu- 

naires  qn'il  a  voulu  [ni  prendre  ;  fait  nèbre  à  la  fenélre  d'une  maison  dr- 

pnblier  à  son  de  Irompe  qu'il  veut  vant  l'bdtel-Dieu,  377.  fiéunit  à  la 

soulager  le  peuple  de  lous  les  im-  couronne  les  apanafies  du  défunt, 

pAÙ  qu'il  B  mi^  sur  lui  à  son  grand  378.  Se  reud  à  Ljou,  dont  il  donne 

r«;^t;  va  à  Mézières,  où  il  se  fait  le  gouvernement  au  comte  Du  Boo- 

apporter  dei  eaux  de  Spaj  son  dé-  chage,  fVërc  du   duc  de  Joyenie, 

pit  contre  le  maréchal  de  MontnKK  380.  Vu  à  Gaitlon  ;  aa  couTersalion 

rency-d'Amville  j  il  donne  au  duc  avac  le  cardinal  de  Boufbon  nit  la 

d'Epemon  le  gouverne  ment  de  Metz,  poasibilité  que  la  couronne  tombe 

Toul  et  VerijuD,  avec  toate  libre  dans  la  maison  par  sa  mon,  et  sur 

■dminislralion ,  360.  Fait  partir  de  ce  que  farcit  alors  le  cardinal,  181. 

Paris  \a  reine  de  Navarre  pour  aller  Ses  paroles  i  un  geolilh,  du  ducde 

en  Gascognerejoindre  son  mari,  363.  Guise  a  l'occaEion  d'uu  propos  tena 

Interroge  lui-même  les  personnes  de  pat  le  duc  contre  lui;  il  fait  tin  noo- 

M  maison  qu'il  a  fait  arrêter  sur  lei  veau  règlement  pour  les  personnes 

déportetnens  de  sa  sœur;  écrit  au  qui  sont  jonmeilemeot  de  serrice 

roi  de  Navarre  contre  ellcj  lui  écrit  auprès  de  lui,  ^85.  Renforce  sa  gat- 

une  seconde  fois  enta  faveur,  363.  de;  (ire  des  prisons  du  Chàtelel  le 

Paroles   plaisantes   du  roi  de  Na-  fifs  de  la  dame  de  La  Garnscbe,  qni 

varre  sur  ces  lettres;  Henri  m  fait  se  faisoit  appeler  le  duc  de  Gene- 

fgire  du  magniiiques  obsèques   au  vois,  et  l'oblige  a  pajer  set  dettei, 

nonce  du   Pape  mort  à  Paris;  fait  386.  Envoie  au  devant  des  dépolés 

bJitir  BU  bois  de  Boulogne  une  clia-  des  Etats  deFlandre;lesf«itbienFe- 

pelle   pour  de   nouveaux  religieux  cevoiretliaiter;apiè3!eaavoir  reçu) 

3u'il  nomme  hiéronimitea  ;  rétablît  lui-même,  il  les  renvoie  écooduitt 
ans  sa  cure  le  prédicateur  Poncet,  de  leurs  demandes^  re^ït  l'ordre 
364'  lionne  un  ordre  secret  pour  de  la  Jarretière  des  mains  du  comte 
mettre  au  Fort-l'Evêque  et  autres  de  WaiwicL;  fêles  cl  bnls  donnés 
prisons  soixante  bourgeoï.'cs  de  Va-  par  son  ordre  aux  ambassadeurs  an- 
ris  <(ai  ont  contrevenu  a  l'édit  de  la  glais,  387.  Il  commence  à  se  met- 
réformation  des  habits,  368.  Tient  à  Ire  en  parde  contre  les  eatrenriics 
Saint-Germain  une  assemblée  pour  de  la  Ligue,  368.  Se  défend  davoit 
ta  réfoimation  de  tous  les  Etats;  ipielque  intellif;ence  avec  les  Gorie 
court  les  rues  de  Paris  avec  ses  mi-  dans  la  levée  d'armes  qu'ils  ont  lài- 
gnons  et  le  duc  d'Aleu^on  le  jour  le,  38g  Fait  garder  les  portes  de 
de  caiéme-prenant,  renversant  les  Paris  ;  envoie  et  va  lui-même  épier 
uns,  battant  les  autres;  fait  mille  la  contenance  de  ceux  qui  les  gar- 
fnsolences  ii  la  foire  Saint-Germain,  dent;  almr^je  le  duc  de  MonCpensier 
57 1.  Assiste  aux  processions  des  pé-  et  le  maréchal  d'Aumont  d'allet  dé- 
nttens:  bat  à  roups  de  pied  et  de  loger Enirapuesde laciiadelle d'Or- 
Poing  le  chevalier  de  Sévre,  grand  léans;  publie,  en  réponse  k  un  w- 
prieur  de  Champagne,  373.  Lstar-  nifeste  de  la  T.igue,  nn  livret  portant 
rété  dans  sa  colcrc  par  le  duc  d'E-  pour  titre  :  Déclaration  de  livo- 
pcmon;  fait  à  pied  un  vojage  à  mnU au  Rot  inr  Us  notiveaix  irau- 
IKotre-Dame  de  Chartres,  accom-  bltt  da  royaume,  300,  Il  accaeilte 
pagné  de  47  frères  pénitens,  a^S.  avec  empressement  les  députésqui 
Fait  faire  le  procès  à  35  huguenots  viennent  lui  annoncer  la  maufaisr 
qui  se  sont  assemblés  ponr  faire  la  issue  de  l'entreprise  des  ligueurs  gdt 
cène;  les  fait  condamner  an  ban-  Marseille,  391.  Compose  avec  toia 
nissement,  374,  V»  faire  pénitence  les  trésoriers  et  financiers  rooyei- 
à  Vïncennes,  3^5.  Va  en  grande  ce-  nant  340,000  écus,  et  leur  donne 
réinonie  donner  de  Feiu  i>énite  sor  abolitionde  tous  les  vols  qu'ils  ant 
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hits,  393.  Accorde  au  Guiu  les  ar- 
ùcUs  de  JVemourt;  fait  publier  fé- 
dUàs  ccvucalîoD  det  précédens  édita 
de  pacilicalioa  faits  avec  les  hugue- 
nots; ses  paroles  au  twdiDal  de  Bour 
bon  à  ce  sujet, 'a<l4-r Distiques  sur 

Httvarte  des  éviques  et  des  thëo- 
logieos  suiris  d'une  atutée,  poui  le 

root  de  madjime  d'U^èa  à  ce  Hujett 
395.  Envoie  ordre  au  gouvecneux  de 
Ljron  de  ne  pas  laisser  pascer  le  non- 
Tcau  nonce  que  le  Pape  Jui  envoie, 
397'  Commence  à  porter  un  bUbO' 
qoet  à  la  main,  doal  il  se  ytae  en 
âUant  par  les  ruesj  tous  les  courtU 
sans  imitent  son  exemple,  398.  Prê- 
che lui-même  tes  confrères  les  hid' 
rotiimïtes,3o3.  Fait  rouer  àCbarlres 
lia  capitaine  de  gens  de  pied  et  pen- 
dre trok  «oldaia  catholiques  pour 
avoir  pilld  la  maison  d'un  gentilii. 
fcngaenot,  3o3.  Va  >  Nolte-Dame 
de  Chartres  à  pied  avec  «irisante 
jiéuiteiu;  revient  de  raéme  à  Paria, 
«il  il  fait  leieudi  aaiiit  une  proces- 
sion solennelle  arec  deux  cents  pé- 
niteni,  3ii.  Tient  un  lit  de  justice 
où  il  fait  publier  17  édita  bursani , 
3i3.  A  )a  prière  des  protuteurs  de 
la  cour  du  parlement,  il  réioque 
r«dii  qui  les  concerne  et  leur  par- 
donne leur  dcsobeiisancei  fait  ve- 
nir an  Louyre  les  présideos  et  con- 
seillers du  grand  conseil,  pour  lei 
prier  de  publier  l'édit  de  création 
■de  nouveaux  offîcei  dans  leur  com- 
pagnie; refuse  la  remiae  qu'ils  lui 
font  de  leurs  chaînes,  3  lâ.  E<t  aver- 
ti par  une  lettre  remplie  d'injures 
4]aWa  conspiré  sa  mort;  vers  faits 
contre  lui  et  la  Reine  mère,  3i6. 
Donne  à  son  cuisinier  300  écu£  par 
jour  pour  traiter  les  ambassadeurs 
des  princes  proteslans  d'Allemagne^ 
dépêche  BeUièyre  auprès  de  la  teine 
d'Angleterre  pour  empêcher  l'exé- 
cution dé  l'arrêt  rendu  contre  la 
teine  d'Ecosse,  3.ig.  Fait  saisir  tous 
les  revenus  temporels  des  bénétices 
(lu  cardinal  Fellevé,  Iii.  Va  voir 
madame  de  Senneterre  ï  son  lit  de 
niort,  3i3.  Donne  900  écus  à  cIih- 
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cun  des  chevaliers  de  ion  ordre  j 
déclare ,  dans  une  assemblée  u-r 
nue  au  Louvre ,  qu'il  veut  faire  la 
guerre  à  putrance  aux  huguenots; 
demande  à  la.vilte  de  Paria  une  sub- 
vention de  600,000  écus,  et  autant 
SUT  tout  le  royaume ,  334-  Fait  reti- 
rer de  la  Concieigufie  le  partisan 
Sardini;  renforce  sa  garde,  et  fait 
faire  la  ronde  par  les  rues  de  la  vil- 
le, 335<  lti.'UuUTel le  l'assemblée  qui 
se  faiaoit  les  premieri  dimanches  du 
mois  des  capitaines  diiainiera  de  Pa- 
ris; assiste  a  la  procession  avec  un 
grand  chapelet  de  (été*  de  morts, 
338.  Sa  répon&B  aux  remontrance* 
des  présideu.s  et  conseillers  du  par- 
lement sur  la  résolution  qu'il  a  faite 
de  prendre  les  deniers  destinés  an 
paiement  dea  rentes  de  l'hâlel-de- 
■ville  pour  le  quartier  échéaiit  Ru  der- 
nier de  juiu,  33a.  Apaise  iw  diffé- 
rend élevé  entre  le  CMHte  de  Saint- 
Paul  et  le  duo  Je  Nemours;  nouvelle 
réi>onse  aux  présïdens  et  conseillera 
du  parlement,  qui  viemient  réitérer 
leurs  remontrances  en  menaçant  de 
ne  plus  aller  au  Palais,  3Ji.  Fait 

S. -Honoré  pour  6a  fcuillaus  arrivés 
de  Toulouse,  334-  F"''  feconnolire 
par  les  chevaliers  de  S.-Jean-de-Ié- 
rusalem  le  comte  d'Angoulême  pour 
graod  prieur  de  France,  336.  Fait 
venir  au  Louvre  la  cour  dn  parle- 
ment et  la  Faculté  de  ihéotogie;  re- 
proche à  cette  dernière  sa  licence 
effrénée  à  parler  contre  lui:  s'adres- 
se parliculièremenl  à  Boucher,  curé 
de  S.-Benolt,  343.  Don^  ordre  à 
la  duchesse  de  Hontpensier  de  sor- 
tir de  la  ville  de  Paris;  visite  les 
prisonniers  avec  deux  curés  de  Pa- 

deux  filles  de  Jacques  Foucaud,  pro- 
cureur en  parlement,  35S.  Donne  le 
chapeau  de  cardinal  a  l'évêque  de  Pa- 
ris; envoie  dter  les  armes  aux  éco- 
Lers  de  l'Université,  356.  Sa  réponse 
cardinal  de  Bourbon  si    ' 


du  prince  de  Condé  ; 
cer  les  gardes  du  Louvre ,  et  \ 
au  faubourg  S.-Denis  4,000  Sui 
3SS.  Veiit.fatre  mourir  p^ir  lu  \ 


for- 
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du  bourreau  quelques  partim»  d»  ootamamàie  par  Col^By  ;  «m  oi' 

dacdeGoise,  SSg.EvToieàce  duc  racUre,XX,  i3S.  Foiiiu ptemic- 

le  marëehal  de  Biroo ,  pour  le  prier  ret  atmei  ■  la  bataille  d'AinaT-li- 

de  lâuvtt  ses  iroapes  de  la  furie  du  Ddcj  m  viUbt  et  aoa  sanK  froid 

peuple;  sort  de  Paris  en  fnraiit  de  étuoDcat  CoUapyF,  i38.  A  U  non 

n'j  rentrer  que  par  la  brèch^,  36o.  da  u  nére ,  pHud  le  utre  de  rai 

Révoque  par  lettrei  patentée  35  oa  de  Navarre,  145.  Ep<flae  Hargntr. 

4°  édiu  pnblléale«  années  préeédeu-  de  Valoig;  détails  aur  la  célébratioii 

tes,  36S.  Par  antres  lettres  paleDtes  de  ce  mariage,  149.  Ealretenapii- 

il  déclare  le  due  de  Gaise  lieKtenaM  aonuier  au  Louvre  et  im-cé  de  cho- 

général  de  touUBSeï  armées;  donne  gcr  de   reliffion,   160.  Est  arrêté, 

au  cardinal  d^  Bouilton  la  facolté  170.   Est  appalé  aujirés  da  Charkt 

défaire  un  maître  de  chaque  métier  ix  mourant,  et  re^l  sea  deraka 

dam  chacune  des  villes  dn  royau-  loapirs,    i^3.  OfFeaié  de  l'JnuigH 

me,  370.  Arrive  à  Blois,  on  il  cnaB-  de  sa  famrae  avec  Bossj'  d'Ambct- 

gc  toiusesmiQislrés,37i.Onvreleg  se,  il  la^eontraint  à  c'  '     ' 

"    is;  sa  barangae  déplaît  à  la  Li-  nniieUe  da  Tborttn^,  ---,1 

;  il  soufTre  qne  le  cardinal  de  de  favoriser  cette  liaiMn;  éloi^ae- 

prim. 


n  de  l'éJit  du  l'Union,  373,  et  ses  snrv*ikla««;   abjure  la  religipB 

une  parfaite  réka|ijFilialiOD  et  amitié  calfaolique  M  rentre  fJaas   l'égliK 

sveclc  dnc  de  (;rise,  374.  Sur  dea  protestante,  181 .  ElaMit  à  NéncM 

avis  qu'il  reçoit  dif  duc  d'Epemoa,  aasor  Catherine;  déploie   à  la  tte 

duduc  du  Maine,  du  dnc  d'Aaaiale,  des  prolaMans  lea  plus  gruuii  la- 

ifune  conapiratioo  contre  sa  per-  kns  milttaûrea,   183.   S'empare  de 

sonne,  il  décida  dans  son  conseil  pvetque  tovia  la  Guyenne ,  i84-Ei- 

'  '  "'■  '  e  du  duo  de  Guiie;  en  eîté  par  et  ' —  ■..     ; 


en  le  voyant  mort,  377.  CIflt  l'as-  1 

semblée  des  Etats;  laisse  prendre  Fleii,  191.  IU«e  k  Hérac  la  v 

Orléans,  385.  Transfère  le  parle-  plus  ou^e  el  la  plut  diisipée,  asa 

ment  à  Tours,  396.  Son  entrevue  les  bras  de  nadenoii.  daFoiseasc, 

daiu  cette  ville  avec  le  roi  de  T4a-  ig3.  Se  prépare  enfi>  k  une  gaetrt 


troi»  moyen 

raunicaiion  dont  il  eat  otenacé  par  vé,  et  montre  do  pent^nt  < 

le  Pape,  399.  Approebe  son  camp  nir  à  celle  de  set  aieu;  témagnage 

de  5.-  Ctoad ,  406.  Est  assassiné  par  de  Cayet  k  ce  sujet,  1^.  Come^ 

un  jacobin,  4*>7-  Sa  inort,  son  épi-  i  Beri^eracaea  principaai  partisans  ; 

taphe;  vers  Sauçais  k  ta  snite,  4Ô8.  publie  un  manifeste;  porte  un dii 

Ses  préparatifs  pour  faire  mourir  te  au  duc  de  Guise,   aoo,  Hefu»  de 

duc  de  Guise;  détaik  donnés  ■  ce  rompre  les  lïeas  ^lû  rnoisacat  i 

sujet  par  son  médecin  Hiron,  44S  Marguerite  de  Yalôia,  30i.  Gagar 

etsuiv.  (  L'Esteiie.)  —  Donne  ordre  la  bataille  de  Contras ,  90a.  Met  let 

de  faire  entrer  3,ooo  Suisses  à  Paris,  tronpes  en  quartier  d'btver,  ia3.Se 

XOX,  aflg.  Sortde  cette  ville,  ago,  réconcilie  avec  Henri  m;  entreiae 

Se  rend  à  Chartres;  révoque  loua  de  ces  deax  prioccr  dans  le  juic 

les  édita  vérifiés  qai  fonlojenl  le  pen-  du  Pleiais-léS'Tonrs ,  aaS.  Sa  traa- 

ple,  301.  Fait  son  entrée  k  Rouen,  chise  et  son  affabilité  lui  gaeneat 

igiS.  {Itt/m.  de  Gmdard.  )  les  cisurs  des  catholiques;  u  n- 

Hehki   IV,  prince   de  Navarre,  pousse  le  doe  de  Mafenne,  quiviett 

vient  à  l'ige  de   16  ans  k  l'armée  attaquer  les  deux  Rois  dans  Toaii; 
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Msdwia'aTaBceBt  Ten  ParM,a«>  t^^aliëce,  34S.PoriDc  mrPamnna 
cneat  ■  S.-Cleiiil ,  et  matunt  te  lié-  entreprise  qià  échoae ,  348.  Assiège 
gedoaat  la  cspilak;  étM  de  dé>-  Cbarlres,  i^iae  rend  enSn  parca- 
ordre  où  est  cette  ville,  336.  Re-  pitslatioD:  ae  fixe  à  Mantea,  où  il 
^it  les  detraiara  soupirs  de  Henri  fait  venir  It  cardioal  de  Venddaiej 
lu,  auqod  il  doime  les  r^tets  les  reoKt  eu  vi);utiur  l'èdit  de  lolérance 
plû  §(néreax,  339.  Eh  tgcohhu  ieDduparHei]niii,34i)'^trepread 
(Ut  ion  aimée  et  par  les  eeijjiieurg  le  siège  de  Roneii,  3^5.  Pleaie  la 
---'-'  poinlsbûidoiiiié  soa  pré-  mort  de  La  Noue,  iSG.  Sa  psiicace 
';  motifs  qui  lut  fcmt  sus-  G>Terste«  f^énéraul;  est  pies  soahie 
fotdn  le  dessein  qn'il  a  conçu  de  «a  colère  (fBe  de  ses  plaisirs  ;  rSt 
d'noltraaacr  la  religion  catboliqne  ;  ble«sé  prèsd'Aumale  enoombaltant 
il  envoie  à  Rome  le  dac  de  Luiem-  le  duo  de  Patme;  force  la  ville  d'B* 
boarg  pour  éclairer  Sïite-Quint  pemay  à  oepiuiler,  i57.  Intercrple 
■nt  la  véritaUa  lïuiatioa  de  la  des  lettres  de  PhiHppo  11 ,  où  l'on 
Fnnoej  lie  dei  relaûens  avec  Vil-  décOBVirele  dessein  d'âler  à  Mayen- 
Inoj  et  Jemninj  fait  prier  le  pte-  ne  is  condnite  des  afikires,  elles 
Hiier  de  venir  le  tronver  an  bots  de  fait  paaser  il  ce  prince,  iSS.  Fait 
Boologne,  a33.  Perdvtii  l'eapoir  de  donner  avis  à  l'asieinbltSe  de  So- 
rédoire  Farix,  il  pan  pour  DiFppé,  resne  qu'il  ne  tardera  plus  k  ae 
cm  il  espère  recevoir  des  aecunrs  feireinstraire;  écrit  en  memetemps 
d'Elisabeth;  batleduc  de  Majenne  à  tons  les  prélat*  daiojamne  pour 
près  d'Aïqoes;  reparolt  sous  les  les  prier  de  Taidet  delenrsconseils, 
non  de  Paris,  s'empare  des  fan-  3S6.  S'empare  de  la  ville  de  lïranx  ; 
bou^  de  celte  ville  j  sépare  son  ar-  fait  reprendre  les  DéecHiialionsj  se 
oiée  et  va  i  Tours,  où  sont  ses  an-  rend  à  S.-Denis ,  ou  il  fait  une  ab- 
niiltes,  334-  Il  J  apprend  par  de  jaratioa  soleanelle,  169.  N'oiipoie 
Tbon  que  le  sénat  de  Venise  l'a  re-  aux  diatribes  des  Seize  que  la  pa- 
eauBo,  ^e  le  duc  de  Florence  té-  tience  et  la  modération,  l^o.  S'é- 
anigne  le  désir  de  lai  doener  sa  tsMIt  à  Fontainebleau,  oùil  oonti- 
niéce  m  mariage;  il  conBe  à  d'Os-  nue  les  négociationa  j  déclare  aax 
nt  les  négoeiatioBs  relatives  à  sa  liguenn  qu'an  beut  d'uit  mob  il 
ceniersiou,  333.  Charge  de  Thoo  sotiBiettni  par  la  force  ses  sujeis  re- 
desarveUler  le  icers-parti;  va  met-  belles,  s'ils  ne  se  soumettent  pas 
in  le  siège  devant  Dceoi,  i37.  d'eux-mêmes,  371.  Se  &ii  saluer 
PrJtente  h  bataille  nu  duc  de  àCbartreS,  373.  lotereepte  lealet- 
HsfeDaedanilaplaiDed'tTrjjren-  très  de  Majeime  a  Philippe  >i,  les 
porte  la  victoire^  ses  parolea  an  envoie  an  roi  d'Espagne  dans  l'es- 
WKécbal  de  Biron,  338.  Pourquoi  poir  de  pénétrer  ses  secrets;  il  en 
il  oe  peut  proliler  de  sa  victoire;  charge  eoD  porte-manteau  Lava- 
^ige  Daplrasia-Morna;  d'entnner  renne,  173.  Parvient  â  ^gnerDris- 
une  uoQvelle  nêguciaticn  avec  Vil-  sac,  eouvemenr  de  Pans,  i^4-  ^<^' 
Itroj,  339.  Se  décide  à  faire  le  blo-  tre  dans  Paris  ,  an  milieu  des  plus 
eus  de  Pwis  ;  comment  cette  ville  vives  aoekastimB  ;  se  rend  à  la  ca- 
«»t  disposée  k  sunpwter  les  caiani-  thédrale  ;  ses  paroles  à  l'archidiscre 
tés  les  plus  terribles,  34o.'FamiDe  de  Dreox,  176.  Prend  poGiession 
qi'elle  éprenve,  341- Le  Rois'nla-  du  Loavre,  où  il  ce ^il  le»  homma- 
cbe  le  chancelier  de  Cheveraj,  a45'  g"  ^e  f"»  le»  corps  ;  visite  la  do- 
AttOf^  et  prend  les  fauhoui^a  de  cbeasa  de  Hontpensier,  à  laquelle  il 
ïsrit,  344-  Accorde  des sanfs-con-  donne  des  marques  de  bonté  pro- 
duits atti  femmes  et  aux  enfaos  qui  pves  à  la  rassurer  ;  montre  la  lôéme 
rtnlinit  en  sortir;  fixe  pour  quel-  indalgence  pont  le  légat etles  ani- 
qw  temps  son  séjoni  a  Senitt;  dou-  baseatiewrs  espagnol»,  377.  (/nwW.)  . 
>ie  à  sou  gouvernement  une  forme  Réflexions  sur  le  goaverMmMSt 
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(iHeiui  iT,  XXIII,  4"  'i  ■<"'-  •"  Pai><>  «e  «aiiii  dei  fuibonip, 
Eluge  el  critiqua  de  ce  prince,  tue  7  outfoo  hommea  aux  PaïUïeni, 
XX.IV,  iG6.  Frouostic  sur  wia  ré-  1^^  S'empare  de  plusieurs  plaça 
KHh,  XXV,  37S,  Son  adoiiuiâVra-  de  la  Uorounidiei  ga^^ne  la  bataille 
UoDj  sa  politique  à  l'égard  des  d'Ivr;,  iSi>.  Se  rcud  à  Hantes,  qui 
grands,  des  hu^ïDiil*  el  de  l'Ël-  lui  jure  obéiHancc;  faute  qu'il  com- 
pagne, 385.  (TufBnou.)  — Son  met  eu  ne  marcbaDl  pas  droit  à  Pa- 
mariaf;e  avec  Marguer.  de  Valois ,  ris,  iSi,  Asijége  lu  ville  de  Seiti; 
XXXIV,  6/,  (fl/ri/i.  Je  jMirgt;-)  —  revitnt  ïur  Paris,  i53.  Coupel» 
Il  est  arrête,  XXXV,  i  iB.  Ab|urea  cummunicationaducdlé  delà  Seincj 
SSumur  la  religioa  calliiilique,  qu'il  uanuDUi:  la  ville  des  hauleors  de 
1  la  S. -Bar-  Montmartre  et  de  Honlfaucon,  i54. 
Eutrclieul  des  inlelligences  dans  la 
ville,  159.  Brûle  tous  les  moulins 
lé  qu'on  enveria  à  l'aueuiblée  de  des  enviroos,  s'empare  de  totu  les 
saumur  des  député»  da  corps  (le  la  faulmuigs,  160.  RciBipt  brusque- 
nouvelle  religion,  iâ5,  Betourne  à  ment  la  conférence  quila  accordée 
Agen,  i56.  UaossoneiilrevueàÂucli  au  cardinal  de  Gondi  et  à  l'arcb» 
avec  CatLer.  de  Hédicis,  il  se  plaint  véque  de  Ljod  ;  pourquoi  ;  assiège 
àceUeprincessedïlapriaedeLàBéo-  Saint-Deuis,  qoi  capitule  et  se  soû- 
le, 176.  Invite  le  prince  de  Condé,  met,  163.  Ecrit  a  Û.  île  Clievemir 
M.  de  Montmorency  et  ks  piinci-  pour  le  preesec  de  se  rendre  aupret 
paux  seigneurs  du  parti  à  se  réunir  à  de  lui  i:t  de  venir  l'aider  de  ses  con- 
Castres  iopiaioQs  diverses  qui  jEont  seils,  i63.  Donne  un  sauf-conduit 
émises  sur  la  résoiutioD  qu'où  doit  au  cardinal  de  Gondi  et  a  l'arcbe- 
prcndre,  aïo.  Il  est  décidé  qu'on  véque  de  Ljon  pour  aller  proposer 
attendra  ce  que  le  Roi  et  la  Ligue  au  duc  de  Mayenne  un  projet  d'ac- 
feronl,  et  que  chacun  se  préparera  commodément^  lève  le  sié^e  dePa< 
à  se  mettre  en  campagne,  311.  In-  ris,  177.  Envoie  demander  la  bataille 
quiétudes  du  roi  de  Navarre  en  ap-  .aux  ducs  de  Parme  et  de  Mayenne  i 

S  renantie  traité  du  Soi  avec  le  duc  réponse  bautain«  du  prince  île  Par- 
e  Guiie,  31a.  Donne  <]es  ordres  me,  178.  Tient  un  conseil  de  tout 
pour  laire  des  levées,  ai3.  (  Mém.  les  princes,  dauslequel  il  est  décidé 
du  duedt  Bouiilon.) ---Vrcad  plvr-  au'il  séparerasonBrm^u,et  munira 
sieurs  petites  places  aux  environs  de  bonnes  gamisous  toutes  les  pbt- 
de  Montaubauj  va  en  Béarn  pour  ces  des  environs  de  Paris,  i8i.  En- 
voie la  comtesse  de  Guiche,  aaa.  voie  dans  dïflereoles  provinces  les 
Met  en  fuite  la  cavalerie  espa)<aole  principaux  seigneurs  de  sud  armée, 
à  Fontaine-Française,  et  soumet  la  i8i.  Harcelle  le  duo  de  Parme  dans 
Bourgogne,  4*^8.  {Méin.  de  Ta-  sa  retraite  vÊrs  l'Ârtoisi  reprend 
imnntt.  )  Corbeil,  i83.  Fait  de  nouvelles  Icn- 
tl  quitte  Becrétement  la  cour  de  tatives  sur  Paris,  i85.  Assiège  et 
Hefiri  m,  et  te  relire  es  Béara,  prend  Chartres,  après  avoir  perdu 
XXXVI,q3.  Est  sommé  par  le  Soi  beaucoup  de  monde,  189.  Bend  à 
de  se  conformer  à  l'acte  d'associa-  Mantes  un  éditqui  remet  eu  vigueur 
tion,  74- ^BgDc  Is  bataille  de  Cou-  les  anciens  édïis  de  paciScaiion; 
tTas,97.Vient  trouver  UBoiàTours,  publie  des  lettres  patentes  par  Ics- 
et  Ec  lie  avec  lui  contre  les  ligueurs,  quelles  il  déclare  qu'il  veut  msinte- 
i35.  Fait  triiusporler  le  corps  de  ntr  la  reli);iun  catholique  et  défeu- 
Honriiii  à  Compiègne,  147.  Est  sa-  dreles  privilèges  de  l'Eglise  gallica- 
lué  et  reconnu  par  toute  l'armée  ne,i9n.  Se  décideàassiéger  Nojon, 
pour  roi  légitime  ;  va  eu  noiman-  196.  S'en  rend  maître  par  tapitula- 
die,  i48.  Bat  le  ducale  Mayenne  tioniiQg.Sedécideàaj^siégerBoneo, 
dans  les  plaines  .d'Arquesj  revient  Mi.  Somma  Ujilace  de  se  rendre^ 
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sunonreAu  laprcMeareciriBueur,  Cfaeslel,  3S7.  Fait  nue  déclaraiioa 

so5.  LiTTC  combat  aux  dac9  de  Par-  contre  le  toi  d'Ei pagne,  ig3.  Défait 

me  et  de  Mayenne  ptés  d'Aumale  ;  les  troupes  du  connélable  de  CaS' 

r  est  légéTeoiBQt  bletsé  ;  se  retire  à  tille  piès  de  Sainl-Stine,  395.  Em- 

ÎPïeppe,  307.  Averti  pat  Cbeverny,  porte  La  Fère,  iiitaque  les  ennemis 

ii  ae  rend  eu  toute  hâte  à  DarueLal  de  tous  câtés,  317.  Convoque  une 

Eiat  attaquer  le  duc  de  Parme,  3o8.  asauiublée  de  uutubles  à  Rouen  ;  fait 

rfait    l'avant  -  garde    da   duc   de  bob  entrée  dans  cette  ville;  son  dis- 

Uayennej  bat  le  prince  de  Purifie  k  coura  à  ra^gemblée ,  319.  Lève  une 

Yvetot,  3]o.  Le  pouriuit,  et  le  force  armée  pour  asaïégti  Amiens,  3i6. 

à  se  retirer  vers  l'Artois,  31 1.  Pu-  Poursuit  le  aiége  commencé  par  Si- 

blîe  une  déctacelion  eo  réponse  à  ton^337,  S'empare  de  la  ville  par 

celte  du  duc  de  MajenuE,  et  la  fait  compositiOD  j  j  uiet  une  forte  gar- 

entegisirer   dans   toutes  les  coure  nrsou  et  ta  fortiUe,  33o.  Accorde  au 

souveraines  soumises  à  son  obéis-  ducde  Mercosur  unéditd'abolilion, 

sance ,  336.  Adresse  des  lettres  aui  et  donne  à  sa  iille  ea  mariage  Cé- 

évâques  pour  les  appeler  auprès  de  sar  Monsieur,  son  iilf  naturel,  336. 

lui,  désirant  s'instruire  dans  la  re-  Refuse  de   céder  aui  sollicitaUoiu 

ligïon  catholique,  333.  Fait  abjura-  des  ambassadeurs  de  la  reine  d'An- 

tïon  Eolenaelle  à  Saint-Denis,  sîS.  gleterre  et  des  Etals  de  Hollande, 

Cérémonie  de  cette  abjuration,  a3g.  qui  veulent  le  détourner  de  faire  la 

I^  Boi  signe  une  trêve  avec  le  duc  paix  avec  l'Espace,  3^3.  Beçoitieg 

de  Mayenne,  i^i.  Envoie  au  Pape  ambassadeurs  det'archiduc,et  prête 

protester  de  ion  obéissance  au  Saint-  devant  tui  le  serment  de  l'entretien 

Siège,  343- Publie  une  déclatïtioa  inviolable  de  la  paii  concIueàVer- 

pouT  faire  conaoltie  U  sincérité  de  vins,  344>  Cérémonies  à  cette  occa- 

sa  conversion,  et  annoncer  qu'il  est  siou,  345.  Publie  une  déclaration 

résoluàsoumeltreparlesatnieB  tous  portant  défense  du  port  d'armes  à 

ceux  qui  refuseront encorede  1ère-  îen,   346.    Interpose   son    autorité 

conuoltre,353.Se  fait  sacrer  aChar-  pour  empêcher  l'effet  d'un  arrêt  du 

1res,  361.  Consent  à  recevoir  le  duc  parlemeat  rendu  contre  le  sénéchal 

de  Mayenne  comme  un  sujet  fepen-  d'Auvergne,  qui  n'a  pas  voulu  cbas- 

-     '        -  e  dans  Fa<  aer  les  jésuites  de  la  ville  de  Tour- 


>oo hommes, 168.  Joieque  non,  347-  Conclut  le  mariage  de 
sa  présence  y  cause,  371.  Le  Roi  pu-  Cather.  de  Navarre  sa  sœur  avec  le 
blie  une  déclaraliom  sur  la  réduc-  duc  de  Bar,  370,  Comment  il  fait 
tiou  de  Paris,  et  la  fait  enregistrer  célébrer  d'autorité  ce  mariage  dans 
dans  toutes  le»  cours  souveraines  du  sou  cabinet,  en  présence  des  prin- 
loyaume,  374'RélablitleparlemeDt  cipaui  de  sa  cour,  374-  ^^  persiste 
de  Paris  daus  ea  première  autorité,  dans  son  édit  de  Nantes  en  faveut 
ciigeaol  des  officiers  un  nouveau  des  proteslans,  377.  Le  fait  enre- 
serment  de  fidélité,  376.  Fait  ren-  gistrer  dans  les  cours  souveraines, 
dre  au  parlement  absi  rétabli  et  378.  Projette  de  laire  casser  son 
rènni  nn  arrêt  solennel  portant  ré-  mariage  pour  épouser  Gabri«lle 
vocation  de  tout  ce  qui  a  été  dit  ou  d'Estrées,  que  la  mort  lui  enlève 
fait  pendantles  troubles  de  contrai-  «ubîtement,  38l-  Il  en  porte  le 
re  à  l'autorité  légitime  du  Boi,  377.  deuil  et  le  fait  portera  sa  cour, 
Va  assiéger  Laon  en  Picardie,  379.  3S6.  Essaie  en  vain  d'être  média- 
La  force  à  capitaler,  3S0.  Maintient  teur  entre  l'Angleterre  et  la  Hol- 
les  jésuites  attaqués  par  lllniversi-  lande,  Sgj.  Forme  une  nouvelle  in- 
té  et  par  les  curés  de  Paris,  oS^.  clinationpourmadem.d'Entraguesj 
Eemet  aux  créanciers  de  l'Etat  le  poursnit  auprès  de  la  cour  de  Ro- 
tiers  des  cinq  anitées  passéet  dans  me  la  dissolntioa  de  son  mariage  , 
lesUODbles.stW-EslbléssèpaTJeui  dans  te   dessein  d'épouser   Marie 
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de  MédicÎB,  393.  Donne  i  l«  de-  aoprâa  de  hii  Théodore  deB«z(, 
moiaelle  d'ÉnlragaM  une  promené  reiij;ageii  détrotnper  ceux  deiarc- 
si^née  qu'il  l'époulcra  si  elle  a  de  ligion)  réponse  cemar<|aBble  de  Bj- 
laian  enfant  ni£te,3gS.(CAefcrnf.)  te,  477.  Va  Itouïm  Marie  de  M*di- 
—  Sur  les  plaJDtcB  de  l'aoïbasGadeur  ciA  à  Ljonj  détails  mr  lenr  nienné- 
d'Esp^De,  défend,  aoua  peine  de  re  entrerue,  /fii.  Sa  aatîsfactioD , 
cooliacaiion  de  biena,  à  wg  su  jeta  de  4^4-  P^îtla  paiinTec  le  duc  de  Sa- 
aervir  le  prince  Maurice  dana  le*  voie;  à  qaellea  conditioDi,  438.  Ke- 
Pays-Bas  j  cependant  soui  main  lea  lonme  àFariaj  ae  rendaupréideb 
aatorise  à  le  faire,  4^'-  ^'>'*  <lon-  marquise'  de  Vemeail,  qa'il  laiue 
ner  btIs  ■  Marguerite  de  Valoù  de  enceinte,  491- !>■  présente  à  laBeîoc, 
la  diasolation  de  son  mariage  et  et  la  fait  lo^er  au  Louvre  avec  Me, 
lui  accorde  une  a><gmentatioii  de  4^3-  Va  à  Orléans  faire  le  jobilé;/ 
pension,  433.  Refuse  de  traiter  pet-  diatribaede  grandes aumdnesjdan- 
sonneltement  aiec  le  duc  de  Sa-  ne  10,000  écus  pour  la  constiuction 
voie  de  la  restitution  du  marquisat  de  l'église  de  Ste.-Croix,  4gS.  Be- 
deSaluces,  437.  Nomme  des  com-  ^it  un  ambassadeardaGraud-Sri- 
iDÎMaires  pour  en  décider,  438.  Ac-  gneur,  qui  lui  envoie  de  ricbetpré- 
cord  coD^u  arec  le  doc  lar  ce  su-  sens ,  et  lollïcile  sa  médiation  n- 
jet,  44 ■'  Assiste  à  la  cooférence  de  prés  de  l'empereur  d'Allemagne j 
Fontainebleau  tenue  au  sujet  du  réponse  du  Soi ,  Soi.  Demande  bu 
livre  de  Duplessit  -  Homay ,  444-  roi  d'Espagne  réparation  de  la  vto- 
Ettge  la  seigneurie  de  Vemeail  en  lence  faite  dans  1  hOtel  de  sou  sin- 
marquisat  en  faieur  de  mademois.  bassadeur  k  Madrid,  5o4.  Seporlt 
d'Eutragucs;  va  dtuer  avec  elle  sur  la  frontière  delaPicatdie,  SoS. 
chez  l'abbé  de  Ponilevoy  i  Rojau-  Obtient  par  la  médiation  du  Pagn 
mont,  4S0.  Fart  poar  Ljod:  dou-  la  réparation  qu'il  demande,  5o6. 
ble  but  de  ce  voyage,  4S5.  Publie  Etablit  ime  cour  de  iustice  poork 
une  dédaralion  de  guerre  contre  le  recherche  des  malversations  des  fi- 
doc  de  Savoie;  marche  sur  Cham~  nanciers,  S08.  {Pontlevoy.) 
bérj- et  s'en  rend  mahre,  aiDSi'qna  II  qdtte  la  cour  de  Henri  iri, 
des  villes  de  Bourget  deMontmé-  peu  de  temps  après  le  départ  du 
liant,  4S8.  S'empare  de  Miolau:,  ducd'Alcnçon,XXXTn,83.Ecm 
Confians,  Charbonnières^  s'avance  a  la  Reine  sa  femme  pour  la  prier 
jnsquc  dans  la  TareOtaise,  4^9'  d'oublier  tout  ce  qui  s  est  pa^eé  eu- 
Presse  le  siège  du  chlteau  de  Mont-  trc  eus ,  et  l'informer  de  l'état  do 
méliant;  le  reçoit  à  compositioa  j  affaires  ,  89.  Se  plaint  du  marécbsl 
ses  soupçons  sur  la  conduite  du  de  Blron,  170.  Loi  fait  la  gaerrc, 
maréchal  de  Biroo,  46a.  Ta  au  s'empare  de  Cahors,  17a.  ^Marg. 
devant  de  la  marquise  de  Vernenil  ;  Je  Kalois.')  —  Fait  et  publie  use 
tirouilleries,  raccommodement,  4^7-  déclaration  en  réponse  au  manifeste 
Il  la  décide  à  retourner  en  France,  de  k  Ligue,  XXXTIH,  166.  Fait 
468.  Son  entreme  avec  te  légat  du  une  proteslsUoD  contre  l'acconl 
^pa  k  Cliaaibéry,  469.  Il  comma-  fait  entre  le  Roi  et  les  cbefs  de  h 
nie  de  ses  mains,  et  louche  les  Ligne,  et  se  met  snr  la  défensire, 
écroaelles,  470.  Laisse  le  légat  avec  a68.  Publie  une  déclaration  d'après 
son  conseil  pour  traiter  de  racconi'  laquelle  tons  tes  huguenots  s'emp- 
modement  avec  le  duc  de  Savoie;  cent  dés  dettes, rentes,  revennsrt 
devant  de  ce  prince,  bienade  (eux  qui  nesontpasdeleot 
le  combattre,  se  parti,  et  les  font  vendre. 


^■>.- 


Emporte  le  fort  de  Sniute-Cathe-  ccmlre  lui  par  le  Pape,  il  adresse 
rine,  et  l'abandonne  anxGënevoti  quatre  lettres,  Tme  an  clergé,  l'aa- 
pour  le  démolir,  474-  ^'i^  renir    lreàlaaoblesee,1atroiaiènieauliert- 
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état,  1»  quatrième atn boargeoi*  d«  avec  Henri  iiij  obiicol  la  ville  «le 

farta  contre  la  faulleda  ponure;  rai-  Saumar,  où  il  met  poar  coaioui- 

saaa  qu'il  y  fait  valoir,  igo.  Force  le  der  Dupleasi»-MoruBj,  1 1  a.  Publie 

maréchaldeHalieuonàfevertesiége  nne  déclaration  snr  loo  pasngc  de 

deCaslels;  emmené  le  sieor  de  Fa-  la  Loire,  ii3;  et  nne  amlre  il  ceux 

tas,  qui  en  eat  gouverneur,  agS.  Sa  de  lun  parti  lar  l'obeervalrao  de  la 

réponie  aui  députa  que  le.  Bol  loi  Iréve  ,119.  Se  rend  près  de  Toivs , 

Envoie  potir  le  preaaer  de  ae  faire  118.  Va  trouver  le  Roi  an  Pleaaia- 

catholiquej  il  promet  de  le  Tendre  à  Ua-Toaia,  lag.  Ecrit  aux  Orliauak 

Cbamxrigny  auprès  de  la  RdnemJre,  pour  In  ramener  à  tobéisaaBce  da 

397.  Comment  il  ae  ijura  de  Caa-  Bot,   180.  Après  la  mort  de  Henri 

muni,  et  échappe  an  d^c  de  Mayen-  m ,   publie  une  dèclaratioii  paf  la- 

ne,  398.  Se  rend  à  Cogiiac  pour  con-  quelle  il  promet  de  ae  faite  MtUai* 

fèrcravec  la  Reine  mère,  309.  Dètaila  re  dans  six  moi«  dana  la  religion  £•> 

■or  ceacooférencea, qui  restent  sans  tboliqoe,  aa6.  Date  deaanaiaiancc} 

effetjJiD.Nouvelle  réponieqs'il  fait  la  généalofie ,  337.  Détail*  sur  aa 

■  M.  de  Bambouillet,  envojé  pat  naiaaanceelaon  baptême,  aSf.  Son 

le  Roi  pour  Teihofter  de  aouvean  éducation,  aS^.  Il  eat  amené  à  la 

à  ae  faire  catboliquej  iU'empare  de  cuur  de  Frasce,  aSg.  Y  reparaît 

plaaieora   places   du  Poiiau,    3i<j,  une  féconde  fois  étant  encore  en- 

Gagne  la  bauiUe  de  Coutraa ,  maia  bat,  i^^.  Il  aec<»iipagne  Qurlea  is 

ne  peol  porter  du  teconra  à  l'armée  dans  la  vieite  de  <e>  rtrovincei ,  afS . 

des  Allemands,  336.  A  la  nouvelle  Se  mère  Jeanne  d'Albret  l'emmène 

de  la  déroule  de  cette  armée,  îl  se-  en  Bèarii,  et  le  fait  insmire  dun 

pare  la  sienne  en  trois  corpa,  et  se  ia  réforme,  a^g.  Elle  le  conduit  en 

rend  i  UontaubaDj  ses  regrets  di-  SBinlongeauprésdes'princes  piote»- 

uînoenlen  apprenant  que  quelques  tana:  il  est  déclaré  ohrf  de  touteales 

chefs  étrangers  avoîeni  rioiention  eipéditions  de  guerre,  iSi.  Sa  va- 

de  remmener  lui-même  en  AUema-  leur,  sa  naivetè,  son  bon  juMmeBt 

gne,  3g3.  Rétablit  l'ordre  dans  le  dans  la  guerre,  aSi.  Conaei)  qu'il 

Béam,'394j   dans  le  Poitou  et  la  donae  à  ta  bataille  de  Montconloor, 

Saintouge,    3g5.    Poursuit  juiqu'i  aSS.tlretoumaanprèsdesa  mère,el 

deux   lieaes  de  Nantes  le  duc  de  revient  encore  en  France,  354.  £st 

Hercœnr,  lui  enlève  sesdcapeaul ,  appelé  auprès  de  Cbarles  ix  raou- 

et   fait   4^0   prisonniers;   investit  Tant,   a55.  Paroles  que  lui  adresse 

Beauvoir,   ^i-j.  Prend  cette  place  ce  prince  ,a5G.  Henri  iv  dépose  le 

par  composition;  assiste  à  I.a  i)o-  oorpi  de  Benri  m  k  Compiègne; 

chdle  a  l'assemblée  fjénérale   des  prend  Meulim ,  Gisor*  et  Ckrmrait 

Erotesiaiis,  438.  Propose  et  fait  éia-  en  Bcauvoiais,  163.  Sépare  «oa  ar- 
lir  dans  les  villes  qu)  lui  ëoal  Bou-  mèe  en  trois  corp«;i  quel  dessein, 
misea  des  chambres  pour  ré^r  les  s6).  Se  porte  en  Kocraandtei  e«t 
finances,  les  olBcea,  les  récom-  nça  a  Dieppe,  ifi^- ^'"'''l**^'^ 
penses  et  les  gaeea,  et  la  discipline  Neufcbllel^  fut  mine  d'aasi^ec 
militaire,  4*9'  "este  seul  protec-  Rooeo,  365.  Sonmel  la  ville  d'En , 
leur  de  la  religioi)  réformée ,  liZn.  a^S.  Se  kwe  k  Arques,  oii  il  attend 
Fait  sou  entrée  à  Niort,  et  reçoit  de  le  dac  de  Mayenne,  a-^S.  Ses  di>po- 
M.  deH^icomele  cbitean  de  celle  sitions  pour  une  attaque,  377.  Ba- 
bille à  composition,  483-  Soumet  taille  d'Arques,379.LeRoi  demeure 
plnsieorsvifles  du  Poitou,  XXXIX,  victorieui,  384.  Prend  la  ville  et  le 
81.  Surprend  la  ville  d'Ai^enton  château  de  Gamache,  reprend  la 
en  Derri;  adresse  aux  trois  Etat«de  ville  d'En, -187.  Se  porte  vers  Paria; 
la  France  une  déclaration  sur  les  prépare  nue  attaque  contre  les  fan- 
choses  arrivéei  depuis  la  mort  du  bouigs  de  cette  ville ,  igo.  S'en  rend 
duc  de  Gaise,  83.   Fait  une  trêve  naître,  391-  Présente  inulileiHBt 
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bauQle  au  duc  de  Mayeanej  va  m 
loj^r  soua  Mondhéry,  ^qB.  Inves- 
tit Elaupes,  s'eu  reod  muUre,  ain- 
û  que  du  château,  qu'il  fait  raset , 
195.  Sur  la  requête  de  la  Reioe 
dousiiièie,  qui  demaDde  jiulicE  de 
la  mort  de  sou  mari,  il  déclare- qu'il 
ae  cessera  d'employer  «u  aoins  -et 
aes  atmeB  i  la  pounuile  de  celte 
vengeance,  397.  Soumet  Janvïllej 
leeott  à  Cbâteaudun  les  capitainet 
tuisseii  qui  vieDneot  pour  lui  offrir 
de  nouveaux  tecours  de  la  part  dei 
canloni  ^  investit  la  ville  de  Vendd- 
me,  198.  Attaque  le  ch&leau,  s'en 
rend  maître,  pille  la  ville,  3oi.  Se 
read  à  Tours,  où  il  reçoit  lea  hom- 
mages du  parlemeat  et  autres  corps 
iwQstituéi,  337.  Donne  audieuce  à 
l'ambassadeur  de  Venise,  qui  le  fé- 
licite sur  son  Hiénemeut  à  U  coa- 


n; 


1  chJ. 


Mans,  338.  Se  rend  dans,  un  fau- 
bourg de  cette  ville,  fait  batire  la 
place,  339.  La  re^it  à  soumission 
et  la  préserve  du  pilUce,  340.  Aé- 
duit  plusieurs  autres  villeBduMaas, 
34  t.  Se  rend  à  Laval,  on  il  reçoit  1» 
prince  de  Dombea  et  beaucoup  de 
noblesse,  343>  S'assure  du  château 
de  Mayenne;  se  jHJTle  sur  Alençou; 
344,  Somme  le  château  de  se  ren- 
dre, et  le  re^it  à  compositioii,  3f5. 
Assiège  et  prend  Falaise,  XL,  1^ 
Usieui  et  Font- Aude  mer,  3.  Entre 
dons  le  fort  de  Meulan,  4.  Emporte 
d'aasaut  la  ville  de  I*oissy  et  un  pe- 
tit fort,  5.  Assiège  Oreuijsedis- 
posc  à  livrer  bataille  au  duc  de 
Mayenne;  son  discours  aux  seigneurs 

SI  l'accompagnent,  18.  Son  ordre 
balaille,  30. 1!  commence  l'atta- 
que, 3oi  et  demeure  victorieux  à 
Ivry,  33.  Fouriuii  le  duc  jusqu'à 
Hantes,  34.  Fait  son  entrée  dans 
celte  ville,  39.  Se  rend  maître  de 

8 lusieuts  places  sur  la. Marne,  56. 
énonce  au  siège  de  Sens;  revient 
sur  Paris,  S"};  en  fait  le  siège,  73. 
Accorde  des  passe-ports  aux  fem- 
mes, Elles,  eijans  et  écoliers,  aux 
gens  d'Eglise  qui  viennent  dans  son 
camp  pour  .avoir  des  vivrez,  104. 


HËN 

Son  discours  au  cardinal  de  Gondi 
et  à  l'arcliev.  de  Lyon,  envoyés  par 
les  ligueurs  pour  traiter  de  la  paix, 
107.  Il  leur  accorde  des  panse -ports 
pour  aller  trouver  M,  de  Mayenne  à 
Meaux  ,  1 14-  ^^  au  devant  du  duc 
de  Parme;  se  disposée  uue  bataille, 
!  17.  Ttule  deux  entreprises  qui  ne 
réussissent  point;  vient  lu^er  à  Go- 
nesseirésolution  qu'il  y  prend  aiec 
EOn  conseil,  m.  Reprend  Ctrr- 
mont  en  Biauvoisjsj  renvoie  une 
partie  de  son  armée  dans  les  pro- 
vinces, ii4-  Poursuit  le  duc  de 
Parme,  qui  se  retire  en  Flandre, 
l3S.  Taille  eu  pièces  une  compa- 
gnie de  gens  de  pied  espagnols, 
i36.  Charce  et  met  en  fuite  l^rriè- 
rp-gardo  de  l'arinée  de  ce  prince; 

Tente  sur  Pari»  une  entreprise  qui 
ne  peut  réussir,  et  que  Les  Parisiens 
appellent  ]i  Journée  det  Farina, 
1 70.  Trompe  les  ligueurs  sur  ses  des- 
seins :  fait  touL-à-coup  iuvestir  la 
ville  de  Chartres, .1(18.  Entre  dam 
cette  ville,  190.  Forme  une  entre- 
prise suc  Louviers,  34^-  Entre  dans 
cette  ville,  qu'il  préserve  d'abord 
du  pillace;  va  à  Dieppe  recevoir 
5oo.  Anglais  et  des  munitions;  re- 
vient  à  Cbàrtres,  oit  il  réunit  tout 
con  conseil,  a5o.  Empâche  les  li- 
gueurs de  rien  entreprendre  sur  le 
P on t-de-l' Arche,  i5i.  Maintient  les 
deruiera  édits  de  pacification  con- 
cernant ceux  de  ta  religion  préten- 
due réformée;  ea  rend  ua  contre 
le  nonce  Ijandriano  ;'  texte  de  cel 
édit,  aSa.  Fait  le  siège  de  Noyon, 
376.  Reçoit  cette  place  à  compoiii- 
tion,  383.  'ï  fait  son  enuèe,  383, 
Vaan  siège  de  Pierre-Fonts;  re^l 
le  conte  d'Easef'avec  60  geniils- 
hommes  anglais,  384-  Se  met  eu 
roule  pour  Sedan,  3io.  Loge  à  la 
Cassine,  maison  de  U.  le  duc  de 
Nevers,  qui  le  traite  magniGi^uBr 
ment;  entre  dans  Sedan ,  où  il  est 
reçu  par  mademobelle  de  Bouillon, 
3ii.  Se  rend  à  Attigny,  d'oit  les 
ligueurs  se  sont  retirés,  3i3.  Vare- 
cevoir  l'armée  des  Allemands  dans 
les  plaines  de  Vandy;  élat  de  cetU; 
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loiit  logea,  3i4.  l\>iale 
canon  contre  le  châWaud'Haumomj 
lue(lucoupiecapiCaiile,le  lieutenan  t 
et  l'enseigne,  et  faiL  rendre  laplace, 
itS.  Accorde  le  mariage  detoadem. 
de  Bouillon  avec  le  vicomte  de  Tu- 
lenne,  qu'il  fait  maréchal  de  France, 
el  qui  jiTeild  le  nom  de  Bouillon, 
Îi6.  Prend  la  psliie  ville  d'Aoban- 
lon,  3 1^.  Entre  dans  Vervins,  d'où  il 
chaise  les  ligueurs,  3i8.  Arritu  au 
liége  de  fiouen,  357.  Va  sa  devant 
da  duc  de  Parme,  enlève  le  quar- 
tier du  duc  de  Guiie,  XLI,  33.  Est 
lég^remenlbleaséà  GareltaJied'Au- 
maie,  3g.  Ta  camper  devant  Yve- 
tot,  où  il  livte  plusieurs  petits  com- 
bats aux  ducs  de  Parme  etde  Mayen- 
ne, 5g.  Les  tient  comme  assiégés,  et 
dans  la  disette  de  beaucoup  de  cho- 
ses, 6t.  Taille' en  pièces  600  Espa- 
gnols, iSa.  Force  les  ducs  à  se  retirer, 
D3jetà  repasser  la  Seine,  64.  Reçoit 
Epemay  à  composition,  et  congédie 
les  rdtres,  8 1 .  Juce  convenable,  ain- 
ii  que  son  conseil,  de  faire  deni  ré- 
ponses a  la  déclaration  du  duc  de 
Mayenne  et  à  l'eihortaLiou  ducardi- 
nfll-légaiconccmantla  c 
des  Etals  et  l'élection  d'ui 
lique;  texte  de  ces  deux  réponses  : 
1°  Proposition  des  princes ,  prélats , 
officiera  de  la  couronne  el  princi- 
paux seigneurs  catholiques  ,  faite  au 
duc  de  Mayenne  et  ani  princes  de 
sa  maison,  etc.,  a3i  et  sniv.  ;  a"  dé- 
claration du  Roi,  33$.  Il  congédie 
la  plupart  des  princes  et  seigneurs 
qui  sont  auprès  de  lui,  et  se  rend  à 
Saumur  pour  voir  sa  sœur,  348- 
Permet  aux  princes  catholiques  de 
faire  publier  une  réplique  a  la  té- 
Jionse  que  le  duc  de  Mayenne  a  faite 
»  leur  proposition,  36S.  Sa  déclara- 
lion  à  M.  d'O  sur  la  résolntion  qu'il 
a  prise  de  se  faire  instruire  dans  la 
religion  catholique,  39g.  Son  opi- 
nion sur  le  sacre^ient  de  TEucha- 
Tistie,3oo.An  pins  fort  de  la  guerre, 

plus  doctes  sur  les  principaux  points 


les      . 

flexions ,  3o3.  Appelle  auprès  de  lui 
plusieurs  prélats  et  docteurs  ecclé- 
siastiques, pour  travailler  à  sa  con- 
version {  sa  lettre  à  cet  efFet  est  iue 
aux  conférences  de  Suresne,  366.  Sa 
réponse  aux  minbtres  calvinistes, 
alarmés,  de  sa  résolution,  368.  Se 
rend  maître  de  Dreux  par  la  force , 
4i(|-  Fait  son  abjuration  aS.-Denis, 
454'  Ilélails  suc  cette  cérémonie, 
45;.  Lettre  du  Roi  adressée  à  tous 

460,  Il  signe  une  trêve  générale  par 
toute  la  France,  463.  Adresse  au 
Pape  une  lettre  sur  sa  conversion, 
A^Q.  Ecrits  publiés  pour  justifier 
rBWlQtioniluRoi,XLII,  letsuiv. 
Il  accorde  une  prolongation  de  trê- 
ve pour  deux  mois,  64.  Reçoit  k 
Mantes  les  députés  des  protestans, 
qui  lut  préscnlenl  les  cahiers  de 
learB  plaintes  ;  déclaration  qu'il  ienr 
fait  de  ses  sentimens  et  de  ses  in- 
tentions pour  eux,  67.  Permet  une 
conférence  entre  l'évéque  Du  Per- 
ron et  te  ministre  Rolan  sur  ta  reli- 
gion, 6g,  Publie  une  déclaration  det 
causes  qui  le  forcent  a  reprendre 
les  armes,  83.  Reçoit  à  composition 
La  Fené-Milon,  116.  Accorde  aux 
duchés  d'Orléans  et  de  Berri  uns 
trêve  de  trois  mois,  à  condition 
qu'ils  traiteront  de  la  paix  et  de  la 
réconciliation  déliDitive  avec  S.  H-, 
lit.  Rend  un  édit  en  faveur  de  In 
ville  de  Lyon,  I35.  Se  rend  à  Char- 
tres pour  s'y  faire  sacrer^  détails  sur 
cette  cérémonie,  iSSetsuiv.LeRoi 
reçoit  des  mains  de  l'éléque  de 
Chartres  le  collier  de  l'ordre  du  S.- 
Espril,  1S4.  Entre  dans  P^ris ,  i^S. 
Accorde  au  duc  de  Fécia ,  et  à  don 
Diego  d'tbarra,  uu  sauf-conduit 
pour  se  retirer  en  Flandre  avec  les 
troupes  espagnoles,  tgÔ.  Va  rendre 
grâces  à  Dieu  à  Notre-Dime,  197- 
Va  à  la  porte  S,-Deiiis  voir  sortir 
les  garnisons  espa^oles,  106.  Homs 
des  seigneurs  qui  adiorapagncnt 
Beari  IV  il  son  entrée  dans  Paris, 
aoS.  Edit  sur  la  réduction  de  cette 
ville,  309.  Procession  générale  à  k- 
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.__  kTtotes,  36.  Se  rend  àDi- 
I,  37.  Bal  les  EapagQob  el  le  duc 
HajeiiDe  à  Foolaine-Fcançaùe , 
,    .  Déduil  la  Bourgogne^  entre  en 

r  U  rentrée  de  ce  Franche-Comté,  fS-î^neotTGeiiia- 

corpa  cUqs  Paria,  ai8.  Le  Roi  ceod  gnifique  k  Ljoni  détails  sur  les  cé- 

un  editanrlaréductiondeHouenet  rémonies  ci  présentatioiu  qui  ont 

•uttes  pUcea  de  la  Normandie  ;  con-  liea  ,  69  «t  eu|v.  Le  Boi  conclut  une 

diliona  de  cet  édil,  i3i.  En  tend  trêve  Bvec^le  duc  de  Savoie,  jS. 

d'autres  sur  celle  de  Trorei,  336  ;  d<  Accorde  une  trêve  générale  au  doc 

S«ni,ti37{  d'Agen,  deVilUneare,  de  Mayeunej  leite  de  cette  trêve, 

de  Marmande,  et  dç  quelques  villei  go.  En^e prend  le  siège  de  La  Fére, 

de  la  Picardie,  338.  Marche  contre  101.  Sa'  le  lire  au  priuce  de  CoDli 

le  comte  (^Maiisfeld;  défait  quel-  Siéga,   io3.  Fait  lever  les  défeoKi 

ques  troupes   qui   escortent   deux  d'aUeri  Borne  pour  U  provision  dei 

convois,   34^*    PouTwit  ce  comte  bénéfices  vacaus,  iig.  Fait  instmi- 

iusque   dans  l'Artois,  a44-   ^^oit  re  le  prince  de  Condé  dans  la  reli- 

la  ville  de   Laon    à    composition j  eûn  catholique,  110.  fieçoil  à  Fo- 

teita  de  ta  capitolalion ,  94S'  Le  lembraT  les  députés  de  l'assemblée 

Boi  reiid  un  édit  pour  la   réduo-  géBerab  du  clergé,  qui  lui  piésen- 

tion   de  Chiteau-Tbierry;  condi-  lent  le  collier  des  plaintee  de  cet  01- 

tions,  iSfij  et  pour  celle  de  Poî-  drej  sur  quoi  potlent  ces  plaintes, 

tiers,  3S7.    Fait   son  entrée  dans  aiS.  Rend  plusieurs  édita  qui  j  sont 

Amiens;  détails,  160.  Accorde  un  relaiifs,  iSo- A  quelle  occasion  l'ïi- 

édit  en  faveur  de  celte  ville,  >6i.  leujUée  génërtde  du  clergé  se  lieu 

Comprend  dan»   cet   édit  la    ville  àParis;  ignelea  est  le  résultat,  a3i. 

de  Dourlens,  i63.  Eu  accorde  aussi  Edit  du  Roi  sur  lee  articles  accorda 

an  à  la  ville  de  Beaurais,  qui   se  à  M.  le  duc  de  Mayenne  pour  la 

■oumel,  364.  Publie  un  édit  sur  le  pain  du  royaume,  333.  Autre  édit 

paiement  des  rentes,  369.  Fait  la  rendu  en  faveur  du  duc  de  St- 

paix  avec  le  duc  de  Lorraine,  3sg.  meurs,  auparavant  marquis  de  S.- 

Conditiona  de  cette  paix,  33o.  Rend  Sorlin.  34g.  Beprcud  La  Fére  pu 

nn  édit  sur  la  réducuon  de  la  ville  capitulation,  364.   Son  dif^oon  à 

de  Reims,  faite  par  le  duc  de  Guise,  l'auemblée  des  notables  de  Bonen, 

336.  Un  autre  sur  celle  de  S. -Malo,  3gS.  Nomme  chevaliers  de  l'ordre 

343.  Fait  son  entrée  à  Cambray,  oîi  du  Saint-Esprit  plusieurs  seigneuri, 

H  est  reçu  fort  honorablement  par  3î6.  Part  pour  délivrer  Amiens,  tom- 

le  sieur  de  Balagay,  37a.  Adresse  bé  au  pouvoir  des  Espagnols,  334- 

aux  ElHts  d'Artois  et  du  Hainaut  des  Fait  battre  U  place,  355.  Met  es 

lettres  pour  leur  annoncer  son  in-  fuite  les  Espagnols  qui  vienneolaD 

tenlion  de  déclarer  la  guerre  au  roi  «eoours  d'A,iweas,   36o.    Arrête  la 

d'Espagne,  5Ï1  ne  relire  ses  troupes  marche  du  cardinal  Albert,  sèijle 

de  leurs  paje,  375.  Est  blessé  par  J.  poursuit,  364'  Accorde  une  capilu- 

nifiquemenl  lation  à  la  garnison  espai^ute  d'A' 

!r  lesambaa-  miens,  qui  lui  est  rendu,  3û6.  Détails 

.Va  rendre  nu  la  sortie  de  la  garnison,  36S.  Le 

lise  de  Sie.-  Roi  reçoit  et  embrasse  le  marquis  de 

réservé  de  Monténégro,  qui  en  est  le  commBu- 

.  :XL]II,  I.  dant,  370.  Entre  dane  la  ville:  vcra 

iers  de  l'or*  Eaiu  snr  ta  reprise  de  celle  place . 

irsnoms,3.  37>-  Il  poursuit  le  cardinal  Albert 

de  guerre  jusqu'à  Arras,  et  revient  passer  l'bi' 

.8.  Paitson  TeiàParis,  374.  Son  entrée  dans 
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:,  XLV,  116.  Se  sauve  d«  Paru,  «e 
Ane  ta  Aajofa;  teprautl  la  reU^m 

39S.  Se  rend  ■  Nanlci  pour  juger  refurrace,  iig.  DsiiHulde  à  setEli- 

de  leur»  plaintci  et  rauer  au  devoir  rer  dam  ae*  tenes  du  [Mani ,  ei  un 

le  duc  d«  UerctBur,  399.  Fait  de  secouca  pour  recouvrer  la  Navatie, 

nouveaux  cbevalien  de  l'ocdte  du  i3o.  FaiMvec  le  prinoe  de  Ccûdé 

Saiut-Ësprit,  ^oS.  Benoit  la  Kumù-  et  le  maivclial  d'AmviUo  une  con- 

aion  de  pluseur*  villes  du  Foilou,  lTe-Iigu«,  ^.[ecoramence  les  bouili- 

4>3-  Accorde  au  duc  de  Uercoear  tel,  i46.EetEoitd4us  Këiao  la  Keiae 

un  édit  de  réduction  jcondiiiooa  de  mère:  aes  paroles  au  caidinai  de 

cet  édit,  4i4-  S'  r'"*'  '  ftenoea  ;  Boarboo  au  sujet  de  la  ligue,  177. 

rétablit  l'oidre  eu  Brel^nsi  don-  Averti  d'un  complot  fait  poui  Je 

gralulation  des  Bretona,  4>7-i'ublie  tuer,  il  m  lelire  k  Néracj  diverse 


,r  les  édita  de  pa-  tentatives  fu^es  couue  s«  lia ,  106 . 
citksalion  ooncernanties  proiestaus,  Se  lend  maître  de  Cabois,  ou  U 
419-  Fait  la  paix  avec  l'Ëspai^,  combat  eupersoanË,  199.  Répood 
430 .  (  Méat,  de  Cayet.  )  —  Assise  par  ua  manifeste  à  U  bidk  d'ex- 
et  prend  Nofon  à  la  vue  du  duc  oommunicaiion  lancée  euatre  lui 
de  Majeone,  XLIV,  334.  Fait  ab-  par  le  pape  Siite-Quint,  îoo.  Ga- 
jutation  1  S.-Denis,  339.  Accorde  goe  la  bataille  deCuuttai,  340.  Fait 
au  duc  de  Mayenne  une  suspension  une  capitulation  avec  les  i^res 
d'armes,  34o.  Se  t'ait  sacrer  à  Cbar-  pour  les  faire  retourner  dans  leurs 
très,  376.  (yiJlen}y.)  —  Sou  dis-  pajs;  Te  Dcum  à  ce  sujet,  343. 
cours  aux  seigneurs  qui  lui  ont  juré  On  lui  attribue  le  masucre  fait  dàaa 
ubéissaace  aprds  la  mort  d'Henri  m,  le  pays  d'Armagiuic  d'une  compa- 
540.  Etat  de  l'armée  royale  devant  guie  de  genlJUbotaBies  réunis  pour 
Vatis,  543.  Le  Roi  s'assure  de  Creil,  eatiepiendre  contre  sa  vtei  35^.  Se 
et  entre  dana  Clermont,  544-  -^e  rend  à  Tours  par  ordre  du  Boi  j  teuc 
rendàDieppe,  on  U  est  reçu  avec  entrevue,  3g8.  Est  prodaraë  roi  de 
acclamation,  £>5o.  Apaise  une  di-  Fiance  par  l'armée  après  la  mort 
visioD  élevée  entre  te  duc  de  Uont-  de  Henri  nr,  408.  ]1  fait  tirera  qua- 
peiuiei  et  le  marécbal  de  fiiroa,  tre  obevaux  et  brûler  le  corps  mort 
55 1.  Rend  ^ricea  ■  Dieu  de  la  >ic-  de  Jacq.  Clément,  4[o-  Obstacles 
toire  qu'il  vient  de  remporter  à  Âr-  qu'il  a  à  vaincre  pour  conquérir  son 
que»,  576.  Beçoit  un  secours  d'ur-  royaume^  prophétie  de  Noalrada- 
gent  et  de  munitiona  de  la  reine  musvériUée  à  son  égard.  XLVI,  7. 
d'Angleterre,  S78.  Triste  état  de  Lève  son  camp  de  S.-Cloud i  pcéud 
ses  finances,  S79.  Comment  il  dé-  Creil ,  Cleraoul  ;  s'emfHve  de  Mab- 
fend  le  cliâtean  cT Arques  contre  le  les,  de  Gisors,  9.  Ite^it  Dieppe  et 
duc  de  Mayenne,  58o.  Reçoit  un  Pont-de-l'Arcbe  desmaina  de  leurs 
•ccouis  d'Ecossais,  585)  et  unautre  gouverneursi  fait  un  diEcours  aux 
de  4-'^'''^  Anglais,  SSg.  11  va  nsiter  princes  et  seigneurs  de  son  armée. 
Ira  voisseaux  anglais,  590.  Comment  promettant  la  liberté  de  conscience 
il  y  est  reçu,  591.  Il  va  liù-méme  et  de  se  faire  instrtiîre  dans  la  le- 
am  devant  des  comte  de  Soisaons  ligion  calliolique,  10.  Défait  l'ar- 
ei  ducideLongnevilleetd'ABmont,  mce  de  la  Ligueà  la  journée  d'Ar- 
qnt  viennent  l'assurer  de  leur  fidé-  qoes,  la.  Farolt  devant  Paris  avec 
bté.SoS.  Il  retourne  à  Dieppe,  où  soaarmée,locsqu^OHleditmortau 
il  (HibUe  l'état  des  nomella  trou-  pria;  va  à  Meulas;  danger  qu'il  y 
pea  qn'il  a  recuas,  SgS.  {Méat,  dit  oourt,  ij-  Surprend  les  faubourgs 
liuc  dAngaut.  )  de  Paris ,  1 5.  Couche  sur  un  lit  de 
Bob  motde  ce  prince  à  un  gentU-  paille  fraîche  au  Petit-Bourbon  j 
liutnme  qui  jone  dn  luth  en  (Gantant  monte  au  haut  du  clocher  de  S.- 
devanllapiincesae  deCondésa  tan-  Germain-dei-Frés  avecnn  noine; 
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apjir^heDiian  dont  il  csl  saai  en  ae 
Irourant  presque  seul  avec  lui;  re- 
tire ses  troupes  des  faubourgs ,  16. 
Fait  transférer  le  cardinal  de  Boiir' 
bonde  Chiuon  à  Foulenayj  ma  Lit' 
(le  celte  translation,  1^.  ttéduit  lea 
villes  de  Jaurille  el  Vendâme  ;  fait 
pendre  le  gouverneur  dfe  celle  der- 
nière ville  et  le  cordelier  lessé  ;  re- 
(joit  à  Tours  l'ambassadeur  de  Ve- 
nise; va  faire  le  siège  du  Mans,  lo. 
Soumet  cette  ville;  reç)tt  Falaise 
des  mains  de  Brisiac,  auquel  il  par- 
donne, 11.  Se  rend  maître  d'Âlen- 
^n,  de  sonchâLeau,  el  de  plusieurs 
auires  villes ,  3,'),  Force  le  duc  de 
Mayenne  à  lever  le  sië^je  de  Meo- 
Un,  3i.  Gagne  la  bataille  d'Ivrj; 
se  tafralcbil  deux  jours  à  Manies, 
où  il  passe  son  temps  à  jouer  k  la 
paume  ;  des  boulangers  lui  gagnent 
de  Fargent ,  et  refusent  de  lui  donner 
sa  revanche;  comment- il  les  y  force, 
33.  Met  le  siège  devaut  Dreui ,  35. 
ËDlre  dans  Corbeil.  Melun,  Mou- 
tereau  et  Lagny,  39.  Fait  altaquei 
lefauLoutgS-MartindeParis,  41. 
CampedevantParia,  depuis  la  porte 
S. -Antoine  jusqu'à  celle  de  Mont- 
maître;  fait  brûler  loua  les  mou- 
lins daa  enviions,  4?-  Attaque  le 
chilteHu  de  Vincennes,  d'où  il  est 
obligé  de  se  retirel  avec  perte,  53. 
Fait  canonner la-ville  de  Faisans 
effet,  55.  Sa  réponse  à  des  gentils- 
hommea  qui  se  plaignent  que  les 
minimes  du  faubourg  S. -Honore 
leur  ontiehsé  la  communion;  ac- 
corde un  passe-port  au  légal  pont 
venir  conférer  avec  le  marquis  de 
Fisani  dans  la  maison  de  Gondi,  60. 
la  ville  de  S. -Denis  lui  est  rendue 

Ear  composition,  61.  Il  prend  tous 
a  faubourgs  de  Paris,  qu^il  fait 
fortifier  avec  retranchemenset  bar- 
ricades, 61.  Quitte  Montmartre 
pour  aller  à  Longcbamp;  calem- 
bour du  maréchal  de  Biron  sur  ce 
cliangement,63.Atieudrij  usqu'aui 
larmes  des  malheurs  des  Parisiens, 
il  leur  permet  de  sortir  de  la  villa 
jusqu'au  nombre  de  3,ooo,  67.  Ite- 
çoïiavec  bonté  les  députés  de  Paris, 
mais  n'accorde  lïcu  de  leurs  de- 


mandes, "jZ,  Touché  de  la  miséie 
da  peuple  de  Paria,  il  donne  des 
pasae-poTts  sus  femmes,  filles,  en- 
fans,  écoliers,  même  à  ses  jUih 
cruels  ennemis;  fait  passer  desvh 
vrea  aai  princes  et  princesses  (joi 
sont  dans  la  ville,  8a.  Sa  leltre  ■ 
Gabiielle  d'Esirées  la  veille  d'une 
bataille,  S5.  Contre  l'avis  de  La 
iNoue ,  il  lève  le  siège  de  Paria  pour 
aller  combatlii*  le  prince  de  Parmt, 
66.  PobUe  une  déclaration  par  la- 
quelle il  promet  de  conserver  la  n- 
ligion  catholique,  la  prenant  sooi 
sa  protection,  ainsi  que  la  ville  de 
Pari»;  promet  en  outre  l'oubli  du 
passé  à  ceuji  qui  aideront  à  lemel- 
tre  cette  ville  sous  son  obéigsauce, 
87.  Sa  réponse  au  cardinal  de  Gondi 
el  à  l'archevêque  de  Lyon ,  député^ 
de  Paris,  envoyés  pour  traiter  d'une 
piUficalioD  générale,  <|o.  11  lenr 
muulre  des  lettres  interceptées  en- 
voyées par  Mendozc  au  roi  d'Ea- 
pagoe,  gi.  Ne  veut  pas  croire  aui 
avis  qu'on  lui  donne  que  le  duc  ai 
Mayenne  le  Lrompe,  ga.  Fait  con- 
struire deux  forts  sur  la  Seine  qui 
bloquent  plus  étroitement  lea  Pari- 
siens ,  93.  Envoie  demander  ba- 
taille eux  ducs  de  Panne  et  de 
Mayenne,  98.  Diatiibue  ses  Irqupts 
en  diverses  provinces,  99.  Fait  ve- 
nir auprès  de  lui  le  chancelier  de 
Chevernj,  et  lui  remet  les  sceani, 
101.  Se  met  a  la  poursuite  du  doc 
de  Parme,  107.  Id  musique  du  Rai 
estrétablieà  la  cour  de  Henri,  108. 
A  la  nouvelle  de  la  déroule  du  che- 
valier d'Aumale  à  Saint-Denis,  il 
adresse  a  Dieu  une  prièie  ardente 
pour  le  remercier  des  biens  qu'il 
lui  accorde  journellement,  iig. Es- 
Saie  de  surprendre  Paria  par  an 
stratagème,  iiS.  Entre  victorieux 
dans  Chartres,  i43.  Fait  lâcher  un 
grand  nombre  de  pauvres  gens  qae 
ses  soldats  tourmentent, parcequili 

Sortent  des  vivies  à  Paris;  l*ul 
onne  tout  l'argent  i^n'il  a  sur  lui, 
■  46.  S'empare  de  Donidan,  1S6. 
Entre  dans  Louviers;  commen'  "  ~ 
place  est  piise,  lâS.  Publie  ai 
claration  contre  les  bulles  mi 
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dniu  Loin  le»  privilèges,  et  de  se 
faite  instruire  dans  cette  relî};iaiij 
ordonne  aux  parlcneus  de  procé. 
dcr  contre  Landriano,  qui  a  l'ait 
pablier  les  bulles  monitoriales,  170. 
Itélablit  les  édita  de  pacificalion, 
171.  RefuM  au  clergé  «saemblë  à 
Mantes  d'envorer  des  dépuiës  au 
Pape,  ijî.  Sempare  de  Nojon 
«prés  uD  aiége  d'uu  mois,  176.  Va 
an  devant  des  troupe»  allenaiides 


■on,  qu'il  n'a  point  de  meilleuT 
Titeurs  a  Paris  que  les  !>eiie,  aoi. 
Ce  ijuil  dit  «n  apprenant  l'exécu- 
tion des  meurtriers  dn  président 
Brisson,  )ia.  Asaiéf-efiouenj  adresse 
une  lettre  aux  échevins  de  celte 
ville  pour  les  encager  à  la  lui  ren- 
dre, aig.  Irrité  de  leur  réponse,  il 
a'empare  de  l'éjjliae  de  S.-Andrd 
pour  battre  la  Tille;  est  forcé  d'en 
sortir,  lia.  Ses  troupes  aoot  hal- 
lues  à  la  porte  Cauchoise,  a3i.  In- 
struit des  conférences  qui  ont  lieu 
pour  la  paix,  il  promet  de  se  con- 
vertir, et  permet  qu'on  envoie  à 
Boine  porter  cette  nouvelle  au Fape, 
333,  Est  légèrement  blessé  au  com- 
bat d'Aumale,  i3g.  Lettre  à  sa  mat 
tresse  sur  cette  blessure  ,  34'-  ^^ 
furué   de  lever  le  siège  de  iloueu; 


e  levée 


Bat  l'armée  ennemie  près  de  Fi 
camp,  aSi.  Défait  un  quartier  de 
l'arméeduduc  de  Parme,  i54'  Con- 
firme les  privilèges  accordés  aux 
officiers  de  sa  maison  par  les  rois 
■es  prédécesseurs,  aSg.  Envoie  des 
députa  au  Pape  pour  lui  témoigner 
l'intention  qu'il  a  de  se  faire  in- 
struire. 173.  Fait  bÉllir  un  fort  dans 
rile  de  Giurnay,  ce  qui  jette  l'alar- 
me dans  Paria,  iS3.  Sa  réponse  è 
des  habilansde  Paris  qui  lui  disent 
qu'on  a  voulu  envoj'er  devers  lui 
pour  le- prier  de  se  faire  catholi- 
qae,  aSfl.  Il  ce  prépares  s'opposer 
au  duc  de  Parme  ,  3oi.  fievlent  a 
S.-Denis  après  la  mort  de  ce  duc, 
3i8.  Publie  nu  édit  contre  la  con- 
53. 
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vocation  et  la  tenue  des  Etats'faitei 
par  le  duc  de  Mayenne,  336.  Sa 
rend  à  Saumur,  et  fait  approclier 
ses  troupes  d'Orléans,  349-  Sa  ré- 
ponse aux  ministres  proteslans  qui 
viennent  lui  demander  t>'il  est  vrai 
qu'il  va  se  faire  catholique,  3^3. 
Ses  paroles  au  sujet  des  divers  avia 
des  prédicateurs  sur  .-a  conversion , 
383.  Sa  réponse  aux  proteslans,  qui 
se  plaignent  qu'on  leur  a  défendu 
de  préclier  a  dix  lieues  aux  environs 
de  S.-Denis,  3Sg.  Sa  réponse  au 
cardinal  de  Bourbon  et  à  M.  d'O, 

3ui  se  plaignent  à  lui  de  la  hardiesse 
u  minisire  Bamours,  391.  Autre 
réponse  aux  ministres  proleslnns 
alarmés  du  bruit  de  sa  conversion, 
40S.  Envoie  à  plusieurs  archevêques 
et  évSques  des  lettres  de  cachet 
pour  les  'prier  de  se  rendre  auprès 
de  lui,  désirant  être  instruit  par 
eux  de  la  religion  catholique,  4i3. 
Reçoit  avis  de  deux  entreprises  far- 
tes à  Paris  pour  le  tuer,  430.  Prend 
la  tour  grise  de  Dreux,  456. Serend 
mallre  de  celte  ville,  459.  "Vient  a 
S.-Denis;  écrit  il  la  marquise  de 
Mouceaui,  46a.  Entre  en  confé- 
reace«vec  les  docteurs  sur  le  fait 
de  sa  conversion,  470-  Sa  lettre  à 
madame  de  Mouceaux,  ^ni.  La 
formule  d'abjuration  qu'on  lui  pré- 
Beule  est  changée  et  adoucie,  4^3. 
Vers  faits  par  un  ligueur  sur  sa  con- 
version, 474.  Le  Roi  va  à  la  messe 
a  S.-Denis,  4?^-  Apercevant  un 
grand  nombre  de  femmes  de  Faria 
qui  désirent  le  voir,  il  fait  retirer 
ses  archers  pour  leur  faire  place; 
embrasse  le  duc  d'Elbeeuf,  et  fen- 


_____...  I  Boi,  i84. 

Commande  à  sun  maître  d'bâtel  de 
ne  plui  eervtr  de  viandes  prohibées 
par  l'Eglise  catholique,  491.  Céré- 
monie de  son  abjuration,  igS.  S'a- 
muse desaermons  des  prédicateurs 
de  la  Ligue,  5oo.  Fublie  une  décla- 
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I  (let  cglises  protestantes,  S33. 
fluniiue  des  coDiiak&aLres  pour  cxu- 
miuet  les  cahicra  de  ces  députe.', 

534.  Travaiire  à  faire  lever  le  siëgc 
d«Fcçampjgar«poaieàM.  de  Be- 
lin  nu  sujet  de  ce  sjége;  accorde 
une  prolongatiou  de  trêve  à  mad. 
de  MuDtluc-Balagnj  pour  aou  mari, 

535.  Varutea  qu'il  adresse  aux  éche- 
viQsdcIa  ïUle  de  Meaui,545.  S'é- 
gare un  joue  H  courir  le  cerf,  et  ar- 
rive seul  à  deux  heures  de  nuit  à 
Fonleairé,  où  il,se  fait  connoltre  ; 
cominentils'yfait  traiter^SSâ.  Son 
discours  à  une  dame  de  f  aris,  qui 
vient  lui  donner  avîa  de  pluaïeura 
affaires  qui  se  pratiquent  dans  cette 
ville  pour  son  service,  5SS.  Ses  pn- 
mles  au  seign.  de  Haillau  qui  vient 
le  saluer  à  S.-Debia,  56i.  Accorde 
au  sieul  Du  Perron  d'euUer  en 
cuuféreoce  avec  des  miaigtres  pro- 
leiians^  à  quelles  conditions,  S64.' 
Fublie  une  déclaration  dans  la- 
quelle il  expose  les  motifs  qui  l'em- 
pêchent de  piorogei  la  lr«ve,  et 
accorde  un  mois  a  tous  ccdx  du 
parti  contraire  pour  rentrer  daos 
le  devoir,  56;.  Promet  ï  la  veuve 
d'Henri  m  qu'il  sera  fait  justice  de 
tous  ceux  qui  seront  trouvés  cou- 
pables de  la  mort  de  ce  roi,  Sga. 
Détresse  de  Henri  ly,  5^-].  Ses  pa- 
roles à  un  gcDlilhomme  prcitcalaut 
qui  va  à  lu  messe,  S98.  Remercie 
Dieude  la  réduclioB  deLj'onj  fait 
chauler  un  Te  Deum  en  actions  de 
grâce,  SjKt.SerendàChartrespouT 
se  faire  couronner,  61 3.  Vient  à 
S,-Denis,6i().  Détails  sur  son  cou- 
ronnement, 634'  "  entre  dans  Pa- 
ris; deuils  k  ce  sujet,  XLVII,  3. 
Envoie  dire  au  duc  de  Féria  d'en 
sortir  sans  délai,  5.  Commeal  il 
reçoit  les  présidens  de  Kully  et 
d'HacqueviUe,  6.  Sa  réponse  à  mes^^ 
aieurs  de  la  ville,  qui  viennent  lui 
présenter  de  rhj^pocras,  de  la  dra- 
gée et  des  flambeaux,  7.  Sa  réponse 
au  sujet  des  prédicateurs  de  la  Li- 
gue,  g.  Il  va  voir  madame  de  Ne- 
nioun  et  madame  de  Montpensier; 
son  entretien  avec  elles,  10.  Té- 
moijpie  BU  chancelier  son  étonne- 
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mentdese  voir  àl'aris,  ti.PtOBM 
ï  messieurs  du  parlement  de  Pan| 
leur  rétablissement,  11.  Sa  lelti« 
au  gouverueuT  de  Pluviers ,  i3.  ha 

Eose  silence  au  curé  de  la  Made- 
^inej  rétablit  le  pailcmeut  de  Pa- 
ris et  la  chambre  des  comptes,  i5. 
Entre  dans  Paris  par  la  porte  S.- 
Honoréjeatre^u  à  Holre-Dame  par 
l'a  rcbi  diacre  Dreux  et  le  reste  da 
clergé ,  10  et  suiv.  Renvoie  de  Paris 
les  troupes  qu'il  y  a  amenées,' et  nf 
conserve  qu'^nesimplejjarde  d'hon- 
neur, ag.  Ordonne  que  i:^  persoa- 
nes  environ  de»  plus  suspectes  sor- 
tiront de  Paris  pour  un  temps,  36. 
Donne  le  pain  bénit  s  S.-GermaiD' 
l'Auxerrois'Ie  iour  de  Pâques  Qeq- 
ries^  assiste  à  la  procession,  le  ramean 
àlairialn,44' Assiste  k  Notre-Dame 
'  "  '  '  i;redi  saint,  iS. 


Fait  au  Louvr 


e  du  la- 


vement des  pieds  j  visite  les  pauvres 
de  l'hd tel-Dieu,  puis  les  prisons, 
46.  Rc^it  le  parlement  de  Tonn, 
4^.  Reçoit  de  la  part  des  Dlats  de 
Flandre  un  monstre  marin  eilraor- 
diiiaire ,  4S.  Sa  réponse  à  ceux  qui 
le  blâment  de  sa  trop  grande  cté- 
Dience,  63^  Mande  à  Paris  qu'a  a 
défait  près  de  Lxon  grand  nombre 
d'Espagnols;  écrit  au  cardinal  de 
BourlwD  pour  le  rassurer  sur  la 
crainte  uù  il  est  de  perdre  seshénéG' 
ces.  6^.  Elntre  dans  I  jw>n,  n^,  et  dans 
Amiens,  78.  Mande  à  H.  d'O  quM 
ne  veut  pas  qu'à  son  entrée  k  Paris 
on  lire  tles  mousquets  et  arquebu- 
ses; va  se  promener  incognito  dans 
cette  ville  ;  y  fait  une  cotrée  solen- 
nelle aux  uambeauj.,  80.  Joue  à  la 
Same  et  aux  dés,  8a.  Nomme  M, 
Villeroy  secrétaire  d'Etat,  mal- 
gré les  remontiances  qu'on  lui  fait  ; 
vers  faits  à  cette  occasion,  85.  Sa 
réponse  au  cardinal  do  Gondi  «là 
son  clergé  sur  les  plaintes  qn'ilslni 
font  des  prêches  et  des  mariages 
qui  ont  lieu  au  Louvre ,  90.  Mande 
à  messieurs  de  la  ville,  apréïlamort 
de  M.  d'O,  qu'il  veut  faire  honnem 
k  sa  bonne  ville  de  Paris  d'en  être 
lui-même  gouverneur,  93.  S'égare 
dans  la  foret  de  S.-Germain  :  man- 
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que  iTétTC  tué  par  les  gens  de  M.da  Irève  à  M.  de  MaTeuiie,  i&a.  Va  au 

Sonrdis,  gS.TieDtaveomadanne  de  lecoon  de  Cumbrayi- 1  ju' Ses  ré- 

liuKoart  sDt  les  fonts  l'en&nt  de  ponses  pbisiintes  à  plusieurs  Iiarati- 

madamede  Soardù,  qu'on  dit  cire  guenra,  i^^.  Assecnbls  les  Elau  de 

du  chaocelier,  d'autres  de  l'ëvéque  Picardie,  aasiéee  La  Fére,  i48-  Be- 

de  Hailleiais  ;  qoalraia  aur  ce  bap-  tire  auprès  de  lui  le  jeune  priace  de 

icme,  g6.  Fait  pendre  huit  Toleurs  Coudé  poul  le  faire  instruire  dans 

qui  lont  Tenus  i  S.-Germaia'CU-  larelicioncalliolique,  i^g.  Accident 

Laje  pour  le  luièr,  98,  Renouvelle  qui  lui  arrire  en  Picanïie,  i53.  Il 

rédildepBciSttatJoiidc  1377^  ses  pu-  reçoit  le  duc  de  Mayenne,  qui  vient 

lolei  à  cet  égard  i  sa  réponae  k  ceux  lut  baiser  les  mains,  i55.  Comment 

de  ta  religion  qui  demandent  des  il  accueille  on  maître  des  cequétea 

chambres  mï-parties  etuDprotec-  nommé  Duhretiil,  iS^.  Bëlabtit  les 

teur,c)g.EsibleiséparJeanChaatel,  inlendans  de  ses  finances,  160.  Re- 

Toi.  Frédiciions  faites  au  R6i  sur  prend  le  jeune  S. -Lue  de  propos 

r« «Ténement ,  loS    Sa  réponse  à  leous  au  lils  du  duc  de  Mayenne, 

madame  de  Balagni,  qui  se  plaint  i6i.  Etablit  à  Soissona  un  bureau 

deia  tristesse,  106.  Il  assisleà  une  de  recette  générale  de  ses  Gnances, 

procMsiou  générale^  allégresse  du  un   bailliage  et  un  sti'ge  prëiidial, 

pnple  en  le  Tojantj  mot  du  Soi  à  164.  Va  au  devant  du  cardinal  d« 

cisoiet,  107.  Refuse  de  cbasaer  les  ïtorenné,  légat  du  Pape,  meoanl 

li^joeors  de  Paris ,   loB.   Solennise  avec  lui  le  duc  de  Mayenne,  auquel 

Tonlradea  chevaliers  du  S.-EIsprii,  il  fait  faire  jusqu'à  iS lieues  dans  un 

lODi,  nn  demi-bœuf  et  uu  mutd  de  pcnslouiiHire  du  cardinal  d'Aulri- 

vb,  en  Itnr  recommandant  qu'il  che  payé  pour  le  tuer,  17g.  Fait  son 

u'j  ait  point  de  ligueur  |iarmi  eux,  entrée  ï  Rouen  :  j  commande  un 

ii5.  Déclare  la  guerre  au  roi  d'Es-  service   salennel  en  mémoire   du 

pi^e,i  16.  Reeoitl es  ambassadeurs  cardinal  de  Tolède,  qui  a  décidé  le 

de  Venise,  laj;  et  la  nouvelle  de  Pape  àrabsolutionduRoi,  181.  Sa 

la  débile  de  la  garnison  de  Sols-  harangue  aux  noiables,  i8{.  Sa  ré- 

toaidani  la  pTaine  de  Vilters-Cot-  ponse  il  la  marquise  sur  cette  ha- 

terels,  116.  Sa  réponse  au  présid.  rangue,   i85.   Donne   une  Krando 

Segoier  sur  les   remontrances   du  fête  le  [our  du  hapléme  de  Calhe- 

imlement   concernaDl  l'édit   des  rine-Henriette ,  sa  611e  naturelle; 

onuigBalioDS,   197.  Sa  réponse  ji  menscs    de    la    Bastille    le    pre- 

H.de  Bourges  sur  des  prédictions  mïer  qui  parlera  contre  l'édit  sur 

(|iK  lui  a  laites  un  genlillmmme  de  les  rentes  de  la  ville,  i86.  Guérit 

(rucogiie;ilempJchel'eaécutionde  d'une  E^rre  quarte  en  mangeant 

dcupcntilih.  coadauin^sàâlredé-  deshutlces,  187.  Se  rend  à  la  foire 

capiiea,  118.  Empêche  une  grande  S.-Germaiu,  J  marchande   beau- 

Bstemblée  qui  doit  se  faire   chei  coup,   achète  pen,"L89.   Les  Jix 

Madame  pour  le  prêche,  lag.  Prie  Commandement  du  Roi aernisâxat 

lunveot  Dieu,  et  pleure  sur  la  mi-  le  Louvre;  fait  une  omacarade  aux 

s^K  ée  son  peuple,  t%.  Reçoit  la  sorciers,  igo.,iSt3iste  i  la  proces- 

nouielle  de  la  reddition  des  villes  sion  gënériîle  du  jubilé  ;  visite  Ma- 

d  Aotun  eldeNuilï,  qui  ont  égorgé  dame, malade;  chanlçsur  un  psau- 

leufS  ^misons  ligueuses,  .i35.  Sa  me;    est   interrompu    par  la  mar- 

ictlra  à  Madame  suttIs  .défaite  du  quise,    19t.  Gagne  au  jeu,    igi. 

<lue  de-  Hayenne  prés  de  Dijon,  A  la  nouvelle  de  la  prise  d'Amiens 

iIS-  Il  écrit  au  parlement  pour  le  par  l'Espagnol,  il  marche  à  (a  tête 

rDéne  objet,  137.  Fait  son  entrée  à  de  ses  troupes,  ig3.  Pesquils  fails 

l'jon,  en  donne  le  gouvernement  à  cette  occasion,  194*  ^^  réponse 

>  H.  de  La  Geiche  ;  accorde  une  an  premier  président  du  parlement. 
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qui  Tient  lui  faire  dM  rcnontrancei 
lur  qoelqau  édits  barMux,  loi.  Sa 
rend  laWinâma  au  parlem«at  pour 
y' faite  «nregijtrer  ée»  édita  d'auto- 
ritiS,  3o3.  Fardoone  aucomie  d'Au- 
Tergae  et  au  Ticomle  de  TaTanou, 
aoj.  Donne  ordre  à  tout  ce  qui  est 
nécessaire  eu  siège  d'Amiens  j  j 
maiclie  ea  pereonne,  3o5.  Acbèle 
le  dncM  de  Beaufoct,  qu'il  donae  k 
la  marqnise  de  Mouceaui,  qui  eu 
pread  le  nom,  ao8.  Reprend  Amiens, 
9i5.  Sa  lettre  j>  Duplesiia-Moma^ 
■ur  l'outrage  cju'il  a  reçu,  ai^.  Fait 

Slusieurt  chefaliers  de  l'ordre  du 
aint-Esprit;  leuri  noms ,  aao.  Eta- 
blit le  priace  de  Conti  pour  i;oa- 
verneur  de  Paris,  et  le  decUte  chef 
de  son  conseil ,  la  i  ■  Eu  £e  rendant 
en  Bretagne  ,  il  accorde  amnistie  ii 
plu.i..n  Migom™  qui  ™nnoi,  « 
soumettre,  333.  Accorde  lammaLie 
au  duc  de  MetccEur:  marij:  son  fils 
naturel  César  à  la  fiile  de  ce  duc, 
9a4-  Accorde  aui  retigionnaires  l'é- 
dit  de  Nantes,  aaS.  Ecrit  aux  eou- 
Verneurs  des  provinces  pour  leur 
annoncer  le  traité  de  paix  de  Ver- 
Tins,  ai6.  Jure  à  WoUe-Dame  l'ob- 
servation de  c*  traité ,  a^S-  Rend  une 
ordonnance  qui  défend  danii  tout  ïé 
rojaumele  port  d'armes  oSeusives, 
a33.  Sa  réponse  k  la  députa^on  du 
cleraé  de  France,  a36.  Accorde 
quelques  demandes  du  clergé  T«la< 
tives  il  la  religion  réformée,  337. 
Ordonne  au  parlement  d'en  re^strer 
l'édit  de  Nantes,  a43' Sa  réponse 
ferme  aux  députés  du  parleuient 
sur  ^B  sujet,  aM.  Va  ïisillV  le  ca- 
pucin Joyeuse  dans  sa  cellule,  a^S. 
Sa  douleur  à  la  mort  de  U  duchesse 
de  Seaufon ,  a^S'  ^^  réponse  au 
parlement  k  l'occasion  de  quelques 
prédicateur*  sédi[ieu,35o.  Fait  re- 
mercier le  Pape  et  les  cardinaux  à 
l'occasion  de  la  résolution  qu'ils  ont 
prise  concernant  aon  mariage,  957. 
Ecrit  à  la  reine  Marguerite  pour  lui 
enannoacer  U  nullité  ell'aaanrér  de 
son  amitié,  a5S.  Accorde  au  duc  de 
Savoie  commutation  de  la  peine  de 
mort  pour  une  femme  trouvée  en 
adultéreavAC  son  domestique,  afi3. 
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flafuse  de  faire  arrêter  le  due  de  &»• 
voie,  365.  Traité  conclu  entre  cal 
au  aujet  du  marquisat  de  Salucei, 
366.  Le  Roi  accompagne  le  duc  à 
ion  départ  jusqu'au  pont  de  Cbt- 
renton  ;  crée  Henri  de  I^orraine  pair 
de  France  et  duc  d'Aiguillon,  367. 
Nomme  des  ,coinmiBsaireB  Je  l'une 
et  de  l'autre  religion  pour  assister  à 
la  conférence  qui  doit  se  tenir  paui 
la  TÉhGcation  des  passages  cités  duni 
le  livre  de  Duplessift-MofoajiUré- 
ponse  au  nonce  du  Vape  au  sujet  da 
cette  conférence,  a-i.  Il  préside It 
conférence,  378.  Son  contrat  de 
mariaee  avec  Marie  de  Médicis  ot 
passé  a  Florence  au  palaia  Pi<ti,38i. 
Sa  lettre  au  duc  d'b^pernon  sur  la 
conférence ,  aSi,  lise  rend  à-Ljoa 
pour  attendre  la  dernière  réponse 
du  duc  de  Savoie,  iSS.  Sa  r^ponu 
aux  ambassadeurs  du  duc ,  att6,  N 
publie  contre  lui  une  déclaration  da 
guerre,  aSy.  Refuse  de  consentir  i 
une  cessation  d'armes;  entre  dam 
Chambéry  ,  a88.  Accorde  la  vie  lao- 
ve  aux  h^itaus  de  Conflaiia,  aSg. 
Envoie  à  Xyon  les  drapeaux  fia 
dans  le  fort  de  Charbonnières,  agfi. 
Se  rend  à  Lyon  auprès  de  Marie  de 
Médicis,  3o5.  Est  marié  avec  dit 
par  le  cardinal  Aldobrandin,  3o)J. 
Signe  le  traité  de  paix  avec  le  doc 
de  Savoie ,  307.  Donne  dea  moyctu 

Ïiur  rebâtir  l'église  de  Ste.-Croij- 
Orléans,  309.  Rappelle  d'Espagne 
son  ambassade  ut,  et  rompt  tout  com- 
merce avec  ce  pays;  pourquoi;  ctée 
une  nouvelle  chambre  royale  paar 
la  recbercbe  des  malversations  dei 
enanciera,  3iG.  Donne  la  croix  et  le 
cordon  bleu  au  Dauphin  nouveia- 
né,  3ai.  Prèle  le  serment  pourU 
paii  conclue  avec  le  duc  de  Savoie, 
SaS.  Attire  avec  ))eaucoup  de  peine 
le  marécbal  de  Biron  à  le  cour,  333. 
Refuse  aux  paieua  et  alliés  du  ma- 
réchal de  lui  sauver  la  vie,  33C. 
Adresse  au  parlement  des  lettre 
patentes  pour  que  l'eiéculioa  d" 
maréchal  «e  fasse  dans  la  coor  de  la 
Bfstille,  33g.  Enjoint  an  parlemcat 
de  vérifier  son  éilit  sut  le  encbaw- 
sement  d*s  mopnoifs,  3^8.  RefO^ 
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la  (Upaléi  dti  uMitoiu  niÎMM,  354-  ^  Traddow,  534-  RenS  un  édil  ea' 

Benourelle  à  Noire-Dame  le  ler-  fiiTear  dea  pauvreB  geiitiUhainiiies, 

ment  d'aUiaDce  itcc  eux ,.  3S6.  Lee  cipiLaiDu  et  «oldau  vieux  oa  «atro- 

teaite  niBgnifiijuemeDt  à  l'ëvéohé,  piéa,  XLVIII,  5.  Un  antre  pour  la 

338.  Avealnre  plalMBLe  qui  lui  ar-  déftnue  des  pauemeDi  d'or  et,  d'ar- 

cire  ea  diauant%'  Qtosbois)  364-  geni,  36.  Pkiaaate  farce  jouée  d»- 

Bemet  MUS  la  ^aofedeH.  de-Gui-  Tant  le  Roi  à  i'hOtet  de  Boar^gne,  - 

■e  la  prince  de  JoinTille  aon  frère,  97.  Le  Rot  ordonne  que  les  loneun 

.366.  CoBitla  bagne  aux  Tiiileriei ,  mil  en  pnioo  so[eDt  reUchëa,  38. 

390.ftflfiealà  rimproTiils  ii  Paria  j  Va  à  la  foire  de  S.-Getmain,  oii  il 

TB  Toir  madamede  Vemeuil,  38i.  perd  ^oo  écus  au  jen,  33.  Défend 

Tombe  malade  d'ant  réiention  d'à-  au  prince  de  Condé  et  an  duc  de 

line;  gan'epprébeaiian  pendant  aa  Nerera  desebstlte  en  duel,  34-Fait 

maladie,   386.  Sa   convalescence,  percer  la  rue  Dauphine,  en  face  du 

387.  Se  rend  an  Louvre  an  passant  Pont-Kenf,  35.  Donna  la  croix  et  le 

le  Font-Neuf  non  encore  achevé,  cordon  bien  à  son  fila  le  duc  d'Oc- 

'Sga.VatllneràBoBQ}';  tempMedonl  lèans,  47.  Ordonne  au  paiIrniEat 

.-■ .    -igaiUi ,  40S.  Tombe  malade  qu'il  fasse  la  recherche  dea  fiDBa> 

406.  Revient  a  Saînt-Ger-  cîeri,  et  vérifie  l'édit  du  £i>(/^ur' 

tHlD^  arrête  le  réLablisBament  dea  eh^.  St.  Accommode  le  Pape  avec 

jéaultei,  4'°-  ^*''  ^^^  '<■  lecher-  tes  Vénitîena,  56.  Sei  visites  à  la 

cbe  d'aupasquiliotiinlé  Iti  Com^-  reine  Marguerite,  57.  Il  tefuiede 

•JieHM,  lequel  sa  répatid  davantage,  composer  avec  les  trésoriers  de  sa 

4i3.  Défen3  da  trafiquer  ni  avoir  cour,  63.  Appointe  ploisAnment  ta 

ixMnmaroe  avec  (es  pays  de  l'obéi*-  querelle  de  M.  le  garde  dea  sceaux 

aance  du  Pape  et  des  archiducs,  et  du  duc  de  Sully,  63.  Accunle'au 

Ja6.  Regrets  qu'il  donne  à  la  mort  frère  Amiol,  religieux  ermite  de  S.- 

esaaour,  ^t^  Accorde  aux  jésai-  Augustin,  un  brevet  qui  luj  permet 

tes  le  oollége  de  La  Flèche,  435,  da  recevoir  et  occuper  tous  biens, 

Beaseatiment  fltcheux  qu'il  éprouve  tiéritagel  et  possessions  ,  et   b&lir 

de  la  trahison  de  Lostej  sa  conduite  oonvena  de  son  ordre  en  toua  lieux 

'  envera  H.  de  Villcroy  à  ce  niet.,  et  endroits  de  ion  rovaume,  64. 

441.  Charge  aon  lieutenant  séuèral  Ponde  l'bflpital  S.-Louis,  68.Tom- 

etlM  principaux  officiers  delà  ville  be  malade  pour  avoir  mangé  du  me- 

d'Of  léansde  faireune  justice  cxem-  Ion;  celte  maladie  le  rend  chagrin. 

plaire  d»  auteurs  delà  séditJoD  qui  colère  et  inaccessible;  compose  avec 

a  CD  lieu  à  l'occBEion  de   la  mort  les  fiuanclera  par  importuuité,   70'. 

d'nn  de^vincipsux  massacreurs  de  Ordonne  an  parlement  de  faire  jua- 

la  S.'Barthelemy ,  468.  Annonce  k  tice  dans  raffaire  de  Miramion,  7  t. 

Tambassadenr  (T Angleterre  la  non-  Fait  ferre  un  service  à  Notre-Dame 

vella  de  la  reddition  de  L'Echise,  de  Paris  pour  le  repos  de  l^me  du 

4^3.  Accorde  la 'vieancomte  d'Ail-  cardinal  Baronins,73.  Accorde  la 

vergse   al  an  comte  d'Entraguea;  grlice  à  Zamet,  quia  tué  en  duel  le 

remet  la  peine  lia  marquise  de  Vw-  neveu  du  duc  d'Eperoon,  8g.  Dé- 

nenil,  4^-  Vers  faits  li  celte  occa-  olare   en  présence  de  sa  noblesse 

aiou;  486.  S'oppose  à  ce  qu'on  pro-  qu'il  veut  et  entend  que  M.  te  duc 

cM*  contre  le  fon  qui  ■  voulu  le  d'Orléans  son  second  Sis  épouse  }a 

tuer  sur  le  Pont-Neuf,  5o6.  Va  faire  fille  de  M.  de  Montpensier,  o3.  Or- 

le  siège  de  SedaU,  SsS.  Réduit  celle  donne,  dans  un  chapitre  do  l'ordre 

ville,  et  s'anaage  avec  le  duo  de  du  S.-Esprit,  que  les  rois,  princes 

Bouillon;  sa  lettre&la  princesaed'O-  et  seigneurs  étrangers  pourront  y 

■ange  a  ce  sujet ,  5a5.  Rentra  h  Pa-  «ire  admis  ,  9S.  Fait  un  traité  avec 

riaaveo  M.  de  Bouillon,  Sa8.  Han-  les  Provinces-Unies,  98,  Permet  par 

qoed'ftraiMycaTecla  ReinvetM.  un  édit  que  tes  jésailes  soient  admis 
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i:irE{ai4aulDB&n,  lof.  Sa  pu-  )m  tnoBadica;  pomeL  anx  faMMi 

tlpa  pout  le  jeu  est  d'un  Exerapl»  île  lei  oScien  de  porur  Je(  pcrln 

'  çouLagieux,  i35.  DiâlculLéqu''i]  ten-  pourru  qu'elks aoicBt  conum, *gi. 
contre  pnor  la  naiiage  de  M.  da  Son  cntrelien  arMumapaB'riEfHii- 
Tfnddine  de  la  pul  (Te  M.  de  Mer-  me  qui  conduit  ane  tacke.  Sa}. 
c<eur;  il  pieud  sous  ta  protec.ioD  Potme  aïKlieacè^iu  marcèandi  de 
IWjque  de  Vecdan,  iSQ.  Parole  taie  de  Paru,  3viB.  Sor  U»  nma». 
flatteuae  poi|i  le  dao  de  Sulljr,  137,  Uaucea  du  maréciial  d'Omaao,  ri- 
Bead  uo-  cdit  perlent  créstiuu  d«  voque  dca  ëdiu  ruineux  ponr  te  peu- 
deux  DallriseainrécB  de  chaque  an  nie,  3ii.  Benoit  raiobaaudeur  de 
et  métier  daoi  toute*  lea  viljei  de  l'Empereur,  enjoji  pour  la  guerre 
lou  rojauioe,  i3S.  Tiaît  notable  et  Je  CtéTea,  3i4.  £aroie  an  pan-le- 

.-plaisaat  envera  quatre  nardandh  naut  joaaion  eiprene  d'oaiegiMnc 

de  blé,  ii3.  Cuae  lea  -Ifurei  de  toua  su  édite,  3>6.  Défend  par  oc 

naltriaea  de  toua  aru  et  méljera  ordonnance  de  porter  lar  loi  Je 

créées  avant  aon  avéDament,  iSo.  peliltpUloleta;  accorde  aux  jésuilu 

Rend  un  édit  sur  l'union  et  isobr-  l'hAtel  de  Méiiârea  pour  faire  m 

poratioaau  domaine  de  la  couronne  noviciat  j  donne  l'ordre  de  S.-Mi- 

de  Bon  ancien  patrimoine,  166.  Fait  chel  au  duc  de  Moldavie  et  à  aon 

voir  tu  duc  de  Man loue  tousietbi-  fila,  aiiui  qu'au  oomle  de  Schwait- 

tiraenadekviUeetdelaoampeijne,  .lember^,  3i4-  Publie  nn  éditpor 

ijH.  Sel  paroles  lat  une  lettre  da  tant  crealion  et  érection  d'nne  let- 

priuce  Miiurice;  11  menace  lea  Pro-  tre  de  maltriui  )iiTéc  de  chaque  ail 

viacea-Unics  de  let  abandooiter  ti  et  méiier  d«ni  (oui  ka  boursa  4a 

elles  ne  veulent  a'arrang«ï  arec  lui ,  aonrojaume,   337.   Préaent  dotiné 

■  Si.  Frease  M.  de  Snlljr  da  se  faire  Jiar  k  Roi  à  rambasiadeur  d'Angte- 

calholiqne,  igi.  Ce  qu'il  penie  d>  lerte;  préaent  deonés  à  l'ambMin- 

prëdîaileurSegairaa,  195.  ISotpUt'  drice,  daS.  11  le  fait  apporter  l'ar- 

aant  sur  lea  pourauilea  de  raad.  d«  rSt  rendu  en  favenr  de  Tobin  ,  333. 

Verdun,  qui  sollicita  la  première  Va  voir  la  piincesaa  de  Condé  ea 

preaidence  de  Paria  pour  aon  mari,  as  maison  de  Breteuil,  341  -  fieiieal 

aoa.  Evoque  à  aon  conseil  la  ces-  preique  auaaitdt  à  Paris;  tnol  de  la 

poiasance  d'une  eulreprite ,  décoa-  Burquise  de  Verneuil  à  celte  occa- 

verlesur  La  Rochelle  j  fait  etueâ^  aioni  fait  csnrir  après  le  prinœ  de 

trer  à  la  chambre  deacampleiTedit  Condé  qui  se    retire   en   FUsdii, 

de  réunion  de  l'ancien  domaine  de  34^-  ^  réponse  à  U.  de  Sullj  au 

Navarre  i  In  couronne  de  France,  aujet  des  prédications  du  péreGoa- 

335.  Paroles  à  Baatom  pierre ,   qui  lier,  349-  1'  i>cii>»>e  quata»  comoHi- 

Erd   l'argent  de  S.   U.   au  jen;  aairei  pour  aller  visiter  lêt  oollégtet 

n  mot  sur  lea  amoura  du  comte  d*  Trcguier  et  de  Caoïbraj,  354. 

de  Gramont  avec  une  grosae  fiJle  Bend  nn  édit   en  faveur   des   ic- 

del*  Heine,  i4'- ^^'^'^  *"  pB"^it~  ierendaâra   dea    chaaridleriet    de 

aer  ^  Du  Tenait,  34g.  Publie  un  France,   336.  Bévoqoe  b   définie 

édit  contre  lea  banqueroutiers  et  qu'il  a  faite  au  père  Gontier  de  prt- 

cetiiounaire»,  360.  l'ublie  un  édit  cher  dant  let  paroisses   de  Paria, 

sur  la  pTobibitLon  et  punition  dra  363.  Sa  moqae  des  ptéaident  ia 

querellés  et  duels,  a64'  Befuse  h  fieure  et  Cbetalter,  S^g.  S'oppeae 

cliar)[e  de  lieutenant  civil  au  frère  à   ce   que  le   parlement    mette  à 

du  feu  président  Miron,  nGS.  Pré-  néant  la  censure  faite  k  Borne  de 

vient  par  ses  ordres  le  trouble  qw  «on  arrêt  rendu  (notre  I.  ChaMcl, 

est  près  d'éclater  à  Orléaas,  loo.  38o.  Béaient   de  Fanlain^leau  à 

Se  moque   de   son   président  dea  Paria  méooDtent  delà  BeiDej  pon- 

monuoiet,  sgi,  etd'u'upérijjoutdin  quoi,   38^.  Se  moque  d'nn  avocat 

qui  le  presse  sur  un  édit  conoemant  qoi  ■  fait  le  ftvégfiiijat  de  la  vierfe 
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Ihrie,  40^.  Publie  Iw  iigitm*u*  OdnieUa  d'Eittiiei,  agS.Eilhlesié 

iftù  doivent  twe  obeeryia  pendant  1  Aamale,  Soi.  Va  à  SalDt-Aubin 

Ïu'il  xer>  il  la  1^  de  aes  armées,  clHzlepréBideDlOroulard;relourDe 

og.  Donne  audience  »dx  d^pniëi  à  son  airaée,  3a3.  Envoie  fortitier 

(le  Eudaude  et  deZélande,  4i3.  Bue  ,  ïud' ^i^co""  qu'il  lieDtdatK 

Diffère  l'emrée  de  la  Reiur,  4t6-  un  conseil  «ur  sa  prochaine  eonVei'- 

Son  eatrelisik  stcg  le  légal  sut  seg  sioa ,  3aS.  Fait  abjuration  ii  S.-De- 

pi^paratUade  guerre,  4<7' Sa  ré-  nie,  Sio.  Cunclnt  une  trêve  avec  lei 

poBM  au  Bufél  de  la  princose  de  liguears  de  Parieuse  rend  i  Diejipi 


Coatis,  418.  DoDn*  des  lettre*  {la-  3i<.  Va  a  Rouen  pour  ^  tenir  IW 

tentes  fHntrle'BaCTe.courailDCinent  Berabléedesnolablee;  v  '  '      "" 

et  «ntcée  de   la  Reine,  /fio.   Fait  unaerriceuour  leoariii 

rWi  par  les  aitaes  deux  gardes  317. Jurealliancearecl 

Roi  qui  se  mot  battns  en  duel ,  gleterre;  reçoit  l'ordre  de  la  Jarre- 


.  Em  aMa^iuë   par  Ravailtac(  liérei  ijjjle  les  prétentions  toucliant 

détailaà  eesajet,  4iSetBiiiT.  Con-  la  préséance  entV^  le  connétable  de 

Memation  dans  Paria,  418.  Déiails  Moniinorene;f  et  le  duc  de  Nevers, 

aurU  situai  ion  da  Roi>  la  nuit  ei  la  3i8;  et  entre  le  inCme  con  n  ij  table  et 

matinée  qut  précéda  sa  tnon,  43i-  le  ducd'Epemon.Sig. Faisons  ponr 

Pcédielicaa  qui  la  lui  ont  anuon'  lesquelles  il  l'op^iuse  au  mariage  de 

c«e,  4^^'  Elûge  du  Roi,  /[Slf.  An-  M.  de Houtpensier  avecmadcio.  de 

iTn  déuiU  sur  son,  aMasaiuat,  449-  Longneville,  33o,  Fait  sa  harangue  à 

Son  corps  est  porté  du  Louvre  à  TBisembléedesuotables, Saj.Sa  ré- 

Hoire-lJbme;  débats  et  ulcercations  ponse  au  diacours  de  M.  de  Hont- 

pout  le  droit  de 'préséance  dans  peniier.ifuiapréseméiiS.M.leoa' 

ce<te  «ërËtnoaie  i  XUX ,  5g.  ïl  est  hier  de  raaaemblée ,  353.  Accorde  > 

transféré  k  8. -Denis,  60.  Services  laReine  donairiére  défaire  inlifinier 

•oWuds  d«ns  le»  paroisse*  de  Pa-  le  fen  Roi,  354.  ^■''  '""'^  1«  parle- 

TÙ,  61.  La  veille  de  sa  mort,  Hen-  ment  de  Rouen,  et  lui  euioînt  dâ  dé- 

(i  repousse   rudelneat  '  un  pauvre  libérer  aur  la  publication  de  l'édit 

pajatn^k  quelle  ôccAStonj  réponse  de  1S77,  sur  le  rclablisattnent  du 

propkéljque  du  paysan ,  7g.  Détail  sieur  Taucourt,  etaur  (a  vériHcaliua  - 

nirledépèt  duCreurdencDri  |VB  des  articles  accordés   au  duc   de 

liaPlèchfl,  gSjetsur  le  rétablisse-  Mayenne,   355   et  suiv.  Ordonne 

meoi  dû  monument   détruit  pen-  1b   diangemcnt  des    capitaines  de 

dutt  la   Nvoliltloil  française ,  ga.  Rouen ,  et  l'élection  de  nouveaux, 

Ven  latins  silr  U   mort  du  floi,  3S9.  Re^it  le  serment  de  ces  nou- 

iiS-One^lèbreÂ  Paris  et  ÂS.-De-  vctrai  capitaioes,  36p.  Sa  véïKinse 

ni*  raûniversaire  de  sa  mort;  évé-  an  parlement,  qui  lui  apporte  ta vo- 

tflnens  trisVeset  remarquaHes  ar-  riiicatioiidBrédildei577;promcssc 

rivés  à  cette  époque ,  aoa  et  suiv.  ;  qu'il  fait  de  ne  donner  aol  hugue- 

M  ËoWcilude    lois   (te  Faocottebe-  uols  aucun  office  aux  coura  de  par- 

"MntdelakeinefellaneiBganeedn  lement,  363. Retoarne  ii Paris,  364. 

Daupbin,  34f7et  »Âib  {Vt'stOile.)  Ftail  u'n  voyagea  Caenjâte  leclii- 

n  se  tetid  detml  ^atls ,  dont  il  tcau  de  celle  ville  des  mains  de  M. 

fnod  et  fait  piller  les  fkliboat«s,  de  Crévecœur;  pourquoi,  Jia.  Il  »e 

*^-  PVend  Vendante,  dont  U  ^it  fsiiapporleTloutelaprocédurecon- 

aécB^t^  le  comrnandtiat  j  «e  rend  cernant  le  comte  d'Auvergne  et  la 

'a  Hans,    qui   se  soumet;   f^^ne  marquiaedeVerneuil,  et  la  fait  jeter 

Mayenne,  Alencon,  Argentan,  3<)4'  ^''  ^"''  4^^'  t^haesc  de  sa  présence 

Envoie  demander  des  sËtuuts  un  lesieurdeSigongne«,qui  estdeve- 

AuRletecre  et  en  Flandre;  au  lieu  du  amoureux  de  la  marquise,  433. 

"Tnlrr  assiéger  Bonen,  va  foire  le  (Mém.  Je  Groulard.)  —  Retire  le 

'légede  Hojoa  pour  coaiiilaîre  à  Deuphindesmainsdemad.deMont- 
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glat,  et  lui  donQvJpoor  ^aTerMor 
M.  de  Souvr^,  L,  13.  Devicul  aiDOu- 
reui  da  la  princtiie  de  Condé,  i4- 
Après  aroir  iaulileinenl  tenté  de  ra- 
meoer.le  iiTÎDceà  la  cour,  îlioiegiDa 
et  exécute  le  projet  Je  voir  la  prin- 
cesse, 17.  Chaurin  qu'il  reftsenlàla 
nouvelle  de  la  retraite  de  M.  le  prin- 
ce ■  Bruztlle»,  tg.  Fait  prier  le  roi 
d'Espagne  et  l'atctiiduc  de  ne  ion- 
nerniaiiiïtancenïreLCHiteau  priocit 
de  Coudé,  30.  Moiifi  oui  poileat  le 
Eoi  à  faire  lu  guerre  ;  la  luccessiuo 
de  Clévu,  33;  et  celte  de  TEiopire, 
qui  ne  peut  être  éloignée,  iS.  Ses 
iotelliEencea  en  Italie,  37.  Dispoù- 
tioQi  fKVorablei  dei  pui;<>aiit:ei  de 
ce  pays ,  3a.  Dispositîous  de  la  Ka- 
varre,  de  l'ADgielerre,  3i,  l'rojet 
de  mariage  de  M.  le  Dauphin  avec 
l'héritière  de  Lomiae,  33.  Le  Boi 
rend  UD  édit  contre  les  duela,  34- 
Aiméei  destinée*  a  rexécuiion  de 
ses);raiidades]ein9;  par  qui  elles  doi- 
Tent  eue  commaDdées,  36  et  auir. 
Envoie  M.  de  Préaux  à  Bruiellea 
avec  •àct  leUrel  pour  meilume  la 
princesse,  de  la  part  de  M.  le  con' 
néuble  son  pèce,  et  de  niadame 
d'ÀDgauléme  sa  tante  ,41,  Fait  de- 
mamtér  à  l'archiduc  qu'il  remette 
la  princesse  en  liberté,  43.  Conti- 
nue ses  (trauds  pcépara(ifs,43.Veut 
faire  la  Reine  récente;  la  fait  cou' 
tonner,  44  '  ^'  ambassadeurs  d'Es- 
pai;aa  et  dp  Venise  s'iiijurieul  et  se 
donnent  de*  coupsdcpoingà  cette 
cérémoaie,  ^5.  Le  Rai  est  assassiné, 
47.  PrvdictioussurscmoTt.Si.Coiu- 


des  affaires  de  TEtat ,  S5 .  Ses  maxi- 
mes eu  fait  de  gouvernement,  59. 
Si  conduite  à  l'égard  des  finances, 
63j  et  dans  la  distribution  des  em- 
plois, 63.  Pensions  accordées  à  ceux, 
qui  Tont  servi,  ^r-  Su  conduite  en- 
vers madame  de  Montpensier,  7IJ 
envers  M.  de  Sigoni;nes,  gouver- 
neur deDiepps,  7Ï;  envers  M.deS.- 
CIiuunioDt,74-I'''''^*"""'^^''"''^'" 
aitachéàceux  qui  l'ont  servi,  75.  Sa 
bonté  et  sa  douceur  pour  tous  ceux 
qui  l'approchent,  76.  Sa  conduite 
envers  les  grands  seigrteur*  qui  pré-      i3o. 


tendeatau  titre  de  prince,  8o;eti 
l'égard  du  duc  de  Meicceur,  décrété 
d'ajournement  personnel  par  le  par- 
lement pour  avoir  insulté  l'avocat 
général  Sei vin,  85.  Exemples  de  sa 
démènes  ei  de  sa  iustice;  son  esti- 
me pour  les  personnes  considéra- 
bles, 86.  San  esprit  t'élend  à  tout; 
manufactures,  bâliniens,  88.  Sa  po- 
litique envers  les  étrangers,  ^  Sa 
prévoyanee,9i.Sesfuule»,93.(f(Mi- 
tenay-Marruii.). 

Hbiki,  religieux  du  Temple,  coa- 
pable  de  meurtre  sur  la  personne 
d'un  autre  rêligieux^esl condamné 
par  le  grand  prteur  a  tester  piîson- 
nier  dans  un  cachot,  et  à  nV  vivra 
que  de  pain  et  d'eau,  XIII- 354< 

HERicciÈit  (le  sieur  de)  Vem- 
pare  de  Bieda  par  surprise  pour  le 
comte  Maurice,  X^,  i3  et  sutv.En 
est  Dummé  gouverDenr,  16.  Sur- 
prend la  ville  de  IJre  en  Brabaot, 
XLIII,  101.  Se  sauve  avec  peine  de 

IlESBikSTEin  (le  colonel)  a  la  léw 
d'une  armée  de  10,000  homme*  se 
porte  HIT  BaVocbra,  dont  il  se  rend 
maître,  XLIII.  1S7.  Livre  bataille 
au  bâcha  de  Bosnie,  le  défaili  se 
rend  maître  dufuri  de  Petr.ine,'iE^ 

Hixcfi'iHi  (Çather),  femme  de 
}ér9me  de  Thuruy,  lieutenant  du 
vidame  de  Chartres,  doniie  avis  au 
naréchal  de  Brîssac  qu'elle  est  ré- 
solue à  défendre  le  château  de  Yîl- 
tefrancbe  à  ta  pointe  de  l'épée,  et 
répond  de  la  place,  XXX.,  loi. 

Bebir  ^le  seiijn.  de]  est  tué  par 
les  Gaaiuis  au  village  de  Mevéle,  X, 
gS. 

HEai>i.iiviLCB  (Cfa.  de),  onde* 
otBi;es  donnés  par  les  AnfiUis  lors 
de  la  rcdditiop  de  paen,  VIII,  SSi. 

HEssian-TEiLLE,  capit.  espagn-, 

Soiivernqur  de  Donriens,  s'empara 
e  la  fille  d'Amiensi  détails  sui  celle 
allairp,  XSXVI,  Sas.  T  esl^assiégé 
}iar  Henri  iy,ettué  après  une  géné- 
reuse défense,  îiS. 

Dauphin,  p^iblie  unlivre  intitulé 
rinuîtHtion  d'an  prince,  XLVIII, 
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IIbi»b  [Jean  et  Fetrj  de)  lont  un  médeciuetun  Espagnol  qi^uiit. 

ijiéa  à  la  balaille  d'Andiioople ,  I,  l'urmé  le  projet  de  Livrer  Hayoane  ù 

356.  l'Espagne,   XU,   i3g.   (,mm.  de 

Heitha.!  (le  siear  de  },  gouveni.  Cofet^ 

d'AlençoQ  pour  le  Soi,' bat  et  met  Hodehii.  (Guill.),  chevalier  au- 

•n  fuite  l'amée  de  Laïuac,  XL,  64  glais,  attaque  par  un  capiiaine  frau- 

ettiuT.  Assisleauaiége  de  L^Ferlé-  '  "           "    ""'■      -  '  = 

Bernard,  69.  .  

Hesie  (le  landgrave  de)défend  sQaaierspliiaieursJ;ran9ais,etEere- 

la  ville  de  Nuitx  contre  le  duc  de  tire  au  Maiu  sans  avoir  rien  perdu, 

Boui^[ogne,XII.  101.  -Vllfenî. 

Heise  (  le  landgraVe  de)  favorisa  Hdllïgratb  (David)  vient  au  se- 

]b  levée  de  reltreg  faile  eu  AUema-  coura  de  Thomas  Grandaon,  réia- 

gne  par  Dandelot,  XX.xni,  13J.  biit  un  moment  le  combat,  V,  85; 

Hessé  (lecapilaine  d'),  lieulenuat  puia  se  rend  prisonnier  aux  rrâp' 

pour  le  Roi  dans  Téroueans,  eut  ^ia,  88. 

tué  «u  liégE  de  celte  place;  nonia  Holsi.ce  (les  ducs  Erneat  et  Au- 
de» ca  pilâmes  qui  y  périawnt  avec  cuite  de)  sont  tués  dans  uue  balaille 
lui,  XXXI,  19S.  livrée  par  l'archiduc  Maximilien  au 

HusELii  (  Denis  ),  panneliér  du  graiid-lurcMahometiii,XLIII,3p3. 

Roi  et  prevôl  des  marchands  de  Pa-  Houuet  (  le  seig.  Du),  de  concert , 

ris,  rend  une  ordonnance  pour  met-  avec  Raoul  Du  Boachït  et  Bertrand 

tre  cette  ville  en  éut  de  défense,  de  La  Ferrière,  reprennent  Laval , 

XIII,  419*  E^uvoie  de  grands  se-  et  la  remettentsous  l'obéissance  du 

cours  d'Iiommes  a  la  vilTe  de  Beau-  Roi,  VIII,  3ii. 

vais,  454.  HuBi  (le  baron  d'),  un  des  cbefs 

HE[rGeEviiJ.E  est  fait,   conseiller  derarmceallemandevenueenFriin- 

du  Roi,  y,  3;6. (C/iri«.  de  Pisan.)  ce  au  secours  des  proiestans,  atla-., 

—  Va  en  Hongrie  •  outre  Bajaiet,:  que  présde  Mouuir)jis,  est  deux  fois, 

VI,  445-  (BuiieicauL)  défait  par  les  troupes  de  la  Ligue  , 

Heuuokt  (Eusuche  et  Jeande).  XLIIT,  4S9. 

•ont  tuésàlabataiiled'Audcinopte,  Uonomui  m,  pape,  conseille  au 

I,  356.  roi   André  de  reiuaev  l'empire  de 

HiÉRÉMiE,  baron   de   Moldavie,  Constaotinople,  I,  460.  Couronne 

est  établi  vaivode  de  Moldavie  par  Pierre  de  Courtenay  j  charge  Guil- 

le   chancelier  poloaais  Zamosck./,  laume  de.  Montferial  de  U  garde 

XLIll,  176.  de  son  jeune  frère  Démélrius ,  et 

ILiLiBET,  coidelier,  prédicateur  le  déclare   prolecleur  de  la  relue 

■éditieui,  excite  le  peuple  ausana  lÂarguerile  d«  Hongrie  ,  461-  Ké- 

et  à  la  rébellion i.ses  blasphèmes j  il  clame  auprès  de  Théodore  Lasca- 

meurt  à  Orléans;  épitaphe  compo-.  ris  la  lilierlé  du  cardinal  Coldune, 

tée  ppur  lui,  XLVI,  aoo.  et  sur  son  refus  publie  une  croisade 

HiLLiÈaE(ie'aa-DenisdeLa),gou-  contre  Iui,46S.  Calmé  par  leri^tour 

Terueur  de  Baronne,  découvre  un  du  légat,  menace  d'eicommnnîer 

complot  formé  contre  cette  ville  lesdeuiCourteuay  s'ils  poursuivent 

par  le  gouverneur  eapafjnol  de  Fon-  leur  entreprise    contre   Théodore, 

larabie,  et  deux  médecins  d'intcUi-  Laacarje 

genceavec  lui,  XXXVl.ai4.[i»ftin:  k  la  r.;iii 

•fs  Clifo-nr^  —  Reçoit  avec  beau-  obtenir 

coup  de  politesse  J.-A.  de  Tliou  et  l'emper. 

ses  campaijuone  de  voyage;  caraC'  aupié^  < 

1ère  et  manière  de  vivi  e  de  ce  capi-  Monifer 

tfline,  XXXVII,  3o8.   {J.-A.   de  lai.) — 

Tiou.) — Fait  pendre  publiquement  pour  la' 
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{Tabl.  du  régne  de  S.  Louis. 

HoKTiTOH  eiConiouaillc  (le  comte 
de)  liyrE  cQoiJMt  am  parlisaiu  du 
Dsaphin  à  IraU  Itenes  da  Compiè- 
gae,  et  les  défait,  VIT,  317.  Est  fait 
prisonQieiaucombatdeBaugé,  54»- 

Boa'ntL  (Jean),  un  descendaat 
des  frères  de  la  Pucelle,  publie  en 
1613  une  justil! cation  mtëràtflrii^ 
de  cette  hërolUe,  VIII,  SiS^On 
autre  Hordnl  de  la  tnbae  famille,  et 
doyen  de  la  calhédiale  de  Tonl, 
fait  ilrigET  on  monsolé*  i  la  FuceUe 
daiusou  éctiae,  3i8. 

HoRBE  (le  comte  de),  général  al- 
lemand, est  tué  préa  de  Marseille  ; 

XIX,  ii3. 

Ho«iii3  (Philippe  de),  aeign,  de' 
Gasbeecjue,  envoyé  par  le  duc  de 
Bourgogne  couLre  les  î,iégeoi«  ré- 
voltés, les  défait  àMonienack,  X,' 
M?-   ■ 

HoeuFic   (  Guy    de  )  prrad   1h 

HâTEi.-DE-Vii.i.ï  :  ]a  grande  saUe 
neuve  de  cet  hAtel  est  achevée  aa 
mois  d'aoCit  1 608  j  inscription  qui  y 
est  gravée.  XLVni,i63.  (L'Eilo.k'!) 
—  Assemblée  générale  delà  ville  de 
Paris lenueàcethdLel le  dernier  jonr 
d'octobre  iSgi  pour  aviser  au»  rffai- 
res,  et  remontrer  i  M.  de  Mayenne 
ce  qai  scioit  jugé  pla'i  expédient, 
]t[JX,47i'Heureuxré5u]tatsqa'El1e 
produit,  477-  {MariUac.) 

HoTTOHiH ,  avocat ,  meart  k  la 
fleur  de  l'âgD,  fort  reAetté  ponr  la 
probité  et  doctrine,  XLTII,  t54. 

HoTTOMXK  (Ch.-Villiers)  travaille 
à  la  réformation  et  k  la  réunion  des 
deux  religions,  XLVllI,  74.  Publie 
un  petit  traité  des  libertés  de  PE' 
glise  gallicane,  tij. 

HouBSATE  (Eusiaclie  de  La)  k  la 
léte  de  100  lanciers  attaque  le«  An- 
glais par  derrière,  et  décide  de  la 
victoire  de  Cocberel.IV,  370.  Court 
MU  secours  de  Dugueselin  renversé 
■  terre  a  la  butaille  d'Auray,  et  aide 
ile  remettre  sur  pied,  a^.     ' 

HonssiTE  (  Alain  de  La)  se  dis- 
tingue à  la  bataille  de  Monliel,  V, 


HUG 
38.  lleçoil  en  dépdt  dans  ta  tente  k 
roiPierre-le-Cmel,47. 

HaiRT  u' An  OLE,  capit.  anglais,  se 
rend  prisonnier  avec  te  duc  de 
l>embrock,V,  133. 


aini  Satyricon,  XLVIlI,  100. 

Hdet  (  Gauthier  ),  seign.  anglais, 
est  envoyé  en  Bretagne  hvcc  un 
grand  corps  dé  troupes,  IV,  3l3. 
Est  renversé  pat  Duguesclhi  à  la 
bataille  d'Auray,  3oi.  Devitui  na 
des  diets  de  bandes  qui  désolenl  la 
France,  IiS.  Conduit  ses  gens  à  l'as- 
(ailt  de  Maguelou ,  3^.  Seconde  le 
dlic  de  Lantastre  dans  le  premier 
corps  d'armée  k  la  bataille  de  Havs- 


enob  d 

à  coups  de  Iiache,  4'^- 

Hddoiet,  chancelier  de  Marie, 
duchesse  de  Bourgogne,  et  du  con- 
seil particulier  de  cette  prineesic, 
reçoitavec  lùépris  OBvtéï  le  DiaWf, 
cDVoyé  par  Louis  11,  et  le  forcei 
se  reUrer,  IX ,  ^4.  Est  envoyé  aies 
te  seign.  dimbcrcourt  auprct  de  a 
Koi ,  auquel  ils  remettent  tous  deux 
leurs  lettres  de  créance  j  écoutent 
les  propositions  de  Louis  sur  te  mi- 
nage du  Dauphin  et  de  Marie,  7^. 
Poursuivb  par  le  peuple  de  Gaod, 
ils  sont  pluugéa  dans  les  cachais, 
mis  a  la  question,  76;  coudamnù 
â  mort;  exécutés  malgré  les  suppli- 
cations de  Marie,  77.  Lettre  du 
chancelier  i  sou  épouse  avant  tic 

IloGUEHoTs  :  incertitudes  sur  Fé- 
tyinologie  de  ce  nom  donné  au 
prolesians,  XXII,  4;  XXIV,  460; 
XXX1II,94. 

HtrcDEs,  comte  de  S. -Faut,  prend 
la  croi»,I,  104. Est  député  ver» le 
comte  deBlois,  i3i. Uonneetem- 
pruote  de  l'argent  pour  le  passage 
des  cToiséSi  i38.  Accepte  tes  pro- 
positions faites  par  Alexis ,  )  6n.  E>( 
nommé  nour  conduire  le  3"  *orps 
de  bataille  contre  l'emper.  Alexis, 
196.  Livre  un  assaut  à  la  ville  de 
Constautinople ,  113.  Accompagne 
le  jeune  Alexis,  paili  dé  Coiutanli- 
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pa|>la  pour  louautlce  le  teiH  d«  lUfeue  cUi  place*  daPiémuil,  «t 
l'Empire,  a38.  Fait  pendre  un  Je  se  relira  au  marquirat  de  Saluées, 
M>[&Talïen  peur  avoir  retenu  une  iSS-  £>i  torcé  par  les  iBnaijueiietB  a 
part  du  bulin  fait  a  Coiuta&tiito-  m  rendre  à  PigneruI,  1GÔ. 
pie,  aSo.  Heurt  dam  cette  ville^  338.  HoMiËaia,  <»niinBiid.  d'Estraipw- 
HvoDU  IiElauB  el  «on  nk  le  gn*,  est.  taé  au  ai^ge  de  Peronne, 
croiseoL  avec  le  Boi,  II.  3o3.  XIX,  168. 

HuGiria,  comte  de  S. -Paul,  N  HouiisES  { le  liear  d' ] ,  lieiiteo'. 
ccoiu  aTicle  Roi.U,  ao3.  géoéral  eu  Pioardie,  est  tuéenatla- 

HncDii  se  S.^Deii»  manqueaiix  quant  la  ville  de  Han,  KXKVI-, 
pnmeueiqD'ilantitfiiteianz  chefi  agfi.  [Mém,  de  Chevernj'.)  XLIIl, 
crouéi,I,  i3a.  t^^. — Ëoire  duns  Amiens  pour  for^ 

Hdcdis  De  Tlbikie  arrive  de  la  rct  les  habitana  à  signer  ta  Ligue. 
Palestine  à  CoiutanUnopU,  1,334-    XLV.iiig.  Est  tué  àk  prise  de  &n^ 

HiiaiiEiir,dncdBBaurgagiie,se    XLVH,  i3S.  {VSttoiU.) 
«loiÉe  an  faveur  du  jeune  Saudouin,         Hnnièats  (  M.  d*),  prem.  gentilh. 
I,  493.  {tUeaJ.  de  tEmp.  lat.)  —    de  la   ctiaEDtM>c,  tt=X  blessé  a  mort 
Prend  part  aux  troubla  aous  la  ré-    su  siège  de  Eovsn,  L,  S3S. 
RencedeBIancfaede'Castille,  II,4i'        RaninblTE  (le  aeigu.  de  La^  as~ 
{TM  du  rig.  de  S.  Loaii.) — Atta-    itne  à  la  baUille  de  Pontvallain, 
qDelaTiUedeXrojeiavccléshanjDs    V,  80.  Se   diatiUgue  au  aiége  de 
DKcoa^ni,  ig().  Se  croiee  avec  le    BresaiJTel,  106. 
Bai,ia3,SonMnciére,36o.(Join-        HoRaonME  (  le  seign.  de  Iji  )  tM 
'■Ute.)  tué  par  les  AnglBlï  au  si^gc  dv  Pou- 

HicDu  DB  LuniiicoiTiiT,  tué  à  la  loma ,  avec  li^a  chevHliers  de  Chas- 
balaiUe  du  luodi  graij  aneodote  à  teaugiruu, Goillaume  L'Evâque,  Ro- 
na  Biqet,  II,  173.  Wn  de  Qaiale,  Olivier Tomelln  an 

Hesdes  ds  GÉals  [le  comte)  elt    plusieurs  autres,  \}1I,  44'' 
fait  prisonnier  lors  de  la  descente        HnaâDLT  (^bilj ,  abbo  de  yont- 
du  princedenevarredans  le  rojau'    ievoj,  troisième  nls  du  cbaDOclier 
modeHaplea,  XX,  377.  .        de    Gheveniv  :  époque  de  sa  naîa- 

HDUT(sièKcdeUTilledE),aui  saiice;soitèduc>tiai>,XXXVI,  4oi. 
Paj's-Bas,  célèbre  par  la  défense  San  père  te  décide  à  embrasser  l'é- 
des  habitans  et  de  la  Raruiion  ;  dé-  lat  ecclésiastique,  et  lui  fait  obtenir 
laib^  la  place  est  reodus  aux  Espa-  quatre  abba /es  ji  l'ige  de  i3  ans  j  il 
gBoisparcapitidatiaii,  XUII,  966  compose  à  cet  fage  m  discours  latin 
etsnrv.  qui  est  envoya  a  Itome;  se  perfeo* 

Hdbiest  II,  dauphin  du  Vieit-  Uonnedans  la  grec  elle  latin,  4oi. 
Dois,  vend  le  Dauphiné  i  Philippe  Est  nommé  à  l'évéché  de  Chartres, 
de  Talois,  IV,  118.  wéaeuU  ï  la  cour,  et  traité  arec 

H(iHii«Es(  jesadej  est  fait  pri-  iMQtépar  le  Soi;  après  ta  mort  du 
Manier  peudant  le  siège  de  Boni-  ehanoelieri  il  va  pttrtdrleBiceaaïau 
gn,  VII,  aSî.  -Roi,  qui  promet  de  lui  tenir  lieu  de 

Bniius  (Jean,  sei'gn.  d'aléa-    pèreainsiqu'ksesfréres,4o'3.  Donqe 
vojé  en  Dasphiné  comme  liante-    à  dîner  àHenrilv  eth  mademoisetle 
nant  général,  tait  toutes  les  dispQsi-  .'d'Enu^uee   dans  son  abbajejlB 
iKm  nécesaaiTei  pour  mettre  celle 
praviuGB  eu  ^tat  de  défense,  XVllI, 
^^■  Arrive  aveodes  troupes  devant 
Pi^erol,  XIX,  3S8.  Se  porte  siir 
Asi  poar  l'aMiéger,  aSg.  Eurpranle 
de  toates  les  bourses  du  camp  pour 


C^er  les  lanaqueBets;  entre  dans 
tille  d'Albe,  3G0.  Pourvoit  à  la 
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Mjlc  an  M  lourd  et  pioliM,  am  Lroa,  45i.  Eil  cbargâ  par  le  Roi 

il  a  le  mécite  de  !■  iiaiTcUi  iU  oiiti  tl  undojeT  l'cofiBt  ué  ■  madame  de 

iii  copia  lur  le  uiaDiuctiti  de  U  bï-  VcineuUiiâG,  puis  de  le  fane  en- 

MolhequeduRoi,  4o7>(^o<i«.) —  terier;  le  dûpoee  à  rejoindre  le  Roi 

La  douleur  de  HiinuU  a  la  mott  de  i  L;on,  ^Sj.lje  joint  à  GrenoUe; 

■on  père,  4io.  11  sa  cbaifje  d'aller  cel.charec  de  lemplii  les  foncuona 

porter  les  aceaiu  au  Rui ,  4>i-  Ai^'  >le  Rcana  aumdnïer,  ^5S.  Damant 

live  à  Blois;  ïil  appelé  auprès  des  au  Boi  vd  coDjjé  pour  aller  k  Ganè- 

membres  du  conseil,  leur  raconte  ve,  4^5.  Quelques  délails  aur  cette 

la  DOrtdeson  pèra,  4'3- Befoie  de  ville,  4^6.  Beeoit  ordre  du  Roi  de 

reigeVtre  lea  liceaui,  voulant  les  ren-  bira  ondover  le  nouveau  fils  de  la 

dre  lui-mèoïc  au  Boi,  4>3.  Benoît  marquise  de  VeineuU,  5og.  (AMn. 

de  Sa  Majesté  une  leltre irés-buBO-  Je  Ponl&tvj'.) 
rable,  «it'ordcedeoaider  Uaïceaux        HD>E(Jeaii  La),  marchand  delà 

Ssqu'à  l'arrivée  du  £oi  à  Blois,  4l4-  liUedeSeos,  eatéôlcvé  la  naît  arec 

éuila  aur  la   remise  de«  sceaux;  Umte  sa  compagnie  par  3o  à  4o  bom- 

discours  de  l'abbé  de  Fonllcvuji  meiàcbeTal,daDsuilebdiellcriepiêt 

Eimeasea   flalieuses  que   lui    fait  de  Horet  en  Giliooia,  XIII,  370. 

Driiv,  4)5-£'>txetieDparlicQliel  .   .Huauti  dc' La  Ritiëib,  g^and 

<|u'il  a  avec  ce  paiuce,  4i7-  Il  "-  «bambellan  de  Charles  v,  est  en 

lourae  à  Cheverajr  rendre  les  der-  lové  au  deranl  de  Duguesclin  pour 

niers  devoirs  à  i>on  père,  418'  Se  lui  faïie  bouneur,  V,  68. 
détermine  à anivre  la  cour,  4iS.Se-         Hussm-EDDEa-aca-ALi ,    émir, 

foit  le  Roi  a  son  abbaje  de  Ruyaa-  est  nominé  pour  traiter  avec  1«  roi 

loont,  et  lui  donne  à  dîner,  ainsi  de  France  de  sa  rançon  et  de  la  red- 

iju'à  madem.d'Enii'Hgues,  4So.Jle-  diiion  de  Damielte,  111,  i3. 
^il  ordre  de  s'aitacher  a  la  persoa-         Qdvàbt,  maître  d'hAlei  dn  Roi, 

DeduBoi,  et^e  l'accumpagiier  dans  cat  Uté  Hir  le  m41e  du  port  à  Na- 

1^  v<^age  qu'il  se  propose  de  bireà  pies,  XIV,  166. 


I 

Ilcthibb,  polonais ,  est  oanovisé  571 -l'es  seigneurs  de  ce  nom  cloient 

par  Clément  viii,  et  mis  au  calalo-  aul premiers  reaga de  l'ancieDueche- 

([ue  des  aainta,  XLII,  408  et'iuîr.  valerie  de  France  environ  l'an  900» 

Ibakii  (don  Diego  d' }  est  ebai^é  J73.  Lauratlianceaveela  musonde 

par  le  prince  de  l'arma  de  traitât  YendâffeiFlorentd'ltliera,  pet.-fili 

avec  le  président  IcanniQ  du  maria-  duhautet  puissant  cbeVal.  Geoffroy 

Ige  de  l'î^aate  d'Espagne  avetj  »•  d'IUiets .  commence  à  paioltre  au 

prince  fia D^ii  de  la  U^ue,XIi,6>  Ipmps  que  Charles  vu  devient  béri- 

Extrails  d^  «es  lettres  au  roi  d'£*-  tiecdelacouTonne,573.tlaatcliafgé 

pagne,  ao  et  tuiv.  Sa  politique  Bat  ^rcepciaced'uneGompaf^ie  d'or- 

de  diviser  lei  ligueurs,  et  de  lac  .doi>oaTtce,etîakigouvciueuideCht- 

détourner   du  duc   de   Uaji«QD«i  ■teaudiui,574' ^'-"'i^BtcorrespoD' 

307.                              <„  daoce  avec  Uumiisi  reofermé  dniH 

Idiaqoss  (Alfoused'),  com^Ban-  Orléans,  S'jS.'  Tanutt' attaque   les 

dantla  cavalerie  espagnole ,  est  lait  Anglais,  tantôt  coupeleuvacomma- 

E'souniei  en  Fraacbe-Comié  par  nicatioas  avec  le  pn's  Chartratn  et 

troupesdu  Boi,  XUII,  46.     '  lePercba;  erreur  de   l'auteur  des 

,.  Illiess  (Florent  d*)  :  ancienneté  Mémoires  relative  aux  troapes  du 

ci  uol)leBie  de  sa  famille;  d'oii  l'on  Roi,  576.  Florent  rassemble  le  plus 

t«PI>ose  qu'ell*  tire  (CD  nom,  VIII,  4e  moii^e  qu'il  petit,  M.ioiM  àl* 
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pelite  armée  daRoi,  entra  dam  Or-    est  doimé pour  page  i  Jeanne  d'Arc, 

léims  BvamkFucelle;  cette  enirés  VIII,  i57.> 

a^vsl  mcnlioanée  par  aucune  cfaru-         luPRinciiBrquaildellefuttDTen- 
uique  du  tcoijia  ,  577.  Le  nom  d'il-    lée  ,  et  par  qui.  Opiiuooa  direrses 
liera  duanë  à  une  de;«  rues  d'OrIqaDB     acesujet,  XII,  t. 
en  mémoire  des  faitu  d'armes  el  des        Ikcendib  cause  par  une  qnerelle 

services  rendus  à  cette  ville   par  entre  les  Grec*  elle*  Latins,  lequel 

Florent,  5;S.  Il  retourne   à  Ch&-  brûle  un  i^uarUer  de  CoualaDlina- 

teauduu  rcaforcei  la  garnison  et  pie,  I,  140.  Autre  incendie,  374- 
rassuret   les   bourgeois  j   est  reçu        Ihcht    (Baudouin   de    Gavres , 

avec  tant  de  joie  et  d'applaudisse-  leign.  d'J,  gouverueutde  Cambraj, 

ment,  qu'une  léte  publique  est  in-  reçoit  avec  de  grands  lionneura  la 

■tituée  el  se  renouvelle  tous  les  ans  reine  de  Navarre  j  se  pUlt  avec  elle, 

en  sou  bon  ne  ur,   $79.  I^'orme  une  et  l'acconipa^e   jusqu'à   ffaruur, 

entreprise  sur  la  ville  de  Cfaortres  ,  XX.XV1I,  106. 
l'exécute  par  le  moyen  des  iotelli-        Ihei  (  le  seign.  d')  est  fait  priion- 

Sices  qu'il  a  dans  cette  place,  S80.  nier  après  la  Piaille  de  Moullbéry, 

mmeut  il j  entre  et  en  chasse  les  X,a37.  > 

Anglais  et  les  Bourguigaous,  5Si.        ItiNOCEni  rn,  pape,  aide  Frédé* 

DuDois  et  les  aeijjQeurs  de  Gaucour  rie  à  monter  sur  le  trâne  de  Na> 

et    de  Saïeuse  le  secôudeut  vive-  pies,  1\,  63. 

ment;  plus  lard  il  défend  Louviers  InnocEii  iv,  pape,  offre  de  don< 
eu  Normandie,  se  sîgujle  à  la  prise  uer  sBlisfaclïoa  a  l'emper.  Frédéric 
du  pontdeMenlan,  SSs.  Assise  la  1  U,  et  de  s'en  rapporter  il  l'arbitrage 
grosse  tour  de  Verneail,  prend  les  des  princes  cbréliens;  conclut  ub 
chàteaui  de  Keubourg  et  de  Heau-  traite  favorable  k  ce  prince.  II,  78. 
meuU;  est  nommé  gouverneur  et  Hiit  une  deiniéretentutive  pour  ob- 
bailli  de  Chartres;  meurt  presque  tenir  la  paix  ;  informé  qi^e  3oo  che- 
en  même  temps  que  Charles  vu;  valtera  veulent,  l'enlever,  se  rend 
son  fcére  Miles  uu  Milon  est  pourvu  secrètement  à  Civita-Veccbia  ;  dé- 
dc  l'évêché  de  cette  ville,,  583  ,  et  barque  à  Génea,  demande  unasjls 
employé  eu  diverses  ambassades  im-  en  France,  et  va  trouver  le  Roi  à 
portantes  :  preuves  de  la  piété  de  Clteaui,  70.  Se  relire  i  Lyon,  vill* 
cette  famille  laîsséea  dans  presque  relevant  alors  de  PËmpirej  y  con- 
taules  les  églises  de  la  proviucei  voque  uu  concile  général.  Si,  dans 
Iteaé  d'Uliers,  le  septième  fils  de  lequelIlaccuieFrédéric  d'hérésieet 
Florent,  est  favorisé  d'une  nom-  desacrilége,d'avoiTpeuplédeSarra- 
breuse  Ugnée,'SS4-  Charles  de  sinsuacTilledu  royaume  deNaples, 
Çhantemeale,  son  troisième  6ls,,00D-  ■•  ■  '  .■..,.. 
tinue  avec  éclat  sa  postérité  mas- 
culine, qui  s'est  alliée  aux  plus  puis-  tes  ses  prom> 
aaDtea  maisons  de  France,  et  à  celles  de  tout  boni 
du  sang  royal  d'Angleterre  el  d'E-  ses  sujets  du  ai 
cosse,  535. 

ImcEB  de  cire  placées  par  les 
ligueurs  sur  les  autels  de  Paria  et 
Tcprésenlant  Henri  m,  lesquelles 
étant  piquées,  doivent  causer  là  mort 
du  Roi,  XLV,  390. 

iHBERCOnitT  (  leseiiDcur  d'),  dn 
conseil  particulier  oc  Uarie  ,  du- 
chesse de  Bourgogne,  {foj'e»  l'art, 
Hugoaet. } 

ImtxcMit  (Looia  de  Comtes,  dit), 
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do  roi  d'Angleterra,  lao.  Maortila  lire  et  décider  ua  dernier  rMwrt, 
douleur  eu  upprenaut  la  défaite  de    III,  6i. 

Ml  troupe*  B  Noccra,  m.  Ihëke,  fille  de  Tkjodore  Lasca- 

IiaocuTTiii,  iiape,enTOie  denx  ri>,  époiue  Jean-Dncai  Valace,  1, 
légauaaiirèsduraLtle  FrancepouF     ,4^0. 

demauder  l'élargisfement  dei  éié-  Iiiiic  l'Akcb,  prince  allî^  dei 
que»  de  lliMilauban  etdupuy;  les-  Coma^iie,  succëde  à  Androaic,  et 
ta  de  Û  leure  dont  le«  légau  aoat  délÎTreBonCrére  Aleiitiaoncaraclc- 
porteuTi,  XIV,  171.  re;ileatdéuâaé,et  retcguédanBun 

IfHOCEsr  IX,  papB,  témoigne  le  nonaM^re,  I,  sS.  En  est  retiré  pat 
deMeiD  de  renoncer  au  parti  de  l'Ea-  l'eunnqne  Consuntia,  et  remia  gur 
pagne  ■  de*  canditioQi  ruiBonnablea;  le  trAne,  34-  Sa  mort,  47-  [/foù'ct.) 
■dnllre  que  d'Ouat  soit  •eccétement  —  E*t  remîl  nir  le  ttOne  par  le« 
acoiédite  aupréi  de  lui,  X.K,  iS8<  habitani  de  Coruiantinople,  git. 
{introd.)  —  FaTorisela  ligne,  pour  Rëponie  qu'il  fait  aux  dépaûa  dei 
laquelle  il  prooiet  5<y,aoa  écua  par  princes  croitéa.qui  le  requiérentde 
mois,  XL,  343.  Nomme  légat  ea  ratifier  les  traité*  fûti  par  son  61* 
Fruce  révoque  de  Flaiaance  Sega,  jileiis,  itfi.  Prie  les  princei  croisé* 
auquel  il  envoie  le  chapeau  de  or-  d'aller  prendre  leur*  logemeni  Ba- 
dinai, 344.  {Mém.  àe  O^et.)  —  deli  du  port  Ters  le  Steilon,  aJo, 
Son  origine,  XLVI,  30a.  Promet  Meart  de  frejeur  en  apprenant  aue 
da  fatonaer  la  Ligue  et  le  roi  d'Ei-  aon  fils  estanSlé,  etqnrMurtzuphIa 
pagne  ;c0Dfi[me  Sega  légatenFcan-  est  proclamé  empereur,  354-  (^'^ 
ce;  lui  euToie  le  chapeau  de  car-    Hardouin.) 

dinal ,  1 14-  {L'Etinile.)  Isiic ,  fils  de  Théodore  Lascari*, 

laHOCEiix,  aupat-arant  cardinal  rrfuae  de  reconnollre  Vatace,  et  le 
Pampkile,  eit  élu  papej  détails  sur  rend  à  Coostantînop1e,'aprég  avoir 
celt«  élection,  LI,  3ia  ettuiv-S'é-  iautilemeattentéd'enleverEudoiie 
(onoe  dca  plainte*  <pie  fait  le  car-  ta  SŒUr,  promise  il  Robert  de  Cour- 
dinalMazaria  sur  ton  élévalinnj  se  tensj,  1 ,  47*^-  Marche  conlre  Va- 
brontlle  arec  lui,  se  raccommode  tace,  tombe  enson  pouvoir  étales 
ensuite,  317.  Se  brouille  de  nou-  yeux  bcblés,  473- 
veau,  3i8.  Conclut  avec  la  France  Isibeli^e,  Elle  de  Louis  ix,  ms' 
nu  traité  par  lequel  il  douce  main'  riéeau  roi  de  Navarre,  accompagce 
levée  aux  Barberiir  de  tous  leurs  «on  mari  kTucis,  II,  iSo.  Périt  à 
bien* ,  3i3.  DifEcoItés  et  leoUun  la  Heur  de  l'ïge  aux  lies  dSiéres, 
qu'il  apporte  à  la  piomotion  du  fré-     iJ3. 

re  de  Maaarin  a  la  dignité  de  car-  Is(iEt.LEDEFR*acE,sœuruniiIM 
dinal,  3i3  et  suit.  Cette  promo-  de  Louis  ix,  fonde  le  couvent  de 
tion  se  fait  eu. grand  étbnDement  Lougchamps,  dont  elle  meurt  ab' 
de  h  conr  de  Bcyne  et  des  étran-  besse, II,  i47-Ses  vertus, iapiéié; 
gan,  35 1.  on  lui  attribue  plusieurs  miracles, 

laoRDiTio»  arrivée  àNImca,  en    149. 
Languedoc,  Fanoée   i55^,  causée         I*abellx  d'Aixagov,  épouse  de 
par  on  orw  eitrmordinaire ;  rava*     Philippe,  fil*  de  Louis  ix,  accon- 

5*  et  autAd  effet*  qu'elle  prodoi),     pagne  son  mari  à  Tunis,  II,  iSo. 
KXII,'-  .1 90/  Meurt  à  Cosenza  en  Calabre ,  à  son 

lBQi]ismoir(tribunatd'^élablià     retour  en  Europe ,  lS3. 

Isabelle  d'Ahooolèhe  épouse 
ppelés  Jesn-sans-Terre  i  après  la  mort  île 
Itoieot  ccroi,  revient  en  France,  se  marie 
e  qu'il  iHugnesde  tusignani  son  carac- 
et  tes  tére;  sa  faaine  contre  Blanche  de 
la  jus-     Castille  et  son  fils  Lonû  11 ,  11 ,  i3< 
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Foufae  le  comte  d«  Breiagae  à  la  té- 
vulte,  54.  Détcrmiuc  bon  lili  1«  roi 
d'Aaglelenc  à  paiecr de  nouveau  en 
France,  7 1 .  Reiiiodie  k  ton  iniiri  du 
s'èlie  laiuéiuumidetpar  le  Kui  jes- 
Kaie  de  faire  empoisonaer  Louis  iiî 
71.  De  dépîL  de  n'avoir  .pu  réusMr, 
veut  se  donncTlamort^  tombe  dans 
une  maladie  grave  ;  devient  en  lkoi> 
reuc  aux  Français,  qui  cbangent 
(on  nom  en  celui  de  Jéiabeli  va  re- 
cevoir le  roi  d'Angleiene,  qui  dé* 
barque  à  Royiuii  l'encouca^e  et  l« 
trompe  par  «eacouAcib,  ^3.  Vient 
à  VeadâiDe  se  jtiei  aui  pieds  de 
Louia  II,  qui  paiolt  ignorei  «oa 
crime,  75. 

Isabelle,  fille  de  Plùlippe-le-Bel, 
femme  d'Edouard  11 ,  roi  d'Aogle- 
terte,  et  sceur  de  Cturlec-le-Bel, 
encourage  les  mécontens,  que  les 
exc£i  des  favoris  dufioi  révoltoient, 
IV,  78.  Fasse  en  France,  et  obtient 
de  son  frère  que  la  Gujense  sera 
doociée  au  ieuue  £douacd  ;  refuse 
obstinénienl  de  telournec  en  An- 
glelcTiei  se  réfugie  daus  le  Hai- 
nant,  7g.  Débarque  avec  des  trou- 
pes en  Angleterre;  assiÉce  Edouard 
et  son  favori  dans  Bristol;  a'emiHire 
^  pouvoir,  qu'elle abaudodne  ason 
aniMuUoTiimer,S«.  Est  reléguée  en 
pri<onparsoufils,el]'nieurl,  81. 

IsABBLLS  ■>■  BATliac  lient  i 
Anueos  sous  prétexte  d'un  pèleri- 
nage, ei  d>:rieat  réponse  du  Roi, 
VI,  3o3.  Sa  beauté,  son  caractère; 
décerne  les  prix  dans  un  tournoi, 
ai 8.  Montre  Des ucoup  de  goût  pour 
son  beau-frère,  lig.  Fait  nne  entrée 
solennelle  à  Paris;  détails  sur  cette 
pompeus^'cécémonie,  lao.  Sacon- 
dnile  envers  te  Roi  malade,  i34- 
Devient  un  obiel  de  baine  et  de 
mépris,  335.  Continue  d'afEchei  ees 
xelationa  atec  le  duc  d'Orléans;  vit 
avec  Valentine  dans  nne  intimité 
apparente,  iSi.  Fait  décider  qu'ua 
grand  conseil  sera  chargé  du  gou- 
vernement de  l'Etat ,  et  que  ai  le 
Roi  meurt,  l'autorité  sera  confiée  ■ 
la  Reine  jusqu'à  la  majorité  de  son 
fils.  aSS.  Consternée  en  apprenant 
'  atdnducd'<hléan8,alles« 
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fàittranaporteiaupréide  son  épouiî 
délibère  sur  les  moyens  de  conser- 
ver sa  puituaDice  ,  360.  Frotile  d'un 
accès  ijui  bit  craindre  pour  la  vie 
du  Rui,  pour  s'emparer  du  pouvoir; 
écarte  Valentine  ;  fait  déclarer  daiu 
un  lit  de  j  uuice  que  si  le  Hoi  mou- 
rait, ellt  éct^it  à  la  tète  du  gouver- 
nemcnti  i7a-LAidée  du  duc  de  Bre- 
tagne ,  eijève  le  Dauphin  et  se  re- 
lire àUelun,  a-jS.  AsstmbJe  de* 
troupes,  377.  Entre  daas  Paris; 
réunit  un  grand  conseil,  où  il  est 
déclaré  au  nom  du  Roï  que  l'auto- 
rité lui  est  remise ,  ainsi  qu'au  Dau- 
phin, le  Bai  empické  ou  abteat, 
378<  Son  découragement  en  appre- 
nant la  victoire  du  duc  de  Bonreo- 
gne  sur  les  Liégeois,  et  le*  ois  des 
ParLiiens  qui  demandent  son  re- 
tour, 379.  Va  s'établir  à  Tours,  d4 
elle  fait  conduire  secrètement  le 
Roi,  380.  Après  la  solennité  de 
Cbarties  retourne  à  Paris,  38a.  Se 
relire  à  Meliin  avec  le  Daupiiin, 
3tl3.  Fait  de  foibles  efforts  pour 
sauver  Montaîgu,  sSS.  Offre  sa  méf 
diation ,  qui  est  acceptée ,  puis  mé- 
prisée, ayj .  Veut  se  mettre  à  La  létc 
des  afiairei,  mais  ea  est  empècbéa 
par  leducdeBerri,ag3.  Irritée  de 
reulèvettient  de  ■m  trésos,  s«  rap- 
proche du  parti  bourgiugnOn,  309. 
Proteste  Tamemenv  coaiie  la  vio- 
lence que  lui  font  les  factieux,  3o8. 
Favorise   secrètement  le  psrti  de* 

Ï rinces,  3 13.  Se  fait  transporter  à 
arig  en  litière,  33S.  lostroit  les 
princes  du  danger  qu'ils  courent, 
3a6.  Prend  la  résolution  de  faire 
revenir  le  dauphinJean,  338.  Se  re- 
tire dans  le  château  de  Viuceunes; 
j  lient  une  cour  brillante  ;  se  livre 
a  tous  Us  raffiuemens  du  luxe  et  de 
la  volupté ,  Sag.  Luxe  de  cette  cour 
décrit  par  Juvéual  des  Ursins;  elle 
eatretéguBea  Tours,  33o,  et  délivrée 
pat  le  duc  de  Bourgogne;  vient  à 
Amiens  et  se  déclare  régente,  33^. 
Déclare  qu'elle  n'entrera  point  dans 
Paris  uni  que  le  connétable  et  ses 
partisans  existeront  j  ces  parolesde- 
viennent  le  signal  des  massacrea, 
340.  fait  nne  entrée  triomphante 
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daiuPuii,  34i>  PiiMie  Mt  mMii- 
lau  ixalie  kjd  fil*  à  l'occMian  da 
l'asuninM  du  duc  de  Bgurgogae; 
■oUicite  l'alliance  de^  AQftUisi  né- 
gocie BTec  le  comte  de  ChaTolsii, 
tils  et  MiucCMCur  du  duc  de  Bourgo- 
gne. 353 .  Se  réunit  à  ^cat  avec  c<9 
prince ,  le  roi  Charles'Tit  Henri  v  ; 
j  contirniB  le  traité  d'Ans*,  355. 
Cbecchs  en  vaiu  i  paitaftet  la  pui»- 
MDcejUeTenueodieuieauiAn);lai*, 
e*t  leléguée  ]irèi  de  soti  époux; 
dé«hoa»r«  m  *ieiLleue  pat  sa  bains 
contre  coh  fila,  36 1.  Meurt  chargé* 
de  la  haine  publique;  eai  enterrée 
•HQi  pompe,  36i.  Bélails  sur  sa 
mort  douDi'B  par  le  Journal  de  ta- 
ri>.\m,457. 

laiiELi:!,  tille  de  Cbarlei  ti, 
Tcuva  de  Hichaid  ji ,  épouie  Char- 
les ,  fiU  alaé  du  duc  d'Orléans,  VI, 
a63.Samart,  3S6. 

IiLiELLa  o'AiiTaiCBK,  leconde 
Elle  de  l'empereur  Maumilien  u, 
^ouae  le  roi  Chatlea  ix  ;  ion  éloge, 
XX,   i4o.  Après  la  mon  de  son 


e  Valois,  174.  (/«(rorf.)— E»l 
remiae  entre  les  maina  de  l'Empe* 
«nr,  XLV,  laS.  (L'Ettoiie.) 

IiAUBiiT  (trére),  an  des  Bïiea- 
tean  dei  juges  de  la  Fucelle,  l'ao- 
comp^ue  au  lieu  de  ion  lupplice, 
YIII,  3o6. 

laaaKl ,  bittorien  arabe.  { foir 
wnEiuaitautom.  111,  p.  So.) 

ItLU  (Jacq.  des),  procureur  de 
Senlia  et  fou,  vent  luer  le  Eoi  lur 
le  Poni-Nenf.XLVlI,  5o5. 

I»iii;-Eauiia,   poète  arabe. 
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lah  dct  yen  1  Toccation  dn  éif^ 
de  Tant!  par  le  roi  de  France,  III, 
36.53. 

Idioiii  (bataille  d'),  livrée  le 
même  jour  que  la  bataille  dlvrj, 
en  ]  59a  ,  entre  les  ligueurs  et  le* 
rejaillîtes  ,<  cl  gagnée  par  ces  der- 
nieraj  deuils,  XL,  4?  ^^  aûj.; 
noms  des  innrU  el  des  bleïcë*,  (t 
prisonniers,  So. 

Italii  :  la  famine  afflige  lontet 
1rs  prurinces  de  ce  p^js  ,  et  snrUMU 
Rome,  ru  i5gi;  délsils  ■  ce  sujet, 
XL,  313.  L'Italie  e>t  encore  afflign 
par  une  foule  de  bannis  et  de  cut- 

IvE(le  seign.d'),  frère  du  aeign. 
de  Hovencourt,  est  tué  au  siràc  de 
\illebon,XIX,33S. 

lïts  Ds  I^ValiiB  prend  la  croU, 

I,  ,04. 

lyiLiiC  (le  capiL.)  est  fait  pruoa- 
liieTauidrgedeS.-Faul,  XIX,  a  35. 

I10K,  echevin  de  Iji  Rochelle, 
tin  des  députés  envojéi  prëi  du  Boi 
pour  eue  ouïs  sur  le  refus  que  fanl 
les  Rochellols  de  reccTolr  les  jé- 
suites, parle  e!  librement  qutt  S.  U. 
le  traite  de  séditieux,  XLVII1,  33. 

IrsT  (bouille  d'),  liTrée  par 
Hn)ri  iT  au  duc  de  Mayenne  en 
1590;  déuila  anr  cette  bataille, 
XL,  agetsuir.  L'infanterie  de  la 
Ligue  j  est  taillée  en  pièces,  ou  se 
rendi  noms  des  morts  et  bleswi 
de  part  et  d'autre,  35. 

IsAMiGBT  D'AiiHconiT  lombs 
avec  Bobert  de  Bonmoniille  sur 
les  bagages  des  Anglais  peudanl  la 
bataille  dyAzincoort ,  %l  j  jette  l'd- 
froi,VlI,ïj6. 


Jacos,  juif  de  nation,  un  des  fa-  ordonne  de  retirer  de  l'armée  fnn- 
lori»  de  Pierre-le-Cruel,  est  percé  çeisa  les  troupes  allemandes, XVI, 
d'une  dai-ue  par  Henri  de  Trausla-      a3.  Est  lue  à  la  bataille  de  BatOf 


Jacoi  (le  oapit.],  allemand,  arai. 
du  chevalier  liavariJ,  lui  fait  part 
d'une  lettre  d>  l'Emperenr  qui  lui 


a  qu'il  a  p«- 


DiqilizDdbyGoOgle 


JAC 

riilictiun  du  Pape  au  Iw  Tob , 
XL  VU,  i33. 

JlCOBiiBl.,chevalieraDg1aia,iure 
d'amener  au  camp  DuenescUa  mort 
on  vif,  V,  ijG.  Est  bleue  à  Tœil 
par  lui,  t34. 

JiCQDBLiRE  DEHiiRArT  devient 
comteue  de  Hollaade  et  de  Hai- 
BBut  à  rig«  de  iGam,  par  la  mort 
de  soDpéie  GalUaoniB  viij  épuiue 
d'abord  le  dauphialean,  frère  de 
Châties  Tiij  rejette  les  veaux  de  Jean 
de  Bavière,  éféque  de  Liège;  mariée 
à  Jean  iv,  duc  deBrabanl,  le  prend 
CD  a  version  ;  «a  sanv^^  AaglcLerre , 
J  fait  casser  son  mariage;  épouse  le 
duc  de  (ilocester,  frère  du  duc  de 
Bedfort  j  reparott  dans  le  tlaiiiaul, 

IX,  43-  Est  enfermée  dans  la  oita- 
delie  de  Gand  par  le  duc  de  Bour- 
gogae;  s'échappe  de  sa  piison;  téu- 
lutuue  foule  de  par'lisans;  nomme 
malgré  elle  Philippe-le-Bon  sort 
lieuleuAal  général,  et  s'engage  à  ne 
jioiat se  remarier;  épouse  secrète- 
ment Borselen,  amiral  de  Hotiaude, 
43.  Foui  le  sauvée  de  la  rnorl,  f<iil 
an  duc  de  Bourgogne  une  cession 
entière  de  fea  Ëtau,  et  meurt  de 
mélancolie  a  36  ans ,  44  - 

JjiCQUEHiN,oi'férre.eBlpeDdupar 
aentmcc  du  prevAt  de  Paris,  pour 
^■uiears  vols  et  assassinats  commis 
pendant  les  troubles,  XLVII,  1 17. 

JAcqnERiE  (la),  révolte  des  pay- 
sans contre  les  seigneurs;  ses  excès 
rt  ses  fureurs;  elle  s'éteud  par  toute 
U  France,  IV,  1 3e. 

JtC4}DKS,  évoque  de  Palestrine, 
cardiuallégatde  Grégoire  II,  vient 

tïon  contra  Frédéric,  et  assembler 
un  concile  national;  propose  au  Roi 
d'élever  au  trflne  impérial  Robert , 
comte  d'Artois,  II,  69. 

JiCQOES,  roi  d'Arragon,  marie  sa 
fille  Isabelle  avec  Philippe  de  Fran- 
ce, fila  de  Louis  II,  eiaoaiiUPierre 
avec  Couslauce ,  lilte  de  Mainfroj; 
î^'cBgage  à  ne   jamais  soutenir  ce 

deux  mariages  furent  l'origine  des 
prétentions  des  maisons  d'Arragon 
52. 
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et  d'Anjou  sur  le  lovatinM  de  Na- 
ples,  II,  i36. 

Jacqdes,  roi  de  Majorque,  rend 
le  Rouasillon ,  la  Cerdagne  et  la  sei- 
gneurie de  Montpellier  à  Philippe 
de  Valois,  IV,  118. 

Jacques  oe  Bouiboh,  comte  de 
La  Mnrehe; sa  valeur, V,325.(CArirt. 
de  Pilait).  —  Epouse  Jeanne  11, 
reine  de  Naples,  mais  se  dérobe 
ensuite  au  joug  de  sa  femme,  et  se 
retire  dans  nu  cloître,  V!,  3i6. 
{TabL  du  rig.  de  CkarUM  ri.)  — 
Epouse  Jeanne  11 ,  et  devient  roi  d« 
Sicile  et  de  Naples.  IX,  a4o.  Est 
enfermé  dans  un  cliâteau  par  sa 
femme;  comment  il  en  sort,  après 
une  longue  captivité;  sonséjonr  en 
Italie,  a4i-  ^'  visité  par  la  sœur 
Colette,  et  par  ^es  conseils  prend 
l'babilde  S.  François  à  Besançon; 
son  entrée  à  Ponlarlier,  son  vête- 
ment, son  portrait,  son  escorte, 
ajl.  [La  Mar<àe.) 

JicçuEs,  infant  de  Portugal,  lits 
du  duc  de  Coimbre  et  neveu  de  la 
duchessede  Bourgogne,  vient  trou- 
ver le  duc  à  Bruges  pour  lui  deman- 
der un  aajie,  IX,  469.  Est  envoyé 
à  fiome,  473.  Devient  archevêque 
de  Lisbonne,  puis  cardinal:  fa 
mort.  4,4. 

Jacqdes  V,  roi  d'Ecosse,  parti 

ffn^venirau  secours  de  François  i, 
rencontre  à  La  Chapelle,  suc  la 
roule  de  Lyon;  luf  demande  une  de 
ses  filles  en  maria)-e,  XIX.  igS. 

liCQDES  VI,  toi  d'Ecosse,  va  à 
)a  rccbercbe  de  son  épouse,  fille 
du  roi  de  Danemarck;  la  rencon- 
tre en  Norwège;  célèbre  ses  nocvs 
à  Cronebouiï,  XL,  17.  (Mém.  de 
Cayel.  )  —  ÏJevient  roi  d'Angle- 
terre, XLVII,  379.  Ordonne  à  luus 
les  ecclésiastiques  de  l'Eglise  ro- 
maine, prêtres,  jésuites  et  fiulres, 
de  quitter  les  pays  de  son  obéis- 
sance, 4^5'  Ecrit  nn  livret  contre 
trois  seigneurs  irlandais,  XLVIII, 
i63.  Une  apologie  nouvelle,  371. 
Autre  livre  fait  en  son  honneur,  in- 
titulé Ui  Trophéet  du  nii  Jacques, 
37S,  Sa  doideur  à  la  nouvelle  de  la 
mort  de  Henri  iv;  assurances  d'à- 
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mitié  et  da  hon  accord  iomiét*  Je 
M  part  a  fambasiiadeur  de  France, 
SUX,  4i.(Z.'£j(i><^.) 

Jacques  de  CoDKTE-HFDim  poci* 
k  banniéce  du  duc  de  Bourgogne 
au  combat  livré  bue  Liégeoii  et  au 
«offlU  de  Peruvcaj  t'y  oonduii  vail- 
lamment, VII,  143. 

JiiCQDEl  (le  capit.)  «(  blc*sé  à 
■n  assaut  tiyrè  à  la  place  de  ThiuD- 
«me,X\XU,  i83. 

JlCQnes  (Je  capiu),  farraroû, 
«omomiidanl  de  UourdaD  ,  Meène 
à  faria  une  {grande  quantité  de  Ti- 

JÂcqau  CLéuEHT,  jeuB*  reli- 
gieux ob  min  icain ,  paasioun  é  1  ïgucar, 
aort  de  Paria  avec  des  lettre*  de  tb- 
Mimmandaiion  d'AcbiUe  de  Harla  j 
«t  du  cooile  de  Brieitnei  eat  intro- 
duit aupr^  du  Roi,  lui  présente eci 
lettres,  et  le  frappa  d'un  coup  de 
fouteau  pendant  que  le  Boi  les  litj 
eat  mauacré  pur  les  gardes,  XX, 
•37. 

jÀvra  (le  comte  de)  débarque 
aur  le  rivaee  d'Egypte  a  lu  gauche 
de  JoinlilUi  description  de  son 
brilinnt  équipage,  II,  ai^,  Ginscille 
•u  Roi  de  rester  eu  l'aUatina,  3i$. 

J41LLE  (la  sieur  de  La)  e't  fait 
prisonnier  par  les  Imperiaikz  dana 
une  lencontre  entre  Ârcas  et  Ba- 
psume,  XXXI,  363. 

JALiBCEB  (le  sieur  deaj,  i»m- 
aasadant  de  Gergeau  pour  la  Ligne, 
Ttnd  celle  place  à  discrétion:  est 
penJu,  XXXII,  183. 

Jambeviu,£  (  le  prciid.)  :  soa  mot 
«u  préaident  Sefiuier  iur  la  mère 
Thérèse,  XLVIll,  iSg. 

J*MET  De  TlLLlT  est  BCCUsé  d^O- 

votT  cherché  a  nuire  à  la  réputation 
de  Hafguer.  d^Ecoase,  feâime  du 
dauphin  Louis,  al  d'avoir  été  la 
cause  de  sa  morlj  dépositions  en- 
tendues cou  ire  lui,  XI,  177, 

JaaiHEET  vend  aux  Impériaux  la 
ItlacedeMontecugavolï,X\lX,3ao. 

Ji.HOa,  imprimeur  et  protestaut, 
«at  interJît^de  la  cène  par  Ifs  mi- 
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lutoT  (leHeut),  confident  da 
duc  de  Savoie  et  agent  de  (es  ia- 
tnguea  à  Paris,  XXXVI,  435. 

Jiaaia  (Du),  un  des  Seiie,at 
pendu  pour  avoir  tué  un  marchand 
de  Senlii.  XLVI,  a53. 


dé  est  tuéj  noms  des  seicneurs  qui 
T  prennent  part ,  XXV,  4"  «'  '"i'' 
(  JU^ta.  de  Tavannti.)  —  Homs  de 
ceux  qui  y  sont  ou  tués,  on  blei- 
fés,au  faits prisonniera , XXXm, 
444  et  suiv.  JWïfm.  Je  Cailil- 
nau.)  XXXIW^S";  XXXV.jBij 

XXivi.Sg. 

lia  MAC,  beau-frère  de  la  ductitw 
d'Elampes ,  se  bat  en  duel  avec  U 
Chaiileignetaye;cHusede  cedueijil 


epari: 


imprévu,  XX,  41.   D'où   1 

Ï'Overbe  de  coup  de  Jarnac,  ^i  ', 
XVI,  198. 

jAaniEU,  bailli  d'Ânnonay,  de 
concert  avec  les  habilans,  chasse  de 
la  ville  deux  jeunes  gentils bomnici 

uîne''deTOldlu,XXxïv,"3''io. 

Jaksige  (  les  eeign.  Du^  «oal 
pendus  en  place  de  Grève  pour 
avoir  voulu  porter  le  peuple  du 
Poilou  il  la  révolte,  XLIX,  |33. 

Jadbegci  ,  serviteur  d'un  bu- 
qnier  d'Auvera,  tire  un  coup  de  p>i^ 
tolet  au  prince  d'Orau)^;  il  eiltiK 
par  le  bâtard  du  prioce  et  lesai- 
chera  de  sa  garde  i  on  trouve  Sur 
lui  les  preuVfS  d'un  çumplot  foiué 
contre  la  vie  du  prince  à  la  suscitA- 
lion  .du  roi  d'Espagne ,  XLV,  »8. 
Sea  complices ,  Antonio  Yenero  a 
un  jacobin  dèi;uisé,  sont  exécatci 
publiquemeot,  aag. 

Jear  Aiai,  princB  bulf^are,  dé- 
trOne  Phrorilasj  fait  alliance  avM 
le  roi  de  Bonfirie,  dont  il  épouse  Is 
Elle,  I,  46S.  Mèconlent  de  la  pri^ 
férence  qu'avoit  obtenue  sur  lui 
Jean  de  Brieune  pour  la  tiitèle  i» 
jeune  Baudouin,  se  lia  a*ec  Tlièo- 
durad'Epirepouranéantir  l'Eaipin 
lalin  et  le  partager,  48S-  Trahi p^ 
ce  prince,  lui  livM  balsillc,  lawi 
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TileplonijapeuBpréidau 
.ua   cacnut,   el  lui  faii  br&ler  le» 

Jcui,  J87-  Oimue  aa  lille  Héléoe  a» 
tids  VaucejscliKuaaYeclui,489. 
Envahit  le  nord  da  la  ThracB ,  el 
.  vieal  assiégLT  CoasUaiiaoïJi),  490. 
£ii battu, 4(^1.  Se  déucbe  de  Vb- 
Uce  ;  asaiéije  iauliteaent  Tïurw- 
11  aveclïB  Fraaçaûf  i 


eu  liberté;  favorite  1 
deaieins,  495-  Sa  mort,  499- 

lKà.a,  cautedeMlcoUiSecfoiBe 
aa  £>reur  du  jeuiw  BauduuiD,  L, 
493. 

Jbam  n'OiLÉÀm,  cberalicr,  m 
jioie  ea  paaMat  la  gaâ  du  rbùit, 
il.  34a. 

J'EiM-Li-Boa,  coiQt«  de  Soiuoaa, 
dÉfeailarec  Jjianlle  un  petit  pont 
cootce  les  Turcs,  pour  empêcher 
■)ue  la  Roi  ne  tuiiwsiiilltde  louacA- 
té^II,  34g.  PUiwDUtwr  la  Turcs, 

*5i.  Est  mis  daai  ane  ^'lére  avec 

d'autres  sei^ueuri  priaonuiers  pour 
être  cpaduit  à  DamictLe,  agi.  Va 
'  dirs  pour  «avoir  d'eux 
conditiunsdu  traité, 
997.  RetotimBeo  France,  3oS. 

Je.ib  db  tiaits,  général  de* 
irauciioaioa;  on  lui  attribue  uu  ou* 
vrage  rempli  de  rêverii'i  mjrsuquti 
et  «Terreura  ffravea,  lequel  uit  écls' 
ter  une  querelle  cotre  les  réguUera 
et  les  sccuiien,  II,  iSa. 
■  Jeav  de  Buocbu,  évéque  d« 
Sois-Ans,  failli  cérëmaiiie  du  sacre 
<l«  Lauii  is.ll,  3o. 

Je**  as  BaiEBuB,  roi  d*  léruu»- 
l«na,  assitie  au  «acre  de  Louis  ie, 
U,  3o. 

Jeahkxii,  pape,  détourne  Phi- 
lippe-le- Look  du  projet  d'une  croi- 
■ade,  IV,  77.  SdUiciie  Charles-le- 
Sel  d'o»ïoyer  une  Uolle  au  secoiirï 
ici  chrétieiM  d'Arméuie,  78.  Se 
faitantoriier  ■  lever  eu  Funce  des 
décimes.  Si.  Eit  déposé  par  Louis 
de  BaviérEi  g4- 

Jeih,  Hurausamé  Sans-Terre,  roi 


■eatj  Bégooeavec  le  ro«de  Franc*, 
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IV,  4«.  Lui  c£da  une  partie  de  la 
NDTmBMiw;ooi»eBtuiénteà  lui  ren- 
dre homniage  de  la  couroQue  d'An- 
gleterre, 4i-  Trahit  Fhilippej  se  ré- 
euDcilie  avec  Bicbardj  reteodiqae 
le  trdoe  après  la  mort,  43.  Est  re- 
coanu  en  AoKlelerrc;  fait  Lajjuerra 
à  la  France;  demande  la  paiij  à 
quelle  condition  il  l'obtieatj  eulé- 
ve  Isabelle  d'Angouléme  au  moment 
«à  elle  alloit  se  marier  avec  le  com- 
te de  La  Marche;  veut  dépouiUer 
ce  comte  de  sou  hef  j  a  uua  eutre- 
Tue  avec  le  roi  de  Crance;  promet 
(aliafactioa  au  comte,  et  ue  tient  pas 
parole,  44.  Fait  Haui>inet  Atlbur; 
e*l  ajoarne  à  comparaître  devant  la 
cour  di-t  pairs  j  n'ose  l'y  rendre  j  est 
cundamné  à  mort  comme  parricide, 
45-  A  recours  Hu  P.pej  obtient  une 
trêve;  remet  ses  Eiats  au  Sain t-Sié-- 
ge.  ![6.  Se  ligue  avec  l'em|>erear 
OlliOnj  descend  h  La  Rooliellej  est 
défait  et  s'enferme  daiu  Partbenay, 
48.  Obiieut  une  trêve  de  cinq  aoa 
■L  retourne  en  AngleLerre,  4ç).  Ett 
oblige  par  les  barons  de  Mi^attr  la 
grande  charle,  puis  cherche  à  a'f 
soustraire  par  la  ruse  et  pat  la  force; 
est  déclaré  déchu  du  trOne^  aamort, 
5o. 

Jeu  11,  roi  de  Franoe,  fils  aîné 
de  Philippe  de  Valois,  est  envoyé, 
n'étant  encore  que  duc  de  Norman- 
die, à  la  lêle  d'une  armée  en  Bret^- 
Eie;  assiéHe  Naolei;  fait  prisonnier 
oomte  de  Monifurt  et  Teaviiie  i 
Paris,  IV,  104.  Rétablit  les  affar» 
dans  la  Gujenne,  107.  Succède  k 
•on  përcdansla  force  de  l'âge,  1  iS. 
Af;rave  U^i  maux  de  la  France:  fuit 
■rréier  et  décapiter  le  oomU  d'Eu, 
iig.  Suites  funestes  de  cette  exé- 
cution; institua  l'or<lrede  l'Etoile, 
et  l'avilit  dés  sod  origine,  130.  Ne 
peat  se  venger  de  la  prise  rie  Qui- 
ues,  dont  Edouard  s'empare  pen- 
dnnl  la  Itiîve,  131.  Sou  traité  bon- 
teut  avec  Ijliarles  de  Navarre,  ii3. 
Pardonne  à  son  tils  Charles,  tiompé 
par  le  roi  de  Navarre;  sa- prudence 
en  celle  occasion,  lai'  Convoque 
la  Etala  générani,  isS.  Est  obligé 
Ituta  diiUhéntjoDs, 


20, 
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laS.  SerepentdelaclAnmcailoiit 
ils  lué  cuTcn  te  Toide  NsTartej  le 
fait  prùODuierj  l'aveoce  poui  eom. 
battre  lei  Anglaû,  débarquM  en  Nor- 
mandie ;  CQiiToque  laute  la  noblesK 
du  rojamne;  arrive  à  Poille»;  ne 
Bail  pas  proliter  de  wi  avantages; 
Giige  que  le  piince  de  Gallei  ae  ren- 
de prûonnier,  i3o.  LÎTte  bataille; 
fïitdea  prodiaea  de  valeur,  «t  eai  fait 
prisonnier  lui-même  btbc  fbilippe 
aon  lilt,  i3i.  AnmiUe  les  décisions 
des  Etats  généraux  convoqués  par 
■on  fils  Cbarlea,  i3S.  Conclut  avec 
Edouard  un  traité  que  les  Eiai«  gé- 
nétBus  refusent  de  ratiEer,  140. 
Exécute  avec  la  plus  scrupuleuse 
elactitude  les  conditions  du  traité 
tk  BÏelij^r,  i4i.  Marie  sa  fille  Isa- 
belle avec  Jean  Galéaj,  qui  lui  don- 
ne une  somme  considérable  d'ar- 
g«nl;  réforme  les  abus;  déclara  in- 
aliénables plusieurs  comtés,  lil. 
Donne  à  son  fils  Philippe  le  duché 
de  Bourgogne,  qui  devint  le  chef 
de  la  seconde  race  des  ducs  de  Bour- 
gogne, dont  la  puissance  futsifanes- 
tea  la  Fiance,  1 44. Projette  une  croi- 
«ade:  va  se  constituer  prisounier  à 
tondre»,  on  11  meurt,  i45.  (Pnfeii 
deà  guerr.  ent.  la  Fr.  et  £Angl.)~ 
S'empare  de  la  Bourgogne  en  sa  qua- 
lité de  peljt'fils  de  Robert  11,  duc  de 
ce  pajs,  IX,  a4.  Nomme  «on  fît» 
Philippe  lie  menant  général  de  cette 
province;  ordonne  ensuite  qu'il  en 
■oit  reconnu  pour  duC;  ses  lettres 
patentes  à  ce  sujet,  iS.  {Pnlcii  aur 
la  Mec.  maison  de  Bourg.  ) 

JeiK,  duc  de  Berri,  trére  du  roi 
Charles  T  :  son  portrait,  ses  hanla 
faits,  V,  35i,  (ChriiC.  de  PisaS.)— 
Ses  enfans,  353.  Sa  cupidité,  VI, 
178.  Est  nommé  l'un  des  tuteurs  du 
jeune  Rui,  17Q-  Marche  contre  les 
tacAJn«,les  Hélait  entièrement,  igS. 
Veut  en  vain  faire  arrêter  Pierre  de 
Craon,  aoa.  Jaloux  de  la  gloire  du 
.  duc  de  Bourgogne ,  rait#naui(uer  la 
descente  enAnglelerre,  aoS.  Quitte 
la  cour,  ai4>  Etouffe  la  révolte  des 
tue&ins,  mais  non  le  mécontente- 
ment, lia.  Embrasse  le  parti  de 
3eBa-ans-Peur,  361.  Parolt  avoir 
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réussi  a  réconcilier  les  dnci  d'Or- 
léana  et  de  Bourgogne,  367.  Con- 
seille à  ce  dernier  de  prendre  la  fai- 
te, 070.  Se  relire  à  Melun  evec  la 
Reine ,  a^.S-  Abandonne  le  duc  de 
Bourgogne  et  se  rapproche  du  jeu- 
ne duc  d'Orléans,  a88.  Embrsue 
le  parti  du  duc  de  Bretagne,  iSg. 
S'approche  de  Paris  avec  ses  trou- 
pes, sgt.  Vient  a  Paris  mai^é  le 
traité ,  ig3.  Commande  les  irooixi 
confédérées  concentrées  à  Bonren; 
entretient  des  relations  sccreUi 
avec  le  Dauphin  ;  propose  de  négo- 
cier, 3oi.  Obtient  le  gouvememeal 
de  la  capitale,  3io.  Contient  m 
moment  les  factieux,3i3.  CoaseUle 
de  harceler  1rs  Anglais,  de  leur  gm- 
per  les  vivres,  mais  qu'on  ne  tïire 
pas  de  bataille  géuéiele,  3aD.  Sa 
morti  sou  oaractére,  Saj.  (  ToW, 
du  règ.  de  Ch.  ri.  ) 

Jeah  DEBiviiiE,  évoque  de  Liè- 
ge, voulant  se  marier,  est  chasié  ur 
les  Liégeoisj  se  retire  à  Uttechl, 
VII,  a4i.  Implore  lé  secours  de 
Guillaume,  duc  de  Hollande,  et  do 
duc  de  Bourgogne,  a4a.  Est  rétabli 
dans  son  éiêché,  a44- 

Jeàh  IV,  comte  d'Armagnac, éctii 
à  Jeanne  d'Arc  pour  la  consulur 
sur  tes  trois  rivaux  qui  se  diapn- 
tent  le  Saint-Siège,  VllI,  378. 

Jeis,  roi  de  Portugal,  Hts  nslmrl 
de  don  Pierre,  et  frère  de  Femand, 
a,  devient  roi,  quoique 

gicD  des  chevaliers  et  des  frères  por- 
tant la  croix  verte,  fondée  parles  roit 
de  Portugal  pour  la  défense  delà 
foi ,  168.  Digression  de  l'auteur  des 
Mémoires  ppur  prouver  qu'on  p«ii( 
quelouefois  se  faire  honneur  d  être 
issu  debïtards,  169.  Jean  défaille 
roi  d'Espagne  a  la  bataille  de  Gi- 
berrot,  173.  Descend  en,  Afrique; 
assiège  la  ville  de  Septe,  s'en  read 
maltre.et  ^élablit  laïoi  chrétienne; 
se  marie  3  Philippote, fille  daduc  de 
Laucaslre,  tils  du  roi  Edouard  m. 
174-  De  ce  mariage  naquit Exlonard. 
roi  de  Vortugal,  père  d'Jsahelle,  du- 
chesse de  Bour"0giie,  aïeule  de  Phi- 
lippe-le-Baau;  digression  looiliéfit* 
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bakua,  niMtié  lii>tarii{ue,  «ue  Vàa- 
gleleire,  i^S, 

Jeir  de  HoL&iiDK,  frérc  du  roi 
Richard  d'Anglelerre,  se  rend  au 
déB  proposé  pai  Boucicaut  entre 
Soulogneet  CuW,  VI,  438.  JoCkte 
avec  lui,  4^-  ^t  bleue,  ^ii. 

Jein,  duc  de  BuurboD,  enlre  dani 
la  U)^e  dite  du  Bien  public,  X,  335. 
IMém.  lie  La  Jtf arche.)— Ea  «bL  un 
(lespriac[pauiînatigaleurs,XI,  171. 
Obtienl  du  diK  de  Bourgogne  la 
permission  pour  ion  Gis  de  lever 
des  troupes  afin  de  se  mettre  en  élal 
de  défense,  17a  et  34^.  {imrod.) 
—  Fait  arrêter  le  seign.  de  Crus, 
aol,  un  des  familiers  du  Roi,  XIII, 
a66.  Entre  dans  Rouen^  3i8.  Ce 
qu'il  oblieDt  par  le  traite  de  Con- 
Uani,  319.  Vient  parler  au  Roi  à  la. 
_  .ge  de  Heuiily, 
villes  d'Evreiu  et 
l«Rai,  333.  Vient  à  Paris  pour 
mettre  garnison  dans  plusieurs  vil- 
les, et  empfcher  les  Bour^îgnons 
d'entrer  en  Fiance,  36g.  Se  rend 
auprès  du  Roi  avec  une  belle  escor- 
te, et  retourne  à  Cletmont  eu  Argo- 
11e,  XIV,  9.  (J.  de  Ttoyet.)  —  Se» 
préleaùODs  à  la  régence  pendant  la. 
minorîté  de  Charles  vin,  i3i.  Re- 
çoit r^péede  connétable  et  le  titra 
de  lieutenant  général  du  royaumej 
àa  réunit  au  duo  d'Orléans  pour  de- 
mander des  réformes  dans  le  gou- 
vernement, 134.  Entre  dans  ses  pro- 
jets, 160.  Vient  il  Deauiaisj  biame 
la  politique  de  Madamejquilte  brus- 
quement la  cour^  y  retourne  à  U 
aollicilalion  des  marécbaui  de  Gié 
et  des  Cordesj  consent  aux  désirs 
de  Madame,  i6ï.  Promet  de  lui 
pr^Ler  son  assistance;  éloigne  de  lui 
les  seigneurs  de  Culaot  et  Philippe 
de  Comiues,  164.  (  TM.  du  ria. 
deCh.Fin.) 

Jeu,  duc  de  Clèiea,  neveu  du 
duc  de  Bourgade,  défend  avec  hon- 
neur sa  ville  et  son  duché  contre 
l'archevêque  de  Cologne,  IX,  45i. 
Se  marie  avec  Isabelle  de  Bourgogne, 
fille  du  comte  d'Etampes,  X,  1S7. 
Fait  publier  une  joule  à  Lille  ;  prix  d« 
|#jo&le,  161. Détails  auT  les  prélimi- 
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Mires  de  oetu  f«ie,  164.  Nom*  dea 
seigneurs  qui  iadtérent  cootra  la 
chevalier  au  cjgue  d'or,  166. 

Jean  de  Cbiloes,  sufji.  d'Ap- 
guel,  depuis  prince  d'Orange,  sa 
marie  avec  CaUieriae  de  Bretagne, 
fille  de  Hicbard,  comte  d't:tamj»ei; 
le  duo  de  Bourgogne  assiste  a  es 
marine;  fêles  à  celte  oecasion,lX, 
3iâ.  Lève  des  troupes  en  Bonrgo- 
gne  pour  souienir  le  duc  d'Orléan>t 
453.  Feil  la  guerre  ani  Milanais; 
esl  obligé  de  revenir  en  Bourgogns 
après  de  grandes  pertes,  4^4'  ^^tt 
plusieurs  eens  d'armes  bourguignoiu 
pour  le  duc  d'Orléans;  vend  k  cet 
effet  une  partie  de  ses  biens,  et  s'at- 
tire le  mécontentement  de  son  pè- 
re, X  ,  aS,  (  MéiH.  de-  La  MartAt.} 
—  Fait  hommage  de  sa  principauté 
à  Louis  II,  et  lui  rend  li'iroporttni 
services,  XII,  3 18-  Sa  Ue  eninita 
avec  les  partisans  de  Marie,  et  en- 
lève beaucoup  de  places  aux  Frsn- 
Sisj  est  oondamné  à  être  pendu, 
0.  (  Comùta.  ) —  Abandonne  l« 
servies  du  duc  de  Bourgogne,  XIII, 
401.  Est  pendu  en  elligie  pour  avoir 
pris  le  parti  de  Marie  de  Bourgogne, 
XIV,  60.  (/.  rferwM.)  — Est  fait 
prisonnier  à  la  bataille  de  S.-Aubin, 
1 73.  Est  enfermé  au  chileau  d'An- 
gers, 177.  Est  mis  en  liberté,  18^. 
be  rend  en  Bretagne,  où  sa  pré- 
sence ranime  les  espérances  d'Anna 
de  Bretagne,  i85.  (TabL  du  rig.  do 


a,. , 


"■) 


Je AE-sia  s-F  ED  a ,  comte  de  NeveTB^ 
EU  du  duc  de  Bourgogne,  esl  auto- 
risé par  son  père  a  aller  faire  la 
guerre  eu  Hongrie  contre  Bajaiet; 
montretantdebravottieàla  bataille 
de  Nicopolis,  qu'il  est  nommé  jans 
peur  par  ses  compagnons  d'armes, 
VI.  '^6.  Y  est  fait  prisonnier ,  puis 
racheté,  a47-  ^  puissance  à  la  mort 
de  son  i>ére,  iS5.  Son  caractère, 
i56.  ElablilTordre  dansses  affaires, 
367.  Demande  à  entrer  an  conseil, 
358.  InOeiibilité  qu'il  y  montre;  se 
relire  de  la  cour  et  retourneen  Flan- 
dre; mais  fait  agir  ses  agens  pen- 
dant son  absence,  iSg.  Rappelé  par 
le  Aoi,  s'avance  vers  faris,  360.  X 
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(okra  m  làilWu  de*  acclMnalioa*  raj^lieleRot-deDBlnem  col^; 

du  |>raplej  vole  i  JuTÛj,  d'ob  il  la-  obtient  ion  pardon  :  retourne  «Tre 

mène  le  Duaphin;  fait  publier  qu'il  le  Hoi  et  la  Beiae  i  Paria,  983.  Fro- 

«Bt  Tenu  pour  au«mbl*[  lei£taLset  pag«  1«  idées  BnarehiqDtB  ;  com- 

Teiller  à  lasanl^rfa  Boi,  ïtii.  Artna  poiie  son  conseil  i]|l<iuc  de  Beiri  et 

lei  l'arisicDB,  fait  réparer  lei  forti-  drs  roia  de  Ifapleii  et  île  Narnrre; 

fieatioBi  -de   la   ïille,  'lôa.  Parlafja  emblémea  qu'il  distrihoe  aux   pet- 

l'autorité  avec  le  duc  d'Oiléan»;  le  sonoes  de  la  cour,  -i83.  Sacrifices 

récnncilie  en  apparence  avec  lui ,  qu'il  fait  nui  ToloDlé-  populaires, 

363.  Fait  une  Iculati'e  sur  Calaii;  184.  Mei  fin  aux  «olIicitationB  qo* 

cchoue   par   lea  intriguei   du    doc  fait  la  Reine  pour  Monlagu,  m  fi- 

d'Orléauii,  364-  Oarde  le  ^ence  aur  TOrisaut  le  irïariaf;c  de  Louis  de  Ba- 

FinBoltc  faite  pat  le  duc  d'Orléani  vi^e,  385.  Prend  h  lurintendauc* 

k  rtionneui d«  *a  femme,  mail  mé-  de  Téducatiou  du  Danphiu;  déclare 

dite  pendantiiz  moi»  lea  ntoycns  la  guerre  à  rAn;;leierrei  éehouede- 

deaCTeDRCr;  ialToduît Kcrdlement  vaut  Calais;  oblii^tnQe  prolonga- 

18  asaiiMini  dans  l'hAlcl  Barbslle,  tioo  detrére,  388.  Appuie  ouvert e- 

96S.  Communie  et  dîne  avec  leduc  Rient  tes  prétentions  de  la  fille  àe 

d'OrléaDK,  367.  Vient  prendre  place  CHtson,  épouH  de  Charles  de  !^n- 

ao  conseil  dei  princes,    et  afiecte  Ihiévie,  bérilier  du  cointe  deBloii; 

plus  d'emportement  que  les  autres  eoufédération  qui  se  forme  c;onlre 

oontrc  les  asuassiua  du  duc  d'Or~  lui,  38g.  Moyens  qu'il  emploie  pour 

léana,  369.  ForleàcoD  eotetremeilt  eonjuttr  l'otage  qui  le  menace,  390. 

nn   des  cohts  du  drap  mortuaire;  Ex  gr  que  les  primées  mettent  bal 

Bvoa«  son  crime,  370.  QuLtie  Paris]  les   armes,  3<}i.  Nécocie  de  non- 

Mve  une  armée  en  Flandre,   371.  *eau  avec  eux;  condilions  du  trar- 

Exige  que  le  Roi  apiirt^uve  eb  cob-  té  qu'il  conclut,  399.  Se   rend  en 

daile;  Tépaiid  avec  profumn  une  Flandre;  avoue  de nouTean BOn cri- 

siKilagte,  373.   S'avance  avec  nue  me,  at  accable  d'outrages  les  prïn- 

tnmée;  entre  dans  Paris,  va  trouver  ces  d'Orléans ,  3fl3.  Négocie  secré- 

le  Soi;  (temaode  que  sa  justification  temeut  avec    le  roi  d'Angleterre; 

■oit  puhliqacj  se  pmenle  ji  l'Iiâtel  obtient  de  hiione  troupe  nombreit' 

deS.-Paut  dns  l'alEemblée  solru-  ae;  attaque  la  ville  deHam;  ctfiiie 

nelle  réunie  à  cet (8êt,  373.  Exige  toute   espèce  (farran^ment,   39$. 

qiK  la  peuple  écontaaoMi  son  apo-  Abandonné  par  les  Flamands,  met 

logie  proBODCea  par  Jean-le-Petit,  le  reste  de  ses  troupes  ta  gftretè, 

374.  Acctise  Isabelle  d'être  la  causa  396.  Accompagné  d'une  escorte  an- 

de  la  Tecbute  du  Hoi;  fait  signer  à  glaise,    s'avance    rapidement    vtrt 

ce  prince  une  déclaration  qui  «em-  Paria;  y  est  reçu  avec  ivresse;  fait 

Me  approuver  le  tneurlre  de  ion  proscrire  les  princes,  sgS.  Partage 

frèrejsuscite  auprevAtTigDonvillè  les  farenTS  des  factieux;  s'empaie 

«ne  aiBdiie  dans  laquelle  il  le  fait  des  dép4u):idiciBfres;  Ate  l'épér  de 

auccombri,  37$.  Ilélsils  sur  cette  connciable  a  Charles  <rAHlTet  pour 

affaire;  onnvoqm  une  assemblée  de  la  donner  aa  comte  de  S.-Faal,  tgg. 

w^tB  qui  décida  que  rEglse  de  Assiste  atn  funtruHes  du  boneber 

France  cesaeia  de  nouveau  de  cent-  Lcgoii ,  3oo.  Détermine  le  Bni  1 

muoiquer  avec  !a  cour  d'Avignon,  marcbeF  contre  les  princes;  est  lot- 

376.  Se  rend  en  Flandre,  promet-  ce  de  négocier,  !foi.  Son  entrerne 

tanl,B  ses  partisans  de  revenir  bien-  avec  te  doc  de  Brrri  ;  le  traité  de 

xM,  177.  Pendant  qn'il  est  condam-  Chartres  eslrenouvelé;  il  se  réunit  • 

n*  i  Varii,  remporte  une  victoire  Auierre  avec  le  duc  d'Orléans;  félei 

décisive  BOT  les Liégfoia,  17^  Arrive  que  ae  donnent  cea  deux  princes, 

à  Paris  Bans  obsMchc;  né^eie  avec  3o3.  Continne  k  gouverner,  3a3.. 

!•  Reine,  >8n  Sa  tend  n  Cbanra,  RévciKeragiiaBon  dnpcuplc;)»»-' 
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voqwE  les  Etala  ■  Pari»,  So^.  Ré-  projet  de  paix  qae  ee  jiriiice  pro- 

pODie  qa'il  faitaa  Dauphin;  con-  |ioie,346.îlefuBedeieoontiTfi(HMiij 

«cille  à  (les  Essarlade  reftdre  laBal-  négodie  avecHeariT,  347-  CoDaent 

tille,  eu  lui  pToaienaat  le  pardon  ^  i  une  eatreiue  avec  le  Oaupbin; 

le  laisse  coadsnlneT   et  etécnter,  l'j  rend;  Niuccctt  aax  conmiioos 

3o6,  E;t  obligé  de  prendre  le  cha-  preitDlëes:  trslie  le  Daupliiu  avec 

peron  blanc  ,   io"}.  Craint  pour  la  reipect,  349-  ^^  '^"'^  aucuo  effort 

ihretéde  son  filsaliié;  lui  fait  quit-  pour  sauver  Pontoisej  iie  te  rend 

lerParii,  3a3.  Est  obligé  de  conses-  qa'arec  peine  à  une  nouvelle  entie- 

lirà  négocier,  309. Brouilla  un  mo-  Toe  i  Montereau;  y  est  assassiné; 

ment  avec   sa   faction  .  se  joint  ■  déisiU    sur    cet-  aisassinAt,   35i. 
.(TûW.  darè^.d,:Chm-f.  ri) 

, ,  ^...  _  r_jr  la  FlaM.  Il  obtient  de  MO  p^e  la  permis- 

dre,îio.  Reparolt  en  France;  s'a^  sion  d'allé»  en  Hongrie  conlre  Bat- 

prof^e  de  Farls;  «'en  éloi^^i;,  lais-  jaxet,  4^5.  T  mène  belle   compa- 

uni  des  garnisons  à  Cnmpiégne  et  Knie  de  gentilshommes  de  i'bâlri 

k  Soissoms  ;  répand  dea  manifestes,  de  sou  père  et  des  siens,  44^-  Com- 

3i3.Con6rineletraitéd'Arra9,3i8.  ment  if  est  accueilli  par  le  rni  de 

OSVe  le  aecouTs  de  ses  troupes  cou-  Hongrie,  44?'  Traverie  le  Dannbe; 

Ireles  Anglais,  319.  Fart  de  Dijon,  enfuit  chïTalier,44S,  Sa  betlecon- 

mcnace  la  capitale,  3i3.  Se  retire  duite  a  labatailte  Je  nicopoUs,46a. 

dans  l'Artois,  et  parott  obéir  aux  OF*  E>t  fait  prisonnier,  463.  Amené  de-- 

dres  du  n'oiiveau  Dauphin,  3i4'  £"~  '<b'"  Bagaiet,  obtient  de  lui  par  un 

tr^tient  des  relations  avec  aes'jiar-  f;«ale  soppliant  que  le  maréchal  de 

lûans  de  Paris,  3'i5.  Ouvre  une  né'  Boucicaut  ne  soit  pas  tué  comme 

gociatiOQ  avec  le  rot  d'Angleterre;  les  euttea  chevaliers  chrétiens,  430. 

recolinolt  tes  dmits  dece  priuceau  Est  mené  à  Biirie,  47"-  Envoie  k 

trdaé  de  France;  promet  de  se  àé-  Dajazet  pour  traiter  de  sa  ren^n, 

darer  son  vassal ,  317.  Marche  SUT  4?''    Obûetit   avec    beaucoup  de 

Paris,  pendant  que  le  roi  d'Angle-  peine  sa  liberté  ;  fuît  serment  de  ne 

terre  descend  en  l^ormandje  ;  pro-  plus  combattre  contre  BajaïPt,474- 

nei.daas  un  manifeste,  l'abolition  Envoie  Boucicaut  kCoDstaniioople, 

des  iinpdts;  eictb  commis  dans  les  lf-,5.  Revienl  en  France ,  et  £e  loue 

viResquise  déclarent  pour  lui,  331.  beaucoup  au  Boi  et  à  son  p4re  dek 

&ablits6n  quartier  cénéraU Mont-  conduite  de  Boucicaut,  !^^]6-{Mém. 

tons»;  envoie  un  héraut  au  Dan-  Je^oueieoul.)  —  Assiste  au  convOt 

phin,  333.  négocie  avec  Isabelle;  *H  du    duc  d'Orléans;  le  teodemailt 

il  Tours  policla  délivrer,  333,  Re-  monte  a  cheval  pour  allerauconieil, 

vient  avec  elle  à  Chartres;  parolt  VII,  33S.  Conversation  entre  M 

contracter  avec  elle  la  liaisoti  la  plus  et  le  comte  Valeran  de  Saint-Paul; 

ÎDlime,  334.  CoitdDit  la  Reioe  à  avoue  an  duc  de  Berri  qo'il  a  fait 
Troues,  j  établit  on  pnrlement^  tuer  le  duc  d'Orléans;  te  retire  en 
MOdime  un  chaticelîer,  un  connétaV  Flandre,  aSg.  ABsembls  et  consulte 

ble,  335.Entredai4lP.iriaavecIsa-  ses   barons;' assiste   an  parlement 

belle;  rétablit  le  parlement,  qu'il  d'Amiens,  140.  Assemble  des  trou' 

compose  de  ses  partisans;  fait  des  pespour  secourir  l'éiéquede  Liéçe, 

promotions  dans  son  armée,  341.  ■i^->.   'Lntt  bataille  am  Uégeois, 

Kst  obliEé  d'accorder  la  demande  ^4^.  Sonmet  le  pays  deLiégu,  i44- 

qnehlfëit  le  bourreau  de  la  ville,  Béunit  ses  troupes  de  tous  cdtéB| 

143-  Fait  révoquer  les  arrêts  ren-  va  assiéger  Eam-sur-SonnDe,  s'en 

dus  contre  la  doctrine  de  Jean-le-  rend  maître,  il^%.  Détruit  Hoell«i 

Petit,  344-  Accorde  une  trêve  de  soumet  Roye,  va  camper  devant 

trai»  semaines,  à  la  médiation  dn  Moutdidier;  est  abandonné  par  se» 

•Ik  de  Bietagne,  34S.  Souscrit  an  Flansandi;  Teloume  à  Arras,  vient 
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à  CÎMiK,  349.  Hu>iiue  d'elle  t 

" — ià'PootoiMjïnU'eiPariBjf 


BUd 


.DwlLre  Je  Saïut-Cloud,  aSo. 
jireDiJre  le  duc  de  Bar  et  Jacques  de 
La  Riïiére  pal  les  buuchïca  i  ses 
ordres;  se  relire  dans  son   pays, 
laissant  plusieurs  seîgueurs  de  aan 
MtuI  auprès  du  DaupTiin ,  iS?-  Ap- 
prenant que  le  Koi  et  les  princes     j,toyes, 
oui  résolu  de  le  détruire,  assenibU     de  Cba: 
«es  troupes  pour  msTcher  vers  Pa-     dans  Fi 
ris;  fait  prendre  Pierre  desEssarts,      ciera  de 

et  luifaitconper  la  tête;  détails  sur  cre  des  prisons,  399.  Leâuccnie- 
■on  supplice,  donnés  par  le  Journal  moigue  quelque  mécontentement, 
de  Paris,aS3.  Vieuloocuper  S.-De-     3oo.  Reprend  Compiègne    par  le 


Tance  Ters  Paris;  se  place  au-do- 
susdeS.'Marcel,  qu'il  f&it  occnptr 
par  Heclor  et  Philippe  de  Saieose, 

iSy.  Se  retire  à  Moutltérj;  eUToie 
tous  ses  Picards  occuper  les  fron- 
tière» vers  Montdidier,  et  les  deux 
frères  Saveusçà  Beauvais,  ago.  6'en 
V»  eu  Bourgogne  ;  aiéae  la  Rein«  à 
Ttoves,  391.  Revient  près  du  pont 

_._/.. ^,,9,.Faitso,.,emrée 

;ree  de  nouveani  olfi- 
rojaumc,  ïqS.  Uas. 


Tille  à 


e  Eaau 


md  de  : 
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dans  l'espoir  de  lui  faciliLei  1 
trée  dans  cetle  vîUej  quitte  Saint- 
Denis,  où  il  Inisae  garnison,  a5g.  Eu- 
voie  Enguerrand  deBournimiille  et 
Lsmon  deI>aunoy  ii  Soissone;  Ée  re- 
tire en  Artois ,  garnit  toutes  les  pla- 
ces, appelle  auprès  de  lui  tous  les 
seigueuTH  de  Bourgogne,  a6o.  Après 
la  paix  d'Ârras,  retourne  en  Bour- 
gogne, 168.  Va  trouTer  le  roi  d'An- 
gleterre à  Calais,  a7(>.  Réunit  ses 
troupes,  el  se  rendf  à  Lagnyj  ne 
pouvant  aller  auprès  du  Roi,  re- 
tourne en  Artois,  aSo.  Ses  partisans 
raTsgeut  la  Picardie,  le  pays  de  Vi- 
meu  el  de  Santersj  quelques-uns 
sont  faits  prisonniers  et  suppliciés, 
aSi.  Le  duc  réunît  de  nouTeau  tou- 

tie  vers  Âmlena  sous  la  conduite  du 
seigneur  de  Fosseuxj  se  rend  lui- 
même  à  Beauvais,  383.  Force  le  châ- 
teau   de   Beaumont  à  se  rendre  i 


3o6,  Se  rend  avec  la  dame  de  Giac  à 
Melun  pour  traiter  de  la  pais  STee 
le  DauphiD  1  conditions  de  cetle 
paii  jurée  do  part  et  d'autre ,  3oj. 
Mène  le  Bot  et  la  Reine  à  Troycs , 
3qS.  Commentilesl  lui-même  arae* 
né  à  Moatereau  par  Tann^uy  D« 
Cbastel;  récit  de  sa  mOEt ,  Sof). 
(We'w.  lit  Fenoi.)  —  Fait  Iraornoi- 
ter  le  corps  de  son  père  à  la  Char- 
trtuie  de  Dijon;  par  son  économie  - 
rétablit  l'ordre  dans  ses  sfi&ires; 
marie  la  fille  Marguerite  encore  en- 
fant uu  dauphin  Louisj'se  déclare 
fcnnetni  personnel  de  la  Reine  el  d« 
son  amant  le  duc  d'Orléans,  IX,  3i. 
Tableau  de  la  France  désolée  parla 
faction  populaire  dout  ilestle  che^ 
33.  Sa  tnorl  fatorise  les  projets  aA- 
bilieux  de  Henri  t,  roi  a' Angleter- 
re, 34.  (PrécU  de  la  sec.  nuiiton  de 
"  'g.  )  —  Caraelère  de  ce  prince 
-    —'-■-'  —  -lupçonneui; 


,  subtil  _    _  . 

1;  Bssié|;e  Pontoise,  qui  lui  sa  conduite  à  la  bataille  de  Nicopo- 
DuTre  ses  portes;  en  donne  le  com- Jisj  sa  captivité,  147.  Secourt  ton 
mandement  àUIsle-Adam;  passe  a  Vieau-frère  Albert,  duc  de  BaTière, 
Meutan,  384-'VientcamperàMont-  i^H.  Défait  1«  Liégeois;  prend 
rouge;  envoie  des  partis  jusqu'aui  pour  enseigne  la  croix  de  S.  André; 
portes  de  Paria,  385.  Va  camper  à  mène  fi.ooo  cbeTaux  en  France; 
Monllhéry;  se  rend  maître  du  cLâ-  obtient  le  gouvernement  ;  fait  tuer 
leau,  bloque  Corbeil,  386.  Entre  le  duc  d'Orléans,  149,  action  que 
dans  Chartres  ;  envoie  chercher  la  l'auteur  des  Mémoires  blâme  beau- 
Beine  ^  Tours;  commande  sousjon  coup;  comment  Jean  augmente  set 
nom,  387.  Veut  punir  Hector  de  Sa-  domaines  et  périt  a  Montereau,  i5a. 
veose  ,  un  de  ses  paitisans,  qui  a  Forte  les  armes  de  France  et  de 
prisetballujacqueville,uu  des  gens  Bourgogne  écarlctèes,  et  y  ajoute 
de  son  lidlïl;  part  de  Chartres,  s'a-     celles   de  Flâudre  j   son  mariage, 
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iSi.  Annoiries  de  MaTRDeriie  de 
Haiainl,  w  femme,  iSi.  (  Introd.  ] 
—  Hédt  lODcbant  la  mon  de  ce 
prince ,  a^?'  ^"^  prtacipales  ao 
lioDE,  349-  Quelles  furent  les  suitea 
dt  U  mort,  35o.  {La  Marche.) 

Jui  (mallM),  un  des  meilleurs 
coDlerriiiïers  d'Orléans,  fait  beaa- 
coup  de  mal  aux  Anglais,  et  se 
ii«<[ued'eui,vni,3(S. 

JuK,  duc  de  Calabre,  est  marié  il 
Jetcne  de  Boorboit,  Elle  de  la  ateuc 
du  duc  de  Boureogae  et  de  Charles 
de  Bourbon  ,  I X ,  404.  Place*  remi- 
Kl  au  duc  de  Bourgggne  par  suile 
de  ce  mnriagej  têtes  a  cette  occa- 
Bim,  4oS.  Soutient  que  la  aouvells 
da  1b  Diort  du  comte  de  Charolaia 
estfduise;  consBilUd'altendred'ai]- 
irn  nouTclles  de  la  bdUille  de' 
MniiLiy  ry,  et  propose  de  se  retirer 
Têts  le  duc  de  Bourgo^e,  X,  aji. 
Eat  d'avisavecle  comte  de  Charolaii 
de  ^lUtuivre  la  guerre,  1^.  {Mém. 
àt  La  Marche.)  —  Joint  l'armée 
des  princes  li|^éa  j  noms  des  sei- 
Uneârs  qui  l'accompagnent,  XI, 
Ml.  {Mém.  de  Condjitt.)  —  Par  le 
liaiU  de  Contlans ,  obtient  une 
grande  eomme  d'argent  tt  des  gens 
de  ijoerre  à  sa  solde  ,  Xllt ,  3 1 9.  Sa 
rtad  auprès  du  duc  de  Bour^gue 
pour  lui  demanderas  lille  enmaria- 
^,  di3.  Meurt  de  la  peste  k  Nau- 
cj,  435.  {J.  de  Trofen.) 

JuX  DB  LDIBHBODaC,  seigii.  ds 

Hautbourdin,  se  rend  maître  de  Pe- 
ronseetducomle  de  Neiers,  XIII, 
îiî. 

Iui-Fb^débic  ,  duc  de  Sase, 
eaibraue  avec  cbaleur  lea  oplDJons 
de  Lalher:  envoie  un  dé&  insolent 
iTEoipereur,  XXVllI,  i.  Est  dé- 
faiut  perd  lea  Etats,  a. 

Jeii-Geosges  de  Brandebonrg, 
îRé  de  !■}  ans,  est  élu  évêque  de 
SLiasbourg  pai  les  chanoines  pro- 
ieslansj  soutient  cette  élection  |)sr 
le  droit  des  «nues;  délads  à  ce  su- 

-       .84 


Compi^gne,;  meurt,  SaS 

Jeik-le-Fetit,  cordelier,  pronon- 
ce en  chaire  l'apologie  du  duc  àv 
Bourgogne,  et  justi&e  l'oSsaBBiiMt  du 
duc  d'Orléans,  VI,  a73.Tiaiuda 
cette  apologie  cilù  par  le  moine  d« 
S.'Deuis,  174- 

j£ii(  Il  uE  MoaxroRT,  duc  de 
BreMae,  se  rend  k  Amieiis  auprès 
des  uucs  de  Bourgogne  et  de  Bed' 
fort ,  avec  son  frère  le  comte  de  Bi- 
cbemontj  se  lie  avec  eus,  et'paie 
6,000  livres  à  Bedfort  pour  les  frai» 
de  son  TOjage,  VIII,  14.  Attaqua 
a  l'imprOTiste  par  les  troupes  du 
duo  de  Bedfort,  entre  en  négo- 
ciauon,  et  adiiére  de  nouveau  au 
traiié  dcTrojes,  39. 

j£ÀH  DB  TioiEs,  un  des  cbefs  d« 
la  milice  rojale,  à  la  tête  d'une 
troupe  de  bouchers  âe  présente.de- 
vant  le  Louvre,  oii  le  Dauphin  de- 
meuroltj  sa  troupe  crie  au  prince 
d'éloigner  ceui  quiU  corrompent, 
VI,  3oe.. 

Jeui,  quatr.  Bis  de  Charles  Ti., 
épouse  Jacqueline,  bile  du  comte  de 
HBinaui,,beuu-pèce  du  duc  de  Bout* 
gogne,  VI,a63. 

Jean  de  Sehodks  prêche  le  jour 
de  la  canonisation  de  S.  Louis,  II, 
407- 

Jeim  di  Vèki  somme  la  garnison 
française  de  S.'Dié  de  se  rendre, 
et  la  torce  à  capituler,  LI,  ai3.  Se 
retire  sur  le  bord  de  la  Moselle  a 
l'approche  de  l'armée  du  Itoij  fait 
des  courses  aux  environs  de  Bom- 
be r  vit  liers,  laS. 

Jeiuke,  fille  unique  de  Baymond 
vil,  comte  de  Toulouse  ,  destinée 
par  le  traité  de  Paris  [laaQ]  pour 
un  des  fils  de  la  reine  Blanche ,  II , 
37.  Est  remiae  à  celle  princesse,  cjui 

charge  de  son  éducaliun,  38.  Ac- 


rsK 


iSo. 


.e  de  Foitiera  s< 


Je»,  duc  de  Tour 


1.  Gis 


(le  Charles  vi ,  pressé  pat  le  oonne- 
lablï  d'Armagnac  de  se  rendre  à 
Paris,  en  est  empêclié  par  le  duc  de 


,  sœur  de  Ladislas,  loi 

de  Napies,  succède  à  son  frère,  et 
se  marie  â  Jacques  de  Bourbon,  ca- 
deide  cette  famille,  VI, 3i6. 

Jeanne  de  Chaiilloh,  épouse  du 
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oomH  d'Ateagou ,  acooaipagae  sod  ariGcai)  da* Ue  de  la  mMalUe  qu'tb 

amtj  à  Tunu,  II,  i5o.  ttil  frapper  «n  CBToysBt  ie  jcnm 

JiiiiKE-Li-BoirEDiB,filled«Gaf,  prince  da  Navartc  auprn  de  CoK' 
«ecoBd  bis  d'AiiUf  II,  duc  de  Bre-  goj,  i3S,  S«  décide  malgré  sa  rép» 
tagne,niaTiée«Cliatlesd«B1où,Iie'  ){iiaBD«  kpaioltreà  lacDur;iei«ldl 
VeUde  PhiUppedï  Valoii.IV,  lOi.  Bluis  arecleprinceaoDliketleptn- 
AppreDd  la  u»plivllé  de  wa  mari,  et  M  de  Coudé  son  neieu^  i4i.  Mnn 
le  met  à  h  iStt!  de  Kin  parti,  iiS.  pretqueiubiieroem  àlaieiliedalna- 
{PréctÊ  des  guerr.  entft  la  F*r.  et  TÎage  da  aonlilB;  loupçofisdVApoik 
/'^'r^/.)'-Giigae  toutes  les  TDJ;t  du  lonuement  dÉmenUs  par  Gaillard 
conseil  de  ion  mari  pour  l'enlrlthier  «sa  médecin  urdinaireii^S'Cnl'W.J 
'»  la  K'Krre,  itl6.(!Hém,  lur  Du-  — SoDTojsg«lNérBa,m  i&â8,da»- 
gueiH.)  ne  dea  suupçons  k  Montluc ,  XXil, 

JiAHRB,  reine  de  Naples,  publie  347.Elle«eread  àBe)-i;eTacet  paM 

uae  relation  sur  la  mort  du  jeune  la    Dotdogne  ,   iSo.   (  Comm.  A 

Atldrédellmigrie  ■Quéj.oui.VI,  Montluc.)    XXXW,    318  —Opl- 

175.  Est  prolej;ée  par  les  papes:  aionsdei  auteursconteiii|ioi'aiBi>ot 
vead  Aviguon  à  ClémEutTi  ;  prend  les  causi^s  de  sa  mort ,  SLV,  ^1. 
pour  quatrième   époui   le    prince  (^VEstoUe.) 

Olhun  de  Brunswick;  adopte  d'à-  -  Jevine  oeFntnce,  fille  de  liOaii 

bord  pour  lils  et  héritier  Charles  de  >i  ci  femiBe  du  duc  d'Orléans,  in- 

Dur.is  j  menai-é»  par  Urbain  Ti,  de>  plore  madame  de  Bcaii|ea  pont  son 

Tient  la  principale  cause  de  la  no-  mari  ;  ses  deux  lellrcs  à  celte  prn^ 

raination  de  Clément  tu;   ado[ite  cesse,  XIV,  180.  8e  présente  de- 

cnsuiu  pour  fila  et  héritier  Luuia,  vaut  leHoi  en  habit  de  deuil,  ethi 

duc  d'Anjou,  fràre  de  Charles  *,  detnande  la  liberté  du  dtic;  sondis- 

176.  Se  réfugie  dans  le  chiteau  eoorF ,  i8g.  {Tail.  du  régn.  de  Ch. 
Wenf;  se  liïre  h  Charles  de  Durnsj  riii.)  —  Ilaisous  qu'elle  oppOMsai 
Mt  dcjiouillée  de  ses  hubils  royaux,  coBseillers  du  Roi  dans  rufiaire  dt 
«nferinée  dans  le  ch&icau  d'ATersa,  la  dissoliition  de  son  niariage ,  iy, 
puis  étranglée,  ïOu.  i3.  Sa  conduite  uobte  et  ferme  dans 

]B*ai>e  DE  BoGLoaiTE,  épousedu  celte  aHaire.   li.  Elle  reçoïtaTcc 

duc  de  Berri,  sauve  par  sa  présence  tranquillité  l'arrêt  qui  la  prive  «Fan 

d'esprit  Us iuurs  du  Boi,  VI,  iBa.  é|ioai  et  (l'uoe  couronne;  s'éublil 

Jearke,  duchesse  de  Bretagne,  à  Bourges,  oil  elle  ruttitae  l'oidtt 

fille  du  rui  Charles,  vient  à  Paris  des  Annonciades;  meurt  au  boatde 

Tuir  Ii>n  përe,  sa  mère,  et  le  duc  de  quatre  ans,  pleurée  des  pauvres,  i5- 

Guyennesao  frérej  counnenl elle }■  ^TBil.  durign.  dt  Louis  xii.) 

est  reeuej  dons  qui  lui  sont  faitii,  JeiasE  de  FsLncc,    épouse  d« 

Tilt, 413.  duc  de  Bourbon,  meurt  fort  reent- 

Jeinne  de  VenoSME  accuse  Jac-  tée  dans  ion  cbiteau  de  Honlii]; 

00*8  Cotur  d'avoir  emiroisonnc  Aanés  XIV,  101. 

',    Suret;   est  condamnées   lui  laite  Jeikhe  n'Aac  :  sa  ilévotion,  son 

amende  honurahle,  VIII,  S7.  amour  pour  le  traviti),  sa  doucear, 

jEtlflre  d'Arracov,  lante  du  coi  «a  timidité,  ses  extases;  refuse  li 

Ferdinand .  sniive  la  vie  aux  iîis  dit  main  d'un  jenne  homnie  cpris  de  n 

comte  de  Moiiloii'c,  qoe  le  penplo  beauté,  VIII,  44-  ^"■*'   l™'*  '^'  ■ 

de  Saples  veut  laite  m'onrit,  XIV,  résolution  au  commandani  de  Via- 

3io.  couleurs  ;  obtient  de  Ini  d'être  con- 

lemnED'ALsstt,  reine  de RïivBr-  duite  au  Boi;  parolt  à  sa  cour,  k 

re,  C[iibra3sc  Ouverlemcut  le  pnrti  feconooitdans  lafonle,  lai  parlera 

de  la  reiifjion  protestante,  XX,  lîa.  «ecret.  s'expiïme  arec  assurance sor 

Annonce  aut  troupes  protestantes  ta    mission,   est   mise  à   ptusiems 

■^'ellcesidvcidée  il  htre  tousiessa-  épreuves;  obtient  des  p»ges,  des 
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iavjtfi  t-dm  ntav»  et  an*  baanié-  Son eqtreTH  avec  Dunoù,  i64.£i»- 
TVi  arrive  JctauiQclcuis  avec  une  tre  dk'iuîoie.  duM  U  vilU,  it>3i. 
armée  4e  to.ooo  iionmm,  4^.-£ik-.  Fait  i«itraaaAet  k  Tilbot  lt«  hi- 
Uetlaiu  la  ville  avec  un  convoi;  ett  rwila  qa'il  a  fails  pritonniria,  et  le 
lefae  conoM  uu  eoioyé  du  ciel  ilcûe  an  cooibal,  iti£.  Vaavca  Dt»- 
par  ka  Orléuoais,  el  ngardée  com-  nuiaou  deTaal  d'un  nouieau  ooiiTOi 
ne  naa  m^icieuDc  par  Ici  ADgIaia,  de  vivrci,  4u't!lla  luil  eOLrar  àam» 
^6.  (tou  «rivée  cbauge  U  face  de*  la  ville  à  la  vue  des  Auglaii,  i6S. 
afiâïrea;  elle  ne  pritael  pat  qu'un  Court  aeiiHirit  Us  FiBD^is,  tftà  li- 
pourauive  Ssfiulck  ;  va  trouver  le  trenl  aiwaul  h  la  baaiide  â.-Lotip  «t 
Hoi  pour  la  conduire  a  Beims;  l'y  s'en  rendent  roallrea,  )G^  Rentre 
Bténe  ■Dqljjré  loui  las  obaUclei  qu'on  avvo  mi«  dans  OrléaDa.  oii  l'on 
lai  appojc;  au  buul  de  17  joora,  et-  rend  gritcea  a  Uieu  dnns  lonici  les 
liate  wt  «acH  du  Roi,  47-  Itemande  igVuei  puur  osila  vicloire;  ooMcil- 
k  pemÙHiaa  de  relournci  dans  la  1*  aoi  cheb  d'ttltaqotr  la  bwllde 
ohaumiére  de  Ml  vieux  païens;  S.'Lauient;  s«  lenit  ■  l'i  bsalide 
obéitau  Roi,  ifuilui  oidoonede  tel'  dea  TournellFS;  somme  Glacidaa 
ter;  ne  dirige  plni  les  opératioii*,  de  té  rctiier,  i^o.  Va  avec  an  pe- 
la b«rae  à  czécutei  laa  ordres  del  lïl  nniabre  planter  son  élsiMlard 
générBas  «t  k  exciter  l'ardrur  de*  aur  ce  boulevard;  est  obligée  de  te 
aoldali,  4<t-  ^'^  faite  piiionnière  retirer;  marcbc  ■  grands  pas  orna- 
■OUI  lei  OMrs  de  Compiéfjne;  nérit  tre  les  Anglais,  171.  Fait  atettre  le 
lor  «D*  écbalndi  Ss.  (  Tabi.  du  feu  k  la  iMetide  de*  Au^ustias;  est 
rig.  deCh,  ru.)  —  Ses  parensm  blessée, et Taraenée  à Orlean*;p*«M> 
oceapatioas,  son  ige,  iSo.  Ella  la  Loue,  1^1.  Fait  allaqaec  le» 
va  truuiïT  k  oommandoiU  de  Vao-  loarnelLe»  et  le  ponl;  est  de  nou- 
eoulean,  le  prie  de  lui  donner  des  veau  blessée;  fuit  coaliser  l'aS' 
aimes  e)  dea  uoupes  pour  tfu'elle  aaul;  monte  à  cheval,  173.  Adresse 
aille  fora  lever  le  sié|;e  d'Oilcaiu;  >na  prière  a  Diea ,  174-  l'ait  drc^ 
eM  réfutée;  insiste;  anncince  an  scr  ivs  écbellrs  daoj^  les  lo-s^  4> 
oooimaadunt  qu'au  noramiL  ui|  aile  boulerard  et  btîkter  le»  tonmetlea  ^ 
parle  le  Dauplu>  vient  de  faire  une  17S.  Keolie  victorieuse  d"ns  la  vît» 
perle  devant  Orléans,  iSi.  Obticml  le,  où  elle  fait  ton»cr  100  lei  les  cbp- 
oe  qu'elle  denian  de  ;  i*  met  en  rou-  dics,  et  rcadie  li  Utait  deaolennel- 
tc,  arrive  à  Chiiun  sans  obstacle,  les  BCtiuu  de  gricea.  i;6.  Conssille 
■Si.  Paroit  deram  le  Roi,  lui  aif  »uj  ch^s  de  ne  pas  poarsMvra  ie« 
noBce  ta  miasica;  étonne  tout  le  Anglais  qui  s'éluigneni  ;  tait  cél4- 
aaonde  pac  ses  réponses,  i53.  Par-  brar  deux  messes  (B  pleins  eamp»- 
le  an  Hoi  ca  particulier,  i54-  Est  gne,  et  promet  qu'on  aura  une  autre 
coadnite  à  Poilieis,  int^riogéa  par  fois  les  'UBemis,  1^.  V»  trouver 
las  moRibreadu  pariameni,  piic  des  le  Roi  à  Tusrs;  se  rend  avec  te  duc 
docteurs  ea  théologie,  tS5.  Ses  ré-  d'Ateneon  devant  Jargran,  ijg. 
pODaes,  }S&.  Deouoda  une  épée  qui  Aprè«  la  prisa  de  raite  ville,  «•  se 
«t  à  Sainta-CalWcine  de  Pirrixtij  ;  nier  aa>  piéàe  da  Hoi  ;  le  prie  d'al' 
indi^aa  les  ailles  auaqueUoD  lare-  W  se  faire  sacrera  Reims,  ido,as- 
eoanolLra.  i57- Port  die  l'eitiars  a»-  snrawl  qu'une  vois  secrète  lui  ■  or- 
tnéeat  ■ioBiée;BTiiveà6Iois,  iS».  donné  de  le  conduire,  t8i.A>eni«l« 
T  fait  faire  ua  étendard  blanc,  iQo.  duc  d'Aiençon  de  ta  mon  qui  le  ree-' 
Eait  aux  cheii  cfui  commandeul  le  naee,  iSa.  Est  frappée  d'an  coup 
wége  d'OrléaM  pour  les  sommer  lie  de  pierre  dons  ks  fossés  de  lergeau) 
1»  lever,  «t  If  ur  aonoBcer  rfu'ella  les  i83.  Becuil  les  soumixsion*  du  conv- 
y  faecara  »'ih  ne  k  rruknt,  161.  te  deRichemont.etlui  paidoon*  au 
Ame*  devant  Ortëani ,  j  1m\  en-  non  da  itioi .  1 85.  Conseille  au  àaK 
tm  Iv  GOuvet  qis't^a  amJoe,  iGï.  d'AletMoa    d'uttaquer   ks   Angloif 
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liai»  kl  pUincB  de  Pataj,  187.  Co»-  conmimkiaiiTantisencLeBOBtn 

iciUeau  B.oi  d'allsr  droit  à.  Keims  ;  le  bedeau  delà  patuisse,  qui  menu' 

eicile  la  curioailé  et  l'admiration  uoit  pas  réguliècemeal  les  oompliti) 

de  toualcagucctieiB,  igi.Seoieteit  on   la   voit    demeurer   loDg-lemia 

route  pourBïims  avec  le  Ru,  193.  daiu  des  aoctes  d'extases;  m  dévo- 

Sa  conduite  pieuse  et  réservée  peu-  lion  devient  ua  sujet  de  moijnai* 

dant  la   marche ,    19^.  Est  ifavû  pour  ses  compagnes  ;  son  ezaluuni 

qu'on   reste  devant  Troyes,  pro-  pourle  pBrLirO}raliBl«,334'Lesp[0- 

mettaalquedansdeuxoutroisjoiirs  Tiacea,  les   villes  et  le»  bamcmi 

i«  ville  sera  rendue  de  gré  ou  de  élaientBlorsparMgcsenlrele«bam> 

force:  monte  à  cWal,  fait  faire  gaigaons  et  les  annaonacaj  les  cs- 

loos  Us  piéparalifs  d'un  siège,  et  laus  même  de  ces  deux  partis  as 

aces  déiDOUStratiuns  améue  les  faisoient  ta  guerre  eniie  eux,  i35. 
itans  de  Tiuy  es  a  capituler,  199.  Ceux  de  Domremy  revoooienttoii- 
S'oppose  a  ce  que  les  Anglais  et  la  veut  blessés  et  tout  en  Miigi  t^ 
BourguigDODB  emmeneut  avec  eux  de  Jeanne  d'Arc  quand  le  roi  d'Aa- 
'  leurs  prisunuiers;  entre  la  première  gleterre  fut  proclamé  lot  de  France 
dans  la  ville,  30U.  Presse  le  Roi  d'al-  a  Paris  j  son  aversion  pour  le  pwli 
1er  à  Reims;  devance  l'armée,  soi .  anglais;  la  cause  de  CWles  vit  lu 
Entre  dan«  cette  ville  avec  le  Boi,  paioll  la  cause  du  Ciel  même,  i36. 
30a.  Asiisie  au  sacrej  tombe  aux  Première  [éïélatÏDn,qui  lui  fait  pra- 
pieds  du  Roi,  qu'elle  arrose  de  lar-  dre  l'engagement  de  consacrer  i 
.mes,io3.  Sa  conversatiun  avecUu-  Dieu  sa  virginité,  137.  Autres  apps- 
uois,  auquel  elle  témoigne  le  désir  ritions  rapportées  par  elle-même, 
de  reLourner  auprès  de  ses  père  et  qui  la  pressent  d'aller  au  secours  da 
méie,  i07.'VieDtà  La  Chapelle  prés  Roi,  339.  Convaincue  de  la  vérila 
de  Saiot-Uenis  avec  le  duc  d'Aleu-  de  sa  mission,  elle  n'est  efirajée  ni 
çon  et  autres  chefs  de  l'armée ,  ai4-  par  les  périls,  ni  par  les  di&cahà 
Veut  aller  attaquer  Paria,  ai5.  Est  de  l'entreprise;  les  mots  qui  loi 
ble^e  d'un  trait  dans  les  foisès,  et  écbappenltur  ses  révélations  etnr 
ramenée  à  La  Chapelle  ;  détails  sur  sou  projet  doiment  des  inquiètada 
cet  asi;aut  par  le  Journal  de  Paris,  à  ses  païens ,  a^*^.  Ils  la  veillcut  de 
316.  (  /Méin.  CORS,  la  Pue.  )  prés^  la  famille  de  Jeanne  d'Arc  est 
Dimcultépour  reconnoltre-la  vé-  obligée  de  cLerchei  un  asj'leàneuT- 
rité  sur  des  circonstances  impor-  cbiteau;  récits  divers  sur  te  séjour 
tantes  de  la  vie  de  Jeanne  d'Arc,  à  et  tes  occupations  de  Jeanne  d'Irc 
cause  des  documeus  contradictoiies  dans  cette  ville,  34'-  ^'^  s'exerce  1 
qui  nous  restent;  les  chroniques,  monter  à  cheval,  dispute  le  prix  de 
Us  grosses  du  procès,  les  auteurs  la  course,  combat  avec  desespècd 
même  ne  s'accordent  point  sur  U  de  lances,  fait  assaut  contre  dessr- 
dale  précise  de  eb  naissance,  a3o.  hres,  343-  Son  impatience  de  it- 
11  parult  toutefois  constant,  d'après  tourner  à  Domremj  ;  les  excès  COD- 
sa  déclaration,  qu'elle  .naquit  en  mis  par  les  bourguignons  dans  a 
i4ro  ou  141 1.  Condilioa  de  ses  pa-  village  exaltent  plus  fortement  son 
rensj  lieu  de  sa  naissance;  sa  fa-  îmaginalionjellerefusededonnei» 
mille,  33 1.  Détails  sur  les  premières  main  a  un  jeuqe  homme  qui  la  de- 
années  de  sa  vie  ;  son  éducation,  ses  mande  en  mariage  ;  procès  à  ce  in- 
occupations, sa  dévotion,  sa  pitié  jet,  i44- ''^^°'"^'^'*=  ^^  ^ '^'''nl'l 
active  pour  les  malades  et  les  mal-  gagne  son  procès;  obtient  desesjw- 
heureuE,  a3i.  Tte  V arbre  àet  fée»  ;  tens  d'aller  chez  son  oncle  Jean  I^- 
procession  qu'on  y  l'aisoit  tous  les  part;  s'ouvre  à  lui  sur  Bon  desteia 
ans,  a33.  La  piélé  de  Jeanne  d'Arc  d'aller  à  Vaucouleurs:  lui  parle  avec 
augmente  avec  l'âge;  elle  jeûne  plu-  tant  d'assurance  qu'elle  le  peisaa- 
sieurs  fuis  la  semaine,  se  confesse  et  de,  %^.  Prend  les  babiu  de  sua. 
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«Htcle  eise  rentl  à  Vauconlcan  ;  est  la  cODfîance  aa  Roi  cL  à  ae*  min»- 

-admùe  avec  beaucoup  de  peine  Ue-  très;  prophêlîei  lépandoes  sur  elle, 

TBiit  Baudricoart:  déiail  sur  cette  164-  tat  inlertogee  par  dea  théot[>- 

■eatrevue  d'après  la  dépoaitinn  du  giena;  eat  coUfiée  à  la  garde  du  mal- 

témoia  Bertrand  de  Puulaagj^ ,  ■à^G.  .  ue  de  la  maison  du  fioi:  aasiate  à  la 

Malgré  la  traitemeol  de  Baudricourt,  messe  dam  la  chapelle  du  Soijl'ac- 

-Tcate  inébranlable  dans  son  projet;  compagne  daiu  ses  promenades;  re- 

jreduufale   de  prières,  s'impatiente  çoil  un  cheval  du  ducd'Alençon,  365. 

des  retards;  prie  tous  ceux  qu'elle  t>es  reparties  j^qusDles  à  des  quea~ 

voit  de  la  mener  auprès  du  Uau-  tioDs  indiscrètes,  3G6.  Sa  virginité 

Ïhin  ,  3^7'  Répond  aux  questions  est  constatée  par  des  matrones,  967. 
e  Baudiicouit  et  liait  par  l'ébreu-  Elle  est  chargée  de  conduire  uu  cou- 
ler, 34s.  Prend  la  résolution  de  par-  voj  a  Orléans;  déBi|;ne  elle-même  la 
tir  à  pied;  se  met  en  route,  revient  forme  d):  son  étendard;  faitdeman- 
lur  lea  pas  ;  rencontre  Jean  de  No-  der  une  épée,  qu'on  trouve  au  lieu 
Telonpont;  sou  entretien  avec  lui,  indiqué,  a68L  Se  rend  à  Tours  pouc 
a49-  ^B  naïveté,  son  ton  d'inspira-  presser  le  dépact  du  convoi;  fait 
tioQ  enlialuent  ce  genlilbonime  ;  partager  son  ardeur  à  toutes  les 
«lie  va  à  Nsncj  avec  son  oncle  an-  ironpe«,  369.  Son  discours  aux  gi>' 
prés^  duc  de  Lorraine ,  aSo.  Son  néraux,  quaud  «Ile  s'aperçoit  qu  ils 
«atrevue  avec  ce  duc,  sSi.  Obtient  l'ont  trompée  sur  la  roule  qu'elle 
enfin  de  Baudrïcourt  des  lettres  avojt  conseillé  de  prendre  pour  al- 
pouc  URoi;  opinions  sur  les  molils  1er  A  Orléans;  établit  et  fait  respec- 
qui  délerminéreni  ca  gouverneur,  ter  son  autorité  ;  paroles  qu'elle 
aâi.  Jlecoit  des  vètemens  d'hom-  adresse  à  Dunois  au  sujet  du  capi~ 
mea  de  divers  habiians  de  Vaucou-  taine  anglais  Fnistuf,  170.  Sa  pro- 
leurs^  escorte  de  Jeanne  d'Arc,  3S3.  meise  de  secourir  Orléans  est  ac- 
Se  met  en  route^  étonne  tout  le  compile;  inquiétude  que  sa  présen- 
moadepar  sou  assurance,  -àS^.  Var-  ce  cause  aux  Anglais,  qui  la  traitent 
vient  à  la  faire  partager  a  ces  com-  de  sorcière,  17  1.  Eat  blessée  dans 
pagnons  de  voyage,  que  lesdangers  une  attaque,  tombe  évanouie,  re- 
de  la  roule  inlimidoienl,  356.  Sa  vient  à  elle  ;  sa  retire  à  l'écart  poiw 
Bwdestie  en  impose  a  ceux  a  qui  la  prier  j  retourne  a  l'assaut;  emporte 
béante  inspire  des  désirs  coupables;  uue  bastille;  empécbe  de  poursui- 
te voit  dans  les  précautioua  qu'on  vre  l'ennemi,  373.  Sept  jours  après 
prend  pour  cacbecsa  marche  qu'un  son  arrivée  à  Orléans,  les  Anglais 
retard  inutile  apporté  i  son  entre-  sont  obligés  de  lever  le  siège,  a;3. 
prise,  357.  Aiiive  à  Fierbois,  et  de-  Elle  insiste  pour  qu'on  aille  à  Reims; 
inande  au  Roi  la  permission  de  se  sa  leltreauducdeBourgogne,é(:rile 
présenter  devantlui;  varendregrà-  le  jour  même  du  sacre  du  tloi,  pour 
ces  à  Dieu  dans  l'église  de  Sainte-  le  presser  de  se  réiïoncilier  avec  ce 
Catherine;  si  dévotion  particulière  priuce,  374- Voit  arriver  dans  cette 
pour  cette  sainte;  on  lui  permet  d'al-  ville  son  père  et  son  oncle,  qui  j 
1er  à  Cfainon,  oii  des  commissaires  «ont  défrayés  par  la  ville  même; 
l'interrogent;  elle  refuse  d'abord  de  demande  au  Roi  à  retourner  dans 
répondre,  a58.Répond  enfin  qu'el-  son  village,  376.  Refuse  V^e  ré- 
le  a  deux  choses  à  remplir  :  i"  de  compense  pour  elle  et  s^  faaijlle; 
faire  lever  le  siège  d'Orléans ,  a»  de  obtient  que  les  habiians  deDomre- 
faire  sacrer  le  Roi  à  Reims,  35g.  Re-  my  soient  exemples  de  laîUe,  177. 
eoit  la  visite  de  plusieurs  seigneurs.  Sa  répousc  an  comte  d'Aïmignac, 
ijn'elle  étonne  par  son  éloquence,  qui  l'avoil  consultée  sur  les  troirn- 
sun  ton  d'inspiration  et  sa  piétè„36o.  vaux  qui  se  dispuuiienl  h  S.-Siége, 
Pdrolt  devant  le  Roi;  divers  récits  379.Est  blessée  à  l'att^e  de  Paris, 
sur  cette  entrevue,  a6t.  Inspire  do  qui  ne  réussit  point;  renouvelle  sk 
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.  ^iu«inU  de  se  relirM  ;  omMcra  sm  «rtifiee  ona  rétf  actotioa  qKM  •'■ 

■imei(l>iu]'égli>ed(â.-DeBÛ,  i£».  pu  ohuuic  par  oisaeca,  îaa.  bt 

-ïriepouruuenlanLquiitepuialroii  conduiiu  au  cimaûcre  da  l'abbajc 

Î'sursuedaunaiLauouiisigiit  de  vie  i  de  2>.-0ucn,  où  Guillaume  Eiard  h 

enbut  fait  quulqac  inuuifemeDt,  pr4che,  3o t.  Signe  de  tot^xtiatim- 

ent  baplLié,  el  uieuil  peu  apié^;  la  mule  de  rétracuiùoii ,  3o3.  lUton- 

Vucislle  au' moque  de  ceux  qui  lui  damnéaàpaaseï  leiïtLede^etjuuu 

.«upposeatdetpouToin  aumauiieU^  en  prisuDj  rit  èipuaésaui  ouU^ta 

Ta  à  Uuur^Bi  BTcp-.l*  £oi,  aHi.  lût  de  mu  gutiiient,  'iu^.  E^l  abli^ic 

cbïrgéii  de  diriger  afecle  lire  d'Al-  reprendre  les  babiu  d  hoioiue,  ]ta 

.bnt  le  ut^e  de  S.-^crre-le-MuuB-  aeuU  qu'on  lui  cùl  laiatéj  dau  w 

tïer  eldeLa  CharLLéj  contribue  à  la  pii^ou:  ta    douleur 


pti«e  de  la  premiérevillej  veutaller  qu'elle  ett  ouDdamoée  à  pem  ur 

daui  rlle  de  PraDoe,  aSi.  He  reud  no  bûclier,  3aâ.  Se  calme,  »  cas- 

à  Mehun-sut-ïèvre  auprè*  du  Rui,  tuas,  et  deDuindc  à  coiQuiuiittrjM 

(jnt  Jui  donne  des  lettrea  de  nobles-  couduiie  dans  on  cbaiiol  >ur  U  pb- 

BC)  démawfHe  Cath,  de  La  Bnchelle,  -oc  du  Vieux- Martin,  3oti.  Dcûib 

i(ai  ic  di'«it  inipirée,  iS3.  Va  à  Ug-  sut  son  lupplice,  3u8.  Accuic  l'»i- 

*luD;ia  revëlaliun  au  «ujel  de  wtLe  tjue  da  Beauvaia  d'éLce  la  ciiue  de 

ville;  bat  et  fuit  prbouuier  un  ca-  M  mort,  Sut).  Il  paroll  eu  i43Ci  ux 

pitaiae  du  duc  de  Bourgogne,  M^,  fuuue  FuccUe  ,  qui  prétend  l'êue 

fia  rend  aveC9,uoo  liommesa  (^ni-  luustruite  à  U  fureur  des  Angliii; 

pîègaD,385.  Fuit  une  aorllesurlei  délails  lur  elle,  3i  i.  En  1^40, il  eu 

&(>nr^ULi;nuu*j  eït  coupée  dans  «■  parult  une  autre  qui  avoun  m>d  Jd- 

TGtruite;  *eut  gagner  la  campagne;  posture,  in.  L'arrêt   de   réhdbili- 

est  fdite  priaounière .  186.  Joii:  des  Ulion  de  U   Fucelle  est  procDDU 

Anglaûi  a  la  nouvelle  de  cet  ÉTéue-  1  Boueù,  3i4.  Uéiaila  coucemssl 

ment;  la  Fucelle  est  conduite  ■  Ma-  su  famille;  t'aTeurii  cpi'cUe  obtint, 

ri);n;,  piiu  au  château  de  Beaulieu;  3i5.  Détails  sur  la  mai&un  de  Jeu- 

«uaie  en  vain  de  se  sauver;  est  me-  ne  d'Arc  à  DomreiD}';  le  coiUitil(C- 

nie  an  château  du  Beauref oir  près  néral  du  dépai  lem.  des  Voiifjet  ca  i 

Àe  Cambtay,  j8S.  Apprenant  qu'el-  fsitracquiiiliuDannotn  dudépant 

le  Ta  4tre  remise  au i  Anglais,  s'é-  ment,  3t6.  (  ^i^^  «ux  M^  tar 

lancedn  hautdu  duDJon  uiiellecioit  J.  d'An.)  . 
prnooDiër*;  est  re  a  fermée  de  non*        Lritres  de  nobleise  accord  Éa  pir 

Veailjpiiis  ounduile  à  Ar  ras  dans  Charles  tu  à  Jcaune  d'Arc  et  asa 

la  fbrteiesse  de  Crotoy,  et  enbo  ■  faniitle,  333.  l*i  ii  chefs  d'aeea- 

Houen,  aijo.  Eit  chargée  de  l'ers,  sation  portés  contre  leaunc  d'Arc, 

SI.  Est  interrogée  par  Pieire  Cau-  et  sur  lcsc|uels  l'université  de  firà 

an;  sa  présence  d'esprit;  sa  ter-  fut  consultée   par  le   tribunal  tt 

mêlé  dans  ses  répouses,  191.  Quel-  Boui'n,  33^.  Fiece  traduite  psc  M. 

qne^-Does  de  ces  réponses,  ig3.  Sa  Lebruu  des  CharmctAs  ;  sintenc* 

TJrgiailé  est  de  nouveau  constatée  d'absolution  et  de  jualibcatien  da 

par  des  matrones,  igl).  Sa  sagesse  et  la   Fticelle   d'Orléans,  346.  Nom 

ra  retenue  en  dëmasiiaaQt  la  mau-  de  ceux  qui  la  rendirent,  154-  ''''' 

vaise  foi  de  ses  ju;{es;  condusiuna  cestiréïsdessuiiiucrilsdem»4.la 

prises  par  le  promoteur  contre  elle,  cardinaux  de  Sobaa  el  de  Scubi», 

397.  Confond  toates  IeS  ruses  de  ses  355-  (  Piicci  rclal-  à  thaï,  dt  1. 

iBges,*agS.  En  appelle  au  Fape,  on  iFjirc.')  —  Extrait  du  journal  rédigé 

as  concile  de  Bile;  tombe  malade  par  un  bourgeois  de  Paris,  356;  ils 

parsuttc  de  mauvais  trailemeDs;  ekt  la   chronique  de  Monstrelet,  3&. 

*'         nise  à  la  <fueslîon;  Lettre  adressée  par  Hçnd 

e  menace,  i(>g.On  de  Bourgogne  sur  la  coad 

3  lui  arracher  par  deJeaune  d'Arc,  3^3.  Copii 
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lettre  fut  adirtiét  k  tous  lea  évi-  Htfi;  fçn^  le  niéme  «hiet>   i53. 

ques  de  Fiance  qui  aïoieut  adhéré  Ëcvieut  iee  Pajr(.Bjw  ap(^i  «Toii 

au  tiaité    de    Truyesj   paiagraphe  teruiiné  la  ilég(i«iiiliun  pvur  lu  irè- 

iajouia,  37H.  kilraii  de  Heu-  ve;  aconcil  banocahle  que  lui  l'ait  le 

vcuiD^  cet  auteur  éioiieuiet  Roi,  ag!^.  â'ùléve  avec  force  coo- 

du  duc  de  Buurgogue ,  38»^  de  Jt-aa  tre  i'éilit  des  moDooieB.  Soi-  (£'£«- 

Nidcr,  duminicaÏQ  alIcmaDd,  38i  ;  toiic.)  —  Est.  Dominé  directeur  dd 

de  Baptûle  Fre^ose,  do^e  de  Gè-  £lUDi^ii^  qu'il  niÉpa^e  forlpial,  L, 

nea,  Sga^  de  PbLli|>pe  de  Beigame,  |34.  {Fantai^y-Ii'/areuiL) 

384;  de  J^icq.  Mi^yer,  historien  fia-  JiuM-LF'i'UEVCi.ieaa   ou  EhhR' 

Dieod,  388;  dHeciur  Bueiius,  bia-  ueu 'auimc   d'uu  romao  en  ven 

torieo  d'Ecosae,  3gQ  j  de  Polydore  de  la  vie  de  Btru^nd  Duguesclin. 

TirHÎle,   iialica,    igîj    de   fonLu»  -Son  ouvrage  a  servi  a  composer  le» 

Hulerua,  prevâl  d'Aruheim,  3g8.  M<!iiiaire>  publia*  par  Webvre,  IV, 

(Qiwii.  de  div.  qui,  tnr  J.  d'Arc]  u,  aiuai  que  deui  auliet  qui  portent 

iiaiaEDEGnBUEiK, duchesse  du  le^£jne  uom  d'agleur,  10. 

pajia  de  Luxembourg,  ciufitëe  de  JEorynEDi  (Jean) ,  évoque,  d'Ar- 

■on  ducLé,  vient  à  Dijon  implorer  ras,  eslcburgé  par  le  dauphin  Lgnis 

Je  aecours  du  duc  de  Bourgogne,  de  répondre  wu^députés  euvojéi 

IX,3ai.  par  le  Koi  au  du~c  de  fiourgo^De, 

JiÂHSEtjnin  Lb  Pietoet'  eil  tué  XI,  a  10.  Sa  uainaauce  obscure  j  com- 

par  les  Gautois  au  village  de  Me-  ment,  il  paivivot  aui  premières  di- 

Teile,  X,9}.  .  «ailé»  de  l'Eflisei  attaché  d'abord 

JeAimi  (  le  préiid.)  est  envoyé  «u  due  de  Buur^gne.  il  le  quitte 

en  Espagne  par  If  duo  de  Ma^en-  pour  se  dévouer  à  l^uis  xi,  dont  il 

ne   pour  demander   det  lecours  ,  gugue  U  coufiance,  a34- ^^"^ ''eS' 

XXXVI,  iQj.  Est  chargé  de  pro-  poir  d'obieuir  le  chapeau  de  cardi- 

poser  au  ro<  d'Esjiagne  de  donner  nal ,  décide  le  Ruî  à  abolir  la  pragr 

rinfante    en    marisKC  k   celui    des  niatique  sanction,  a33.  Eal«nvOjé 

priucFs  de  la  Ligue  qui  seroll  élu  à  Ko  me  j  obtient  le  ubupean ,  tï^ 

roi  Je  France,  ao3.  {Mdm.  de  Ckti-.  Se  plaint  ensuite  plus  améremem 

fcrny.)  XLI,  6.  _  XLIV,  «BS.  U  quels  Boi  de  lo  cour  de  Rome.  337. 

détruit  à  Matsetlla  lo   menées  du  i^Introd.)  -t-  Entre  drtns  Lectoure, 

duc  de  Savoie,  337.  Engage  Villei-  qu'ilasaiéufoitau  nom  duBoi.XUI, 

>oj  à  traiter  de  la  paix  sous  la  cun-  433'  As&ia^e  Perpignan ,  i^?i^.  i^J.  dt 

dilion  que  le  Roi  se  fera  caUmlique,  -^Vo^ri.) 

365.  fiea  lettres  au  même,  dans  lus-  JÉaduK SlvoxaiiOLE  ouHi^OMi- 

«(uelles  il  demanda  de  la  part  du  m,  frère  prèr.liear.empéche  jiarses 

duc  de  Mai^enqe  à  être  écbiici  d«s  discours  lès  Florentins  dese  Lourner 

moyens  pfcpre»  à  ashurer  la  religion  contre  les  FrincaLx,  XIII,  lofi.Pré- 

et  (a  p^ti.   16S  et  i83.  Conteilk  dît  rrnlrée  de  cWleavi'i  à  Pise.  la 

•u  diic^e  Majecne  de  tenir  a  Pa-  morldfLaurentdeMédiciSilaréfor- 

rii  plutât  qu'ailleuri  l'asienihlée  gé-  me  de  l'Elat  de  l'Eglise  i>ar  Irsartnes; 

«rate  de  ceux  de  son  pnrti,  3 16.  est  visité  pnr  Comines.  lui  annonoe 

(  fUleroy.)  —  Est  envové  en  E^pB>-  <ie  qui  doit  arriver  su  Roi ,  ro^.  Ses 

£e   pour   remontrer  fa   nécessité  prédictions  cl  ses  prédicntioiis  ex- 

donner  du  secours  à  la  Ligue,  ciLent  lesmécontentemensdcihom- 

XLVI,    iSg.   Rend  compte  du   sa  mes  puiiiEana ,  13^ .    Lo  Pspe   et  te 

luis^bn  auâucdeMajenur,  et  des  duc  de  UiUn  écriveut  contre  hlU,^ 

pTOmesseâ  que  lui  a   faites    le  roi  Pape  envoie  coramissiun  pQitf  Imu- 

(l'Espagne,   176.  Est  envoyé  par  le  son  prooèn;  il  rat  biùlé  avec  trois 

Roi  pour  travailler  il  la  paix  entre  des  tiens,  ai8,  (Afent-A  Cominti.) 

te  Toi  d'Espagne  et  ks  Provinces-  —  Vient  trouver  Cbarlfes  tiii  k  Fi- 

Unies,  XLVIlt,  57.  Retourne  a  La  aa;  lediscauisifu'ilhi*    '                ' 
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au  Roi  imite  conlieitee,  XIV,  i3t. 
{TabL  du  règn.  dt  Ck.  rin.)  —  11 
emploie  louu  »oa  éloquence  poor 
déiôuTncr  les  FloienltD»  de  se  lier 
uvec  LudoTicj  proleate  publit^e- 
roenl  cootre  l'arâre  du  Vape  qui  lui 
înlerdit  la  chaire^  déclame  plua  que 
jamais  cooire  la  coût  4"  HbAei  XV, 
37.  Eat  arrêté,  jugéj  et-coodtviaé  an 
feu;  son  couiage  ne  l'abandonae 
pas  dans  Us  tourmens,  18.  [Tail. 
durign.  de  jMoit  m.) 

JcssÉiCordelieriVeDdâine,  solli- 
cite un  autre  cordelier  de  laer  H.  le 
cardinal  de  Vendfinie  ou  M.  te  pré- 
eidentd'Espesses;  est  pendu  àTours, 
XXXIX,  m. 

J^DiTis  (les]  :  ils  sont  accusés 
|>ar  les  hu^noïsj  pourquoi,  XXIV, 
aiQ'  l^tilllé  de  cet  ordre  religîeui, 
a5o.  (_9I^rii.  de  Tafonna.)  —  Ils 
sont  bannis  de  Paris  par  arrêt  du 
parlement,  et  par  suite  de  l'at- 
leulat  de  JeanChastel,  XXXVI,. 
agi.  Vae  pyramide  est  élevée  aux 
dépens  de  leurs  biens  aiir  remplace- 
ment de  la  maison  du  père  de  Cba»- 
tel,393.  Ils  écrlveal  de  toutes  paris 
pour lenr  jufititicBLlcn,  393.  [Che- 
ferny,')  —  Accuaaliona  portées  de- 
vant le  parlement  contre  ki  jésui- 
tes par  runiverstlé  et  les  curés  de 
Paris,  XLII ,  37S  et  suiv.  Bépouses 
des  jésuites,  19^.  Ik  sont  condam' 
nés  au  bannissemeut  par  arrêt  dn 
]>arlenient,  et  (I  l'occasion  de  l'assas- 
tinatcommis  par  Chastelsurla  per- 
sonne du  Hoi,3Si.  Ou  publie  pour 
eux  à  l'étranger  un  avertissement 
anx  catholiques,  auquel  il  esl  répon- 
du en  France  d'une  maniérp  viclo- 
rieDse,388euuiT.(jl/e'ni.</eCoxe(.) 
—  La  bibliothèque  des  jésuites  de 
Paris  est  mise  au  pillage,  XLVII, 
108.  Ils  sortent  de  Paris  par  arrêt  du 
parlement,  iia.Grsude  assemblée 
tenue  par  eux  à  Bordeani ,  389.  A 
leur  insùgalion  le  temple  des  lulbé- 
riens  à  Posnanie  est  bible,  Sa4- Jeux 
des  jésuites  à  I.ynn  interrompus  par 
va  orage,  maladies  qui  les  suivent, 
XLVIU,  86.  Cent  deux  portraits 
de  jésuites  réputés  martyrs  envoyés 
de  Borne  à  Paris,  i5i.  Libelle  sun. 


JOH 

gllBtpuUiêcoDtreeal,  ai3.Ikn»- 
portent  à  Ui  FlècbelecœurdeHoi- 
ri  IV,  qu'ils  ont  demandé  et  obtenu, 
XUX ,  »8.  Obtiennent  de  ta  Beine 
régente  la  permission  d'ouvrir  ua 
collège  à  Paris,  i  ^o.  libelles  publiés 

La  Beine  ennulle  la  dclibératîou  da 
parlement  contraire  à  cet  établisse- 
meut,  iS3-Ils  présenunt  au  Roi,ila 

un  libelle  intitulé  Anti-Coton,  iGj. 
[  VEitoiU.) 

Job,  né  en  Hon grie, déserteur dt 
rordredeCiteaux,précbelacToisa(le 
des  Pastoureaui  ;  entre  dans  Amleni 
à  la  tête  de  3«,ooo  hommes  j  déclaDM 
avec  violence  contre  les  seiguean 
et  la  cour  de  Rome;  prêche  dunsles 
églises,  confesse,  rompt  les  maria- 
|;ei, porte  partout  le  désordre  jBKl 
Paris  ï  conliibution;  se  dirige  vers 
Orléans,  en  traînant  plus  de  100,000 
hommes;  va  à  Bourges;  perd  la  vie 
en  fuyant,  11,  Il  S. 

JocEaiHT  DE  Brirçoh  ,  Comman- 
dant d'un  petit  corps  d'armée,  ré- 
siste vaillamment  aui  Turcs,  et  let 
repousse,  11,  364- 

a  vécu  ;  qualités  de  son  esprit;  ses 
mauvaises  monirs,  XLV,  83. 

JoBAMHicE  ou  Jeu,  roi  des  Bul- 
gares; son  caractère,!,  74  L'emper. 
fiandonln  exige  qu'il  devienne  sob 
vassal;  des  émissaires  lui  offrent  de 
la  part  des  Grecs  d'être  leur  empe- 
reur, s'il  veut  les  aider  à  secouer  II 
I'oug  des  Français,  75.  Il  entre  lar 
H  territoire  derEmpire,«ï6.  Force 
les  Français  à  abandonner  le  siège 
d'Ândrinople,  leur  livre  bsMlle,les 
bat,  et  fait  l'Empereur  prisonnier, 
78.  Menace  le  royaume  de  Thes- 
saloniquE,  Si.  Sou  projet  de  dé- 
peupler la  Thrace,  h'i.  Bavagc  les 
environs  de  Conslantinople ,  84- 
Fait  périr  l'Empereur  dans  les  tour- 
tnens,  86.  Menace  Andriuople,  el 
est  arrêté  dans  ses  ravages  par  recn- 
per.  Henri ,  87.  Déduit  avec  joie  la 
tété  de  Moutrerrat,  que  ses  troupes 
ont  surpris  et  tué,  8g,  Porte  l> 
terreur  dans  le  rojaumc  de  Tiiea- 
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saloaiqu!;;  iawaTl.,ga.{ÎViolice.)-r  d^sMét^oirel,  <téteud  ta  ville  de 

Refuse  o/e  reconuoltre  1^  ieune  eoi-  l'rojet  conire  l'aroiéa  dea  confë- 

l>er,  41eiÎ4.il33.  Faitla^oerie^iW  •Jei^>  II>4i'  (^<^-  <^  t^i-  <'': 

leiluclié  (lé  Phil|Li>^pàle,  3m.  Eal  $.  iouû^)—  AppeJû  {lar  Je»  habi- 
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ensjjil  dji  p«éa)G  cimerg  Hé- 
..,  ,p,P»90»i«nci  Tzutaiufi^^^. 
BavBge  :1e», environs  4e  C<ia*UtDtJ- 
noflf  i.d^uàJfi  vill«  d"A\\iyt,e,  ^t, 

chflWpT?  A«t)rinnple,.<]|i'U  ww^e  da 
(eir^wJ^e;  aftj  le  rf  liu  4^^  babiiaoa, 

dé  |'B|>l)«(Kibe  <l«s  ff «nga^,  lève  ta 

3ié(^.r  .Di4}iV9diitl<i«i  ^l'e^p^fte 
d'w»W«%  «jÎ-  AaoiéiSe  Andrinople, 
4ï*-  Sufi  la  pwm  de  1»  prendre  ast 
ab^PlWBjwr  l«e  Cvniaasi  et  forcé 
deit^trM  Héae,  438-     : 

JtftfjfT,  (le  wmie  de)  esi  fei'  P'ir 
soMnieipràs  de  Oiiiaau-ÇlÙApa , 

J<iiIir>M<*(Robfitde],  f(ère  dn 
aéqÔFli^,  piend  la  proi;i,  ],  ipo. 

Jait(il|i^U  (GeoSi:oy  de),  séçé- 
ch«ldeCli«oipagqe,prvti;dlacroU, 
I ,  t»a-  Vfl  Srouïer  le  tiiiç  :de  Bour- 
l^^ne  pour  J'«pgagv  à  se  roe^lre  k 

U  Uu  de  Ja  ^u^sadc,  itf.  En  ion  péleriim^e  de  la  croix,  et  deea 
ckXKi  d'aller  aup>'ù«  du  cuinLe  d^  saLote.  murt  a  Tunî»,  iti6.  Repcoche 
nar-lérOitcpourleaiËmeobjïliiii.     à  ¥l>il'ppe-le-llel  ,la,d*P*i|»e  qu'il 

loiHvjLLE  (Simoii  de] ,  sénéclial     nvuît  faîLe  pour  son  LitulleiuGDt,  et 
lit  Clu<npi^;ne,  père  do  l'auteur     lui  cite  r«^[n|>le  ik  S.  Louis,  \-o. 
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Se  croue'Dvcc  sud  uiunu  \^- . 

d'Aipiemont,  lol.   Féica  et  ban- 

«IiieU  qu'il  doune  aranl  Hin  départ  j 

cherche  à  lépiirer  ions  les  torLs,  et 

•  paie  toutes  lea   dettes  qu'il  p^ut 

rogaga  une  grands  partie  de  ses 
biens,  3o4-  Fait  équiper  une  nef  a 
MsTaeille  ;  reçoit  l'ëchatpe  et  le 
bourdon  des  mains  de  l'abbé  de 
Gheminoni  fait,  arant  de  partir, 
plusieurs  pélerinageB  dans  hs  cnri- 
TOns  de  EOD  pays;  passe  devant  te 
«hlteaii  de  Joiuiille,  sans  oser  r 
entrei  pour  Toir  sa  famille,  loS. 
S'embarque  sur  leHhflDe;  arrives 
Marseille  avec  se*  compagnons,'!  0(1; 
et  tous  qaitLcnl  le  port  en  chaînant 
le  P^eni  Creator  ,ia'].  Comment  la 
nef,  arré  Lee  devant  une  grnndemon- 
la^ne  ronde,  les  conduisit  enfin  ji 
nie  de  Chypre;  ita  <r  trouvent  le 
Roi  et  des  proïiaiooa  de  vivres  en 
abondance,  30S.  Joinvitle  parle  des 
richesses  du  soudan  (fleone,  de  la 
Kucrre  que  ce  prince  faisoit  eu  roi 
d'Arménie,  311.  Raconte  comment 
ce  roi,  avec  le  »ecOtirB  du  roi  de 
Tartarie,  se  rendit  indépendant  dn 
Soudan,  lia.  Comment  le  Soudan 
d'Eçfpte,  étant  allé  faire  la  guerre 
à  celui  de  Baman,  tut  enippisonné 
etobl^édaretenirsur  seBpas.aiî. 
Joinviltedébarqaesar  le  rivage  d'E- 
(;jpLB,  et  marche  contre  un  gros 
corps  de  Sarrasins,  3r6.  Ses  ré' 
lleiious  sur  la  prise  de  Danriette, 
31a.  Désordres  qui  rcgnoient  dans 
cette  ville  et  prés  du  Camp  du  Koi, 
aai.  Va  lleniilnder  au  Roi  ta  per- 

3i3.  Conseillé  an  légat  de  faire  trois 
prooetsiOns  autour  de  réglise  de 
Notre-Dame  pour  demander  à  Dieu 
l'arrivée  db  comte  de  Poitiers,  ce 
que  le  légat  exécute,  336.  Tue  un 
grand  Sarrasin ,  et  court  danger 
3'ètre  tué  lui-même,  3^  i.  Se  défend 
avec  plusieurs  chevaliers  dans  une 
maison  à  demi  ruinée,  a4^-  Garde 
ua  petit  pont,  et  tient  les  ennemis 
en  échec,  a^jj.  Va  auprès  du  Roi, 
et  le  conduit  à  son  ]iavilluD,  3'5i. 


JOI 
Met  en  Aùte  dne  troupe  de  Sarra- 
sins qui  artacboientses  tenter,  '>S'- 
TomLematade,  ainsi  que  sou  cha- 
pelain; anecdote  à  ce  slijet,  v)\. 
Eitattaqué  par  les  Sarrasins'cn  des- 
cendant le  ïleuve  pour  rctoarner  à 
Damiette;  danger  qu'il  court  en 
cette  occasion,  377.  Comtnent  il 
estobligé  de  se  fetidre  aui  Sarra- 
sins, 381.  Cominent  un  Sarrasin 
lui  Muve  la  vie;  dans  qnei  état  de 
malaise  Use  trouva,  38S-Far  qniil 
'evrat  le  cotn- 
s  du  Soadan^ 
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>84-  I^t  conduit 
r  au  lieu  on  le  Roi  ëtoit 
ravec  sa  suite,  386.  Joie 

re  cause  sa  présence  ;  est  conduit 
ns  une  grande  conT  renfeimée, 
oii  étaient  les  ^risonniera  chrétiens, 
qu'on  ohNgetiil,  sons  peide- de  bMiI. 
k  renier  leur  foi,  387 .  Viuie  qW^l 
re^t,  ainsi  qne  ses  dôntpngiitnis 
d'iufbrlinre,  d'un  vftiiz  Sarrkiiii, 
3S8.  Est  mis  ^ans  une  galère  avec 
d'antres srignenrs  pour  être  condoil 
à  Damiette,  3()3.  Eh  jeté  k  fond  de 
cale  avec  ses  compagnons^  danger 
qu'ils  courent  tans  dé  perdre  la  lir; 
re^it  la  confession  de  Guy  d'Ebe- 
lin ,  31)6.  Est  délivré  et  le^u  afec  le 
Roi  sur  Dn.vBÎu>.-au  génois,  Saf. 
Oomnicnt  il  force  le  marëcLAl  dij 
Temple  à  donner  3o,ooo  tivrespoaf' 
achever  la  Tacçon  du  comte  iTAn- 
iou,3<)6.  Essaie  en  vata  àe  nmener 
B  la  foi  un  chrétien  renégat  éuMi 
en  Egjpte,  3io.  Tombe  maMei 
Acre ,  3i4-  Conseille  an  Roi  de  r«- 
ter  en  Palesline,  3i6.  FaiflnbiUn 
et  vêtir  à  ses  dépens  4o  prtkonniRi 
chrétiens  de  la  Champagne,  JSo. 
Va  troiçver-Je  Roi  a  CésAréc,  34i. 
Jogemens  qu'il  lui  voit  rendre,  3i{3. 
Livre  combat  aui  Sarrésin*  et  se- 
court le  raallie  des  arbatéllietl, 
354.  Assiste  an  siège  de  Belinai, 
364.  Daiiger  qa'il  r  court,  366.  Ti 
en  pèlerinage  1  aotre-Dame  de 
TortoBe.eteOTappotte  desTeliqbo 
et  des  camelots  poor  le  Roi,  369. 
Ciwsola  ce  prince  sur  )a  mort  de 
la  reine  Blanche,  370.  Caudoit  !>- 
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reine  Marguerite  et  lu  eafaui  ju»-  Joumblim  de  ComvAsr  invente 

qu'à  SoureuTTr,  37a.  Quitte  le  Koi  et  bit  coustnùte  16  CDginn  ou  ma- 

a  Beaucaire ,'  3S5.  Retrouve  le  Boî  cfaines  propres  k  lancer  des  pi«rrei 

à  Soisaoïu^  comment  il  en  est  reçu;  pour  protéger  les   uavaux  de   la 

réconcilie  te  roi  de  Navarre  et  sa  chausdée  i|ue  Louis  iz  lit  jeter  sur  la 

mère  avec  le  comte  de  Bretagne,  Thaiiis,  II.  i3t. 

386.  Songe  do  Joiuvtlle,  3gg,  Fait  JonsTE  (François  de  La),  seign. 

construire  une  chapelle  en  l'iinn-  de  Ferrant,   accompagne  le  jefine 

neordesaïntliouis,  40S' Trait  d'hu-  Fleurange  allant  à  la  cour  du  roi  de 

Dianité  de  JoinTÎlle   '^varian'ui),  France,  SVI,  i4g. 

^ïS.  Eniretiej  qu'il  a  avec  la  reine  Joetes,   rombats  singuliers  où, 

Martjuerile  à  l'occasion  de  la  mort  pour  mpntrer  son  adresse  et  sa  va- 

de  la  reine  Blanche,  Ifi").  Raconte  leor,  on  se  serroitde  ré»ée  et  delà 

deox  aventures  qui  arrivèrent  sur  lance,  III,  i&a.  Etoient  des  espaces 


r  pendant  le  retour  du  Roi,439'  de  dufelâ  dont  01 

Son  procëa  auaujet  de  l'abbaye  de  cations  et  les  cris,  14^.  Il  n'étoii  pat 

S. -Urbain,  dont  le  Boi  lui  conSe  la  aussi  honorable  de  combattre  aux 

garde ,  ^io.  {Mém.  de  Joineilte.)  joutes  qu'aux  tournois;  différence  h 

JoiNviLLE  (le  prince  de]  est  fait  cet  égard,  t44-    - 

prisonnier  aprésTassassinat  du  duc  Joviàg,  gouverneur  de  Roche' 

de  Guise;  prend  ce  nom,  XX,  318.  morte,  publie  un  livre  intitulé  theu- 

J01HVILLE  (le  prince  de),  accusé  reuie  "Converiion  dei   hugrienoti, 

de  cotnplicite  dans  la  conjuration  XLVIII,  laSr 

du   oMu-éclwl  de   Biron.  est  remis  Jot  (Hugues  de),  maréchal  du 

parle  Hoi  sousiagarde  tlesonfrére  Temple,  est  envoyé  par  le  {!;rand- 

H.  de  Guise,  XL  Vil,  36â.  Est  dis-  mallte  auprès  du  Soudan  de  Damas, 

grMÙé  pour  Atupi^on  de  quaC^ues  pour  traiter  d'un  artangeiBcntrela- 

■monrettes  entre  lui  et  mad»me  de  tif  à  nne  terre  qui  appatlenoïl  i 

Moret,  XLTUI,  3o.  Son  aventuré  l'ordre  des  Templiers,  Il ,  4ao. 

avec^ncdame  de  il  oour,  qu'il  re-  JotEdie  (François,  cdtdînal  de), 

fuse  d'épouser,  336.  {Mdm.de  VEi-  se  relire  à  Venise  après  la  bulle  prè- 

toile.)  —  Se  joint  à  l'année  du  Roi  cipitée  de  Sixte  v  contre  Henri  m. 

avec  3oo  chevaux,  L,  3ïa.  [FoaUr-  Ses  aentîmens  honorables  pour  sa 

nar-Mareuil.)                             *  patrte,  KXXVII,  433.  Retourne  à 

Jonu,chet'de  Comans ,  vient  à  Rome,  4^-  (■'•  •^-  ^   Thou.)  — 

CoDstantinople,  et  partage  avec  les  Est  fait  cardinal,  HIN ,  370.  Après 

seigneurs  {rancis  la  garde  du  pa-  la  mort  du  pape  Grégoire,  il  part 

kis,  I,  499-  Meurt  peu  après,  fkio.  en  poste  pour  Rome,  390.  Est  reçu 

IovssEAnME,recevenrgèaéral  de  légat  du  ^Fape  pour  tenir  au  notn 

Tours,  est  pendu  pour  avoir  volé  de  S.  S.  I«-Uauphio  sur  les  fouis, 

les  deniers  de  sa  recette,  XLVll,  XLVIII, "7.  Vient  saluer  le  Soi  à 

34g.  son  retour  de  Rome;  son  entretien 

JossE,  docteur  de  Sorbonue,  et  avec  lui  sur  la  recherche  des  finan~ 

l'an  des  prédicalEurs  de  la  Ligue,  ciers,  67.  {L'EiioUe.) 


meurt  misé  rablem  eut  à  l'hâ  tel- Dieu,        Jotedse,  aupiravaut  comte  du 

XïiVI ,  373.  Boucljage,  jure  l'union  contre  Hen- 

JoisB  DE  SiiHT-JoHE  dispule  Un    ri  iir,  XXXIV,  3^7.  (^f'm.ife  PAi- 


,  :s  de  Dijon,  IX  343.  /iW.)— Se  fait  prêtre  et  capucin, 
JouEi.(Jean),  général  anglais,  oc-  XXXVt,  879.  Obtient  dispense  du 
Cupe  une  des  places  situées  sur  la  Pape  pour  rentrer  dans  le  monde  ; 
Seine,IV,333.  Donneau  capul  de  devient  gouverneur  de  Toulouse 
Bnc  un  mauvais  conseil,  361.  Est  après  la  mort  de  son  frère;  se  sou- 
blessé  mortellement  a  la  bataille  de  met  av.  Roi,  et  est  fait  maréchal; 
Cocherel ,  369.  rentre  dans  le  cloître ,  3So.  Se  met 
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à  )>[Hclier,  et  aUire  ù  te»  tertoouM  ooDlre  l«  bHon  d'Acier,  chft  dti 

une  foule  d'anditeurt ,  3gi.  (_M^nK  proUsUDs,  36H.  Eat  obligé  de  k 

J/CAff^ernr-)— Quillerhabittleos-  reliret,  SÔg.  A»»iés«  et  prend  Ara- 

puoïu  par  dispense  du  Pape  ,  et  eit  mou  ,  Sji.  Entre  à  Uoatpetlier;  y 

déclaré  ijOUverneur  de  Languedac  remet  eu  charge  les  consuls  cïtho' 

pour  la  Li^ue,  XL! ,  i3o.  Se  ton-  liques  et  fait  cesser   les    pcèchet, 

met  auBoi,  dequi  il  oblieuluu  éJit  374.  Prend  MarTeja]*;  eattoéàla 

riculier  pour  lut  et  pour  la  ville  bataille  de  Coutias,  3g6.  [Méai,  dt 

rouloute,  XLIll,  i5a.  (Mém.  PhiUppi.)  — ^Reprend  S.-Maiuoit, 

de  Caret.)  —  Epouse  k  petit  bruit  MaillciaLi;  défait  deux  régimensdu 

CMheriuedeLa Valette,  XLV,33i.  roi  de  ISaT«i«e,  XXXVI,  g5.  EM 

AprèB  la  mort  de  SB  femme,  il  se  fait  tué   à    la  bataille   de   Cauuas,  ffj. 
capucin,  Ï36.  Va  nu-pieds  ■  CbM-,  (Chti^nix) — Chasse  les  bugueuou 

1res  avec  35  capocina  trouver  Is  de  Ueruéges,  XXXVIII,  3oo.Oé- 

Roi,  364-  ^"'^  ""^  Itève  en  Langue-  fnit  quelques  troupes  du  roi  de  Ni- 

doc;  vers  sur  sa  métaniorpliose,  varreeuFoitou;7repreadpluiLeun 

XLVT,  3-jB.Benkreau courent, d'où  places,  3i8.  Est  tué  k  la  bataille  di 

ilestsortipourcODimauder  leslrou'  Coutras,  33S.  {Mém.dt  Cayel.)  — 

pesde  laLisue,  XLVII,  3^4'Uo'U'  Rejette  dans  le  Gévandan;  s'empa- 

desanouvelierelraiteii^^.II  meurt  re  de  Maliyjou;  assiège  Marrejols, 

enrevenantde  Rome,  XLVIII,  180.  XLIII,  d66;  la  prend  par  capitn- 

80D  enterremeut,  363.  {UEitoile.)  lutiou,  467-  Au)éi{e  et  emporte  le 

JoTEiiSE(AQt.-ScipioD,  duc  de),  chltcau   de  Peyre,  4Sçi;    et  celui 

fils  du  maréchal  de  ce  nom,  chef  d'Eys^ëve,  j^o.  [S.-Auban.)- — Est 

des  ligueurs  daBs  le  X^Dgiiedoc,  est  blessé  au  siège'  de  La  Fére,  XLV, 

défait  en  assiégeant  VQlemui^  se  303.  Vient  au  parlement  faite  pu- 

Boie    dans    le  Tarn    en   fu^iant ,  blittr'  hs  leltres  d'érection  àa  vi- 

XXXV!,  ïiS.  {Chewtrnr.)  —  f'oir  comté  de  Joyeuse  en  duché-pairie, 

aussi,  sur  le  siège  de  Villemur  et  la  ai  S,  Son  marinee  avecMarguer,  dé 

défaite  du  duc,  XLI,  119  et  iuir.  Lorraine  est  célébré  avec  nae  ^ran- 

(Mém.   de  Cayil,)^    Sonnet   fait  de  pompe,   316.  Lice  et  combats 

sur  lui,XLVI,  38jI.  {fJEttoiU.)  au  jardin  du  Louvre,  311.  Il  fait 

Jdtkdse  rie  duo  de)  livre  bataille  an  parlementie  serment  d'amiral  de 

«uioi  de  Kavarre;  est  tué  dans  le  Frfcce,  334-  ^^  envoyé  à  Rome 

combat.  XX,  303.  (fnlro</uct,)  —  pour  y  faire  qliatre   demandes  au 

BeprendFèsiftBS  sur  les  huguenots.  Pape,  361-  Rend  au  Roi  la  réponse 

la  forteresta  de  Maguelone,  et  va  du  Piipe  à  ces   quatre  demandes, 

■lettre  le  siège  devant  Montpellier,  366,  Défait  5oo  huguenots  prés  S.- 

XXXllI,3i8-[M^'n.  JeCai»/nau.)  Haizanl^  leur  fait  couper  la  gorge, 

—  Lieutenant  général  eu  Langue-  contre  la  capïtulationj  vers   faits 

dac,lfent  une  assemblée  des  Etau  à  contre  lui,  333.  Est  tné4  la  balail- 

llontpellier.etfait  ceaaerksi^ères  le  de  Contras  avtc  son  troisième 

publiques  des  protestana ,- XX.XIV,  frère,  340-  Son  corps  eat  apporté  ■ 

343.  Faitsaisirunde  leurs  rai uistres  Paris;  le  Roi  lui  fait  faire  on  pom- 

à  Béliers,  344-  Lève  des  troupes;  penï  service  ,  357.  (i'£j(oifc.) 

passe  l'HéranlL.SSi.  Prend  Monta-  loin  (don)  d  Autriche   reçoit  1 

Kacj  livre  combat   au  baron   de  Namur  la  reinede  Kavarre;  détails 

ussol;  défait  aa  troupe,  35a.  Con-  sur  cette  réception,  XXXVII,  1 15; 

vient   avec   lui    d'une   sus^osion  XLV,  i55. 

d'arraes,  353.  Se  présente  devant  JaomEHB   (les)   rendus  par  le* 

Montpellier,  qu'il  n'ose   attaquer,  parlemens  avoient  différena  noms, 

367.  Met  le  siège  devant  Âgde;  eat  suivant  la  nature  des  décisions.  Les 

forcé  de  le  lever,  3Sg.  Dâend  le  jug^nens  proprement  dits  étoieat 

fbit  Saint-Pierre  de  MimtpeUier  ceux  qui  se  prononqoient  sur  pro- 
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sè*pai4srit,.«u  wcei^ittiM  fûU  uiiéf;eE,«t  doane  par  là  la  Mbm 

fKit  un  ikiju^cui)imu>.<fe(efibt|  «ax  VcailUai  ■(  aui  Espagnola  d« 

111.65.  venir  àsoB  secoi|ra;  vëiu  d'unacui- 

Joiw*  (Im.)  aont  bdnais» pardcnt  rame  ei  le  cBHijue  va  tèle,  il  va  au 

kun  UtaoTSt  <tM.rdlti!iMU.e»AI-'  miliim  del'hiTcr  nuiégerLiiMiraiiT 

WMW  «t  eu  LorieÙK.'vi,  aifO.  dtile,  qH'iJ  fiiroe  à  eapiinleT,  ibS., 

Jvuun,  papa, enfieiallu.  ttaitù  TruuTKmojandB dissoudre  ùaaa^ 

d«  Cambtav  apcèt  la  eiuti  dti  oair.  K'és  de  UaBtaua,  loÇ.  Donne  la 

dkwad'AubDÛe^  XIVi  4SB-  i^B  li-  r^'^'e  ■  l'éréque  da  Skm,  tue- 

Bue  avec  les  Vonilicns  pour,  £>irb  mi  declacé  dei  FraUfiiiij  l'tnftrtaa 

rrdie  àLouis  m  le  duché  de  Hi-  daiu  Jlaveimes,  107.  Ccntiloque  ua 

a,  4Sg.  Enraie  un  bref  an  rui  eraacile  à  S.-JeantJe-IdiMn  pour 
(l'EapegAt  puur  U  ralrter  du  att-  l'opposer  à  celui  de  Fim  convoqué 
neoi  tail  à  Caoïbraj,  4^-  (Panég^  conire  lai,  108.  Tonbe  matiKie,  et 
du  CActW.  taiu  i^r,V— Fftii  ar-  g^TilpMDiie«ort«deiniracleiinet 
lâler  Géur  Botgia,  cl  lu  force  »  ab-  en  iourdit  le  leriitoire  dm  £k»eD-' 
diquer  ses  digDJléa,  X.V,  6u.  jU^  tins,  oùU  odacilo  de  FiMi'eM  ea- 
tedie  BU  gnoii  désolaaeat  poat  la  «ert  :  ^ojelU  de  réiablir  IcsMédi- 
Frauoe;  doDoe  aucardiaatd'Àmbaf-  ci«;  determiae  Ferdinand  cll«  \é' 
se  k  titre  de  l^talà  Jintereel  le  j^juu-  niùliB  à  former  itne  ligue  aVM  lui 
veruiimeBt  d'Atiguifo,  61.  l>i«poâe>  omira  le  roïde  Frfance,  toçt,.  Henri' 
dot  béniËnas  quu  le  cafdiBsl  Aaca-  TuielMaximilieUBoatcomprùdaDer 
(<ae  SforcË  avoïi  posséiliM  «laos  le  «a  (rait/é;  Jnlea  tient  un  coDiislOitB 
dihilié  daMil&n  t  exige  que  Lu  roi  de  daas  lequel  il  eicommùais  In  car- 
France  lui  aaciiâe  Jean  île  BentiTO-  dioauK  qui  ont  coalritiHé  k  U  r^- 
glio,  seigo.  de  Bologne,  et  qu'un  M  aim  du  concile  de  Fiie,  1 10.  Febit 
remettecelteplace,  73- £ssaied'a-  d'adupler  UB  projet  de  traité  qui 
mener  les  Véuiticns  a  lui  céder  hii  est  présenté  par  l'ambasEsdeuc 
Fueaza  et  Rimini  j  sur  leur  cefus  de  France;  mais,  au  mépris  de  suu 
signe  la  iiffie  deCambraj,  âi.  Corn-  engagement  j  ouvre  a  Rome  le  con- 
BBenceàse  déclarer  cuulte  la  Fraa-  cile  Je  lâtran  ,117.  S'unit  élroite- 
c«;  molili  qui  le  dirigent;  négo<ie  otent  afçc  Haximilïen  coalre  -Jes 
avec  Its  Vénitiens,  reiaerfelealieni*  Vénitiens,  lao.  Bejellc  sVec  dé-> 
qui  ruuiraentaHeiiriviiiiraid'Aii'  dain  la  médiation  de  la  reiac  Annu^ 
gletarre;.e*SMe  de  détacher  lei  Suis-  est  surpris  par  la  mort,  113.  Ses 
•oadeLouitiii,  lot.SousdeiriTolci  pcojels  contre  la  France,  i'j3.  (T'a- 
|iréteites  attaque  le  ducde  Ferrare,  A/sou  Ju  rég,  de  Couîm  zsi.)  —  Fait 
ami  de  la  France  ;  sana  déi^laratiou  dcmaudei  a  la  corateisc  de  La  Mi-, 
de  guerre,  prend  Uiuti^s  les  meturea  tandole,  Glle  naturatlt  de  Trivulce. 
pour  chasser  les  Français  d'Italie  j  qu'elle  luireinelte  «lie  place  ;  sur' 
MM)  arméfl  cH  balttoe  près  de  Vé-  son  refus,  commande  à  Manen-u 
voue,  lai.  Itenoue  des  négocia-  le  duc  d'Urbain  de  l'aller  asHié)(er, 
tiona  avec  Louise  xii  ;  élére  Uéa-  34^'  ^  T  vient  loi-uâme  ;  év^e- 
liaut  ses  ptélen lions';  sigoe  aven  ment  qui  favorise  la  prise  de  cette 
Ferdinand  un  tcaiié  qui  met  a  sa  place,  34n.  Le  Pape  j  fait  soncn- 
dispoaition  l'artnée  espagnole  ;  lui  Irëe  par  In  brèches,  35o.  II  veuv 
douœ  riawesliture.du  royaume  ds  aUef  Bssiéaes  Ferrare;  mais,  surl'a-i 
Naplea,  que  ce  prince  n^l  mal'  via  du  capllaine  JeuuFort,  il  envoie 
ffcé  la  traité  da  Savoâe,  lo}.  Le  faire  le  nicf^e  de  ta  Bastide,  3&I.  Sa' 
Pape  (oailw  .malade  f  après  son  ré-  doulear  en  apprenant  la  défaite  de 
tabUssèoMat  il  fait  une  vaine  tcn-  ses  gens  devant  cette  place  ;<  il  «•' 
UiUve  snrFerrare,  et  s'enferme  dana  saie  de  se  rendre  maître  de  FeVMtie' 
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kl  Frinçaù,  36i.  Goeilo  n'ayuit 

Îu  rsouit,  Jultg  quitte  La  Hirau- 
□Ic  et  se  retire  k  iSodiae,  366. 
(  sam.  de  Boyard.  ) 

Ic^ES  111,  pB{>«,recoalioiHaotle 
bon  droit  d'Octave  Fatacne  au  du- 
obé  de  Parme ,  l'eu  iaTcaiit,  et  or- 
donne X  Camille  Uriip  de  le  lui 
remettie ,  XXXI ,  i  ç).  Gagna  par 
Cballes^oint,  il  annonce  au  dsc 
Octave  qu'il  ne  peut  plus  le  foole- 
nit,  ao.  Irrité  du  traité  qu'Octave  a 
ooDclu  avec  le  roi  de  Fronce,  il  me- 
nace  ce  prince  et,  >os  rojaume  de* 
cetuureg  de  l'Eglise,  etcoDsentqua 
l'Empereur  recouvre  le  duché  de 
Faime  par  toni  les  moyens  qu'il 

Idliut,  GlpÎL  'espaniol,  refaaa 
d«  cnuentir  a  la  capitulation  dn 
«blteau  de  Diowit,  XXXI,  36t. 
Eat  forcé  de  oédBr,etretenu  prison- 
nier,  aSi. 

JsuEM  (la  ville  et  le  cMitean  de) 
aoni  remti  par  capilidatiuii  entre 


KNO 

les  maini  démets,  les  princri  de 
SrattdebOBig  et  de  JMeuboare-, 
XUX,  i33. 

Jvna.  publia  nn  livre  intitulé 
Codex  inHmJtm  Ectleiia  ttmvenx 
à  JuMlimiano  imperatore  conjirma- 
liu,XLIX,8.  Devient  secrétaiie  <iu 
duc  de  Bouillon,  I33. 

JuvÉRAL  DES  Uiaisa,  chancelier 
de  France,  adreate  nn  discooni  au 
roi  Louis  XI  avant  ton  sacre  j  tcite 
decedisoonra,  rapporté  perTsUH 
Legrand,  'X\,  agS.  {intnd.)  — 
Eitarrité.èt-rttenn  à  Honlinsi  poit 
délivré,  XIII,  067.  Em. remit dasi 
l'office  de  chaaeelier,  33i.  (/.de 
TrortM.) 

JnvialL  cts  Daiias  (Louis), 
fila  du  teign.  de  Traignel,  «Mœ- 

— ■  -    '-  "---iparUvi- 

gi.  Apm 

la  laiiMT  prendre,  9a. 

JcTiOBT  (leaeign.  de]  est  panda 
en  effifi^e  pour  un  discourt  d'Etat , 
XI.V1I,49S. 


KUBS  (Anaeau  de)  prend  la 
(Boix,  1,104. 

KAufu  (ks),  lacceueurt  de 
Mahomet,  se  laitscnt  corrompre 
pat  le  luxe  et  ta  moUesBe,  et  per- 
dent une  grande  partie  de  leur 
puissance, in, 4. 

Kakie,  ville  et  forteresie  sur  les 
confins  de  l'Arabie  péirée,  III,  o. 

EuEsuriHS  (  les)  :  caractère  de 
ce  peuple^  ravages  qu'ils  commet- 
tent en  S;rie  et  en  Palestine,  III,  8. 
Triomphent  à  Gaui  des  Syriens  et 
des  Francs  réunis,  g.  Assiègent,  Da- 
mas, 1 1.  Se  brouillant  avec  le  aul' 
tan  d'Egjpte  j  se  liguent  avec  Man- 
aourj  assiègent  de  nouveau  Damas 
et  sont  entièrement  défaits,  la. 

Keuiuos  (la  aiear  de)  rassem- 
ble  S  à  6,000  hommes ,  et  défait  4 

Cde  Flamands  débarqués 
^1  àa  Conqnait,  XXXII, 


wieiies  d 


'habiles  géneranx  d'Edonaid,  1 
cend  à  Calais  avec  une  forte  arnicc. 
rV,  iSî.  (Prtlcit  des  gucrr.  ent.  la 
Fr.  cl  i'Angl.)  —  Accompagne  kl 
duc  de  Lancaitre  en  Bretagne,  rSj. 
Engage  inutilement  Dugueidin  h 
renoncer  au  combat  proposé  par 
Th.  de  Cintorbie,  ai8.  Reçoitde 
ses  mains  oa  même  Th.  de  Cantor. 
bia  vaincu  et  balafré,  aia.  Revient 
en  Bretagne  avec  un  grand  cotpsde 
troupes,  aaS.  Fait  serment  qu'il  ne 
quittera  point  cette  province  qu'elle 
Be  suit  lonmise  tout  entière  à  Mon  !• 
fort,  aA8.  Fait  racevoîr  les  otages 
du  gouvenreur  d'A;uray,  et  donner 
des  vivresB  la  camiaon  de  celle  vil- 
le, ago.  Reièye  l'étendard  du  oomle 
de  Monlfort,  renversé  par  le  -nrt 
flevalier,  398.  Fait  farder  à  vue  le 
comte d'AJuene,  3D3.(<^nc,  J£dn. 
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.  KoïKi  ^le  Uflur  de)  reçoit  une 
);raade  bleisure  daiu  un  combat  li- 
vré piésdeVillemitrjwr  leiicomte 
de  Totenne,  XXXV,  laS. 

Kk»adcir  (le  «leur  de)  esl  dé- 
capité par  airèl  du  packoieiil  pour 


cauM  d'inu-ltigcuces  otcc  U  duc  de 

MerccBur,  XLI,aS5. 

KtUEL  (Thomas).  lieuleDaDt  du 

roi   d'Ân^eterre ,  e>t  fait 

''vÏÏÎ, 

5iS.{aiêt.JcJtietUmoM.) 

L4B4TDT(le  vicomte  de)eet  bleue 
au  sié^du  cbâleau  de  Rabatteur, 
XXII,  458. 

LiBoaDC  (le  wigo.  de)  est  envoyé 
parle  Roi  avec  Guill.Coiuinol pour 
remercier  les  boargeois.  de  Faris  et 
les  encourager  daus  leuV  défeuse, 
leur  promettant  que  le  Roi  seroit 
biealâtàFaris,XIlI,i&i. 

lUBODaEDHrile),  traducteur  d'une 
histoire  de  Cbarlés  vi  écrite  en  la- 
tin par  im  moioe  de  S. -Dénia,  et 
souvent  citée  dans  le  Tableau  du 

Xtaiosse,  pbilosopfae  de  la  Reiue 

l'âge  de  80  ans,  XL^,  5ii. 

LuaossE.aattoLague,  prédit  l'as- 
««juinat  de  Henri  >v,  XLVm, 447. 
Ce  Tait  eat  démenti  pat  Fierre  Petit, 

LàaiviènE,  lieutenant  parljcu- 
lier^  ajant  fait  des  informa  lions 
contre  ceux  qui  se  Boni  assemblés 
puiir  demander  la  trêve  ou  la  paix , 
est  réprimandé  par  le  parlement, 
et  reçoit  défense  de  passer  outre 
aux  inlbrinatioDK ,  XLVI,  ^Za. 

I.UHDIÈHE  père  prête  sa  maison 
uux  Seize  pour  y  tenir  leurs  auem- 
Uées,  XL,  364. 

Li  CaiPELLE-HliiTElii ,  gejkdre 
Au  pténidenMie  Neailly,  est  nom- 
mé pievdt  de*  marcbands  pat  des 
caliioliques  lélés  assemblés  dans 
rhât«l-d*-ville ,  au  refus  du  seign. 
de  Marchaumonl,  XLV,  364-  De 
concert  avec  les  éobe  vins,  il  procède 
à  la  déposition  des  dixainters  de 
taris,  et  eu  établit  d'autres  l«ut 
dévoués  a  la  Ligue ,  867 .  Du  conseil 
du  la  Reine  mère^,  jL  va  à  Chartres 
IrouTcr  le  Soi  pour  le  supplier  de 


levenir  »  Paris ,  369-  Enroie  prier 
l'avocat  du  rai  Seguier,  chassé  peu 
auparavant  de  Pu-is,  de  revenir 
exercer  son  état,  371.  Est  arrélé  ii 
Btois  par  ordre  du  Roi, pois  écliangé 
contre  Bourbonné ,  3<>5.  Va  au  par- 
lement BccompaKOé  de  Bussy  et  ses 
satellites.,  et  1  oblige  d'absoudre  et 
remettre  entre  leurs  ma'ins  un  scr- 
g^eot  des  Seize,  condamné  à  être 
pendu  pour  excès  et  , violences, 
XLVI,  i3.  Demandeàmadaniede 
Monlpensier  son  petit  cbisn,  pour 
guérir  avec  sa  cervelle  un  de  ses 
paréos;  la  dame  le  lui  refuse,  le 
gardant  pour  le  manger,  68.  Est  ac- 
cusé avec  son  fils  du  parricide  com- 
mis sur  la  personne  du  feu  Soi, 
XLVII,  i3i. 

LicoHBE  (le  c^it.).,  comman- 
dant de  SommerivB,  prend  uo. 
fand  nombre  d'eanemia  au  lilet , 
XX,  ni. 

LïCBOix  (le  câpit,),  au  des  cliefs 
de  la  Ligue  porlaut  des  aecQurs  à 
Lbartres,  est  défait  et  mis  en  dér 
rpute.XXXTI.igj. 

Lacboik,  mestre  de  camp,  est 
tué  b|1b  prise  d»lB  ville  de Ham, en 
Picardie,  par  les  troupes  du  Roi, 
XLI1I,49. 

Lacboix,  câptt.  d'arquebiifiiers, 
eijéve  un  convoi  aux  lîgueuM,  et 
repjil  du  Boi  400  livres  de  r^o»ro- 
pense,XLI^^  5^8.    , 

I^icaoïx  (Michel  de),  abbé  d'Ot- 
bais,  esttué  parles  filsdu  leustign. 

XLV,  154. 

Licua^  (le  capît.)  repousse  les 
Impériaux  uev.  Moulcalvc,  XXX, 
340- 

LA.DaiÈcaG  (Jean  de),  trésorier 
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de  FraiMe,  etl  tajoyi  «mamb»' 
tiade  auprès  dit  comte  àt  Cfaarulail, 
Xm,  36i.  Fait  lu  revue  ikf  bàa- 
aivru  deS'nétiErBdc  Pkû,  367. 

L'Adt»u  (Uaniii),  «onfouear 
de  la  Puceile,  lui  iiMtoilcv  qu'ellw 
(ioït  et  préparer  i  Is  mon,  VIII, 
3o5.  far  ses  eiliorUlions  calme  lea 
uaasporu  de  sa  duuleur,  3ii6.  L'ac- 
compagne au  «Dpplicej  ne  cesse  de 
l'exhorter,  3q8. 

hÂrrt.itMs-^  jadis  Uilleur,  pois 
avocat,  »  fait  écriTain  ;  paroles 
d'Henri  iri  anifacl  il  pa-êMata  un 
de  aea  livret,  XLVlli,  aS. 

La.Fii>  (latieut  de),geDtîIhainme, 
agent  «ecret  du  duc  de  Savoir .  oa- 
fine  te  manichat  de  Biroa,  XXXS 1, 
43s.  (jMa'm,  de  Porulevof.]  —  Dé- 
i'eod  raîllaianeiii  le  village  de  La- 
gay,  où  il  est  bltué  at  fHÎl  prison- 
uier,  XL,'  iM.  {Mim,  de  Cajret^ 
—  £it  coDbdeDt  du  duc  de  Ne- 
ntoars,  XL'VI),  i6u;  Est'CoofroDld 
avec  la  marécital  de  BiroD,  Ï3S.  Em 
tué  en  ploin  jour  sor  la  Pool-Neof  ; 
Sm.   IL'Ëilode.) 

La  roKTAiffit,  Mr);«ut,  est  ccn~ 
daàoé  par  le  parlenieDt  de  Rouen  à 
être  pendu  avec  les  Dumuiéi  Cham- 
pbyoD  et'UalJier,  pour  avoiv  tenté 
«ta  dODoei  UQtréc  daaa  la  villtl  au 
duo  daLonj^uevilIa  et  au  aatéchnl 
de  BiroD,  XLVI,  536. 

LiGiiDB ,  gentilh, ,  est  tni  dans 
une  affaire  cooduiiepar  B.daMoui- 
luo  ptés  de  Marmaeii,  XX,  £70.   ' 

LiGi.Da  (le  «ieur  de)  fait  witir 
du  bourg  d'Arijaei  ime  tr«a[>e  de 
l^uears,  tloDt  it  lue  et  désarma  on 
grand  BOmhre,  XXXIX.  386. 


lei  asaâégéi  qui  font  une  sortie  dmaa 
lea  tr«chéu,  XXI,  438. 

LÂGR*i(CE(lecap)t,l  sauve  la  lille 
deMouaonde  l'incendie,  XVII,  330, 

LacBàKOc-CoDaTiH ,  mtttire  des 
râqnéU»,  ju)tc  de  laoheimbr^  rojale 
]TOur  la  recherche  des  trésoriers, 
reproche  ai*ch<iiicelier  de  ce  qu'oa 
sauve  les  plus  grands  coupable*  et 
i|u'oii  punit  tes  petits,  XLVII,  aoj . 

LiOMHCE-SlNTEaKK,      gCDtiUl. 


IA8 

de*  |>lu>  vaillans  de  aon  ùèsle,  «nais 
imigue  Tolenr,  m  exéenlé  va  place 
de  GrtWe,  XLVII,  384-  ^taétoL 
frères  sont  décapités,  385. 

LtBïTi  (Isaa  de),  Imtob  de 
Goukinees,  m  jt>ini  aa  oaiMe  d' An- 
mule  contre  lesAoglais,  VIII.  fiS. 
Prend  part  à  la  bouille  de  la  Bros- 
siniére,  97.  Défait  les  Anglais  à 
Ardrvou,  prés  dumoat  S.>Michel, 
100.  (  Mdui.  coac.  ta  Pue.)  —  Est 
tué  au  siéyt  «ta  Pouionon  ,  44'- 
(AécAaMaac.} 

Lâhàte  (te  licuten.),  geittilli.,B« 
dtatiagoe  an  ûà^  de  Pcàiien }  se 
soulève  contre  le  lUiii  est  tué  par 
S.-SauliDe,XLV.  iM^ 

[Et.  da  VigMile, 
,  défend  oeui 
Boaraogoe,  VII, 
319.  {Méat,  de  Ptnin.)  —  Doaes- 
pàiant  de  sauver  Orléans,  il  a'élui- 
Due  avec  le  comta  de  ClerisAM, 
VIII ,  3S.  Uent  sans  avoir  rien  con- 
servé des  sommes  considérablea  ipe 
le  Boi  loi  avoît  données ,  t>i  de  cib- 
les qu'il  avoit  eagnéee  par  14  piHaM, 
71.  (  Tahl.  du  rig.  de  Ck.  m.) - 
Ëtt  chargé  de  Mrs  une  eoune  de- 
vant Muntargis  pour  eonndkfc  la 
positions  des  aviéHeans;  déaouvre 
un  passage  pour  entrer  dans  leiar 
oamp:avaatdes'j'eii„  „ 
l'afesolalion  à  ou  chapelain  ( 
lière  prière  qu'il  l'ail  à  Dieu,  116. 
Entre  duos  le  camp ,  met  le  fen  dan* 
une  partie  i  fore*  le*  •oailes  de 
Wantieit  et  de  Suffulek  k  se  retirer, 
1 37 .  Far  i:etle  eotrcprâe  hardie  fiil 
lever  le  siège  tus  Anglais,  laS-Entre 
subiicmenl  dans  la  ville  da  MnBs , 
à  l'aide  de  quelques  inteUigence* 
qu'il  a  dans  la  place  fforce  1er  An- 
glais à  se  retirer  dans'lh  tour  Hibea- 
dellej  noms  des  seiKBCBn  qni  l'ae- 
oompajtnent ,  )3a.  PonrsDJt  les  An- 
ghis  qui  ont  levé  la  tié|;e  d'Ortéaos, 
178.  Assiste  aa  liége  de  Jargeaa, 
181.  (ifilM.  OMC.  la  Pu:)  —  ¥m 
e*vuyé  au  secours  da  sire  'de  Gmt- 
nteroj,  467-  Défcad  Garberoy  con- 
tre k  oomU  d'ArMidel ,  478.  Tente 
une  entreprise  sur  Qimn  avec  Xain>- 
traillei  elVedeiiMC,  493-  Vvtk  At 
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iDCoèaijalil  y  obuBul,  ^i.  Ailiatè  rBillds)Utiegreu^dudaa<lieBoui- 

■uai^dé  Heeax;  ruiuiit  le  trail*  gogae  et  de  touLe  l'armé*,  iBg. 

CUquul  la  mariibé  lie  cette  ville  LiLtin  (J.  de^eittuéàki  iMuilIe 

Ditie  rendra,  Sog-  Charge  l««  deUnudaoït,  X,  SgS. 

Aoglali,  Si*.  (Jticftemont,)  Lâliii  (Philippe  J«),  Irére  <k 

Ltmai  (Eoatach*   de)  en  fait  lacqoaà,  entreprend  de  iaàe  une 

ijwnceliet  du  gouvememebt  ixabk  course  deraitt  Gtnd:  Mt  cMgi  de 

«Trojei,  VI,3BS.  m  relifer,  X^  laî.  Est  ta*  i  la  bj»- 

LiiLimfJteq.  de},elieTrt>erboat<-  taille  de  Montlhdrf,  94<'i^'>  ^69. 

gugaon,  obtient  du  duo  de  BourgD'  IdiiAiit^Mul.,  comte  de),  grand 

guedeKnite»ir  l'enliepriftc  d'armée  bailli' du HftiuBl,  fait  uM  migait»- 

prnpoaée  par  J«m  deBooiface,  IX,  que  réceptiou  à  ù  reipe  de  Kaiar* 

4iâ.  Vh  en  Bcosse,  rà  il  soutieUt  re.XXXVII,  loj.  Bèaohrtioa  qu'il 

uns  lareille  entreprlie  CoaUc  laeq.  prend  meo  elle  «IT  Ica  caayeat  de 

DaOlag,  frère  du  comte  deoe  Dam,  eocouer  le  joue  eapagnot,  1 13. 

ea  préseuire  du  Roi,  44^  b>' a""-  '  I'^uih  (  Sinun  de),  oncle  de  J. 

UcfaadlDtuKcsDnoemreprùed'ar-  de  Lataln,  iicoompagoe  ce  ubevaljn' 

axe  cDatre  Th,  Que,  cheTaller  aD~  en  Ecoaset  et  soutient  ateo  lai  uile 

giBu ,  45g,  Y  est  bieaé ,  463.  R«n-  enlrcpcine  d'armes,  IX,  446.  Est  en- 

ïerae  ■  terre  bob  adTcisaire ,  ^63-  vové  à  Oudenaide  pont  S'aBiorer  de 

Tient  pendant  ftn  an  un  pas  J  arme»  la  bdélltétle  ceuevill»;  X,^.  Ftit 

iGbilon»eur-Sadne,X,  3.De9crIj«-  une  sortie  contre ledGanioiSTebel- 

liOD  du  lieu  du  pas  d'armes  ,  5.  Le  leg,  en  tne  plusieurs)  se  retire  eo 

défend  cmitre  Pierre  de  Choadlos ,  bon  ordre  et  aana  perle,  70.  Fortifie 

lojcomrej.  deBouiface,  i4;  eon-  la  ville,  ;i.  Fait  apporter  d»  pier~ 

t't  (ïénird  deHoaillon,  ïo;  cmtre  res  etdea  uaiHoui  sur  le*  murs  par 

Clasde  de  Sta.-HéléDe,.3i  ;  Contre  m  fearaM,  MS  parentes  et  l«s- da- 

*aiB  Rabutin,  34;  cûntre  Jacques  mes,  'j-à.  Çommettt  i|. pervielrt  k sw- 

d'dTancbies ,  S^.Cae  seconde  fois  ToirdesnouTellegderarméeduduc 

cOBlrs  le  même,  39.  Une  troisième  74-  Ville  su  seooara  du  seicn.  Hnl' 

fol*  contre  le    mmie,   4' i  contre  degam  surpris  dam  uBsembascade, 

CiaUl.  de  Bawam,  41;  contre  J.  de  fi"}.  Perd  sou  étendard,  1^.  Va 

Villeneuve,  44l  onlrc  Gaspard  de  au  devant  des  Gautuis  »  la  tète  de 

Dourtain,  45;  contre  J.  Piétois,  ^7'  ^<>  chevaux,  i^%.  Les  tait  eacarmou- 

Doane uu ^raud  souper  aux  cheva-  cber,   ■4SaEi(  nommé  lieutenant 

liersqut  ont  disputé  te  pas,  et  dis-  général    du  bâtard    de   Bourgogne 

tntraedcsprix  à  quelques-uns  d'eux,  pour  aller  coaibatlre  les  S*tritti1is , 

jfg.  5'acqulert  une  grande  renom-  353. 

mée,  5i.  Heçoit  le  collier  de  la  Toi-  Lilihds  (Th.de),  éetijet  chi 

wn  d'or,  5S-  Jofite  avec  le  comte  de  roi  d'Angleterre,  dèiéiid  «K*  entre- 

Cfaarolais,  60.  Danger  qu'il  court  prise  d'armes  contre  fbd.- Boulon, 

devant  Oudenarde  ,   an  milien  des  X,  s66. 

Gantois  rebelle],  7g.  Comment  il  Lluiol   est  fait  melure  d'hdiel 

e>t  délivré,  Bù.  Se  met  à  la  ]iout-  ordiBaira,  en  récompcnee  de  sa  gè- 

suite  des  ennemis,  accompagné  df  néreuse  réaislance  dans  la  ville  de 

plusieurs  cheTaliera,  83.  Sauce  par  Landreotes,  XVll,  167.  (Intrvd.)— 

aa  bravoure  an  grand  nombre  de  Emporte  d'assant  un  fort  voUln  ^A- 

guerrier»  au  village  de  Lokeran ,  88.  vaenea,  XIX,  43Ï.  Vient  au  secours 

Débarrasse  son  frère  des  mains  des  des  Français  surpris  dans  uue  em- 

enaeniis ,  89.  Honte  le  premier  sur  buicade,  et  repousse  les  tmpériauM, 

un  boulevard  de   Gand,   gi  \  est  4^9.  E^'  tué  au  siège  de  3.-Dicier, 

btesséd'nn  Coupdepique,  lo^.Est  536.  {Du Bellay.) 

tsé  d'un  coup  de  canon  ddvsnt  le  Lilier  (  Michel  ] ,  bourgeoia  de 

chàLeaa  de  Pouques,  i38.  9e«  Cane-'  Paris,  secûnde  te  conuéubw  de  Hi- 
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'4:lteilMat,  elle  le ad  maître  de  Paru, 

Lahims,  lubiiatiL  lie  Qiaanont 
en  Bassigny,.»!  roué  vif  pour  avoir 
lue  dana  uut  lil  le  mari,  la  featne 
Kt  «a  piopro  iBDte,  XLMII,  77. 

LtMKKi,  polier  d'étain,  (uaalir 
que  bonTuuigooD,  est  dioûû  pu  la 


Ep]«   de  Faru  pour  le, 
,  VI,  33^.  Fait  ^eatcèi 
prûonnien ,  34a.  Faii  laeii 


:  le  feu 


deur  de  ForLagal  à  Boise,  ae  plaint 
aa  caidiosl  Barbcitii  de  ce  f{n  il  l'o^ 
blige  à  aller  aeut  p«r  la  TÎUe,  l'ei- 
jKMant  par  là  à  le  livrer  box  maina 
(1b«od  eonemi  l'ninltnnnHfiir  dTi 
-pagne,  U,  384'  EtX  attaqué  en  re- 
venant de  cbei  l'atubouadeur  de 
friiDce,  387.  Eat  forcé  de  retour- 
ner chez  lui,  quoiifue  victorieui , 
a88.  BéaolutLon  price  par  le  Va» 
dan«  une  congtégalion  eitraordi- 
naire  tenue  à  «on  fgard,  igS. 

Ll  bloti^iaE,  conÛQleaT  dei  guer- 
res,, m  dtstingoe  à  la  défente.  da 
âienn*,  XXI,  ai^. 

Làmotb  (  le  Mirn.  Alain  de  )  en 
tué  avecaon  fils  Guillaume  au  liége 
deBeuTron,V]II,433. 

LiMOTTE-SciiiBT,  geotiUi.  d'Au- 
jon,  du  parti  du  doc  de  Guise ,  est 
Btabli  gouremeuT  du  châtcao  du 
Mans  par  le  peuple  de  fetle  ville , 
XXXVI,  i3o. 

LuioiTE,  comoiandant  de  Gra- 
velinea  pour  le  roi  d'Espagne,  est 
tué  d'une  arquebusade  an  ai^ge  de 
Doiirleaa:  oiieine  de  ce  aeiiitenr. 
XUII,  5i. 

IiiacisTiE  (leduc  de)  débarque 
en  Normandie,  et  j  commet  d'hor- 
ribles ravagea,  IV,  1 30.  Est  envoyé 
à  Calais  avec  3o,ooo  hommes,. i£>5. 
N'en  a  pas  plus  de  6,000  quand  il 
arrive  prés  de Bocdfaux,  i56.IPnf- 
cit  d<»gUfrrti  entre  la  Fr.til'jl u- 
ffleUtra.)  —  Est  envoyé  ta  Bre- 
lagna  pour  soutetiic  le  comte  de 
MoQtTprt-,  i83.  Fait  sermeitt  de 
planter  son  eosciene  suf  lea  mars, 
deReBD9;  conçoit  beaucoup  d'ts- 
time  pour  Puguesclin,   184.  Jure 
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toutefois  que  s'il  tombe  jamau  iaai 
ses  mains  il  ne  le  relàcheta  pour 
aacune  ran^n ,  i85.  Sln^géoe 
^'il  emptuie  pour  attirer  ■  uncuB- 
bat  la  garnison  delenaes,  187.  Est 
(fonq>e  per  un  bourgeois  de  ceUevil- 
le,  i89.VeBtV€iirUug<ieEcliD,etlai 
expédie  ufisauf-oonduli,  193.  I^i  re- 
çoit dABB  sa  lente,  ig6.  L.'aagi^i 
prendre  parti  daiu  son  armée,  197. 
Lui  fuit  présent  du  plus  beau  ooat- 
sier  de  son  écurie,  199.  Défenie 
qu'il  fait  pablier  à  l'occaiion  da 
combat  entre  Brambroc  et  Dugne*- 
clin,  101.  Félicite  ce  dErniet  au 
•a  victoire,  loa.  Soins  qu'il  donoe 
an  BiégH  de  Rennes  ,  3o3.  Est  reçu 
lui  dixième  dan»  la  place ,  plante 
son  étendard  sur  les  mnn,  lève  le 
riége,  loG.  Va  faire  celui  de  Dïusd, 
30g.  Accorde  une  Mspensiou  d'ar- 
mes à  la  garnisMt,  «io.  Accueil  qu'il 
fait  à  Duguesclia,qni  vienlrédamet 
juscioe  dans  son  camp,  3i3.  Cois- 
mande  à  Xliomas  de  Cantorbie  de 
lui  rendre  son  frère,  qu'il  tient  il- 
4-  (^>H>>aal 


iustemeul  pris 
a  aller  à  Ûini 


CToll  d'estime  j  lui  douue  le  cbrnl 
et  lea  armes  du  chevalier  dont  il  » 
triomphé,  aia.  Lui  reoiet  Olivier 
son  ftécej  reçoit  ordre  de  lepaaKr 
la  mer,  sa3.  Il  tombe  malade,  i>4' 
Fasse  la  mer  avec  grand  nombre  dt 

Ïsndarnieset  d'arcbers  pourserea- 
re  auprès  du  prince  de  Galles,  qal 
va  soutenir  Pie rre-le- Cruel,  4<><>' 
Commande  le  1"  corps  d'armée  à  U 
bataille  de  Navaretle,  4'i>.  (^if. 
Méin.  tur .  Duçuetelin.) 

lUNDA,ts  (Pierre),. favori  dn  doc 
de  Bretagne,  est  livré  par  le  d«E 
Ini-mème  à  1rs  ennemi»,  qui  le  (oBI 
pendre ,  XIV,  160. 

LA.ADEBEKG  (  Hatts-Ludovic  de), 
na  dçs  coloneld  du  duc  de  Witieai- 
beig,  auteur  priucïpal  des  rebrl- 
Ifons  des  jansquescta  ,  est  arrête  ■ 
Lyon,  JMG^i  condamné  à  avoir  b 
téte.UauoiiM^et  csécaté,XIX,i73. 
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tMiDRs  (Gillo  de],  tdsaïur  fii'  ptmde  tépiilatioil;  il  reçoit  Jacq.- 

nuid.eatLuéiZtira,  I,  i^.  Ausiule  ds  Thous  Bule;  se»  quo- 

L«D«if MO, nonce eiiraotdinai;  litës, XXXVll,  376. 

n  da  pape  Grégoire  ziT,Brri«eà  Limuot  (  Hoe  de)  commuldela 

Beimsi  y  poblie  un  moaitoite  qui  gatniion   de  Compiéf^e,   Ba)M|;ét: 

tnlDDae  aux  catholiques  d'abau-  parles  troupes  du  Boi ,  Vil,. iGi - 

donner  aur-le  diamp  un  {irince  lié-  Frappe  en   prùepce   du  duc   de 

relique  ei  reiapa  ;  le  paclcœeot  en-  Bour^^e  uD.bweaiec  de  ce  pria- 

regislre  Dwlgre  lui  cet  asle  violent,  oe  ,  336. 

ceTuideTour»lebrille,XX,|a5o.(;n-.  L»iiOT  (Lamon  de)  est  fait  pri- 

troil.)  —  Est  eavoyé  par  Grégoire  ntnbier  au  siège  de  Soitsotu,  qu'il 

iir  en  qualité  de  nonce  eu  Frau-  défendoil,  Vil,  361. 

ce,  XL,  116.  Arrêt  du  parlement  Lauiot  (Raoul  de)  pa»»e  au  »er- 

conlre  lui  et  contre  les  mouitoirea  vica  de  Louis  xi,  se  distingue  an. 

dont  il  est  porteur,  360.  (MAii.  de  siège  du  Quesnoj;  récompcDae  iju'iL 

Cajret.)  XLIV,  33o.  —  Publie  les  reçoit  des  maîns  du  Boi.  XII,  85 

lettres  monitoriales  du  Pape  con-  [note.) 

tr*  le  roi  de  Hayarre,  XLVI,  149.  LinioT,  Tice-TQÎ  de  Naple»,  re- 

{CEttoile.)  çoit  l'épée  de  François  1  à  la  ba- 

Liicu>ia,  ëcheiiode  la  ville  de  uille  de  Pavie,  \VII,68.Le  traite 

Firii,  s'empare  de  la  porte  Saint-  avec  tous  les  égards  dus  à  bdh  rang, 

Denis  et  la  livre  fu  sieuc  de  Vitr^'*  6g.. Comment  il  le  déteruiine  à  se 

ckargé  par  Le  Roi  d^entrer  par  cette  laisser  conduire   en  Espagne,    7'* 

porte.XLJI,  igS.{!fTéni.  de  Caret.)  Conduit   le  Roi  il  Gênes,   puis  à 

—PotteaudocdeMayennele  livre  Barcelone,  73.  L'établit  dans  nue 

du  ^fanant  fait  contre  les  polîli-  maisonde  campagnepréi  deValen- 


ilues,  el  principaletnent  contre  le  ce,  73.  [liUrod.)  —  Vient  prendre 

duc,  XliVI,  53r  Sa  réponse  à  une  le  commandement  de  L'armée  con- 

compaguie  de  bourgeois  qai  vien-  fédérée  a  la  place  de  Prosper  Co- 

itCTit  lui  annonoer  qu'ils  ont  pré-  loune    mourant ,    44''-     Délibère 

(euli  une    requête  .au  parlement  de  surprendre  Bavard,  logé  a  Be- 

E  avoir  permission  de  s'asaem-  bec,  44''   '"st""'  ^^  l'approclie 

,  aBn  de  pourvoir  à  la  uécessité  de  l'armée  qui  arrive  de  France,  se 

du  pauvre   peuple,   58i.  Est   fait  relire  à  Pavie  ;  appelle  auprès  àx 

maître  des  requêtes  'par  le  Roi  en  lui  le  duc  de  Bourbon  et  le  marquis 

[ecoanoisBaace  du  service  qu'illuia  de  Pescaire;  revient  à  Milan,  ^5-}. 

rendii^  XLVII,  j  7.  Part  qu'il  a  s  la  En  sort  avec  le  duc  de  Bourbon  et 

réduction  de  Paria,  19  et  suiv.  Il  le  marquis  de  Pescaire,  458.  In- 

Wsngue  si  mal  à  l'assemblée  des  struïl  de  l'entreprise  formée  sur  Na- 

nolabiea, que  l'ëcheTin  Talon  prend  pies,  veut  ae  tourner  de  ce  cdté  j 

la  parole  pourinii  bon  mot  du  Roi  en  est  détourné  par  le  marquis  de 

à  ceaujel,  i85-  (L'Esloiie.)  Pescaire,  463- Stratagème  qu'il enfc- 

LiMooiRAa  (Montferrand,  baron 
de),  du  parti  protestant,  chassé  de 
Bergerac,  s'empare  de  ]?étigueux  ; 
qnitti  ce  parti  parce  qii'09  lui  âte 
'*  eouvernemenl  de-  cette  ville , 


M  eouverneme 
SXX,Y,  139. 


LiioDET  (  Hubert  ) ,  françai* 
protestant  retiré  en  AlteiâagDe,  est 
nnvojà  à  diverses  reprises  prés  de. 
CharUa  ixj  commenl  il  «st  sauvé 
du  massacre  de  la  S. -Barthélémy; 
la  hardiose  da  ses  écrila  lui  (ait  une 
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ww  caractère  et  de  ati  Hémoirec;  lardj  majnlkul  parmi  tes  troofwy 

u  iQodérBtion,  iS.  E>t  chatgâ par  ladlscipllnc  hplnt  eiacle,gi.  Swi 

Chades  ix  du  oooiBiaDdeiiient  de  hnoMuité,  sa   doucuir  parmi  liï 

La  Bcobctle;  jiutîfie  Vidée  ipie  ie  boirenridc  la  guerre;  eut  UeNri  au 

mouaique  a  conçoe  de  loi,  i6i.  Dé-  àèjj^  de  Fonunaj  ,  g}.  En  char^ 

fendo^U  place  oontreledac  d'Ain  de  veiller  t  l'exéoution  da  liaiti 

jonj  eat  obligé  de  la  quilur,  et  ds  conclu  k  S.-GcrmaBi,  gf-  EatfMcé 

Tanirdande  campdaRoi;  neprenil  de  Tendre  U  ville  de  Monâ  au  due 

aucune  paît,  sérieuse  au  projet  que  d'Alité,  g5.  Eat  appelé  à  Faiii^M 

loi  propoaeut  lea  pcincel  mécou-  eanférence  aTeoChaneliXinégode 

tans,  lâ.  Fait  ndlredesofaataclei,  arec  les  Rocbelluia,  96.  Sa  mode; 

amène  des  délais  i{ai   forcent  les  ration  dans  cetto  circonstance,  y^, 

dem  parti*  a  faire  la  [<aix,   164,  U  aoceple  le  ^onvernement  da  Ls 

Benoît  sa  coup   oiortel  devant  Je^  Roclielle,  g8.  Bal  les  troupes  roja' 

cbiileau  de  Lamballe,  n5G.{llttrod.  les  dans  pluirieuis  soi  lies,  99.  AbinH 

aaxMédi.da  Utet.  naiiii  eu  nà.  vè  de  dégoûta,  il  se  reiin:  dans  le 

nède.)  —  Dérait  Puj- Gaillard  dans  camp  du  8oi;  caipèolM  leeomiilat 

le  Poitou,  X3£V,  i4g-  Fait  de*  le-  du  roi  de  Navarre  et  du  prince  d0 

vèea  pour  se  jetci  dans  les  villes  re-  Coudé  d'éclater,  101.  Fait  accep- 

b«lle9deFlandre,i99-(iVi^-<'e7a-  tar  aux  Rbcbellois  des  propounoiu 

ivnnuO~~'^^'<leFesooDquèle8en  aVïntageusesi  se  raiiBe  ds  parti  des 

PoîlOH,  XXXIII,  foS.  (Cfiftc/nau.)  politiqitet ;  se  rend  à  Id  BochelUi 

" ' e,sa  famille,  aouédu-  orée  une  marine  armée  de  Taiwaaai 


cation;  parolLctimmepageii  lacoac  eu  course,  loà.  BeieltEloa  propoti' 
de  Beori  11;  embrasse  nu  plan  d'é-  liuiiBdeCalher.de  Médicta  ;  va  tron- 
tudes  où  il  &it  de  rapides  progr^t  ''"  le  duc  d'Alençcn,  io3.  Lèvi 
XXXIV,  85.  Fait  ses  praraières  ar-  une  troupe  de  cent  cavaiien,  et  la 
nws  en  Pi^ont  sous  le  maréchal  cundait  an  roi  de  Navarre^  ftitre' 
de  BrisSBc';  traitde  piété  filiale,  86.  jeter  ralliance  avec  les  Tu«cs,  i<4^ 
Selaisseeatraluer  dans  le  parti  pro-  Mell'épéeà  ta  main  avec  Laiardin; 
testant  pir  d'Andetol,  87.  Son  ad'  est  Dottimé  sarinlendant  de  la  mai- 
miration  pourlesqualitésbrillanisa  son  du  roi  de  Navarre,  loS.  Elcbap- 
dudliD  Françoisdetiulsejilacoom-  pe  à  la  mon  que  l'umbaisadear 
pagne  H^rie  Âtuart  eu  Ecosse;  se  d'Espagne  à  Paris  lui  prépaie;  pari 
range  aous  [es  étendarda  du  prince  pour  la  Flandre  ,  luC  Est  fait 
de  Condé;  prend  pan  à  la  hataille  prbouDÎar  près  de  Lille  parlemar- 
da  Dreux;  dir^e  l'atoiral  dans  ha  quii  da  iticbebourg j  eet  enfermé 
retraite,  S8.  Féuèlte  dans  ta  villa  sâi  cbàteaude  lAmbxatf^-.  comment 
d'Orléans  et  s'en  rend  maître;  fait  il  y  est  tfailé,  107.  Sa  resianalion, 
dea  levées  dans  les  provinces  voisi-  sa  patience,  loS,  Sa  maladie;  il  est 
nés ,  Bg.  Donne  un  des  premiers  le  transféré  daas  ta  citadeKe  de  Cbar- 
conaeiTet  l'exemple  du  se  dépouil-  lemout.puisréintégtéau'diileaDda 
1er  pour  faire  subsister  les  troupes  limboui^,  iog.Coaaeatàre«tnivrer 
étrangèrea  conduites  par  le  duc  Ca-  aa  liberté  odrla  perte  delà  me;  eu 
aimir,90.  Court  le  plus  grand  dan-  détourné  de  cette  résolution  par  ti 
ger  eu  passant  la  Loire  avea  Ses  femme ,  110.  Comment  ft  par  qui 
troupes;  est  fait  prizionuier  à  la  ba-  îl  obtient  en£n  sa  liberté,  m.  Il 
liiitle  de  Jamau,  puis  éclian^é;  fait  est  échangé  contre  le  cdmte'd'E||' 
le  riége  de  Poitiers  avec  Coligny;  mont,  111.  Vtat  avec  mad.  de  La 
cal  de  nouveau  fait  prisonniet  à  la  Roue  pour  Geuève;  publie  ses  dis- 
bataille  de  Honicontour,  gi.  Est  cours  poliiiqnei  et  militaires;  est 
échangé  coitlre  le  capilaïue  Stroz-.  chargé  de  la  tutèle  de  la  san»  du 
zi;  SB  générositéencelteoccasionj  due  de  BoudEon ,  n3.  Va  iroiivcr 
rempoTle  une  victoire  su  Foy-Call-     le  dU«  de  LtinguevUU  i  &-Qa»- 
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IJil;  tKItad'U  >vai(ida  Smtié  <c«iiw    Ûré««prar«BMed'liM«Me,X>LVII1, 
irc  les  troupes  -de  la  Ligue,  '  1 1^.     170.' 

'Parce  le  duc  d'Auntale  a  en  lever         KtsQiTE  (le  <«fiL)'dna«ane'e8- 
leiié^,  ii5.  R*ooii[l«HvBri«iiui    «Bmioalihc  éictiil  tnCit  àtevre  d'an 
brnet  de  nnéeW  de  PraBce;  Be    ouop  irdpieatm  AllemMid  iflri  toi  « 
ditùagae   aux  combau  d'Af<|Dn ,     toi  mhi  dh«*a1  «  XXXTI ,'  5^-j. 
d'Ivrji  unpvrie'le fniboui^  Sâiiit-    '•   Laihic  (le'Mign.  de),  eaTUjë'ile 
LaurEDtde  Paria,  où  il  est  blew^j     Rixae bu<  aeeniirs  d«M.de  Sirovd, 
eatf^rcud  le.ûéged«l«mliallci^     est  'Mt'*)ttiWilaiCF  en  cbettia,  et 
Bretagne,  1 16.  ¥  «tt  bk««^;  cMniit    omdtiiv^ù  mardis  de  Maiignaft, 
i  MaBUMptaiir,  iij.  Idée  auf  ms    -i{m-le<  ôaite  artrvmttxttéaie  rt- 
ouTrages,  118.  Eio^  de  cas  U^    -f*""-;  XXr,  aoo, 
mc^ree,  i  ro.  L'impartialité ea  fait        Lin>QBE«ifn- (tes).  Sens  de  ce 
le  pr4l>ai[Mri>iMte,  130.  (Abolies,)    -motf   maniàré  de  eoiBbahre   deis 
-»  S«l  tait  prwoanùr  à  la  bataillé    -laMqlHswti  ;   depoU  qumd  iU  se 
deHontcmtow.etaBnvëdeJaiDort    btîKBt  à  cheval,  XXIV,  38i>.  - 
pa^ledDod'A^oo, -173. Sonenirt-    "'  LiHssic  (le  -irigB.   de)'  «M  tmf- 
tien  avi'c  le  cardinal  de  Loriaitia,     rojé  par  te  Soi  en  Bologne  aappds 
1177.  Se*  rdtlcHDBS  SBt  lei  gaerres     de   féréipie  d«  Valence,  «harf^é 
et  lei  Waitis  de  paix  faits  eveo  l*a     <i'W  récit  concernaM  la  ionmëe 
-    '     o89.(iai>'DB&)— *i     de    la  S.-Barthelamy,    XXXVni, 
'•  du,  BJ^  de  ui  Ro-     INI.  Bh  frn-t^  1  VotHaaie^veoi- 
sBtnt  îagée,  XXKV ,     mest  M  cm  déhvtt  ;  se  reiid  i  CoD- 
81.  DMde-ka^rolénanf  à  leuoa-    nrn  auprét  lie  r^vlqiw,  qui  le  r«- 
V«ler  la-Merie,  roi.  S'oi^oseam    -*iMt  iwqg'à  la. fin  de  la  oëgocia- 
plaiaira  du  roi   de  Nanm,    iSfi.    -Mo»,?!  1, Après ledinoiira-pnMeri- 
{Éftm.  4»  fiaùOtma.)  —  Bst  blCsaé    «é  pBrl'^JquedBnsb  di^gall^ 
•a  liège  de  :Pa*li ,  XXIKVI,  1S4.    Tak>,ilTa<viiitcr  ptnnenrt  aeignenm 
I  CHcpcrn^.)  r— Aebeaie  malgré  lui    i>(4(>aaie,  i93.  iMi<a.daJ.  OkaU- 
le  .  sonmendcMeat  d»  l'année  du     "'"A  —  ^^  i«td  maître  du  dlkieaa 
docida  Uwpu>rillede*antS0nli*,    de 'Fookoû  pour  la  Llf^a,  XXKtX, 
XXXIX,  174.  Sa  harangue  am eu-    JBS^'S'wnpere^  U  Fté«be,  aasié- 
.pkameé,  r;9.6»BdiioD«rf  dadile    Bele«M«Mu,334.EM fomé défaire 
oonaeil'dQ  fipienr  ka.mojeiii  de    «aitBMdMaulllaati'SSS'BBtfsiliiri^ 
dîriwr  et  de  ruiner  la  IJgae.^M).    isonnim  parla  BieNT Bois-Dauphin,  et 
Eat.^lesié  (fana  onë'  attaque.-ÂiLe    'tmrvfé  au  ohkeau  àa  Lon-,  dont  ii 
■or  À.-rPciiis,.XL,  76.  E>Tojé  eo    porrieot  ii  se  rendre  maître,  336. 
BBMBgDt.îlTenbkaaaeliwuitdes    UendlexMteeBdeTouToia  aaltoi; 
EuitesdeaablesauiB,  389.  Eloge ib    lui  préteseilMBl  de^tidélité,i5i<». 
t»  Mignear,   igô.  Son  épitA^lie,     Malgré  son  serment  entretieDi  dea 

SI.  4^es  païuleB  qu'il  adrcsae  à  istrltiganoEa  aVBcleS'U;>n«iMl,'XL, 
deVonUBartiO',  agi..  Ses  dis-  £7.  Tentp sur  le  UaaauafealvépHv 
coBcapoliti^Hea  et  DNMaiies.  393.  aeqal^dioBe;  se  relire  en  Ilreia 
(J/«'in.^sCaralO -T- Ajafltdàcuu-  giw,^  58.  Béaient' dan»  le' Mdine, 
~  Tl  BBC  partie  faittf  poar  ■]b  t«er,     surprend  {tfayenne  et  CB'tisaicGe  le 


it  Bortde  Paiiaf  poi^Doi  il  ea^  ksi     chitean,  63,  Est  batiii  deranif 
da  Boi  ctde  l^Bsine  b^*,  XLV,     plBc«i«G.  S^atei 
lia. Obtient duSoi une déolarMiaB     {Sfém.  de  CayM: 


da  Boi  ctde  l^Bsine  b^*,  XLV,     plBC«i«G.  S^ateit «a  fir«l^o&,  67. 
lia.  Obtient  duSoi  une  déolarMiaB     (ATe'ta.  de  Co^mA: 
ccifamei{iu>iiUi'eBLpascompriedinis    '    LinTTOLaae  (  H.inilibal ,  csmtc 


l'ÀàitdesaiaieAtdecoBliflcaliondeB  de),  «■ttnédaDe'Hn  «MBuljitté  à 

hugMBoU  rebellas,  301.  Est  tué  au  la  petite  ville  de  Bnsque,  XfX,  a65. 

■idée  de   Unaballe,  XLVI,   Sofl.  Lidh  (  le  iricomt^  Ad)\,  fîh  de 

IL'fataàb.y  iean  de  Muotag»,  «btitsit  qlwlea 

.   XavDDi  est  élMD^  en  place  de  reetta  de  son  p^Bre  i»ieni  cH^sét 
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liAB 

des  Caeéliaa-ia 


1>AM1T  On  Liii^iT  (ïeMj),  oacle 
4le  Jeanno  d'Arc,  vn  uourw  whI 
Baudiicoitrt,  et  lui  fui  conaolue  la 
niiuieu  dopt  JeBBne  ■elUt.oliai'géq, 
VIII,  945-  ÂccompagiM-u  qi£ce,  qni 
viaBt  dte-ioâDic  k  Vaucouleuri,  a^S. 
Heste  «Tati,elle  tout  U  lei^ps  ifa'tUe 
y  wioariK ,  1145,  La  aioétif  auP»- 
ul-Eiiuey,  fui»,  oiiaatk  m*  iwta»- 
cea,reiieDL  aveceilï.àVaueooieiwt, 
a48-I^coD(jDitiNa|M:r,3So,A4]hé' 
ta3se8fraUuncbeiat{>uiidle,aâi- 
LlFINRi  (Albert  de),  cijût.  «uù- 
■e,  rcBÙte  au^  discvtua  du  caidiiuiL 
(«a  Sion ,  Bt  ramené  14,000  Suiun 
daiu  leurs  cBBtoBi,  XVI,  3S9. 
{AfdM.  <;■  i'VciiranfB.]— EsitHéala 
liauille  (le  k  Sicouoe,  XVII,  3'-Q. 

LituiCK,  coBseillEi  au  pariemant 
•t.granJ.  ligoent,  reçoit  ordic  de 
qsilter  fam,  XLVII,  61. 
.  .L«ri>A.aci]E,  faomnie  de  tetUei  Mr- 
(acbé.au  maréchal  de  Montiaoce*- 
G]^,.<stappcliéau|iiés  deFrasçois  u 
pour  douaer  aoiLevia  su*  l'état  dea 
lfi«it«3;'fst.retelili  quâtie  jaara  pri- 
■wMHiier;  XXXlII.gS. 

'  LtiAja^B,  «a.  diaauL  iiJs  Mtnril  de 
CliajUs.iz,  eupeaduenplactdê 
tiféve  pour,  éine  dié  .ttamaBdar ,  j 
atl«n*roiiclionMyale,.XLYll..«â3. 
llikf  BEI,  nMlauE  darOaivarahé, 
^rfntonoe  IbEai^Mi' funèW  daiW 
de  BQUEgDcse,  VI,  35a.  Elowlc  avec 
heaneoup  de  clalCu*  dant  le  parler 
ment.conlieleaBMaaMiM  dvccduc, 

L«*«»Bii  (Claude),  canniUei.w 
parletneot,  seconds  Je  présidedl 
SiwMn  daoa  W  seiv  ic(a»«bieUgu'il 
rand.au  £oi;  il  éprouva  soiLiriiLe 
ton.   XX,  333;XI.,  375  et  378; 

.Lamehiier,  gtamà  partUait.  àf 
rmpriaonné  pour   ms  coiienai  ' 

SLVIII,  173s.  Détail,  cariem, 
partisan,  374-'Sa 


.LAaCESGCfi,.0U    US^BlLIlés    des 

rois  de  TtKucc  ,dana  laua  grande* 
asMmbl  JM  j  cil ,  quoi  eUea  combs^ 


Uùent ,  et  conlMUt  dln  t«  »■ 
blioieni,IlI,  .0..     . 

Ll  Roche,  lieutenanl  du  capiiû-. 
ne. de  Vawé,  meurt  en  s'emparaM 
d'uu  raveliii  devant  la  forterecie  de 
Oual,  e\  expie  aissi  la  négligtnn 
doBtil  >'eair«iiducaapabk,  XXIX, 
360. 

La  Roctft(le.cnpit..),  conaiio- 
daat  Harvdjolt  pour  le  parti  proln- 
Lant,  r^d  cette  place  par  canlu- 
lalioii,XUII,4S7. 

LiionDUKE  eu  psndu  à  Patii 

rur  avoir  cODlre&it  Im  icciiade 
cliBnc«llenic,et  um  autre  saacaa- 
plice  pour  aïoiT  acsllé  aiec  «a 
aceani  pluGienn  kitrea  d'inpot- 
tance,  XLV,  178. 

LaaTiiaiE(le  cBpib.d  , 
neur  de  la  citadelle  de 
proBiei  au  maréchal  d'AwiKHlt  de 
c«ndre  cEtte  plaçai  «najenaaat 
,  K>,beo'écu<,  M  lÂuiomptfCBAtiaDt 
prisonaiera  ceux  iifje  le  marétblj 
«ovoloppurlaTeccvoirdesetmnDi, 
XXXV,  385.:     . 

lalsBO,  us  dea'Settiir,  aprèa  fné- 
Cutioi)  hailiate  do  itiéddeni  Bril- 
aân  le*  abandanoe,  ~&LVt,  i$5. 
Attaque  Laontû  ilsBa  la  .ih,  <t 
tous  deua.  .sa,  diiiaiitr  mUé  îaJBni, 

,'   Lakltu^le  oaph!)ç»Ll)laiiéf< 
/ait  priionmer  aa  «jase  dfeS.-Fiai, 
,X1X.>34.-  ..I     ■     .    ■.     •■ 
■    lutBciaig(CoastaiitHt),  atiEdMi 

Eea,  eal  £iit  priaemiïer,  J','iA.£m 
lUu;  à  A  uâmitiium  fit  le  piiooe 
Henri,  33».    ,  ;  r 

SiaaciaM  ('  Théodore  ),  wion 
^ree,  eit  élq  ei^pereur  éui  Stc.- 
bopbie,  et  quitta  dwaitâtoAtàlairii- 
DOple,  an  donnant  TPndéE-jrauiai 
Asie  à  ceux  qui  TenlêEt.|urtig(r 
£0»Eoct,  I,S3..iie  rend  rnutre fa- 
né partie  deaprolincca  d'.A^ie,  67. 
Pi-tase  virement  lé  prinbeHean  qui 
étoit  venu  l'attequei,  76-  Se  fcii 
couTonnar  à  Bicée  comme  emp- 
reur  d'Orientj  ouvre  dea  négcda- 
UoDi  infructueuaei  aVac  le  F^  M 
traite  aveé  le  roi  déa.EalgiFea,  S8- 
Défait  l'usurpateur  Alexii, elle  relè- 
gue daqs  OD  nionaat^re.j  ^tbpaii 
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iKclMnp«e«rHeiirif9i.  iKalûc)  faite  bqnqnerouU.  rit  atttté,  iD*ii 

— Fait  la  guerta  aux  fntDçaia  <laiia  se  ^auïe'  eheC  l'imbateKienr  d'An-' 

laHMalic,3M.E:>t.bMuipa(  Pict-  gteterre,   XLVIU,  -jS^  £m  con- 

n  JkaÙK|aal  el  Fayou .  d'Orleana,'  damné  an  oaroan  tt  aux  galtlre», 

Jafi.RooiptUuiéiiequ'ilaUlaaTcc  XiAX,  ^i^     :                           ■     •• 

rnapfmuUaaii,  ^*».So  porta  ait  JiaTu>n:(uiMioii]inb)M&itt<)il- 

cAlécifl  Sqniaeaveo  toaica  tet  ùm-^  1er  de  la  pierre  à  l'âge  de -78 'kM,  aï 

CCI,  434- '^''st""^  "^  ^  roids  guérit' parfaitement  «H  «s'joub, 

Baljaiie.potaE.atuqael^.taua.  dsoz  ]UjVI[Î,34i-                    .   j.    . 

l^eapeiivr  Hoiui,  iflO.  Autégo  la  -  Liiaips  (le  csptt  )  «ctlMavvà 

nlkév&qBÛe  etlii  chàlcauda  Ci-.  ni^^eiHaiia  en  l'empratitdW  m- 

bolo*,  4^' t^vai  le -iMu*  .de  ce*  vsliii  JevBDtlalbrLnejfie  daCaMil, 

d«uplacat,-44i)kiE«'0'adMi>'rccs  XXIS.,36o.    , 

ui^B  quiesl«ccepiée,44B'  i.^'^^  Icaa»,  w  i^aint  à b  Facdlts  de ihéo- 

£irdauin.).t-r-  EpooM  M  priaceue  logis «lel^ariid'iuiiUHméHeUMc, 

Hia£^liUe:de  l'iapénuica Volan-  a»rofâ;i  Orléans  par  U,  de^Scidis 

ie,  ^^.  MuBUtt  ilêa'pEàieBttoBa  à  eiprea  pour-iioubUrceua  ■viUé  at 

l'ikipiro  «a -Varta  de  oe  waatiagtr  dâugrtcuuitMDclerys.XLVIj^iS. 

^  f  roittet  aa  fille  Eadoeie^à  !)>>-  Lioaiu  f  le  seii^  de  ),. neveu  du 

bert  du  GoartenaH,  ctJDeuil,  ^-jo.  Mi'aq.dv  Vilielwa,  e*t  .tué  au  tÛoD 

■•hmoàtm  ii.(TJiégd<>ra),  ifils  d»  Linua  (Nictilaa  de),ctievab^ 
VUamvIuiiauMédBtinBiam'a.paGiati    dslaoïf.  d'Avwnaa.ic^Dve  de^la 

Uicbd  tàUiiibpM,|lUB  d'Afulntnic}  .  liivni'tllatthiea  dti):,  onrédi 
bAnaàmtthoimtti^'aaiMila'dii-  S.'Denolt  de  pHriB,eBiua;|{ie«  t^dab^ 
^aàe  daiwiifveAii^ilB  tâ^aAe  et  lui  taursde  hadfclàrEKibo'paliti^a  dei 
oocerdeiiaipLuItgiMidË  puiMaBcli./  S«izB.,<X3Lr *65.'l'réobeaii«4viti(« 
l,*£ciS.  "1.  ,■     r  ^    \  ,.,  ;[    ouuraiHiatnbT  «t>tODi  abiardlitHav 

Lunaa^  baiiwWr. au.yirleM«ntv    1170.  [/nt/<ai/.)  -'-~i PrbHKisduaaiuno 
EM-ttis  BÉ  pnim  pMar  pcoptii  aéd*«    aiiedtbléc'de.cÉlle.  uiitï«u  d'ékni' 
liim;.aB.  4h  i  afiicntiiaguona  'eli> 
memx  é^Miamcioamt,  KL VII,  iW: 

'LuhDk>,  .uplnlai,  .Mtn  de  ¥Mné 
crama  piriitiiiuéjiWofMitlfiwiBa' 
leafa'deBfianioadnt,  XL^l,  6o3-' 

'■Iwnu'f  k(i!.^kaÉÙsbtat.O>ilaun;>j 
»(»|ilti'«Qiit»W)»inéa  dam  ■inipr»^ 
aitWiwtMîJt  I  i  laft^ .  -Riii  wiaiwi> 
Aau«aiiEcoada«*Bat^  1)0.  Jie  raa-' 
■huMittrœ  de  l»'Tlle  ^  a^ai  BMhv 
qD'41a  ]r  fsntj,  af6.  Tiaoneuuasii^ 
•al  paw>4'él«ciioa  d'au  engmMOt'i,' 
ïl>_i  ■.■!,.  ■:,'■■ 

.  lAtook  (l««àiiita  SigiaRMud'tleV 
'  omyi'aB  Baétfala  poac  «Btekdcoi 
lf3'pEaiacai'4aalwbiiaai  diviaéi^en-. 
Ite  eitt,  po»F  «naic  idp  rali^iupar-. 
lintàrDilafaiit-  la  odiUe,.XUI  ^ 

l'Arasa,  {{éâoit,-***»^»*!  de 
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■pand.nti  BAvqu^ilt^i^tàwBliqM^iqrHiaanr 

lu  batattle  nÎM-  du  ootmiétaUey  Ga.À  JMiiEc 

n«B|ilcB  I  «t.n^U  «rdia.  ri'nnttiproiltr  In 

Gaulois  n  €oaqâtudu.rojaaaad<t!iafim,gi^ 

•dktiMbi  Siuiui.pr«Kmi  teoUi  la  ^|aE« 

X^aoS.   '    .  fortOïkceBt^tuHiKi  raMSBDCcoai- 

-Lâqaai.  (MallUili*   Vj*^^^  et  b*  auiuiu  k.im  Mnu^ion  «[«(  con- 

inmi«Lre  reuégalVa^iEetient  «vue  aonie  nu  emuf  ^  lai.  (/iKroé.)  — 

IL  CaHei),an<J»ife  lyrrc  ds  L'Es-  Char^-é  (i«  foi^'r  de  rargnit  un 

Mile,  mi.U  picmfc'  de  Bf iganâ,  ck  Suiiui^  ai. avenu  ds  la  rasaiutiaa 


f  n  aiifesw  Umie,  s-'cnreiid 

,.      ,  .     -       — -, j,  al  h  BèDKttaai'yéiiitjcu; 

Fioranœ,  praHwcaux.Elalsdcdé-  m  porta  nt.Vdraotf,  073.  Edisçoili 

)iBlier.«era  te  legs*  potule  «uppliec  conpf»ili«M,MlAïeiiietaB«inxV*- 

île  ne  pai  (pntur  Sarii,   UiVI*  aitieiUjS^â-EateimiyégtMivenutr 

470-  aHUaii,  ^144,  UiÉclfécaMrefn»' 

Ii4D«ua(iMiUn),  tailleur  :«trÂh  par  CoIobim,  S^ibSerelileà  11^ 

té  comme  politique,  e«t  délivri^  W,  35a.  Abanituaiie  aetù  plm, 

août  Bénes  quiroaiarr^;  il  lu-  2S4.  lûntndateCfàtDooe^it'at 

fomte  le  oaiHerBear.  de  iS,>f)eiiid  Téroltà».,  357.  Etiniie  £çédérwde 

foa  iHMnpult  ooDtre.la  via.ilBfibi,  ^oBniibipoBr njtBf^dte  Karma,  ce 

XbVI,ifl4L  qatm  ùot  éu«.aBéauii,358-St 

'  [^DpiBË  (OdM  de  BoîSt  aàfftj  letin  Au  l'Eistrtle  Veoiae,  qu'il 

ife),«lMrflédeTeUlerAl^i)tqlêdw;  «it.faiaoLé^  :fiwoà.daK|uiuei\  35^ 

oamile  de  Piaa,  QM  UoMéidMtJUM  HawembLc  >oa  armée,  envoyât- 

émeute  éa  vafdakt-rétlUil  i'oidr*  tfmaàa  «a-  VéaiticDa  laa  waoaii 

dnBoetta:«itte,-.KV>,  ti0.  (2W.<  Btftquel>il>«MX.|iauuy:3£e.  Har- 

du  i^oo.  A  Z«^if  Ku.)~T  Sni.laMri  ohfl  (m:  MilaK,.jer.Fetin)  à  Cun>, 

sépodiiiDiintaUlHiBillsiieJtMMtT,  368  >  St  vùt  jWsDde-liHaft  oam- 

noi.KVI,,  ^&-i,»fàin.  ^  BtiyiinJ.)^  W{déiail£.H>rJalwi4ilk,deJ.a  Bi- 

■--•  AiBÏég»  Vénaiir,  364'  t*ipl£Ddi  aoqiia,f«EduejpBcriibitiiiai)tin.dea 

pat.oompoHUoat3C>S'-(.^^iE«f^((Rge.>  SDitt^,.''37;.4«i>Eoiiiia^B''Eia^j 

—  Kt  lait  m^Déuhal  de.FiBiuw:.  raprlnlics  ifaeliûXtil^  Bir^-aDin- 

ICVIIi.ifi.  AacabW  d'bu^uiiaiiaiift  Mifk'itfutDeC'M'jti^Sey  3^;Eri 

le  vieux  maréchal  I.  X.r)vulce,.3S.i  w^s.au  Bt^ter»! cJEif«Mand>Mj 

Soniexueaiwa.gévéEiU  aiigPMiu»le  BamnMfit'  fi  parviolii  à  TaititiiiUik 

Donlin  des  [lartiupA db  FnoQoitt  deaMI  ^ce^  3qij,i  é%  àiridfcadn 

Sforcejiil.revieat  ea.EtiBCe^  i^&J  BayaBae,,:4ifi.'KeÇ0ÙJBiMmHtaD- 

Eit  rean^é  à  Milan  f»ç  iei-vaêiiii  diuçntjids  IWnitii  -aB^kv&BOfaiae 

desaiMnr^  à  au^lte  a»iLllj<«u  il-,  deiunét  à  remettre  le  Pape  en.li- 

pan,  Ao.<  Vani  Mila«  at  kl>».iprind-  beaii,><XyiIJ,  3o.  f  este  J«a>iaonu 

jvlMifleadirdi];chi,So.Viatt^e^  etija  land.àr  Lattisaltai  0100»  d» 

gaid£.(iUÉea|Kd«LattiMqtle(ilN»i«y  seigaeuri,]qBL  raOMaipe|pnitt,i:44' 

aur  la  iDllsiw>e&  des  SuitMa-y  >  lifiu  Aiùçce  Bo*at  quioapitiilciy  4^  ëq- 

o»^hit»Pij enneipil «W w* mi» dw*)  Ut  aiuu<aSDea,  dililt.iLctonse  I* 

une  déroule  complèle,  5i..Il*i«at  gouveruemeut  à  Théodote'Triïol- 

eaFraiioe,sollû|lleuHK«idianioatlu  «c  i -m^ du.  em  Alui^Ddna ,  4<- 
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tr'iaMga,elIa  prend  par  ca^iiaU-  uiëre,  fUI,  0-  Y  est  tait  cbêva- 
tiooi  U  rauMt  entre  Im  maioa  de»  lier,  gS-  8*  (Âd  à  Sully  auprès  <Iq 
(Upatte  de  Franc.  Sforce,  48.  Sou-  Ko!  arec  an  £rère,  i83.  llend  La- 
mu  Vi^ie  et  t»ut  le  pajs  de  VO-  t«I  h  TalliM  )Mr  composition,  13a. 
ineline:>'enipaTe  deBia^rai;  prend  (Mim.  coiw.  i»  Pue.)  —  Ajaiége 
Parie  d'asHot,  la  préserre  de  l'in-  Mortaing,  el  fore»  les  Anglais  à  se 
ctodie,  49>  La  remet  am  mains  du  rendre;  noms  dea  seigneurs  ijui  le 
duGdeHilaBjiDircfaeEarFUisaDce,  secondent,  S41.  i_Sichcmonl.) 
d'après  les  remontraocea  du  légal  Litil  (Guy  de),  seign.  de  Mont- 
da  Pape,  5o.  Conclut  le  nuriage  Jean,  Hccompagne  le  comte  d'Au- 
d'Hircule,  fila  du  duc  de  Ferrare,  maie  à  la  bataille  de  la  Broaaiaiéce , 
arec  madame  Renée,  fille  de  Louis  VIII,  j^.  Ecrit  à  «es  mère  «t  aietils,  - 
xn,  5i.  Vaase  l'hlTer  à  Boloffne;  ao  damea  de  Laval  et  de  VitrÉ,  qu'il 
raid  «  Becanat ,  Si.  Entre  dan»  la  est  arrivé  à  Loches,  où  il  a  iu  le 
FonJUe;  va  loger  ji  Nochiére,  S3.  Dnnpbia  -,  portrait  de  ce  piince} 
Campe  dam  on  lieu  nommé  Troyej'  >{u'ïDsuiLe  il  eatal1éàS.-AigDaD,i>ù 
détails  de  quelque*  petite  combata  il  a  été  reçu  par  le  Roi;  qu'il  s'egt 
livrés  aux  Impériaui,  commandés  efcuaé  d'amener  avec  lui  si  peu  de  ' 
par  1b  prince  d'Oraage,  5&,  Com-  monde,  333.  Qu'il  est  parti  avec  ce 
ment  il  masque  de  se  rendre  mat-  prince  pour  Celtes  en  Beiri:  qu'il 
tcede  Naplea,  5S.  S'empare  de  Ve-  ?  a  tu  la  Pucelle,  qui  lui  a  promis 
nonxe  par  capitulation;  arriva  de-  de  lui  faire  boire  du  vfn  à  l'aria  eu 
van^TJaples,  So-  Campe  i.  Ponge-  peudetempa.ai^jqu'iiravuemon- 
Héal;  construit  deux  forts,  60.  Meurt  1er  à  cheval,  armée  tout  en  blanc  , 
d'une  maladie  qui  se  met  dans  le  une  petile  hacbe  ii  la  main ,  et  sou 
camp;  noms  des  seigneurs  qui  suc-  frère  armé  de  même;  qu'il  y  a  trouvé 
coffibent  avec  lui,  -j^.  {Mém.  dé  le  duc  d'Alençon,  et  ua  geutilbom-^ 
Du  Beliajr.)  —  Sa  réponse  fiëre  medeaonfrèredeGtauviÈnyjqu'on^  . 
aux  seigneurs  qui  lui  reprochent  de  y  aCteudoit  le  conuétable  avec  6ou 
n'avoir  pas  livré  combat  au  prince  hommes  d'armes,  33S.  Que  le  aeign. 
d'Orange, 'XXV,  3].  Seconde iaule  d'Argenlon,  un  des  principaux goa- 
qni  lui  est  reprochée  ;  il  soumet  tou-  verneura,  lui  a  fait  uabouaccacil; 
tes  les  places  des  eaviroua  de  Na-  que  la  Pucelle  lui  a  dil^avoir  na- 
plea, entre  aulres  celle  de  Melphe,  voyé  à  aon  aïeule  un  petit  anneau 
31-  Donne  le  prince  de  ce  nom  k  d'or;  que  U.  d'Aleuçan,  le  billard 
M.  ds  Vieilleville  pour  en  tirer  ran-  '  d'Orléaua,  et  (faucuurt ,  Vevoient 
fon,  34.  Lui  fait  présent  de*deux  partir  de  Selles  aprèi  la  Pucelte; 
Haiéiei  dont  il  s'est  «endu  maître,  que  le  Koi  s'efforce  de  le  reteitir 
44'  Assiège  NapUs,  qu'il  manque  de  aupiéa  de  lui  jusqu'à  ce  qu'elle  soit 
prendre  pac  sa  faute:  meurt  de  la  devant  Orléans,  336,  Confiance  d^ 
peatv,  4^*-  {fUUlevUU.) — Meurt  la  PucelJe  dans  ton  entreprise; 
en  Italie  avec  Pierre  de  Navarre;'  Guj-  eapère  qu'avjBt  peu.Ja  foeso- 
épitaphesfaitas  poureaz  parFerdin.  gne  sera  exécutée  :  il  se  recomman- 
Gonsalve,  XLV,  5o.  (/.'fjtoiVe.)  de  à  ses  mère  et  aiede,  les  prie  de    ' 

liAOxroKT,  mineuranglais,  tca-  lui  dôlfner  de  leura  nouvelles,  et 

vaille  BU  aiége  de  S.^Quentin  aux'  leur  envc 

contre-miDes ,  XXXII  ,-45 1 .         '-  tameut  \ 

Lavui  (le  aeign.  de)  se  joint  a  nue  bon 

Dogiiesclin  pour  aller  au  secours  de  de  cette  ] 
Charles  deBloia.IV,  n6.  L*V»L 

Latai.  (André  de),  depuis  mare-  danl  la  m 

cèsJ  de  Loheac,  jeune  bomme  igé  dés  paf  I 
de  13  ans,  aocompagne  le  comte'  dantdan 
d' Annule  k  la  bataille  de  la  Brossi-         Livu 

5a.  ■     3a 
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de  GerdM,  govTenuur  4a  Houle-  ilwu  un  travail  ^ÛDitt  n 

vt,  àélmt,  nu   tmrf»  d'&pagnc^  uranui  la  maaTus    '' 

<{ui  Veut  jepicntlrB  la  Mataulle  ,  Gdte  des  jugea  qui  «i. 

XXIX, 87.  ÉBtbitpriMiiBietdau  Foaalle,  TIll,  Si^. 

Caiiaa,  89.  Est  échangé  poor  Fèdre         Lavicii  (  le  capK.),  do  p*ni  <!• 

^  LaVera,  1 18.  DécouTre  uae  tra  la  Ligue,  pratique  dts  iMeUigeaces. 

bison  qui. a  été. ourdie  dasa  Hou  avec  le  chayceliet  de  Navarre, qu'il . 

devi,  XXX,  34 1  '  trompe,  ei  tait  prisooaiar  un  de  aca 

LàvAL  (le  sieor  de)  fait  lever  le  fcéresi  XL1,  53. 
"''"'"'"'                      .  *   ■  .  LxTiiia  (Jean),  dit  .^rfiWifcpesi 


Mtes,  3oo.  pour  ne  point  répondre  au  iuu 

L**iL  (  Guy,  comte  éeï,  ^jnra  rogatoires  qu'on  lui  fait  sutrir  j  et 

la   religion  piétendue    rMormée,  fesse  parlent  d'avoir  été  en  fa« 

XLVI^  490-  ^t  tué  en  Hongrie,  rie  ;  dénoBce  un  j^ratul  nombta  de 


. t,XI,64.Eai 

I^vab (le  père),  capucin,  antein^  condamoa  à  itie  brbléj  set  d^- 

d'iin  livre  intitulé  IttjtuUt  Grait-  nièrcs  parole*,  79.           • 

ihurt  da  VEglUa  romaine,  XUX,  Livioaioii,  conseiller  an  parle- 

317.  ment  de  Tonkjuie,  écrit  un  livra 

Lav^idis  (le  marqnis  de)  fa*o-  ^ur  la  réformatiou  de  la  jnMîcc, 

rise  ^Je  tout  son  pouvoir  les  jrfaiairi  XLVUI,  348.                           ' 

du  roi  da  Navarre ,  ]fXXV,   i'56.  Latetm  Ftoiiiù  accompagnent 

(Aftfin.(JeiîouUDn.)  — Tue  le  jeune  le  Dauphin  à  l'enifevue  deMonle- 

JUndan,  qui  lait  l'amour  à  la  dam*  reaa,  VI ,  35i .  S'acltarnent  swr  k 

de  liucey,  i^u'il  vouloit  épouser  ;  se  oadavre  dn  due  de  Boii^[^pte,  ZS». 


auprès  du  roi  de  Navarre,  '       Latiitiu-i,  0  , 
XLV,  \6^.[VEiUiàU.'^  salive  de*  premiers  da  coaibat  livré 

Li'ViiDiii  (le  stign.  de)  e*t  ttM     (hu  Espagnob  devant  les  Acotaa, 
au  aiége  de  S.-Lo,  XLV,  94.  XLV,  338. 

LivjLRDia  (  le  scisn.  de),  au  n»-         LiitaoT  (le.  sienc  de),  neven  àa 
-  -    de   la.  batailw  de  Contras,      B.  de  Honiluc,  «-'empare  de  111e  d« 


JojreDie  quelle  Ré,XUI,i34.  Emporte  le  chitean 

i«»>a  mus,  XL'V,34''-     '  de  Levignaa,  Soi.  Rebi^  Mt  oapi- 

LlvlKlitni,  porte  -  manteau  de  telation  la  viUe  d'Aiguillon  à  un 

Henri  iv,  est  cbaivé  par   lui  de  parti  de  protcstaps,  AoS, 
porter  à  Philippe  nias  lettre*  in-         LEB«anr  (lean),  chevalier,  livre 

tercepiées' de  Majreune;  il  a  de  laviUed'EvreiuHnx&reions,XIlI, 

IjUga  entretiens  avec  ee  roi ,  qui  3a6. 

t'ouvre  à  lui  j  il  eai  admis  prés  de         Le»os*o  (  le  capit.  \sk  distinps  - 

l'infante  Claire-Cugénie ,   que   le*  à  la  défoise  de  Sifnne ,  XSl,  aai. 
Seiie  Vf  uftnt  pour  reine,  XX,  373.         LaiatT,  avooat  du  Roi  ;  lactHlU 

Li|i  raÂet  le  portrait  de  son  maître^  à  F.  de  L'Estoile  nu  te 

qu'elle  désiie  cennottrs;  averti  à  rie  arrjvé'daru  la   < 

temps  ,  il  ^oiue  furlivifment  Ma-  XLVIlI,.pSg,, 
drid,  et  revMQt  en  France^  travers         LagaDa  (  Gilles  ],,can»él*blc  d« 

■nill«  da^a,  374  î  XLU,  80.  France ,  aaaute  an  aiége  de  Bélinas, 

Lavedu  (le  vicomte  de)  corn-  II,  363. 
"Mnde  les  3,ooq  hommes  de  pied   .      Lebicx,  riche  marchand  de  la 

que  le  vÎGOBita  da  Turenne  mMa  à  me  S.-Ueais,  enlève  la  fifle  d»  con- 

Uoalin*  au  duo  d'Aten^n,  XXXV,  miaMire  BaHn ,  laquelie  est  pardoe 

146-  pendant  trois  )Oni«,  XLVI,  374. 

IkAvsani  (  H.  de  )  a  déauHitré  >  Liei.MD*  we  ^MTciaii  captrra  la 
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confioac*  d«  Ouirlfa  *ii.  cti»  lar- 
de pM  A  eaabuaet.Vni,  a4.E>t 
tué  pte*qa«  sou»  lea  7nis  du  Roi, 
.     a5  et  laU. 

LBCtERa^Thomu),  icoitAis,  eu 
condamna  a  eue  pendii  pofr  avoir 
«nleré  l'irgani  à  un  iaarohtnd  di 
poiuo^e  Paris,  SlII,  456. 

LxCLuc,  couteiller,  eit  tué  par 
un  eoldat,  daiu  u  maisoii  prêt  dt 
MQBtfort-l'Aoïaurj,  lAVÏ,  i36. 

BU  parletngat,  favorite,  les  menMi 
du  prince  de  Condé,  I^,  a6j. 

Lecoq,  évéïnw  de  I^a,  m  mon- 
tre reDafmi  le' plus  aohamé  du* 
Roi,  IV,  i34.  S'établit  de  ■onau-' 
torité  chef  du  conseil,  i35. 

liECQUES  (le  siaiu  de)  c[»itribaB 
à  la  d^sfte  du  duc  de  Jojreaie  de- 
vant Villa  mar,  XU,  13S  et  raiv: 
.  Le  DiiN  (Olirier  leJ^iaJile,  on), 
barbiiT  divJtoi  <  est  envojé  par 
Lonù  II  ■  Gaod  auprès  de  Marie 
de  Bboteognaj  esaaie  de  Ragner  1m 
lubitanj  à  se  rendre  au  Roi,  XII, 
^(3.  S'cnfait  secrètement  de  celta 
Tule,  964-  .FaiL  enU'cr  aaa  compa- 
gnie de  gàadarnlba  JCToamaj,  366. 
(jnm.  de Comkiej.)— Esieavoy ik 
Fdris  pour  défendre  à  an  cordelier 
de'  Vnlefrastiie  de  conVnuer  sea 
prédications,  XIV,  ^3.  Donne  une. 
g[f  nd^  ffl«  m  légat  du  P^  et  à 

Îlùsienn  gens  d'Eglise,  o3.  {J.  dt 

Lie  (Siiniin  de),  capit.  de  1^  com- 
pagnie de  Nemours,  rencontre  nij 
corjù  de  So  chavaib  allemand*,  en 
Mt  4^*  prisonniers,  et  revint  char- 
gé de  butin,  XXXII,  35o.Ejtble8-' 
se  dans  une  sortie,  368. 

IiKTAUCBiDl,  jeune  ministre,  prê- 
che un  eicellenlsemwn  ii  Ç\^tttr 
ton  sur  U  psamneJ'aint^  mon  £)ûa, 
XJ.VIII,  339:       ,     '. 

LiFUTia,'  jwérdt  et  théologal 
d' Arras,  d^lnaiit  MunAnier  elprif- 
dicaleur  de  U  Reine,  (^o^m  Fart. 
JC^n.  JeDugffaidin.) 

IxrivKB,  premier  piMidoit  de  ta 
«onr  des  aide»,  donné  akeé  hii  un 
bidlet  ob  hélèrent  de*  aaMeUes  fl- 
«fiewf,  XLVn,  418. 


Lui^Tin XH->  ait  bit  pr<MpiMt 

LscAUi  obtient  la  charge  de  lien 


dations  oontrût^,  XLVliï,  *Ç6. 
Fait  sarment  a  la  cour  en  cettsqtM- 
litG  ;  vend  son  état  de  conseiller 

^,000  èc)u,  369.  Publie  quatre  or- 
nnances  nouvelles,  379.  i^pfoit 
de'oi  affronts,  sgS.  Va  »f  plamdre 
an  Roi  de  l'arrêt  rendu  OMitre  liy; 
comment  il  est  aocneilli,  $09. 

(■•wv,  maître  de-Fhlhel-Dten 
de  Paris,  dans  dne  Mtemblés  de 
boorgeoia  et  ds  marchands  appuie, 
ooatn  l'svb  de  l'évèqu*  d'Amien*, 
la  proposition  1^  jr  est  faite  pour 
^'onne  soit  «outraint  de  pajer  au- 
coDB  dette  tant  que  la  goerra  dore- 
ra, XLVI,  Si-}. 

Le^riid  (Jacq.)^[noine  ■nenilin, 

S^che  contre  la  Reine  etde  duc 
Orléans, rVl,  35^.  PassaM  de  son 
sercHla  cité  par  le  moine  de  S.-De- 

Lacaurn  [  raUké}  a  oontaeré  sa  vie 
entière  à  faire  des  recherches  aor 
Louis  li,  dont  U  a  écrit  l'histoire; 
pièces  ^ombreuses  qn'il  a  recueil- 
lies ;  a  choisi  ce  pnnce  pour  son 
hénn';  Dadoa  a  adopte  tontea'les 
idées  de  l'abbé  Le^and,  XI,  ^Ifi.   ■ 

Iiscus,  trèsoner  général  -de 
franco  à  j^ris,  harangue  le  Boi  en 
fa*enr  de  ses  confrères  ;,  rappelé 
les  service*  qu'ils  lui  ont  renaoi,  et 
te  prie  de  ne  pig  confondre  les  igr 
npcens  avec  ceux  d'entre  eux  qui  se 
sont  rendu  eoupableg,  XLIX,  334- 
.Liaaoïa  (Guetin),  bailli  de  S,- 
Pierre-le-Mouilief ,  tombe  sur  des 
Plajnsnds  quf  venoient  apporter  de 
l'argent  à  Donaj,  et  les  tne  on  le» 
fait  prisonniers ,  XlV,  ^  1 . 

LiotuT ,  martre  des  requêtes  et 
du  consed  de^ .  le  comte  de  Sois- 
SODS,  reçoit  de  ce  prince  un  coi^ 
prompt  et  rode,  XLVIII,  17g. 

Lt»i  (Nic«1u),  président  aux 
enquêtes,  favorisa  1^  menées  dn 
prince  de  Condé,  L ,  367.  Est  atrê- 
«é  et  conduit  à  Ânboise,  au.  Eit 
mit  e»Ubarté  par  le  traiu  de  Lon- 
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3ko  I^EX  .  ■  ■■'  .  LÉO 
dan,  336.  Son  de  Pari»  aprk  U  Ai-  TCiit  qu*«B  paiîeg^riqn*^  Loua  ii; 
tenUOD  deH>  It  ptince  de  Condi,  lea  faits  a'^içnt  pat  toujouniai'OB- 
353.  tû  avec  uiiciitudeiomiujawiiD- 
IdtUÈTiK,  ixcETeot  ■'laginide,  poilaaSes,  XI,  lai.  ^écesnté' de 
■utenr  d'un  ftoytil  toimé  aa  la  ritr  faire  ppécéder  le*  Hémeiru  de  Phi- 
leje  Tciiiri  p«ur  U'ineUte  damle  lippe  8e  Comine*  d'une  intTodoO' 
pânl  des  ligueaii,  eit  pendn  avec  tion  plua  impartiale  et  plua  com- 
se*  complicei ,  XXXIX, .370.  pléiej  dans  qaeQsB  K>arcrl»i1  a  U.\- 
IiELonr  (  JeiD  ]  le  diftinSM  an  la  poiier  pour  la  faice,  m.  Lct 
constat  naval  IiTié  prèa  de  Modon,  note*  de  Lenglet-DufresDO;  oui  été 
Vn,  79-  abréeëes,  et  pouiquoij  Ma  piécea 
^LuuisTRE,  ptéBidcnt  du  parle-  juitihcatiTes  aii\  été  égalemem lé- 
inent,rfe  Paiii,  ap^Jé  chez  le  duc  duile*,  ii3.  Qnellea  loDt  eclla 
de  HajeDue ,  lai  tait  connollic  Tac-  qu'on  a  conservéca,  et  qocllei  buiri 
rit  rendu  parla  coiir,  tendante  ce  ont  été  ajoûtéca  ,^34.  {jivtrùu.) 
qn'il  ne  aoitiien  a*t(enlé  aux  lois  du,  — Poblie  en  1 741  «ne  nasTella  édi- 
roTanme  concernant  la  mcceuion  lion  du  Journal  de  Henri  iv  pn 


CAecern^.)  XXI ,  43#'  —  Befiue  de  tiques  sur  celte  édîUOD,  P7  et  4^' 

rentrer  au  Falaia,  après  le  meorue  (J^otioe.)  ' 

dnpréaideiitBrisïonj  traite  le  curé         Lias  (  le  comte  de  )  ,  enTOjéea 

de  &.~Andté  de  saneuinaire,  5LVI,  EcOBoe,  dépenae  mal  à  propos  ]qt 

loo.  Opine   dans  rauemblée   des  deniers  du  Roi  ;  passe  #u  serrice  di 

Etat*  pour  qu'ori  enlae  en  confé-  celai  d'Aiif(leterte ,  épouse  une  dt 

rence  avec  le  parti  du  Roi  j  wn  avis  lei  Diècei,XlX,  S6a. 
est  adopté,  malgré  le  légal,  lea^ré-        Lcioacotiai,  chancelier  d«  1*0- 

dicateurs  et  les  Seize«  34S.  Preien'  nion,  sort  de  Paris  emportant  IM 

te  k  l'assemblée  des  Etats  33  arti-  sceaux^  a  quel  dessein;  ses  ciéia- 

cles  du  concile  de  Trente  dont  le  lé-  oiers  font  tout  «aisï  chez  lui,  XL  VI, 

fit  poursuit  ta  técepUoD,  lesquels  145. 
Itssent  les  droits  de  la  couronne  et        LaKoaconaT  (  le  cardtn.  de  )  eit 

lealiberlés  de  l'Eglise  ealiicatfe;38J.  outrai^eusement  menacé  en^plea 

Eatddpnté  pat  le  parlement  an'préa  conseil  par  le  comte  dc  $(»SG<in)ja 

di^  duc  de  Mayenne   poiv  jnsti7  tnort,  XLTI,  3^7.  ,>     . 

fier  la  cour  de  1  arrêt  qu'elle  a  ren-        LuioaMiaisavocmtBugrBMOi»' 

du  pour  le  maintien  des  loisfondlB-  seil,  est  subitement  attaqué  defri- 

menlales  du  royaume  ,  44'-  ^^  '^'  nésie;  pourquoi,  XLIX,  : 


ppnie  an  curé  de  S.-Andr^,  qui  se         Léoh  f  le  seirn.  -de  )  est  toéà  II 

Siaint  de  ce  qu'il  a  assisté  àfftrét.  bataille  de  S.-Jubin,  XIV,  408. 
a  parlement  pour  le  maintien  de  U        Ldoi  i,  pape,  essaie  de  détc*- 

loisalioue,  467.  Est  d'avis  aux  EtaLs     uer  Louis  m  de  son  entreprise  Sni 


5. 


qu'on  laisse  partir  le  léral,  qui  ne  le  Milanais, 
bit  que  brondier,  4.70.  Sa  réponse  près  de  ce  s 
•oz  plaintes,  que  le  duc  de  Muycn-    clwi  pour  1 


■e  Milanais,  XV,  134.  Faitfairean- 
près  de  ce  rot  les  plus  vives  démsr- 

—  r -, e  Mayen-  clwi  pour  o^nir  ladissoluUon'dB 

e  lui  fait  faire,  576.  U  invite  ce  coââle  deXjon,   laS.  (  TiéL  iJc 

duc  i  mettre  un  peu  de  cAié  son  rig.   do  Louit  zii.]  —  Effrajé  du 

intérêt  particulier,  tt  i  consulter  succès  deFran^is/j.  |ui  demande 

davantage  l'intérêt  public,  5So.  Est  itae  entrevue  pour  terminer  les  Ai- 

fait  septième  président  par  le  fioi,  bals  relali&àla  pragmatique,  XVII, 

XLVII,  17.  {UE'l^iU.)  XLIX,  463.  ig.  Prend  sur  ce  prince  un  gnnd 

LiacLET  -  DcFiESKOi ,    éditeur  Mcendant;  Us  principaux  pajatsdn 

des  Mémoires  de  Philippe  de  Comi-  copcordat  sont  arrêtés,  30.  Pnblie 

nesi  la  préface  dontilafait  p[éc4-  contre  Lulhe^  une  buUe  éloqaentt 

der  cette  édition  n'est  le  plua  Ku-  et  pathétîqaei   le  frappe  cdwite 
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LKS  LES               34t 

d'anAt)iéme,{5.Ttab*-iecté<e(aeiil  amû  une  kme  aar  les  aAirea  da 

aïree  lïmpereuri  rend  public  le  temps,  XXiVII,  3gi. 

traité  qu'il  a  fût  BV^  lui,  48-.|lcart  Lescdk  (le  Miard  de),^|piiii 

d'un <»tarrl>e  Ttolcnl,  5o.  (^Inlnd.)  caBDUsuiislKnontileGOintedeCom- 


Sï  li|(tf   avec   Chailee-QtirQC  j  miogei,  réTéle  à  la  cour  de  France 

coaditioas 'de.tbttc  ligue,  333.  M-  lA^trigues  de  Jean  d'Armagnaa» 

cit  des  causes  qui  lui  taai  ^ban--  XI,  169.  Obtient  pour  récompenia 

donner- te  parti  du  Roi,  33^.  Meuit  Severae-et  Capdenai^  et  s'attaclie  à 

de  joie  A'appreadre  que  les  Frao-  la  fortune  dn  Dauphin,  170.  (/n- 

qaii  oBt  perdu  Milan,  35if.  f^Méai.  'irod.)  —  Se  réunît  aux  Brcloiu  ré-; 

dt  Da  BéUajr,  )         >    1         '  ■  vohéa  ;  succédé  au  Crédit  du  mi- 

'  Lion  SiïBaE:,  pAace  ereo,  aspire  nUtn:Landais,fayoridadiu:deB^ 

à  k  maiu  d'Endocie ,  iille  de  IJtisiir-  lagne,  XIV,i6o.  ÀbandoimeleB  inté- 

pateuc  Alexis,  I,  67.  lu^uie'te  les  rSu  du  Rol-pour  lolHenir  les  droits 

Francis,  68,  Epouse  .Eudocief* ne  de  la  prioç.  Adie,  ef-aer^les  no- 

pent  défendre  le  paâsage  deaTher*  ^eta  duducd'Orléanajei^  prir£  delà 

mopyles,  73.  (A'otica.) — fief  use  de  séaé^ussé.edcGuyeaoe,  ieS.BTO> 

se  soumatlre  au  marq.  de  Montfer^  met  au  ieigii^ùr  d'Alliret  la  Elle  at- 

rw,  3)4'  Ëéfend-  vigoureuse mcitt  née  du  duc  de  Bretagne,  et  le  dé- 

Corinlhe,  3Sâ.  (  F'iile-Sardaitin.')  termine  par  là  à  veiur  au  se<^TS  dn 

LÉOiOR  (le  capît.) ,  tiU  de  H.  de  duc^6g.  (Tabl.  da  règ.Je  Ck.  riii.) 

KdBourdeilère,  maître  de  la  garde>  Lescuh  (Thomas  de Toii];  frète 

robe  dn  Rot,  est  Mé  au  nége  de  de  L^utrec,  défend  Fariae  contre 

ThionVIUe,  XXVll,  36i.  les  Esp^nçls^-Viaise  de  la  ville  6 

-  -  Ûopoi-D ,  archiduc ,  s'empare  de  oa  7  capitaines  italiens  et  leurs  com- 

là  yiUe  et  efaàteau  de  Calcof,  an  voi*  pagnies,  XVI,  38i.  Force  les  £tp«- 

ainage  d'Aii-la- Chapelle,  XLVIU,  gtôts  k  lever  le  siège,  38i.  {mm. 

383.                                            ■^'  de  Fkurange.  )  —  Soumet  tont  le 

LeVorc  (le  cheval.)  dresse nne  duché  dTJrbin;  en  met  eo  posiet- 

embascade  prés  de  Séez  aiVctimte  sion  I^ure  A  de  Mëdicis,  XVII,  a^6, 

de  Salisbury,  etHui  tue  du  monde ,  Sa  conduite  dans  le  Milanais  incW 

TUI,  108.  Ëéfeod  le  chïleau  de  pose  les  esprits  contre  lui,  339.  Soi| 

Rtajenne-la-Tuhais  ooD^e  ce  mime  entreprise  sur  Reggio  à  l'occasion 

eooilef  est  uhligé  de  le  rendre  en  des  bannis.  336.  Est  remplacé  par 

pajaDtî.oooécùs,  110.        -           '  son  frère  liutrec,  34».  Est  envoyé 

LEraESTflE,  march.  joaillier,  est  au  secours  deFar(ne,qa'ileM  olHi* 

pendu  comme  séditieux,  et  pour  gé  d'abandonner,  S46- Rejoint  Par- 

avoh  blessé  un  ligueur  j  iLipeurt  en  mée  de  son  frère  à  Crémone ,  35o. 

coolessant  qu'il  est  de  1»  relieion  ^Do  BeUay.) 

réformée,  et  assigne  k  comparqllTe  ,     ,  Lescdh,  cooaeiller'au  partemen 

bient<lt.deyBni  U  |p^nd  ^ige  ]'écbe-  de  Fau,  est  envoyé  par  les  protêt- 

vin  Compan,  qu'il  a|itasede  sa  mort,  i  Ibns  de  ce  pays  pour  réclamer  con- 

XLVI,  77.                                    ■  tre  l'arrit  du  conseil  portant  réta- 

LERHe^(le  baron  de),  nu  des  blissementde  la  religion  catboliqm    ' 

*  chefs  de  bandes  qui  désoloient  la  -   et  'des   ecclésîastiquea    dans   leurs 
France  sous  Chariea-ltrSage,  IV,'    biens,  L,  396. 

3i3.  ■    .                               ■                '  LesDicmiBES(le  sienr  de]bu 

Le  R<iD»(JeBn],  chevalier  fran-  lesligueuraet  ledncde  Savoie  dans 

is,  est  tué  il  la  bataille  de  la  Broi-  le  DaHphiné,  XXXVI,  186.  Ule* 

liéce,  VIII,  98.  »  '.  bat  une  seconde  fois  au  for»  Bar- 

IiEHOT  tst  pendn  à   Paris  pour  raull,  aoo.  S'empare  delà  vallée  de 

ivoir  falsifié  ini  appel  d'un  prevdt  Morienne;  oblige  le  duc  de  Savoie 

stsnurécbaux,  XLVII,  4i7'  àsf  retiret duDauphinéj33i. Bm- 

Lbscii.*(H.  de)  écrit  à  un  de  ses  porte  de£uicelefoitBattauh,dant 


çais,es 
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34*  ï£S 

il  detirot  couTCE 


t^jij^.)i— Surprend  Moul^kaarlel  gnille,  345.  Bat  le  duo  de  Sai 
plusieurs  booaesplqBa,XXX'Vni,  pr^di.MoiibDél!kiit,346.Fdtpi 
3oi.  Bepreod  MantelimarL  lur  1^  dtcAfcit,  35o.  5e  prépare  ■  ai 
caU)oUquaBh344-  CIuem  lei  ligueu»  ijuer  ]«  iatt  de  BârtaoltrifbS.  S  m 
df  pont  de  BcauTOisLQ  et  do  6,-  rendothre,  4ii'  V^fiv- '^^  Ofjtt-) 
I«ureat-dD-PoDtj('e«pwedeIliian-  —^ Défait  lei  troapesduducdeS»- 
uin  et  d'Exilés ,  XL,  iS8-  B^tablit  Toie.XLVII.aoS.  AiUHjueetpténJ 
dans  Grenoble  le  .parlement  et  i»  le  'fort  de  BarrauJt,  aaS-  S'empara 
chambc*  des  complet,  \gç^  Va  en  de  Chambéry,  aW'  Prête  le  cet- 
Provence  au  secours  du  ticur  de  Ia  ment  de  maréchal,  de  FAtnce  tu- 
Valette,  aoo.  Bat  lea  SaroyaTfls  ^  tre  Je*  mai»  du  &oi,'|34i  P>"**i< 
Eeparon  JeFaUiéres,;ioi.  Atlai]ue'  parlement,  iSo-  {VÈstoUe.)  ^ 
pràide  Monlm^tjantl'eiiaée  ïulien-  Euaie 'pat  ses  discours  de  mfmle- 
ne  conduite  par  le  dut)  de  Meule-  uii  «dans  l'gJiéisMnce  mi  Roi  l'a>- 
nulrciailOiSoi.  Sur  prend  IiUE,i'em-    semLlca  dea  prtitcïtana  de  Gr^M>- 

K*  de  Corbov  ;  l»  au  secpur'a  de  ble,  L,  3i3.  Fall  des  levées  au 
reitel,  303.  Ijvre  cOiubat  s'i'ai-  son  seiù  crédit,  In  conduit  enPié- 
<née  tBToyacde,  et  la  met  en  dé-  lAgnl  au  aecoors  do.  4"^  de  S>- 
lonte, 3^3  et  suiv. S'empare  ducbà-  voie,  363>  Est  envoyé  f  année  mr- 
teau  d'Àvalon,  3ofi<  Reprend  gca-  vanté.pour  oommeader  les  tmopcj 
^ûfnanj.serend  maître  de  Digne ,  que  l«  Boi  enviàe  en  Piémont,  foi- 
d'£tlibei,  d'où  il  chasse  le*  Sa-  Force  dan  Pédie  à  reotmcer  à  y  fti- 
v«jards>  XU,  99.  Les  pourf  ait  jus-  le  la  gaerre,  ^oi.  Est,  envoyé  pôar 
que  MUS  les  rempails  de  riice  ;  part  commander  l'armce  réunie  dev^t 
pouiaïuqner  Vence,  100.  Empor-  t.-Jean-d'Augeljr;  fait  «ttaqoer  It 
te  S^MarceUin,  loi.  FauelemcaU  faubourg  da  Taillebounf,  Sa8.  Si 
de  Geoèrrei  prend  La  Péroote,  104.  ^écideia  faire  abjuralion  ;  est  flit 
S'avance  dans  lePiémoul'i  s'i'mpare  connétable,  53g,  vient  à  Hantpel' 
d«ka  Mur  et  de  la  vallia  de  la  Lu-  Lîe^remeroiet  leBoi,  543.  Travul- 
zema, -roS.  Attaque  Vigon,  a'eq;  iefui  létaUiiacmeiRde  h  paîi,543. 
rend  m^tre  après  una  vive  réi>i^  {Fonti/itqy-MartMiL) 
U|f)ce;  etivoie  au  Roi  10  drapeaux.  LssM>b  (li  seign.  de),  Issu  delà 
euneiois,  106.  FOrtifieBriquerasi  j.'  maîgan  d'Atbrei,  cobhobu^iii  d« 
fait  uaosporter  du  caaôn,  109-  S'ap-  MâMgn»; petite  vilU  de  la  terre  d'O- 
f  rocbe  de  Cavours  en  ordre  de  bâ-  uante^tstfait^ risonnier  et  conduit 
taille,  iii-  Assiège  celte  place  js'em-  àBrinde«  ;  visite  Guill,  de  Villeueuic 
pare  d  une  tour  du  cbateau,  1  la.  et  lui  doqne  dï*  ducatï,  3UV,  l^S. 
Poursuit  les  Savoyards  dan»  leoTie--  &>'  n>i<  sur  la  même  galère  que  lui, 
Uaite  da  Briqueni,  ill^.  AeTient  3t>4;  ^^  écbangé  pour  Je  &I1  du 
presser  Le  siège  de  Cavours,  ii£.  comte  de  Chanbeiin,  fait  priean- 
-  Accarde  une  iapil^lalion  et  sa  reod^  oier^r  l!»  Fnn^iif  So;.  u^éf' 
imltr^  d*  la  place,  11^.  Se  relfcc  de-  f'ilUneuve.)  —  Entrep^|)|l  la 
en  Danpbinê  ^rès  avou;  assuré  ses  conquête  de  la,  Navarre,  seDmet 
gliTaisoiis,  118.  Va  au  secours  de  la  tout  le  pajs ;  est  battu  prasde  Lo- 
□ifadetledeBriqueraajessié^^lefort  grono,  et  ^ésavoué  par , lé  Bai, 
4ÈS,-BeQoIt,  qOi  se  tend  par  com-  XVII,  47  (lntrod.),tt.:iS-). 
position,  XLII,  397.  Se  rend  mal-  Lisriat,  trésorier  des  sabres,  le 
tra  de  toute  la  Morleune,  XLIII,  distingue  à  la  défense  de  Sienne, 
343vSesaiutd'AiguebelleetdMcbi-  XXI,  319..  • 
teaude  LaBochette,  343.  Emporte  Lissai  (le sieur  de),  gouvem.^ 
et  détruit  uD  fort  bâti  aur-t'Ieè^e  SaunHtTilivA  au  roMe  Navarre  cette 
par  le  duc  de  Savoie;  praudla  cLî-  ville  et  le  pont,  XXXIX ,  iia.CoD' 
tma  de  (Skamoiisett  344i'B<^>u'^e    misnt  il  découvre  et  bit  écboQfcsa 
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proÎM  formé  pat  d*  Kgneuntur  b  iMiége  Biagrai,  t'en  t^d  métn, 

ville  de  Toari,  169.  '  et  b  perd  eaaaha,  St.Atàé^eFoa- 

Lestarïc,  ÛU  d'un  médeaiB,  eçt  muo,  47S.  Danger  qu'il  court  dam 

pendu  pour  aïoir  Toula  tuer  te  pré-  an  aiuut ,  477  ■  Ses  tentativea  ^onr 

■kleDt  FoTget,  XLVIII,  6S.  .  avoir  la  place  k  compoaition ,  iSt. 

L'EciEtLi  (  le  tienr) ,  gonverii.  de  L'obtient  cdIîd  par  capitDiatii>ii,i|S^ 

Mayenne  pour  le  Koi ,  bat  et  met  en  Soi)  discours  à  l'Empereur  pour  u 

fuite  l'armée  de  Lal^c,  XL,  64  et  détourner  d'eniabic  la  Prorenca, 

•■iv.  AsaiaLç  au  siège  de  La  Ferté-  593.  Il  menk  aux  ennroiu  d'Ail, 

Berttard.Sg.  Estfaitpnsooaieraa  XIX,  1 58. 


■«^ 


aiége  de  Craon,  XLI.ég.  L'Étê<jiie,  soldat,  aolli'ciié  w 

T         ~ '"  i^es  de),  bomme  tr  js-  de  be|[es  promeues  de  la  part  (hs 

a  la  Isn^e  latine,  e>t  Sette  de  tuer  le  président  BrisiWn 

înlfaduit  au  comistoire  dea  oardi-  et  ceux  qu'on  lui  désignera ,  s'y  en- 

naui,  et -T  pbrie  des  aSàirea  de  cage,  mais  bit  secTétenicnt  avertir 

Fiance,  XI,,  88.  le  président,  lui  conseille  lui-nj^ne 

Lestuik  (fiaj-mond  de)/ prienr  de  de  sortir  de  Pans,  XL,  37^. 

Toulouse ,  attaque  avec  yiguaur  les  Letekt,    clieTBlier   françaf*,'Mi   ■ 

Sorraeins  de  Tripoli.  Vil,  54.  Est  distingue  i,  la  bâiaîOe  de'Cocbnel, 

conmlté  par  le  maréchal  Bondcaat  IV,  i6-j.  T  blesse  à  mort  le  baron  At 

aBrsonprojetcontre Alexandrie,! 46-  Hareuil,  369.  Renverse  1  (terre  ft- 

LiTonamn  (Chariot],  chausse-  tendard  du  comte  de   HontfMt,; 

tier  de  Paris,  arrêté  pooi  pluiienn  aide  Duguesclrn  i  se  remettre  ixtt 

lardns, «TOOe  les  crimes, et  nomme  sied,  39S,  Uevient  nodcschefsde 

plusieurs  de  ses  complioes,  qui  sont  Iwndes  t|ni  désolent  h  Frcnce,  3^3. 

condamnés  avec  luj  k  tue  pendus,  'Letoix  (Jean),  conseiller  eu  par' 

XIII,  387.  lement,  fait  décjhiqueter  le  TÏsagei 

'  ~"         1   n   .  _   ■            .  .    ..   /  j^  femme  de  Boulanger,  priwjirear 
au  Cbitelet,  parce  qu'aile  H^ise  de 


If. 


^Ltntac,  gari^  des  plut  débau-    moyenni.._. „—  , ,---- 

chéi,<UnantcbeïI^Cbapelte-Har-  .      LxticnT  (Pierre  Vire,  sieur  de), 

taatM  et  se  moquant  de  la  mort  et  surintendant    général   de   l'armée 

ds  jugement  de  Dieu,  tombe  vp  foi-  francise,  est  enTO^  k  Strasbonre 

blesse  «t  meurt  deux  hnret  aptes ,  pour,  demander  dea  TÎvrea  et  rafraC 

XLVI.SsS.      .               .       *  chJMemena,  XXVI,  4i3.  Fait  «« 

LET«in,référeifdaireenlaehQn-  connétable  un  rapoôtt  peu  &TOra- 
«elleTie,  accompagné  de  3  i  3o{t  ble  anr  les  dispoeiUQi)BdeB.babitaiw 
bçOTgéois,  va  demander  an  duc  de  de  cett'e  nlle,  4i6- 
Hajenné  la  trêve  ou  la  pjni;  inci-  Lbehhitx  estfoueliè  far  les  car- 
dent res^arquaUbau  sujet  de  Senaut,  refbuTs  de  Paris  pour  avoir  éponsé 
XLVI,  416..     ,.  deux  femmes,  XLIX,  178. 

LiviSBEna,  marchand  devin,  lue  Lbobue  (Thomas),  trompeRedn 

SeKncoiprt,  un  des  gonvcTtienrs  de  Roi,  apporte  au  duc  de  Majenne 

rArsena]  t4>o*rquoi ,  XLVI ,  1 37.  des  lettres  du  tiers-état  et  du  clergé 

LcTissAiK,' recteur  de  l'TJniver-  de  Chartres,  pour  lui  derqauder  on 

aité,  dispute  aTévâque  de  Paris  son  lieu  non  suspect  entre  Paria  et  S^ 

droit  de  préséance  à  la  Sorlionne,  Denis  o&  on  avisera  aux  moyens  Iw 

XLVIII,  336.  .plus  propres  à  pacifier  l'Etat,  XLV, 

LèTE(Anl.  de)  s'empare  de  Va-  3a5. 

tence,>àlesnrlePd,  etfattprison-  ,   L'Hobhit,   Itbmire,   ett  peMbi 

nier  GaléaadeBiraguejXyii,  4i3.  pour  un  libelk  eoatra  les  GofM 

Défait  I.-)-Iiledt<inin,XVlIt,  (8.  IronvécbeBlai,  XXXIH,  97. 
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L'Hmpitii  [  Is  chancelier  ) ,  dak» 
Fcapoir  de  rapprochn  les  deux  pst- 
%iâ  qui  diviienl  L'Etat,  coDvoqoe  une 

■SMAbléfl  de  DOtables  à  Fontaine-' 
blean;  il  essaie  de'calmer  l'eSerru- 
ceace  qu'y  fait  ualtre  la  proposition 
de  Coligny,  XX. 91.  Fait  convo- 
gaet  tes  Etau  à  Orléans,  gi.  Publié 
na  édit  (pi  dérobe  la  protesiaaa 
aai  penecutions,  e4.  indique  mu 
conférence  entre  le«  évjqnes  et  les 
maiistreB  de  la  riforme,  gj.  Collo- 
que de  Foiu^,  gS.  Malscé  l'opposi- 
-■-)  parleraens,  il  fsil  publier 


l'édit 


iipern 


célèbre I   publiquement  leu 

bon  des  Tilles,  loo.  Donne 

nassacrede  Vm- 
re  à  Roussillon , 
I  qui  fiie  le  com- 
née  su  premier 
endr*  deiK  o'r- 

,r  la  réformation 

oa  obslûiation  à 

xnplots  des  pto- 

te«Ùni,i34-Se  démet  de  ta  place  de'' 

'cbancelier^  1 3a. ( /iiinML }  —Dana 

M  haingue  k  l'oaTerbire  des  Etala 

'..d'Orléans,  il  s'élève  contre  les  abus 


tout  dans  celui  du  clergé,  XXXIII, 
i34'  Son  discours  au  colloque  de 
Poissy,  i47'  Il  contribue  plus  qfie  les 
autres  mini^itres  à  la  paix  de  i568; 
publie  sur  la  nécessité  de  la  faire  un 
écrit  dont  les  théories  ne  poa*oieat 
s'appliquer  att  circonstances,  433- 

iCatuOiaa.) — Dans  un  conseil  tenu 
Monceaux  défend  les  proieatans, 
et  propose  d'envoyer  l'amiral  au 
devant  des  Suisses  pour  les  emp^ 
cher  d'avancer,  XXXV,  Sy.  {Mém. 
du  diui  de  Bpuclloa.)  —  Fait  des 
vers  sur  U'  baUiUe  de  Dreux,  XLV, 
58,  (rEitoiU.) 

L'SoBFiTAL  (la  cbancel.  de)  ab- 
jure la  religion  proieiiauie.,  et  va  4 
la  messe,  XLV,  3u3. 

Lllosri-ru,  (Michel  Hura«ltde), 
p«tit-&lsduchaaceliecdtL'Hospital, 
conseiller  an  parlement,  publie  des 
écrits  aosaiet  des  troubles  de  Fran- 
ce j  estnoinmé  membre  de  la  oom- 


missioa  desti^  k  remplacer  k 
chambre  de  josiice  da  Bordeam, 
XXXVIl,  agi. 

L'HosriTÂL  (Paul  Haraalt  de), 
archevêque  d'Aii-,  précbam  le  ca- 
rême à  S,-Andié,  scandalise  la  pa- 
roisse d'Ablon  pour  avoir  dit  qt)'onr 
chante  de  vilaiaes  cbanaous,  XLTlI, 
43ï.     , 

L'HDltlu,n)*itre  des  requête*,  tft 
nommé  du  conseil  général  de  l'D- 
nion,  XX,  sia.  Se  distingue  parmi 
les  partisans  les  plus  zélés  de  la  came 
royale,  aSg.  Est  désigné  pour  pre- 
vdt  des  marchands,  36 1 .  (Vntroit)  — 
Présente  à  Henri  iv  les  cle&  de  cette 
Tille,  Xm,  196.  [Cayet.)~m 
nommé  prevAtdes  marchands  non- 
obstant le  duc  de  Haysnne,  XLVI, 
affi-  Sa  réponse  aux  Seize  qui  lui  de- 
mandent de  parler  au  duc  de  Féria 
pour  leurs  rentes  de  la  ville,  354'  ^ 
réponse  aux  reproches  que  Tiennent 
lui  faire  les  quarleniers  de  Paris, 
5Si.  Il  leur  jure  qu'il  n'est  ni  neTent 
être  Espagnol,  non  plus  que  H. de 
Mayenne,  564-  Son  différend  arec 
le  cardinal  Peileré,  5S4.  Il  présente 
les  cleb  de  Paris  au  Soi,  XLVII,  30. 
{L'EiUiU.)     . 

LiADCOuil  (M.  dej,  mettre  de 
camp  du  régiment  de  Picardie,  farce 
les  banicades  de  Sommiéres,  etcon- 
Iraint  cette  place  à  capituler,  1^54'' 
LiBEKlTi  (François),  madiémati- 
cienf  est  pendu  pour  aToit  écrit  des 
lettrés  au  Roi,  XLVI^  333. 

LiiEiXL  (I;  Apit.  Pierre)  enlie- 

frend  de  remettre  Marseille  soi> 
autorilii  du  Roi j  comment  ileié- 
cute  cette  entreprise,  XTJH,  308 
et  suIt.  ^éa  la  réduction  de  cetli 
ville  est  nommé  viguier  perpélod. 


n6. 


nde). 


Sroteslant  de  l'église  d;na'  bastide 
eClarence,  traduit  par  briJre  de  la 
reioa  Jeanne  le  catéchisme  et  1< 
NouTeau  Testament  en  langue  bas- 
que. XXXYII,  3o6. 

LicuDx  (le  capit.)  est  tué  m 
si^e  de  Uronier,  XXIX,  i^. 

LiEiDARD.  commandeur  de  Rho- 
des', etpi^ol ,  en  tué  dans  nna  cas- 
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aine  qu'il  ocoapoitavedSsotiicv«iii,    chevalier  en  faii;leaeï);AèiifKl0lii- 

XVI, ^i>3.     '  i  ^^y,  Muché  de  «a  générosit»,  Ini 

LiEvrH  DiSTEELiKT/ëenj-er  gan-     enyôiB  le  lendemain  un  heau  Jrë- 

tçbau  serricedudbcde^BourgojjDe,     leul,  1  ad.  Epouse  la  prmeeiSB  d'Al- 

'    MEMné  an  sïÉge  d'Alost,  X,  119.  teuiore,  qui  meurl  de  cbagnn  aptù 

LiEVin  Boa  HE,  wn^on,  $e  met  à    ion  départ  de  Napte»,  aij..  Cause    - 

latétedeirEbellesdcÛaad;  derienc    Je  la  mort  île  ce  aeijjneiJT,«a3. 

leur  capitaine j  marcbe  avec  euïïur        LiAoe  (la)-  factions  qui  la  parla- 

Oudenarde,  X,  70.  gentaprèalamoitdeHeDriiii,  XX^ 

LiÈTiE  (!«%  de  Rouen, «la tête    a^i.f/Rfroi/.) — Pralen lions  de  chtt- 

de  le.ooo  faou^eoi*  de  cette  vilte    cun  aei  priuoea  qifi  la  iDuiiçniieDt, 

aatiége  Roulebome  de  coDi^ertavea    S^XVI,:^!.  [^^i.  •JeC&bk'A'nj'.) 

Duguesclin,  IV,  jf'-  —  Articles  de  la  Ligue  liuI«oi>i)iB- 

LioMivE  (P.  de)  est  tué  ■  la  ba-    primés  et  enTojés  par  toutela  dic^ 

tiUle  de  GtandBon,  X,  SgS.  tienté,  XXXTIII,  'î.54.  pbstr»»*, 

LiGxe  (  J.  de)  jo^ta  au  meciage  du    tiona  sut  cei  article),  iSj.  Leicbéft 

duc  de  Bourgogne ,  X,  3G8. .-.  de  la  Ligue  preoneut  les  ard«s  V' 

LiOHERis  rie  «leur  de^  soulève  les    i59S,  a63.  Leurs  motirai appareils, 

hobitans  de  Chartres  et  lel  entraîne     a64'  ContravenlioDa  des  piincesile 

danslaLiguBî  motiEsdeaaconduite,    la  Ligue  ti  Cédit  de  riuntan ,  lL\a  cl 

XXXVI,  1 3a.  suiv.fCflT-eJ^)  — «ffortade-mpi- 

LTcNEKH^LLES ,  Avori  du  Boî ,  est    gne  pour  faire  ctiMsiT  par  les  Etats 

awassiDé  au  milieu  de  la  cour^ipe    généraux  da'la  Ligne'uB  roi  â m dé- 

meBT  Ire,  resté  impuni-,  y  cause  beau,    vôtion,  XUV,  33i.  {VilUray.')  — 

coup  d'agitation,  XX,  i44;  XXV,    I«s  qMarteniersetdixainiers  de  Pa- 

198,  rfsTontdasiI#sn>aisoasfairesigMl  . 

LiGHEKT,  commandant  de  Ver-  la  Ligue,  XLV,  i^i.  Vers  îàM  aar 
IleDirpOurlaLigue,'reQd  cette pUbc  la  Ligue  et  te  gouveruerneol,  3a5. 
BD  comte  de>Soissons,  XL,  a.  •  ObserTationsjwaiarquabli'Ssurl'étft 
LiciriËiiES  (tecapiL)esttuidaiu  de  la  Ligue,  tirée^e  là  AuiM  Ai  Va- 
une  course  avec  parUc  de  sa  corn-  nant,  XLVIH,  388.  (£*£iMiJé.)  ,  ' 
pagaie  enQe  Hesdin'et  Montreuil,  LtcnE  despiotMtanscn'^fâape:  ' 
XXXI,  49-  '  -HTÎatioas  daos  son  gorr^racmenti 

LiGHODi  [le  sieur  de) .  blessé  au  elle  n'est  ni  toute  popnlaift  ni  tante 
■i^e  de  Rouen,  meurt  de  sa  ble».  aristocratique.,  XXV,  aïâ  et  suit. 
aore,?XIV,  5^8.  Lioueims  (les)  deuun^inJ,  ioio- 

LiuTT  (Louis  de  Luembourg,  lemment  à  £1  cour  du.patleiDÇDt 
seign.  de) ,  tils  du  comle  de  S.-Paul  qu'elle  fasse  juaLice  de  Dn  Beltôf , 
décapité  sous  Louis  zi ,  remarque  le  nusuenot,  prisonnier  à  la  ConciA- 
cfaeraliei  Bajard,  XV,  j6i.  Parle  gerie,  XLV,  367.  Disposeta'i  I«iic 
de  lui  i  CharUs  THi,  lé^-  Le  pré-  eré  descurèsdePaiis,  37e.  AbM^nt 
senleBuHoi,  qui  l'attat^a  à  la  mai-  lesiépiilcresetSgnrea  denArbreéri-' 
sondece  seigneur,  167.  Eeçoil  après  )^a  par  leBoidauBl'édisedeS.-I^H} 
ia  conquête  de  Mtlan  les  seigneuries  pour  ses  mignons  5.-Mesgrib ,  Qué- 
de  Tottone,  Vegayte,  etc.,  qui  ae'  lus  etMaugirou,  3So.  Apiésla  mort 
révoltent  eiwuile,  iig.  Se  proppsb  de  Henri  iiij  ils  mettent  en  liberté, 
de  les  réduire,-  eolre  dans  Vasayre,  iBoyennant  ran^n,  cci«  cmHbôut 
gao.  Sa  conduite  cnTcts  les  hablT  emprisonnés  pour  faoililer  Vassasii- 
taiks  de  cette  ville,  qui  viennent  lui  nat  de  Jacq.  Clément,  XLVI,  5- 
demander  pardon,  m.  A  la  prière  Une  bande  de  ligueurs  qui  sont  ai- 
de son  lieutenant  Louis  d'Ars,  il  le  lés  à  S.-Cloud  eu  bateau  pour  bor 
leur  accorde^  offre  i  Baysrd  tou-  noter  les  cendres  de  Jacq,  CIdmeM 
(e  ^  vaisselle  qu'ils  sont  venus  lui  sontBiibmergésàleurretoiir,6.Les 
présenter,  aai.  Usage  que  le  bon    ligueurs  font  chaiiur  uQ  Te  Dtum 
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à  noire-Dame  en  réjooluMice  <le  44*' ^'^''ff''''''*^'' ">'**&  fiufiU^- 
l'çléciioii(lapap«Gr<goirex>v,iio.  L'Iile  [Manassés  de)  prendb 
tiinOest-iiG,  doclenr,  prêche coa-  croix,!,  ita.  Qepoiuse  les  Giea 
Ue  ÇeBit  de  Valois,  qti'il  eppelle  dam  nue  yecaiére  lencoiitre,  iffo. 
vilain  Bét^de,  et  fait  pr^i^  le  mt-  Est  DOmmé  do  5a  corps  de  bataille 
mcnc  à  t6uâ  ««(udiiennqil'ili  em-    contre  l'emperemr  Alexis,  198.  Ao- 

SloienniL'jiuqu'à  la  dewilece  goutte  compagne  l'empereur  Baudouin 
E  leiir  san|{  et  au  djwuier  ecu  de  dans  son  expédition,  3^0.  Accom- 
Ieu(  boarse  poac  Tenter  la  mort  des  pagneViUe-Hardouii^  s  AadriaopliC, 
deflx  Guiie,  XLY,  M»'  Singulier  3oi.  Fart  dé  Constantinople  afcc 
sermOBÀirla  lOÔTt  da  VHaine  mère,  VillcHardooin,  se  reod  aTziiruluDi 
333.  Il  rassure  la'cousclenc&d'un  des  et  se  porte  Terà  Audiinople,  3i4.  Est 
prettiei^de  l'Union,  397.  Sauve  des  commis  à  ta  ntrde  du  camp  defaDt 
funnics  du  peuple  4euK  clamt^  hu>   -cfclte  vitle,  35i.  Ballie  les  l'uyardsl 

rDotcj,  4o4' AugraudéionnemCnt    1>  bataille  d'Andrinople,  35o. 
plusieurs,  il  prêche  ^our  la  paix,  Lisle  (  le  comte  de)  seconde  le 

XLVh  &I1.  Reçait  des  lettres  dû    captai  de  Bue  ■  la  bataille  de  K»- 

"-* -"-"-rtrouTerpourBQ.con-    varetu  ,  IV,  4io.  ^ 

ind''anpr6i  du  léjfat;  Lisue  (le  sire  de  )  est  fait  priion- 
eat  accueilli ,  45S.  Ta  nier  prés  de  Cbiteau-Cbinon,  XIV, 
,ielb  du  Koi  pour  lui  6. 
demander  pardon  j  fait  son  éloge  en  L'IsLifle  cap.)  est  faitorisonnier 
chaire,XLVn,44-E«tmisparM.d'0  ao^iége  de  Montcalve,  XXX,  i38. 
cor  l'état  der  prédicateurs  du  Hoi,  LtSLE  [  H.  de)  écrit  au  Roi^ue 
arec  les  gag*  /le  100  écus  par  en ,  Ions  Xef  cbevaliact  'et  «eignenra  es- 
<J&.  Essaie  «n  vain  if  convertir  à  la  pagnols  soubaitent  U.  le  Dapplita 
région  CDtholiqnedif^rocnreardea    pourseivileurde  l'in&nlc,  XLVIII, 

Tpta,  7$.  •  tJg, 

mcoLN  (l'ëvlqne  de)  le  diitin-  LIsu-Adïn  passe  au  service  dn 
gb*  par  ses  dévutaiioDi-eD  France,  dnc  de  Bourgogne,  VI,  33i.  En  ïn- 
FV,  ,96.  "'  '  *  troduit  dans  Paris  aVec  ]ia  corps  de 

LiNGOviTi,  UAieDantpourFBm--  troopea  bourguignon  nef  j  enfonce 
perearen.SlTtie,va  au  secours  de'  lesp6rteade  l'Eâlel  deS.PauI  jcon- 
la  vlllff  de  Cflase  occupée  par  les  Us-  traint  le  Roi  à  monter  acheva),  et 
coehiens;  est  défait  par  les  Turcs  et  le  conduit  dans' toute  la  ville,  337. 
se  sauTB  avec  peine ,  XUII ,  3o9r      Oso  parler  ^  I^nri  v  avec  familia- 

LinnssEï  (le  comte  de^  Vient  au  rite  et  le  regarder  en  face,  31K.  Est 
■•coun  dta  La  Rochelle  avec  une  arrêté, 'SSj.  {Tabl.  du  règ.  deCIt^ 
grande  flotte,  LI,  108.  Vaines  leii'  n.)  —  Se^i^eltigencesdansParis^ 
latives  faites  à  cet  égard,  11  ij  il  se  entre  dans  c«t  te  ville  en^rlàutviVe 
retire  en,  essayant  de  s'ealremettre  Bourçognel  VII ,  ïbî.  Va  ttt>BV?r 
au  moins  de  V  accommodement  de  le  Roi  dans  son  hâlel,  tuf^rle  avec 
eell*  ville  avec  le  Roi,  ii3.  ;  respect,  394.  Mardi;  contre  les  eem 

LioNVEL  dV  Maldëomeh  défend  duDauD)iin,iesforce1i  rentrerd^ifl 
Cbmpiègne  contre  les  troupes  da  la  Bastille,  395.  Reçoit  cetl^  fort^ 
Boi,  VII,  36t.  '  resse  k  compoaitidD , ^06.  Corkiblit 

tiKjuEs  (léseig.  de)  connieiice  la  les  Anglais,  3o6.  Est  obligé  d'abaS' 
gaerra  entre  Cbsrles-JQuint  et  Ftan-  donner  Fontoisej  va  mettre  garnison 
cois  I  en  s'emparant  de  l'abbaye  do  à  Beeuvais ,  3oS.  Assiège  la  ville  de 
S.-Amaiid  et  de  la  petite  ville  de  Toucy,  335.  Prend  l'église  de  L'Es- 
MoTtaigue  dans  le  Toumaiais  ,  tang^Saint-Germain,  3iG.  (iMîiVn.  A 
XVH,  304.  Est  fait  prisonnier  le  Fenin)  —  Eatundescbefs  del'en- 
iourde  ses  noces,  ^a.  Surprend  ii  treprise  qui  a  pour  but  de  chauer 
Bouhain  le  capit.  Bedâîgne,  XIS,    les  Anglais  de  Faiil  et  de  recevoii' 


i:,C00gIC 


LOI 

kt  eoniicubla  d»  fitdMbont,  VIU, 

6i.  {Ta6l.  du- rig,Jû-,Ck. m.) ^ 
Vaa^a  qa'  iltouit  à  U  baUill  a  liv(^ 
ausÂBgUi!i;<)*vMi(  S-Denû,  .4^4- 
(/ficAcouint.)  .      ^         , 

Liuiispts  (Aaai  de  Vienne,  «ienr 
d«  B&>ufrtiDont,  fili  liBiqaq  du  b»- 
lOtr  dv)^eat  tué  dau  uu  combel  ll- 
yté  pièidc  UoMargû,  XXXVl,  ffi. 

LiTibB  :  d'on  ce  mot  lire  son  ori- 
gine, JII,  3oa.      ' 

Liv»ox,.un  «teS  miguon*  du 
Roi,  ae  bat  en  duel  arec  le  ma^qoi» 
de  Maïgaelais  iiui  le  tue ,  et  qui  est 
tué  easnite  Jiar  U  laquais  de  liva- 
lol,  XLV,  aoj. 

LiyiÉu,  liabiU  qCte  les  n>ia  fai- 
Wient  diairibuer  aux  officiers  de  la 
couconne  et  à  ceux  de  leur  «aisQQ 
.  dans  lel  fétea  solennelles,  III ,  g6. 
Voii  vienoeut  les  livrées  des  sei- 
voeurs  d'aD)ourd'huii97.  Cesliviées 
s^appeloient  Bii&9i  riuiiileaui,gS. 

J/ntK  [le  sei^.  de  La),  «osei^e 
^  ddtde  Bouillon,  lait  prisonnier 
aï^hitean  de  Uçsdio ,  se  aanie  des 
maius  des  enuemii,  <t  pourvoit  à  la 
défense  du  cbàieao  .de  Bouillon , 
XXXI,  333. 

LoDHoa  (Ludovic,  comie  d(^,  re- 
met par  capùulaliini  la  ville  d'À- 
lesandrie  auMéueur  deLaau^c, 
XVIII,  48. 

SjOOMAO  (le  narécbal  de)  c*« 
OBiniDé  Itratenaut  da  Soi  puur  la 
TÏHe  de  Paris  et  de  l'Ue  de  France, 
XIU,  34g.  Est  e^Tofé  en  Norman^ 
dt«¥eur  tflÉndre  cette  province 
ooncte  les  Ekeions ,  3^0. 

Loi  ralique  :  hod  ociginej/iit  tou-, 
Dseiuent  conservée  pour 
!,IV,  74.  FutHilennel- 
It  reconnue  par  les  pairs  dn 
rig>uuae  après  la  i^ort  de  Loais-le* 
Haiài,  75,  et.con&fmée  dans  one 
antre  assemblée  des  prélats,  d^i  set- 
gneors  et  des  bourgeois,  76.  Discns-, 
sions  qu'elle  fit-naltre  après  la  mon 
de  Charles  le.Bel,  83'. 

Loioïc  (te  neut  de),  favori  cTe 
Henri  III,  demandant  aultolipie' 
j^aca  (tk  s&teté  après  la  morti^a 
duc  4e  Gwm  ,  ett  iwaroji  de  la 
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coar.nii  tué  en  allant  «la  çba^, 
XXXix,  33-        .  .       ■      ■ 

..LoisEL  (Ant.]^  âv^t  an  parl;- 
n^t,  est  nomme  atocàl  général,  f^ 
chargé  par  le  &>i  do  ptéRtret  tout 
pour  le  (étal^scfiicnt  du'JjaxlC' 
n^t  de  Paris,  XL'SW,  a8. 
L'OiSBuoa  est  introduit  dâ'W  ^ 

ETiaondela  Fuwlle  poiirtâcricrdn' 
H  faire  tenir  des  discoiW  qutf  ui'#- 
sent  tourner  contre  elle,  \  III,  ag6. 
Vient  lui  demander  '  pardon  pM»', 
daat  qu'elle  ta  au  tuuiiljcé,  3at>.  ' 

Jjowtia,  chef  désMltieux,  at*i- 
tre  de'  la  ville  de  Siateroa  ^ns  Te 
Comtat,  refasB'de  se  re«*e  à  A-f î- 

Eon  auprès  dulUarèchal  de  Vjeil- 
iUe  .  XXVIII,  aSo.  Est  Htlequé 
par  la  tf  onpe  du  marècbl,  355.  Se 
voyant  hors  d'étal  de  'rèiisker,  se 
tue  lui-même^  357.     .     ' 

LoHC^n  [loicapit.),  du  parti  de 
la  Iiigu^,  est  fait  prisonnier  derant 
Moyoo;  XL,  b79. 

LoBc-Cniiir  (Henri  de  ),  seigt). 
cr6tsé ,  se  rend  dans  la  fooille ,  1 , 
j34.    • 

LonOTACformcleprojetdeUbm^ 
per  lea  Parisiens  ea'feignant  d^lre 
dans  la  disgrâce  dît  Ror^n  pToiet 
est  découvert,  XLV,  3g^ 

LoNGDEViL(A.rluxde),  chevalier, 
entre  pour  le  Roi  dans  Ik  vUla  de  . 
S..Qnentin,  XIff,  404. 

LoBcnsTAL  (la  seigu.  de)  ferme 
une  Mttreprise  pour  surprendre  les 
easemis  pré»  de  Luaçni  bourg,  XIX, 
ii^.  Peu  de  succès.' qu'il  y  oblienit, 
446.  (Du  JeUarO-^Estfciipri- 
sonnier'à  la  bataille  de  S^Quentin, 
XXIV,  101.  («ifm.  de  Tafannes.} 
.'LoacnETiii»  (Claude  d'Orléans,  ' 
duc  de  ) ,  est  tue  à  l'ige  de  16  ona 
ievantPavie,  XIT,54i. 

IiOfeDiviLLE  (le  duc>4e),  charge 
de  ravilBilIer  Téroueude,  perd  la 
bataille  de  Guinegaste,  où  il  est  fait 
prisonnier,  XV,  ia6.  (  Tabl.  du  rig. 
Je  Lauit  m.)  — Négocie  le  marii^ 
du  Roi  avec  Marie  d'Angleterre, 
a6i.  (  Mém.  àg  Fleurange.) 

LomuEvii.i.e  (le  duc  de]  part  dfr 
Goigpié^e  pour  aller  au  secoors  de 
Sealis,  XXXIX,   171.  AdiMse  un 
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dùoouTS  à  ses  caf>itaines  |>our  le»  idcc,  lui  patti.ot^ccasd'orcaiBp- 

prier  d'obéit  au  sicur  de  ha  Noue,  tant,  109,  l'rAdl^  place  de  Baine- 

auqu^'Â  rcQ^l  l€  commandenieiit  fort  en  Aajou^ia.  Part  de  SabUj 

d>£OU  aimèe,  1^3.  Prend  le  chàlaw-  atla^u«,R  un  vlUage ,  yjnuDC  Am- 

'  de  liB  GranBi>-le-Boij  as£ége  Mou-  ^ri^v  un  capiteine  anglais,  défait 

'tereau-«ur-'ïoi)De,  ,i;g.  Est  bleu»  sa  tloupe  £t  le  fait  prisoniDler,  13a. 

à  (non  à  lu  furie  de  Douciena,  Accùmpaene  Jeanne  d'arc  juaqtrâ 

T(.im,3o.\mm.daCaya.)~l)é-  BIuù,  1S8.  PûuiMiJl  les  An^Iaii  qiû 

llTEE  Senlj^  a£siéac  pai  le£li(;ueun,  ont  quUté  le  siéee  d'Utléaûs,  i^S. 

TtLV,  iai_.  Esllilessé   d'un  coup  AsaisLe  ausiége  deJaigeau,  iSi.Dé- 

"-         buwj  meutl  de&auitesdeaa  fend  Lagny  contre  lèa  Anglais,  aïo.' 

:,XLVII,  i3i.  [L'Eitoile.)  Lei  force  a  s'éb>i«Der,  aao. 

,_„_qETiLLE  (le  duc  de),  malgré  Lobé  (la  dame  Atobroiie  d<}, 

'I%j}oiineTolou]é<)uelai  témoigne  la  femme  de  Robert  d'Eiiouteville , 

ReÎQe,  quitte  itlrU  eu  même  tempa  prevdt  de  Fatîs ,  meurt  fort  c'e|pKl- 

que  ledacJe.^ouillon.Ljaig.  El-  tée,  XIII,  37a, 

saie  CD  latn  de  ae  cendre  mailre  de  Lobges  [le  seign.  de)  entre  dan* 

la  citadelle  d'Aniieùs,aR3,  Est  forcé  Mézièrea   avec  des  Iroapea  et  des 

dv  m  «etir^,  384'.  Se  rend  maître  liiuuitions,  et  renforce  ainsi  la  gai- 

dftCoibie,  3;iS-  t>e  rend  aux  vœux  niaon^e  cette  place,  XV11,  3  >6.  Se 

des  bebiuiu  de  Pcronne ,  qui  veu-  mesure  a»ec  le  aeigneut  de  VauJ- 

Imtluireraelticleur  place,345.£n-  dtay,  du  camp  enneaii,  317.  Em- 

trq  dedans ,  Se  fait  remettre  le  cbà-  porte  d'aSEant  le  château  de  Com- 

teau,  346.  Befuâe  de  le  tendre,  347.  tes ,  '3g6.  Monte  le  premier  à  Tai- 

'  Abandonne  le  parti  de  M,  le  prince  saut  au  «iége  de  Favie,  ^V^J,  73. 

etobtientlegouvarnemenldeHam,  Force  la  brèche  et  entre  dansV 

ÏSS.  Vient  à  Paria  après  la  nwrt  du  Tilk,  74.  Eat  envoyé  en  Ecosse  «Tcc 

'matécbal  d'Ancre  j  se  marie  avec  une  armée,  XIX ,  SCo. 

ma'ilemoiïelle  de  Soissona,  38S.  LoMiiNElleduc  dejestfait  con- 

LoHGUEViLLBfftiadcm.de)  établit  nëlable  pat  te  duc  de  BoorgogiM, 

■!esfl?rmèmcsi.i'aria,XXXVl,433.  TI,  335. 

LofloCEViLU  (mad.  de)  est  mise  Los  (ahbé  de),  de  l'ordre  de  Cl- 

'  àt  liberté  avec  sa  belle-Ûile  et  se»  Icaux  :  sa  mort,  I,  341- 

fîllei,   par   la.  mo^en  du  duc  de  Los  [Thierry  de)  se  reud  à  Ve- 

Mayenuei  mo^enuant  60,000  ècus,  niie,l,  146.  Arrête  MnrtzupMe  et  le 

XLIV,  aSo. Constance  de  cel^me*  ÀiteonduireàConataDUnople,  3i8. 

pendant  leur  captivité,  aSi.  Eat  présent  ■  ià  baille  d'Atramit- 

'  LosCDEvitijE  (Antoinette  d'Or-  tiom,  3a8.  Eat  cbilrgè  du  oonnnaa- 

lèana  de),  veuve  du  marq.de  Belle-  dament  de  la  garnison  Ae  Biunua, 

Isle,  se  retire  à  Toulouse  au  couvent  336.£3t  b^llu  parlea  Comans,  391. 

des  Feuillantines,  oii  elle  se  fait  re-  Conduis  ,l' a rrière.garde  de.  l'armée 

licieiiSB,  X,LVn,  aSi.  conue  Jôhaunice,  406.  Est  envoyé 

;    LoRCwt  (le  sire  Je  )  est  fait  pn-  au  secours  de  Renier  de  Tribt,  410. 

(onniér  pica  de  Château-  Chinof^  Se  reud  a  Nicée,  y  fortifie  l'^gliie 

KIV,  6.                          '           ,  de  Ste.-SQphie^d'où  il  se  défend, 

LopfiAU-'ï  Mossen  Peyrot),  capil,  4'>4'  Moilte,une.dra  galères  qu^^pnt 

espe^ol,  est  tué  devant  Mon tpel-  au  secours  de  Sqiîùe,  440, Eit  char. 

■  lier,  attaquée  par  les  catholiques,  gé  de' défendre  Nîcomédie,  4i».Af- 

XXXIV,  357.  taque'  par  les  troupes  de.I«scaria, 

.LoHE  (Ambroise'de)  veut  repten-  è^i  fait  prisonnier',  444- 
dte  la  ville  de  Fro*«»y,  et  s'en  re-  .   .  'Ixis  VBLia  (If  marquis  de),  an- 
tourne  à  Ste.:Suzsnne,  Vlîl,  gai  .'bUaadeuid'EapagneàRome.enUe- 
DéfcoA   Sie.-SuïaQne   contra  Je,    jrfud  d'enlever Téréqued» Lame- 
comte  de  Salishury;  forcédecapi-  go,  Bnbawadeut  de  Fa^g«l,^i 
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s8i  et  tan.  Danunde  an  eardiual 
Bfltberiala  jiermUiioa  d'aroir  dei 
geiu  pour  sa  gittie  ;  ce  qui  lui  éluDt 
refusé,  il  BugioeilU  Je  nombre  doses 
eatrfiers ,  3b3.  Combat  liTre  entre 
8»  suite  et  tes  gens  de  l'ambassadeur 
de  fiance  (jui  escortent  Tambaisa- 
deur  du  Portugalj  ceux-ci  trient* 
phent,  et  foccent  Los  Veléa  de  re- 
tourner chcï  lui  B  pied,  aSj.  Hon- 
'  Uoi^Vvoir  été  vaincu,  il  publie 
qoe  ne  se  ttouTaot  pas  en  tùretéà 
Rome,  il  n'j  peut  plus  demeorer, 
39'. 

LossE  (  le  lieurdeV  capitaine  des 
Ecossais,  .promet  i  la  reuw  de  Na- 
varre qu'if  fera  sauver  le  JUc  d'A- 
lençon  sou  frère  d»^  capttTité, 
XXX Vit,  i5o. 

I4JSSE  (le  capit.  I<B),%aaTera.  du 
chlteaa  de  Villarz;,  EstAnt  pritoo- 
niec  bar  le  duc  te  Nevern,  XXXI, 
348.  .  . 

LoMes  (le  sieur  de)  vientàFatia 
annoncer  levain  de  la  bataille  tk 
DceuL  XXVIII,  71.  Il  apprend  sa 
■naréchal  de  Monlinotencj>la  mort 
du  maréchal  de  âaiut-Aadié,  73; 
XXXIII,  a49. 

LofTE,  principal  catnmisdeM.de 
Villeroj,  d'inielligenca,  ayec  i'Es- 
I)Bgue*Bt  trabissant  ion  maître,  se 
noie  en  fie  sauvant ,  XLVU,  419. 
Son  coEps  est  tiré  a  quatre  chevaux 
es  place  d*  Grève,  467. 
.  Lotier'  [le^éuéral),  autrefois. 
ricbe,  meurt,  itT'àge  de  80  ans,  dan* 
la  miaëre/XLVI,  405* 

LoncHiao,  spmiDissaice,  est  pen- 
du au  Loiivte  comme  coupable  du 
meuitra  du'président  Brisson  ^  son 
caiactèie,ieB  vob,  XLVI,  ai?. 

LoODiiH  (  confé reaces ^e)  :  noms 
des  personnages  qui  s'y  uouveal, 
!•;  33i.  Discours  de  M.  le  prince 
de  Condéj  articles  qui  j  sootairé- 
lêi  j  .avantages  qu'en  retire  M.  le 
prince,  aîîT 

LoDE  (U  capit. La]  défend  Cbi- 
tdleraalt  contre- les  ^tholiques,  et 
tepmuse.lea  capitaines  Octivieu 
Monialte  H  Malalatte  dans  un  aa- 
tiaut  quILslirrent  à  Uville,  XXXOI, 
473. 
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.  l«lluii;k(JcaB  de},  chambellan 
dultoi,  ^Mssé  par  mad.  de  Beau- 

jea,  découvre  au  duc  d'Orléans  te 

frojet    formé    par   cetw   d^ne  de 
enlever,  XIV,  i)g.  Son  noble  dè- 
pour  AaJae  4b  lirelagne. 


'  Louis-bE-Gaos ,  roi  de  France  i 
l'âge  de  i5«u  iSaits,  réunit  lessei- 
gaeurspontre  G<lî|I.  at  Normandie, 
et  force  ce  prince  à  renoncer  à  sei 
projet-,  IV.  3o.  Monte  sufiie' trône, 
et  rétabli^t  I  ordre  dans  le  rôjanme  ; 
établit  le'  régime  municipal;  s^  tî- 
Bue  avec  les  comtes  de  Flandra  et 
d'Anjou,  fi  ■  Il  donne  l'investiture  de 
U  Normandie  au  liU  dl  £oberT,'et 
ne  pouvant  l'y  souteptr,  lui  adjuge 
le*comté  deFlandre^force  l'emper. 
Henri  v  a  se  retirer  dans  ses  Etats, 
3i.  Consent  à  recevoir  i'hommace 
de  Henri,  roi  d'Angleterre,  pour  la 
Normandie,  33.  Fait  couronner  ion 
fils  Loiiisj  sa  mQrt,'34. 

LoD[S-LE-j£UflE,  roi  de  Ftanofc- 

faiireconnoiire  duc  de  Guyenne  en 
épousait  Eléonore,  Elle  de  Guillau- 
me II ,  duc  d'Aquitaine  ,  IV,  34. 
Donne  l'investiture  de  la  Ifcmnan- 
dieetsa  fille  Marguerite  n  mariage 
a  EustacLejiilBd'lilnenne,  roi  d'An- 
gleterrej  part  pour  la  CTQUade;fc 
Sun  retout  abandonne  i».pBrti  d'E- 
tienne, ad)ij|;e  la  Nbrmaud'e  à  Hen- 
ri, fîls  de  Matbilde  etdel>laDt«ge~ 
net^  se  ligue  de  nouveau  trec  Eiienr 
ne,  35.  Fait  casser  son  mariage  avec 
£léoDore,et  perd  toute  l'Aqoilainej. 
consent  a  donner  la  paix  an  ro* 
d'Angleterre  Henri  |ij  à  quelle  eon- 
ditioD,  3C.  Marcke  au  secours  do. 
cooita  de  IViulauae  soft  vosnl,  37. 
LoDis  Viii ,  roi  de  France,  félicite 
Robert  de  Courteoay  sur  son  éléva- 
tion au  trdne  de  ConslantinopU,  et 
lui  prometdeSBBcours.I,  467.  (Drfc. 
de  i'£mp.  lat.)  —  Kit  envoyé  par. 
son  père  contre  l'iinnëe  anglaise,  et 
défait  le  roi  Jean,  IV,  48.  Les  Im- 
ronsd'AngJeterro  lui  offrent  la  cou- 
ronne; quels  droits  il  y  potivoii.' 
avoir;  ill  accapte,  s'embarque,  niais 
voit  lé  nombre  de  se»  enneniis-aug- 
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mçater  iJiaqaa  jMir,   jo.  Faifiiii  mcurt'le  comto d'Artois, Ib^rére, 

traité  qnjiMurc  «on  ictôit;  cnFrïii-  «ue  le  IrAoe  nilpÉrial;  oiiTDie  êtt 

it  I  Si,  Bïfusc  de  rendre  la  Nor-  ambassadeuH  à  l'coipemir  Frédé- 

'  inaixllê'au  roi  d'AagUleirej  cogGs-  ric^'et  Vtaga^t  k  le  TiBoacHtT  vfte 

'quetoual«£efs^auvuudê'lacou<  le  l'apc,  70.   Travaille  a   tennner 

Tunne   qui  lu)  aroient  appartenu;'  jab^»  négociatioiw nobles  el  froit^ 

force  Richafd,  ffjrtde  Henri  m,  à.  Aca  la  Intta  qaiexislait  entre  cui. 

H  en  «e  Tend  à  Poiliers  fOut  inslaller 
,5^  'frère AlphoqaedaasBoafîef'^dBagsr 
*>,  tt  qu'il  y  court ,  7 1 .  V»  trooTer  ^^i«j~ 
que  leul  ion  eniieaii  Lueignan ,  dc- 
neilla  cODcerla,  toiu  seaprojets  et  revient 
et  en  k  Sdris;  met  en^Jj^  de  défeuae  Im 
«a  de  cdtei  de  Brela^«  et  de  Normandie; 
couf  déclare  iana  im  pariemeDt  Einsiguaa 
ID*  la  rebelle  ^'  maitlie  contre  loi,  et  pir 
l'ein*  une  attaque  aondaine  déjoue  toniui 
nduit  projets,  73.  Bcbappe  au  danger  d  j- 
litnt,  treemponlfiDéi^S.  Pousse  l> guerre 
lerre»  btcc  T^iwf  t  contre  )e  roi  d'Ai^e- 
looju  IcrrCi  >a  défonse  Héroique  au  pont 
à  ce  de  Tallebourg,   74.  Sa  victoire  i 
t  be-  .SatBtei;  accorde  la  pnii  à  Luaipiin, 
lai.)  «pardonne  à  Isabelle,  -jS,  et  M 
— ^Est  laoré  à  Bein»  à  Tige  de  13  ebmle  de  Toulouse;  accwcde  nne 
UIÉ,  IL,  3g>  Se>  qualiléi  phyciques-,  trêve  da5  eus  au  roi  d'A^^g'^tC'i 
3e.  ^farche  a«ec  m  mère  au  secoijrs  lui  pef  mM  de  traverser   la  France 
da  «•mta  l^ibant;  ^gne  l'amour  -  avec  son  armée  jnaqu'à  Calais,  76. 
iê  Hevi«nt  à  Paris  rétabli  d'une  Inala- 
(-  die  Gonl^eiiH,  7^  Presse  Ifsca^ 
la  dinaui ,  de  précéder  aons  crainte  1 
le  l'élection  d'iin  pbpe,  et  lew  protm 
ta  sa  protection  contre  Frédorie,  79. 
LZ  Se  reod  àt:iteiin»H*ec  la  reine  Bbo- 
}.  cbe,  les  deoi  frères,  six  barons,  et 
le  dfox  envoyés  d*  Frédéiioj  s^  en- 
la  tretietA  aTCc  le  papp  Innocent  iv; 
r)-  réfute  délai  iJoilnraBajleenFr^cer 
le  mais  ^Qiet  de  Eetourir  VEcIise  s'il 
M  la  «4tft  ininatenient  opprMée,  So. 
i,  DécideaDéiesse^earspossesscar* 
S.  de  liels  dau  duu  Etats  seront  tenu 
i-  de  choisir  entre  les  deux  snzerninii 
1  ;,  et  ne  gaederont  de  (ie£  qae  dans  le 
al  (ojaDBwqu'iJeanront  adopté;  InmlK 
U  dangereusement  mal^t^  PoOMiri 
e*  iaquièlnde   gcnétale   dga   t'radfsii 
es  poKi'  sa  vie,  83>.  RcTeau  d'un  long 
la  évanouisBcmenf , IjOuisix prie Féfê- 
eoDronne  d'épines  engags'e'aa^i  Vé-  que  de  Paris  de  hii  doni^er  la  crfû^ 
aitieos,  ctia  reepiteu  grande  pompe  ae  rétablhpromjitemeiiE,  et  lixe  son 
i  Paris,  60.  Sa  réponse  b  la  propo-  départ  à  deux  ans,  84>  He  [nge  ^ 
aitiMi  que  le  Pape  loi  Im  faite  de  à  propos  de  se  rendre  au  concilede 
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Lyon ,  85.  DéMppioufe  la  oonduite 
précipilBe  du  Pape  ;  ■  une  pteioièH 
'  eatiBvue  «tbc  lui  à  Clu^,  86 ,  puU 
tiae  teconde  ;  enlcellea  remiirquable 
de  cet  deux  souveraina,  87-  Marie 
«on  frère  Charles  a  Béauiz,  héri- 
tière du  comté  Je  Provence,  83.  Ss 
prépare  a  la  croisade,  go.  Sa  rë- 
pon£o  a  l'archeink''B  'i'  Parii  et  à 
Ta  reiaa  Blanche,  qui  veulent  l'en 
détourner,  gi. Tient  an  parlemeot 
àPariBj  r^oluiions qui j sont priies, 
g3.  Envoie  des  frères  prêcheurs  et 
mineurs  s'informer  s'il  a  fait  tort  il 
quelques  particuliers,  g^.  Apaise 
tous  le*  ^Herend*  qui  extstdient 
parmi  les  seigneurs,  96.  Juge  une 
cause  singulière  entre  les  Danipierré 
et  les  d'ATesLiej  histoire  qui^  donna 
lieu  à  cetle  cause ,  g-}.  Four  asturer 
la  trauquillilé  de  ma  ro7aume,  eoi' 
mène  avec  lui  le  duc  de  Boureo^e 
et  les  comtes  de  Bretagne,  de  La 
Bfarcheetde  Toulouse  j  (ionclut  une 
ttè^e  avec  le  roi  d' Angleterre,  98. 
Se  TcndàS.-OeniBj  j  re^itlebour^ 
don  et  la  pannetiere  des.maina  du 
cardinal  de  Chjil 
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lui  fait  ofiricj&it  construire  Doe  di- 
gue sur  le  Hd,  deMDtla  Massoure; 
Sermel  %  regret  k.aoa  frère  Ri^tert 
e  passer  le  premier,  io6f  Marche  k 
son  secours  i  est  lepouasè,  se  i^plièj 
est  attaqaé  dans  sa  retraite,  résista 
aVec  courage  ,  et  obtient  l'avaitutgc 
du  combat;  sa  douleur  en  appre- 
nant la  mort  de  son  frère;  il  Eeiablit' 
les  conunnnicBlions  de  «ju  artaèe; 
vole  au  secours  de  ■□&  frère  Charles 
d'Anjou;  parvient  à  le  sauver,  io8. 
Rejette  le  conseil  de  retourner  à  Da- 
miette;  ta  lépoDse  Gé'e  au  Sullatf, 
qui  lui  fait  demander  de  fixer  im 
joue  pour  unA  bataille  décisive;  sa 
conduite  admirable  an  milieu  des' 
maux  qui  vienitïnt  accabler  sgo  ar- 
mée; Irait  de  btoté  envers  un  desea 
valais  de  chamhle,  log.  Veut  se  sa- 
crifier pour  Alarmée;  faitcmbar- 


r  les  malades  si 


le  Nil: 


Blanche ,  à.  qui  il  confie. solenoclle- 
ntent  la  régence  du  royaume, .9g.  Se 
met  à  la  tète  de  son.arméeet  se  di- 
rige vers  Aigu«»-Moite*;.si4i  portrait^ 
100.  Débarque  dans  llle  de  Chypre; 
fait  cesser  •ta  discorde  qui-  r^^ott 
parlai  c«»x  qui  dévoient  loi.servin 
d'auxiliaires,  101.  Tient  un  coitseil. 
pour  décider  de  qusl  cdté  il^,dirî- 
geca;  adopte  delui  du  rfideX^hjrpre, 
qui  étoit  de  faire  une  invasion  ut' 
Ef^pte;  pan  âb  Nicosie,  parolt  de- 
'van  t  [)amîette;oTdoaiiuur-Le-bbamp 
la  desce^;  sou  discoSrs  aux  chefs 
«iwri'enûarent,  103.  Se  jette  dana 
la  iqeï  «t  ebprdétiea  premiers,  10^  . 
Entre  d^  Damïette  a^c.la  reinj 
HaTg«enie;,se'ieiAl^eda  Ans  à  la 
jtriaeipale  mi^qoée,  .autrerois  dé- 
di^ 'k  la  sainte  Viei^ge;  jiltBnd  la 
résolutittn  funeste  dea'pfsser  l'été 
daat  cetls  vîUe,  lOi-  Se  décide  à . 
nKreher  sur  le  Catr«',  loS.  bjette 
Ica  conditions  de  paix  que  le  Sôllan 


la  petite  TÎlle 
de  Casel,  ■  10.  Esl  aorèté  et  conduit 
à  la  UduQure,  1  ti.  Se  piété,  sa  ré- 
signation pendant  àa  raptijiié;  traita 
avec  le  Sultan  d^  sa  fançOQ  et  de 
celle  des  èhréttens  j  sa  réponse  à  un 
mameloclL  quilni  apporte  te  conir 
d'Almoadau,  119.  S'embarque  pour 
la  Syrie',  débarque  à  Acre;  motifs 
de  son  séjour  ^nis  cette  ville;  le^ 
fnse  de  se  Kgnei  avec  le  sultan  de 
Damas;  oiftieni,  après  de  Jonguea 


rdhM;  visite  iasanlrea  lieux  célèbres 

de  la  Famine;  rtçottlJaffalatiMte 

mortdeMmère,  ii5. 


g  la  Falntine;  it 
wv«Ua  de  la  mo 
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^doaleur,BaTëaign«Uoii,i]6.DoD-  yettt  avec  phisir  en  France;  fit» 
naleiordieadudépartiquiuelaSj-    bfillaniei  à  l'ocduian du  vojvge d» 

.  Tie;4«fuse  de  Boriiiilu  vaiMeau  ((ui  ee  prince,  137.  Est  t^nlé  de  rendre 
potloiL  la  "famille  rojale,  et  qui  Te-  la  Normandie  qu'Henri  m  loi  rede- 
noil  d'âne  endommagé  par  uu  banc  mande,  maii  en  est  dé  ta  urne  par  les 
de"  sable;  débarque  en  Provence,  laisoni  de  >e>  ministres  et  baroni; 
li-j.  Réconcilie  de  nouveau  les  <1' A-  marie  sa  fille  Isabelle  Bvec  le  jeune 
iesDe  el  lea  Dampierre,  119.  de-  Thibaut,  roi  de  Navarre,  1  a8,  ITance 
corde  aal^nguedocetàlaProience  son  fili  aîné  l«uis«Tec  Bérengére, 
ans  ordonnance  favorable  au  com-  SUe  d'Alpbouae  i,  roi  de  Castille; 
merce  de  ees  deux  provinces,  et  y  consulte  sa  famille  suc  le  desseiil 
raûnlient  L'usace  de  rendre  la  justice  qu'il  OTok  formé  de  se  consacrer 
d'après  le  droit  écrit;  publie  une  entièrement  »  Dieu^  snr  lea  instan- 
àutte  ordonnance  pour  empêcher  la  ces  de  son  époose,  de  ses  frères  et 
corruption  des  juges;  jctfe  les  fon-  de  son  SU,  abandonne  ce  desEïinj 
démens  de  la  police  civile  de  la  ville  sa  piété  excessive  tournée  en  lidi- 
■  de  Paris  ,  13 1 .  Etablit  les  corpora-    cule  ;  t»  bonié  et  sa  modestie  à  Té- 

.  tions,  en  dressa  liii-méioe  les  pre-  gerd  d'une  femme  qui-U  lui  repro- 
tnieraréglemena;  fa(ï  un  dénombre-  che  avec  îusolence,  199.  Son  ordon- 
ment  de  ta  noblesse  indigente^  et  nanc&  appelée  ^unrondunc  Ju  Ax',' 
lui  assène  des  fonda;  accueille  lea    autre    ordoonauce    qui  punit  tous 

Suves  et  les  orphelins- des  braves  .ceux  qui  voudront  se  faire  justice 
evaliera  qui  avoient  péri  à  ses  câ-  par  lea  armes;  snn'lraiié  avec  Jac- 
tés;  étend  aa  sollicitude  aur  les  pan-  qnea,  raid%Irago^,  i3o.II  cède  an 
vres  laboureurs^^i.Failtranspor-  roi  d'Angleterre  le  Limosin,  lePé- 
ter  à  ses  f rais  dfB  giains  dam  la  Nor-  rigord-,  le  Quercj,  et  une  paiiiede 
mandie,  désole e  par  une  horrible  la  Saintonge;  sa  réponse  aux  mur-, 
famine;  fait  dp.ëtmtinuels  vojages  mures  que  cette  cession  fit  naître; 
"         '         *  '    '      re^itde  Henri  l'hoDimage -lige  pont 

les  terres  qu'il  possédoit  en  France; 
voi  I  terminer  la  contestation  qui  du- 
rait depois  5  BUS  entre  les  docteurs 

les  frèras  prêcheurs  et  mineurs,  t3i. 
Bejtd  le  séjour  des  villes  aecéabl*.  et 
trsnfluiiie;  trace  de  granvés  route*, 
creuse  des  canaux  ,"61  double  les  re- 
venus des  domaines  de  la  couronne, 
r33.'  Est  pris  jraar  at>itre  du  diflë- 
Mbd  élevé  trife  le  rAi  d'Angleterre 
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ni\  nu  laDumii  ununuiL  ae»  uuax 
ds*  cjiréticiu  d'Orient,  i44-  ^i"  ^    ' 
4*1^  ans  le  divan  pour  U  Terrâ 
SaiDU;  envoie  det  seconti  coaiidé- 
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Joiorilli  m  Diea  et  «or  .hf  pMtf  ; 
«m  dièoouti'à  ce  «aJM;  i^ti.  Lui 
Gônieille,  à  reiemple  d«  J.-G-i'da 
liTcr  ka  piedi  des  panTrer*,'  tji.' 

nbles  à  Sargiaes;  publie  la  pru^  Doniivla  conn^tablk  de  FrsDce  à 

matiqae  lancU'on;  quells  éloit  celle  Glllea  I^ebinn,  k  caDW  de  l'amoD  r 

ordunbaace,  i45.  Piiblie  la  famenie  et  de  U  oraÎDieqtfil'tvoitde  Dîea; 

ordonnance  appetëe  lea  ffoUiite-  appdlaanpréade  loi  RobertSotboa 

mciu  de  S.  Loûit;  idée  eéuérale  mr  et  l'adinet  à  sa  labte;  converaatioii 

cette  ordonnancé  i  fait  dei  dîipoai-  enireleRoi,  Robert  Sotbon  et  Join* 

tioBs  pourauuTcr  le  sort  de  ses  en-  ville,  173.  Invite  ce  dernier  k  aver- 

faiu ,  i46.  Veille  avec  un  loin  parti-  tir  le  roi  Thibaut,  *on  gendre,  de 

colier  a  leur  éducation}   rend  lea  prendre  gardé  à  donner  de  trop 

deroien  devoir*  ■  sa  Keur  nalqoe  graBdi  bien*  ani  frères  pr^faeun, 

Isabelle  de  France,  147.  Poutvoità  et  k  réparer  auparavant  les  torla 

la  régence  du  rojanme  pendant  son  qu'il  peut  faire  iHuttiii,  173,  Prend 

kbsenoaj  part  de  Vincennes  ;  te  rend  la  défeiue  de  Robert  Sorboa  contre 

i  Aig«tt»-Mortei;  raisons  qui  le  dé-  Joinnlle  qui  Tavoit  qnereUéiaraon 

eidencl  ta  diriger  TersTouia,  i49.  habiflement .  174.  Expliqua  ensnita 

IMbarque  prés  de  Carlbage  et  s'en  en  présence  de  Mt  Gis  pourquoi  il  ■ 

empare^  assuré  que  le  roi  de  Tunis  défendn  Robert  Sorbon,  quoiqu'il 

l'a  trompé,  essaie  inutilement  d'at-  approuvïtleareprocbesde  Joinville, 

taquetcette  ville^sedécideà  aiLeo-  175,  Instmctioni  ^u'il  donne  i  ce 

dre  lea  reuforts  que  le  roi  de  Na~  dernier,  le lendenkaindujonroùsoii 

pies  devoit  amener;  voit  mourir  Jean  Taiiseaa  manqua  m  briser  «onire  on 

Tristan,  aon  Blsi  tombe*mHlàde,  rocher  devant  Mie  de  Ch/pre,  17& 

iSo.  Oublie  ses  maox  pour  soulager  Efforts  qu'il  fait  pour  aFFérmir  loiD- 

ceoz  des  autres  ;  trace  gmor  son  tnc-  ville  dans  la  croyance  en  la  foi  chr^ 

cessenr  ceLtebrlleinjtruotiol  qoiie  tienne,  177.  Anecdote  curiente  et 

trouve  dans  Joinvillej  tet  derniers  instructive  qu'il  lai  raconte  i  ce  tn- 

momena  \  meurt  sur  un  lit  de  cen-  jat,  179.  Autres  traitai  celle  occa- 

dres,  i5i.  Les  philosophes  les  ptui  «ton,  181.  Temps  qa'il  cmisscroit 

opposés  à  la  religion  ont  lémoigiié  chèque  jonr  âai  exercices 'iki  piét^  ; 

pour  ce  prince  l'admiretioD  la  plus  reçoit  nn  jonr  d'un  faon  coidelier 

vive;  l'ariaée  entière  vent  conierVer  des  initructiuis  qu'il  n'oublia  )■- 

aea  restas  précieux,  i5i.  Ils  forent  maia,  i83-  Cxig«  de  Moi  qui  Tan- 

dépoiés  ensaile  dans  l'église  de  No~  tooroient  qu'après  avoir  entendu  la 

tre-Dame,  i53.  {TatL  du  rig.  dt  mease  ils  atlaiaent  nx  requêtes  da 

S.  Louii.)  Palais  k  Paris;  ^ioforine  toigaense- 

II  aima  et  oraignit  Dien  toute  sa  ment  da  ce  C[ai  s'j  paaaoitj'fk'lui- 

vie:   discours  qivil  tint  à  son  filt  m^me  sonvent  en  été  t'Bi9eo*r  an 

LoiA,  lorsqu'il  tomba   dans   nue  pied  d'un  chAnti  a  Vinoeimei,  fait 

grande  maladie  k  Fontaineblean;  tpprocber  présde  luitous  eeui  qui 

sio)a  toujours  U  vérité,  et  ne  vonlut  ont  k  te  plaindre,  accorde  les  par- 

iamail  mentir,  167.  Sa  sobriété,  sa  tiet,  et  rend  [ 

cbuteté;   conseille  l'Ioinville  de  Vient alissi  au 

tremper  son  vin  ponr  éviter  des  ma-  d'une  oottc  de 

ladietdani  ta  vieillesse,  168;  de  ne  niAnH  b  JDStici 

jamais  dire  ou  faire  vilaine  chose  fit  un  jour  àl'^ 

dont  il  ebt  k  rougir  ti  le  monde  le  lui  demandait  1 

aavoitjdilaustiquecbacundoili'ha-  f(kt  contraint,- 

biller  salon  ton  état,  mais  aveoaim-  lisotionde  ses 

plicilëi  s'eut  jamais  cotte  brodée,  aoudre  dana  ni 

169.  Qneationa  qu'il  fait  nn  jour  à  ponte  qu'il  faii 

5a.  a3  ' 
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éioit  ofifoU  an  tniU  qu'il  Tettoit  ri*  (Uv«il  DanieUe,  et  «oit  inr  la 

de  conclure  a*co  le  rottfÂaglclcne,  lÎTe  iputoi  In  forces  ifai  Soudan, 

187.  Remet  an  ieigneor  Regaaulfd»  si  4-  Onioinie  qa'on  déberqnelti  la 

Trie  le  comté  de  Dantnar(M,.qi>e  lendemMB',  aiS.  Se  jette  ■  la  met 

lei  comaillen  vonloie«t  qa'U  retlat,  et  aborde  an  rivage,  318.  Bcça'i  la 

■8S.   Looia  iz,  né  le  joar  de  S.-  Bonvelle  d«  la  mort  da  sondaa  d'E- 

lS»te,  apdtrq.joilroùl'oDfaiioit  ea  gjpu  elde  )■  rejrake  daSarraaini; 

pluiieiui  emdrojti  de  Fnace  dca  monte  à  cbeval  'tt  entre  dam  Da- 

proceMOM avec dea  cronMKnerte*  miette,  aïo.  Ordonne  qu'on  reties- 

de  unir;  en  méOMitre  de  qnof  j  ré-  dra  duu  ta  vilU  toàa  lea  vnei, 

QexioB  de  ]oln*ille  à  M  sujet,  18g.  et  qu'on  treBaportera  ^e>  le  légat 

DéTotkm  du  Rei  pour  S.  Jaoqno  et  (ona  lea  mentilei ,  330.'  Assiste  aux 

asiate  Geneiieve,  190.  Feu  nj^it  MniKnia  du  légat ,  ii6.  Aprëa  l'airi-   ' 

son  coutonnentent  tb  de  HoodUrj  jio  de  son  frère  Âlphome,  consnlte 

à  Farii  aiec  a*  mère,  CMKnlé  par  la  aei  barons  mt  ce  qu'il  CDOvenoit  de 

habiUDi  de  oetle  ville,  ipà  éloient  iirirej  ae   range  k  l'avia  du  comte 

venaa  en   arme*  aa  devant  d'eus  d'Artois,  qui  étoit  de  nrarcber  nir 

pour  les  protéger  omtre  les  mâoon-  Babjlone  on  le  Caire,  V17.  Fait  faire 

len«,   igt.  Récrit  la  eoUnuBian  do  «ne  saignée  au  fleore  Tbania  ponr 
comte  de  Bretagne  et  loi  pardonne,-  en  diminner  l'eau  et  dooner  plus 

ia>.  Défend  {Mmaalettreà  Thibaut  libre  passage  ji  l'armée,  «t  défend 

d  époDSer  la  fille  de  ce  comte,  içr4-  qne  personne  attaque  les  Sarrasin* 

Vote  au  secours  de  ce  srifiBeur.atta-  (foi  éioienl  devant  lui,  338.'  Fait 

qoé  pat  Us  barons  méoOntens ,  igS.  &ire  one  diaussée  sur  le  flenve  de 

Répond  ■  ces  bâtons  qu'il  n'enten-  Reii.  auttement  Thanis,  sSi.  Ae- 

dra  à  aucun  ariaU);emen  Lavant  qn'ils  corde  SA  besans'd'or  à  on  Bédouin 


n'aientvidé  la  Cbampagna;  accorde    qui  offre  d'indimier  og  gné, 
Ift  reine  de  Chypre  et  Thibaut,  oon-    avec  ses  trou  frères  essaj 
ireleeréeireDtrcpcisBdesrebeUea,    33g.  V1lle«n  secoun  duc 


Igné. 
^Ar- 


^,     Deacciplioii  d'un  repaa  .qu'il  lois;  est  atuqué  par  les  TnrM;  «1 

dmine  à  Saoïnur,  et  noms  des  per-  défnid  avec  le  plus  grand  courage, 

fonnagea  qui  ▼  assistèrent,  aoo.  Est  a^tî.Sedélivre  deaiminsdeSTutci 

«nvelowié  à  Poiliets  par  les  troupes  qui  l'emnienoieat,  3^8.  Comment  i) 

du  comU  de  Lt  Maniktj  va  parler  '  reç>ît  la  nouvelle  de  la  mort  du 

au  awite  lui-même,  et.  an  bout  de  comte  d'Ariais  son  frère,  aSi.  In- 

quinze  jours  KtoutoeàFaris;  passe  formé  pat  ses  'espions  des  projet* 

.    làponldeTaillebon^Augraïulp».  des  Sarrasini,  fait  sortir  tontes  les 

ril  de-sa  vie,  301.  Accorde  la  paii  troupes  du  camp,  et  se  prépare  à 

an  comte,  el  acquiert  par  le  traité  soutenir  le  combat,  iSg.  Vole  an 

quantité  de  terres;  tombe  malade,  secours    do    comte   d'Anjonj    te- 

est  ct-u  mort,  303.  En  recouvrant  la  ponsae  les  ennemis,  a6r.  Fait  cob- 

parole demande lacroii,  3o3.  Fait  struire  une   turbacane  pour  taire 

abattre  le  chtteau  de  !«  Hocheglav,  passer  son  aimée  du  câté  du  Caiic, 

sur  le  Rbfcie,3oâ.  Be^it  dans  fUe  373.  Vu  les  progrés  de  la  maladie, 

de  Chypre  une  ambassade  dh  roi  de  qui  exerçait  de  eraUds  ravages  dans 

Tartarie;  envoie  à  ce  roi  de  fiches  son  année,  ordonne  la  retraite  ^ut 

F' résenl,'Bldeui  frères  mineurs  pou»  Daorietle,  iy6.  Lui-mf  me,  attaqué 

instruire  daus  la  foi  chrétienne,  de  la  maladie,  leiiise  de  se  retirer 

ao9-  Donne  s  Joinville  800  livres  dont  celte  villa  avant  que  ses  tron- 

iournois,aio.  DonBel'otdtedefaira  pes  fussent  a  l'abti  de  tout  danget', 

voile  Yidur  l'Egfpte,  3i3»ïhi  vent  377.  Se  rend  seul  avec GeoSro j  de 

horrible  sépsrc  de  sa  flotte  ]f|u8  de  Jargjnes  à  la  petite  ville  de  Casslj 

a.ooo  <iievalieta,  qoi  sont  jetés  k  ily  est  fait  pnjonniei,  378.  Est  me- 

Acreet  antres  liens  étiangers;:Br-<  naoépatlefiSarTaaiiisd'Clremismn 
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Mrniclea,  s'A  ae  coasint  à  Imi*  do- 
çt^odesj  dcicrip^ionde oc  tiipplica, 
090.  CoQilitioiia  proposer  par  le 
lÛ^i  t^lei  sont  acmptëei',  a^r.  Est 
conduttvu  pBTJtioii  du  Soudan;  dt^- 
Gtipliod  lie  ce  jSiKl^a,  3^1.  Re^U 
leJerment  des  émirs,  39^.  Consent 
a  jater  une:|^rUe  i)u  acimÉat  qu^ila 
]uipropoieD%etreii:ttePaatre,ag8. 
Moyens  -qu'Llj  emploitm  poar  îy 
CDDtrauidre,  3m,  UBoies^délîVré, 
et  reçu  à  bord  J un  Taîratta  B^noùt 
3o4fJnie  aîojooo  livre*  pourla  taa- 
^on  du  comte  da  Poiiiera,  3o6. 
ObJi^eJ'hil.  de  MantforE  à  compleh 
aui  emirtio.aoo  \n.  de  mécompte, 
303.  Rcfitsedii  prssens  que  lai  ofifre 
de  Impart  Oea  eafaaa  du  Soudan  an 
chrétien  raiié^t,'  3io.  Sa  oolérs 
contre  lu  comte  d'Anjou  ion  fr^re, 
tfaHi  trouTejouaJttaoxdéa  avecCÎMl-  , 
lier  de  Nemours,  3i3..Com[neut  il 
oilreçuparl^Iiabilaog*d'jftre;ooBi 
xtltf  HU  frére«  eMfei.baronspDntsa* 
voir  s'il  doit  rester  an  KalcsLina  ou 
retourner  en  FcanCB,  îci.  Félidle 
Jomyille-duoOQSeil  qu'il  Jujadonni, 
317.  Déclare,  qu'il  est  décidé  à' rég- 
ler, 3 1^.  Accorde  à  JqiuriUuPargsat 
qni  liuelt  afqessairq  pour  soasBiw 
■*i<x,  3ii.  ^eoiit  une  ambassade  de 
FéiDpeaFiédlt'icv  nneaatre  do  sou- 
dan  de  Damas,  quîlui  proniei  deliû 
remettre  le  royaume  de  JéroMlem, 
a'it  veut  l'âidec  contre  les  émira  d'E- 
erpl''  3i3-  Vae  autre  encore  du 
Vieux  de  la  M<tiilBgae,  qui  lui  de- 
manJe  son  jmitJé,  3a4.  Reçoit  de  U 
part  de  ce  prince  des  pttgeai,  et  loi 
en  envoie  eo  retour,  3ij.  Sa  r^ponie 
BU  EoudiQda  Damai  j  envoie  dimaor 
dcr  satisfaction  aiut  émirs  poa*  lea 
outrages  qu'il  a  refos  d'euxf  ctui- 
ci  la  lui  promeuent  icoadition  qu'il 
wliera  avec  eux  contre  k  Soudan  jle 
Damas,  3^9,  Propose  de  ooaïellev 
eondhions^  va  à  Cp^ar^^  Anm  a  r«;> 
réparer  les -pi 
""    ■     iedesft 


ÏXJtl 


M5 


Césarée,  dont  il  fait 
i,'33i.  EuToia  en 
'chenra  et-des 


i.arLarie  des  treres  prêcheurs  et-des 

Sréaens  pour  le  Hoi.  33a.  Rapport 
es  enioyés  sur  Isa  Tactares,  33S. 
Se  rend  ■  JafTa ,  oii  il  reçoit  les  tâlea 
de«  chrétiens  et  lea  eitâns  que  lea 
oMira  d'Egypte  hn  cnnicat,  3(6. 


Fait  efaeTàlieF'  le  psiaee  4'A'Uio<thek 
347.  Est  trompé  par  loa  émirs  et  l> 
•oudaa  acDamai,  qni  font  la  piât 
entre  eux,  354-  Heaacépar  les  Su» 
rosins,  se  relire  dans  le  cliÂteau  da 
Sajetle,  3S7-  Sur  l'avis. de  son.apn- 
«eii,  renonoe  à  faire  le  péleriUaga  Âh 
Jérusalem,  3âa. Fortifie  Jafià;  36o.- 
Enterre  lui-meuM  les  chrétiena  tuà 
■a  combat,  367.  Apprend  il  Scelle 
la  moK  de  la  reine  Blaocbe;  aiÂ 
deuil ,  370.  Apiia  atoir  fait  iaô-e  dea 
procesiioQs,  la  décide  à  reiiiuniïr 
en  France,  371.  Ordonne  à  JoiavîHe 
de  conduire  la  Heiaa  e(  sea  eittant 
jusque»  à  Sour  on  Tyr,  373.  Quitte 
la  ville  d'Acre  et  arcire  dans  l'Ile  de 
Chypre,  3^1.  Refuse  de  qm'lter  le 
vaiMean  ifu-il  mantoit ,  et  qui  vetioit 
d'être  eBdomnagé  par  un  banc  de 
sable,  376.  fiouy^u  daiiger  qu'il 
court,  377.Ses  réûexions  a  Joinilla. 
dans  ce*ft  oœasiou,  379.  Anima 
Lampedouse  ;  description  d'un  bena 
jardin,  38t, Dûâèid  au  port  d'Hyë- 
res,  3SÏ.  Sermon  d'un  cordelier  qui 
prêche  devanlle  Roi,  384.  Sarend 
a  Ai«,  pui>  à'Beaueaire;  k  quelle 
côndilioo  il  niarie  Thibaut,  roi  de 
Navarre,  avec  H  Ole  Isabelle,  385. 
CoDintent  il  se  «onduiiit  depuis  aon 
retour  d'oalr«-mer,  387,  Fait  la  fiaix 
avec  le  rdid'Ana^crre,  ooatra  IV 
tia  de  son  ooiUeil ,  388.  Soina  qu'il- 
se  doBae  pour  lïéiabUr  anssi  euuo 
ses  aujels,  3S9.  Sa  fait  chérir  des 
BonrgdigDOBs  et  dee  Lofraiosj  sa* 
aoMur  pour  Diea  et  pour  sa  mère, 
nm  aversiOa  poiac.les  jure  mess  a 
)e>  blasphèmes,  3gc.  Boas  exemple* 
qu'il  propose  à  ses  eofanS)  S^i.  Ses 
fondations  picisseï,  Sgij  son  or> 
dotlnance  fur  ta  .justice,  393.  Abolit 
toutes  les  mauvaises  oDultlaws  qui 
grevoiâDl  le  peuple,  397.  Sa  cWité 
envers  les  pauvres;  traiu  touchant* 
celëgard,  398.  Sftrôisenne  seconde 
fois ,  3j)9-  Tombe  malade  à  Tuaia', 

SOS.  loBtrDctions  qu'il  busse*  à  son 
la,  401.  Quelques  détails  sur  sa 
mort,  4o5-  Enqu^f  ordonnée  par 
le  Pape  pour  sa  canODiaetMaj  ert 
mis  au  rai^  des  oonfèsseor*,  AoS. 
GérïiaMie  k  celte  nuBaon,  407. 
«3. 
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cet  où  le  Boi  txyaui  u  vie,  ^og.  miliea  de  att  ptepf  ratu*,  ji.  Peat 

QnclqiKi  deuils  «lE  U  fête  dooni»  (Uni  uii  i^nie  iort  court,  ce  toi 

«  âauniir,4 1 1  ;  nu  L'entiie  da  fiai  rcublit  Vôr&«  duu  la  movioiaT 

4nu  U  *iUB  d'Acte,  ^ii;eaiU  ta-  punit  lu  eiactioDa^ToriftleilA- 

.mitiariti  qui  etùtoit  entre  le  Roi  et  Ir^p,  4ccoîde  i  ^iKeTsilé  le  prifi- 

A>ivTille,4i9>  Anecdote  à  oc  fujel,  lége  dei  meuageritri ,  j4- 

4i^-  ^tifH'  IV*  LouU  u  reçut  à  u>oitxi,fîla  deCbàleivii.i'D- 

Setette  de  1«   nrt  de   Couinéiie,  ni^  ai{x  priucet  in^contEns  qui  pu- 

tetgMur  dcTrebiionde,  ljtS.\ymr  blient  un  manifeete  soni  sba  nom, 

Mmiiut.')                                 '.  VIU,  8f  •  Hédame  inatilcmentccB- 

Sa  ûure  au  «oltan  Ned)m-Eddii»,  Ire  mq  p4re  le  lecoun  du  ^c  de 

'   III,  li.  lie  eead  priiouDieràk'eunu-  Bourgogne ^ '68.  Combat  ii  o^Vde 

iiAeU|OBiatBddinje«tooaduilolwrgé  son  péie  a<i  Giëpi  de  PoDUiaD,  69. 

de  cbaloe*  à  UattKnndi,  et  raofet-  Force  ka  AngUii  à  LcTer  le  siège  de 

■mi  dau  hmaiKtBdutecTétairedn  Dieppe,^].  Ramporte  nOe  victoiTe 

âaltan,3g,4li49t  53,58.  Dédaigne  anr  lei  Soiues,  et  rejùiitt^Dpéreâ 

les  luhiti  qoe  là  Sultan  lui  eUToie,  Mets,  73.  Forme  le  criminel  p(oiM 

et  refaie  oe  '  le  tnMTer  ^u  repaa  d'rnlerer  son  père  et  de  l'emparer 

c|a'il  a«oît  fiii  prépcrer  oour.  lui,  delà  cooionnc,  7S.  btreléené  en 

4i.  l'aie  400,000  pt^eei  d'or  pour  ,  DMphi])é,oJ<ilQ*ctKrrc£e€{iiàdon- 

■ta  rançon  et  celle  de  bi  Beise,  de  ner  de  nouveaux  soieu  de  plainlà 

n  frire  «t  autrct  «eieiAuti,  33,  an  Boi  ,i^.  Se  re^p  apprèa  dif  doc 

'9,  53.  Phk  k  la  tire  oeei-  d«  Bontgogne,  quihcMte  de  bnyiîl- 

£iItil,e«Ufembvqaepoui  1er  avec  le  Roi;  fomente  dea  inttl- 


Aore,  34-  Apr^  aïoir  échappé  de*  gnea  à  la  cour;  elt  acamé  paf  m 

■aain*  Jet  Egjpliena,  m  décidi    ' <-     .  ■  • 

Krier  la  gaerML-dMis.  le  rovau  ... 

Tania,  35.  Sea  piéptruib^  re-  du  rign.'.de  Çfi.  rit,").  —  Hé  le  4- 


»  Egjpliena,  m  décide  à     chroniout  d'airoir  fbutié  le  jptwet 
_j»_.  1. d'enjpouoimefaoo  père,  83.  PTaW 


eoil  du  roi  de  ImiW  8o,ot     .  i      ■     1  ■ 

d'or,  et  n'*»' porta  pas  tnoiaa  k*  par  le  duc  d'Alecctyi,  et   iJiptiaé' 

.  nme*  en  Afrique;  dàiac^iiCar-  par  GuiUanme  dejjiainnpafc,  érf- 

thege;  «a mort  cban^Ja'iace  dei  que  eLducde  I^Moi.  {lUimoi- 


pw'dauphin 


T^atdéaaintLouitcoiiinie leiDodé-'  indépendant  dans   le  Daajtlftié: 

b  qu'ila  drroieat  tuivte  daV  V«d-  épouae  Chatbtte  de  Savoie  maigre 

miniaUBtioD  de  laiustice,  73.  Cbar-  ion  père;  ^eufiiil  en  tiyM^ie-Oni- 

lea  VIII  voulant  travailler  à  la  té-,  té,  etdetËlFn  ^udre;  ae  lie  avec 

.  fermation  du  rojanme,  écrit  ii  la  Charin,  comte  de  Charoloig,  fX. 

duunbredeloompusda  Farii  pont  fit.  Fixé  dans  U  ville  de  Genen,  il 

-qu'elle  reckerche  la  forme  que  m  estiniU-uit  de  ce  qui  *e  pttFM*  I* 

prédécetaeura ,  et  surtpot  S.  I^uii,  cour  de  son  père,  et  prépare  i« 

ont  tiWke  en  donnent  aBdience  an  vengeencei ,  5i.  A  aon  avènement 

fanvra  peuple,  7^  [BUtetl.  lur,  .ija«;auronDe,  il  promet  froidement 
Hh.  de  S.  Louit^  .,  au  doc  de  Bourgogne  une  amjiialie 
Lonis-be-HoTiv,  roi  de  France.  '  dont  il   eicepu  jept   persoaket  ; 

EtaldéplotableoùÛtroavalaFraih  chetche  à  étoit^M  ce^inee  de  la 

ce  en  montant  sur  le  trdaciil  pu-  France,  et  (e  fbtte  de.3ominerlu 

blie  nn  édit  pour  raffrapchiswmaat  cour ,  53.  Bachéte  Ui  villei  de  la 

dea  wrfi,  rv.  71.  Cet  édîl  ne  remplit  Somme  cédées  [Aria  paix  d'An», 

riratlentcdultoi,  quiavoitbeioin  5^  Enifeie  au  comte  de  Cbaroloft 

[^ent;  acdolde  la  paix  aia,Fla-  Alainehaitier,évéqiied*Paric,paar 

nwndf,  et  faknlàlM  prépaie  &  te>  le  calmer  Mgagner  da  temps;  em- 
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ptcbt  M  princse  de  ib  loinclia  an  t'awnre  ée  fat.Saroie,  fait  «Uteca 

<lac  de  BraUgoe.  et  lai  ffvre  bataille  avec  lu  Soinaj  retnareSetea  hoa- 

prés  de   HonllhÉrj' ,  55.   Met  op  lilitÉt.aTee  Maximili«a ,'  le  loainie 

■tteté  n  ctphale  ,'ïligMle  aree  lai  '  de  comparollre  aieo   aon  ■dpooM 

prince»  Ikiie»  et  Ma  trompe^  en-  4farieÀ-|a  coordea  pain:  fait  laite 

tretieat  dea'  iatelll^ilcu  aveo  ki  le  procèi  Ua  nqéaAïre  de  Charlea- 

Flaraanda  poat  lea   soulerer  cou-  le-T^oiérat[^8k,  Fait  ana  niKiTeUe 

tre  léui*pniicfl,  56.  Fw.TJeat  à  aiu^  irére   aiec   Masiiqiliea ,  KDqael  il 

pendre  U  colère  de  (^iJea-le-T4-  rend  la   Ffanche-Comtéi  vaétitff» 

niëraire,  devohi  duc  de  Bonrgcwtia^  cxnttr^  Wûn  ■aolâTameat  en  FIba- 

-fait  rtmpni4éiice.d^K  rendre  a  Pe-  drejrepilind  ponesiioil  de  lafranT 

ronne  ,aâg.  Est  obligé  de  marcher  dte-Comtéj  bataille  de  Gam^aile, 

coDtrelei  Uéget)isf.6o.  Déclare  la  oà  Farcbiduc  uiomott^  lani»  §•- 

'  ""     "        -      '    ■  in-          iforoe   d'argeBt) 


■îsTsa 


«oe  CaiUMbMie,  nap^itain,  la  tra~  oond 
£it;  BHCMt  tte  «m  arti&ce  en  oMle  nreni 
ocwH^ ,  Èq.  08^  à  Uarie ,  de-    Isa  A 


guerre  à  Charte;,  6l.  Lui  '  qpcarde  'gne.  les  Suîsafs  à  .foroe   d'argeBtj 

nne  tréie  d'us  an,  6i.  Ménage  la  apaiseCdona^  parkeiMtoenoTan, 

z  entre  Sigisinaiid  et  ItaSuiMca,  Si.  Esntie  de  fqire  «loammiuMar 

.  5.  Sasdle  contre  GhatleaReDeu,  Ha]urailieu  sous  ^étexte  qu'il  ea>< 

due  da^  lorrain*  j  conclut  la  pëi  ptohe  la  croisade  OoaVfi  le*  Tnrca  \ 

'■*eo   le  roi  d'iÂiglelerre ,  et  une  m  mon  iaterrouipt  Ma  intrii^es, 

tiére  de  9  ans  avéo  CbariM,  6&  8a.  (  Pr^fu  tur  fA  «ee.  maùoa  ic. 

Paît  «TCTtii.aecTélément  ce  prioae  Bourg.)  —  fl'ëtsDtque  dauplâa, 

"          '  *               ":tain,la  tra~  omchiit  d^a  troupe*  ooiUre  Bita, 

Cend  HimiVeUiaid  en  passant,  bal 
I  Allemande  près  de  cette  ville, 

dtMlw'dé  ^DEgogne,  d'épouser  le  ^éf.   Sa  retire  à  Bruxelles  j  coid- 

Dan^UDiet  pcâantcatenqiss'enir  nient'#  j  est  repi  par  le  duc  da 

paredesdeut  BoiugOBuei,  71.  Fait  Bdbr^gaF.et  son  61s,  X,  stg.  Est 

•ommar  las  Etat*  de  Dijon  de  lui  parrain  de  Mùie,  lille  de  .ca-dei- 

Srétersennentdefi(Klité{s'empare  'nier,   aw.  Habite  le  chàwau   de 

e  la  Picardie  et  d^  l'Artois,  'ji,  pemâp,  3ai.  Kobu  de.  Be^kConsliL-. 

néiexJons sur>lHititi(é  qoe  Looia-VI  lëra^raon  caractère,  313-  Travaille 

rUTott  avoirlle  uiarier  le  Danphta  à  réçonciliac  le  comte  de  Cbaroiui» 

hi  ducheia^'  de  Bouraognej*l«ï  avec  ten  père,  3.1%  A  la  nouvelle  de, 

^crivsiil*  qoi'ontbUiBé  la  condukc  la  mort  du  RoL,-qi^lt*  Ge^ep,  se 

«hi  Boi  en  cette  ooctfion  n'ont  jugé  rend  a  Uaube^e,  n8>  Se  fait  oeu- 

que  d'après  dea  événemens  ùnpos-  miner  à  Beiou,  lag.  Sa  conduite 

«kle*  k  prévoir,  7].  Le  Boi  envoie  aminguë  envers  le  comte  de  Cbaro- 

«B  Flandre  •■>>   favori  Olivier  le  loia  e(  la  famille   de  Crov,  oîs. 

Ôîable ,  qui  est  obligé  de  *e  retirer,  S'aliede  l'esprit  du  dite  de  Honrgo- 

•^^OmaetA  il  reyit  leaamfanwy  gBeat'daaonGls,  i3a.  Envoie  nne. 

j ii_  1 j-  M-_-.f    _»  nml)*<»ade  an  duc,  et  lui  demande 


nment  il  re^it  leaanbaMy  gne  et  d*  m 
t  \U  lettres  de  Hariif,  -jS*  amlM«rade 
il«|%neBbu«  dectmfiance,     en  vain  qo 


Par  on  itiÂ%ne  abu*  dectmfiMce,  en  vaii  qa'OUvier^a  La  UarcU. 

renaat  aux  ambassadeur^  de*  Etats  Iw  soit  lenis,  333.  Uarcbe  contre 

deflandre  lel  letUes  de  celte  prin-  leiBoarWgnoaStles.défaitàMont- 

«etae,  76.  {Voir aum  auv  c^  faits  Ibéry,  'j36.  Se  retin.àCorbeil,  a3ft< 

ks  liÙau  de  Crmtiaa,  XII,  175,  Opinio'nd'OlivierdbXa  Uarohesar 

«86.)  Il  peroU  al5^  de  la  men  ceue  bataille,  iji.te  Bol  rauen- 

(THugonet  eld'Imberconrt,  réhabi-  ble  une  grosse  atmée  à  Paris,  «U- 

lite  leur  mémoire ,  prenA  leora  en-  Propose  a&  comte  de  Cbatoloîsdei 

làns  «OUI  SB  protection;. réduit  à  Po-  lui  donner  en  mariage  sa  fiMe  An-, 

liéissan^  par  des  cAaotéa  la  ville  ne,  347-  Entrefu  des  deux  |>tin- 


d'Afras,  IX ,  78.  Décide  Haximi-  ce*  i  ce  snjct<-  ^.  Lo«i*  fait  la 
lienàtmftréve,  flatte  Edouard  du  niiavechs  princestignétiiquel- 
aiati^dasafilleéTeclelïauphin;    les  cooditioo*}  fine*M  et  subtilitâ 
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dit  Hol  eu  Mite  oocaiioB ,  «49-  ^^ 
nlle  la  doc  de  Bourbon  diiu  «ci 
noDiiM  gillccsj.fut  ton  eaute  k 
Bouep,  iSi.  Dionn*  la  fiUa  eu  m*- 
riagc'à  M.  de  Beatqen,  oSi.  Sa 
Siajeiu  à^etoilre  en  TojaDt  le  due 
de  Bourgogne  eiiti«t  dipsià  cham- 
bre, ^&].  A.  la  moit  do  duo  de 
Boargogne,  l'enpatB  de  l'Artois; 
4l4'  Marche  but  S.-Oicer-,  i'vh  il 
est  totd  de  H  retinirj  tend  lo 
Qamnoj.iiû.  Sa  moii,  436.  [/U^. 
Jb  La  aùrcht.)  •—  CbmiiMlit  il 
éeh^pc  loi  poarioiiei  du  comtede 
DsnmMnin  toTojé  pat  Ch^ei  tu 
pvoT  le  prendre,  XI,  ^i.  Sa  re- 
traite ■  ti«aep  piét  de  BruleHe*, 
49-  S'égare  4bm  un  bois  «n  chai-- 
■ant  Rvec  le  epoAe  dcCbarokiM,  St. 
t>*  rend  à  Faril  alVec  ce  cqpite  cl  le 
dme  de  Boniga))**;  remercie  en 
princea  dei  bieni  et  hoaoeurt  qu'il* 
Ali  ont  faiu,  et  presd«ODgé  d'eux, 
96.  fleçoit  à  lonn  le  comte  de 
Cbm^lois ,  97.  Son  trouble-  etik» 
inquiétodes  en  apprenanf^ae  )» 
ODmte  s'eit  égaré  à  la  chUie,  <|S. 
Par  oomidératioQ  pour  ce  prioce  , 

Ml,  99.  ^.  Du 

cop«,  tSo.  Dét 
ta  moment  où 

nie»  d'antres  s 

ta  Reioe;  quek  forentaon  oonfu-' 
senr  et  «es  gonTemean  ,  ■  Si- Fut 
initroit  par  J.  d'ArDosTelle',  iSa. 
Sa  réponse  aa  cardinal  Bessarion, 
rapportée  par  Brautâme',  ptiuiTe 
qn^il  fut  ioatrait  déa  sa  pitmière 
eDhnoe,  iS3.  Son  mariage'  avec 
Harguerile  d'Ecosse,  arrêté  en  i4a8i 
Mt  célébré  8  ans  aptes,  1S4.  Ihest 
enTOjéenDauphiné,  dont  Us  Etats 
hn  accordent  pour  sa  premMre  Te- 
nne  10,000  florins,  iSS.  Fait  aee  pre- 
mières armes  au  siège  de  Monte- 
rean,  i56.  L'opinioa  deséeriTsiai 
qui  sonU'euneni  qaifl  oommanda  ca 
rié|e,  et  que  ses  succès  firent  naître 
la  lalousîe  de  «on  père,  nt  détruite 
par  trois  autorités  nrécasables,  1 58, 


'         LOU 

I^oia  accompagne  êon  péie  lon-de 
«on  entrée  ■  Pari^  ;  Msiste  A  Bon^jet 
•ax  assemblées  qui  se  tiennent  pour 
ia  pn^uiRliqQaaanctiqAj  eslcluï^ 
de  déiiTcer  le  Daaphiné,  le  Poitua 
«t  aatres  provinces,  des  bandes  qui 
Jei  ravagent,  iSq.  Aide  des  conseil^ 
leri  qui  luiront  donnés,  itrétablit 
l'ordre  partaul,  i6o.  Retenu  ensoile 
il'  Loches  sous  la  conduite  de  srs 
gouTBmears,  la  dépendance  lui  pa- 
rtit inaappoi  table,  161.  Ey;itë  par 
den  mécoQteB»,  et  encore  plus  par 
■on  ambition,  il  ctnuent  à  se  mettre 
i  lalétedcs  rebdla.'jfia.Esleon- 
dnit  à  Nseit  Boprés  du  d«i  d'Alen- 
^n  i  prête  son  nom  i  nn  mànifeMe 
publie  par  les  princei  nnïcantens, 
i€3.  Humilié  par  nne  réponse  que 
■hù  fait  le  fidi  son  père,  il  a  recoors 
à  la  aOuaitsion;  reçoit  le  rcrcnn  et 
leJgoaTCTnementdnïteaphiiié,  i6i. 
Se  rend  caution  du  pSiemeat  deu 
rançon  du  duc  dXJileans,  l65.  Sait 
«on  père  aa  siégé  de  Creilj  se  dî*- 
tiagae  à  la  prise  de  PoAtoise  j  p>r~ 
court  arec  le  Roi  l«  Poitou,  b 
Sainlonge,  le  Lïmosin,  ifl6.  Beste 
'  à  la  seconde  rérolte  des 
•e  Bistîpgue  «H' siège  de 
«hargè  de  ^lÎTrci  la  ville 
p«:  attaque  la  basdlle  oe- 
ir  les  ennemis;  et  rénlè<re, 
.  Te^  en  triotuphe  dans  la 
lompAise  le<  troupes  am- 
1  doit  In  »ictoire;  sisore  U 
paie  dea  gens  de  guerre,  168.  Eat 
^jargéde  réduire  Jean  d'Armagnacj 
sVMDpere  d'Entraguea  et  de  Btxidei; 
^i  ^nHer  Jean  if  Arms^ac  avec 
eon  second  Sis  et  ses  deux  BUrn  ■ 
met  toutes  ses  terres  dâales  maitia 
da  Iloi,  i^.  Reçoit  le  <M>mt^  de 
Coauninges  et  ks  cbAlelleniefdu 
Hcner^ue ,  1 70.  fie  porte  sur  Mont- 
belliard  ;  force  le  commandant  k 
capituler;  entre  en  Saisie,  publie 
en  mime  temps  plusieurs  msnifes- 
us  en  sei*  divers,  171.  Permet  le 
pillage  k  ses  troupes  ;  ronge  les  en- 
viron* de'  But  j  triomphe  des  Sius- 
ses,  mais  >n  perdant  beaucou^i  da 
inonde,  179.  Signe  un  traité  avec 
eux,   173.   Ta  rqoindre  le  Roi  k 
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Haito;  ;  ««ilM'aui  féiM  brilkates  achuM  dci  armes ,  conCrtoe  lei  j)T(- 
^nodes  k  t'occwioD  da  mwi^s  de  viléges  Je  In  iiobleaw  du  Deupbiné, 
Jbrgneriteii'AnjouaTecUioid'Ail-  igi.Fait  de  i^randea  promeuea  ■ 
gtcUrra,  17S.  Eitappaléà  lounlce  ceux  qitiae  leudroaiaupcésde  Idij 
caïueils  daKoi;  est  Dqmmé goafa-  ofi're  de  ae  charger  de  l'eipédiûoa 
loBaÛT  de  l'Etlise  par  le  papa  Eu-  de  GujeQue  ;  CDaii^que  k  teire  de 
sène  IV,  1^6.  Se  lémoigae  auoone  Valbonaais  ({ue  le  comlede  DuDois 
âonleude  la  Aort  de  aoo  époiue  pôMède  enDoupliiné,  19a.  Faiidois 
Margaerits  d'ËDOue;  ns  càerclTe  Mlle  province  plusieiw»  réglrioeil* 
poïni  s  Tiagar  u   iraÉnioire,  tSo.  «lileij  r^fbtoie  la  moDooie;  téduit 
Dm»  tnntea  te»  plainte*  du  injusti-  1b  nombre  Jet  bailtiagea  el  des  beu»- 
£«s«t  deiintarci  qa'il  prétend  aiqir  (JiBuatéeii  <l^fead  aui.  seigneurs  de 
éproaiéesilaGonrdnRoi,  ne  parle  «  faire  la  guerre  entre  eux;  fonde 
'  jaMais'deMa^aertie,  181.  Son  ea-  l'uniTerailé  daValaBccj  faibli»  "* 
prïi  inquiet  el  tiinaiiLda  rcpoa  te  édit  sur  les  4 
porta  k  oraaspiter;  il  prépaie  avec  couper  aucun 
qndqiWa  OonSdcua  les  mojem  de  du  DaDpbinëj 
<ieMpM«r-d«  gODtenieMient,   ■«>.  eliattej  d  fait 
'tdmoi^bgês dueomta de DauiTDav-  Saroie;  accep 
tiiii«etégwd,r83.L«D«BFi>iaiQ-  duo  de  Bourg 
'terrogé  pai' le  Roi  lai-même  en  pré-  reçoit  rbontm 
■e»râ  de  OaDamartin,  l'accDie  d'ini>  SiIiKei,  ig3. 
pestinre,  184.  S«  raiire  anDanphÉ-  apréa  cette  ai 
a«,  i83.DeinaiidbauxGlAi«dce4t«t!  une  taxe  de  di 
jiroviBce  4O1O00  florins  qui  lai  sont  feu  ,  sans  disl 
accordés;  roDéoïelle  pareille  .do-  d'éiatj   réaisianca  qu'il  éprouve  à 
iDBBé«j  aecoeille  Ions  les  mégïa-  «elle,  occasion)  «aile  de  celle  ré- 
teits)  empldettec  sommes  couiidâ-  aituuce,  194.  Louis  ^eaialide  ^ 
rabhffl  à  Kef  dea  inltigiiea  avec  las  »uin    des    secourt   aui    duc»   de 
■^uissoacw-voi^lies ,  iW.  Agrandit  Çoiirg«^ne  el  de  Savoie;  e»«a  e* 
'  sOtt  apanage,  achète  les  comtés  de  aâgociatioii  avec  le  BiM ;  quitte  sur 
ClcmOnt,d'A&TergDe,ddSancerFa;  bitement  le  Dauphiné,  igS,  V  re- 
demande le   gouTBrnement  de  la  vient;  éoritune  kttrede  soumission 
HorntMdk;  propote  «■  Roi  de  CDD-  àamipéra;  est  remplacé  dans  «oa 
«mérir  ta  Guyenne  pouj  son  pro-  .goarernemenl  par  loui»  da,I^v»i; 
nre  oaniple,  i87#Traiw:li  l'insu  de  o«iditWQa»aiqnelUsU  office  de  fauf: 
«Ott{t^ra  de  wn  mariage  aretrChaa-  teb  sarmen»  de,s4rel«  <pie  Charles 
kMb  de  Savoie;  noalgré  les  défeasea  exigera,  196,  Envoie  des  éaiuaiiai 
«KpresseSdu  Boi  le  céHbre  k  Cbana-  ea  France  chareia  da  répandra  de 
bMvVi}*^.  Envoie  auprès  de  lai  lOQ  fausses  copiée  da  tas  condiiioiUi; 
*rt*re  .rhfcel  poBr'tài  «poaer  tes  réclame  l'inlortention  des  prinoes 
■«»e3  Hlwiats  sur  les  bruits  «[ni  se  du  sang  et  dea  piuicipaui  seigneur» 
Tépaa^l  que  le  Roi  vient  le  chas-  du  royatraie;  se  plaint  de  l'infleli- 
ser   du  Danphiné,  189.  Fait  prier  Uilité   de  son  père;  échoua  daBi 
sonpèred'eTiïi^eruaseigoeurpoiir  toutes  sei  tenUllve»,   1 9 j.  Envoie 
a'^jaisrderélat  de  son  gouverne-     nne  seconde  el  BBa  troisieaae  ainr 
ment;  melSace  de  (joîuer  le  royau-    basrade  auprès  du  Boi,  afin  de  ^ 
me:  met  le  seigneur  de  MonWortaa,     eoor  du  temps;  dernière  riponae 
envoyé  du  Roi,  dans  ses  înlërèM;     du  conseil  du  Roi  ;  discours  du  Edi 

Sréteitenn  vœu  pour  se  dispeaser  Ini-niême  eu  aetto  occasion,  19^. 
'aller  i  la  eour,  1 90,  El  c  ve  des  dif-  Condition»  qui  sonl-eiigées  du  Dwf 
ficnltés  sur  les  proposition»  d'»«-  phioi  aol.  Averti  par  «es  éaaiaB«i»efi 
GDannoderaeBt  qui  lui  soBI  faites  aa  delà  a«KbedeatrmipcscDadu<tas 
■otodaRoi;sep»*poroàtagBerrt,    parlecomtedenamniaitw.Uprewl 
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k  fiiil«  et  uriTe  «nr  le«  Uirea  du  \nM  aioc  ce  dc(4ier:  ««Nlicat 

4(10 d»  Bonrgc^EjMn génie ferlik  ÊÊnaetmt  daiûUnpMBàUcoiuik 

ta  tipi^ieaa  ^  Irait  Mractcruti(|iie  «on  p^re;  cosuaeiit  ii  caoïe  la  di*~ 

da  sa  vie  enliere,' ftoi.  Son  talent  gcàoemonwatBDéediicaaiUdeDaii- 

poar  l'adoiUiûtTaiiaD,  3a3.  Son  iT»:  mactin,  ai^.SiLoaiiomdelaFiMMt 

dit^^ur  l'atgcnt,  qu'il  emploie  à  aadedaiu  et  «a  dabora,  à^a  ité- 

fbmentar  dei  inltiRoetiitriTélL  S.-  Demenl  «a  trdoe,  918.  Leure  dv 

Claude,  écrit  au  S(H-qu'i|^*B  faire  minitiiaduRQiif0ïiaiont^tà» 

la  itnerra  an  Turc  nrec  le  dnc  de  n  maladie  de  ion  |>4r«,  lan.  Il  qnit- 

BouTgogBc,  9o4-  Adreue  ■  tout  lee  le  Graeipj  ordonne  an  suréciMU  de 

riT^quei  une  lettre  semblable,  dam  Xaintraule*  d'aller  prendre  fmaiiti 

iKaoelTe  il  le  recommande  Ji  leun  i^pn  de  la  Gvf  enne  en  ton  nom  ^ 

priérea ,  ao5.  Se  remet  entre  les  te  renAii  Aveniei,  oh  il  reçut  la 

'    " "     "'    ltip»rkmcntdePari«etle> 

t;  célébM  DU  (enloe,poar  le 
_  .  ...  ranied«Cbatle»».i,M5. 
par  la  ducbetw  de  Boulogne, aoe;  Se  rerét  delà  poinjpej  fait  un  ri- 
pou  par  le  duc,qni  te  rend  anprda.  die  prêtent  à  odni  oui  lui 

deluijdemaudedet'tecotirad'faoïB-  le prenier la uonrelle  de 

mea  atdW^nt  ;  rdpmuedu  diicâ  apnp£reiietttidkBtimi}i. 

cette  demanda,  te?.  Lé  Danphin  il  7  eit  icçn;  r  eit  tacré,i»€.  Ao-' 

offre  de  pardonner  aux  miniaiiet  corde  an  duc  de  BomMgne  l'amui*- 

'    duRiM.<{Hi  l'ont  deeserri,  et  de  de-  'tic  qu'il  loi  demande  t  genoux,  taof 

mande;  pardon  lui-même,  n  on  lui  aeptpertonne^ia?.  Texte  dé  l'faom- 

lend  le  Daaphiné  et  les  pensiom,  mage  que  lui  rend  ce  duc  cânuM 

•ne  la  liberté  de  vivreoii  il  voit-  v^d  de  la  co^rtiniie:  aa  lend  1 

dra,  aoS- fléponte  dn  C«ii>«l  du  Boi  Aj|b«nii;  eouHre^oe  le  aonce  du 


A  cet  offiraMij^aia,Bppii;é  du  d>>c   l^f»  Ure  l'ei        ._.  ,_. 

de  Bourgogne,  renouvelle  (es  négo-  la  conr  de  Rome  prétend  avoir  été 

Otations ,  "et  brave  en  mjme  temu)  encanme  par  Chàlfcs  «i>  pour  l'é- 

l'autorité  du  Roi;  nODUoe  le  bàtlW  tabliuemcnt    de   la  piapnatiqlie- 

d'AnDagdBc  gouverneor   du  Dau-  nnctipii  ;  fait  aon  entrée  ji  Paris, 

pbinéiiog.  FuB  saréaidence  ÂGe-  aaS.    BoulevertemeuB   qu'il    opère 

nep,  aïo.  Va  recevoir  à  Namur  la  dans l'administrationj p^onuit  avec . 

princesse  Cbarloile  ton  épouse; 'esK  achameigePtle  coœicdè  Dammar- 

.  parrain  de  la  fille  dn  comte  de  CIm-  tin,  conHue  s^biens,  399.  Des 

rolois;te  lie  d'ami^aveccê  prince,  bommei  Douveanx   lj)i'il.  emploie,. 

91t.  Figure  dans  W  pfocès  du  duc  a3o.  E^wdie  des  commissions  pour 

d'Alençon,  an.  Cherche  de  toutes  lever  des  taxe*  exlraordinairei  dans 

parts  k  emprunter  de  l'argent;  eat  re-  toute*  let  proiinccK  révolletq|i'ella 

rosé  par  lednodîiltretBene;  informe  occwionent,  i3i.  Affecte  delénoi- 

fSeitrai- 


piifiqua données  a  l'occasion  de  la  Cfaaroloit;  rendis  liberté  au  ci 

naitsanoe  de  ton  fils  ;  sa  douleur  de  de  Sommerset ,  que  sou  ^reJfifiit 

h  mort  de  cet  enfant,  ai4-  Sa*  oo-  lait  arrêter,  aSa-  Traita  en  itcret 

cnpations  b  Genep;  il  attire  à  sa  conr  arec  les  Uéeeoif,  et  les  encoorage  à 

les  horamei  renommés  par  leur  es-  renouveler  leurs  entreprises  contre 

prit  et  leur  instruction,  ai5.  Con-  le  duc  de  Bourgogne;  congédie  le 

tulle  les  astrologues  tf,  les  nécro-  comte  de  Cbarolois  ,  aSS.  Abolit  la 

manciens;  reçoit  de*  eiobaasadeors  pc^matique-eanetion;   en  quoi  il 

du  roide  Navarre,  des  Catalan*  et  est  |oné  par  le.Pape ,  a34,  al  trompé 

du  dtw  de    MUaii,  4i6.  Signe  nn  pat  l'évJque  d'^craa,  935.  Beoou* 
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nolwut  qu'ils  iié  joué,  eilTcâa  m»-  gan  ^nie  à  duMîr  Am  nid»  nt  . 

nacot  It  Pii|>c  de  B>  colère,  a3€.  Es-  toutes  les  loutes  deFnmce,  aSj- 

coult^  lelcouiB  «apérieiires  ■  ftgic  Cède  h  ville  de  Savone  et  aesidroilt^ 

comme   li  la  ^raçoatiqlie  n'était  inr  GâuesàSlbrce,  duc  de  lililÂi) 

ptMut  lappiîmee,  iS^.Saiiame  per-  fait  arrflet  Vlnlippe  de  Bresse,  le 

oonaelle  pour  le  duc  4c  Br4lasii<i  plua  jeune  dei  fils  du  duedeStwoicî 

il,  dûsimule  àjtc  lui  ,*  le  comble  de  enToïe  au  roi  d'Af ragou  quetijite 

caflUM>>  le  nomme  son  iieuteiuat  troupes  pour  riufftr'a  entieteDir  la 

))ciural,a39i  rengagea  iirendrepti-  guerrecaaliele^(^laUai, 958.  Fait 

tî  poui  Marguerite  d'Anjou  couixe  tiguJGer  au  dua.<M:  Bretagne,  parle 

{Uonard  ,  ruî  d'Angleterre j  ^olt  ch>ncALetFierDÏd»''MaivillieTa,dÉ- 

^ui-méme  piendn  un  vif  iniérât  a  feue  le  s'iniitull^'^uir^r  la  gtd. 

cette  princeucj  signa  avec  elle  un  w  i^e  ZJùu,  4e  batlrg  monnoie ,  de 

traité  insignifiant;  Ilu  facilite  le*  foire  aucune  leVée-eitraordinÂA,' 

mojeiu de  retourner  en  Angtetern^  de  recerdir  les  seintens  des  prélaU, 

a4**-VcutéiabUr  la  gabelle  en  Baui>  au.;  s'avance  av^c  des  tronpèîpoui; 
go^ue;  ses  paroles  a  rembassadcnr  .  commencer  les  hostilités  en  cas  de 
CliimBj,  a4i.  Hefuse  lel  demandes   .  refus,  sSç).  Trompé  par  les  faussés  - 

du  4<V'  de  Bourgogne,  se  désiste  promesses  du  duc,  licencie'SGS  trbu- 

■nGn  4«  ses ijréleotioni;  cède  see  ■—-•"—•: o; — 1;-.-~~._^- 

droiuaadMdi*  deLuxemnontg;  but 
deaon  vojageenBretagn^a4'*  ^'^ 
gne  deux  traités  a>eo  le  KM  d\lbTa- 
gon;  datiet  de  ces  traité*,  aU-  ^^ 
poui  arbitre  enue  les  roii.de  Cas- 
tille  et  d'ArragoB,  il  les  mécontenta 
tous  deui,  sans  utilité  pour  loi- 
uâme,  a46-  Son  enueroe  avec  le  roi 
deCasIilIe,  a47iatec  la  reine  d'Ar- 
lafton^  donne  au  comte  et  à  la  corn- 
le  Foi^  les  terres  et  seisnei 


m  et  de  la  Certugna, 

348.BaBnitBpeTpétuitélecomtede  ,~^  „  „„,>»—» _ „ 

I>Bmmartin,  a^d-'-ntreticDlla  mé*-  qui  refuse  de  s'en  mêler,  367.  £n-' 

inielligeBce  entre  le  dac  de  Boni^-  voie  des  ambassadeurs  an  dnc  de 

gwne  et  son  Gis  par  le  moyen  des  Bourgwne  réclamer  la  liberté  de 

•eigneurs  dà  Croj,a5i.Par  quels  Hubempré,  etlaiemiseeneesma&is 

tnoje(is  vexatoires  il  parvient  à  ra-  d'Olivierde  LaMarcbe,  aSS.Peu  d* 

ciiete^l^  villes -de  la  Somitae  cédées  succès  de  cette  ambassade;  eribm'e' 

au  .duc  ih  Bourgogne  par  Te  traité  de  niMivdles  ti^ociationB,  aCta^  fie-' 

d^Airas^  son eolnwarà  Headin  avec  prend  ses  projets  oonice  la  Breta- 

ce  d^,  s53.  Sa*  tentatives  auprès  «ne  j  oonvoqne  ,1  Tour*  nne  assem- 

dn  ecuDte  de  Ctoirotois  poor  le  taire  £lée  des  grands  du  rc^aume  ;  noms 

coosaitir  «u  rachat  de  ses  villes ,  des  priucipaas  personnages  qui  s^ 

a54-  «n  aSytalion  à  comblec'da  trouvent;  sujeti  de  plaintes  portes 

bien*  les  seigneors.de  Cray,  détes-  contre  le  dac  par  Ip  cbaneelier  etle 

téa  dacooite,  aSS.'^lgre  les  pro-  prooureur  général  j  le  Boi  accable 

isea^es  faites  eu  duc  de  Bourgogne,  deaplusdura  reproches  le  duc  d'Or- 

ebange    tous  les   gouvemeuia    des  léani,quïe*saiïi)e)usu<ierleducde 

E lacet  de  la  Somme  ;  Eut  sommer  BreiBgne,370.Prolongelatréveaveo 

:  couuc  de  NeTBTB  de  robipie  avec  le  roi  d'Angleterre,  173.  Accorde  un 

le  comte  de  Cbarolois  et  de  se  ten-  nouvean  délai  an  duc  de  Bretagne; 

lire  à  M  w>ur,  i56.  Nouvelle  entre-  supprime  et  rétablit  la  cour  de*  ai- 

n»  ii  IJlle  ftv«cle(||P  de  Ehtoi^o-  deé,  a;4-  Grossit  le  nombre  de  se* 
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eiiDaatb  par  ses  vaaUaljanV  et,Mi  ((ii'il  a  bit  uemilbommai  prtte  Vo- 

chaiit^ccMDg  dans  t'adminiiiration,  rcille  k  loat  le  ç«j|^ei,coiiiMlt  tm« 

--'i.  Excile  lei  marmurea  du  peu-  iuffiiiié  de  penlSBMB  tontpajf, 

pRr«mdespotiGm^a76,  et  par  4°3.  Ses 'graiidelïal'geaaea  eums 

ucWeKécatïomuD^BUtes;  fait  quel-  oenx  qu'il  veut  gagner,  «a  smqui- 

ijifef  tëgleBieiu  Dtiles  pour  le  cora-  ueiie  mveri  lu  gais  auachés  à  son 

■^t<k  et  pour  la  discipliue  dei  j^toa  lervice,  4^4'  ï^crnioBchea  entre  la 

de  guerre,'  cherche  à  se  popaluiïer,  garnison  de  Paris  et  les  troupsMrs 

■77.  La  coaspiratîon  fait  des  pro-  princes  oonfédérés',  4^6.  Cbardons 

5res  rapides  parmi  les  trois,  ordret  pria  pour  des  linceB,  409.  loiûitim- 

e  l'Etat;  quel  en  est  le  eiene  de  tious  de  négocier  avec  le  comle^Je 

raOiemeati'^S.  Le  Roi  ouvre  enfin  Cbsroloisj  préteiflioiu  des  princes^ 

les  ]^eux  sar  sa  position,  379.  Son  iio, SerendaUGanil)  eimemi,  4i'' 

'hlAiletë  dans  lei  ciri^ôn^tBOccs  le*  Son  entrctu*  avec  le  comte  de  Cbs- 

plus  ^éseapéréls ,  aSo.  Publie  eon-  rolois,  41 1<  Coorentions  préliminav- 

ne'  les  princes  Jigiiés  une  déclaré'  lea  au  traité  de  Conflani ,  ^li,  Xe 

tien  qui  ne  produit  presque  aoculi  Roi  retourne  à  Paris ,.4>4-  Revient 

efiét;piiToiaBenâ,roideSicilê,aù-  au   camp    aopancer   au    coiale  de 

pr^i  du  duc  de  Berri,  381.  Répond  Charoloit  que  U  Normanditt  a  pré- 

4'ane  manière  érasiTe  aux  pioposl-  té  serment  d'abéiaunc?  an  duc  de 

'  tions  qu'il llù  rapporte,  38a.  Texte  Berri^  4 '9-  ^"^  egfidne,4>o-  Be- 

de  celle  réponse  rap^rté  pat  Fab-  Tient  une  troisiéine  fois  an  oarap, 

hé  Legrand,  3i3.  Appelle  auprès  -visite  toai  les  corpj,  excepté  celai 

de  lui  lo   duo  de  Bourbon  et  le  du  raRr^clialdeBoDrg(i)^»jiereDd 

eOiBte  ^'Arma^ao  ;  réponse  qji'il  mi  chlteau  de   Vincmnes,  oà  M 

enreçait,3S3.  Sre  dirige  avec  14,000  troorvent  tons  les  princes,  4^3.  Ae- 

hommea  contre  le  premier,  la  gur>  nompagne  te  ccit>it»deCbai«toi>  ja>- 

Wead,  cuibnie  ses  troupes,  et  le  qu'à  Villlere-le-Etel ,  i^^.   Coselat 

force  a  implorer  sa  clémence;  ac-  arec  lui  un  traité  particulier  rjù 

-corde  une  ti:éTe  au  comte  d'Arma-  n'eut  point  d'exécution;  leursépa- 

gnac  et  au  duc  de  Nemoun,  383.  Talion,   ^^S,  Conelut  à  Caen  m 

Fait  approvisionner  et  fortifier  Pa-  traita  avec  le  duc  >tle  BM^afine  ;  m- 

ria,  et  remercier  les  habttaiu  de  leoc  prend  sur  eon  frire  tout  le  dwibiÉ 

,  dévottinenti  s'engage  k  y  aller  lui-  de  NtwmaiMlie,  iaSv  Esaaiê  de  éi- 

mémti  avant  i5  jours,  187.  Rencon-  'lacbet  Charles;  ;iuc  de  Baorgogm, 

IreàHonllh^rrleoomted^Ctwro-  de  son  alliance  avec  le  due  de  Br» 

1ms,  ï88.  {IntmJ.)  tagne,  44o:  Sur  la  dovvetle  qae  k 

It  tient  conseil,  et  détibéte  de  ns  duc  d'Alençon-et  le  duc  de  Berri n 

point  combattre,  mais  de  se  mettre  sont  empares  aveo  le  duc  daBretr 

dana  Paria;  355.  Détails  «ur  ce  1^  gne  de  ploMeara  villes  de  Vomaa- 

«mena  la  bataille  de  Hontlhér^,  tl  die,  se  met  e^M'i^t  repreiid  at 

ïur  la  bataille  elle-même,  358.  Le  places,  entr^^ÇI Bretagne;  traite 

.  Roi  se  relire  à  Corbeil,  368.  Se  por-  tnauiie  avec  lâiwfiices,  et  se  nad 

te  en  Normandie,  Eaiaaant  une  par^  k  Compiègne,  i^Bi.  Messaj^eÀeBlrr 

lie  de  ses  troupes  aat  environs  de  Itii  et  le  duc  de  Bonryoga«)~8rTnf 

Paris,  3^5.  Revisnt  dans  cette  ville,  gemeetqni  s^f^leMreeuxjlellM 

rompt   les   cMiférencei   eommen-  déaire  uneeDircvuoiI'er«Bne,46K 

cées  entre  l'évéque  de  Paria  <t  le  Détails  à  ce  sujet,  466.  Lettre  da 

comte  de  Dunois;  encourage  lea  ba-  duC  au  Roi  pour  lai  servir  de  Mof- 

bilans,  3gi.  Evite  d'en  venir  à  une  conduil;  Louis  se  rend  ssiu  gsrdc* 

bataille ,  Sgg.  Sa  simplicité  dans  ses  dans  celle  ville,  accompagné  seule- 

|>aroleB  et  dans  aes  kibita,  bOO  goût  meUt  du  dilc  de  Bonrbon,  du  af 

Cir  les  gens  de  moyen  état,  401.  dJBal  aon  firére  et  du  colite  de  S.- 

ecdol«  r«latiT«'t  un  bourgeois  Fauli  4^'  ^  craûtes  en  apjKe- 
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iiaiit>|aeb  sêigncaia  du  parti  da  entre  en  traité  awc  le  duc  de  Boar- 
(lao  Ticnae^l  d'entrer  dam*  cette  gogneponr  leniariuge  du  DaupTiin 
TiUej  demBiide  ibretéponr  M  pef-  et  de  la  fille  de||p'duc;Ttlarde  tant 
sonne,  ^"jo.  Rélleiîoaa  de  Comines  qu'il  pent  Igi  signature  de  ce  ttaité, 
(Dr  riiapradence  du  Bol  et  sur  leï  ^.Coai^  nue  paixaTec  lai,^dif- 
■Taqtages  que  ifs  princes  daÎTcnt  fera  che^e  jotir  de  la.siçaer,  63. 
tirer  delà  lecluro de l'hisloire; 47t.  Est  accoaé;  ddna  on  manifeste  du 
PAdanl  que  le  itoï  est  à  Petonne,  duc  de  Bourgogne,  d'aifoii  fait  em- 
tm  apprend  la  révolte  de  Licge,  cil  polsonaer  son-  frélç    le   duc    de 
il  a  enioj^  d»  ambaMadeurs  pour  Guyenne  ;  diiATlatiai>  aor  cette  ao- 
■oolevêr  éitte  ville  contre  le  duc,  cuEation;preavtB  produite!  pour  M 
474"Fiayeiil>  du  Roi  en  >e  voyant  cautre,  64-  Le  Roi  s'empareUe  pln- 
priaonnier,    £76-    Fait    diatcibuer  lieurs  places  dans  la  Gujemej  sa 
i5,oOD  écQB  dor  pour  l'aider  k  tar-  palîlique  en  Ira^Ali  de  la  paix  avec 
tir  d'embarras,  iBi.  Négcciej  pro-  le  dnc  de  Bourgogne,  70.  Fait  en-  ■ 
positions  qu'il  fait  faire,  4S5.  Con-  trer  des  troupea  en  Bourgogne  j  aa 
flcnl  k  cellea  que  le  duc  iiii'fait  lui-  lettre  ji  Dimnmarlin  i  ce  sujet,  78. 
même,  437-  Jure  le  traite  de  paU,  Fait  an  traité  avec  le  duc  de  Bre- 
48S.  Àbaervatiens  imporuniea  de  tagne,  8a  ;  «t  une  trêve  d'un  an  avec    ' 
GodHtov  sur  ce  traité  ,  4S7  et  4S8-  le  dnc  de  Bourgogne,  81.  Donne  an 
Lallres  dn  Roi  à  Dammariin  pen-  connétable  de  S.-Faul  un  reudez- 
dani  son  séjour  i  Peronne,  el  lors  vous  prés  de  Nojott;  re^it  les  ex- 
de  son  départ  de  cette  ville,  iSg.  onses  du   connétable,  lui   promet 
Il  accompagne  le,  duc  à  Liège,  490.  l'oubli  du  passé  ^  se  repent  de  cette 
iJanger  qu^  court  Bveclni  dans  un  entreviv,!».  Réflexions  de  Comi- 
foubourg  de  cette  ville.  Soi,  Prend  nés  aar  le*Banger  que  courent  tw 
eOBgé  du  \Iuc ,  après  avoir  ratifié  le  servjtenrl  qui  aiment  mieux  le  faire 
traité.  Su.  Se  sert  du  seign.  d,eLea-  craindre  qu'aimer  de  leurs  maîtres, 
CDBpour  faire  décider  son  frère,  le  etsnrcequelesirandsservioesiont 
dac  de  Berri,  k  acceptir  le  duché  souvent  payés  d'ingratinide  par  la 
de  Guyenne  jt  la  place  de  cplui  de  faute  de  ceux  qui  les  rendent,  ()l. 
Brie  et  de  Champagne,  517.  Salet-  Louis ,  informé  des  projets  des  ducs 
tre  i  Dammartin,  qu'il  envoie  con-  de  Bourgogne,  de  Bretagne  et  an- 
tre le  comte  d'Armacnac,  Sao.  Ses  très  Ugués'avec  le  roi  d'Angleterre, 
intiignes  contre  le  tluc  de  Bonrgo-  traite  avec  les  Suisses  et  le  roi  d'Ar- 
eue,  Xn,  3.  Convoque  une  asaem-  vagoa  ;  négocie  avec  PEmpereur  et 
blée  des  Etats  à  Tonra,  5.  Grieft  les  princes  allemands;  habileté  dans 
qui  y  sont  aUéeuéa  contre  le  duc,  sa  conduite  anc  le  duc  deBourgo- 
6.  liC&lIructiona  du  Soi  au  comte  de  -    _  •        • 
Dammartin  sur  la  conduite  à  tenir 
arec  Farmée  du  duc,  10.  Se  rend  k 
BeaaTais:y  tient  une  BUemblle,  17. 
Défend  à  ses  généraux  d'attaquer 
les  troupes  du  duc  de  Bour^gne, 
18.  Signe  une.trève  d'un  an  aveé 
lui,   19.  Instructions  envoyées  an 
aeignenrDu  Plessis  sur  l'arrivée  ei| 
Fïance  du  comte  deWarwick.,  ag. 
Hemé  du  Roi  an  même  seicneur, 
3i.  Ses  soins  pour  empéchef  le  ma- 
riage de  la  mie  du  duc  de  Bourgo- 
gne avec  le  duc  de  Gnyémie,  Si. 
RMexionsdeCominessur  tesnégoi 
ciatîoos  enlle  prince*,  39.  Le  Roi 
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bie,  1 13.  F«)t  bttùt  toBIcf  la  TÎl-  du  connétable ,  ly},  XMm  d«*  Jt- 

h*ief^àbbewaia'\aatM'»Aiia*i  TÎdoni  de  l'Espago*  jwA  le  tendre 

M  leur»  à^'  B^^ie  à  ce  nqet,  msttie  de  Perpignan,  iS3:  Inrtruc- 

it4-  ^*°^  ccanpt^  DaounarliQ  de  A^iu  Moites  eatojétt  à-AiboU' 

ee  oui  ïitp.paié  ^'Atttit-  et  de  la  chag^selMOTei  «u  Ûouuillpn,  184. 

Biort  de  t^teun  leûivnï  du  par-  Lettre^  d«  Soi  i  ce  «eignear  attira 

ti  dn  duiftdï ^oatgjgna,  ij5.  En-  affaiiei  de  cette  protince,  iSflFLe' 

Toie  -^0  jigwiean  vera  l^ipereur  Boi  ligne  >in  traité  d'alliance  «ic 

pour  l'edgagei^k,  n^  Mie' ni  paix  ni  l'Empereur  et  les  électeur*  contre 

uéve  l,'uti«iHuK>nue,.ii6.  L'Em-  le  duc  de  Bourgogne,  stsc  lequel  il 

jwreur  hi  répond  par  vnapologtie.  Tient  de  conclure  >ine  f^e  de  9 

1 17.  bctuia  (p^e  le  téraiu  que  lui  «m,  193.  Sqrend  à  t.j|cnF<5ur  «tre 

eDTo!«lfroiirAnglcleTre,etluifait  plu  a  portée  de-«avoir  efl^t^tt 

■  ilegrandspi^MMiia;.  Détache  da  paaseentteleducetletSuiaiipjdi- 

,   parti  do  div  deVoilrgoene  les  «ei-  van  meuasea  enroyi 

cneai(deGe«lûet  deMooT.  laS.  cdtéi,  196.  Préaenifa 

Reftue  ■>!  connétable  d|râ.-Paal  da  Mdeari>  idsiM,  soji.-. 

prêter  le,iemMnt  qu'il  exige  da  loi  eDtr^rite*  da  oroinal  I 

povr  lé  rendre  jivantrenw  que  la  aïo.  Sonme  lePi«ede< 

Soi  lui  deoMDde,  ïag.  àoiieu  qu'il  va  concile^  ai  i.BeaMl.aa  chlteai 

empM^  pour  laiiç  de*  ptopoaiuont  du  Plemis  aa  hbot  Yolande  de  Sa- 

d'accommodeaieot  au  roLd',Angle-  Toie,  aiâ.  Fait  un  traité  avec  elle, 

ierre,  lU.  Gmférencei  tennea  pré*  M  lui  fait  rendre  wienlWu,  aeapbh 

d'Âmiena;  nomi  dea  ambanademi  cea  etaei  bagoea,  a  16.  Fait  aTeitir 

des  detH  parlia,  i36.  Pro^sitioni  le  duc  de  Bouroogne  <]ue  le  cximl* 

Sntysoutlaitea,  iSg.BitreTDedes  de Campobasae le  irafait,  aaS.Fou- 

eut  fioU  décidée,   144.  Louis  le  nit  de  l'argent  au  duc  de  Lottuih 

rend  k  Amiens;  comment  il  j  fait  pour  l'aider  contre  le  duc  de  Bouc 


146.  Ftéjtaraub  iiouitj'ei...^ .  v^  u» 1—  —  ^ ..«.  ».«- 

deux  Rois  BU  cbaLeau  de  Peqniguv,  nés  nouTslles,  4^3.  Sa  joie  en  ap- 

i5o.  Brëcaution  prise   par  l«uis,  prenadt  la  débite  du  duc  de  fiour- 

)5i.  Delaill  snr  Tentrevoej  noms  gogne  deianl  Nancy;  ses.  direraci 

des  personon  qui  acdAmpagnent  résolalions,  a43.  Assemble  Ions  hs 

1m  deux  Rois,   iSj.  l'île  trêve  de  capitaÎDes,  leur  lit  les  lettres  qu'il 

feptaus  est  jurée  parles  dcoxprin^  a  remues,  et  leur  donne  on  graail 

CM,  qniseprometteiU  ]>aii  et  ami-  dîner,  ^M.  InstroMions  données  à 

tiéiModant  toute  le^r  vie,  1S6.  At-  ceui.  qui  doivent  entamer  les  n^o- 

untion  du  Koî  à  ne  rien  dire  ou  fù-  ctaliona  de  raariage  entre  ^fltit,  nl- 


qui  Ai  est  échappée,  ^60.  I<eure  i  obéisMnce  Ham,  1 
double  Mna  adressée  au  cuDuélable  tin  et  Peroime  :  e 
de  S.-Paul,  i63.  Conclut  une  trêve     Olivier  le  Diable  ( 


CM,  quiseprometteiU  ]>aii  et  ami-  dîner,  ^M.  InstroMions  d 

.:• 1.   .  .     .    1   ■  -^   . .       -|ui  doivent  entamer 

la  de  raariage  entre  ^Mkj'Ël- 

e  qui  puisse  oSenser  Ici  Anglais;  le  du  duc,  et  le  Dauphin^ws  du 

commet  il  répare  une  indiscrétion  Bai,  ^54-   Louis  reçoit  sons   son 

tin  et  Peroime:  envoie  son  barbier 

_  OUvierleDiableonleDainàGaBih 

de  9  aos  avec  le  duc  de  Bour^ene,  pour  en^ger  c^le  «Ue  à  se  rendre 

168.  Elude  lea  oÂis  que  le  roi  d^n-  I  lui ,  iS?.  Se  rend  Mtre  d'Arraij 
gleterre lui  faitiairc  à  cette  occasion,  trait^ent  cruel  qn'ÎTfait  subir  àa3 

169.  Résolution  prise  entre  le  Bbi  et  babitaui  de  cette  ville,  a6g.  S'a  met- 
le  duc  a  l'égardTdu  connétable  de  treIeiiéeedeTantJ{esdiD,a7i.j^en 
S.-Panl,  170.  Louis  se  rend  maître  tend  maltie,  ainsi  que  de  Boulo^e, 
de  S^Quentin,  173.  Essaie  de~dé'  373.  Fdh  mourir  plusiAirs  babiuns 
tacher  le  comte  de  CampobBsae  du  d'Aria,  374-  CtHomeot  il  se  con- 

Erli  du  duc  de  Bourgogna,   136.  -^uitji.rëgard  deTAngleterrei  dcas 

ît  connneif cer  k  Fan»  le  fâiçèa  M  présena  qu'il  fait  i  phuîenrt  An- 
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glaû  pour  a'MMrra  la  lib<;rtd  da  «e-  ,,^.  F«rn»  4  iqpjet  ik  tecn«Mlir 

j^dre  mallre  des  Etat!  de  1|  Bout-  toatealea  coutumes  J^royaiMle,  en 

go™,  3aj..  Entretient  toujours  la  le*  réformant  d'/ipté«  le.droît  ro- 

■loi  d'AajMterce  du  Iroiet  de  ma-  ii»in*36i.  Déeire  p«r4e  Ifatlé  d*- 

.  riags  da  Dauphin  avec  la  tille  de  ee  paii  marier  lel)aDphb  «on  Bis  ayeo'* 

prince,  at  le  diffère  loujo*»,  3*0.  la  fitlp'de  Ha^mi&aet  de  Maria 


nes^Çuboncliaee  et  SoUiers  but  la    T*s'endraW  ^ôav.  opérEr  m  guéri- 

*  laaDiéredaatik  doivent  trriîHravec    aon,  ^KtErai  ilu&uctîona  L  son  fila 

les  Bfl)t>iii»learô  de  ce  prioce,  35g  :    Chatletf-avantMalort,  3g(.  SM,'or- 

ear  leidifllbaUéi  faitM  parofui-cl-  (1res  an  duo  de'Boinbon,ai>  chan- 

t  de  rendre  Lille,  Do«a]' et  Occhiea,  '  caliar,  SgSi  BétMk  lÉr  ses  demïen 
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Mi(V)eiH(ia  pr^^iVe^l'êapitt,  tet,^  p^er  in  troupw,  187.  Envola  de* 

Goàsukiur  U'GouVïraïweA,  igo:  geiudeguecieàMeluii,  HoateiM% 

Ses  (fêliaiicïil,  40O:  ^^  prÙ0Ds,ses  iKni,«lc.,  pour  les  garder  coulK 

cages  du  fec ,  4"^'  S'cloi'-  fiii'  ■  '"i-  lea  BouirauMoiui  coulùme  les  pci- 

''méme  upe  priwn  dtfu  moisun  du  vUé^  dé«  ubiuiu  da  Fuiaj  lait 

Pieuis,  4o3'  Meurl  ua  umedî  com^  rwiue  <li^  ^ooft  ■!<  1b  uu  ■<"  1; 

■OB  iLTaToil  (leairé,  apiéi  avoir  01-  Tin  j, abolit   cerUina  impoaûiaiu, 

doniR  ile>a««pultuFe;  il  nefiuia-  igo.  fiKvieiil  à  Paris,  3ao.  Enioi* 

mail  sans  peine  et  moi  loiici  ;  la  chai-  d^i  noàpea ,  et  fait  dû  diapoaitioiM 

uêtleioiKaaxfiireDlMSWBUjilat-  pour  empêcher  le*  Bonrguignouid* 

âca,  406.  L>  via  de*oe  prince  eit  l'aire  un  pool  lur  la  riTiéie  devanl 

UDe  preuve  conlinnelle  dcMniiira  Conllaiu  .-3o3.  Nomme  pour  négo- 

BiuqueUMl  le*  lÂmines,  et  lortout  der  avec  les  BouigaiEiieDi  le  cornu 

tesnandt,  tonL«ujeU,£o7.diuUet  dallaike.ls  icî^d^PreeHgnjei 

EeuTM  tirées  delaiMiI*  Cbailei.  Jean  Dauvet,  prési4enr anpulcmnt 

Téniéraire,  4>oi  du  roi  Si)puaid,  deToulouBe,3o4.  Donne  ponr  oU- 

An'^de  MBtbiaa,eroi  de  Hongrie,  '  ae  .aux  pcinau  ugucs  le  comte  da 

4i4i  <le  Mahomet  11,  piiuces  qui  Maine,  aLretieat  le  comte  de  S.- 

ontTécudn  temps  de  l'auteur,  417-  Paul,  Soj.  Sa  répaose  à  PiefraBc' 

inclusions,  quAei  grands  el  ceuK  ron  ,  pracurwir  au  Chitclct,  3o8. 

a^a  élat  mojen  detrotenl  M  (ton-  £sl  forcé  de  flonaer  la  Kormandi* 

^«inoida^  peines,  et  craindre  d»-  au  duc  de  Beçri,  3r4.  Sa  rend  à 

Tan^ge  d'offenser  Dieu  et  de  per-  CiMiflBDi  auprès  du  comte  da  Cb>- 

sécutei  les  peuples, '430- (MiAn.  (fa  rolois,   3ai.  Aierti  qu'on  yeif  s»- 

Coirmif-)  r  Irn^ràsa  n^rsonae,  ordonne  qa%n 

Entrée,  de  Lonis'li  à  Paris;  dé-  jbaM'frand  gut  dans  Paris;  lOope 

taiK  sur  cette  eotrée,  XIII,  360.  à  l'hdleL   da-  F.   d'EnuMiouTille ; 

Le  Roi  se  retire  lers  Angers  avec  no^s  des  seigneurs,  damei<et  boni' 

te  roi -de  Sicile  et  lecamle  du  Mai-  geoises  qai  asûilent  à  ce  sonpar, 

ne  ;  puis  tetourne  en  Serri,  laissaut  336.  Se  rend  au  bois  de  Vincennes 

'   ce^'oeuz  princes  pour  défendre  la  au))rèsdes  princef  ;re^itl'bomiDs- 

Normandie  contre  le  duc  de  Bkta-  ge  du  duc  de  Be^i  pour  le  à.atht 

gne  ^sV.  Se  rend  en  Bourbonnais,  de  Normandie ,  3a8.  Soupe  à  l'Ûk' 

□isil  prend   d'assaut  S.-Amanl  et  let-de-ville de Pdrîs,  oà il renouvell* 

■on  cbjitefn,  et  par  composition  la  anx  bourgeoia  lei  témoignq^  de  sa 

ville  de  Mvntluçon;  écrit  aux  bour-  satisfaction  poiiT  leur  condaite,  et 

gtiiisde  Furia.pour  lesleraercieide  leur  promet  de  ne  jamais  iHjfdler 

leur  kIs  et  Ua  prier  de  oontin  '  inSrme  dans  la 

■  lui  être  fidèles,  a6g.  Se  len  es  marchandsle 

S.-Pi)ursain.oiiUducbessedeB<  t'iandi  aa  fiU* 

bon  satceur  vient  le  Irouyer  p  |  de  Bourbon  , 

rétablir  la  .paix  entre  lui  et  son  1  ix  présidensdu 

ri,  37I.  Hiet  le  si<^ge  devant  Ri  premier  prési* 

en  Auvenne,  a74<  Envoie  à  P  la  place  du  pié- 

Jean  de  Harlaj,  son  cbevaTier  1  qu'il  révoqnc; 

guet,  annoncer  l'accord  qu'il  a  icelier  de  Fran- 

avec  les  dnMl  de  Boarbon,  de  Ne*  ce  iu  Juvénal  des  Ursiasj  namme 

mours,  et -les  sites  d'Armaguac  et  maltie   des  reiinétca  ordinaire  40 

d'Albret,  97!.  Promesses  faites  par  son  bOlel  Begnault  des  Do^^pans; 

eet  accord  de  la  pacl  de  ces  quatre  fait  d'autres  nominations  at  se  rend 

seigneurs,    176.  Se  rend  prés  de  à  Orléans,  33 1 . 'Y  fait  plusiesis  or- 

Honllhérr,  y  livre  bataille,  -Mi.  donnances  et  réglemans  ;  se  «end  en 

Revient  a  Corbnl ,   aSS.   Entre  à  Kormandio ,  j  prend  )4asietrs  pla- 

Paris;  ordonna  ml  emprunt  pour  c«a, 333.  Eure  dtas  IfOnvIki*,  qai 
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lui  Ml  TMdu  pai  le  duc  da'Bovr-     qui  lont  i 


u^lem^^  au  Chitelet, 


^  de  U  lilie  de  Çouen  ; 
été  la  chaîne  de  KrBud-maUte  d'hA- 
Irc^  a  Charles  de  Melan,  et  la  donne 
BD  leignenr  de  Craon,  338.  Donne 
en  loule  loiiTeraiaeté  Au  comte  fie 
QainniBttiii  fes  vill^  de  Gone&se, 
de  Goama;  et  Ae  (^écyjfail  biû- 
lerlaplacedeChaBmoiit-siir-Loire, 
33().  BuToie  uue  ambaisade  ea  Ân- 
eleterrej  nomi  des  aUDbassiideiirs, 
340.  Ote  le  com mandement  da  la 
^9lille  au  leign ,  de  La  Borde  pour 
RdoilnerHuiieigD.  de  Blot,  sénéchal 
d'&urergat,  i^i.  Décide  de  faire  ]g 
guene  an  dud  de  Boargo^e  et  au 
oomte)de  Charolois  son  fî&jCoaTO» 
que  le  ban  et  l'arriére-ban ,  34B- 
Se  rend  à  Ronen,  où  il  fait  tenir  le 
comte  de  Watwiek,  3So.  Fait  i.cs 
ieignesr  de  rtclies  pré&eos;  rend 
nne  ordonnance  ponant  que  toutes 
personnes  résidentes  à  Paris  feront 
des  bannières,  et  que  chociine  des 
bannières  aura  nn  gonvenienT  pour 
la  conduire;  35  t.  Rend  unesatre  or- 
doDBancepour  repeupler  layillad* 
Paris,  3S3.  Passe  une  grande  revae 
delousImhabitansdeParis.rengA 
■on»  lencs  bannières,  hors  des  murs 
de  celte  *ille,  357.  Se  rend  à  pïeden~ 
pèlerinage  à  S.-Oenis,  358.  Accor- 
de en  chemin  la  ^rice  à  trois  larrons 
et  meurltiers,  SSg.  Envoie  au  «e^ 
conrg  des  Liégeois  le  comte  Dilm- 
inarlin  et  autres  j  fait  publier  au 
Chitelel  et  au  parlemeilt  de  Paris 
«es  leilre.1  pnieDies  concernant  l'a- 
boU^ende  ta  pra^atiqùe  sanction, 
36o.  Conclut  une  trêve  avec  le  com- 
te de  Charolois  par  t'enttemiae  du 
Gonnàtahle  Vie  S.-Paul,  365.  Va 
weAre  le  aié^^e  devant  Alen^n,  368. 
Consent  s  confbqleT  tes  trois  Etats 
i  Tours,  370'  Nom»  des  principanï 
pe rsoonagesqni  assistent  à  tfoÉElats; 
ce  qai<reG»déci4é  i  t'égârd  daduc 
de  Berrï  eldu  duc'deBretagBe,'3;i. 
PromcKies  faites  au  Jloi  par  tes  trois 
BtatB,  i^t-  II  finvoie  à  Paris  le  pinn- 
ce^de  Tiémont,  fîls  âa  ducdeSa- 
TofS,  pour  déliTreC  les  prkdnnîeri 


,  antres  prisons,  376.  Accorde  » 

'ducf  de  Berrï  et  de  Urelague  tes  dct 
mandes  qu'ils  lui  fout,  3^9.  Refuse 
à  ees  gens  de  guerre  ta  lil>erlë  db 
courir  sur  le  duc  de  Bourgogne,  3^g. 
Se  rend  peu  accompagné  à  f  e>rauti<t,> 
■après  de  ce  duc ,  J  confirme  le 
traité  d'Arrasj  accompagne  le  duc 
a  Liège,  33o:  Y  entre  avec  lui-  dé- 
tails sur  ta  prise  de  celte  ville,  383. 
Revient  à  Compiègne  ;  y  appelle  1« 
parlement,  et  7  fait  enregisirer  lea 
articles  du  traité  conclu  avec  le  duc, 
383.  Fait  publier  ^.Pwîs  à  son  dé- 
trompe dâense  de  rien  dire  contre 
railé  si  contre  sa  personne,  soit 


de  bouche,  soit  pi 


"■ç* 


chantons  on  peintures,  etc.j  fait 
saisir  à  un  marchand  de  Paris  Uiua 
ses  oiseaux  et  cl|ea,  ■  cause  des 
mou  qu'on  a  appris  i  répéter  k^et 
oiseaux,  384.  Donne  la  duché  de 
Gujenne  à  son  frère  le  duc^  Bbr* 
ri^îètcs  dans  toulleroTaumeàl'oc- 
casioii  de  la  paix  rétablie  entie  eux, 
391.  Envoie  Hu  duc  de  Bretagiie 
l'ordre  de  S.-Michel,  J^3.  Convo- 
que la  ban  ft  l'arrièra-ban  pour 
s'opposer  k  la  descente  que  les  An- 
glais de  proposent  de  /aire  en  Fran- 
ce, 394.  Fait  la  paix  avec  le  duc 
de  BrcLagae ,  398.  Envoie  des  vais- 
seaux au  comte  de  Warvick,  et  de» 
accours  d'iiommei  i^ur  repasser  en  ' 
Angleterre',  3gi|.  Mande  à  Paria 
qu'il  y  uivoie  la  reine  d'Angleterre, 
et  son  nlsle  prince  de  Galles;  com-; 
ment  ils  y  sont4e^us ,  4o3.  Se  rend 
à  Compiegue ,  oii  il  se  prépare  k 
faire  ta  goeirèau  duc  de  Bourgoi 
goe,  iaS.  Im'i  'àccotie  ifce  trêve* 
d'un  an',  408.'  Faii  l'honneur  i  la. 
ville  de  Paris  da^taettre  te  feu'a  Ja. 
plBC«  de  Gr^e,  1a  vaille  de  la  S.i. 
Jean^  ordonne  de  dénoncer  et  d* 
poursuivre  les  anicurs.aépitaphes 
et  libelles  difi^matoifes  contre  cet*  ' 
taines  personnes  de  sa  cour,  4>o^ 
Donne  au  connétable  Saint-Paul  le 
comté  d'Eu,  vacant  parla  mort  du 
sei^eur  de  cç  nom,  in.  Ordonne 

£in  sonAera  k  midi  la  grosse  clo-r 
de  Paris,  et  que  chacun,  un  g/^ 
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'«a  '  qwcluiu^  ^  Farit ,  pOrl 
«Tdr«  de  faire  une  épitaphe  i  Firob» 
Vique  de  P«tû  nouTclMment  âécé- 
d^  dani  laquelle  od  fenHt  iBenUoii 
i-àétet  liàiwiu  arec  le  comte  de  Cha- 
i«l9it  pendani  la  guene  dite  da 
Bien  public,  il  3.  Dunne  le  gonver- 
nemedt  de  Guytiine  au  teign.  de 
Beaujeu,  frëre  du  duc  de  Bourbon, 
4iS-  Conclut  arec  le  duc  de  Breta- 

£e  une  ti^ve  daoi  laquelle  te  duo 
Bourgogne  eil  comprit,  4^8. 
Donne  au  duc  de  Bietagne  le  comté 
de  Montfott  et  une  lumme  d'ar- 
gent, 43o,  Fait  loa  héraut  d'anne* 
«  graiitie  de  o^t  ieaê  d'ot  Jean 
d'ÂuTeivne,  quilui apporte  la  nou- 
t^  de  la  piiae  de  LM:LCHire ,  4^1. 
'  Fait  de  Toun  po*  aller  en  Gnjen- 
ne^et  fait  rompre  le  pont  de  cette 
nHe  par  oà  il  eit  p«a«é,  pour  que 
petaonne  Se  le  luJTe,  4^.  Danger 
qf  il  court  Vhr  la  cliUte  d'une  groise 
pierre,  ^3S.  Marh  sa  fille  aînée  au 
«eiKneoT  de  Beaujeu,  436.  Boid  un 
éSlt  conoeMuit  lei  '  gens  d'armes 
du  royaom*)  un  autrf  touchant  I» 
monnoiel,  44''  ^tme  S.-Qaentîn 


._ ,flHojon,445.Mé- 

'  contentement  du  Boi  à  son  égard, 

446.  Fait  ude  trêve  avec  te  duc  de 

'   Bourgogne,4(3-'EnToie  des  présent 

auwoi  Edouard,  4So.  f £tun  traité 

Cec  k  rot  d'^iraBOD,  qui^  rend 
comlfde  BoussiUau,  ^5-^i^oof 
ie  la  eiictr  à  4k  ftMc-eichçr  con- 
jamnéa  iiie  étian^léponrWcins, 
apréa  que  les  nrédecios  ont  fait  un» 
«uyertuA  a  ^  corps^*  décou-  ■ 
vrir  la  càuae  dik  mdladîef^^i  lé- 
IDoient  alorV,  et  4<^t  •»  fruiC'-ai- 
.cIiËr'éUNi.ai*aihri;  cudomede-ao- 
lenniser  l^iétaîle  S.  ntàflemîgne,' 
'  •{S^.Serai^àFontâte.-Maiieqce,' 
'    '"oîiii jaitcopcfcîre*leg^ande^>n- 
'  .t(IBdïrlillerie,XIV,a.GrjuideprD- 
,  cession  k  Patis  le  jour  de  H  Saiiite- 
.    Croix;  il  prend  d'assaut  la  place 
.    du  Tronquo7,  i.  assiège  &IOntdi- 
diei,  qui  se  rend  par  coilposilion  , 
«in»  que  Boje  et  le  diUean  de  H«- 


LOU 


,  (ndonneoi 
mes  pour  maccber  conln  la  Aa- 
riaia,  8.  Fait  on  «mprani  i  la  Tille 
de  Faris,  et  donne  nS.oo»  éeoa  d'oc 
■ok  Anglais,  d'à piéi  un  traité  eou- 
clu  STGC  eux;4bD  entreiftie  aTec  le 
Toi  Edonird  \  Peqnignj,  lo.  Fut 
publier  U  trèiede  sept  «ni  'anWe 
avec  ca  pripce,  ii.  Beprend  S.>- 
Quentin  sur>ie  connétable  de  S.- 
Paul,  i3.  Conclu  une  trère  mar- 
chande avec  le^nc  de  Boargogne^ 
fait  la  paii  arec  celui  de  Bretagi^ 
oui  renonce  k  toute  alliano*  contre 
■e  Koi,  1 4- Désappointe  les  génôaai 
maîtres  des  mtnnoiea  ;  rend  nat 
ordonnauce  retetiie  bus  écaa  iat, 
yg.  Conroqac  un  conc^  aalional 
a  l^on;  ordonne  la  levée  d'unéeu 
■or  chaque  pipe  de  Tin,  3t.  Baebé- 
te  Mariante  d'Anjou,  prisiiuiiéra 
du  roi  Edouard,  et  réunit  la  Fre- 
rence  i  la  couronne ,  37.  Harie  et 
donne  de  srindr  breni  i  deux  de- 
noiaelles  de  Lyon ,  nommée*  la  Gi- 
goone  et  Passe-Fil  Ion,  qu'il  a  rane- 
nées  de  cette  lille.  4"'  Reçoit  k 
fours  le  roi  de  Pottaj^al  j  iionnenn 
qn'il  Lui  fait  rendre  k  Orléans  et  à 
ï'ari*,43.  A  lanouralle  de  i*  uian 
du  duc  de  Bourgogne,  se  tend  ■ 
Coœpiésne;  ran|;e  sous  ton  çhéii- 
«ance  p&iears  nlles  appartenant  a 
ce  duc,  54^  Obtient  Atras  par  com> 

eaition,  55:  -Soumet  Heàdin,  SG. 
il  le  nte  d'Arrf 


„rice,  et  Ai 
Toque  farciéri 


cetleViUe.S 


lui  bit 


gnerie  aai  Flamaads^&S.  BtMil 
Cainfci^  par  toiupûdÊA;  w^SUa 
le  parlement  de  PsnEl^ojtfb  piat 
y  terminer  le  y'ifciill  fait  an  cdmte 
de  HcBours,  5g<  Mil  faire  de* 
bombpdcy^des  boulets  Jh  fonte, 


nfl  sont  pas  «ncore  testes,  68.  Se 
rend  maltre-ds'ltt  Tille  de  Condé, 
7S.  Fait  dtfudFe  les  aMembUa* 
que  Ici  préditaïKniu  d'an  a^ômn 
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namaié  Irradia  occuioneat  lUiu  fuuir  ipe  le  veul  de  bise  De  «onJBe 
J'aris,  74'  Conclut  une  xtéjt  d'au  poiat,  iia.  Frocesdoa  qai  ayÀAt 
an  ^ec  MaiimiJien  d'Autriche  »!  par  tous  les  ÉLats  de  Pmisi  ii4.Le 
les  FlaAods,  77.  Fait  dÏTers  dons  nui  se'tait  apporUr  la  sainte  Atu- 
ir plusieurs  Églises  j  orduuné  entre  ]>oale  (Te  Reims,  iiS.  Sa  mort,  116. 
■Dtres  une  fraude  grille  d'argent  Eal  enlerré  à  Wolre-Uaroe  de  Clé- 
poiir  mettre  autour  de  la  châsse  de  ry  ,  d'après  ta  Tulonté  dernière  ; 
saiot  Uacltn  de  Tours,  78.  Couvo-  maux  et  injuitices  qu'il  lit  |>endaitt 
que  a  Orléans  uue  grande  assem-  sou  régne,  A  pourquoi,  117.  Com- 
blée du  clergé  pour  l'affaire  de  la  ment  il  fut  craint  et  redoute,  1 18. 
praçmalique  sanctHia:  ordonne  à  (/■  Je  Tmjrei.) 
tarisdesptocessioasgenérdesponr  LocisTri,  duc  d'Otléans,  beati- 
remercier  Dieu  de  fa  paix  et  amitié  ftére  de  Charles  nu,  est  envoyé  a 
qui  régnent  eutreluietleioideCas-  Gènes  pour  cummander  Tarmëe  gui 
Uile,  79-  Fait  peudrc  5o  prisonniers  s'y  rassemble  j  son  caractère,  XIII, 
allemBsds.en  représailles  du  maur-  aS.  Frend  la  ville  deNovarre  sut  le 
Ire  commis  sur  la  personne  du  ca-  duc  de  Milan,  i  lO.  Y  eal  reçu  t*eB 
jiilaine  Le  Gidet  de  Semonuet,  (ju.  juie  par  les  guelfes  et  les  obeliiu , 
Ordonne  des  poursuites  contre  le  m.  Refuse  de  prendre  vigéve, 
duc  de  Bourbon,  dont  plusieurs  of-  Trecai,  117,  et  de  liirer  bataille  à 
liciers  sont  arrélés  et  long-temps  l'armée  du  duc  da  Milan ,  1 1  S.  As- 
détenus,  ensuite  leavoyés  par  ar-  siégé  dans  Novarre,  demuide  dn 
lét  da  parlement,  gi.  Conclut  une  eecoars  au  Bol.  i56.  Disette  qu'il  j 
ttewe  de  7  mois  avec  le  duc  d'Au-  éprouTe ,  161.  Il  sort  de  cette  place, 
Ificbe,  gi.  Continue  celle  d'Ange-  17a.  La  garnison  est  conduite  a  Ver- 
terre  ;  tombe  daDgereiuement  ma-  ceil;  élatdéplocableoù  ellese  trou- 
lade,  96.  S'ait  conslruire  au  Font-  Te,  i^4-  ^  duc  conseille  da  livrer 
de-J'Arcbe  un  camp  de  bois  pro-  bataille,  176.  Refuse  de  paitir  pour 
pre  à  contenir  un  certain  nombre  l'Italie,  et  lait  manquer  une  belle 
cie  geutdegueriei  va  le  visiter,  97.  entreprise  contre  le  due  de  Milan  et 
Donne  différentes  lommesauiégli-  la  royaume  de  Naples,  >oi.  Entre 
ses, et  fait  de  grandes  fondations  en  possession  du  royaume  i  fait  peu 

^.  Fait  un  pèlerinage  iS.-Claude;  i3i,   {Mém.  lie    CoaiUui.)  —  Soa 

nomme  le  s^KOeur  de  Beaujeu  son  habileté  à  tous  les  exercices^  son  ua- 

-  lieutenant    gédéral  pour   tout   le  lactére  de  franchise  et  de  généro- 

royaume  peildaiil  son  voyage,  lau.  site,  XIV,  i3i.  Ses  prèt«ntions  à  la 

Jtevieat  d«'^S.-Claude,  et  tait  une  régeucejparquLelLessontappayées, 

Benvains^  lu  sainte  Vierge,   io3.  i3'i.£stnommè  Eouvernetudellle 

Ue^il  à  Cléry  une  ambauade  des  deFranceetde  Cbampagne^lie  des 

F lainands ,   qui  a   pour  obiei  de  correspondances  avec  Maximilten  et 

traiter  de  paix,  104- Se  rend  fort  le  duc  de  Bretagne,  i34.  Faitdéob-' 

ntalade  k  Amboîse,  oii  il  donne  à  r«r  aux  Etats  assemblés  à  Totirs  que 

son  fils  ses  dernières  instructions,  lui  etles  comtes d' A ngouMme  etda 

107.  RasMmfaie  k  S.-Cdme,  prés  da  Danois  renoncentaux  pensif  qu'il* 

Xours,ungraadnombrede|uueurs  tienuent^u  Roi,  137.  FrèsideaU 

d'instrumens,  et  plusieurs  dévots  et  lédactiondt 

ermites,  loS.  Reçoit  à  Touri  les  sentées  par 

tunbasiadeura  flamands  qui  viennent  doléances, 

pour  coutdure  la  paix  ^  honneurs  cbapilies  di 

qu'il   fait   rendre   )iarlout:  tth   ils  nobiesse^Ji 

pa^sentj  largesses  qu'il  hrur.faiilliii-    et  de^  fana 

■néow,  110.  Ordoime  4^  ptiétca    préiident  i 

tlana  l'église  de  S.-Deois  poiir  ob-    sans  aucjni 

52.  34 
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voir  wn  aDibilion  trompée^  rasent  Jaurea  In  plui  pretranUi  pour  A> 

««•tliaûmu  aTcc  UaiimiliED  (t  le  maïKier  desiecuuni,  ^36.  S'empsR 

duc  de  Bretagne ,  149-  Se  rend  au-  de  Novartc,  et  empêche  Lndolicd* 

pré*  de  ce  dïcnkrjesl  tensiUe  à  la  ae  joindre  aux  Vémliena,  aS^.  T  m 

betuië  d'Aune  de  Bretagne,  et  fot-  asiiégéparce  doc  j  sa  belle condniiv 

■ne  dè«-lors  te  projet  de  rompre  iod  pendant  ce  aiége,  a4o,  Esl  nommé 

mariage  BTecJeanne;reyientassis'  gouTeineui  de   Normandie,    344i 

ter  au  Mcre  du  Roi ,   i5u,  Cbrrcbe  puia  relégué  à  Blois  ;  lefnae  le  com- 

à  M  concilier  le  v<ca  général  par  «a  mandemeat  d'une  armée  deatinée  à 

populariléj  te  rend  au  parlement  leoonquérii  le  rojaumede  Kaplo, 

«n  grande  pompe;;  faitexpcuérica  a^S.  {Tait,  du  règ.  de  Ch.  riii.) 

griefs  contre  le  gontcmement  par  — DeTenn  roi  de  France ,  fait  caiser 

«on  chancelier,  iS3.  S'idraue  en-  aonmatiageavec  JeanuedeFrancc, 

anile  à  rDaivcraité,  qui  prend  le  et  époiue  Anne  de  Bretagne,  TeilTe 

même  parti  que  le  parlement,  iS;.  de  Charles  tiii,433.  Envoie  en  Iti- 

Se  asuve  avec  du  petit  nombre  d'à-  lie  une  armée  conduite  par  d'Aubi- 

miaà  Vemeuil,  i58.  Se  voit  obligé  gn^  et  Jein-Jacq.  Ttivdee,  4^- 

de  négocier  avec  Madame^  en  oE-  Fait  ioq  entrée  à  Milan  ;  renire  » 

tient  des  conditions  désavantage u-  poMeiaion  de  la  ville  de  Génea,  ^Î5. 

wa,  i5g.  Se  acrt  de  Philippe  de  Co-  Fait  la  conquête  du  Tojatnne  de 

mineapour  animer  le  connétable  de  Napletj  perd  celt«  conquête  nn  an 

Bourbon  contre  madame  de  Beau-  après,  par  rnitede  la  bataille  de  Ce- 

,  160.  Essaie  de  s'emparer  d'Or-  risoliet,  444-  Recouvre  Gènes  révoi- 

(:  se  replie  sur  Beaugency  ;  eit  lée.  et  fait  décupiier  Paul  de  Novb, 

uuiigé  de  négocier  encore;  lait  com-  ^56.    Signe  la  ligue  de   Cambrn; 

prendreleconuétabledana le  traité,  somme  tea  VénilienH  de  lui  rendre 

161.  Se  tient  confiné  à  Blois  ^  refuse  les  placca  et  seinicDrieB  qu'ils  loi  ont 

de  ae  rendre  à  la  cour;  quitte  furti-  enlevées ,  4S7-  Gagne  labauilted'A- 

TCment  Blois  et  te  rend  en  Breta-  gnadel^  reprend  toutes  ceapkacoi, 

gnej  u  présence  j  ranime  le«  espé-  liSB.  Irrité  de  la  conduite  du  pape 

Maceadésennemis  de  Madame,  i65.  Jules ,  convoque  k  Tonraone  grande- 

Défend  la  ville  de  Nanlea,  i6S.  En-  assemblée  pour  savoir  comment  Oft 

tre  dans  Vannes  à  la  tête  de  l'aimée  egii«  contre  ce  pape ,  4So.  Envol* 

bretonne  i  entame  des  négociations  une  grande  armée  à  Mildn,   4^- 

pour  avoir  le  tempa  de  fortifier  ses  Approuve  la  conduite  de  La  Tre- 

Elacesj  se  décide I livrer  bataille  il  dlâullle  à  l'égard  des  Suiaaes,  4s'- 

armée  lovale,  in/^.  Estfkit  pri-  SpcAise  en   secondes  noces  Marie, 

aonnier  à  la  bataille  de  S.-Aubin;  ueur  dn  roi  d'Angletetre ,  et  meurt 

danger  qu'il  j court,  175.  Est  enfer-  quatre  moisapréi,  49i-  ('^o"^-  ^ 

mé  a  la  tour  de  Sablé,  putiaDchà-  Chtv.  tant  repr.) 

leau  de  Lusignan^  ensuite  dans  la  les  eripérauces  qne  ce  pnoce  fit 

toor  de  Bourges,  17^.  Plein  de  re-  concevoir  en  mmtantEur  le  trdne 

oonnoissance  pour  le  Bot,  qui  te  dé-  furent  eB  partie  rédiiéesj  dana  4fatt 

livre  de  prison ,  il  lui  sacrifie  sa  pas-  ^at  la  France  ae  tnniVoit  à  ^'^"^ 

uon  pour  Anne  it  Bretame,  et  Im  dea  puissances  de  l'Europe,  XV,  5. 

Eromet    d'employer   aea artisans  En  apprenant  la  mort  de  Charles 

reloua  à  l'exéculion  de  son  des-  vtii,  Louis  part  pour  Amboise,^iar- 

aein,.'i93.  Part  pour  aller  défendre  ta^  la  douleur  générale,  oublie  les 

Gênes, meuacépar  leroide^Haples,  injoatioea  qu'il  a  éprouvées,  6.S0* 

»3.  Attaqua  Bopalo,  en  chasse  les  enlrcnue  avec  la  leine  Anne  deïte- 

Kapolilaim  ;  est  chargé  de  la  ^arde  (agna  ;  il  paie  de  ses  propres  fonds 

d'Asti.  317.  Instruit  dea  tral^isont  les  magnifiques  funérailles  qu'il  fait 

de  Ludovic  et  de  U  hgoo  des  puis-  falie  à  so|  pMÂcttBeai;   raasore 

suces,  écrit  an  doc  d«  Bourbon  les  Louis  île  La  TréUonille  parmi  beau 
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mot  qnia  £t£  tëpéi^  dbt-ioui  les  bû-  Eat  rechercha  par  les  puisMticfs<rt. 

toriens,  7.  Sa  cohdaile  géirfreuM  Islie;  rerient  en  France,  latssamle 

envers  Im  membres  du  parlement  gouvernement  dn  MlUnais  à  Trivul- 

etenvenmad.deBeBtiten.S.  Asaure  cc,  34'  Il  le  lui  aie  ensuiiepour  le 

par  des  lettres  paloates,  à  SuKaime  donner  aa  cardinal  d'A-tnbôise,  3a 

n   Rlle,  lestpBna^  dti  dashé  de  Veutfaire  rentréi' Fisetousladomh- 

Boufbonaais  et  du  comté  d'Auver-  nation  des  Florentjtu,  ^o.  La  côn- 

nie;  ae  concibe  le  respect  ett'âmonc  dnite  des  Pisans  dcsartue  let  soldats 

de  ses  sujets-,  9.  Formé  son  ministé  français,  qui  lèvent  le  sîége  de  cette 

Te;  noms  de  ceux  quile  composent,  ville,  4>-  ^^  B"'  fournit  à  César 

10.  Se  fait  sacrer  à  Heins,  et  prend  fiorgla  un  corps  d'armée  pouf  coo- 

les  titres  de  duc  de  Milan  et  de  rM  guérir  one  T|rincijiauté  dans  la  Ro- 

A»-Napleg  ;  prend  la  résolution  de  magne,  ^i.  S'occupe  arec  le  csrdi- 

faire  casser  son  mariage^  troubles  ôal  d'Amboise  à  réformer  lés  coa- 

«agitations  qne  loi  cause  eett«  ré-  Vens;  caracrère  de  la  piété  du  Roi, 

solution,  1 1.  Moyens  de  ualliié  pré-  43.  Se  décide   à   encreprendrb  la 

sentes  par  tescoiiseitlergduBbï,l3.  conquête  de  Raples;  ses  iucertitu. 

Lemariageestannnlé,  T4-Louiïde-  des  t  cet  égard,  44-  Arràngeineut 

mande  Iftmatn  d'Anne  deBrelagne,  "contlu  mec  Ferdinand  d'Espaene, 

16.  Se  rend  ii  Nantes,  ohsannou-  qoi  le  trtlm|ie,  4S,  Se  rend  à  Milan 

veau  mariage  est  célébré,  1 7.  Refuse  pour  juger  des  plaintes  des  puissan- 

le  don  gratuit  pour  joyeui  avéne-  ces  d'IlaKe  cOntré  César  Borgia,  4* 

bKnti  réduit  les  impôtud'un  dilté-  Eillrurapé  ousédait  parce  dernier; 

me,  tg.  Rend*ne  ordonnaiice  pour  resserre  les  liens  qui  l'unissent  à  sa 

qne  les  troapes  aient  des  gamrsonj  famille,  So.  Abeille  au  boufaeûr  dtt 

fixes,  et  que  lenr  subsistance  y  soit  MUahais  ;  se  rend  à  Gènes ,  Où  Ù  ea- 

assoréej  une  autre  pour  l'adminis-  gne  les  ctcursparsa  po[iutarrié,Si. 

tration  de  la  josiice  et  ta  réforme  Sa  liaison  etsacorrespondalicê avec 

des  nombreux  abus  qui  se  commet-  Thomassine  Spinola,   5a-    Projette 

toient  dans  cette  partie,  10.  Abolit  d'entoyer  une Uoiie  dans  la  Mcdi- 

ra-fudioîitirffi,  3 1 ■  lerranee,   54'   Comment  il  t 


-Sop». 


a  les  privilèges  ^e  FÙni-    dans  le  plége  que  loi  tend  le  r 


, — liaient  contraires  au  bon  d'Espagne,  55.  Ligue  qui  g^ .^^ 

'cïre,  >3,  Serend  àParjs  pour  ré-  contre  les  Français  en  Italie,  56. 

daire  i  l'obéissance  ce  corps  rebelle.  Cède  à  perpétuité  aux  Suisses  la  for- 

33  ,  et  le  fait  rentrer  dans  le  devoir  ;  teresse  de  BelIlDzont  ;  fait  >ui  appel  ' 

feit des  préparatifs  pour  envahir  le  à  son  peuple;  lève  une  armée  pottr 

duché  de  Hilaa,  34-  Confirme  le  attaquer  le  Roussillon  ;  charge  La 

traité  de  Barcelone,  cAlui  d'Elaplesj  Trémouïlle  d'ti^ter   reconquérir  le 

resserre  les  liens  qui  attadiotent  iM  rojanme  de  Naplèa ,  5S.  Ce  général 

Snisses  à  laTramce,  35.  Etat  de  fer-  Étant  tombé  malade,  il  envoie  isa 

mentation  on  étoit  alors  l'Italie,  36.  place  le  marquis  de  GoDiague,  dont 

liOuii  contracte  une  étroite  alliance  ta  lenteurle  fait  accuser  de  trabtson; 

srec  César  Borgia,  et  lai  donne  le  poia  la  marquis  de  Salùces,  qui  ne 

dacbé  de  Valentinois,  30.  Envoie  peut  passer  le  Gariglian,  61.  Le  Roi 

demander    à  Venise    Crémone   et  tombe  maladejTÏvi 

quelques  places  situées  sur  l'Adige^  toute  la  nation,   1 

met  son  armée  sur  pied;  noois  de  donne  lieu  à  un  gi 

ceox  à  qni  il  en  conUe  le  comman-  fétea  dans  tout  le  r 

dément,  3o.  Fasse  les  monts;  fait  tifs  dJfférens  qui  ei 

son   entrée  dans  Milan .  revêtu  du  l'archiduc    Phîlipi 

manteau  ducal  ;  traite  ks  tMiUiiBis  Mazimilien  àenvo; 

comme  ces  sujets;  heureuse  réforme  deurs  à  Louis  xii, 

qu'il  introduit  dam'le  dnché,  33.  ligue  avec  lui  codi 
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£8-  Le  Roi  tombe  une  leconde  foii  faiblei  i  l'alH-i  dei  botomea  poiiau 

jsalade  ;  od  iê  déterniiuu  à  faire  un  et  diminuer  la  longueur  des  piocà^ 

LetlamentiparlequeliloTiloane  que  Tiaile  la  Cliampauie  et  la  Boarj^ 

la  iitle  de  la  reine  Anne  épousera  le  gae ,  où  il  teçoit  Ae  lOuLes  parts  d« 

jeuDe  Fran^î»,  bériliei  préaoïnplif  témoignages  du  plus  fif  a  Ltacheipcnl, 

de  la  comroone,  6g.  AÛemble  lei  S8.  Bfcompense  M^tocvileura  la 

EI4U  à  Tours}  j  est  proclamé  pire  plui  dévouea  selon  leS  étal  el  In» 

Jii'ptapU,  •}!.  Les  fian^lles  du  mérilej  cbâlieavec^férîULles  uuu 

prince  Francis  avec  mad.  Claude  qui  coUcerneut  TEtat;  pa Anne  >i- 

y  sont  faites  par  le  cardinal  d'Â  m-  sèment  les  ufiL'Oiea  dont  il  estrcib- 

buue ,  73-  Louis  te  déclare  pioiec-  jelj  eïl  eoiymi  da  délations  et  do 

leur  de  Charles,  fils  de  l'archiduc  fklleur«,  Sg.^éfendsous  leipeiDO 

Philippe,  niort  subitement  i  Bur-  let  plus  sévères  aux  derca  del>  jjjp) 

gos,n.  engage  les  Flamands  ànom-  soche   de  compromeitie  rfaonnni 

mer  un  conseil  de  i^é^ence,  73.  A  la  des  dames,  et  surtout  d'allaquerla 

nouvelle  du  masaacTe  des  Francis  Heine  ,dan£    leurs   comcdiei,   go. 

dans  Géues,  il  Uïe  uiie  armée  de  Protège  tes  leUres,  g8.  EonMclel 

5o,ooo  hommes  qu'il  commande  Jui-  savans,  encourage  l'élude  du  grtc, 

même  i  nomme  la  Reine  régente  ptn-  appelle  d'Italie  les  plus  habites  prO- 

dant  son  absence,  71J.  Bat  Tes  Genoit  fesseurs ,  9g.  Après  la  mon  du  ai' 

hors  de  leurs  murs,  et  les  force  à  se  dinal  d'Amboise,  il  dirige  seul  k 

rendre  à  discréiionj  sa  conduite  gé-  grandes  opérations  politiques  et  mi- 

nèreuse  envers  eu,  ^S.  Son  enlie-  Glaires,  101&  Convoque  a  Tours  uns 

vue  à  Savone  avec  lé  roi  Ferdinand,  assemblée  du  cUrgèi^^na  laquelle  il 

76.   Tant   de    fois  UoOipè  par  ce  est  décidé  sans  opposition  que  ie 

prince,  il  est  encore  a!i usé  par  lui  Roi  peut  employer  contfe  U  Fapi 

dans  les  longues  conférences  qu'ils  la  force  des  armes ,  parce  que  la  tt- 

ont  ensemble  ;  charge  Trivulcë  d'al-  ligion  n'est  point  intéressée  dam  II 

I.,  —  .. .1—  V'i,.;..--„5  contre  démêlé  qu'il  a  avec  lacou<  deEome, 

hèruul  io3.  Louis  s'occupeséricusemenliie 

„   de  Ve-  la  convocation  d'un  concile .génénl 

nise,  83.  Ordonne  â  tous  les  Véni-  destiné  à  réformer  l'Egltse  dsuxn 

liens  qui  sont  en  Franfe  dk  sorlir  chef  et  dans  ses  mei^iues,  io4.I)<i>>- 

sur-le-Lhamp  de  ses  Euis, 83 .'Entre  ne  le  commandeme^Hi  Mila(uii  i 

sur  le  territoire  ennemi  à  la  léte  Jean-Jacques  Trivi^j  emoif  ii 

d'uHe  armée,  avant  que  les  autres  congrès  de  Mantoue  son  mieiiOT 

5 uissances  liguées  avec  lui  aient  fait  Etienne  Poucber,  106.  Ordonne  1 

es  préparatifs  scrieuij    remporte  Gaston  de  pousser  la  guerre  s  oa- 

uoe  victoire  sur  l'Alviane,'  qui  est  trauce,  ii4-f§a  dg^ur  eti  appn- 

fait  prisonnier,  84.  Soumet  eu  i5  nautla  mort  de  son  naveu;  envoi» 

jours  Bergame,  Bresse^  Crémone  et  ordre  à  La  Palicc  de  se  replier  lU 

Crèmei  montre  le  plus  profond  rcs-  Milan,   117.  Envoie  le  jenne  Fm- 

pecL  pour  le  traité  de  partage,  85-  cois,  son  fils  adopiif,  pour  céisblu 

(  f^oic  aussi  sur  ces  évéuemens  les  Jean  d'Alhret  dans  la  Navarre,  iw- 

Mém.  ie  Bayard,  mèmelome,  p.  Sijjue  une  trêve  avec  le  roi  d'Esp»- 

368  i  373.)  Retourne  en  France,  mt*  renouvelle  alliance  aveejo 

laissant  au  seignem^lie  La  Palice  le  Vénitiens,  itt.  Fait  de  graudi  !»(- 

conimaudement  de  son  armée,  86.  paralifs  pour  Tentrtr  d^mn  le  MiU; 

FétesàsonretDur;ilmarieM*rguer.  nais,  iii.  Confie  cate  etpéditioai 

deValols,somr  de  François,  au  duc  La  Trémouille,  iï4-  A  la  soUicili- 

d'AlcnçoD,  qui  vient  de  se  distia~  tion  de  la  Reine,  il  dissout  le  con- 

guer  à   la  bataille  d'Aguadel,  87.  cile  dePis*  quis'èloilreuréi  L^o^ 

TientiParlsunlitdejustice.oùil  iiS.  Sa  douleur  à  la  mort  de  ceIK 

prescrit  des  mesures  pour  mettre  les  princesse^  traite  ayec  Maiinnlio». 
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197.  EpaiueHBrie,s(Bat  de  Henri  et  Charles  de  Boiftb^giiS.Iiuiruit 
*iiE,  138-  Changemeot  qui  s'opère  de  la  rDésÏDtelligêace  de  ces  gcné- 
k  la  coût  par  ce  mariage,  13g.. Mort  rauz,  il  dépêche  Je  comte  d'Angou  - 
do  Roi;  éloge,  de  tiOD  administia-  lême  pour  teiaccorderj  rappellepea 
tion,  tjo.  (Tail.  du  rig.  delMuU  après  son  oronée,  aig.  Commeol  le 
Xli.y  Roi,  d'après  le<j^rflilè"de  Cambraji 
Des  commeiiceniens  da  rè^e  de  rend  à  l'Emperear  et  an  Pape  les 
Louis  iiij  soa  expédition  à  Milnn,  villes  d'Italie  qui  se  sont  soumises 
•on  retour  eu  France,  par  l'auieur  après  sa.  victoire,  333.  Envoie  con- 
des  Mémoires  de  Bayarà,  19g  et  tre  l'Empeteur  et  le  Pape  teduc  de 
aaiv.  Sa  douleur  à  la  mort  d'Anne  Nêmoars,  qui  gagne  la  bataîtle  de 
de  Breta^-ne,  XVI,  87.  Son  mariage  Bavennea,  on  il  est  (uè,  134.  Envoie 
avec  Harïe  d'Angleterre  j  son  ehau-  le  comte  d'Angouléme  en  l'icardie. 
Bernent  de  vie  cause  sa  mort,  8S.  puisordreà  lagarntsondeTérouane 
État  nominatif  des  seigneura  qui  ac-  de  ae  rendre  aux  Anglais,  ■iL\.  H 
Gompagnent  ce  prJncedaDs  son  ex-  conclut  le  mariage  du  comte  d'An- 
pédilion  de  Gènes,  léS,  De  la  prise  goiilême  avec'mad.  Claude  sa  fîjlp 
d'un  bastion  de  Gènes  par  lesFran-  eln^e,  344i  *^t  le, sien  avec  Marie 
^is,  173.  Conduite  dn  Roi  à  la  ba-  d'Angleterre,  34S-'Va  au  devantde 
taille  d'Agnadet,  174'Pait  fonder  au  celte  princesse  juStju'à  Abbevîtlej 
lieu  de  la  balaïUe  une  chapelle  à  détail  sur  son  mariage,  aSr.  Pré- 
Notre-Dame de  Grâce,  176.  Assiège  pste  une  expédition  pour  le  Hiln- 
le  château  de  Pescaire,  s'en  rend  naî&f  en.  confie  le  cummaudement 
maître,  et  fait  pendre  le  capitaine,  au  duc  dèBonrbon;  la  mort  le  enr- 
le  provéditçur  el  le  podealat, qui  y-,  prend j  destinée  de  ce  pritice,  iSa. 
•ont  faits  prisonniera,  1177.  Noms  Sa  lépoose  à  ceux  qui  lui  conseillent 
des  villes  qui  se  rendentau  Roi,  178.  de  se  veujjer,  aS3.  \Du  Bellay.) 
Ilrend  à  l'Empereur  toutes  aes  villes  Locis  xiii ,  dauphin ,  vient  i  Fa- 
de l'Etal  de  " rleballetdelaEcine.XLVIir, 

Frioul,  '79' Si  aenteitdielamesseBuiCbar- 

>'  Milan,  ^.  ,  plaisir  auquel  il  se  livre  dans 

a'j  fbnt.et  r  de  ces  religieux,  ï34-  Tient 

■ont  tués  Ou  l  I  fonta  avec  madame  de  Yen- 

MmblelesEta  le  fils^de  M,   le  comte  do- 

sa fille  Claod  »,  367.  Se  lendan  parlement 

186.  Martela  la  mère,  el  y  tient  un  lit 

mours  au.  roi  d'Arregoa  ;  son  entre-  de  justice  oA  la  Reine  est  dédaiéc 

tue  k  Savone  avec  ce  prince,  19J.  régente,  XLIS,  3.  Songe  «me  nuil 

Son  denila  la  mort  de  la  Reine,  301.  qu'on  veutrassabsiHer,  i^.Estfonet- 

II  lai  fait  faire  linc  tombe  de  mar-  té  par  cdmmandemeut  eipréa  de 

bre  blanc;  se  marie  avec  la  sœtir  du  la  Reine;  sa  repartie  il  ce  sujet,  3S. 

roi  d',^i^'eterre,  363.  Achève  le  ma-  IiÀiment  po'rté'sur  lui  et  ^r  son 

riage  du  comte  d'Aogoulème  avec  fr^e  le  i^une  duc  d'Orléans,  •}$. 

iClaude,  sa  fille  atoïe,  363.  Va  as  Ses  gaiïts  et  son   caractère,  76. 11 

devant  de  la  princesse  Marie  jnsqn'à  pose  la  première  pierre  du  colley 

AbbeviUe,  365.  Sa  raort,  ses  obsè-  deCambray,ii4-VaauxCordeliers, 
quea, 371.  {flftm.  d» /■/eurange.) — -voit  dîner  les  moines,  et  leur  fait 

CtMifie  à  La  Trémouille  le  ciHnman-  plusieurs  questions  plaisantes,  laS. 

dément  de  l'armée  go'il  envoie  en  Sa  réponse  au  père  CutlOu;   il  se 

Italie,  et  lui  donne  pour  l'accomp»-  cache  dans  les  Tuileries  et  doUBe- 

gner  J.-J.  Trïvulce,  Robert  de  La  beaucoup  d'inquiétude,  137.  Reoaa> 

Bilarck  et  le  seigneur  de  Fleurange ,  nolt  Pierrot  de  S.-Germain  avec  le- 

.„,,—  ^.._;_   _..  j  quel  il  (ouoiièiaoi  dauphin,  l'em- 

brasse et  veutqu'onle  relienoe  près- 
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de  M  j^enoone,  ia(^  Se  reuil  à 
Heima  pour  j  éire  wcréj  T^pousc  à 
Û  Reine  àroccasioii  de  ce  Tojafi:, 
l49-  Cérëoiuiiie  du  tacce,  iSo.  Va. 
entendre  [a  piédicalioa  dapèreBi- 
uei,  jésuite ,  d'uù  U  Ki[t  peu  cuo- 
teulet  peu  édifié,  1 6g.  Touche  lei 
malaites  aux  Âugustina;  asaiste  à  an 
■armon  peadani l.'quelil dort,  3io. 
Uvlails  sirt  s>  naiuaucc  lioiraés  pai 
la  sage-femme  Baursier,  qui  accoo- 
cba  la  Keine,  aa:-  Détails  «ur  le  lil 
de  jusLice  qu'il  tient  «pré;>  La  mort 
du  B.oi  lOD  père ,  a6o.  Son  (b«cour«, 
au  parlement,  36a.  (  L'£tloile.  ) 
—  DéU(ili  sur  la  cérémonie  de  son 
«acre,  L,  134.  Le  Koi  tient  lea  Elau 
de  Bf  etagne  j  accorde  toutei  les  de- 
OupdM  qui  regardent  lea  iulérjta 

Ssnéinux  de  la  province,  354-  £st 
éclsré majeuc,  356.  Sefaitappoi- 
ter  les  regialres  cLaparlemeulpoui 
sa  dler  rurrét  qui  convoquB'  lea 
chambres,  et  invite  tous  les  princes 


la  çond"'^  ^  U.  le  p)tince,  et  leur. 
cODWBn^ei;  de  Unit  la  nwia  à  ca 
que  cbacun  reate  dans  1^  devoir , 
3^  Vatt  da  paria  ^ur  aller  à  Bor- 
deaux, 3^1.  Envoie' au  parlein^fit 
o^e  déclaration  contre  U.  le  prince 
et  autres,  3i  i.  Son  mariage  ae  eé- 
lébfe  à  BiugoSi  et  celui  de  Uadame 
àBorde^oXi détails, 3i5.  Lettie dn 
Soi  à  l'Infante  aa  femme ,  3i  7.  Ea- 
pOBse  dq  la  Keine.  3 18.  Le  Roi  et  la 
Beioe  reçoivent  la  bénédiction  dani 
l'églisft  cathiédrale  de  Bordeaux , 
3ig.  Ivi  Roi  exécute  de  bonne  foi 
la  trailé  de  Loudun,  336.  Fuit  en- 
le^trer  ai)  pailemeol  une  déclu' 
ration  sar  là  déteaiiutk  de  IL  le 
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pifioca  de  Coodé,  357.  Eat  attatmé 
d'uM  cspéoa  d'apoplexie ,  iSg. 
Ooone  i  U.  da  X.ujitee  k*  biens  et 
lei  cbarges  du  maréchal  d'Ancre, 
376.  Qualités  du  Boi,  383.  Com. 
ment  il  s'iostruit  dans  le  métier  de 
la  guerre,  3S4.  Envoie  an  parlement 
nne  déclaration  portant  «boliUon 
de  toales  lea  cboaes  pusées,  3gi. 
Cbaiee  H.  de  Lesdiguiécea  de  com. 
mander  les  troupes  qo'il  envoie  en 
FiémdlU,  4d3.  Convoque  les  nota- 
bles à  Bouen,  40S.  Bevient  k  Paria, 
gii  il  danse  un  giamd  ballet  le  jeudi 


dont  U  dirige  Ini-m^e  l'ei 
4i4-  Va  an  devant  dn  prince  de 
Piémont,  qui  vient  i  Paris  poar 
ipoaaer  Madame,  iii.  Célébration 
de  ce  mariage,  4i4-  ^Roi  répond 
à  la  lettre  que  lui  adresse  sa  mère 
■ur  les  motifs  de  son  évasion  de 
Btoù,  43s.  Son  entievue  avec  elle 
lare  à  l'ambasM* 

e  r^ectenr  pa- 

i  des  deux  par- 

,  i)  rasaiera  de 

S.  Fait  enre^ 

one  lUcla  ration 

ma  BHembléa  à 

aplovEspour  tei 

Le  Hoî  se  rend 

nouvelle  entre- 

t  revient  à  Pon- 

■ou  vue,  463.  Se 

déclare  ponr  lea  Griaona  contre  kt 

Vallelias,  ^5.  Part  poni  la  Noi- 

mandie  afin  d'arrêter  lea  mome- 

mens  des  partisBiis  de   la   Reina 

mère,  470-   Entre  ■  Bouen  ,  47'- 

Se  rend  i  Caen ,  reçoit  la  aotimM- 

ak>a  du  cbllesu  de  cette  ville,  et 

pardonne  ■  Prudent  qai  j  comnian- 

doit.  471.  Kédnitleponvoir.daco- 

lonet  de  l'infanterie;  part  pour  An- 

C,  après  avoir  aoumia  la  basse 
mandie ,  434-  ^'^  dans  la  plsina 
de  la  Soaepour  y  faire  ta  revue  de 
aon  arméej  V  rnle  pour  toojonra 
lea  difilÉrendl  qu  eiiatoient  entre 
lea  rég^ens  de  Piémont,  de  Ctiam- 
pagnoM  de  Havarre,  4?^-'^*  ■  ^ 
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Fiàch^^HtfaitaiKOoeréthUBae,  la  FrawUGa^  r«^t  H.  de  Savoif 
477- Conclut  un  traité  BTec sa mérc  k  An'guoa;  «noie  à  k  Beine  mé- 
apièf  l'afTaire  du  Pout-de-C^ ,  iSO,  re  U  oauveUe  d«  la  proDiotioQ  da 
Lai(l0UD;reDdci-vaiuàBrU<ac,49o.  M.  l'évêquedeLuçoa  aacaidinalat, 
VaaTBcqUeàPoiiierSiprendeiuuiiè  549.  Va  i  Lyon  oiiil  trouve  UsHei- 
le  chemin  de  Boideaui ,  49''  ^^o-  B^'i  ^^*  Fait  saa  taltie  iTec  elles 
auyé  liettinaiaetdeM.dchaForce,  à  Earii,  53l.  Son  mot  a  a  maréchal 
ilBer£jideaB«Brn.pouryfaiFe  eié-  de  fraslin  a  L'égard  da  cardinal  de 
Guterwa  édita,  49S.  Y  t'ai  t  Bsaembler  Richulieu,  56i.  Motib  qai  le  détet- 
les  Etab.,  pronooce  l'uDioa  du  paya  minuit  à  faire  entrer  ce  cardinal 
et  de  la  Navarre  à  la  France  ;  met  au  canaé^  SSs.  Va  an  siège  de  I« 
l'ordre  nécesiaicepour  tenir  la  paya  Rochelle,  oà  il  tombe  malade,  U, 
411  repoj,  et  r^Lourne  à  Farit,  49a.  35.  Donne  des  ordres  pour  aaaarer 
Envoie  au  parlement  de  Paa  une  des  secouri  à  ta  gamtabii  du  fort 
déclaraiion  portant  défon^ei  à  loa-  Louii ,  44-  ^  '■■'  paxer  6,000  hqm- 
tii«  personnes  de  faire  dei  asaeiB~  mesdepied  etSoo  chevaoï.Si.  Fait 
blée«  San*  aa .  permission ,  497-  Or-  pour  l'entrelien  et  la  subiiitaDce 
donna  à  M.  de  I.a  Force  de  désar-  des  officiera  et  soldats  deox  choses 
mer  et  de  «'absenter  du  Béain,  Sol.  qui  contribuent  beaucoup  au  bos 
Fart  dePanaaprés  avoir  publié  une  succès  de  son  enlrspriKiiMliB  Ro> 
dédarauoD  m  faveur  de  tous  les  chelle,  70.  Retourne  à  P^Ai^biiisant 
proteslAna  qui  deineureront  dana  au  cardinal  un  pouvoir  3v  Eénérat 
l'ob^sancc;  fait  rassembler  toutet    pour  commander,  ji.  Revient  au" 

' 'KoisduPoitou,  et  les  fait   camp ,  oli  il  trouve  tout  dans  le  meil- 

du  calé  de  S.-Iean-d'An-  leur  ordre,  8g.  Envoie  U.  de  Gu- 
gaijf,  aoA.  Va  s^aasDTcr  de  Saumur,  tÔii  en  Italie  pour  exhorter  le  Papa 
d'bu.  il  dte  M.  Duplessis-Mornay,  et  ha  VénîtieiiB  i  empêchée,  que 
SafivVs  au  siège  de  S.-JeaD-d'An-  lesEspaanoIsnea^renaentmaltTes 
gSy,  .&a8.  Aprèi  la  reddition  de  de  Casai,  et  gagner  aussi  M.  de  Sa- 
c^te  place ,  ordonne  d'en  démolir  vote  paa  de  belle*  proposition! , 
les  forlilications;  soumet  Pont  et  91.  Veut  prendre  part  au  combat 
plusieurs  autres  villes,  5i3.  Va  i  que  la  flotte  angtaisevalivrer,  110. 
ÏQuIouse ,  après  avoir  levé  le  siège  Reçoit  les  député*  des  Rochellois; 
de  Hontaebanj  renvoie  son  cou*  leur  accorde  te  pardon  — '~'~  ' 
CeMearle  péceArDoui,àJa  sollirita-  1  '  ' 
tioB  de  M.  de  Luynes,  5i4-  Va  au  ' 
aiégedeHonheur,  5i5.  Sonindifie-  Rochelle',  117.  Fait  son  entrée  k 
relfcesuT  lamortdeH.  deLuynes;  cheval  dans  cette  ville,  118.  De- 
ll reçoit  la  sDumiisioa  de  la  ville  de  claration  du  Boi  concernant  La 
Monaenr,  S16.  Va  à  Bordeain,  S37.  Rochelle.  las.  Bannitles  principaux 
Se  rend  ii  Rie,  d^i  il  force  H.  de  auteurs  de  la  rebetlionj  retourne 
Soubisededéloger,  S33.Vaauiéger  k  Paria;  fait  paît  à  tous  let  prince* 
Bp^Hu,  533.  Soumet  cette  placej  voisins  de  ces  heureux  *ucce«,  I33, 
vnvB  devant  Sainte-Foj,  535.  Ao-  Sur  l'avis  du  cardinal  de  Richelieu, 
cocde  à  H.,  de  Id  Force  les  coudt-  il  se  décide  a  secourir  Casai  et  à 
lions  qu^dfsit'proposer  pour  lare-  aller  lui-même  en  Italie,  137.  Ne 
mise  de  cette  place,  536.  Emporte,  peut  être  arrêté  par  les  piopoallion* 
d'assaut  Kégrepelisse,  qui  est  pilIè  du  cnmie  d'Olivarés.  ni  oar  celles 
etbrûlé,  et  S.-Antontn,532- Cabo-  du  i 
Ie*àlacourduBoi,53S.Il&itcoD-  Ie«  1: 
jMIable  H.  de  Iirâdigujèrei ,  SÏQ.  mon 
&rendLunel,54o.  Entre  dans  Mont-  Fait 
pelljeT  après  avoir  consenti  un  traï-  qui  i 
i«  avec  le*  pioieatans,  548.  Visite    tuée, 
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iBj.  LacitxUlledeSiuBctlefort  ■inrr.'il  part  hn-méne  pour  Or- 
de  Saiat-Fcançoû  «odI  remfi  entre  Mam  ,  se  reud  k  Dijon,  fait  Tétffier 
■es  maiDs,  i3g.  Reçoit  la  visiie  da  nne  dédaration  contre  «cas  qai 
IVadnme,  iifi,tl  celle  de  H.  de  Sa-  ontsnivi  ce  prince,  i86.  Revient  à 
iraieàSaM,  i43.  Eeçoit  desambu-  Farif;  fait  de  nonrelles  et  inatiles 
ladears  di  tous  les  '[iriaces  4'Italie,  tentetives  auprès  de  la  Reine  n>éie, 
i5o.  Revient  en  France;  envoie  à  Js  187.  Fait  sorv  de  Compiëena  le« 
Reine  mère  l'ordre  de  remetlre'en  troapesqai  tagardeat,pour  la  par- 
liberté  la  pTÎucesw  Marie  et  ma-  ter  plus  ncilement  à  s'accommoder 
dame  de  Lontjiieville,  qa'elle  a  fait  ■  ses  volontés ,  189.  Fait  d'inntilee 
arrêter,  i58.  Vafairelesi^k  dePri-  efibrti  pour  robk^jer  à  rentrer  en 
vas,  iSi.Force  cette  ville  à  se  reo-  France,  ig4'  D'après  les  conseil* 
dce à diiicrétion,  16}-  Soumet  Alais;  du  cardinal,  il  se  décide  k  porter 
se  rend  à  Anduse,  i64-  Aecorde  aei  forces  dans  les  Fars-Bas,  301. 
laiMpaii  anz  protestans;  à  quelles  Mesures  prises  poar  lexpéditlon, 
candtlioiis;  donne  an  cardinal  de  so3.  CouToqne  l'aTriére-baD ,  ai6. 
Richelien  U  commission  de  rédoire  S'aiaoce  avec  les  gardas  françaisea 
MonUuban,  i65.  Quitte  S.-Jean-  etstusseajiuqu'cn  Barrais;  attaque 
dn-Manrienne  ponr  aller  k  Lyon,  et  prend  S.-Mihiei,  aSn.  Semet  le 
168.  Ttombe  otalade,  169.  Pressa  uvEsouBSonobéisunceetietoame 
par  k  Reine  mèra  de  renvoyer  le  aFaTts,333.EiileqBelque«melabres 
cardinal  de  Richelieu,  il  la  remet  à  du  parlement  qui  s'opposent-  k  la 
.  ion  relonr  ji  Paria  pour  en  décider,  vériboation  de  certaÎDS  édita,  s35. 
1.71.  Revient  k  Paris,  après  avoir  Envoie  H.  DaHallier,  capitaine  4es 
pourvu  diligemment  au  seconrs  as  gardes,  aor  le  chemin  Je  la  Bou>- 
Casai,  1^1.  Détrompe  le  canJAlâl,  gogne,  pour  eimtécher  Monsieur  de 
sur  h  bonne  mine  que  lai  frit  Vt-  passer  dans  la  Franc be-Cooilé  ;  A- 
Reine  mère,  i-j^.  Stf  entrevnes  pécbe  en  même  temps  vers  cejlfa- 
Bvec  cette  princesse,  dans  l'une  des-  ca  pour  l'eni^ager  ii  reveni^^S 
quelles  il  est  surpris  par  %.  cardî'  cour,  a^S.  {FonUnar--Mareatl^ 
nal;  sondé[»rt  précipité,  175.  Ac-  Louis,  comte  de  Blois  et  de  Char- 
cueille  avec  joie  le  cardinal  a  Ver-  trpri  prend  la  croix  au  chiteAud'Es- 
sailles,  176.  Récolntïous  prises  en-  crj  en  CbampaRnc,  I,  i3.  Devient 
tieeui}sa  froideur  envers  ht  Reine  duc  de  Nicée,  63.  yVoltee.)  —  Ar- 
méfe,  177. Moyens  pris  ponr  ga^er  rivci  Venise  aveolesbaronscroisés; 
Monsieur,  ep  {(agnaitl  me»sienrs  de  réception  qu'on  leur  fait ,  i34-  D^- 
Pujlaurena  et  Le  Coigoeux,  con-  ne  et  emprunte  de  l'arfjent  pour  te 
(idens  de  ce  prince,  178.  I«  Roi  se  passage  des  croisés,  i38-  Accepta 
rendàCoinpiéene,oùlaEeinemére  les  propositions  faîlea^par  Ateiii, 
le  suit,  j6or  IL  essaie  par  tous  les  163.  Est  Dommànoui  coialuire  le 
mojens  d^doiicir  son  esprit,  181.  quatrième  cor psSR  bataille  contre 
Assemble  soit  conseil,  oiile  renvoi  l'emper.  Alexis,  i^-LivrennasMut 
du  cardinal  et  la  séparation  du  Roi  à  la  ville  de  Cionstantiuople,  3i>- 
d^avec  sa  mère  sont  proposés  com-  Reste  à  la  garde  du  camp  des  cnnaé* 
me  senls  moyens  de  remédier  l'un  pendant  l%xpédiiidB''d$'  leune  ftn- 
on  l'autre  il  l'état  des  affaires  :  le  perenr  Alexis,  i36.  Tombe  malade 
Roi  rejette  le  renvoi  du  cardinal  et  pmdanl  le  siège  de  Constanlinople, 
adopte  le  second  moyen,  183.  Fait  37a.  Garde  celte  ville  pendant  I  ex- 
garder  la  Reine  mèie  a  CÔmpié^e,  peditjon  deremp«i.Baudomn,3go. 
l83.  Lui  écrit  pour  laprier  de  von-  Réconcilie  ce  prince  avec  le  mar- 
loii  aller  a  Moutini,  184.  Euvoie  qnis  de  Montferrat,  3io.  Reçoit  le 
le  cardinal  de  La  Valette  auprès  de  duché  de  Nicée,  3i6.  Est  rappelé 
Monsieur  pour  l'engager  a  revenir  d'Âlramitlium  auprès  de  l'emper. 
àlacour,  iSS.SarlerefusdeMon-  Baudouin,  343.  Est  repoussé  parles 
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n  EapagDC,  ea  Âfriqoe,  36o. 


Hardouin.)  ...     .,  ^   ^  ^ 

LODU,  dac   d'Ocléam,  fils   de  la  cour,  et  va  avec  une  fouie. de  che~ 

Châtie*  T  :  rcjouiuaoces  publiques  laliecs  lépri^v  Ici  piraUs  île  Tu- 

à  roccaeion  de  sa  aaiMance;  piense  nia,  ii3.  Ses  euccéa  daiu  ceUc  ei- 

éducalion  qu'il  reçoit,  V,  S^o.  Son  pédition,   3i4'    Veut  Tendre  il   la 


nui  d'An-    France  Boidwnx  et  Baronne 

ÊleteirejaimeeLprolégeleB^entil»-     n'éUut  pas  kiuteM,   échone  daiu 
ommei  elles  pteox, 371.  Son  peu-     son  eatrepriseï  ajS.  Embrasse  le 


I,  ie3  qualités,  37a.  Ses  enfans,    parti  de  Jean-ians-Penr,  adtt-  1^- 

374-  mande   qu'on  lui  fasse  son  procès 

Louis  ueMiLLE,  comte  de  Flan-    dans  les  régies,  >7i.  Se  retire  dans 

dre,  beau-pére  de  Philippe, duc  de    Ms  terres,  37$.  KefuK  de  prendre 

Bourgogue, charge d'impAu son  peu-  -place au  conseil  du  duc  de  Boufgo- 

ple  ,  qui  se  révolte;  son  incapacité    goe,  383.  Se  retire  à  Moulins,  et  se, 

pourle  gouTerner,  Vl,  igi.  Se  ré- 
fugie en  FtancBi  meurt  a  S.-Omer, 

lorsqu'il  se  disposait  à   rewuiiier 

dans  ses  Etats,  ipg. 

LoD's,  duc  donjon  et  de. Toa- 

raihe,  frère  de  Châties  y  :  son  pot- 

ttait,V,348.  Ses  exploits  eu  France, 

34o<  Ses  conquêtes  en  Italie  j  meurt 

loideNaple»,  35o.  {Christ,  de  Pi~ 

San.)  —  Est  envoyé  par  Charles  T 

ouptés  de  Grégoite  11  pour  le  Tct«- 

tÛT  à  Aviguon,  TI,  174-  S'>n  ambi- 

liiNi;  est  nommé  tégent  durojantne, 
178.  li'empare  d'un  des  trésors  de 

son  ftére;  veut  maintenir  l'otdon- 

uance  de  Charles  y,  qui  fixoit  la  ma- 
jorité de  son  fila  k  li  ans,  irg.  Con- 
traint Savoisy  à  lui  livrer  le  ttésor 
du  château  de  Meluu,  181.  Montre 
envers  les  habïtaos  de  Paris  une  in- 
fieiibilité  qui  achève  d'aigrir  les  es- 
prits, 190.  F^rt  pour  Aviguon,  igi. 
Concerte  avec  le  Fape  son  eipédi- 
lion  de  Kaples,  igS.  Arrivesurles 
frontières  tje  ce  royaume  ;  prend  le 
litre  de  roi;  envoie  soUiciler  des  se- 
cooTB  en  France  j  état  de  détresse  oii 
il  H  irouve ,  30 1 .  Est  vaincu  à  Bar- 
letla;  meurt  de  chagrin,  i03-(7'ui^ 
du  règ.  de  Ck.  r,.) 

LoDis,  duc  de  Bourbon,  frère  de 
Jeanne,  femme  de  Charles  v:  son 
catacléte,  V,  358.  £sl  jitisonniei 
en  Angleterre ,  oit  ii  se  fait  aimer  de 
(oui  le  mnudej  prend  en  Auvergne 
plusieurs  places  fortes,  SSp.  Fait  ta 
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anode,  MSi,  Partage  l'anlonU  atec  ta  penoDoe  de  son  pÙe,  ri^e  cti 

le  duc  de  Bonigi^ii  m  técoacîlie  aou  nom^  défend  at^Kiincet  ds 

BB  apparence  avec  Ini,  36}.  Conduit  lentrer  du»  U  caphàllf' ■' empare 

onearoaleeDGnTeDite,  oùiléchoue  des  Icérandcu  méce,  Ib  Tulégoc  à 

coinplèi«nenl{  ftit  manquer  Teipé'  fi.-CrtTaiam,  et  faii  rendre  à  Ut  Belle 

dition  du  dn  de  BoargugBe,  i64'  CoMinelle  le*  honneurs  dus  ■  une 

Obtient  iBalgréluil0|ouiernameni  reine,  317.  Dépouille  Ju vénal  du 

de  GujreDne;  fait  destituer  par  lé  UrMos  de  la  charge  de  chancelinj 

pape  Benoit  l'ér^qa»  prince  de  lié-  rejette  les  proposiriunidu  roi  d'An- 

Ae,  i65.  lotulte  à  l'ItannEur  de  la  Eleterre,  3iS,  lie  jette  dans  les  bras 

ducheue  de  BoQrgt^e ,  a66.  IKoe  des   armagDaci,   3ig.    Appelle   le 

cbei  le  dac  de  Bourgogne;  est  saaaM  comte  d'Armagiiac,  le  fait  connéta- 

aiiié  evsonant  de  chez  la  Heine.,  ble  et  premier  ministre,  3^3.  Heurt 

367.  Son  caractère j  >oa  tettameot ;  presque  subitement,  3a4' 

eea  trois  fils,  a6S.  Lodib  d'Asiov,  liU  du  duc  de  ce 

LoDis,dauph,,  Gis  de  Charles  Ti,  nom,  prend  le  titre  de  roi  de  Ra- 

««tliaacé,  n'étant  qu'enfant,  à  Mar-  pies  après  la  mort  de  son  père.Uie 

^erite,  fille  de  Jean-sana-Penr;  le  des  troupes,  VI,  303.  Est  coaronni 

mariage  h  lie*  deni  an»  aprës ,  Vl,  ">'  de  Kaples  à  ÂTignon  par  le  pape 

a55.  Est  emmené  contre  ion  gré  ClémEnti  l'empare  de  ce  rojaume, 

faorsMe  Paris;  témoisne  la  ploa  vive  inais  est  bienlflt  obligé  de  «e  réfu- 

reconnoissance  fu  duc  de  Bourgo-  giw  en  France,  333.  Part  pour  H*- 

^e  de  l'aToir  délivré;  rentre  solen-  ples,  j  obtient  des  succès;  est  forcé 

nelleinent  avec  lui  dans  U  capitale,  de  revenir  en  France  ;  équipe  uee 

*6i.  A  l'Jige  de  i4  ans  est  retiré  des  flotte,  tente  de  nouveau  la  foMnoe, 

nntas  de  la  Beine,  38S.  Se  prête  remporte   une   victoire   complèie, 

MU  désira  des  factieux,  qui  lui  re-  sSj.Salésèreté  l'empêche  d'en  pio- 

mettent  la  régence ,  ^gi-  Caractère  fiter;  revient  pour  la  troisième  fois 

de  pe  prince  tracé  par  le  moine  de  chassé  de  son  royaume ,  a88. 

S.-Dems,  3o[.    Quitte  subitement  Lonrs  de  Bitiéie,  vainquenr  de 

Hn'ls;  appelle  auprès  de  lui  le  duo  Frédéric-te-Beau,  occupe   le   siège 

d'Orléans;  nomme  le  Sis  de  Mon-  impérial;  s'empare  de  Borne,  dépo- 

lagn  son  chambellaii;  léhahUile  ta  «ejeansxti,  élève  sur  le  Saint-Siège 

memoiredesoapére,  3o3.  Oseren-  Pierre  de  Corbière,  et  ce  fait  cou- 

trer  a  Paris,  où  «a  présence  ne  fait  ronner  par  lui;  est  cha&sé  de  Borne 

qii'aagnienter  le  désordre,  3o5.  Pa-  par  le  cardinal  Jean  desUrsius,  IV, 

rott  à  une  fenêtre  do  Louvre ,  et  est  g4-  ^^  entrevue  à  Cologne  arec 

fbrc^de  Bcfretirer,  abreuréd'hnmi-  Edouard;  se  déclare  dans  une  a£- 

Kationsparlapopalacc,  3o6.EDta-  semblée  contre  le  roi  de  France; 

me  nue  négocialton  avec  les  arma-  établit  Edouard  vicairv  général  de 

niacs;  ({ucIIe  en  fut  l'isnie,  309.  l'Empire; veut l'obli^tj^proster- 

Préaervé  d'un  enlèvement,  rentre  cer  et  à  lui  baiser  Isa  piw ,  gS.  Be- 

ei|  viomphe  dans  Paris.  3io.  Ob-  nonce  à  l'alliance  d'Edeoaril ,  etiui 

tient  du  duc  d'Orléans  qu'il  cessera  retire  le  titr«  de  vicaire  de  l'Empî- 

de  porter  le  deuil  de  son  père;  in-  re,  loi. 

traduit  un  nouveau  signe  de  rallie-  Locis  ni  Bavi^ke,  frère  d'Isa- 
ment;  sa  foiblesse  lui  fait  perdre  belle,  est  chargé  de  conduire  le 
aoa  influence,  3ii.  Traite  secrèie-  itauphinàCorbeUdegréondefor- 
meiK  avec  le  duc  de  Bourgogne;  ce,  VI,  361.  Epouse  la  fille  du  roi 
abandonne  eniolie  tontes  ses  rcla-  de  Navarre  et  reçoit  le  château  de 
tlon?  avec  lui,  3i3.  Suitî'qrmèe  en  Marcoussis,  3^5.  Est  conduit  dans 
Sandre;  emblème  qu'il  porte  fur  les  prisons  du  Cblitelet  comme  pro- 
ton armure,  814.  Quitte  la  capilale,  scrU,  SoS. 
J'ientranitrlomplie,  et,  maître  de  Lovis,  duc  de  Savoie ,  vient  à 
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CUlow  avec  la  ddcfauae  M  femme  (£0iii««if«iSa»t»a.)--1Iiiieiiioaiesj 
tronver  le  duc  de  BoDcgogne;  dé-  taDémeDt  i^la.cuiiileisedeCbiUau- 
lails  sur  celte  viaite,  IX,  39g.  Quel  bliaut,  ellepausae  le  Boi  à  la  guerrt, 
eiiétoklebat,3a(i.t«ducdeBDut-  XVI],  43.  Se  décide  *  perdre  Lau- 
gognc  refuse  de  leconDollre  soiipè-  uec,  49-  ^^  fwese  d'avouer  qu'êt- 
re Amédée  pour  pape  i  retient  à  aa  le  a  reçu  400,000  écua  destinéa  à 
cour  le  comté  de  Genève  «od  lila ,  faire  la  guerre,  53.  Conçoit  la  haine 


3o4. 


fait  amende  bonorable  1 
mise,  et  est  chaise  dij  la 
Paris   pour   faux  et 
XL VII.  S33. 


la  plas  violante  pour  ie  connétable 
ire ,  est  en-  de  Bourbon ,  qui  a  refuse  -les  ofires 
e  Metz  pour  qu'elle  lui  a  fait  faise,  ebjure  sa  rui- 
i3e  de  Dour-  ne,  58.  Prétend  à.la  succeaiioa  de 
:  le  lils  de  Suzanne  aon  épQiue,etle  fait  piârer 
l'Autriche,    de  toutes  seip«usioB8^5g.  sâdoa- 

leur  eu  apprenant  la  peAe  de.la  ba- 
:re  du  prin-  taUle  de  favie;  sa  lettre  «  ^Eispe- 
la  cour  des  reuc  Charlei-Qjiint,  6g.  Eaaplxue 
nsdesPayt-    tonales  mojeus-de  sauver  son  Ëls{ 

s'adresse  m^me  a  ScUman,  ampè- 
re du  fiai,  reur  des  Turcs,  7S.  Dangers  de  VE- 
che~  Uitcai)Lre  lesquels  elle  se  voitubli- 
lé  de    gée  de  lutter,  78.  Méconlentement 

Jui  se  inauifeUe  contre.  oHe,  79. 
arvient  à  calmer  la  feuncntailanj 
deiaein  qu'elle  conçoit   pour;  twpt 
prochec  d'une  -manière  plus  intime 
François  1  et  Charles- Quint,  80. 
Accuse  mad.  de  Cbitteauhriant  des 
malheurs   da  l'ElU;   pMge  qu'elle 
.   lui  prépare ,  Sg,  Sa  eend  à  Cam- 
i   htay,  où  elle  traite  de  la  paix  aven 
I    Marguerite   d'Autriche,    io3.     Sa 
,   moit,  son  caractère.,  11  i.(/n(nKJi) 
1   —  Après  la  bataille  de  Paiie,  ell* 
i   convoque  à  Ljon  les  prinoet  et  sei' 
■   gnenrs  qui  sont  demenrés  en  Fron- 
,    ne,  X\IH,3.  FooTVoUàladéEelUB 
.   du  royaume  ;  fait  retenir  de  Naptea 
le  duc  d'Albanie,'^  Fait  un  traita 

,      .  -    avec  le  roj  d'Anf^lerre,  5.  Se  raid 

ted'AngbDlème,devientveuveé  18  lCambra;,où  elle  conclut  avM 
ans;  est  reléguée  an  chiteao  de  Ca-  Uargueriie  d' AnUÎcbe  on  traité  de 
gpac,  oii  elle  le  dévoue  à  l'éduca<  paixentreleBDietrEmpereurjCcB- 
uondoses.enfansj  revient  à  la  cour  diliouidecairaiiéiS^lfDu'Seïta;'.] 
de  Iiouîs  su,  oii  elle  brille  par  son  Louisr  dk  Vaddmobt,  nièce  àm 
espritet  paraesgricesjses  (ièmélée  duc  de  Guije ,  ëponae  Henri  m ,  Kn 
avec  Anne  de  Bretagne  ne  lui  font  deFraacejsanélnBej  sMattache- 
rien  perdie  de  l'amitié  du  Boi;  meut  pour  le  Boi,  XX,  178.  ■ 
compose, Le  ^nroal  do  q^lques  cir--  Lootet,  mnùire  du  Roi,  Itti 
conslanees  imporiantéi  de  sa  vies  choisit  un  nouveau  favori  pour  tc^ 
XVl,  386.  Son  amour  materoet  y  1er  ii  ses  intérêts  pendant  son  ab 
domine,  3S7.[^ouce.)  —  IlencoiL-  leaceiVUI,  ai. 
Ife  son  fils  François  i  à.  SisleroB]  Losvieis  (  ChiU-Iss  de  },  éahaO' 
lor«qif'il  revient,  tf  Italie,  3g().  Le  i;e-  son  du  Bai,  leotporie  le  psix  ant 
^itn;^gniGq,aeineDlLCognac,  4oi.    joutes  faiiea  à  Paris  devant  l'hâtel 
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duHoïouiTonniïlUs,  XIII,  3;,(.  LoitLiEn  (Miâ.'>l),chaBeeBr,im 

LooiKiKi  f  le  comte  de  )  donne  des  conjurés  bourguignons,  ne  pent 

le  premier  sm  du  complot  foraté  cacher  s  sa  femme  le  secrel  de  la 

par  M.  de  Clurian'poar  faite  lottir  cooiirratioDi  celle-ci  ta  tout  décoii- 

Monaieur  de  la  conPet  le  porler  à  Yrlr  Ji  la  Beine,  VI,  3i5. 

quelque  entre[IK«e,LI,  31.  LritE  (Pierre   de),  arragonajs, 

LoTOLt  {Igiiac»de)  quitte   la  est  ^tu  pape  à  Avignon,  et  uend  le 

[trofeltiai)  des  armes,  et  poee  â  Fa-  nom  de  Beuolt  xiiij  ta  Kodaile 

ri<  lei'jfepiers  fondemens  d'une  change  avec  sa  position,  VI,  iJ^. 

institnuTÛ  destinée  k  combattre  les  Tralue  en  loDgueqê.ta  néfjaciatiou 

hérétiqnes,  XVII,  ng.  [Introd.)—  entamée  avec  Ic&^aacs  de  Bourgo- 

Mirade  opéré  par  le  mojen  de  ses  gne ,  de  Berri  éi  d'OrUt^iis ,  338. 

reliques,  au^/emirac/B/iineux,  Jie  retire  dans  le   ch&teau   d'kti. 

X.LIX,  y'W.IJSém.de  L'Eitoile.)  gnon,  d'où  il  trouT^  aBsuile  mojen 

Loti  (  Gaufridi  ),  chanoine  de  de  s'échapper,  339.  . 

Marseille,  est  bf  ùlé  à  Aii  ponr  eau-  vI-dhebodhg  (le  comte  de  )  eatsr- 

te  de  sotcellerie,  XLIX,  307.  thé  et  conduit  à  la'  Bs.stille  pour 

LocE  (Kabertde)  prend  hon-  avoir  levé  les  armes  snr  le  duc  de 

teolement  la  faite  i-  la  bataille  de  Guise  ,  XXXn ,  310. 

Crevant,  VIII,  94.  Prend  part  i  la  '  Lcsettes  compoées  d'un  tujaa 

baiwlle  de  la  Brossiniëre,  g6,  long  d'environ  un  pied,  inventéu 

Lncfr.^eDiJth.  du  parti  du  Boi,  par  on  lunetier  de  Hidelbonrg  en 

Mt  iileiseii  mort  à  l'assant  de  La-  Zélande,  XLVIII.iSi. 

aignan,  XLV,  107,  LcitcT,'8ecréiaire  dn  connétable 

Ldds  [le  leignt^n),  favori  de  de  Bourbon,  parcourt  la  Hotinan- 

Lonil  XI I  son  caràct^,  XII,  360.  die  pour  disposer  celte  province  à 

Loor  (Jacq.  de  Daillon,  seign.  recevoir  les  Anglais,  XVII,6r. 

Du),  gouverneur  de  Bresse,  forcé  Lusicnm  (Hngues  de},   comte 

d'abandonoer  celle  ville,  se  retire  de  Ia  Marche,  s'oppose  au  gon- 

dans  le  (Sâtxta,  et  envoie  deman-  vememeDl  de  Blanche  de   Castil- 

derduiecoursanducdeN^moara,  le,  II,  a3.  H  tente  de  vaines  en- 

HVji^.  {Ment,  de  Boyard.)—  treprises    contre    cette    princesse, 

Est  nommé  gouverneur  de  Fonta-  43.  Vient  se  sonmeltre  au  Roi,  et 

nibie,  et  s'acquiert  bewcoupd'hon-  lui  livre  les  places  d'Issoudiin  et  de 

neur  dans  le  siège  de  cetie  place,  Ivingeaia,  Ù.  Pousse  le  comte  de 

XVn,  391.  (Cu  flrfVO  XX;  353.  Bretagne  àla  révolte,  54.  Se  mcl  i 

LoDE  (le  coœteDn)  se  signale  an  la  tète  d'ancnonvelle  ligue;  fait  en- 

BÎé^de  PoiIie#i  qu'il  défend  avec  lourer  par  ses  troupa^fa  ville  de 

le  duc  de  Guise  contre  les  protcs"  Poitiers,  oh  éloit  LouiWi ,  71.  Est 

lani,  XXSIII,  469.  Assiège  et  ptcnd  déconcfrté  par  les  reproches  de  ce 

Uaians,  Uari^nes,  Bronage  et  an-  prince;  se  rend   'a  Poitiers,  paroll 

tresllesdeSainloBge,493.  devant  Alphonse  fréie  du  Roi,  loi 

LtTDK  (le  cbmle  Du)  :  sa  repartie  déclare  qu'il  ne  le  reconnolt  |:his 

•  M.  le  grand,  à  l'occasion  de  ses  re-  pour  son  Kigoeur;  fait  mettre  le 

geetsdelataoïtdu  Koi,XLIV,  i«.  feu  à  la  m'^on.^ii  il  avoklogé.et 

liiroo^  (  Uiuit  de  Nassau ,  com-  se  retire  précipitamment;  n'ose  tê- 
te], frère  du  prince  d'Orange,  as-  'nirla  campacne  contre  les  troupes 
■islé  des  huguenots  de  France,  'dd  Roi,  7a. .Négocie  aecrétcoieot ; 
prendMonsnValenciennes.XXV,  envoie  l'ainé  de  ses  ^Is'^olliciler 
BOI-     ■  B(Jti    pardon;    obtienl   la    paii;    h 

i.voot.i ,  prcvdt  de  ThSlel ,  va  aux  (tuelles  conditions  ,  jS.  Ext  tué  an 

J&ai|esteurdeinandGrnnrubisdela  :dctiarquement  de  Tannée  des  croi- 

oouroDne;  menace 'de  les  mettre  à  BéseuEcyptc,  lo3.f  T'ai/.  <fnr^- A 

laBaitjUa,  XLVI1,69.  S.  IxmS)  -^Assiste  à  la  fjledon- 
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née  |>ar  le  Koi  ù  Saumur,  loo.  As- 
a^nble  secréleoieDl  aos  gens  iTar- 
mea  ^ur  surpceudre  ce  prince  à 
Poitiers;  se  ligue  avec  le  roi  d'An- 
gleterre, et  M  reud  en  %ucogae 
devant  le  château  de  TaiUebourg, 
301..  A  de  glands  démêlés  avec  le  ' 
roi  d'Angleterre  la  iiuil  qui  euiyft 
leur  entrée  dao^  la  ville  de  Sainlfk 
se  rend  prisoimier  du  Bui  avec  sa 
femme  et  ses  eufans;  à  quelle*  cao- 
dilbnsîl  obtient  la  piiii,  303.  iJHéin. 
de  Jacnville.  ) 

LtFsiORiH  (le  DiBrquit  de}  fait 
Bar  Clérau  uu^enirepriie  qui  lui 
réussit,  L,-Sag. 

LnssiN  (le  seigneur  de)  se  distin- 
gue à  la  défense  de  Sien  de,  XKl, 

Luther  [  Martio)  se  Lvre  en  Saxe 
anx  plus  violens  emportameos  con- 
tre latente  des  indulgences,  XVII, 
Sa.  Cuiiso» éloignées  de  la  réforme 
qu'il  opère,  3Î.  Caractère  de  ce  ri- 


__.  ._je  des  vriL-,- 
i  pour  prèchei  sa 
doctrine;  met  en  question  iet^  points 
capjtaoi  de  la  religion  cliréUenne, 
44-  Psit  brûler  publiquement  ii 
Wjtiemberg  la  bulle  de  condamoa- 
tion  prononcée  contre  lui,  el  les 
antennes  décrétalee  des  Tapes,  ^S. 
Frappé  d'auathcoie,  il  red'^uble  de 
fureur  coAreLéon  x;  invective  l'u- 
niversité de  "Paris,  4^.  Se  marie  à 
rreligiKuJejjS.  Ma  " 


•en 

doctrine ,  j6.  {Inih 
de  son  hérésie;  ses  j 
ment  il  éloit  facile 
XXJII,4io.  Qbslac 
seul  à  la  réunion  de 
fiées,  433.  U  n'y  a  q 
armes  qui  puisse  tm 
ques  ,  iaS.  (flftm.  d. 
.Lux  (le  baron  dt 
marquis  d'Ancre  de 
gouvernement  ou  ui 
L;  199.  Travaille  à 
Buurgogpe  à  M.  di 
fller  Amïbns  à  M.  te  { 
tué  par  le  chevalier 


l'aide    de 


LUX  38 1 

Sou  lîls.  Toulaot  le  venger  est  aussi 
tuéii«idud,  ao-.  qhails  curieux' 
sur  ce  duel,  308. 

LcxEKBODiG^Jeande},  neveu  du 
comte  de' S.-Paul,  est  ^ti^cheva- 
liec  à  la  bataille  de  S.-Hemr,  Vit, 
aâ5.  Défeud  la  ville  d'Arras  coutre 
les  troupes  du  Koi,  aSÎ.  Fait  le  sic- 
ee  de  Roye  en  Vermandoù,  ith. 
Heçoit  cetu  ville  à  composition, 
317.  Redame  en  vain  les  prisonnieri  ^ 
dauphinois  que  les  Anglais  ijut  faila 
malgré  le  laufj-condciil  qu'il  le 


château  aÂlibaudi^rej  dan- 
ger qu'il  «ouri  eu  cette  occasion, 
3ai.  Aisiége  de  noifveau  celle  for-  ■ 
teresae;  y  est  blessé;  est  ramené  à 
Trovcs,  3a4'  1^1  bl^é  au  combat 
d'Abbeville,  34^'  Assiège  le  chileau. 
de  Quennoy,  dont  il  se  rend  mal--' 
tie;  soumel  Louroy,  Ataides,  357.  • 
Envole  me^siie  Hue  à  la  jioursuite 
des  Dauphinois,  3SS.  Détails  sur 
cette  poursuite,  ZSg.{M^ia.  deSe- 
nin.)  —  Il  fait  conduire  la  Pncelle 
aucDâleau  de  Beaurevoir,  où  sa  fem- 
me adoucit  le  malheur  de  la  pri- 
sonnière, VIH.aSS-Lalitre  moyen- 
nant 10,000  livres  à  Cauchon,  év^ 
que  de  Bcaavaii,  389.  {Suppl.  aux 
M^m.Sur  J.  d'Art.)  —  Il  ne  vcot 
poiut  être  compris  au  traité  da^iaix 
d'Arras;  teste  aitaché  aux  Anglais; 
ses  forces,  son  caractère,  IK,  aSS. 
L  joute  au  mariage  du  ducdb  Bour- 
gonne,  X,  3jo.  {La /Marche.)  • 

LciEHBonao  (Jacques  de)  ■  com- 
auche  t  hi  bataille  da 
|.  Tombe  sut' les  Gan- 
lorce  à- reculer,  147. 
^e  du  duc  de  Bou>- 

(Louis  de),évêqne 

'-■■    les 


fait 


.  à  la  baïadle  d'AziO- 
^&.  {Mdai.^ FtMH.) 
t  de  France  pour  le* 

à  Paris  peadaot  l'ab- 
c  de  Bedfort,  VIII, 
wm.  U  Pue.) 
LC  (le  duc  de),  envojé 

auprès  du  Pape,  re- 


.Coo^^lc 


38ft              LUY  tut 

^it  la  défeau  de  l'approcbei  de  d'Ancre,  et  te  lie  dam  ce  dcnein 

rUorne^  il  éotk  a  Sixis-Quiat,''et  ayec  M.  de  \iuj,  34a.  Ses  inéao- 

pKTÎeDt  à   lui  donaer  tue  juate  Intiona,  363.  Déàgeant,  Marâillaa 

idée  des  afiaires  de  France,  XX,  et  Troucon,  «es  principaux  conii- 

33S.  ( /ntroiJ.  )  XXXVI,   1^3.^  deus.leraaEureatell'eacouraeenli 

XXXIX,  3ii.  Il  obtient  «ne  an-  difficaltés  de  l'en  Ire  prise,  36^.  Ai- 

dionoe  du  Pape,   cl  l'écIaire  tm  semble  avec  M.  de  Viir;  cenxilont 

l'état  de  la  Frauce,  XI^  S7.  Se  reti-  il  est  résolu  de  se  servir  pour  l'eifr- 

re  de  Rome  après  la  mort  de  Sixte  cation;  leurs  noms,  374-  Aprèi  la 

Y,  gi.  Revient  trouver  la  Roi  a  mort  du  matccbal  d'Aucre  il  bit 

'Chutiesi  écril  an  nooTeeu  Pape  rappeler  les  anciens  ministres,  37J. 

<,  sue  lettre  sur  les  sSairea  de  FrBO-  Est  blimé  par  beaucoup  de  gens  de 

ce;  texte  de  cetla  lettré,  19a.  E^t  U  maoîère  dont  il  s'est  défait  de 

enTo^^  à  Rome  de  la  pan  du  Rui  son  rival,  38i.  Prend  en  main  k 

pour  rendre  à  S.  S.  témoiguage  de  );ouTernemeBt   de$   afiairec,   38i. 

respect  Et  de  dévotion,  XOll,  4oi-  Change  le  confesseai  duRoiiftit 

{Méin.  de  Oiyet.)  —  Publie  en  son  cougédlerptusieuraautrespersonDes 

nom,  et  an  nom  tU  tous  les  princes  attachées  a  la  cour  par  leurs  fonc- 

et  ol&dets  de  la  conronne,  une  let-  lions,  386.  Oublie  tous  ses  ancicni 

tre  adressée  an  Pape  poiir  le  dé*  amis,  387-  Traite  aussi  mal  la  Bet- 

tromper  sur  les  mauvais  desseins  ne  mère  a  Blois  qu'à  Paris,  391.  Fait 

de  U  liine ,  XLVl ,  \5o.  {IHiiç.  de  rendre  un  anét  du  conseil  portant 

L'Eitoiie).*  rétablissement  entier  de  Pexerdce 

LdiEiiBoiiiG  (Fran^  de),  pressé  de  la  religion  catholique  dana  tout 

par  le  Roi  d'épouser  son  ancienne  le  Béant,  el  des  ecclésiastiques  dans 

maîtresse  Renée  de  Châteauneuf ,  tous  leurs  biens,  3q5.  Fait  renoo- 

obtient  un  délai  de  trois  jours,  et  '  V^Ier  l'édit  deadneîs,  397.  Sont:ci 

se  retire  en  diligence  de  la  cour,  se  marier  k  madem.  de  Houtbaxon; 

XLV,  it3.  lui  fbit  donner  auparavant  te  tabou- 

LoiiHianaa  (Sébastien  de)  est  ret,  3gg.  Fait  atseini>Ur  les  noti- 

ftappé  d'an  coup  de  mousqnet  au  blés  à  Houen,  4o5.  Fait  nommer  l'é- 

siége  de  S.-Jeaa-d'Aneélr,  au  mo-  Téque  de  Paris  cardinal,  4>4-  £■>- 

mentoùil  se  moqoe  deshuguenota,  voie  H.  de  Modène  en  Piémont, 

XL^  6?.  pour  voir  si  les  Espagnols  •lécuteM 

Lut  (lecqùt.},  à  la  tête  de  3oo  le  dernier  traité  j  songe  à  marier  la 

Suisses,  opère   une  beLe  retrafu  leconde  sceur  du  Rui  au  prince  de 

devant  le  marquis  de  Maleapine,  Piémont,  41$.  Fait  dpnner  a  sos 

.XXIX,  94.  fréreH.  Cadenet,et  lIU.DnVeniet 

LcTau  (Honotéd'Attiret.seigD.  ion  bean-frére,  la  garde  de  tLk 
de),  remet  la     ■'     ' 
Esprit  sons  I' 
XLV,  145.  Ve 
146. 

Boi  pour  avoir 
L,  1 38.  Gagne 
Ge,a68..0btiei 
boise  par  le  m 
970.  Est  alvO] 
une  lettre  du 
l'Infante  devei 
3i7.Acbétela 


:,.;,l,ZDdbyG00gle 


MAC  BIAD  353 

ia  président  Jeanniiit  ^3'}.  «ur,  46S.  Faute»  qu'il  commet,  4<Ît. 

'6  pat  les  rappuru  qui  lui  Uarïe  aon  plus  jeune  liéte  M.  Je 
iu^uu..u>  sut  les  disposilion»  des  Btanléii  avec  l'hëritiére  de  Ldsciu- 
provinces,  iJSg.  Envoie  févéque  de  buurg,  4S8,  et  madem.  de  Comba- 
Iiuçon  à  An{{aulèa)e  auptés  de  la  let  aa  uiéce  avec  U.  de  Canuple, 
Berne  mérc.conHe  l^vis  de  aescoii-  Mooad  fila  de  M.  deCréquj';  avBD- 
fidens  el  de»  mîwatrea,  44>-  ^^^  '■6^  ^»'"  =  -**■  de  Canaplej  d'a- 
roGCasion  detuinet  la  Reins  etees  prés  lesflvisdeM.Ieprinc«,ilprend 
ptoprea  ennemis;  conclut  un  ^aitë  de  sages  mesutes  eontte  les  entre- 
désaTantageui,  44Î.  Fait  proposer  prises  des  patliMm  de  la  Reine  më- 
une entrevue  à  la  Beine  mète  avec  te,  4^'  Dispose  te  Roi,  malgré 
leRoi,447.  Son-entrevue  ayecelle,  toutes  les  oppositions  qu'on  y  [ait, 
448.  Ses  visites  à  l'évêqoe  de  Lu-  a  cousenUr  aux  offres  de  la  Hejnâ 
oonj  comment  ils  se  séparent,  44q.  mère ,  479.  Pourquoi  Jl  oonnal  «n- 
Hsefàitdonoetlegonïememenl  de  suile  à  ne  poiut  attendre  les  dépn- 
PicatdieBt  le<ïileaudeHam;don-  tes  envoyés  i  ta  Reine,  481.  Apres 
neàM.  de  Montbaion  le  gouver-  l'afiàire  du  Pont-de-Cérenvoiei  la 
nemeol  de  l'Ue  de  Francei  acheta  Heine  toua  les  prisonniers  de  sa 
Bonbgne  et  Calais,  etc.,  4S1.  Con-  maison  cl  tous  les  drapeaux  oli  sont 
jeiUeanHoidereinettreM.  leprin-  ses  armes,  488.  Voit  souvent  M, 
G«  en  liberté;  va  le  chetchet  lui-  l'évêque  de  Uicoa  a  Brissao/Tigo. 
m^ine  à  Vincennes,  453.  Se  fait  Fait  donner  lE  ^uveruement  de 
créer  duc  et  pair,  45i.  Asiure  en  Blaye  à  M.  de  Brantés,  49a,  En- 
particulier  les  Espagnols  que  le  Roi  voie  en  Béam  à  M.  dvLa  Force  of- 
^Vorisera  l'Empereur  en  tout  co  frir  les  meilleures  conditions,  494. 
qu'il  pourra  contre  l'électeur  pala-  Comment  il  est  poussé  à  la  gneriï, 
lia  456.  Laisse  au  chapitre  de  l'or-  contre  son  inclination,  par  les  pto- 
dredu  Saint-Esprit  le  pouvoir  de  testans,  par  ses  amu,  et  par  le  Roi 
créer  de  nouveani  chevaliers;  pour-  loi-même,  490.  Mène  le  Roi  en  Pi- 
iiuoi  4Sq-  Fait  recevoir  le  premier  cardia  visiter  les  places  fortes,  Soi. 
aprà'  les  ducs  le  comte  de  Roche-  Se  fait  nommer  connétable,  5m.  Se 
fortsonbeau-fcéce;  est  député  avec  décide  à  aller  faire  leaiége  de  Hon- 
H.  le  prince  aaprés  de  l'assemblée  lanfaan,  5i6.  Noue  une  conférenca 
cleI,oudun  pour  la  faire  séparer,  avec  M.  de  flohan,  5^3.  Mort  de 
4fio  Ses  alarmes  en  apprenant  la  M.  de  Luynes;  circonstances  sur  sa 
lieue  qui  se  forme  contre  luij  il  maladie  ,  SaS.  S 0* caractère,  5a6. 
f^t  pronOw:r  à  la  Reine  mère  une  11  réunit  q™[<[ue  temps  La  sceaui 
nouvelle  entrevue,  46î.  Fait  en-  a  1»  connelabl.e,  5î7; 
voyer  en  Allemagne  le  comte  d'Au-  Luiakchb  (le  capit.l  defarl  40» 
TCTKne  Bt  mess,  de  Béihune  ei  do  Bonrniignons  prés  de  Honcomet 
pTfenjiik.ur  y  favoriser  la  ligne  ot-  danslc*  Ardennes,  XXXI,  Si. 
tbolique,  463.  Envoia  M.  de  Blmo-  Lvooi  Mecapii.),  gouverneur 
viUe  auprès  de  la  Reine  mère  pour  d'All« ,  débit  un  i>ard  d'ennemi, 
tenter  encore  les  voie»  de  la  doit-  près  de  cette  viUe,  XXX,  r96- 

MAt«nw,  sieur  de  BomainçoOTt,  ta  croU,  I,  104.  Meurt  à  CoOst».- 

»  long-temps  coôservé  le  manuscrit  tioople,  3o8.  .,     . 

d«sMémoirBssurBo»cicant,publiét        M*niiLWii  (le  SKor  de)  charge 

en  .6»,  VI,  16*  ■  ti«&«nselgne»  de  g^  de  pied  da 

Machicodii  (Girttd  à*)  prend  parti  ptotesttnt  fortifies  à  S.-Se*t- 


JetilUa.iS?.  Emporte  le  cbitean  qnelleocdbion,  X,  314.  Détail]  sur 

Je  Lerignac,  Soi-  ce  combat,  iiS.  IT cat  aMomma  par 

HÀDaDCE,colun«ldMAUeiiu]iiU,  kib  adTcrnire,  puii  condamne  au 

ett  blessé  à  morlà  la  prûe  de  Casai,  gibet  et  pendu ,  3:7. 

XXIX,  353.  MxioatuRE  (le  iieat  de],  enin^ 

MiDiDizo   (Aliprand),   colonel  <1m  (gardes  da  corpt,  est  envoje  en 

italien,  ectblùsé,  fait priionnieT  ii  Auvergne  pour  an-ftet  le  vicomte 

la  bataille  de  CerisoUet,  etcchaugé  deToieaiie,  XXXV,  117.  Comment 

contre  le  maréchal  de  Thermes ,  il  est  obligé  de  sortir  au  plos  vile 

XXI,  H-  de  Clermont.iie. 

MicDALoli  (,Ucapit.)MttuédHiis  HUiome  (le  comte  de}   conehrt 

une  entrspiLse  formée  contre  le  clii'  une  trêve  de  g  ans  entre  le  Toi  de 

teau  de  Nice,  XXVI,  it4<  franœette  doc  de  BoargDgne,X, 

Macdelon  (le  c*piL.|  est  blessé  3ç|8. 

préide  Nice,  et  meurt  deeïuites de  Mimaud  (lean],  d'abord  com- 

•a  blessure,  XIX, 'jag.  plice  de  Marcel,  rompt  avec  loi,  et 

MtGisTii  (Yves),cordelietdeLa-  devient  la  cause  de  sa  mort,  IV,  138. 

Val;S<mpose  un  écrit  iatilulé  ^Ae"'  M11U.11D,  maître  de*  reqoitet, 

yàlU-nuiUneHiiot3u  guet  liei  bon*  boa  serviteur  du   Koi,   c<»mBe  le 

catholiciuei,  XLVl,  aaS.  Fait  jm-  prouvent  ses  écrits,  meurti  Rouen 

primer  uuertflMitraaceauKoi pour  peudant  le  siège,  XI.VI,  3og. 

se  foire  caLholic^ue ,  à  la  suite  de  la-  UAiLL^-BEiEaiiT  (Jacques  de], 

quelleilaiuuieuDavisqueleGrind-  gouTerucur   de  Vendâme,  est  fait 

Turc  vase  taire  de  rUnioQj  estar-  prisoimier  et  a  la  léte  tranchée, 

rite  par  les  ligueurs,  et  obligé  de  se  XXXVII,  456.  {J.-A.  dm  Thou.} 

rétracter  de  c^qu'tl  ■  écrit  coittre  —  Donne  entrée  dans  cette  ville  ■ 

les  Espagnole,  116,  U.  de  Eosne,  commandant  l'avant- 

Mahouei  m,  fils  d'Amurat  in,  gnrdeduducdeUajeune, XXXIX, 

luccéde  a  bod  père  j  fait  étrangler  1 15.  Est  puui  plus  tard  de  cette  tén 

ig  frères,  XUII,  146,  et  nojer  10  bnie,  ia6  et  3oi.  (^e'iii.  Je  Ct^L) 

femmes  de  son  père;  ohange  ses  Maillotirs,  troape  de  rebelles 

mïuûtres,  147.  Çwaie  de  détacher  et   de  factieux;  d'où  leur  vint  ce 

le  priuce  de  iStlasylvanie  de  l'ai-  nom  j  eicéa  qu'ilscommetlent,  VI, 

liance  avec  l'Empereurj  fait  faire  1S7.  SoBt  momentanëinent   répri- 

dïi  propoiitiona  de  paix  dont  le  but  mes,  188. 

est  découvert,  iS4' KasKmbte  une  UtiLLi    (Nîcolu   de]    prend   b 

■rméeetvt  invexlir  A^tie,  oùilea-  croix,!,  1^4.  Part  à  U  tite  d'une 

tre  sans  résistance,  317.  S'empare  belle  flotte,  i3o.  Arrive  ■  UaneHle 

du  château  par  composïtioii,  3i6.  «t&it  voile  pour  laSvrie,  166.  Est 

Bemporle  uâe  ficloire  sur  l'archi-  présent  à  la  balaille  (f Atramittiom  , 

duc  Hasimitien,  Su.  3i8.   Est  envoyé  eu  Fnncc  pcnr 

MiBOKET,  4isir-1)Ét;hB,  faittece-  demander  du  secours,  3^. 
ybir-Sélim  à  Cuiliui,3li9ople  apréa        Miiu,i  (fiobertde],  ^and  pe- 
la   Dieïl  d&  l'emdftviir   Soliman,  netier  de  France, 'lombe  et  senoie 
XXIV,  416;  dans  un  fouc,  VII,  330. 

MinoHET,  bâcha,  force  l'arthi-        Mul^  (le  capit.  Hulin  dft)  est 
duc  Haiimillea  il  lever  te  siège  de    tuéa)|ùége  de  Pav^,  XVTI,^o. 


447-  Fait  lever  le  si^e  de  Téméhvar    avoir  tué  ou  fait  tXet  le  sei 

uu  prince  de  Transjlvsnié,  44^'        de  sa  Eemuei^euve  de  Batjot,  en 


l     RotMEinL, 

la  Conciergerie  pour 


Di^ilizDdbyGoOglc 


a  iiUeCc 


MAI  MA.L  38r> 

«tt  Ùté  w  force,  Ji  la  Teqa£le  du  MllxgEa  dés  «EQnÈTEt  (Ij^  suc- 
duo  de  Joveuse,  XLV,  3i>6.  <  cédèrent  aux  jagci  de  la  pCrte;  iU 
M^>E  (le  oomLe  du]  jouit  de  la  «Toient  le  droit  de  maiiteaa;  quel 
GOnfiauca  de  Charles  vu,  et  n'eu  étuit  ce  droit  j  étaient  coramenstiuz 
abiae  pa»,\m,  61.  {Tail.  du rig.  du  Roi,  conM^  Régit,  111,  68. 
A  Ch.  m.)  -*  S'avance  an  devant  Comment  leur  nombre  s'augmenta, 
des  duca  de  Berri  et  de  Bretagne,  li-     ^o.  Quels  étotent  leurs  eaeet:  lea 

gué»  contre  le  Hoi,  XI,  353.  Ne  se     —-  î- — '-  -''" 

sentant  pas  assez  fort  pour  les  com' 
battre,  «e  rapproche  de  l'armée  du 
Roi,  354.  (MChi.  AComtrte».)  , 

MiigETiLi.E  (Franj.  de),  lieuten.     dauphin  Lonis,  tils  de  Charles  t    , 

du  duc  de  Mayenne,  eitluéausiBgs     est  nommé  ion  confeuenr,  XI,  i5i. 

de  SeDlis,XLV,  403..  TiUkuim,  liiiitorien  arabe.  (^a> 

Maibfiiot,  tili naturel deTempar.     «on  Extrait,  III,  3.)  Injuste  euveri 

Frédéricii,Teuts'emparerd(iT'>]'au-     Louis  ix,  37- 

me  de  Naples;  est  accusé  d'afoir  fait        Mil  ne  ISafi.m  ;  pluaieuca  cheva- 
DiDpoiiouner  son  père,  II,  yS,  et  son     litfrs  français  rapporteat  de  Maplas 
frète  Conrad,  lao.  S'empare  de  la     eamal,  que  l'auteur  des  Mémoires 
bitèle  de  Coaradîo;  feint  de  se  té-     de  Bayard  appelle  le  mat  de  celui 
«KiDciliEr  arec  Innocent,  lui   fait    fui  Tii.XV,  19S. 
bientAt  la  guerre,  et  bat  ses  troupes        MluorE  qui  se  met  dans  le  camp 
à  NoGcra,  lai.  Fait  une  {(uerreheU'    des  chrétiens  en  Eeypte,  causée  par 
1   conuB  Alexandre   nr,  qu'il    l'infection  des  càdavreai  descrip- 
I  •  quillet  Roàie,,i35.  Herie    tion  de  ses  sjmptâmes,  II,  ajo.Seï 
ue  Constance  arec  Pierre,  fils     proj^rës,  i^S. 
amoid'Arragon;  pousse  la  guerre        Milidics' contagieuses    qui    rè- 
contre  Urbain  iT,  opposé  à  cette  al-    cnent   dans   Faris,    et   empurlenit 
liaocej  sa  réponse  aux  dépatès  qui    besocoup  de  monde  dans  l'année 
le  auppUoteut  de  faire  la  paix  avec     1596,  XLVII,  171  et  «utT. 
ie  Pape,   iJti.;  Saulé*e  le   peuple       MIlberces,  vétiipbtesifpiiBcatiaa 
iL'Oftietto  contre  ce  pontife,  137.    de  ce  tnotpar  Dacauge,  ILI,  3oo. 
A  pour  allié  l'empertur  de  ConstHn-        Maldïoih  (1b  leign.  de)  tombe 
tiaople  ;  entretiant  à  sa  solda  des    daasune  embuscade  des  Gantois, 
Ironpes  mabométaues^  est  soslenu    d'oà  il  échappe  pat  le  secours  de 
{HH  U.i  gibelin.')  d'Italie;  t«nte  vai-    Simon  de  lAlain,  X,  117. 
DementdesurprendreHoDie;  pre:jee        Milerie  jlecapîl.), torpris  dans 
TÏTCiaent  Charles  d'AojoB,  i3)).  Est    une  embuscade  avec  Gujon  de  Caa- 
powHiïvi  jusque  dans  loi  plaines  de    ^rs,  est  fait  pi^mûer,  XV,  34o. 
BéDéiv:(at,«iii|iOeariensedéfen-        Milibbe  (le  sûair  de)  livre  un 
dant  avec  courage,  )4o-  rode  constat  aux  ligueurs   devant 

MjlirTEaaH  (Louis  d'Augenues,  Sablé;  est  forcé  de  se  retirer. à  S.- 
aieurde),  comesie  au  sieur  de  Li-  Denis  d'Anjou,  XL,  61. 
fpieris  la  validité  deson  élection  aux  Malestroit  (Jean  de)  va  avec  h 
^l«i8  daBkiU;  se  faitaoïBoier  à  sa  gari|ipon.de  Lagny  faite  le  sieoe  de 
place,  et  i^vient  ainii  caase  de  la  Beauvoir,  place  de  la  Brie,  Y III, 
rébellion  de  la  ville  de  Chartres,  ^O^'l^'^Q"'^' <^'''P'^''''"*i  P'^'"^ 
KXXVI,  i33.  pour  otages  Mîgler  de  Sà^  et  tcOil 

Hi.iaviitT  (Nicolas  de),  saoces'    Anglais , ioS.         ,     '        .'    ■ 
•car  deTiUe-H^rdouiu  dans  la  cbar-        Hâlet  (Gillcft),  valet  de  cbvnbre 
ge  de  marécbal  de  la  flamanie,  est    etbiblioihécairedeCharleaT,dres*e 
savouré  conlts  Vatace:  fait  le  siège     le  catalogue  de  s^liviéi,  VI,  36. 
de  Serres,  I,  4^a.  Marche  ensuite  eu    Sa  fermeté  d'ame,  43i, 
Aaie,  et  Ml  fait  prisonnier,  474-  H*LLEvicHE(tecapiL),véttiticB, 
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3K               MAB  BUN 

cstMUguéeasotuntdeTréfiMpar  dV  panmiir,  44'  Il  «méDe  I'^v^m 

]a  chef ilier  Bajard,  «tmiaea  faite  à  Verdaa.*47' 

en  laUnat  pludeurs  du  rieiu  pri-  M«Mis(TfaBaude),«apit.,  partdc 

Honien,  XV,  agi.  GoiKpourallecHBaccoaradBcapit. 

Malte  (  le  çrand-mullre  de  l'or-  Badaigne,  Mrprù^tlciIm^rMi, 

dn  daj  eitniia  au  coU^  de  Sot-  XIX,  44^-                                        * 

buiincaes  reliqneidaauKaEaphi-  Hiinniraiiai,   Ëli  de   Hainfroj, 

nw,  XLVIl'.  iç).  neiKt  prisonnier  dans  iechàluBde 

UAi.Tois(lepèce),  jaoobiD,«oa-  l'OSof,  II,  ifi. 

ueot  deatbèiea  dana  un  chapitre  MiaoonsEiuK,    imuunena  àe 

Iftaémt  de  Kia,  ordre,  «ucfinade  guerre j  leurdescripUca,  I,.  146. 

loaiT^je  VI  aa  doctrine  et  >on  ai-  Hiroot,  prcaiei  préaident  dn 

TCii^1U.IX,M7.$n)etdeoead>èBM,  paHeawntda  Bordeaux, «atnooiM 

aoif.  «ecrétaire  da  Roi  par  4e  cndit  da 

.   Me&vm  ou  Huaim,   savaM  maréchal  d'Aoefe,  [^S44- '^'^■om- 

médecia,  enlreprend  artc  neos»  la  mé  ((■'^  du  sobiui,  30O. 

eara  dea  aialadea  pendant  la  pesle  IIunTOo  (Emeit,   oeasle  de), 

de  Paiia,  XLV,  aoi.  Se  coi^w  la  oommandam  de  LaMobovg  a>M 

gor^e  à  caoM  deadettei<k)aLil  eat  le  comUr  Pigaetia ,  rend  ae«te  plus 

MobbL  174.  aai  Impénam  aans  la  âMndre, 

MAFABTTleUïn»  du),  écrit  fait  IIX,576.  («*..  d, Du  BM^.) 

par  on  dea  âeize.'eic^randeiaent  re-  — ■  Coaimsodalit  la  «taoc  d'ivo^,  il 

diercfaé,  XI.TI,  5I9.  PouEluiMa  fât  eat  foroé  da  la  rendre  k  Henn  u, 

taaratreleainpitmeuiaileceliTfe,  KXVI,  ^5-j,   Eel  oondoit   priaos- 

Le  Roi  prend  on  giaod^aiak  BieriY-in«ienn«B,46o.(^ieiJfMih.) 

ire,  5Sa.  XXXI,    io4  «  b^t,  — Sauw  l'a- 

MABQEu>T(FraiaÇ'dc),«aaTBrn.  Taai^rde  de  l'année  iproteiuau 

du  Lyonsata,  se  râid  ntflltre  dea  pr^i  de  La  Haye,   «a  Toinrala*, 

TÎUea  de  U  Rivoitc  et  d'Andance,  XXXIIl,  477.  {Catttbiau.) 

XXXIV,  339.  Ueoatc  en  vaia  U  HmeVEiA  1,  le  comté  Cluile»  d«) 

ville  de  Bonlieu,  3^.  aoumei  Bérgue*  n  posToir  de*  Et- 

Miiae^KiiSi  jrrtecefta  ou  mai>-  p3gDe1a,Xti,  i3.  BMaie  deveaw- 

Jiata,  eapjcas  de  iugemena  mndus  irarBrada;  preDdSeVombciSi  d^ 

par  léa  parieme» ,  leaqaela  ordon-  ît  pas«e  la  gEffniWU  an  fil  Aa  l'épéc, 

■oienl  aoi  jugaa  hiCériaiara  d'obaer-  141  ^^at  obligé  d'en  aoMÎr;  tottlan 

Ter  dans  leurs  oasisa*  et  d'y  pablinr  piiécn  une  partie  de  (a  g^rainn  di 

les  ordoaaaucBS  faites  au   parle-  BTeda,j4l'^T''>ilB^*"'0BB'<  i^t- 

t,lU,  6S.  Entre-en  PraocBj  aasiége  er  ' 


9  >VLlle  par  le  due  de  Golae,  pelle,  XLII,  aStt.  Va  anaceMiede 

KXXIH,3i3;XKXIV,  lâa.  h  TiHe-de  I.ao<a,44i.  SerMfiaM 

MuiÉt^E,  l'art  de  bien  manier  na  Aitoia,  efiMB  armée  eMroin^par 

idheral,  pratiqué  da  toot  temps  par  les  maladies,  344-   ^^  envoyé  1 

lea  Romain*  et  par  les  Grecs,  qgi  iat-  Vienne  m  créé  prince  4e  FEmpini, 

ventèrent  les  conraea  de  chevaux,  XLIII,  148.  Passe  le  Dan^w  ijt 

TII,  l65.  Lea  Praneui  a'y  distinené-  tlted'anearmée;HMiése( 

■     —  -          -    .   ^  rldeS.-Th< 


Si^ 


. Emporte  le  fort  de&.-fhoi>aB,iS4; 

ÛurÈaRE,  Ikuten.  da  goovwiMW  at  celai  de  Cotâieren,  iSg-fiatléi 

de  la  ville  de  Verdoa,  se  aaontre  troupes  dn  backa  4ii  Bade,  160. 

«bpoaé  k  exécuter  aor  l'évtque  de  Eatoattaaaoatoar,  *$i. Ramper- 

Valence  le  paeiirtre  projeté  par  le  te  une  grande  victoire,  i61.  uvn 

aecréiaire  de  Véxi^ne  de  Verdun,  un  assaut  eénéAI  à  k  ville  de  OrMi, 

XXXVItl,  43.  Coaimeat  il  «Mie  i64.Ton£eairiadeM  maori  •&•- 
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motte,  i65.  [Mifm.  Je  Cayio.)  — 
Amène  d.enecoiicsB,\i<iac  de  tdayea' 
ne,  XLVI,  3So.  {UEttoUe.) 

MissFELD  (le  coratede)vîïnleii 
Alsaccid'oùUeBiatiitéeii  France  pat 
le  diic  de^ouillon,  L,  543.  S'appco- 
^he  de  Motuon  ^pourquoi  il  se  retire 
elvaausecoursdeBerguea,  544- 

MiHSOcaAH,  tDIc  d'Egypte,  ap- 
ptdée  la  Masaoure  pat  le»  Latiua  ;  sa 
do^riplion ,  III,  i3.. 

MiHTF^  (déclaraûoii  de)  :  lo  car- 
dinaux, arcfaeyéques.  éiéques,  ab- 
bés et  autre»  ecclésiastiques  du  par- 
ti du  Koi  assemblés  à  Mauies  lonl 
an  décret  qui  déclare  sulle^ït  in- 
justes  les  bûllt^  moaitoriales  du  pa- 
pe Grégoire  xiy,  XLVI,  17I' 

M&HiiLbOii,  goureraeut  espagnol 
de  VortO-Ercule ,  est  IgiL  prisonuiet 

rleagensdeBl.  de  MwuUucpté» 
MoDialcin.KXI.S;^, 
Masiode  (Rodolphe,  feign.  in), 
oncle  du  marquis  de  ce  nom,  eut, 
vaé  à  1>  batiùUe  de  Fotnoue,  XIU, 


MARTOve  [,1e  duc  de),  bsaurtrére 
de  la  Reine,  .vieijtà  Paris >  et  est  lo- 
gé au  Louvre,  XI.VIII,  170. 

Mi.npEi'i  fii*  da  Tbépdore  Lasca- 
lis,  se  so^aiet  a  Vataue,  I,  48o- 

fcUTDKt-ÇojinAï»,  ftéfe  4e  Théo- 
dore d'Efire,  épouse  la  Bile  de  Jeau 
A»im ,  1 ,  486.  Se  lipe  avec  son  Îk- 
Ee  conue  le  roi  buIgMe  ;  etl  t«Qco 
Hveclui  et  s'échappe  .dans  ia  toélée, 
497-  GagDG  ThessaloDJque  ;  s'empa- 
re du  pouToii' ;  prend  le  titre  de  dcg- 

~  ,  et  se  récoBcilie  avec  ^  nil 
j  fléchit  Grégoire  ix ,  qui  Ta- 
excommunié,,  et  le  recooilolt 
comme  son seignem  temporel,  4S8. 
Est  détidné  par  soa  ftère  Théodo- 
re, atlif  té  »u  sultan  d'Alalie,.qai  a 
pitié  d«  Ini^nt  uvnt*  Vjtlace;  ta- 


r> 


ijoiv  de  ce  prince  quoique*  dOma^ 
nes^  se  ré  concilie  eoaiiile  avec  Théo- 
dore, et  tourne  ses  armes  C0Bti« 
so|i  oJen^teuT,  495< 

M*moei;.,P&l£ologde,  emperéùt 
de  Ccostanliiiople,  demande  des 
secours  au  roi  de  France,  VI,  479. 
Accueil  qu'il  faii  à  Boucicani,  485. 
Part  avec  lui,  et  va  ravai^er  Ica  ter- 
res de  Turquie ,  4S6.  Assiège  te  Mk- 
teau  de  JUvedroict,  48g.  Se  réeon- 
ciiie  avec  son  neveu  par  l'entECmi- 
ae  du  maréchal,  4c>5.  Pari  avec  lui 
pour  se  rendre  eu  Francs,  4g6.S'ar- 
réte  à  Venise,  499'  Arrive  a  Varia, 
y  demande  du  secours  au  Koi;  ta 
dans  les  anbes  court  de  l'Europe 
idirc  la  QiémsdeiQande,£k>o. 

Maaais  (  le  sieur  Da  )  est  blasé 
à  l'attaque  du  Ftuit-de^é,  et  aenit 
quelques  jours  aptes,  L,  485. 

MiacEL,  béuuit  d'atoMs,  par  wi 
fauï  avis  einpfthe  qu'une. U*ve  mit 
conclue  avec  les  Sarrasins,  U,  m. 
{TaiL  du  règ.  Je  S.  LaiiU.)^Comf 
meut  il  eii,  cause  de  la  captwadM 
négociations,  et  des  malbans  qui  «d 
furent  la  suite,  979.  (Join^iUe.) 

IUrcei,  (El),  prevdt  des  mar- 
chands de  la  ville  de  Paris,  <Krig> 
les  factieux  j  son  ouactère,  [V,  i34> 
Lève  tout-à-tait  le  masque,  i3S. 
fait  ma^acier  en  préscDcs  du  Qaa* 
pbin  les  looféchaui  de  Champagne 
"  -le  Normandie,  1 36.  Veut  livrM 
isaChurUi-U^Haavaia,  i}7.£m 
uiu;<sacré  lui-mli^au  montât  da 
reiécuiîan  de  son  projet,  t3ê.  Dé- 
tails historii^ei  sbr  ta  mort  doBttcii 
par  U.  Nandet,  i3g. 

MiacouD,  bourgeois  de  Rmù, 
ytéte  sa  maison  aux  réunions  de* 
rgyalisieii,  XX.  aSg. 

UiHcj]ui:.(le  capit-A  dkbm  de 
douleur  en  apprenant  la  mort  da 
Henri  IV,  L,  ICI. 

Uarcbiiit  (  le  pont  )  est  achevé 
en  1608;  il  tire  son  Hom  de  lom 
cooslructeut ,  XLVIII ,  aoS. 

.HiacBE  (  Roget  de  )  prend  te 
croix,!,  loi. 

IiU>cbk( le  comte  de  La)  s'unît 
un  cbels  de  bandes  qui  vont  en  Et- 
pagnc,  IV,  3^  Fait  eélébter  à  Bnr- 
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3iK  màJl.  MAR 
KM  ptiuieaTimeuuapourle  repngJe  d'une  négocietion  «upréa  du  doc  de 
l'ame  de  la  rcia«  Bbache  de  Bonr-  Breu);nej  cil  lémoin  de  la  fsniense 
bon,  35q.  (lUétii.  lur  Du^acUn.)  eulrevue  de  Perodnej4.  Se  dislin- 
—aVaentliiiigrie  contre  Bajazet,  VI,  eue  au  eiége  de  Nuift,  1 5.  Reçoit 
44^.  Eat  fait  cheialier  atec  le  com-  Tordre  d'enlever  la  diidiea^e  de  Sa- 
le de  Ne*eri,  443.  Se  fait  remarquer  soU,  iG;  commeal  il  t'exéa>te;eslBi> 
i  la  bataille  de  Nicopolis,  460.  (5ou-  câblé  de  reproches  pour  avoir  Isiué 
âcatu.  )  —  Fait  faire  un  service  en  échapper  sgn  fils,  17.  Se  fait  recnar- 
mjmoire  du  comte  d'Armagnac  son  quetilabalailie  dKnancy.oùleduc 
pëie,  VIII,  So>.  [Rishcmont:)  tan  maître  est  lué^  reste  fidèle  à  Ha- 

MitacBE  (  ETtard  de  lia)  four-  Tie.filleuuique  de  ceprince,  iS.W- 

nit  iOlivie*  de  La  Marcbe  tout  ce  rile  m  cuntiaucej  devient  premier 

(jui  est  nic«B9ii ire  pour  le  ravitaille-  msllre  d'hAlet  de  l'archiduc  Maxi- 

fncnt  de  la-ville  de  l-inu,  X,  39i<  milien;   va   complimenter   Charles 

Encourage  tes  babitam  de  cette  vil'  vm  ;dODiieses  soins  à  l'éducation  de 

lo,  ag4.        •  Philippe-Ie-Beau  ;  meurt  i  Brnieiln 

Mt«C8E(tiuill.deI«>,  dit  Je.jan-  1  74  ans,  19;  épi  ta  phe  mise  sur  son 

ftier  d^jârîiennt,  conipire  contre  tombeau,  3?.  (^o'ice.)  —  A  quelle 
évoque  de  Ijiége;  reçoit  des  bom-  occasion  il  fui  conduits  Fontarlie;, 
nea  at  de  l'arqent  de  Louis  11  pour  et  mis  chez  un  gentilboiùme  nommé 
l'eiéoution  de  sou  entreprise,  XIV,  S.>Uoria,%3g.  Est  témoin  de  l'en- 
■4^.  Gimoieul  il  l'oMcute,  106;  et  trée  dans  cette  vill^de  Jacques  de 
tœ  l'évèque.  107.^  Bonrboo,  habilb:  en  curdelieT,  a^î, 
.  .Uijt0Bi[O1ivierdeLB):ép0queet  et  des  fêles  qui  eurent  Iteu  au  même 
lien  de  sa  naissance  j  ses  parens;  est  endroit  s  rocrasioa  delà  paix  d'Ar- 
conduit  pal  son  père  ■  Paatarlier,  ras,  a^3.  Est  conduit  à  Cbidonsàlà 
IX,  7-  Montre  de  bonne  heure  Sun  cour  du  duc  de  Bourgogne  à  l'âge  de 
talent  d'ubservation  ;  est  adopté  par  i3  ans,  nommé  nu  de  ses  pages,  et 
laseign^deLaQueuille,  ektornicaui  mis  sou4  le  gouvernement  de  Gult- 
usafjcs  du  Brand  monde  ;  est  présen-  laume  de  Sercy,3()3.  Devient  acajer 
téàl'lige  de  1 3  ans  au  ihic  de  Sour-  pannier  du  dric,  jga.  Est  faieo  ac- 
gogne  F hilippE-le-Di»),  et  admis  au  cueilli  par  le  duc' V^rléans ,  I^Si. 
EBOg  de  ses  paftes;  par  een  caractère  Est  nommé  écin'er  tranchant  da 
,  aiqiBble,  se  fait  remarquer  de  Guil-  coiaie  de  Gharoruis,  4^3  >  P^ù  ""' 
iBame  de  Scrcy ,  qui  uerfeotionEfe  premier  paneiier,  X,  3i3;  Est  eD- 
Ma  éducation,  S,.Ses  belles  qnali-  vovc  à  Hesdia  instruire  le>duc  de  la 
ta  lui  gagnent  b'faveur  dp  cocate  prise  de  HMieratfté,  aJa.  Est  fait 
did  .CIuiroli>it  1  il  derient  écuver  pa-  chevalier  avant  la  bataille  de  Mont- 
Miiçi  de  pyiippe-lc-BoD  ;  a  appli-  (héry ,  336j  Est  eavoj'é  à  Rouen,  oii 
que  a  l'étude  de  l'hialoire  et  aun  il  parleau  Roi;  se  rend  en  Bretagne 
eKOnices  militaires  j  fait  ses  premié-  auprès  du  duc  de  Berri,  sSi.  Homs 
■es  Bfmca  contre  les  rebelles  de  des  seigneurs  qu'il  trouve  auprès  de 
Gand;  est  nommé  premier  pane-  '««^prince;  accueil  qu'il  rc^t;  re- 
liât du  comte  deÇharoloJs,  9;  suit  Mtarae  en  France,  parle  de  BOUTeaa 
ee  prince  en  HoUande,  fo.  Lui  pet^  au  Hoi,  qui  le  charge  de  belles  pro- 
auade  que  Louis  u  veut  le  faire  en-  mcMes  pour  le  comie  de  (^haroibii, 
levai  ou  aisassiuer,  j  1,  Est  envoyé  aSa.  Est  i^hnrgé  d'une  mission  pour 
k  Hesdin  pour  parler  plainte  à  Phi-  le  duc  de  Breiajjne  ;  assiste  aui  oh- 
lippe-le-Bou  de  cet  attentat,  la.  sèques  que  ce  seigneur  fait  célébrer 
^uis  11  demande  qu'il  lui  soit  II-  pour  le  duc  de  bourgogne,  171.  Est 
vré;  Olivier  conserve  son  inSuenoa  nommé  capitaine  duoe  compagnie 
àla  courducomle  de  Cbarolois,  i3.  d'ordonnance;' 'et  chargé  de  la  td- 
Reçoil  l'ordre  de  la  chevalerie  il  la  relé  d'AbbeviKe,  180.  P^it  prïioa- 
halaiUe  de  Menllhéiy;  est  ckai^é  njct  lertign.'deLoapi'et  sege«fài»j 
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pillB  et  brble  Gamichei,  aSi.  Eit  de .  ta  peiiM  ville  de  La  Cbaitre-mr' 

tayojé  pour  raviuiiUr  la  tiUc  <le  Loir,  XXXIX,  33']. 

Linla.aoa.  CommenLil  opère  ce  ra-  MiiiE  (Barnabé/de  La) 

_'._:ii ___..     --a    f ,_  .11 ^     * 1_.._  ^ .    -^".IrftL^-' 


'iiaillemeut ,  qqÎ.  Emporte  d'asiaut  Berlelte  pour  enip^blier  cette  ville 

la  boulevard  défendu  parles  Aile-  de  se  révoller,  XIV,  ^6'). 

iDandi,  ^si.    Sa  lettre  au  maître  MiaÉcHÀi.:étymologieclc  cemot, 

iThdtélduiIucdeBretagiie.Burlea  XXV,  3i6.  A  oui  ce  titre  fut  clcoirf 

Ula  qui'  eurent  lieu  à  l'occasion  du  par  les  desçenSana  de  Hugues  Ca- 

mariage  du  dac  de  Boiirgogae  avec  pet,  317.  Cbmoteiit  et  pourquoi  le 

MarpucT.dlCorckjagg,  Enlevemad.  nombre  des  maréchaux  a  éle  aug- 

de  Savoie  et  aea  ealaas,  par  ordre  menlë,  aiS. 

du  duc  de  Bourgogae ,  4>7-£'t  fait  i/là.KÉCBii,  (Pierre  Le),  relîg.  da 

pciaoanier  à  la  bauillede  Hancj,et  S.-ho  de  Rouen,  est  condamné  i 

délivré  peu  aprëa  moj«iuianl  raa-  mort  et  nojë  pour  crioie  de  faosse 

DOn,  431-  £st  envoyé  au  devant  de  accusation  ,  XIlI,  35i. 

rsTchiduc  Maximilwti,  et  fait  son  Miiedii.  (Gabrielle  de)   prend 

ptemiermiîltre-d'Wtel,  433.  Eil  en-  soin  du  jeune  J.-A.  de  Thou,  abaa- 

vojé  auprès  de  Ijouiaii  pour  mena-  donné  des  médecins  j  marie  sa  GUe 

fir  un  arrangement  enite  ce  roi  et  unique  à  François  de  Bourbott,  dan* 

■rcbiduc,  431.  Est  envoyé  en  am-  phin  d'Auvergue,  XXXVII,  lai. 

buude  auprès  de  Charlea  yii(,  rot  MiKEcijt  (la  baron  de),  général 

de  France,  de  la  part  de  l'arcbiduc,  anglais  ,  commande  Je  sié)je  de  Me- 

i36.  {MA»,  de  La  Marche.)           .  lun,  où  il  se  distingue,  IV,a36,  Fait 

UAacBQEiKa  ou  MiiiicoiiiR,  pére  ipmber  Dugueaclin  dans  les  fossés, 

dePliaramondj,  roi  de  France,  V,  aSg.  KeiiicilB  ville  par  composition, 

l5i.                                                         ^  34^.  Est  reiiveraé  par  D^nesclini 

Vlacui.,  pTOcarenr   an  parle-  la  bataille  de  Cocherel,  1^.  Tue  le 

neat  et  notaire  an  cbitelet  de  Pa-  gr'aad-maltre  desarbalétriers,  et  re- 

'a,  devient  fou,  ainsi  que  pluaieurs  çott  lui  même  la  mort,  a6g. 

peiBonnea ,  pour  avoi                  '  "                   de  Honcaïc,  femme 

r«Tu  aouvenea,>XlII,  aort  de  ea  retraite, 

Mtic^(te  marécfaa  cour  «prcH  le  réla- 

ie  BouilTon,  fila  du  >b  mari,I,  34.Epoust 

Fleuraoïjë,  supplie  le.!  Uontfenal  aaiia  la 

i  reprendre  le  ducbé  intinople  par  les  La-  , 

'txil,  ,  ,a.  Va  mettn  <.)-douîerne  «yec 

vant  le  château  do  Bi  rius  le  rovaume  de 

tription  de  cette  place.  .    .  et  reçoit  des  secours 

(oii  à  composition,  )i5.   Se  jette  du  Pape  contre  Théodore,  despote  ^ 

dans  le  chitean  d'Hesdin  pour  le  d'Epire,  471.   (DA^ad.  de  tEnip. 

oéfendie,  aoi.  Y  e»t  fait  prison-  Uain.) 

aicr  aiec  plosieurs  seigneurB  par  le  Miacu^atTE  de  Flahdie,  fille  de  ' 

priDce  de  Piémont,  ■io5-{CoBmt,de  Baudouin  qui  conquit  l'Empire  grec, 

Rabiaia.'j — Fait  dres.sernne  embua-  épouse  Bouchard  d'Avesnes;  suites 

ade  au  sieur  de  Castelnan,  envoyé  de  celle  uuiiJn,  II,  97. 

^  Hui,  XXXm,  30a.  iCailebiuu.)  MiaCDEsiTE,  princesse  de  Sidon, 

Harck  (Charlotte  de  La),  mie  du  nièce  de  Jean  de  Brienne,  roi  de 

°<ie  de  Bouillon,  conclut  une  trêve  Jérusalem,  fait  rendre  les  derniers 

svecle  ducde  Larreinej  deuils  hi>-  devoirs  aux  restes  de  Gantbiet  de 

lyriques  sur  la  cause  et  l'origine  de  Brienne ,  II,  33o, 

«"S  querelles,  XXXIX,  98  et  suiv.  M*iicnEBtTE ,  fille  aînée  de  Ray- 

fu le  de  la  trêve,  io4-  mODdBérenger,camtedeProveDce, 

,Mi«a«i!Tet  AULEEBE(les8ii:urs)  mariée  au  riûLonis  11  :son  portrait, 

'sapaient  pour  le  Roi  du  fort  et  II.Si.Est  couronnée  à  Sen;,  53.  Ac, 
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l9»             AUR  1^6. 

CbmpBgtie  le  Roi  ta  Egypte,  9g.  «fol  p«ncIi«Dt  tctï  la  doclrlne . da 
Appreud  à  Dainieile  les  dé;^»tK■  I^iLlMTi  les  traits  {nqneni  coMrc 
des  croisés  :  sa  [fermeté;  pourroil  ï  I»  moiaci,  ;S.  Elle  est  admile  «a 
Ift  dijfense  de  cette  ville  ;  exige  d'un  eouseil  de  la  Bégenle,  80.  Psrt  pour 
viens  chevalier  qui  rtoil  auprès  l'Espagne,  munie  de  pletirs  ponioiij 
jelle  qu'iUa  Inera  ai  les  Sarrasins  pour  opérer  la  dcHivrance  de  son 
^'emparent  de  la  place,  III .  Âccon-  irëre,  Is  troilve  dangerenlemnit 
che  d'un  fiU  qui  fat  nommé  Trlitail,  malade;  sa  conduite  pletne  de  lui- 
|]3.  Rcjotiitle  Soi,  m3.  Partage  sa  dresse  et  depiété,  Si. Elle  voit  rEm- 
douleur,  causée  par  la  nouvelle  de  perear;  parolt  devant  le  conseil 
la  mort  de  la  leiae  Blanbhe,  116.  d'Espagne,  qu'elle  étonne,83.AT«- 
Le  console  par  ies  saillies  ;  par  son  tie  par  le  oonnélalile  de  BourlxHi, 
exemple,  apprend  anz  clievaliérs  elle  se  bile  de  sortir  d'Espagne,  83. 
qui  faecoiapaguEnt  à  supporter  fît  mariée  an  jeune  Henri  dAlbrel,  > 
leurs  maux  arec  cenftance,  117.  roi  de  Navarre;  bonbeur  qn'rflc 
.  AprésIamortduRoi,  fonde  un  cou-  trOuvedanscelteunion,  gS.Accodl- 
-fenL  de  cordelières,  uii  elle  meurt  lelesiKivMeurs,qai  hiicacheiitaiec 
en  fi86.{Tabl.  du  règ.  Je  S.  Louis.)  KJn  leurs  sémimens,  g6.  Enlrelîtnl 
'^^Ses  frayeurs  pendant  son  séjour  desrelationaateclenra  atnisdeaptjl 
i  Damiette:  serment  qu'elle  exîea  élrangers;  favorise  teurs  écolei;M 
d'un  vieux  cbevalier  qui  étoit  auprès  justifie  JicetëgardaoprésdnRoiMi 
d'elle;  ecconclie  d'un  Sis  oui  fut  Mtc,  et  le  trompe  en  se  trompait 
nommé  Jean  Tristan;  snpplîe  les  elle-même,  loo.  Accorde  un  aijlel 
PisansetlesGénoisdene  pas  aban-  CalfiBi  ii3.  SouEre  qne  dam  soa 
donner  la  ville,  3n.  Vœu  qu'elle  cercle  on  se  permette  des  dedans- 
fait  si  elle  arrive  heureosenieiit  en  lions  contre  le  Pape  et  la  cou  dt 
France,  378.  [JoinvilU.)  Bomej  ftîtjHiToltre  nu  Hvreinttnté 
MiaouERiTE  n'AiiTaicue,  fille  d  '  péchcrviit  ;  Oféi 
Harie  de  Bourgogne  et  de  l'arcbi  l^.  Il  estreçasTK 
duc  Meximiliên,  est  Saucée  andau  lesproteaian!,ii5. 
phin  de  France  Charles;  commei  loi  loii  frète,  dont 
ce  mariage  est  rompu,  S,  j3i  ■  dissiper  h  m''™' 
1135,  Epouse  ensuite  le  prioce  d  re  dans  un  couioil 
Ca-tiUe,  47G.  e  son  frère,  >83. 
Habgiiekiti  d'Ecosj^,  femined  taeO  EspagDe,ilD 
dauphin  Louis,  meurt  à  l'âge  de  3  rlbue  au  rèlabUMe- 
ans;  ses  qualités  du  cœur,  ses  aeti  du  Roi  son  frère; 
Ineiis  de  l'esprit,  XI,  176.  Recber-  revient  en  Fraoee avec  des  pouvoin 
elles  sur  les  caQseï  de  sa  mort;  eii-  da  sa  part ,  XVIU ,  la.  {Mia.  A 
qîiètes  faites  i  cette  occasiou,  177.  Du  BeUay.) 
DéposmooB  des  témoins,  178.  In-  MiionekiTE  de  Flandre,  fillede 
justement  accusée ,  Marguerite  ne  BI>iXtmilieu  ,  Glacée  au  Ëbuphii, 
trouve  pornt  de  consolation  aoprto  fait  son  entrée  à  Paris,  XIV,  ni 
du  Dauphin ,  i  71).  Son  pèlerinage  à  MirccesiTE  de  Fronce ,  fiUe  ai 
Kotre-Dame-de-PEpine  accélère  la  François  1,  duchesse  de  Savoie, 
fin  de  ses  jours;  est  enterrée  dans  meurt  à  Turin,  regrettée  de  lonila 
la  cathédrale  de  Châlons,  180.  Dé-  gens  de  bien;  sa  charité  faérâq», 
lails  sur  son  mariage  avec  le  Dau-  XLV,  io3. 

pbîn  et  son  entrée  a  Tours,  donnés  HiRaDEnrre  deVilois,  preiuieTe 

par  J.  Chariier,  38g,  femme  de  Heori  it  :  qualtiès  brll- 

MiaoïtEtiTK,   duchesse  d'Alen-  lanles  du  style  déses  Hémoirea;» 

ban,  balance  le  crédit  de  Louise  de  beauté;  agitations  de  sa  vie,  XS, 

SaToie^BOn  caractère,  ■'XVII,  14,  ao.  Epouse  malgté  elle  le  roi  de  B«- 

Se  plalt  dans  In  société  dea  savans  varre  ;  tA   froidement   tniiée  fa 
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lai;  Ma  alta^arant  pour-  le  dae  iitr  die,  igo.  ïonit  qoelqu*  tcmp» 

(TAlen^B,  ai.  Eit  toujours  expo-  de  toute  ta  coufiiiDoe  du  roi  de  Ha- 

ait  SDK  ïonpconï  les  plu»  iDJarieui  ;  tarre  ;  »n  milieu  dca  Kte*  dont  ell« 

imérjl  qu'olTrenlsea  Mémaire'',  31.  en  l'ame,   entretient  une  corres- 

L'Académie   française  lei   mtrt  hd  pondance  secrète  avec  le  duc  d'A- 

nimbie  de»  lirtei  qai  oui  Sti  le  len;on,et  cherche  à  lji  gainer  les 

»étitable  génie  de  botte  lattgae,  aï.  seigneur»  protestaas,  igi.  Hevient 

Son  intrigue  avec  le  duo  de  Guise  i  la  «our  de  Ueati  m;  renoue  la 

■rt  décoavette,    i34'  9a  soumis-  liaison  qu'elle  aroit  eue  aulreftijt 


TJpDgnaaoe  pour  le     but 
raidi  NaTarre,  t43'_R*l ""''  '"      """ 


>sr  ^mëre,  i35-'  Tëmoigae  arec  le  duo  de  Guisej  dans  qud 

'oblienl;  est  irrita  d         ...  _, 

tmj,  d'aller  se  concher;  <qnUtiaB  traite,  oalrae^  M  perdue  dnsPe^ 

qu'elle  êproure;   ses  iacpuétndet ,  prit  de  tous  les  parti»,  igf- ^"tme 

iS6.  Sauve  la   vie  aa  nulheurenK  taoe-vie  errante,  tantdt  libre,  tan- 

l^aj  est conduîteelieila duchesse  tdt  prisonniérD;  h>b  godt.pour  le» 

deLorraineiTbil  inassaorer  nu  hon»-  lettres  la  console  dans  Me-âtt^ice»^ 

■M  aaptés  d'^e,  i5q.  Est  soumiM  ne  irouve  le  tepoi  qi^'après  t{n«  sou 

lone  surreillance  sGT^e;  la  parte  mari  a  rompu  les  liens  qui  Punlg- 

de  son  amant  I^  Mole  ne  l'erap£-  aoieu  ■  elle,  195.  (  latrod.)  — .(Ile 

dw  point  de  eostluoer  à  se  injler  qilîlle  fuTtiveatent  Néracelse  rend 

d'intrigues;  elle  offre  an  roi  de  Na-  à  A(^u,oàle(ieiirde  Ugïiiëres  l'at- 

varassou  mari  et  au  duc  d'Alençon  tend,  XXXV,  aïo.  {Méui.deBouil- 

nnT&oyen  de  pfoeureT  la  liberté  i  Ion.) 

l'an  d'eux,  171.  Réteille  l'aadntion'  '  8b  naissance,  son  éducation ,  son 
ÉKduc d'Atençon ;  le  ftait échapper  esiirit  et  sa  beauté;  elle  ne  r&isla 
3^  cour,  160,  Accusée  d'avoir  point  aux  séductions  de  la  cour  de 
Wt  évader  son  mari,  elle  subit  Caih.de  H«iici9,XXXVn,3.  S'ef. 
^ni  son  appaTlement  une  prison  force  d'acquérir  del'înlluence  dan» 
ri^Btease,maistrouvede«  consot»-  les  afiàires;  accueille  les  hommages 
linu  das»  la  cnllnra  de  son  esprit,  du  duc  Henri  deGuiae;Bert  tes  in- 
iSi,  Rentrée  en  grice,  elle  va  aux  téréls  du  duc  d'Anjou,  4-  Epouse 
saux  de  Spa,  dans  le  but  secret  de  malgréelleleprincede Navarre;  ett 
lairedea  partisans  au  doc  d'Alen-  obligée  de  fuir  dans  rappartemeut 
^,  tflS.  Est  obligée  de  revenir  en  d'une  de  ses  sœurs  le  jour  d](  tnassa- 
rtiBoe;  dangers  qu'elle  Court  à  son  cre  de  la  S.^arlhelein;;  rompt  avec 
ttour;  elle  va  se  repoesc  k  la  Fé-  le  duc  d'Anfou,  se  lie  avec  le  duo 
rs,  oa  le  duc  d'Aleuçon'  vient  Is  d'Alençon, 5- Reçoit  les  soins  de  La 
iroarer;  plaisir  (^'îls  feobteat  tous  Holej  répond  en  latin  et  sans  pré- 
dnx,  iBS.EIIeTeutaller  rejoindre  paralion  à  révAque  de  Cracovie; 
■an  mari,  et  reçoit  défense  d'entre-  sou  éloquence  naturelle,  6.  Se»  re- 
prendre ce  voyage,  187.  Va  k  Né-  grets  pour  La  Mole;  elle  devient  ta 
iK  avec  sa  mère;  piquée  de  l'indif-  oonSdenie  des  projets  etdeaamonrs 
fwence  de  son  mari ,  elle  ne  négli-  de  son  époux  et  de  son  frère,  j. 
ge  SDcmi  moven  de  le  ramener;  Bossyd'Ân 
*°nu  qu'elle  loi  donne  dans  nne  fuite  du  dnc 
"nlatlie  aêrieuse;  flatte  ta  passion  de-Navarre, 
•idlcnle  du  vieux  I^ibrac,  189,  Ne  is  «on  appar- 
hri  montre  plus  que  du  dédain  après                                          't  touiliillon 

'«ccavention  de  Nérac:  lettre  dans  ""— 

l*f[uelle  die  lui  reproche  irora  «ns 
pins  tard  d'avoir  osé  lever  les  ;âui 
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Iga  HAK  ■. 

M  Is  gmod  bailli  du  Bainant  ;  cH 
exjpœée  à  Liège  aux  insulta  du 
deui  parliij  se  retire  an  cbiileaa  de 
La  Féie,  où  elle  reste  qdelqne  lempa 
■Tec  le  dac  d'ÂliDfon,  la.  Brave 
la  colère  de  Henri  m,  et  fait  évader 
ce  due  de  u  prison,  ti.  Est  con- 
duite par  sa  mère  auprès  de  son 
mari  k  ITérac;  excite  la  pasuon  de 
Fibrac  pat  la  coqueltene  la  plus 
raffinée^  se  moque  emuite  d^  cet 
amaiitv  i  a.  Montre  pour  les  amour* 
de  son  ^poux  nne  complaiianca  qui 
compromet  aa  dignité;  reçoit  lea 
bomMaaes  du  vicamte  de  Turenne  j 
demande  vengeance  à  sait  èpoqx 
des  outrages  qu'on  lui  fait,  i6.  Be- 
Tiemàla  cour  ,emrédamde. nou- 
velle ^tfignes,  prend  les  intiléls 
dudnc  de  Cmsej  elle ae  perd  dans 
l'etprildes^Sbi  partis,  17.  Ella  est 
•^Mèe  en  r^uruBDt  à  Nérie,  puis 
rencliée;  reste  deux  ans  dans  l'in- 
action à  la  cour  de  son  mari;  s'em- 
pare de  l'AKenois;  est  forcée  de 
«uLtter  précipilamment  Af;eu ,  i6.' 
Se  réfiuie  à  CaVIuC,  se  rend  ma^ 
tresse  du  château  d'Usson,  et 
chasse  Csnillac;  j  passe  plusiei 
années  au  milieu  de  la  guerre  civile, 
ig.  Détresse  on  elle  s'y  voit  rédui- 
te 1  j  compose  ses  Hémoires  ;  lettre 
qu  elle  écrit  à  Brantdme ,  10.  Refu- 
se de  consentir  s  la  dissolution  de 
son  mariage,  dans  la  crainte  qu'Hen- 
ri I T  u'épauie.  la  duchesse  de  Beau- 
fort:  j  cousent  lorsqu'elle  apprend 
qu'il  recherche  Marie  de  Médîcis  j 
sa  lettre  au  Pape  à  ce  sujet,  91.  Sert 
avec  aideuri.Ies  inlérâts  du  Roi; 
reçoit  sa  vii>iie  aji  château  de  Ma- 
drid, aa.  Trouve  enSn  le  repos  dans 
nne  maison  située  sur  le  bord  de  la 
Seine;  s'y  entoure  des  hommes  de 
lettre*  les  plus  distingués;  ses  occu- 
pations, Mes  libéralités,  a3.  Assiste 
au  baptême  des  enfans  de  France  ; 
fait  donation  de  tous  ses  biens  an 
Dauphin)  sa  taonl  ' «i-  Diversité 
de  sentimeni  ttir  cette  r^trincesse; 
•es  Hémoires,  qui  ne  laissai  aucun 
j— .-  -jj.  jj^  égaremens  dé"sa  jen- 
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les  digne*  d'âire  employés  a  la  ptr- 
fection  de  notre  langue ,  i5.  Edi- 
tions diverses  de  cet  ouvrafe,  16. 

Etant  enfant,  elle  préfère  le  mar 

3 nia  de  Beaupréau  au  prince  de 
oinville ,   dépoli  duc   de  Guise  j 
pourquoi,  3o.  Bésîtte  aux  hugue- 
'     Après  le  colloque  de  Vûi*- 

,  Sa.  Hetourne  ti  la  cour  au- 
près de  sa  mère;  l'accompagne  à 
Bar-le-Duc,iiL}[on,  àrentrevuede 
Baronne  ;  description  des  féies  qai 
s'y  donnent,  33.  Idsuita  Tours,  où 
elle  TB  arec  le  Roi  voir  le  duo  d'Aa.- 
jou,  3&  L'entretien,  qu'elle  a  avec 
MU  frère  produit  sur  elle  un  clu>- 
gemenl;  elle  lui  promet  son  appui 
auprès  de  la  Reine,  39.  Comment 
«lie  tient  sa  promesse  ,  4°'  ^'^f''"'- 
pagne  la  Reine  èi  S.-Jeau-d'Angélj, 
il.  S'aperçoit  du  refroidissement 
ue  son  frère  ;  quelle  en  est  la  came, 
41.  Regret  qu'elle  en  témoÏKneisa 
mère;  elle  tombe  malade,  4^*  S"'"'' 

Îiie  lui  donnent  sa  mère  et  le  dp* 
'Anjou,  44'  ^  réponse  à  sa  am. 
au  sujet  de  ta  proposition  '{'"Jri 
est  faite  d'épouser  le  roi  de  Porta- 
gal;  elle  écrit  à  la  duchesse  de  Lor- 
raine sa  Bceur  pour  la  prier  de  faire 
hiter  le  mariage  du  duc  de  Giiiie 
avec  la  princesse  de  Porciau ,  4^!' 
Comment  elle  reçoit  la  proposilioa 
d'épouser  le  prince  de  KiTarie,  4^. 
Sun  mariage  avec  ce  prince;  détiib 
à  ce  sujet,  4S.  Ses  frayeurs  dan  a  la 
malinèedelaS.-Barthelemy,43.EU( 
obtient  du  Boi  etde  Ja  Reine  la  vie 
de  mess,  de  Miossensct  Armagnac, 
56.  Sa  réponse  à  sa  mère  à  iui( 
question  qu'elle  loi  fait  sur  son  ma- 
ri, 57.  Avertît  le  Roi  ei,Ia  Reinedu 
projet  formé  par  le  roi  de  Itavane 
et  le  duc  d'Aleuçon  de  se  réunir 
aiji  huguenots;  en  empêche  l'eié- 
cution;  accorde  son  amitié  an  due 
d'Âlençon,  58.  Dresse  un  mémoire 
~  lur  le  Roi  son  marij  ses  regrets  de 
60.  Triste 
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63.  CtdoBUiic^doDt  elle  eat  robjelj  oomm^t  elle  r  est  reçue;  eo  sort 

afirom  quVlb«sBuJe  de  sa  nuére,  ajea  peiDe,  i3o.  Entre  a<rea  beati' 

65.  Réparaiio«.4{u'elle  en  reçoit  du  coup  {dus  de  peine  encore  dans  Di- 

RuietdelaRcmeie^.VaiasefioTti  nant,  i3i.  ËmlHirrBS  dans  >]eqael 

au'elle  fait  [lout  delacher  le  duo  elle  »'j  trouTc:  commeDt  elM  s'en 
'ÂleiiçondeiDMlaDiedeSauTe,7i.  lire,  |33.  Sort  de  ceue  Tille  acconi' 
S'éloigoedu  roîdeMaTarresou  ma-  pagnée  par  une  troupe.de  bovr- 
ri,  parce  qu'ill'a  forcée,  d'après  l'of-  eeoia;  échappée  aux  embùcliea  de 
dreduBoi,  de  renvoyer  madirmoi'  don  Juan  et  de  M.  de  Barlemont, 
■elle  Thorigaj,  ^jjg.  Pourquoi  ellea.t  i34-  ArriTe  su  cbiteau  de  Fteurioea, 
retenue  et  eardue  au  Louvre,  87.  ok  ellena  peufeaUer  qu'à  la  nuit. 
Reçoit  des  lettres  de  son  mari,  et  j  t35.ReTienihGurewementen  Fran- 
répand,  8q.  Puisa  dansas  captivité  ce,  acoompigoee  par  M.  de  Flea>- 
legoîktde  Ta  lecture, et  Jtrouvele  rines;  arrire  a  Cateau-CamlAesis 
soutaKement^ieseonuis,9i.EUeTa  par  le  secours  de  la  comtesse  de 
avecraBeinesaméreàSeoajaasisle  Lalain;  échappe  àde  nouvelles  em- 
aax  conférencci  qui  s'y  uenoent  bËchei!,  i36.  SerendauCaielet,  et 
pouclapaii,93.  fiefused'Strecom-  de  la  à  I^Fére;y  reçoit  une  lettre 
prise  dans  le  traité  pour  l'assurance  de  son  frdre  le  doc  <f  Alen^n,  qui 
de  ea  dot;  retourne  avec  m  nére  vient  lui-même  la  roir,  i37.KeU)ur- 
à  Paris,  94.  Se  plaint  à  la  Reine  et  ne  à  Paris,  où  elle  est  reçue  honora- 
au  Roi  de  ce  qu'on  l'a  trompée,  et  hlement;  demande  au  Bai  la  permis- 
du  refus  qu'oo  lui  fait  d'aAer  re~  sion  d'aller  rejoindre  ion  mari,  1 3g,- 
joindre  sou  mari;  déclare  qu'elle  et  des  terres  pour  assignation  de  sa 
ira  le  trouver  au  risque  de  sa  vie,  dot,  i40'  Va  partager  la  captivité 
08.  Comment  elle  obtient  du  Roi  de  son  frère,  i47-  Et  reDÛs^Mli- 
>  la  permission  d'aller  aux  eaux  de  bcrté  avec  loi,  i5t.  CommeQL'elle 
Spa,  loo,  San  départ^  «uite  qui  faTorisesonévasiondu  Louvre,  iSS. 
l'accompa^e;  détails  sur  ce  voya-  Ses  frayeurs  à  cet  égard,  161.  Con- 
gé ,  lof-  ComiDeut  elle  est  reçue  à  ment  elle  est  rassurée ,  et  rassure 
Cambray  ,  loS;  ■  Valeaciennes,  aussi  le  Roi ,  sur  les  desseins  de  son 
io7;àMons,  108.  Son  entrelieu  frère,  163.  Benoît  de  grands  bien- 
avec  la  comtesse  de  Lalain  sur  les  faits  du  Boi,  qui  veut  ta  détaoberde 
secours  que  Le  duc  d'Alençaa  peut  son  fiére,  auquel  elle  reste  Sdéle, 
donner  aux  Flamands,  110.  fiéso-  i63,  Va  en  Guyenue  arec  la  Reine 
lation  prise  à  cet  çEard  avec  le  com-  sa  pièce,  i64-  Est  bien  accueillie 
te  deljlain,  11 3.  Elle  se  rend  à  Na-  par  son  mari;  quitte  sa  mère  à  Caa- 
mur,  oii  elle  est  reçue  par  don  Juan  teluaiidari  et  reste  eoBéarn,  ob  on 
d'Autiicbe,  ii5.  Funestes  présages  lui  permet  de  faire  dire  la  mAte 
de  l'issue  de  son  voyagé,  i  rg.  Âr-  dans  une  petite  chapelle,  i65.  S^ 
rive  à  Li^ef  carameut  elle  y  est  plainlauRoisonmari  dulraitement 
reçue  par  Flivèqiipj  description  de  tait  à  des  catholiques  par  son  secré- 
la  ville,  T30-  Prend  les  eaux  de  taireDupin,  l6Ci.  Obtient  iustice,et 
Spa,  laS.  LesTaouvalles  qu'elle  «p-  le  renvoi  de  Dupiu;  mais  éptoUVe 
prend  de  Namur,  où  don  luaa  s'est  la  mauvaise  mine  de  son  mari  à 
rendu  maltreduchâteau,  laâ.  Cel-  cette  occasion ,  167.  En  accuse  Pi- 
les qu'elle  reçoit  de  h  cour  par  son  brac  et  lademoiselleRclKinrs.Bimfe 
frère,  117,  et  les  conseils  de  mead.  du  Roi,  i63.  Soigne  sou  mari  dans 
de  La  Rochs-auT-Ton  et  de  Tour-  une  maladie  ;  regagne  sou  affection  ; 
Don,  la  déterminent  à  se  rendre  a  paése  cinq  ans  tn  Gasougno;  état 
La  Fera,  iiS.  Est  trampée  par  le  de  la  cour  de  Nérac,  169,  Fait  de 
i^rdinal  de  Lenoncourt  et  le  cheva-  vains  efforts  pour  maiatenir  la  paix, 
lier  de  Salviuli;  se  met  en  route  entre  le  Boi  son  maii  et  le  maréchal, 
malgré   eux,  -rtg.  Arrive  à  Uuyj  deBirm,  ei  pour  empêcher  les  hu-. 
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1  d«  faire  la   ffoert't,  fjoi    prand  i'^WnU'oD  â^^ 

a  Koi  M 1  la  Reine  m  voir*    U  udaa  d«  ConsjiïtâDopli 


giuaaU  d«  faire  la  ffoert't,  fjoi  prend  i'^WriU'oD  d;  Bandooin  bd 
El^cû  an  Koi  M 1  la  Reine  m  voir*  U  udaa  d«  ConsjiïtâDople ,  61 
l'état  du  affaires;  obtient  que  la    MaoTii  tafleur  deJ^e,  66. 


e  Nérao  réitéra  ne^lre,  17).  MlRiE,   impéralHce,  feinnie  de 

Ecrit  ha  oatéclul  de  Biron  pour  M  Manutil  ColDnëne;  son  caraclére, 

plaindre  de  l'attaque  qn'il  a  faile  I,  a4' 

«or cette TJUe,  i^S.Refiued'acooro-  BLirie  de  BonaaoGHt,  fille  nni- 

nagnci  madMii.  Foeaeiueà  Aiffsm-  qoe  de  CharleiHe-Téniérsire,  «le- 

Candea,   180.   Sob  eutrelien  arm  e4de  à  ion  p^re  k  l'ige  de  sa  uu; 

eetudemoiMUaUbrCMiil)aa*cc*an  «m  étéTitioa  dana   tes  watimnu, 

mari,  iSi.  Atfisie  asea  condws,  et  ion i^nnd  courage,  ses  griceseité- 

InidoiweeasBaiBa,  i63.  Reçoit  de«  rjeares,  IX,  ;i.  ntotesle  contre  ta 

lettres  de  b  Reine  mire  et  du  Hoi,  TÎolenoeqn'oDfaitaiiiEtatideBain- 

qnihpreiseDtdereveoit  ilaconr;  fogae  de  prEtei  serment  de  fiddit^ 

§6  détermine  i   ■'j  rendre   pom  a  Loab  xi,  7a.  Ecrit  an  Roi  poat 

inelques  mois,  emmeDam  maden.  le  prier  de  ne  traiter  qu'avec  les 

/oueuBU  avec  elle,  18S.  (M<As,  dv  personnes  auxquelles  elle  aceordoH 

Marg.  Je  Valoit.)  —  Elle  cooseM  s«  confiance;  flssetnble  les  Euu  de 

1  acte  qa'on  examine  la  nolli-  Etindrei  Gradj  parait  céder  à  Itnr 

\b.  validité  de  toa  mariage,  autorité;  conserre  son  comeil  u 


î; 


XLVlI.a^j.  Betiant  à  Paris  epréa  arct, ^5.  Elle  nie  hardiment  laleltrt 

afaasd'abaeitGe^  va  loger  à  l'Mtal  qu'elle  a  écriiei  Louis  ii;  Mlram- 

de  Sens;  quatrem  faitcontreelle,  porte  presqne  seole  an  inilifii  dn 

(97.  Tient  avec  U.  de  Hontpensisr  rebelles,  pour  soutenir  ses  miDii- 

le  lits  d'une  paurre  Irlandaise,  Sào.  très  et  demander  leur  grlice,  jfl.  Se 

GogMsacaass  pour  le  oomié  d'An-  rend  sur  la  place  oii  ils  Tout  ilre 

verane,  S33.  Se  retire  Jilssv,  à  eau-  eiécotés,  pousse  des  crii  pUinliGi, 

■c  dels  peste  qui  règne  chei  elle,  supplie  pour  eux,  et  ne  pentlei  uit 

XLVIII,  9.  Enigme  qui  court  stiT  ver:  Épouse  "       '  '  '       "  -  •    i"  - 

"       -      "    -  ■•        ■  ■  -     ■    "  ■'    -ici.1.11 ,„.. 

8  vicisailuda 


,  Si.  Fait  voeu  d'avoir  tons  les  fils  de  Frédéric  m,  7^.  SaBiDtt,HT. 
JMirs  trDelqaes  religieux  pour  cban-  Ses  enfana  ;  isbléan  des  vicisailuda 
leilee louanges  de  Dien,  ii3.  Don-    de  la  maison  d'Autriidie  depuis  Us' 


«tlaBeùie,i98.Venfiiil«suraesde-  turla  tte.  mais.  deSoar^.]  —  Ua- 

Bauies  et  biitim««B,  317,  Fait  pré-  rieestrccberchéeparplusieurspiin* 

'S^tauDauphiiid'nDcorAondepiEr-  ces;   son  otariage   est  arrêté  avM 

vtries,ii6-IMpODsedBrequ'8lles'ai-  Haximilieit   d'Aatricbe,   X,   iil- 

>lirédelapBrtd'Bnedame,3o3.£lle  (La' Sfarche.)  —  XH,  33i  à33;. 

pose  la  première  pierre  du  portait  Réfleiîuns  de  l'auteur  à  roccstiMl 

it  S.-Etienne^n-Mont,  et  donne  d«  ce  mariage,   3a9r  Portrait  de 

mille  écus  ponc  cette  oonstraction ,  Marie  ;   sa  mon ,  34o-^  (  lU^m.  di 

XUX ,  1 16.  (L'Ettoik.)  —  Sa  mon  ;  Comme  j.)             ^      ^^ 

dk  ioititae  M.  le  Dauphin  son  hé-  MinrE,  sieut  de  Henri  Tiii,  rei 

ritier,  L,  367.  (Fontena^-Htarcuil.)  d'Angleterre,  est  fiancée  i  Loiûi  iir, 

UAtiiM,  jésuite  espagnol,  publie  XVI.'afii.  Arrive  en  rraDce,36}- 

■•  livre  oà  il  approuve  en  termes  Détails  sur  son  entrée  i  Abbeville, 

famels   l'Hssnsinat   du    fen  Roi,  366.  Y  époiue  le  Roi;  fîtes  i  celle 

XLVII,  5io.  occasion,  a&i.  Est  couronnée  à  S.- 

HliiG  DE  CninpicaE,  comtesse  Denis,  a68.  Fait  son  entrée  k  Paris; 

4a  Flandre,  se  croise  avec  son  ma-  joutes  et  tournois  qui  y  sonteatiC' 

ri,  I,  i4-  Elle  ne  pettt  le  «uirre  k  pris  par  le  duc  d'Angoutéme,  1691 

tMasedesagrossease,  30.  Après  ses  Après  la  mort  de  Louis  iiiépouK 

«oocbes  se  rend  à  Acte ,  où  elle  ap-  en  secret  le  duc  de  Suffolcfc ,  174  > 
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tt  retonne   en    AnRlelene,  376,  son  marlaie  en  renaovclëe  par  le 

Hame,  wear  de  Coarlsi-Quiiit,  cardinal  Icgat  Aldobraudia,  3o6. 

__L..j.o ;. i- — ^  '-"-eàPariii  r— -'■  '--  "-!■- J-* 


Tcroanle  dm  fays-Bas  à  la  mort  de  princesses  et  principales  dames  de 

HaigiuTite  d'Autriche;  bqd  carai>-  la  cour  «t  de  la  ville,  îo^.  Accou- 

léreviolentelempoclé;  elle  lilsiafie  cbe  d'un  dauphia,  3ig.   Accouche 

par de> sapplicea  lc9  restes  delafac-  d'une iille;  regret  qu'elle  en  a,  3€i. 

Uon  de  Hancer,  XVII,   m.  Op-  Fait  un  ballet  magnifique  à  Paris  j 

rcnOeforlcTésinanceàrinvasioa  dëiails.   XLYIII,   ii3.   Accouche 

Fiaofoit  I  ;  conclut  une  trére  de  d'une  bile  ponr  la  naissance  de  la- 

ta  mois  ayec  Ini,  i38.  Paryienl  à  quelle  □■  ne  tait  aacuue  réjonii- 

«a  laire  coadiUwnne  de  trois  moii  aance,   3^o.  Presse  inBtatnment  le 

p(MrlePtémont}traTailleàatle  paix  Roi  de  la  faire  couraïuier  et  sacrer, 

difinitiTo,  iSg.  (/nirod.)  — Quiito  4ig.  Grandspréparatifs  pour  cette 

à  legret  le  goaTemeinent  de»  Pays-  cérémonie,  ^io.  Fait  rendre  le  paiti 

Bit,  qui  est  donné  à  Emiuanuel-  bénit  de   la. confrérie   du  S.rSé- 

PliilibmdeS«toio,XX,67.C/nt«)</.)  pulcre  àl'éBlieedesCordeliera.^ai. 

—HoQtreen  tonte  occasion  sa  haine  Est  couronnée  et  sacrée  à  j. 'Denis, 


re  k«  Français;  retient  prison-    i^^.  Incidens  remarquabli 
lier  an  ambassadenr  de  France;  fait     Elle  est  déclarée  réfute  pendant 
irréier  dans  tons  ses  ports  les  rai»-    la  miooriié  de  son  fila,  438.  Bc 


marchands  de  cette  nation,    tient  pour  son  médecin  Le  sieur 

XXXI,  i3.  Fait  conduire  à  Bruxel-    ret,  que  le  fca  noiaimoit  lemoins, 

la,  comme  des  criminels,  des  Toya-  (î^.  Recommande  auï'sarde*  U 
foin  qui  retournent  paisiblement  personne  du  Roi  son  Gis,  438.  Dé- 
CB  France,  34.  Prend  la  Tille  dï  taila  sur  la  cérémonie  de  son  sacre  i 
Slessy  et  fait  tarager  le  daché  de  S.-Denis,44t- Est  déclarée  régenté 
Luxembourg,  91.  {Comm.  de  Ra-  après  la  mort  du  Roi,  XLIX,  4- Se 
tuùi.)  rendàNotre-DameaïeQune  Rrande 

Mi»iE  DE  Clétes,  marquise  de  escorte,  puis  k  S.-Victor,  81.  Va 
L'ble, femme  de  Henri,  prince  de  chezU  ceiueMargufriie  à  Isay  et  à 
CondÉ,  meuri  à  la  fleur  de  lige;  S.-Germàin,  Ss.  Ufclareilu'eltefera 
«  bonté  et  sa  beauté,  XLV,  104.      justice  de  ccui  qui  répandent  dans 

HiiiE DE Mtnicisestaaluée reine    Paris  de  fauï  hruila  sur  une  nou- 
de  France  i>  Florence^  envoie  son    velle  S.-Barllielemy.  89.  Rassure 
portrait  à  Henri  iv,  XXXVl,  448.     des  députés  des  proiesians  sut  le* 
&l  mariée  par  procuration;  fêtes    faui  bruiu  qu'on  fait  courir  à  leur 
Célébrées  a  Plorence  à  cette  occft-    1 
lion,  464.  Son  arrivée  à  Haiseille;    < 
détails  sut  licfh  voyage  et  son  entrée     1 
dâiucelte  ville,  478-  Autres  détails    ^ 
NT  ton  voyage  en  France  jusqu'i 
.Lyon,  4So.'Son  entrée  à  Paris;  plai-     < 
tante  aventure  qui  Ini  arrire  en  en-    ! 
mni  an  Louvre,  4g  1.  Elle  Bcconcbe    1 
*iinfil»,5o7.  {Mém.dePontUvoy.) 
—  Son  contrat  de  ttariage  avec  le 
Bol  est  passé  à  Florence  au  palais 
Pltti,XtVII,  381.  Cérémonie  de 
Km  raariit^e  à  Florence,  ag^.  Son 
départ  pour  la  France;  délails  sur 
Hn   voyage,   3oo.   Son  arrivée   à 
Lyon,  304.   Sa  première  entrevue' 
nec  le  Soi,  io5-  La  cérémonie  de 
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vompagitiï  «le  chevau-lcg^ts  du  feu  cootre  U  départ  dgi  princes,  gSo. 
Aoi  servira  le  jeune  Bai  par  qnar-  Faute  commiac  à,|^Brd  delà  châ- 
tier, poueJe  suivre  partout  j  accorde  dcUe  de  Mézièret,  priie  par  H.  'de 
quelque  aagmcntalion  de  pwe  Huy  KeTera,  i35.  Elle  répond  an  maBÎ- 
officiers  et  chevau- légers j  jalou-  fe«te  du  prince  de  Condé,  1J7.  Ën- 
ale  eicitée  à  ce  iiqet  parmi  les  voietf.  cie  TbouàM.lepriucepour 
ladHiDies  du  Iloi,  106.  Accorde  le  dûpoaer  à  un  accommodement, 
.  M  lurriiances  à  tçjia  ceai  qui,  338.  Enioie  M.  de  Tïgnier  traiter 
ajrauldeicbarguougouvememaua,  une  seconde  fois  avrc  loi  16  Ste.- 
ont  des  eulans  on  des  héritiers  en  Meneboutd^  iraité  conclu,  344-  ^ 
igt  de  I^  podiéderj  mal  qui  eu  lé-  Reine  reçoit  fort  bien  mesa.  de  L(»i- 
iullc.  107,  Règle  sou  temps  pour  gueiilleeldu  Maine,  a^.  Convoque 
les  alFdirei  et  pour  ses  divertisse-  les  Etat»  génétauvidn  roj-Wul)^;  tait 
mens,  109.  Sa  cour  particulière;  baptiier  le  duci^/^njon  et^lii>]Kt)le 
dequielleselcompose,  soit  en  hora-  Madame,  347-  Mèn$  le  KOtiCa  Brè- 
mes, soit  en  dames,  m.  Elle  tient  ti^e  contre  M.  de  Vm^me,  aSi. 
un  grand  conseil  concernant  l'aflai-  Ve  ramène  k  Paris  après  'kioic  tout 
redelasuccessioD  de  Juliers;  quelle  pacifié,  3 S 5.  Fait  déclarer  la  nuBio- 
résoluiiou  y  tsiprise,  1 13.  Tient  uu  riié  du  noi,  aSj-  Se  Lite  de  faire 
conseil  où  il  est  résolu  qu'on  ne  re-  finir  les  Etala  généraux,  eu  leur 
cevra  point  l'ambassadeur  de  l'ai'  promettant  qu'on  satisferait  aux  de- 
chiduc,  si  les  lettres  dont  il  est  poT-  mandes  portées  dans  les  cnhien, 
leur  ne  ^out  conformes  à  l'ancien  364-  Commence  à  diminuer  l'auto- 
usagei  lempérameut  adopté,  sans  rite  des  anciens  ministres,  et  dauœ 
tirer  ^  conséquence  pour  la  suite ,  trop  de  pouvoir  au  marécbal  d'An- 
lao.  Commeut  elle  apaise  un  dif-  cre,  366.  Fait  expédier  don  com- 
fërend  élevé  entre 'W.  le  prince  de  missions  pour  lever  trois  aruiéesj 
Conti  et  M.  le  comte  de  Soiasons ,  enviiie  H.  de  Villeraj  au  prince  de 
et  entre  ce  dernier  et  M.  le  duc  de  Condé  pour  le  prier  d'accompagner 
Gnise,  tSa.  Donne  à  Concini  de  le  Roi  a  Bordeaux,  a85.  Confie  le 
quoi  acheter  le  marquisat  d'Ancrei  commandement  de  l'armée  qui  dut 
134.  Ses  libéralités  excessivei,  i35.  suivie  le  Roi  à  M.  de  Guise,  etce- 
EUe  écoute  favorablement  les  pro-  lui,  de  l'armée  qui  est  opposée  à  H.  le 
positions  d'Espagne  concernant  une  prince,  au  maréchal  Bois-Dauphin, 
double  alliance^  ménage  à  cet  égard  aSg.  Etat  de  cette  armée,  390.  Daa- 
'^s  alliés,  i40'  Se  fait  remarquer  à  eer  que  court  la  Reine  par  l'écroii- 


FonlaineblEau  par  sa  beauté,  i55.  lement  d'un  plancher,   3ag.    

Refuse  de  lire  les  mémoires  des  hn-  s'ouvre  à  Sauveteiie  sur  son  projet 
guenols,  etleur4£moi^e  qu'elle  ne  d'éloigner  M.  de  Luyn^et  l'engaEC 
veut  point  soulTrir  de  nouveautés,  à  lui  conseiller  de  se  vber  de Int- 
1 96.  Son  ressentiment  de  la  mort  du  même,  339.  Se  décide  1  fiure  airé- 
bâron  de  Lux  contre  mess,  de  Guise  1er  M.  le  prince  de  Coudé,  343. 
etd'Epernon,  306.  Après  la  mort  Prend  des  mesuiesà  cet  effet,  3So. 
du  Gts  du  baion  de  Lux,  elle  té-  Fait  faire  trois  aimées  pour  les  op-  ' 
moigne  publicniement  qu'elle  par.  poser  aux  princes  mécontens  ,  366. 
donne  à  H.  de  Guisej  lui  donne  Est  gardée  dans  son  appaitemenl 
une  Bra4te  somme  d'argent,  aoç.  aptes  la  liiortÂi  maréchald' Ancre, 
Prend  la  résolution  de  secourir  Ijy.  Sa  cousunce  en  apprenant 
Ferdinand  de  Mautoue  dans  la  pos-  celte  moit,  3^8.  Comment  elle  an- 
session  du  Montferiat,  aiS.  Corn-  Toit  pu  la  prévenir  si  Mft  femines 
mence..^  Aire  bâtir  le  Luiembouig,  de  chambre  l'eussent  permis,  3^9. 
3a6.  Eoriil,  au  nom  du  Roi,  a  tous  Sa  répugnance  poor  nllei  à  ^ail; 
les  parlemens,  aux  gouverneurs  des  .elle  sy  décide  enfin,  3SS.  Fromet 
provinces,  etc.,  pour  les  prévenir  'A  M.  de  Lujnes  tout  ce  qu'il  lui  fait 
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proii^set:aeinanJeàaHeràNotro-  de  Longaeïille,  i5Ô,   Reçoit  ordre 

Dame  de^  Ardillèces,  4a6.  Ecrit  «  de  Im  reraclwe  en  liberléi  seafiTain- 

M.  d'Epema»  pour  le  prier  de  ira-  les  conUe  le  cardinal  de  Riche  leu  a 

veillera  sa  déliTraoce,  4^8- Trompe  cesujetjïSg.  D'apiiiilescoweilede» 

Mode  Luyne»  par  ses  promesses  et  eonemis  du  cardinal,  elle  decnande 

8a  ccmdiule,  43Î-  Failles  prépara-  au  Boi  son  renvoi  des  affaires,  170. 

tifs  de  son  oTBsion ,  435.  Se  reod  k  La  nouveUe  de  l'en  [cet  des  generaui 

Montricbard,  je  là  à  Loches,  où-  français  dan»  Casai  déconcerte  se« 

elle  reste  del»i'.ucs  avec  M.  d'Eper-  projets  sans  les  changer,  171.  Sf* 

non- écrit  au  Roi,  Hfi-  ^'i'  ">""  entreïue»  avec  le   Roi,   dans  lea^ 

ou  p'tince  de  Piéraonti  conlemi  de  nuelles  elle  lui  demande  le  renvoi 

Bcaïetues    iiS  Divisions  qui  écla-  du  cardinal,  173.  Suit  le Rqi  a  Com- 

tent  à  sa  cour  à  Angoulême,  Uo.  piègne;  résiste  à  toute»  les  lentaii- 

L'évêqoe  de  Luçon  la  tire  demtar-  Tes  qu'on  fait  pour  adoucir  son  es- 

r«s,4iîiluifmtC0nclureuntraité  prit,  181.  Est  gardée  a  ™e  a  Cora- 

■Taklaeeuï  ,  ilî.  Consent  a  one  en-  pi^gne,  ,83.  Refuse  de  se  Tendre  a 

ireTue  Bv^c  le  Roi,447.  Beçoit  le  Moulins.  .SS,.  S'obstine  1  reswr  k 

prioce  da  Piémont  i  Angouléme;  Comp.égn^  187.  Fait  prier  le  mar- 

ion  entrevue  avec  M,  de  Luynes ,  -Juis  de  Vardea  de  la  recevoir  a  Lu 

448.  Son  entrevue  à  Tours  avec  le  Capelle.    ,88.  Part  de  Compiegn» 

ÏM,  440,   Refme  une  nouvelle  eu-  pour  s'y  rendre;  a  la  nouvelle  de  ce 

trevuequi  lui  est  proposée  par  M.  de  qui  s'est  nasse  dain.  cette  ville  ,  e»e 

luynes ,  m.  Bompc  toute  négocia-  ne  sait  plus  que  résoudre ,  19, .  Va 

t^on  av  c  M   de  Blainville ,  comp-  à   Avesnes,   d'où  l'Infante   la  fait 

wm   sur    les  levées  que  doit  *P  couduire  (.Bruxelles,   ,9,    Refus» 

M.  du  Maine,  467.  A  la  nouvelle  de  loules  les  oftes  qui  lu.  »™l  faites  de 

laprisedeCaeîparleBoi.ellepart  la  part  du  Roi,    194,  Malheurs  ob 

d'Auaers  pour  aller  au  Mans;  mai»  l'entraînent  sa  passion  et  sa  haine 

sur  fa   nouvelle  de  l'approche  do  contre  le  cardinal,  igS.  [fontena^- 

M.  de  Créquv,  elle  retourne  k  An-  Mareml.)  .„     ,     „       ,  _    .^ 

eers    4iS   OÏ.e  de  traiter  auj  con-        M.aiE,  Hle  de  Henri  tii,  et.de 

aiti.Aisaéji.propo:-é.s,eltientferme  Catherine  d'Art.gon    pary^nl  an 

^am  cette  résolution,  478.P«rdp!ug  trône  i  la  mort  JEdooatd  «i    son 

±-ru«goTomr>d'osl'a.taV  projet  de  rétablir  la  religion  catht,- 

dâponXcé,  486.  Euvoie  k  t^us  fique;eUeépouselepripcePh_a.pp^ 

«uïde^  parti  le  traité  qu'elle  a  fils  de   l'empereur  Charl;s-Quint, 

Vs^é  avec  le'Hoi,  S8«.  Voit  le  Boi  SX,6o._Koue^esneço^ciat,onsenlr« 
BBrisBac,4(  desquelles  une  \iéye  de'cinq 

'"^"""es  effi  'st  conclue,  67.  Fait  une  décla- 

■  ■-   ,  •„  o  de  guerre  à  la  France,  et  en- 

T^'t,.  ■■■~  *»Bl-"  »  ""V,  7°- 

arec  Monsi  1^ ^^  ^^^^  ^^^^.^  ,^  diffioul- 

Î^J^rit^  luî  a'opposoieotataïao,  70. 

!?  h£n-  ',„«hilT..ê«àI..l.«daS.f- 

"î^-.     5,  [Aftm.  deïTitMnfi".)  — Mou- 

^•«""W J  X  „„i4,  i,  la'Rata.  aîae 

t  'T^'  >.»»■,,) -t»  an«Ja  M- 


i:,C00gIC 


lieurs  gra 
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XXXII,  -].  {Comm.  Je  BaiiUÎa.)  -^ 
Elu  veut  épouser  Henri  Je  Coutie- 
nay,  XXXIII,  ji.  CoDsiiiue  prùau- 
niere  sa  sceui  Elisabeth ,  75.  (  Cm. 

Ulnau.) 

Maiie  Stoakt,  rebe  d'EcoMe, 
ifoaae  le  HU  du  comie  de  Lcdox, 
XXIV,  4i7i  puJaBalhuel;  ae  réfu- 
gie en  Angleterre,  où  elle  eat  faite 
friaouuiëre,  el  eniin  décapi  Lee,  4 1 8. 
Sl^m.  de  Tavannei.)  —  Prétend 
■u  trane  d'Anglelerte ,  XXXIII,  73, 
AU  mort  defrançQii  u  «ua  man, 
elle  s'embarque  b  Calais  et  retourne 
eu  Ecusse,  1 1  j.  Deuils  sut  ce  voya- 
ge; noms  des  seigueura  qui  l'acconj- 
l>agaen  t,  1  aS.  Est  recheTchëe  de  plu- 
"■'  ~;rand9  princes ,  ce  qui  excite 
■eîue  Elisabctli, 
.  -  Fail  mourir  le 
comte  de  Leuoi  son  mari,  XLV, 
6g.  Est  décspiiée  au  cLàieau  de  Fo- 
theriogay;  détails  sur  son  eiécution, 
et  sur  la  cause  de  son  airtt,  i^n. 
{,VE.toiU.)  ' 

MiïiETTi  (Guill.),  Mcrétaite  an 
Bor,  dénonce  à  Pierre  de  Btezé, 
ensuite  au  Boi,  un  prétendu  com- 
plot du  Dauphin;  rimposture  dé- 
parlement  à  aroir  la  tète  trancbée 

Mi«jQB*ii  (le  marq,  de),  général 
det  troupes  impëiiales,  forme  le 
blocus  de  Sienne,  XX,  64.  (latrod,) 
— Fils  d'uu  fermier  des  impàts  à  HÏ- 
lan,  il  sa  rend  utile  dans  1^ 
d'Italie,  où  il  joue  uu  srai_ 
livre  un  combat  à  Ste  .-Boude, 
138.  Essaie  Je  pnndre  Sieni' 
fanjiue ,  107.  Envoiela  veille  di 
H  Uontluc  la  moitié  d'uu  cei 
iUcoDS  de  vin,  six  pains  blancs 
ai3.  Â  minuit,  il  livre  un  a 
If  citadelle  et  au  ibrl  de  Cau 
3iS.  Se  i«ad  mallre  du  fort, 
Le  perd  eusui{te,  134.  Sur  une 
de  l'Cmpereur,  il  fait  venir  di 
tillcrie  pour  battre  Is  piaiy 
Apiëi  dû  vaines  leaiatives,  ii 
voie  cette  ardllerie  à  Fioceni 
•fiamç  Sionne,  ij8.  Danger 
«wrt,  aSg.  Moyen  qu'il  ci 
poutnwtUe  ladiTÛioniWsli 


HAR 

169.  [Conmi.  de  Moulluc.)  —  D^f«V 
le  Diarëciuil  de  Strozzi,  et  soaoïet  U 
république  de  Sienne  à  l'obéisaance 
de  l'Empereur,  XXXI,  373.  [Comm. 
de  Rabutin.)  —  Etant  devant  i^u, 
il  fait  faire  pat  un  trompette  des  oo- 
vetlures  de  paiï  au  due  Horace  Far- 
.  nèse,  XXXn,  393.  {Siège  de  M,ti.) 

MiaioBT  [ieseiga.  de),  dej'icarr 
die,  est  blessé  dans  une  escarmou- 
che devant  Metz,  et  meurt  de  se« 
blessures,  XXXI,  147;  XXXU,  agi. 

MiaiLLic  (M.  de),  capîL  aur^i- 
meut  des  Gardes,  e«t  tué  au  siège  de 
Privas,  U,  ,64.  ^ 

M^aiLLic  (M.  de ) ,  marécW  de 


s'op^Bc 


s  de  M.  de 


Toirss,  qui  conseille  de  ponisuiirt 
le»  Anglai»  qui  veulent  se  retirer  ï 
nie  d'Oje,  LI,  55.  Est  cbargé  ^ 
diriger  une  partie  des  Uavaiu  de  la 
digne   construite   pour   fermer  U 

Eand  portde  La  Rochelle,  63.  Est 
it  maréclial  de  France  k  la  loUto- 
tationdelaBeinemére,  i63. 

UiUtUC  (Michel  de):  sanaw- 
«ance,  sa  famille,  sa  mawrité  pré- 
Mce,%»  grande  capacilé  poor  les  af. 
faires  ;  il  est  reiju  conseiller  aq  juir 
lement  de  Paris;  est  entraîné  dan 
l£  parti  de  la  Ligue,  mais  reste  al- 
tacné  OUI  bases  de  la  monarchig: 
devient  maître  des  requéiea;  veai 
résigner  sa  charge,  XLtX,-44i.  ^ 
noiDiBé  wrjutendant  de^^ancts, 
^^J^fw  JîfWfle.çlayoians  ;  UavaUlef 
i  est  i&grsds 


AirfltFe.)- 
indant  la  Ur 

OIM  signalé* 

'1,:'    54.  -Cgmocnt 

HVl^ioa  de  Paria, 

.^«DiUiue  .  de  It 

est  duparii 

qui  »eut  k 


V,456.  Paitlt 
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premier'  b  propofiiv>Q  qui  «>l  !•  bouI^Im  tmiie  k  Ranen  que  c'ait 

cause  de  l'airët  du  pailelneiit  coil'  faire  loiaTa  aux  iréeorierB  géuërau^ 

cernant  le  maiDtisn  de  la  Wi  sali-  rfi^iu  dao«  cette  uMiobléa,  qiu  de 

que,  457'  FalL  partie  de  la  députa-  leur  fiter  le  droit  de  voter,  XLIX, 

tiou  du  parlement  quijva faire  CQUr  33i.                            ■ 

nolite  cet  arrêt  »  M.  de  Majenoe,  Maiiov,  feiq^a  de  CoUd  Fenie*, 

461.  Texte  de  l'arrêt  tn  date  dit  38  B^t  coadainuée,avoc  aoe-autrefcnt- 

jutn  iSgSi  grand  élonaemenl  parmi  me  dissolue ,  à  être  battue  de  vtrgsa 

Jea  ligueurs  du  parti  d'Espagne,  46S  et  bannie  du  rojaaine,  ptMir  avoir 

etBoiv.  MariUac  fait  ajouter  à  l'arrêt  faussement  accaséunseiTiteurd'O- 

une  clause  qui  a  éteomi^e,  porunt  IJFier  X*  Daùi>  XIV,  €9. 

que  hs  députéi  de»  trois  onlrea  ne  Miaiom.  (la  capii.),  italieit,  ro- 

soitt  convoquas  à  autre  un  que  pour  nouaie  lei  ennemis  aftc  S.  de  MonI~ 

procéder  i  la  détjeratjon  et  éubli»-  Juc  Ji  5le.-£oDde  ea  Twicane,  XXT, 

semeut  d'un    prince  oalholique  et  1^9.  Son  ori^iM;  il  devient  générd 

frasçais,tiÙTaiU  las  lois  du  rorau-  Js  t'infanlsrie  du  duc  da  Florence , 

me,  46g.  Parle  avec  courage  à  l'as-  183.  Attaque  rarméeespaeHoJe  pnb 

semblée   de  Thâtel-de- ville  sur  la  ide  llontizel,  et  estibrcédeseretir 

■roposilion  de  somnjer  le  roi  de  rac  une  perte ,  379< 

Navarre  de  re  faire  catholique,  473.  Hiiivïdlt  (  Jeaa  de  L'Iale-),  àa 

{M^m.  de  MariUac,)  |>a(tiilu  Bol,  eettuéen  duelpar  un 

MiiiLu.c,arçhe«£quede'ViaaDe,  ligueur  nommé  Cltwde  de  Uarolet, 

partisan  secret  de  la  léfoima,  apr  XLVI,  8.                        ..               '' 

puie,  à  l'assemblée  jies  notables  te-  MxuTiiiLi(lesienr.d«)eilBeni- 

nue  à  FàuLaiDebUau,  les  vue»  de  dm  souvctnenr  de  ta  ville  de  Urdji 

boléruice  ds  l'amiral  de  ColigKj,  ^r^  la  souaiimoa  de  eette  TÎUe  aa 

XX.ga.  (/nïroti.)  — Est  envoyé  à  OtA,  7LUI , -tS»: 

la  diëte.d  Ausbourg,  XXXII,  136.  Mireis  rEustBcIieLe)/«hevaIl4r 

{Comm.   de  &iibmia.'\  f^oir  aasai  de  Ueari  de  Fluidre,  afoaite  les 

«on  discouis  à  l'attemUée  de(  UDr  Giecadasi  Cosatantinople,  I,  aïo. 

labU,  XXXIII,  103.  HuLC  (Henri  de),  ohaucolJCT-, 

HâréllUj  ^ba  de  Tbieri,  ùil  rqiroobe  au  Daupbia  son  iacnn- 

•ortir  d'Anaonar  la  compagnie  de  atanca  et  w  vie  voloptaeiue,  TI, 

HeBdarnKft  du  comte   de  ViUais,  3i3.  Sâfinmalhearease,  Sji. 

XXXIV.Sol  Miitefleoomtedey,fila*icomte 

Mak'u^c  (Franc,),  -jélebt*  wt>r  feS.-PaoV  est  tné  à  la  bataille  de 

cat,  se  chargé  de  défendra  le  pruuie  Mnat,  S,  3qt. 

de  Co,«Jé,  XX.sî.  MAa'r^^irT  "Ministre  protestait, 

M«.t«  (le  p»tl.)  fMme  le  de*-  ^         ^        ^^  ^      ^^ ^  ^     ' 

aein  de6«r«r.nd«tonvwr.aiiftQii  p„Ça^  deGuîse,  XXXIU,  aÛ 

comment  il  7  puneat.  XL,  34«  «t  ^^XIV   163.                       '     "t* 

'*Mii.io»,«vocal,*.l-«»*l«nd-i«  _M*rmet,  ministre  protount  a 

te  Hoi,  p^ndanlr-n  an.'de  toW  Nerao     mnrtfonregretto  duKoij 

powaiati^,  p^  avoir  t^p  libre-  ">?.  ?^'^  P?"f, '?,T;°P^''"<"'  ^^  «" 

iâeBtpstiét-oDlralesoouïwumioti-  "-ligion,  XLVIUj^SS. 

j»éia  (Ënak  conseil  privé,  en  |.rA.  Mauiodt.i»  (les  moines  de),  d'à. 

ieace  du  Boi  i  i  U  prière  à»  la  P'«  »"  '«<1«  du  Pape,  racoanoi». 

Beine  nùe  et  4»  due  de  Mev«,  U  '="'  PO-^  '«"'  '^"^'L  ^"  de  la 


mp«n<ion  est  levée  U  lendemain. 


ni,  XJJX,  j 


XL'V,   311.  Sa  oMt,   s^  Wloiir,  MiAoïAEs  (le  sieur  de)  siu^eod 

iXCVII,  487.             n  lavilleetlscbiteaudeUoBtdt^fd 

HAaMB,ué>oriergéséialàM«>tr  pour  la  Lj#ie,  XXXIX,  Î36.(C<9'<«.) 

pellier,  t«Momre  i  l'asiCftWée  de»  —  Tw  la  aient  de  Mamaull  dan» 
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un  combat  tiaguljer,  XLIV,  Si"]-  iy,  iga.  (^Caïutnau.) —  Bélleino- 

(JUAa.  du  due  d'Angeuttme.'j  lulîODqaiierend  mulre  deSanmur, 

MtKOT(CUDleDl),i>oae,  quitte  'S.X^lf ,  ^n.  {Mém.  de  La  Noat.) 

le  lerTice  de  Françàia  i  pour  lalta-  F'oir  aossi,  sur  sa  mort,  XXSVl, 

cberàladuclIeBAed'AUDroTi,  deie-  43-                , 

Bue  reine  de  Mavaire,  XVII,  g£.  Màitin  t,  pape,  élu  par  le  cod- 

QulUA  la  oouf  de  c«tle  reine  et  le  die  de  Constance ,  met  fin  au  stha- 

relire  eD  Italie  aaprès  de  Kanée,  me  de  l'Edise;  esiaie  de  tendre  le 

ducbeua  de  Fectare,  137.  Revient  reposa  la  France,  VI,  535.  ' 

à  la  GOUT  de  France,  146.  Publie  M*>tiw  (frère),  vicaire  derin- 

uae  traduction  en  veri  de  phuieurs  quiiition,  requiert  le  duc  de  Bour^ 

rumcti  effet  qu'elle  produit  dan*  gofpie  de  lui  livrer  laPucclle,  VIII, 
monde,  147-  Influence  qu'elle  a  aSg.  Va  la  voir  en  prison;  lai  en- 
sur  les  affaires  religieuse!,  i^S.  Est  joint  de  reprendre  les  habits  de  SCS 
obligé  de  fuir  de  oouTeau;  se  retire  sexe,  304. 

àGenéTC,  puis  en  FUmaut,  où  il  Hartii  (Jean),  capït.  d'unebar- 

meurt,  i4g.  que  italienne, est  fait  prisonnier  prà 

M>.>sAn,  daupbinoii,  publie  ■■  de  Uassafra,  XIV,  a8S. 

livre  pour  la  réunion  des  dena  reli-  MinTiir  (le  cspit.)  est  tué  ifil- 

n^oB,  XVIII,  937.  taque  du  fort  basque,  L>rës  de  N>- 

bLtas^i  (le  cainl.)  est  blessé  d*a  pies ,  XMll,  61. 

une  descente  opérée  sut  la   cdle  Haitih  (maltte),plédicatenr<la 

d'Angleteve,  XIX,  S70.  Salie,  devient  fuuà  lier  en  docot- 

" 1  (le   capii.)   force  les  dant  déduire,  XLVI,  370. 


Kjrsans  d'Anv^rs^  oomnaiolés  par        Maatim  (le  reccYeur) 
>otdra{;on,àpaYerBittËiatslcim    dainement:  sujet  ini'avoît 
eontribuUoQS  orJuuùes,  XXXIX,    de  lefaair,  XLVIll,  4i3- 


itdragoniBpaYeraittËiatslcim    dainement:  sujet  ini'avoit  L'Eilelle 
■      ■  '     ■         Me  haïr,  XLVIll,  ■  ■ 

HlRTinERGBI    (le  . 

il  lève  le  siJge  povr 


Miuuxa,  prêtre  napolitain,  «M  aiégela  ville  de  Sancerre;apTàFl>- 
ciconjmuDiéàRomeponravoirécrit  sieurs  assauts,  il  lèvelesiege[ — 
coAlrs  le  eacdioal  Ballàrinin  poUr  la    aller  joindi 


cause  d«s  Vénilietui,  XLVIll,    . 

Hfasii4,i^B(le  sietw  de  La),s_  , 

crélaire  de  Henri  iv,  esl  CBVofé  ■  Ripetlle;  est  blessé,  et  forcé  de  x 

ParbauprèsdeM-deVilleroy  pour  retirer  vers  Sion,    XXXIK,  ig>; 

rengageràparlerauducdeMajeDM  {Coftt)  —  E-it  envoyé  par  te  Rsi 

el  à  traiter  de  la  paix,  XLIV,  laS.  tus;  Les  aieura  de  Villeroy  etdeS.- 

Mastel  (Guill,),  cbambeUan  du  Salpice,avecunordrepourfBÎrtar- 

Roi,  vient  à  bout  de  se  rendre  mal-  réterM.deMoainMirencv-d'AnTille, 

tre  de  Cliarles  vi  dans  son  premier  XUV,  14^  {Miaf.  de  Ftlhn^.) 

accésde  démence,  VI,  3:1a/          ■  '-i  llMTiniÈaE  (La),  fils  du  maim 

HtaTiQDES  (  le  seigD .  aè),  com-  des  comptes,  tue  sa  propre  fomtt 

mandant  des  troupes  royales,  ruine  quinze  coi^  de  poignard,  XLVIl, 

Vannée  au  sié|^|leS.-Jcan'd'Angé'  63i.  Sort  supplice,  S81. 

■Iy,oiiileattué,Xxy,  148.  [Mim.  M*ai««,  areherda  ohancelierA 

de'Tavofioei.'i  -^  Se  voit  forcé  de  fiourgogae,  est  pris  par  desSajcn 

capituler  avec  les  Anglais  et  lesECos-  et4iimeaéJil4iiembôuTg,  IX,  3^^ 

sais  dans  la   ville  de  PtUt-leitk,  M«s  (Jacq.  Du),  écuyer,  estla^i 

XXXIII,  87.  Conditions  de  la  capi-  U  iiaiaille  de  Morat ,  X,  3^. 

tulation,  89.  Contribue  avec  le  duc  .     Maschict,  capit.  duquartirtS' 

de  Guise  an  succèt  de  la  bataille  de  Eostacbe,  donne  en  pleine  procts- 

Drcui,  147-  Strauglme -ij«'il  tm-  sion  deuxsDul^ts  aune  femmcat 

ploie  pour  opérer  sa  retraite,  iiii  l^nlvoie  en  prison  comme polili^ 

£sttaéausiégedeS.-Jeaa-d'Aiige-  etbéiétiqua,  XLVI,  iS&. 
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Mualui  (J.),  officiai  de  Honeu,  (la  Gran,  où  il  remplace  le  oomu 

parle  avec  beaucoup  d'énergie  dam  de  MaQsfetd,   XUII,   1S7.   Eain 

les  ElaUdeToura  eafaveui  de  fop-  daot  Vùgrade,  191.  Reçoit  le  diâ- 

positioD,  XIV,  147-  teau  à  Gompositiod,  19a.         .   . 

VissEiiR   (le  marq.  de),  aaisn.  Matbu«  (l'empereur)  adopte  et 

du  Piémont,  iraiLe  iTec  le marécW  prend  pour  giicceueur  aiix  iojaa- 

de  Briasac  descoDdîtiDns  auiquellea  mes  de  Bohême  et  de  Hongrie  son 

il  entre  au  lervice  du  Roi ,  XXIX ,  couain   germain   l'arcbidiv  Ferdi- 

3i4-  Sa  conduite  iaapire  des  soup-  nand,  L,  413. 

çons  an  maréchal,  56\.  Est   arrêté  Uithieh,  abbé  de  S.-Denia,  est 

à  GaUlani  par  M.  de  Termes,  à  qui  nommé  un  dea  réeena  du  rojaume 

il   remet  le   cfaiteau  de  Jumaalîa,  pendant  la  deuxième  croisade  d« 

XXX,  64.  s.  Louia,  II,  148. 

M^asrBU, appariteur,  accompagna  Mathied  (Werre)  compose  une 

la  Pucelle  an  lieu  de  son  supplice,  tragédie  inlitolée/aGuiiiniJe,  ou  ^ 

VIII,  3o6.  Etats  de  Bloii;  on  j  trouve  qnel- 

Massok   (Robert  Le],  sei^.  de  quefbia  de  la  chaleur  et  de  l'éléva- 

Tréïea,   propose,  dans  le  conseil  tion,  XX,  3i3. 

du  Roi,  de  oonsnlfer  leaone  d'Arc  MiTniEO  (le  nèie)  est  ohatfjé  de 

pour  savoir  si  on  assiégera  ou  non  porter  au  toi  d'Espagne  la  lettre 

fa  ville  de  Troyes ,  Vllf,  igS.  des  Seize  et  celle  de  la  Sorbonne, 

Musov,   archiiecte,  est  empri-  XLVI,  181. 

sonné  pour  quelque  dessein  contre  Mâtiiieo  publie  un  abrégé  de  In 

le  Roi,  XLVII,  i36.  vie  du  Roi,  XLVIII.  a3i. 

MA.TBi  (le  comte  da)  eat  tué  au  Hithilue,  tille  du  toi  Hnrj  i 

combat  de  Bcay,  LI,  -i^i.  d'Ançletette ,  mariée  à  l'empereur 

Matbico,  général  anglais,  sur-  Henri  v ,  épouse  eu  lecondea  nocet 

Eread  de  nuit  le  maréchal  de  Lo-  GeolFrov  Planu^^eDel,  comte  d'An- 

eac  et  sa  suite,  le  met  en  désordre,  jou,  IV,  33.  Est  cpuronnée  reine 

lui  tue  du  monde  et  fait  plusieurs  d'Angleterre,  puis  obligée  de  se  t»- 

prùonniera,  VllI,   3S>.   Prend  la  tirer  en  Normandie,  34. 

fuite  àla  bataille  de  S.-Lo,  54S.  Mithis  (le  capitaine)  est  tué  en 

M«tHin  (M.  de)  est  envojé  par  voulant  surprendre  Venloo,  XUII, 

le  parlement  de  Rouen  auprès  du  336. 

Roi  pour  l'ïiciicr  à  entreprendre  le  '    MiTioaon ,    lieutenant  du    Roi 

■ié|^e  de  cette  ville,  XLIX,  397.  dans  lu  basse  Normandie,  depuia 

MAiniAB  (Farchiduc)  à  la  suite  maréchal,  lutte  arec  peine  contre 

d'un  conseil  se  propose  d'aller  at'  l'amiral  de  Colignr  et  le  comW  de 

tnqaecNovigcade,  XLII,  410.  Livre  Montgommety,  XXXIII,  a6i.(CiM> 

assautà  cette  place,  et  la  force  à  ca-  ttlnau.)  —  Commandant  d'une  dU 

Eituler,   4ii'    Assiège  Gran:   livre  vision  de  l'armée  delà  Ligue,  assié- 

ataille  aux  Turcs,  qu'il  meien  dé-  ge  Castels,  XXXV,  110.  Achève  le 

route,  4i3-  tlétaiU  sur  le  siège  de  siège  de  Montségur,  134.  (Mém.  de 

Gran,  que  l'archiduc  abandonne,  Bouclhittj  —  Surprend  la  ville  de 

malgré  les  protestations  des  princes  LaFère,  XXXVI,  8t.  (Chevirnj:') 

allemands,  4i4-  Fait  fortifier  Java-  —  Est  forcé  par  le  roi  de  Navarre  ■ 

rin  ou  Graz  menacé  pat  les  Turcs,  lever  le  siège  de  Caslels,  qui  se  rend 

436.  En  donne  le  commandement  ensuite  au  duc  de  Maji*ijtû«7  envie 

à  Jean  de  Médicis ,  frère  du  duc  de  le  commandement  de  cette,  place'j 

Toscane,  437.  Fait  une  grande  sor-  mésintelligence  entre  le  duc  et  lui, 

liesur.le  camp  des  Turcs^  baUille  XXXVlll,  196,   Conserve  )a  ville 

meurtrière   d'oii   il  se   iflire   avec  de  Bordeaux  au  Roi;  en  fait  sortir 

jperte,  4S0.  Est  oblige  de  s'éloigner  les  jésuites,  XXXIX,  168.  (J/<<m_ 

jiiiqu'àPruch,458.  Se  tend  au  siège  de  Cq^-et.}— Assise  La  Fère,  XL V' 

52.  26 
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90a.  S'an  raid  maître ,  104.  Meurt    vrer  cette  TJlle  k  Henri  iv,  XXXVI. 

k  table,  XLVII,  308.  {rUstoUe.]       106. 

Matis  P&iiKT,  grand  doven  de  Maucoci  (te  acig.  du)  s'alUre  b 
Gand ,  fait  rentrer  cette  Tille  ïoiu  colère  de  Jcao  de  LuiembourpL» 
rDbëia<aiice  de  l'archiduc  Maiimi-  roccasionducliàteBudeCoucy'i'Vn, 
lien ,  X  ,  44^^' Es*  enTOjé  vers  ce    3ai. 

S  rince,  44?-  ^'  Gantois,  réTollé*  MAnoci(PeTrette),conTainciiede 
e  nouieaa,  loi  coupent  la  léle,  vols  et  de  larcins,  est  condamucei 
454.  ilre  enfouie  toute  vive  devant  le  gi- 

MitrcLETi  (Pierre),  comte  àe  Brc^  bet,  XIII,  >49' 
tagne  :  d'oh  lui  tient  aon  nom  ,  II,  MincsKow  (le  capit.)  défait  dani 
aa.  Son  caracléiej  s'oppose  au  gon-  la  plaine  de  Ceiîsolles  une  petite 
vcmemenl  de  Blanche  de  Caitille,  armée  volante,  XXX,3i  3.  (Du  Pi'~ 
a3.  BefuM  d'ainater  au  coaroune-  ^o™)-  — Monte  le  premier  à  l'asraat 
ment  de  Loaii  ix,  sg.  Se  lie  intime-  de  Dinant,  XXXI ,  aSS.  (Camm.  Je 
meni  aTea  Richard  ,  frère  du  roi  Rabutin.)  —  Est  blessé  dans  nac 
d'Angleterre,  43.  Est  vaincu  i Bel-  sortie  devant  Hetz,  XXXD,  3ie. 
leame*  par  laReeenieeile  jeune  Bot,  {Siège  de  Mett.) 
44-  BBConnolt  le  roi  d'Angleterre  MAtreiaoït  (le.iîear  de),  gonven. 
pour  Mn  seignent,  43'  Est  déclaré  deVienneponrle  Bai,  entre  enit- 
déclni  de  ion  SeF  et  de  la  lutéle  de  telljgencc  avec  le  duc  de  Nemoais, 
■es  eofuu,  4^-  Le  roi  d'Angleterre  cl  lui  livre  tout  les  forts  de  ceut 
le  fUt  comprendre  dans  la  trêve  de  place,  KLI,  g6  et  suit. 
3  ans  qu'il  conclut  avec  la  Ségente,  Uiuoiaoït ,  ftvori  de  Henri  m, 
47-  Mander  tt,  piet  li  la  t£te  des  mé-  après  avoir  qiûttè  )e  service  du  dee 
ooBtens,  53.  Ftend  le*  armes  et  ob-  d'Alençou ,  conjure  la  ruine  de  et 
tient  quelques  avantages  ;  paue  en-  prince,  qu'il  brave  et  méprise  un* 
taito  en  Angleterre,  etn'ajantpo  respect,  XKXVIII,  i4i. 
obtenir  de  aeconre,  revient  se  jeter  Mlcodi  (Jean),  fondeur,  est  toi 
■nz  pieds  du  Roi  qui  lai  pardonne,  avec  14.  P"'^'"'^*  d'une  grcne 
54>  Abandonne  tout-à-coup  ses  pro-  bombarde  dont  on  fait  l'esgii  i  P>- 
iels  ambiliêui  ;  cède  ton  fief  à  sou  ris.XlV.Sa. 
fil>î  ptend  le  nom  de  chevalier  de  MAci.EvaTER{le  comte  de),  séoé- 
firaine,  et  te  rend  ensuite  Buprée  du  cbel  de  Normandie,  surprend  n 
Pape  pour  iln  son  principal  con-  femme  Charlotte  de  France,  fill< 
•riller,  Sg.  Accompagne  Louis  11  en  naturelle  de  Charles  vu  et  d'igné» 
Egjrpte,  98-  Meurt  en  revenant  en  Sorel ,  avec  un  de  les  venenn,  rt 
Oance,  après  avoir  rendu  les  plus     lea  tue  tous  denx,  XIV,  37.  , 

grands  services  au  Boi,  1  i3.{Tail,  MirLEvaiEa  (iecapît^Be  distii- 
Ja  règ._àe  S.  £oaû.)  —  Voyant  le  gue  an  siège  de  Fadoue,  xV,  iS6. 
Roi  secouru  par  le  comte  de  Cliam-  Micm  (Aiain  de),  frère  d'Olivier, 
p(^r,  se  soumet  et  demande  eriice,  se  joint  1  Doguesclin,  ÏV,  974<  S* 
iqa.Co oseille  de  marcfier  SUT  AÎeuin-  distingue  à  la  bataille  de  Honlid, 
drie,  337.  Est  blessé  a  la  Msasoure,  V,  38;  a  celle  de  Fontvall«in,  K' 
948.  Sert  d'interprète  pour  rëjpon-  MitrnT  (Olivier  de),  cousin  de 
dre  aux  propositions  ijui  sont  faites  Duguesclin  ,  un  de  sel  assistaiu  u 
■nx  prisonniers  chrétiens  de  la  part  combat  en  champ  clos  livré  prèidi 
dn  Soudan,  387.  Est  mis  dans  une  Pontorson,  IV,  109.  Se  joint  i  lu 
galère  avec  d'autres  seigneurs  pour  pour  aller  au  secours  de  Charles  de 
être  condnh  à  Damiette,  aga.  Part  Biais,  aaG.  Attaque  et  prend  Cs- 
poor  retourner  eo  Europe,  et  meurt  rentan.  180-  Psit  un  carnage  boni- 
■nr  mer,  3oS.  (Joirwille.)  ble  à  In  hauille  d'Auray,  agS.  S'o- 

HinciiaE,  avocat  au  parlement    nit  aux  cliefs  débandes  qui  vont  ra 
dsBbueB,  découvre  le  projet  de  Ir-     Espagne,  3a6.  Contriboe  k  la  prise 
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de  Tarucon,  awiégée  par  la  duo  général  des  ElaU  de  Hollande,  s-'em- 

d'Aujou,  45g.  Se  distiogae  à  la  bt^  pare  sut  l'archiduc  d'Autriche  da 

taille  de  Uontiel,  V,  3S.  (^no. 'l/^'m.  places  de  CreTecceur  et  de  S.-Ad- 

tur  Dugueicl.)  —  Attaque  les  Au-  dré,  XXXVI,  440-  ^^^  i"*  troupes 

E'aii  au  Facc-l'Evesque ,  et  devient  de  l'archiduc  enlM  Nieuport  et  Oa- 
ur  prisonnier  aprè»  s'être  Taillam-  tende  ;  veut  assiéger  Nieuport  ;  est 
ment  défendu,  \ni,  ii4-  [Méat,  forcé  de  retourner  en  Hollande, 433. 
cona.la  PuQ.\  Assiège  la  ville  de  Reitnberg;  em- 
Uàdfiou  (de),  jadii  intendant  de  porte  d'assaut  une  Ile  voisine  ,  499- 
la  maiioa  de  Jojeuse,  meurt  riche  [M^m.  de  PontUvoy.)  —  Se  rend 
de  plos  de  ii>o,ooo  écua,  XLVIII,  maître  de  Breda  par  surprise,  XL, 
i;S.  i3.  Fait  le  siège  de  Nimjgue,  143. 
MADiiTSat  (LoDTÎera  de],  assu-  Fait  construire  un  fort  contre  ceLts 
siada  profession  ,  gagné  par  le  dnc  place, i44.  Force  Doddèdael  à  s« 
de GuJMt,  tire  aa  coup  d'arquebuss  rendre  à  discrétion;  reprend  pln- 
k  l'amiral  de  Coligaj.  et  a'echappe  sieurs  forts  et  cbikteaax  sur  les  Es- 
par la  Cuite,  XX ,  i5i.  (  Intrad.  ]  pagnols,  145.  Autres  détails  sur  la 
^  Va  an  siéae  de  La  Rochelle,  et  euerce  entre  les  E^spagnols  et  les  ba> 
ne  peut  se  faire  recevoir  dans  an-  bicaos  des  Pejs-Bas,  14S.  Comment 
aan  corps  de  l'année  catholique,  le  prince  trompe  le  duc  de  Parme  et 
XXXV,  83.fM*n.JeBotu'UoB.)—  surprend  la  ville  de  Zutphen,  aî5. 
£st  frappé  d'une  balle  par  un  de  Attaque  Deventer,  et  s'en  rend  mal- 
ses  couainsj  meurtre  dont  il  l'étoit  tre  par  composition,  i3j.  Prend 
rendu  conpable,  XLV,  1^7.  Est  at-  plusieurs  forts  dans  le  pays  de  Gro- 
taqné  par  te  seigneur  de  Mouy  dont  ningae,  i38.  Dresse  noie  embujcade 
ila  tna  1b  père,  est  blessé,  et  meurt  an  duc  de  Parme  près  de  Nimégae, 
la  nuit  suivante,  ^Sj.^VÈitoiU.)  aSg.  Assiège  HutsteuFIsndrej  reçoit 
U1.D11CE  (te  prince],  chargé  pat  la  place  à  composition,  341.  Faille 
l'empereur  Charles-Quint  débita  le  aiége  de  Nimègue,  qu'il  attaque  par 
siège  de  Uagdebou^,  traite  secré-  "terre  et  par  eau;  la  prend  parcom- 
tement  avec  les  assiégés,  et  tourne  position,  401.  Assiste  k  la  pompe 
■es  armes  contre  ce  priùce,  XXIV,  funèbre  militaire  du  colonel  Martin 
55.  S'empara  d'Anibourg  et  autres  Sccuck,  4°3.  Tente  sur  Mâeatrîçht 
'«illci;  J  établit  le  luthéranisme;  une  entreprise  qui  ne  réussit  pojnt, 
narcbe  sur  Iiispruck,  d'où  l'Em-  XLI,  Si.  Investit  Steenvrich,  85. 
Mreur  s'échappe  pendant  la  nuit ,  Est  légèrement  blessé  pendant  le 
57.  Traite  ensuite  avec  ce  prince  et  siège  ;  force  la  garnison  a  capituler, 
ee  joue  du  roi  de  Frasce,  60.  Bat  la  go.  Fait  inv^tif  la  ville  et  le  fort  de 
marquis  de  Brandebourg,  est  blés-  Covoerdeu,'  ^end  la  ville  d'Otmar- 
se ,  et  meurt  après  sa  victoire,  109,  son  par  composition,  91.  Force  Co- 
(lÛii'H.  de  Tafaitnet.) — Envoieune  voerdeo  à  capituler,  g^.  Poursuit 
ambassade  au  roi  Henri  11,  au  nom  les  Espagnob  vers  le  Hhia;  se  retire 
des  prince)  d'Allemagne,  pour  lui  en  Hollande,  95.  Fait  le  siège  de 
demander  du  secours  contre  l'Em-  Gertruydenberg ,  4>i.  1^  reçoit  i 
pereuT,  XXVI,  3So.  Ecrit  au  Jtoi  composition,  41 5.  Assiège  Gronin- 
pourse  plaindre  de  taprise  de  Metz,  giie  et  lui  accorde  une  capitulation, 
et  lui  annonce  qu'il  s'est  accommo-  XLII.  ^43.  Ravitaille  Covoerden, 
dé  avec  l'Empereur,  4Î6.  IM^ni.  de  dont  il  fait  lever  le  siège,  349.  D4- 
fàâlieviite.)  —  Est  blessé  dans  un  taiissurle  siège  de  Groningue,  i5ov 
combat  qu'il  livre  près  de  Cologne  Conditions  de  la  capitulation,  3S4. 
BU  marquis  de  Brandebaurg,  et  Le  prince  est  maenifiquemenl  reçu 
meurt  de  ses  bleiBures,  XXXI,  i85.  à  Amsterdam,  356.  Défait  avec  ^a 
(AiAotùi.)  cavalerie  l'armée  espagnole,  com- 
Htnaics  (le  comte),  capitaiiiG  mandée  par  le  comte  dafVarax, 
26. 'N. 
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XLIII,  337.  S'empara  do  château  antorilj  dimiou^e  apcëa  la  niOTl  d« 

deToiiiiihuut,33o.MBnqueuiiecii-  Mfemme.aiâ.  SoaiientDafid,  hh" 

weprise  EUT  Venloo,  336,  Se  lend  tard  de  Bourgogne,   évéi)Be  d'U- 

maltre   d'Alpen  par   compogilion ,  tiechtj  Utiége  celte  TÎUe,  la  re^il 

3^5.  lDV»tiiBhiDberg,  ;  enirepar  à  compotitiiHi,  ai^.  Ga^e  la  ville 

capituialion,  376.    Fait  démolir  le  da    Tearemondej    matcbe    contre 

fort  Camille;  aisiege  Mœurs,  377,  Srniellea,  ai8.  Prend  Oadenarde; 

qu'il  prend  par  cumpoùlioii;  m-  m  retire  eu  Brabant,  aïo.  Revient 

vutît  Groile,  378,  <iui  se  rèud  k  k  Oudeuarde;  eaiaie  iDutilement  de 

dea   cuDdilioni    bonorables  ,   38o.  livrer  bauille  nu  camlc  de  Bomont 

Prend  et  pille  U  ville  de  Brefort,  et  an  •etgncur  dei  Cordes,  3ao.  Pil- 

38i.  He^oil  le  cb&t£Bua  discrétion,  le  le  pti^s  deWazj  prend  la  TÎILe  de 

ainsi  que  la  ville  d'Autdiéde  ;  ac-  Grammont,  aia.  Entre  dans  ceDe 

corde  une  capitulation  ji  celle  d'OI-  de  Gand,  oà  le  seigneur  de  Bava>- 

denieel  et  d'Otmarsun,  38^.  Entre  tain  lui  remet  Pbilippe-le-Bean  sob 

dans  la  ville  et  fort  de  Gcor  ;en-  tils,  retenu  par  les  rebelles,  itsi. 

tre^rend  le  siège  de  Linghen,  3S3,  Fait  justice  de  ceux  qui  avoicnt  mu 

qui  se  rend  après  quelques  assauts,  le  peuple  en  monvcment ,  aa6.  Be- 

384'  P°''  repa!*ei  "  Bbin  aux  Es-  fu«e  tes  offres  dea  habitans  de  LIén 
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tes  contre  l'amirant  d'Arragua,  3S6.  roi  des  Romains,  117.  Ses  a  r  moi  ries, 

(Mém.  de  Coyet.) —  Assiège  en  vain  aa8-  {Intrnd.)  — Vient  à  Gand  ,  où 

Bois-le-Duc,  XLVII,  4oH.  i^VEi-  il  est  reçu  avec  de  grands  honneurs, 

toile.)  —  Assiège  Jul^vs  ,   L,  131.  X,  4i3- E<t  marié  à  Marie  de  Botir- 

La  force  à  capituler;  apprend  aux  gogœ,  4^4'  -^^'^  ""'   trêve   avec 

vieux  capitaines  fiançais  des  choses  Louia  x) ,  433.  Ret^e  l'ordre  de  la 

qu'ils  DesavenLpas,i33.[Fon(ena}'-  Tuiaon  d'or,  416-  Cérémonie  ob- 

Maniift.)  servée  en  cette  occasion ,  4^7-  He- 

MmesuT  Do  Bos,  cbefalier  de  prend  sur  Louis  xi  tout  ce  que  ce 

Picardie,  délie  le  diic  de  Bourgo-  roi  lui  avoit  enlevé,  AaS-  Condot 

"",  i43'  ^*  P"'  P''  ^  ^''■'  B'^  '">  >"><  trêve  de  dix  mois,  4>9- 

a  téle  trandiée  par  ordre  La  renouvelle  quelque  temps  aprea 

auuuc,  i5i.  l'expiration,  43i- ^^oie  conpli- 

M1.UV01SIN  (Robertde) prend  la  menier  le  nouveau  rA  de  France 

croix  ,  1 ,  toi.  Se  rend  auprès  du  Charles  viii,  4^6-  Mojren  dont  il  ae 

roi  de  Hongrieavec  Simon  de  Mont-  sert  pour  se  rendre  maître  de  Ten- 

fort,  170.  remonde,  438;  et  du  chiiteau  d'Oo' 

MitiiHiLiEN  I,  archiduc  d'Aotri-  denarde,  44°' ^t'"  dans  la  ville, 
che,  vient  à  Gand,  i)à  il  épouse  la  44'-  Marche  sur  Gand  pour  l'assié- 
duchesse  de  Bourgogne  Marie,  hlle  K^r;com[nenlsonentrepri3eêchoae, 
de  Charles-le-Téméraire,  IX,  aïo.  443,  Fait  la  guerre  aux  Flamands 
Belève  l'ordre  de  la  Toison  d'or,  par  terre  et  par  mer,  443-  Appelé 
dont  il  est  fait  chevalier;  marche  par  ceux  de  Bruges,  est  re^a  dsos 
contre  le  roi  de  France,  11 1.  Prend  cette  vUle  avec  une  grande  )oie,44S. 
Boft9ut,Sores,  Trelnu  et  autres  pla-  Fat^  décapiter  Piccsnet  et  ses  coin- 
ces; marche  conlre  la  ville  d'Arras;  plïces,  44^.  Entre  dans  la  ville  de 
fait  une  trcved'unan, 313. Devient  Gand;  détails  suc  cette  entrée;  re- 
maltre  de  Cambraj,  ai3.  Assiège  voit  son  Gis,  447i  l'envoie  i  Ten- 
Térouane,  bat  Xes  Français,  3i4'  remonde;  fait  justice  de  quelque* 
Remet  le  pays  de  Gueidres  sous  son  rebelles  et  pardonne  à  la  ville,  4^1. 
obéissance,  reprend  un  grand  nom-  Estéluroides  Romains,  iSa.  Eat 
bre  de  places  en  Flandre;  est  mal-  tenu  prisonnier  à  Bruges,  455.  Con- 
ttisè  par  les  Etala  de  ce  pays,  31 5.  ditioDS  auxquelles  il  est  délivré, 457. 
Maiiesasonir  an  Dauphin;  voit  son  Récapituli^ikm  de  ses  exploits,  ifiè. 
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V«  en  AUemagae  arec  ion  péie  ;  Aisicge  en  vaia  Padooe ,  87-  Caa- 

reifagne  toat  le  duché  d'Autrichej  loilLe  à   Laaù  m* d'employer  dM 

BuiégeÂlbe-Bcgale  ,  467.  La  prend  moyeui  pacifiques  contre  le  pa^ 

d'Buant,46S.  SWure  par  un  traité  Iules,    106.  Freud  aytc  \a  France 

l'héritage  du  coyauine  de  Hongrie  j  toutes  les  mesure!  néces«aîrei  poar 

fait  armei  en  licea  closes,  et  y  ac-  auemblet  nn  qpncile  i  Fise,  lo^. 

qniert  un  f^and  bonaeur;  visite  son  N'ayant  pu  s'emparer  de  Vadoue  ni 

empire,  469- ^  établit  la  tranqailli-  de  Tréiise,  son  £éle  se  ralentit,  108. 

Léj  entre  en  Suisse  arec  une  armée,  Fropoailions  réTolUintes   qu'il  fait 

^•jo.  Pourquoi  il  n'y  obtient  pas  de  faite  à  Louis  m ,  1 14-  Envoie  l'or- 

Hoccès;  fait  la  paii  avec-<Ies  babi-  dceà4>°°''^"^'''""'^4''' ^"''^■■b* 

tans,  47>-  Mérite  d'éue  surnommé  l'armée  française  de  la  quitter  sur- 

CaeuJ- d'acier,  6,ji.  Noms  desservi-  le-cbamp,  118.  {Tail.du  rigit.  de 

teara  qui  souffrirent  pour  lui  daot  Loiàt  ni.)  ':r-  Description  de  l'ar- 

aa  prison,  el  pour  letquelsil  conscr-  (illerie  de  l'Ëmperenr;  nombre  des 

TanntendresouTemr,473.[')/«'ni.i(e  guerriers  qu'il  mène  avec  lui  dans 

La  Marche.)  le  PadouaUi  aSo.  De  l'avis  du  sei- 

II  demeure  maître  du  cJiamp  de  gneur  Constantin,  il  se  décide  à  as- 

bataille  à  Guinuaate,  XIl,  35^.  Si  siéger  Fadour,  s8i-  Détails  sur  ce 

Inarie  «D  lecondet  nocat  avec  Blan-  siège,  aS^-  Les  barrières  delavilk 

dM-Marie  Sforee,  fiUe  d»  duc  de  sont   emportées  par  les  Francis, 

Milan,  XllI,  a  I .  {Mtfin.  </e  Caounss.)  967.  L'Empereur  délibère  de  don- 

— 'Envoieau  corpsmanidpaide  Pa-  ner  un  assaut  général j  lettre  qu'il 

ris  une  lettre  par  laquelle  il  menace  ^^i' 1  ^'  '^  l^l^'  >   »■>  sei^eur  de 

de  décUrerlaguerre  si  L'onn'dte  pas  I.a.Palice,  3a4-  Pourquoi  l'assaut 

tu-le-cbampiegouTecnementàHa-  n'a  pas  lieu,  3a8.  Se  relire  en  Al- 

dame,  XIV,  i6i.  Attaque  sans  suc-  lemagne,  ordonuBat  à  son  lieute- 

cés  les  frontières  de  la  Picardie;  nant  généra  et  au  sei^eur  de  Ïm 


]«a  fcontSéres  delà  i  secours  de  ce   prince 

Envoie  quinze  cents  irendre,  XVT,  1 80.  Passe 

tagne,  168.  Arrêté  à  met  le  gicgc  devant  Pa- 

BU|els  révoltés,  subi  Pourquoi  ce  siège  est  le- 

de  quatre  mois,  17  siège  el  prend  Tèronane 

ion  père,  rallume  la  avec  loroi  d'Angleterre, 

S.-OmeT,est  battu  pi  re  ui  AUemagnr,  etljen- 

entacuedes  négocistiuns,  i83.  Cou'  tiviii  repasse  la  mer,  360.  Passe  en 

dut  la  paix,  187.  Elu  Toie  en  France  Italie  ii  la  tête  de  So,ooo  honuDea; 

trois  seigneurs  qui  passent  en  Bre-  vient  camper  sur  l'Adda,  3ii.  Fasse 

tagne,  ou  l'un  deux  épouse  la  du-  cc|te  rivière  et  se  porte  sur  Milan  , 

chesscpour  MaximilïeD,  18S.  [Tahl.  tit.  Tire  deui  coups  de  canon  sur 

du  rign.  de  Ck.  riii.)  —  Parolten  la  ville,  et  se  retire  en  Allemagne, 

arutés  sut  les   froutiéres   d'Italie;  3i3.  Sa  mort;  ce  prince  fait  Porter 

déclare  la  guerre  aux  Vénitiens,  qui  partout  avec  lui  le  coffre  oii  il  vou- 

lai  refusent  le  passage;  quitte  son  loit  être  enseveli,  3ig.  (Fleurange.) 
armée,  dont  le  lieutenant  général        MixruiLiiH  11,  iîls  de  l'empereur 

est  battu  par  les  Français  et  les  Vè-  Ferdinand,  succède   à  son  père, 

nitiens;  traiw  avec  le  sénat  deVe-  XXIV,  4iS. 

uisej  obtient  la  lulële  de  son  pelit-.       Mixihiliett,  atcbiduc  d'Autri- 

(ils  l'archiduc   Charles,   XV,   77.  che,  élu  roi  de  Pologne,  est  battu 

n i  T — ;.  ...  "-le  nouvelle  in-  et  fait  ptisounier  par  le  grand  chon- 

'     "  "         "'  celier  Zamoski,   XXXIX,,  Xa  eV 
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>ui*.  A  q««llM  coodiiloiu  il  oLtlent  vers  Crcni,   nui   est  i 

M  liberté,  366.  Avec  une  atmce  de  Henri  i   , 

20,000  homme*,   marche    contre    r«ltr«  en  Picardie,  laiis. _ 

tjinan  ;  défait  les  Turc*  pieu  de  Pë-  maDilement  de  Paris  au  duc  de  Ve- 

trine}  auiéfte  celle  ville  et  Crallo-  mours,  a38,  el  la  garde  de  sa  fa- 

vrits,  dont  il  se  rend  msltre,  XLIl,  iniHe  aai  Seize,  i3g.  flenire  dans  la 

US.  Reprend  Tieseq  et  Gara,  ^^6.  capitale,  reprend  toute  son  autori- 

yuiiége  et  prend  à  compoiilion  S.-  té ,  donne  le  gouvernemenl  de  Faris 

Nicolas,  XLIII,    iS6.   Assiège    et  an  duc  d'Aiguillon  son  fils,  que  le 

prend  Vaccia,  3i6.  Emporte  d'as-  comte  de  Belin,  royaliste  caché, 

nuit  Hattuan,  3J7.LWre  une  gran-  dirige,  a45.  Abaisse  le  ponroir  des 

de  bataille  i  l'Emperenr  tare,  où  ,  Seize;  lableau  de  Paris  après  la  rea- 

apréa  avoir  été  Tictoriem ,  ses  sol'  ttée  du  duc,  a^6.  H  entame  avec  le 

dats,  ocmpéi  i  nlller/sônt  mis  en  Hoi  des  négocialions  qui  n'cïnt  aa- 

/aile,  3ai.  Preiid  de  force  la  place  cim  résultai,  aSo.  Instruit  des  excès 

de  Papa,  44^-  Entreprend  le  siège  des  Seize,  il  revient  à  Paria:  fait 

de  Javarin,  qu'il  est  forcé  d'aban-  arrêter  et  pendre  quatre  des  |oK'* 

donner,  446-  de  Brbson;  fait  défendre,  sous  peine 

Mjii  (de),  gentilh.  sjftnaté, en  tuè  de  mort.   Ira  assemblées  secrète*, 

■D  siégedeLa  Fête,  SLV,  ao3.  aSS.  Implore  de  nouveau  le  secoois 

H^re-Moas  (lecapit  Ândréde)  dn  due  de  Parme,  a56.  Xst  con- 
te rend  maître  par  ruse  de  la  ville  traint  de  se  rappiocher  des  rojalii- 
de  Rainbervilliers ,  et  fait  prison-  tes  de  la  capitale,  a5S.  Refuse  aui 
nier*  les  commissaires  et  marchand*  Seize  la  punition  des  auteurs  de  let- 
^ai  conduisoieut  de  ^andea  quan-  très  adressées  à  Henri  iv,  et  inter- 
tités  de  vivres  et  provuions  an  camp  cepléei  par  eux,  360.  Un  errêl  du 
de  l'Empereur,  XXXT,  176.  Se  rend  parlement  de  Chàlons  contre  la  * ÏUi 
nuttre  de  la  même  manière  d'Espi-  ot  se  tiendroient  les  Etats  ,  et  la 
nanx.Chastel-aur-MMelleetReaii-  nouvelle  de  la  mort  dn  ducdePai^ 
remoBt,  177.  me,  ledécident  k  réunir  celte  assem- 

MiTCRKE  (le  doode),  frère  dp.  blée  à  PbrtB,  361. 11  en  fait  l'ouvec- 
Henri ,  duc  de  Gniae  :  ses  qnalit^ ,  ;  ture  Dssit'sur  un  trâne,  36a.  Obtient 
XX,  ig6.  Se  dérobe  à  ceux  qui  -  qu'on  y  fera  communication  d'une 
■ont  envoyés  pour  l'arrêter  après  là'  lettre  des  catholiques  de  l'armée  dn 
mort  de  aea  frères,  31g.  Ses  eSbrtà  .Roi,  pïc  laquelle  on  propose  ii  la 
pour  s'assurer  de  la  Bourgogne:  en-  I«gue  une  conférence  amicale,  363. 
tre  à  Paris  avec  la  duchesse  de  Mont.  Les  Etats  décident  que  la  conférence 
pmaier;  prend  la  présidence  du  aura  lieu,  264.  Il  reçoit  mal  le  prési- 
gnind  conseil  des  Parisiens,  en  aug'  dent  Le  Maistre ,  qui  vient  à  la  léle 
mente  le  numbre  de  i5  membres  ti-  d'une  dépulation  du  parlement  lui 
réa  de  la  noblesse,  a&n  de  le  sous-  présenter  un  arrêt  par  lequel  ce 
traire  k  l'influence  des  Seize,  93a.  corps  l'engage  à  ne  consentir  Â  an- 
Bcçeitle  titre  de  lieutenant  général  cun  traité  qui  puisse  conférer  la  con- 
de  PElat  royal  et  couranne  de  ronue  à  un  prince  on  une  princesse 
France,  3i3.  Assiste  d'un  air  froid  de  maison  étrangère,  a68.  Fait  en 
anK  fêle*  populaires  célébrées  à  la  vain  fermer  les  portes  de  Paris  le 
mort  d'Henri  m;  met  en  liberté  les  jour  de  Fabjuration  d'Henri  it  à 
royalistes  prisonniers ,  aSo.  Empé-  S. -Denis  j  nne  foule  de  royalbteset 
che  l'entrevue  de  VilleroysvecHeu-  même  de  ligueurs  sortent  de  la  ca- 
ri iT,  333.  Nomme  l'archevêque  de  pitale,  369.  Se  rapproche  des  Seize; 
Lyon  chancelier,  et  YtUeroj  et  deslitoe le comtedeBelin, 37i.^le 
Jeaunin  secrétaires  d'Ëiat,  336.  quelques  royalistes,  a^3.  Ecrit  à  Phi- 
Lotte  avec  avantaee  contre  le  cré-  hppe  11  poiur  solliciter  de  prompts 
dit  du  légat)  137.  Matdie  malgré  hii  MCours;  se*  dépêches  sont  intercep- 
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lie*,  mji.  Ne  pouTHiilpluiTMtet  t  locommodeiiient,  iSi.Aulcgs  Cbâ- 

fBTis,il  ensort  furlÎTenieQt  BTecsa  teau-Thierrr  el  lu  pcead  par  com- 

famille,  laissanl  la  duchesse  de  Ke-  posiuon,  igj.  Se  te  lire  àBeimsjen- 

iDours  sa  mère  et,  la  duchesse  de  voie  le  présidealjeaania  demander 

Koulptnaiei  la  eœat,  i-jS.  (Inirod.)  de  l'argent  el  des  hommei  en  £■> 

—  Ses  eipluïtsj  il  est  phis  heureux  pagne,  194-  Essaie  inutilement  d'as- 
et  plos  habile  sous  les  lois  qu'il  lert,  sié);et  Mantes,  igS,  et  défaire  lever 
(fue  lorsqu'il  commande  aux  suerT»  le  siège  de  Nojron,  ly^,  Tient  à  Pa- 
civites,  XXV,  3Jt.  {Gasp.  de  Ta-  ns;  y  fait  pendre  quatre  de  la  fac- 
fonnei.)  —  Vrenil  par  composilion  lion  des  Seize  qui  ont  étranglé  U 
la  TÎlle  de  Brauagej  est  attaqué  prés  présidenlBrijson;  défend  soui  peine 
(le  Poilts  par  la  prince  de  Condé,  de  mort  au  conseil  des  Seize  de -se 
XXXV,  i6i.  Va  dans  la  Sainlonge,  rassembler,  aoa.  Réuni  au  duc  de 
menaceS.-Jeanet  ■'acheminiiVil-  Parme,  il  marche  au  secours  de 
lebois,ai7.  Assiège  Montignac,  qn'il  Koucn,  assiège  Neufchàlel,  s'en 
prend  par  capitulation,  aïo.  S'ein-  rend  ntattre  par  composition,  aoâ. 

fMte  de  toutes  les  petites  places  de  Ses  ellaris  pour  traverser  les  projets 

1  vicomte  de  Turenne,   maia  ne  de  son  neveu  le  duc  de  Gwse,  It 

pent  prendre  la  maison  de  Mont-  faire  élire  roi  te  duc  de  Nemours 

fort,  appartenant  an  vicomte,  an.  son  frère  utérin,  ii3.  Se  rend  à 

Passe  la  Garonne  auprès  de  Souil-  Paris  pour  s'opposer  aus  résolutions 

lac,  aia.  Assiège  et  prend  Ste.-Ba-  que  ceux  du  parlement  e(  de  l'faA- 

seille,  ii3.  Va  assiéger  Montsègur;  lel-de-ville  veulent  prendre  pour 

se  rend  à  Bordeam,  dont  il  cherche  traiter  de  la  paix  avec  le  Boi,  aiy. 

B  s'assurer,  as4-  {Mém.  de  Boitïl-  Comment  il  est  reçu  au  padement 

hn.)  —  S'empare  lie  Dijon  etdesoa  et  à  rhâlel-de-ville,  aao.  Doone  le 

Aàuau,  3i6,  Envoie  a  Beanne  le  gouvernement  de  l'Ile  de  Franw  an 

Ëaron  de  Brouillars  demander  qae  sieur  de  Rosoe;  fait  brûler  pihli- 

_le  sieur   de  Tavannea   soit  chassa  quement  l'arrêt  du  parlement  séant 

de  la  TÏHe,  et  que  lui-même  y  soit  i  Cbàlons,  qui  défend  la  tenue  des 

reçu  avec  ses  troupes;  réponse  gé-  Etats  du  rojaume,  331.  Fait  une  dé- 

nérense  des  habilana,  3io.  Blesse  claration  contre  le  Roi,  et  la  fait  ea- 

près  de  Montareis  le  baron  d'Aune,  reelstrer  au  parlement  de  Paria,  aaS. 

JLTLXyi,^6.(GmU.dcTai'annt:t.)  Signe  une  trêve  av«c  le  Roi,  ^a.- 

—  A  la  nouvMie  de  la  mort  de  son  Actes  it»  Etals  de  la  Ligue  publiés 
frère,  entre  en  Bourgogne,  se  saisit  enson  nom  pour  la  réception  entière 
de  ta  dtadelle  deCbalons,  ee  rend  du  concile  de  Trente,  et  pour  la  dé- 
maître  de  Dijon,  laS.  Traverse  U  fenee  et  conservation  de^a  reliaton 
Ctiampai^e;  fait  lever  le  siège  d'Or-  catholique,  apostolique  et  romame, 
léana:  entre  à  Paris,  ia8.  Lève  une  s4i-  l^ésile  à  accepter  les  proposi- 
armée;  prend  Etampea,  Venddme  tionaevanlageuses  que  le  Roilni  fait 
et  Chàteau-du-Loir;  vient  assiéger  faire,  sSo.  Engage  M.  deBelinàloi 
le  Boi  k  TMri,  i35.  Quitte  ce  siège  remettre  le  gouvernement  de  Farts,  J 
et  reprend  le  chemin  de  Paria,  i36.  9S6.  Son  discours  au  parlement  k 
Après  la  bataille  d'Ivry,  il  séjourne  l'occaaiondecette  rerDise,a57.  Ecrit 

à  S.-Denis,  et  de  la  va  en  Flandre  au  rt»  d'Espagne  pour  le  prier  de 

cliercher  qnelquea  secours,  t53.  Re-  venir  à  son  secours,  16&.  Envoie  k 

jette  les  propogitions  d'accommodc-  Henri  iv  aollJciler  quelque  accord, 

ment  que  viennent  lui  faire  le  car-  a68.  Va  à  Bruxelles  chercher  des  ■»■ 

dinal  de  Gondi  et  l'archevêque  de  cours;  sfe  porte  avec  toute*  ses  foi^ 

L^n;  hauteur  aveo  laquelle  il  est  ces  du  cdlé  db  la  Bouisoaue,  aSa. 

traité  par  le  duc  de  Parme,  i^S.  Se  soumet  au  Roi:  condiuans  aveo- 

Tnimpe  Is  cardlntl  de  Goadi  et  t^euseBqu'il«naMi«ilt,a98.(AM)r. 

Duplessis-Mornaf  par  l'espoir  tfun  de  Cheveny.) 
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Il  *n  à  U  lâle  de  l'armé»  rojale  ger  tous  ceux  du  parti  rojal  k  te 

déloger  les  bugnenaude  Monligoac,  réunir  à  la  ligue,  36S.  PaxeU  Seine 

fieaiilîeu  et  GaîlUc,  XXXVIII,  371.  avec  une  année  nombreuse ,  i-ji.  Se 

Auiéfje  Caslcli,   que  le   comie  de  rendinattredeGournai',  i^S.  Feiil 

Gurion  rend  pat  compoiition,  396.  la  bataille  d'Arquea,  a8i.  Se  retire 

Uresie  tine  embuscade  au  roi  de  vers  Dieppe,  i83,  d'où  ilestencore 

Kavarre,  197.  Manque  de  le  pien~  obligé  de  s'éloigner,  186.  Refuse  le 

'  ■         i.  Se  rend  mallre  de  Sie.-  combat;  se  retire  en  Picardie,  387. 


ardinal  de  Bourbon, 
"     ue,3iS.  Casse 
„  ,    B  rUnioB;  en 

mours.  3io.  A  la  nouvelle  de  la  crée  un  autre  pour  le  suivre  pai- 
mott  du  duc  de  Guise,,  il  part  d*  tout;  nomme ijuatre  secrétaires  d'E- 
Ljon,  s'assure  de  la  ciladelledeCbft-  ut,  336.  Convoque  les  Etats  daos 
Ions,  tient  sous  sa  puissance  près-  la  ville  de  Meinn,  337.  Assiège  et 
que  toute  la  Bourgogne,  X.XX1X,  prend  Ponloise,  XL,  1.  Assiège 
II.  Promet  aux  Seize  de  se  rendre  Meulan  :  ge  retire  de  devant  cette 
încoDtinentàPaiù,  i3.  Eavoie  poa-  place  à  l'approche  du  Roi,  If.  Re- 
ï  sieurs  de    Tiepl  la  battre  j  1 


BoSDe  etdeS.-Faul  décommander  Bomiit  le  pont  de  Pois^y,  6.  De-' 
dans  les  pnriinces  de  Chvnpagne  mande  des  secours  aux  taînietret 
et  dfi^rie,  i4.~Est  re^  à  'Troyes    d'Espagne«Faris,  ^.Joint  lecamie 


aTe<fYuus  les  honneurs  imaginables;     d'Egninc 
■'assure  de  Sens,    i5.  Entre  dans    pes  étrangères,  17.  Va  au  secoun 
Chaitresiquiserangesoussonobéis-    de  Dieux,  iS.  Se  prépare  à  livogi 

«ance ,  4^-  ^  f^'^  j  <"'^'  l'édit  d'union,  combat  au  Roi  ;  son  ordre  de  bataille, 

5o.  Se  rend  à  Paris;  se  Tait  créer  ton  disconrs  k  son  armée,  aS.  Perd 
cbef  dn  conseil  des  Quarante;  j  U  bataille  et  se  retire  à  Mantes,  34. 
ajoute  qninze  conseillers  nouveaux;    Son  de  celte  ville  et  se  rend  à  S^. 

leurs  noms,  5i' Fait  décider  que.les  Denis,   39.  Dép^e  des  courriers 

présideas,  avocats  et  procureurs  gé-  vers  le  Pape,  le  roi  d'Espagne  et  les 

nà'aux  du  parlement,  les  évéques  princes  de  la  Ligne,  pour  demsndn 

du  parti  derUoion,  les  députés  des  des  secours,  S4'  fait  présenter  avec 

trois  ordres  des  provinces,  j  auront  les  grands  de  son  parti  une  requête 

Toii  délibérative ,  53.  Reçoit  le  titre  à  messieurs  de  ta  Faculté,  signée  du 

de  lîeuunant  général  dt  FEîalroyal  prevât  des  marchanda  et  de  quelque* 

et  ratminne(Jei^riince,S3.Faitavec  LDurf;eoia ,  pour  savoir  si  on  doit 

le  conseil  général  un  règlement  pour  obéir  à  un  roi  hérétique,  So.  Le  duc 

toutes  les  villesdu  parti  de  rUuion;  Se  rend  à  Cambray,  oii  il.  est  bien 

le  fait  publier  ait  parlement;  texte  re^u  par  Balaguy;  va  trouver  le  duc 

de  ce  règlement,  54-  Se  rend  dans  de  ParmcàCondé,  96!  Comiaent  il 

laBeaueeà  la  tête  de  son  armée,  108.  y  est  traité,  97.  Méprise  le  mémoire 

X)éfàit  le  comte  de  Brienne  auprès  que  les  Seize  lui  font  présenter,  lïo. 

d'Amboise;  s'empare  du  chàleao  de  Reprend   Coollans>sur-Qise,    379. 

S.-Ouen,  136.  Desscius  qu'il  forme  Manque  une  entreprise  sur  Mantes, 

sur  fa  ville  de  Tours  et  sur  la  per-  36a.  Se  propose  de  secourir  Noyon; 

sonne  du  Roi,  i3o.  Il  s'empare  du  ruine  l'Isle-Adam, 381 'Retourne  en 

faubourg  de  S.-Symphorien ,   i33.  diligence  à  Paris;  motifs  desoore- 

8e  retire  vers  le  Mibsj'  assiège  «t  tour,  3^9.  Entré  dans  cette  ville,  il 

prend  Alençon;  ret^tirne   à  Paria,  se  décide  à  punir  les  principaux  des 

i35-  Après  b  niKt  de  Pewiiii,  il  Seize;  il  les  trom[»e  par  là  bonne 

public  une  déclaration  ^buc  enga-  mine  qu'il  leur  fait;  il  fait  pendre  an 
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Lonvr«  Auronji,  Emonot,HiiiiieIiiie-  aaliijuej  conféreniM  à  celle  occa- 
et  Lonchïcdi  complices  dumeur-  ■ion,  j^^c^i^- Bb'<'^'^1"'<°>ib* 
ire  du  pràioraf  BriasoD,  38a-  Fait  tioD  d  un  rui  par  lei  EspagnoLi  ;  «a 
rechercher  les  flaire»,  qui  paivÎMl-  lettre  au  roi  d'Espace  a  ce  sujet, 
nent  âge  sauver,  3S4.  FubUe  une  4^8.  Il  signe  avec  UcnriiTune.udie 
lettred'abolitioaenfaTsurdesSeize,  générale  pour  toutelaFrBnce,4â3. 
3S7.  Caase  les  assemblées  du  conseil  c'ait  renouveler  le  serment  de  la  Li- 
de  cette  faction  j  nomme  quatre  pré-  gue,  473-  Fait  publier  le  concile  de 
■idens  du  pailemeat,  891.  Plainte!  Trente,  473.  S'excuse  de  traitisoB 
d'un  Butsar  de  ia  faction  des  Seite  auprès  du  coi  d'Espagne,  concei- 
aur  la  conduite  du  duc,  3<)S.  Com-  nanl  la  prison  du  duc  de  Nemours, 
ment  ceux  du  parti  du  duc  le  josti-  XLII,  aH.  Envoie  l'ordre  à  plusieurs 
fient,  400.  Ses  conférences  avec  le  dn  parti  des  politiques  de  sortir  de 
duc  de  Parme  au  sujet  du  marine  Paris,  69.  Embarras  desa  positioD  , 
del'infonted'Espagneavecunprioce  Oo.  Ne  trouvautplus  desbretc  dans 
français  de  la  L^ue,  XLI,  8.  Entre  Paris,  il  se  retire  à  Soissons,  186.  Le 
dans  Eouen  avec  les  ducs  de  Guise  parlement  rend  un  arrêt  contre  lui, 
et  d'Aumale,  Si.  Est  forcé  d'abaa-  et  lui  enjoint  de  reconnoltre  le  Roi, 
donner  Caudehec  et  de  se  retirer  sous  peine  d'être  dégradé  de  no- 
nir  Paria,  64.  Retourne  à  Rouen  blesse  et  déclaré  roturier,  ai3.  Va 
avec  1,000  Suisses,  73.  Est  accusé  trouver  a  La  Capetle  le  comte  de 
par  les  Seiie  de  traiter  secrètement  Mansfeld,  qui  lut  donne  quelques 
avec  le  Boij  gagne  par  argent  le  son-  troupes  pour  secourir  la  ville  de 
Temenr  de  Pout-Âodemer,  qui  lui  Laon,  ^39,  Fait  au  roi  d'Esp^ne 
remet  celte  place ,  ji-  Assïéije  Quil-  une  ample  réponse  aux  accusatîunt 
leboauf,  ^5.  Est  force  de  s'éloigner,  ,  dont  le  ducdeFeriBl'acbargétddlî. 
•jg.  Nomme  icois  maréchaux  el  na  Se  rend,à  Dijon,  y  fait  son  entrée; 
■mirai  de  France  j  fait  br&let  sur  les  circonstance  qui  fait  préssgei'des 
degrés  duPalab  l'arrêt  du  parlement  malheurs  à  la  Bourgogne,  371.  Fait 
Méîtat  à  Ch&lons ,  contre  la  bulle  du  demander  au  Roi  la  paix  à  des  con- 
Pape  portant  autorisation  aucardi-  ditions  qui  sont  refusées,  371.  Après 
mal  légat  d'assister  les  ligueurs  dans  la  perte  de  la  bataille  de  Fontaine- 
l'élection  d'un  roij  texte  de  l'arrêt  Française,  se  retire  à  CbMons-sur- 
deChiloos,  174.  Se  voit  forcé  de  Sadne,XUlI.45.Faitsasoumission 
publier  une  déclaration  pour  cou-  au  Roi;  coudïliooi  qu'il  en  obtient , 
Toqiur  les  Etats  a6n  d'éure  un  roij  a33.  Vient  baiser  les  mains  du  Roi  à 
texte  de  cette  déclaration,  10g.  Monceaux,  aSi.  Obtient  le  gouver- 
Texte  de  sa  réponse  à  la  proposition  nement  de  l'Ile  de  France,  Paris 
que  lui  ont  faite  les  princes,  prélats,  excepté;  marie  son  Sis  avec  la  SUe 
seigneurs,  etc.,  attaches  au  parti  du  du  duc  de  Nevera ,  aSa.  (  Mém.  de 
Soi,  a5().  Ouvre  les  jeux  du  cardi-  Caret.) 

nal  légat  sur  les  éb^eius  des  Seize,  Il  refuse  d'entrer  en  traité  avec 

383.  Sa  lettre  au  r4  d'Espagne  sur  Henri  iv;   raisons   de  son   refus, 

k  perte  de  U  jtii^  4a  Dreux  par  les  XLIV,  ia6.  Il  prie  M,  de  ViUero;^ 

ligueurs,  417-  Rejelte,  ainsi  que  les  de  faire  en  sorte  qu'on  ne  loi  envoie 

princes  de  sa  maison ,  et  même  les  plus  deraessagersde  laparlduBui, 

Seize,  la  proposition  que  font  les  1  ig.  Délibère  dans  son  conseil sqt  la 

ambassadeurs  d'Espagne  de  déclarer  proposition  qui  lui  est  faite  de  la 

reine  de  France  rinfaote,  CD  la  ma-  part  du  Roi  parle  sieur  Bclin^  avis 

riant  avec  l'arcbiduc  Ernest  d'Au-  divers,  140.  II  fiât  reçu  avec  magni- 

triche,  4ai-  Fait  venir  chez  lui  le  ficence  dans  la  ville  d'Amiens,  i45. 

président  Le  Maistrc,  auquel  il  le-  Revient  à  Paris  après  que  le  Roi  en 

proche  t'arrét  rendu  par  le  pailC'  a  quitté  les  faubourgs,  146.  Consent 

nutu  an  sujet  du  maintint  de  U  bi  que  M.  de  Villeroy  Iraite  de  la  paix 
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avec  le  Boi,  mail  ï  condition  qu'il  EuUts  de  force  Ja  -demoiselle  d* 
tiendra  ta  aégocistian  secrète ,  166.  Cnunioiit,  itgée  de  douze  ans,  pour  la 
Fait  jurer  et  promettre  par  écrit  aux    marier  à  son  fils,  àgédeaîi,  âao.  Se 

riTcrneiua  et  capitaioea  des  villes  plaint  en  colère  au  Boi  <iae  le  comte 
Picardie  de  desiearer  nais  avec  de  Maulevrier  cl  l'abbé  d'Elb^De  at' 
lui,  et  de  ne  point  traiter  avec  Irl  ttibuent  à  la  Ligue  une  eutrepiise 
étrangers,  160.  Après  la  mon  du  contre  la  vie  de  S.  M.,  336.  Fait  le 
cardinal  de  Bourbon,  il  refuse  de  lennent  de  lieutenant  général  àt 
reconuoilrc  un  prince  catholique  d*  l'Etat  et  couronne  de  France ,  qua- 
la  même  maison,  i85.  Tente  une  lilé  qui  lui  est  déférée  par  les  Seiie , 
çnlieprise  sur  Compiègne  et  sur  3g5.  flemet  en  liberté  pluaienrspri- 
Mantes,  i34'  ^^  rend  en  Iiorraine  sonnieis  moyennant  quelques  bod>- 
[conféreravecleducet  recevoir  mes,  3gS.  Charge  et  défait  le  comte 
'  ■■  ■»  que  le  pape  Grégoire iiv  de  Brienneentre  Toura  et  Amboise; 
lut  envoie,  338.  Il  excite  la  défiance  enlève  le  faubourg  de  S.-Sympho- 
et  le  mcprii  des  ligueurs,  34"-  ^'  "^^  <^°  Tours;  ae  rttire  en  apprc- 
rend  à  Paria  pour  ch&tier  les  mutins  nsni  que  le  roi  de  Navarre  est  dans 
et  renverser  leuis  desseins,  aji.  Il  cette  ville,  39g.  Vers  faits  snr  la 
en  fait  pendre  quatre  dans  la  salle  fuite  de  devant  Senlis ,  401.  Indis- 
basse  du  Louvre,  34^.  11  pardonne  à  cipline  et  impiété  de  sea  tronpci, 
Bussj-le-Clere,  qoi  lui  reniet  la  Bas-  4'^^-  ^"'^  déclarer  roi  de  la  Ligue  le 
tiUe,  143  '  Va  BU  secours  de  Bouen,  vieux  cardinal  d«  Bourbon,  etpread 
a44'  AutOTÙ^e  M.  de  Villeroy  il  trai-  pour  lui  toute  l'autorité,  XLVi,^ 
ter  de  la  paii,  sous  la  condition  que  Befuse  de  traiter  avec  le  roi  de  Ni- 
leBoiseferacalholique,  354. Assiège  varre,  10.  Promet  aux  li^u^u^  l'a»- 
et^  prend  Caudebec,  oàil  est  blessé  j  semblée  des  Elau  du  royaotne;  pu' 
•e  rAld  à  Paris,  168.  S'oppose  à  l'é<  blie  qu'il  va  à  la  poursuite  du  roi  de 
lection  du  duc  de  Giiiae  en  qualité  Navarre,  1 1  ■  Est  repoussé  avec  perte 
de  roi  de  France,  et  détermine  l'as-  pré*  de  Dieppe ,  i3.  Prend  la  route 
■emblée  des  Etats  de  la  Ligue  à  rC'  de  la  Picardie,  i^.  Vient  à  Paris 
jeter  les  propositions  de  1  Eapaj^e  rassurer  cette  ville,  16.  Ecrit  à  tout 
GOncemant  cette  électiou,  336.  Fait  les  gouverneurs  et  coramandans  des 
demander  an  Roi  une  prolongation  villes  d'assembler  le  ban  et  l'arrière- 
«le  la  tiéve,  dans  l'intention  de  se  ban  pour  soutenir  te  droit  du  cardi- 
mieax  l>répBrer  i  la  suerre,  3^.  nal  de  Bourbon,  a5.  Bat  la  ville  d« 
Son  désir  de  régner  1  empêche  de  Meulan,  3o.  Manque  une  entreprise 
traiter  de  la  paix  avec  le  Boi ,  et  de  sur  la  ville  de  Senlis;  prametaui 
recueillir  tous  les  avantages  qu'il  en  babitansde  Paris  un  prompt  secours, 
auroit  pu  obtenir  pour  lui  et  les  et  leur  abandonne  sa  femme  et  ses 
tiens,  379.  (  VUkroy.)  —  Il  s'em-     enfans  pour  gages  de  aa  promesse, 

Ïare  de  Goutnay  par  capitulation,  £9.  Renvoie  le  cardinal  de  Goodi  et 
S6,  et  des  villes  de  Neufcbàtel,  l'archevêque  de  Lyon  vers  le  Bd, 
GamAche  et  Eu,  SS?.  Pourquoi  il  avec  déclaratiotl  qu'Mne  désite  que 
est  pluspropreàl'atuquedes  places  la  paix,  et  donne  en  même  temps 
qu'aux  actions  de  la  campagne  ,  S^g.  «vis  aux  Seiie  qu'il  mourra  plutôt 
Âpres  sa  défaite  ii  Arques,  il  se  re-  que  de  la  faire,  9a.  Revient  à  Paris, 
tire  lut  Amiens,  S36.('f/e'fi,Ju(Jua  oii  il  est  peu  fêté,  gg.  Envoie,  aux 
d'Aagaulimt.y  — 11  se  marie  à  Heu-  officiers  de  la  cour  dn  iwrlemenl  et 
don  avec  Henriette  de  Savoie,  veuve  des  comptes  qu'il  soupçonne  d'être 
du  seigneuT  de  Montpesat,  X^V,  ixilitîqneE,  deslettras  de  cachetpM 
1S9.  Reooit  l'amiranté  k  la  «urvi-  lesquellea  il  les  interdit  de  leur  état, 
Tance  tTucomui  de  Tillars,  son  et  leur  ordonne  de  aortir  de  Paris, 
beaii-pére.'ifig.  Prend  CastiUon.ok  i3o.  Pille  et  saccage  Cbàteaa-Tfaier- 
ilBe troBTequedF*Fe«iiférés,3ig.    17, 137,  SoUinu  du  nouae àaVtft 
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m  des  monitoiiea  de  Gré-  torité  dem  écherins,  Pun  <lu  parti 
goire  XIV,  et  d'attendre  on  temps  des  Seize,  l'antre  du  parti  des  polî- 
pliu  favorable,  ifg.  Frtod  ie  chi-  tiques,  agi.  Touche  400  écos  de  la 
teau  de  Cbateau-Thierry,  i5o.  Va  succession  de  M.  Desbaldii,  eecré- 
à  Reims  avec  les  princen  de  sa  mai-  uire  du  Roi ,  laquelle  est  déf  olue  à 
■on,  l'ambassadeur  de  Savoie  et  le  ceux  du  parti  de  llIniQu,  ig3.  Se- 
cardiml  Pellevé,  etc.;  j  discourt  sur  f use  .audience  aux  Seize  et  met  leur 
la  prochaine  élecliou  d'uu  roi;  pré-  requête  au  néaut,  agg.  Se  rend  k 
tendaiu  à  la  couronne ,  i5g.  Va  au  l'hètel-de-TiUe  à  une  grande  aaaem- 
derant  des  troupes  que  le  Pape  lui  blée,  ou  il  déclare  qu'il  a  délibéré  de 
envoie;  mauvais  état  de  ces  troupes;  convoquer  les  Etats,  et  invite  les  po- 
mésintoUigeace  entre  les  cfaefs,  178.  lilïques  à  se  départir  de  traiter  avec 
Désapprouve  bautement  leS  eiécu-  leroi  de  Navarre;  penoetcontresou 
tiona  des  Seize,  aoo.  Arrive  à  Paris;  gré  qu'on  demandera  an  Roi  la  lî- 
commeut  il  reçoit  I/juchard  et  Se-  berte  dn  commerce,  Joo.  Présente 
naut,  qui  prétendent  joslifier  les  an  parlement  une  déclaration  oon- 
exécutions  des  Seize,  106.  Prend  tenant  les  causes  qui  l'obligent  à 
conseil  de  quelques  membres  du  par-  oontinner  la  guerre  contre  le  roi  de 
lemenl  pour  faire  justice  des  Seize  ;  Hararre  ;  exborte  tous  les  catholj- 
promet  la  vie  sauve  k  Buss;-le-Clerc,  ques  k  se  soustraire  à  son  obéiasan- 
qni  loi  remet  la  Bastille;  nomme  a  ce,  et  à  s'unir  k  Ini,  3ig.  Empicbe 
sa  place  Dubourg,  a  i5.  Fait  procé-  sous  main  qu'on  ne  se  ssisiase  de 
der  à  l'électioB  de  quatre  présidens  Cionlé;  manque  une  entreprise  sur 
dnpHrlemeni;  promet  au  sieur  d'Au-  L«  Rochc-Gujon,  3 ib.  Harangue  les 
hraj  que  dans  a4  heures  il  lui  fera  Etats,  3i5.  Crée  un  grand  amiral  et 
raison  des  Seize,  116.  Méuage  la  quatre  maréchaux,  33i.  Fait  lire  ea 
Sorbonne;  fait  publier  l'aboUtion  présence  du  lécat,  de  l'ambassadeur 
des  coupables  de  la  mort  du  prési-  (TEspagne,  de  l'archevêque  de  Lyon 
dent  Brtsson;  fait  faite  le  procès  k  et  autres,  les  lettres  adressée  par 
CroméetkGaulcher;;  sort  de  Paris  les  principaux  seigneurs  catholiques 
«nimenant  avec  lui  Bu!sj-le-CleTO  au  duc  de  Mayenne  et  aux  Etats, 
et  le  petit  Launaj,  président  du  cou-  pour  demander  un  lieu  propre  à  te- 
leil  des  Seize ,  333.  Joint  le  duc  de  nir  des  conférences  pour  le  paix  ; 
Parme;  aiuque  avec  lui  le  loî  de  débats  à  ce  sujet,  335.  Il  est  décidé, 
Navarre  à  Aumale,  et  le  repousse,  contre  l'avis  du  légal,  que  les  let- 
s38-  Mécontent  du  duc  de  Parme  et  1res  seront  portées  ani  Etats,  3^7. 
des  Espagnols ,  il  écrit  au  président  Ta  a  Reims  emportant  4iO<><i  ^>M 
Teannin  de  reprendre  les  négocia-  que  Sennamï  Im  fait  toucher  fort  il 
lions  BvecUsagensdu  Boi,  3^5. Se  propos,  341.  Ecrit  I  mess,  de  Paiis 
retire  à  BÔuen  après  la  défaite  de  pour  les  prier  de  recevoir  le  duc  de 
l'armée  catholique,  pour  s'y  faire  Feria  et  lui  faire  autant  d'honneur 
traiter  du  mal  de  Naples,  iSj.  Don-  qu'à  lui,  343.  Va  à  Soissons  au  de- 
ne  avis  aux  principaux  de  son  parti  vont  dn  seconrs  que  lui  amène  le 
qu'il  ne  fera  rien  avec  le  roi  de  Na-  comte  Charles  de  Hansfeld ,  Sjo. 
varre  qu'après  en  ^voir  averti  le  S'abouche  à  Soiuons  avec  le  duc  de 
Pape;  envoie  auprès  de  S.  S.  Pévfr  Feria,  et  convient  avec  lui  de  tra- 
que de  Liaieus  «t  des  Portes,  a^S.  vaîller  k  faire  élire  reine  de  France 
Revient  à  Paris  pour  dissiper  une  l'infante  d'Espagne;  avantaje»  qui 
assemblé*  de  bourgeois  qui  veulent  lui  sont  promis,  330.' Joint  l'armée 
envoyer  Vers  le  Roi  pour  le  presser  de  Charles  Mansfeld;  met  le  sièee 
de  se  faire  catholique,  v)S.  Renvoie  devant  Noyon,  Î60,  tewend  après 
rudement  les  Seize  qui  viennent  lui  trois  mois  de  défense ,  S^S.  Arrive 
faire  des  plaintes  contre  les  poIitt.<  k  Paris  avec  les  ducs  de  Guise  et 
que* ,  383.  Nomme  de  sa  propre  au-  d' Aumale ,  389  '  Renvoie  chez  lui  un 
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Mvelîtr  qu'on  lui  a  amené prîioa'  GuUe  curéliiant  roi,  457.  fieufoM 

mer  pou*  avoit  oiaadil  ceus  qui  dans  sa  imiisoD  an  Upissier  qa'oa  lui 

■mpéiJMiit  la  paix  et  Teuleiit  la  amène  couime  ajaui  mal  parle  de 

guerre;  empêche  l'aniiral  et  le  clie-  lui  ecmeuacéde  le  tuer,  jSS.  Trou- 

Yalier  breton   de   te   battre,   39^-  blé  de  l'ékclioadeaoïtiierEU  leduc 

Tombe  de  dieval  eu  coorant  la  ba-  de   Guise,   que  les  £spagDi)ls,  la 

gœ  am.  Tuileriei  jies  uarotea  çu  se  prédicateurs  elfes  Seïïe favuriseot, 

relevant,  397.  Mel  le  holà  eutre  le  iltiealcoiueilcliexluidepuis quatre 

duc  d'Aumale  etoo  geutilhumme  du  heures  du  loir  jusqu'à  minuit, 45$. 

parti  du  Koi,  398.  Menace  défaire  Fait  part  su  Eiatedela  proposilioa 

pendce  sans  forme  de  procès  Ceux  à  lui  faite  parles  Esp^jp^olstoucbanl 

r'  parleront  de  faire  des  barrica*  le  mariage  de  l'InoOte  avec  le  duc 
,  4o>'  Renvoie  aux  Elati  les  ec-  de  Guisej  demao^  qu'on  luspendt 
clésiBsttqDesetUiSeizequiviennent  l'élection  du  roi,  4^-  E^t.  d'aiit  . 
protester  co&tre  la  paix,  401- Per-  qu'on  travaille  à  in^.  Aéve,^^ga. 
'  met  à  un  nommé  Lenoroiand  de  Fait  défensea  rigourfeuses  d'aller  i 
poursuivre  Moniot,  qui  l'a  calumaié  S, -Dénie  à  l'abjuratiuu  du  Roi,  491. 
auprès  de  lui,  Lo3.  Accorde  à  mad.  Se  plaint  an  légat  des  prédit^Uun, 
di  Nemours  i^u  il  ne  fera  pas  pour^  et  le  prie  de  les  faire  taire,  sinen 
auivre  le  petit  Brion,  apothicaiie,  qu'il  en  fera  jeler  quelquevnns  i  la 
qui  a  médit  de  lui  M  parlé  à  Favan-  rivière,  5oo.  Empêche  de  plaider 
tage  du  Boî  et  pour  la  paix ,  4o4-  l'appel  de  L'abbé  de  Ste.-Genevièie, 
Betientà  Firis;  assiste  à  l'assemblée  5oi-  Fait  entre  les  mains  du  cardi- 
des  £ui>;  remercie  en  leur  nom  nal  légat  nu  sermentarec  les  Eips- 
l'archevïque  de  Lj on  et  les  autres  gnols;  couditious  de  ce  aerroenl, 
députés  aux  conféreuces  de  Snresuc,  5o6.  Se  rend  aux  Etats,  auxquels  il 
&06.  Cherche  à  adoucir  euprèi  du  déclare  qu'il  est  à  propos  de  liccn- 
duc  de  Feria  l'amertume  du  discours  cier  quelques  députes  pour  retour- 
de  l'évéque  de  Senlis  contre  U  pro-  ner  dans  les  provinces,  les  Etals  de- 
position  que  ce  duc  a  faile  de  nom-  meurant  néanmoins  toujours  assept- 
mer  l'infanu  d'Espagne  reine  de  blés ,  Sog.  Propose  un  nouveau  Kr- 
France,  iiS,  Sa  réponse  au  prédi-  meut  d'union,  Sio,  Dit  au  président 
catenr  Boucher  qui  vient  lui  deman-  d'Hacqueville  et  à  ceux  de  sa  cddi- 
dei  un  roi,  et  que  ce  soit  le  duc  de  pagaie  qu'il  a  reavoje  à  regret  el 
Guise,  43 1  •  Sa  réponse  au  duc  d' Au-  comme  par  force  le  colonel  d'Au- 
male qoi  lui  conseille  de  meoer  à  la  bray,  et  les  assure  qu'il  n'a  iiniais 
E'e  les  prédicaleuis  et  les  Seize,  pensé  à  chasser  personne  du  parle- 
Est  mécontent  des  bruits  de  ment,  554- B-ejellele  conseil  qaeloi 
qui  donuenL  la  couronne  à  Bon  donne  le  léeat  de  uoi^ier  douze 
frère  le  doc  de  Nemours  ou  à  son  jugea  pourchasser  les  BRétiquei  el 
neveu  le  duc  de  Guise,  435.  Envole  rendre  bonne  et  prompte  jastïce  an 
prier  les  Etats  de  surseoir  îeui  as-  peuple ,  573.  Envoie  faire  des  plaii- 
Mmblèe,  leur  promettant  de  les  tes  au  président  Le  Maistre  sur  lis 
rendre  contens  dans  deux  jotirs,  propos  qu'il  prétend  avoir  été  tenus 
436.  Les  princes  de  la  maison  de  contre  lui,  576.  Se  tend  au  patle- 
Iiorrnine  temoigneot  un  grand  désir  ment  pour  lui  Semander  justu:e  de 
d'être  chokis  pour  époux  de  l'In--  faux  rapports  qv'on  lui  n  faiu^,  SjS. 
iànt«)le  duo  de  Mayenne  la  recber-  Répond  au  président  d'Hacqueville 
die  pour  aon.aecond  iils,  4^3.  Fait  que  le  départ  de  M.  de  Belm  est  une 
prier  la  cour  du  parlement  de  ma-  afiaire  décidée,  qu'ilj  ne  'flnt  rece- 
dérer  sonurèt  pour  le  maintien  de  voir  la  trêve  aux  conditions  qtie  le 
la  bi  saltque,  4S6.  Sa  réponse  à  la  roi  de  Navarre  lui  a  fait  offrir  j  lait 

Sroposiiion  que  fait  le  duc  de  Feria  )a  même  réponse  au  président  Le 

e  marin  I1afant«  avec  le  duc  de  H^tro,  579.  Assure  le  prerM  des 
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]a  qu'il  D'stit et  neiers  ja- 
BiaU  «spagnul,  maïs  bon  frauçaif, 
SSa.  FaÎL  tkiie  des  jetoiu  d'argealoù 
«sL  gravé  son  [lortrail,  SS9.  Vlentau 
parremeiit  avec  le  duc  de  Guise,  Kt 
fui  «luonce  qu'il  a  grandemenl  di- 
niiaué  les  iinpdls,  593.  Y  revient 
pour  assurée  la  cour  ([u'il  n'a  jamais 

arec  les  EUpagaols,  SgS.  Befoae  an 
légal  et  BU  duc  de  Feiia  de  faire  en- 
trer uoe  gataisuD  de  3,000  Espa- 
gnols; esl  menacé  par  les  Seize  d'ê- 
tre mis  à  la  Bastille;  sa  réponse  à  ce 
lujet,  60O.Fait  sortir,  malgré  l'oppo- 
«ition  du  parlement,  six  politiques 
de  la  ville,  601.  Sort  lui-même  de 
Paris  après  le.  sB<»e  du  Roi,  61S. 
Est  cha^é  d'Amiens,  quidépUleau 
Roi  pour  traitée  de  sa  réduction, 
XLVII,  j4.  Est  défait  près  de  Di- 
joD  avec  le  connétable  de  Castilte, 
'i3Q.  Vient  à  Mouceaiu  baiser  les 
mains  du  fiui,  iS5.  Lui  fait  présent 
d'un  fort  beau  cheval,  ]58.  Donns 
à  la  Reine  de  bons  conseils  touchaift 
l'administration  de  l'Eiat  après  la 
mortduBoi.XLVIII,  A36.  Se  rc- 
rancilie  avec  le  maréchal  de  Bciseac, 
XUX.  4.  Accueil  sévère  qu'il  fait 
à  des  députés  des  iésuiles,  i03.  Est 
d'avis  au  conseil  du  Hoi  qu'on  se- 
coure,la  villa  de  Genève  coutre  te 
duc  de  Savoie,  ij4'  ^  réponse  gé- 
néreuse à  ceux  qni  veulent  le  pous- 
aar  à  la  gi^rre  contre  les  bnfue- 
notc,  3i6.  {L'Ettoilt.) —  Sa  mort, 
L,  I SG.  Sa  modération^  sa  cuaduite 
honorable  depuis  sa  so 
{FonUnirf-MartuU.  ) 
Mitehhe  (1e  duc  d 
cèdent,  est  nommé  po 
drid  signer  lé  contrat' 
Roi  avec  l'Infante,  L, 
part;  noms  des  seigo 
eompajjnenL ,  i6i.  D 
voyaca  et  son  ambassade,  163.  Re- 
fuse'de  voir  ■  Madrid  le  prince  Phi- 
libert de  Savoie;  pourquoi;  signa- 
ture du  contrat;  cérémonie  obser- 
vée dans  cette  occasion  ,  16S.  Sort 
de  Paris  pour  éviter  d'être  arrêté: 
se  relire  à  Soissons,  353.  Se  rend 
■naître  du  quartier  ~de  troupn  du 
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Roi  kigëet  à  Viltera-Cotureta,  368. 
Prend  le  village  de  Prestes  aupiés 
de  Soiasous,  et  fait  prisonniers  loua 
les  oflïciers  du  r^^iment  de  Bussy- 
Limeth  qui  j  sout^ogés,  373.  A  la 
nouvelle  de  la  mort  du  maréchal 
d'Ancre,  il  vient  assurer  le  Roi  de 
son  obéissance ,  364'  ^'  retire  daiia 
son  gouveiuemenl,  463.  Ecrit  à  ta 
Reine  mère  qu'il  est  prêt  à  faire  des 
levées  quand  elle  vaudra,  ^(yj.  Sou 
méc<mtcnte[nenl  du  irai  le  de  la 
Reine  avec  le  Boi  après  i'aSâire  du 
Pont-de-Cé,  489.  Va  trouver  le  Roi 
à  Poitiers,  4o  i  ■  Chasse  les  bu({uenols 
de  Canmont,  et  ne  dispose  à  assiéger 
Nérac,  5o8.  Prend  cette  ville  et  pin- 
sieurs  autres  petilea  places;  vient 
trouver  le  Roi  à  Moniauban,  517- 
Est  tué  au  siège  de  la  même  ville,  ' 
après  avoir  été  repoussé  aveo  perte 
dans  une  altaqae,  5 19. 

M^TCKHE  (balaide  de)  livrée  en 
1S90  entré  le»  ligueurs  et  les  roya- 
listes, oii  ceui-cl  sont  vainqueurs; 
noms  des  luéa  et  blessés,  XL,  65 

MïTHETiLLE  (le  sienr  de),  capit. 
de  la  Ligue,  est  tué  an  combat  de 
Senlis,  XXXIX,  i?». 

MizARiM  (le  cardinal)  déclame 
hautement  contre  L'élection  du  pa- 
pe Innocenti;  se  brouille  et  se  ré- 
concilie avec  lui,  LI.  3 1 7.  Se  brouille 
de  nouveau,  3i8.  Prend  les  Barbe- 
rin  sous  sa  protection,  330.  Arme 
contre  le  Pa))e,  îai.  Trail4|.aveo 
lui,  333.  Demande  le  chapeau  do 
pour  son  frère;  envoie  à 
cet  effet  le  marquis  de  Fon- 
i3.  Sa  conduite  dans  cette 
343.  ludilTérenoe  avec  la- 
.  reçoit  la  nouvelle  de  la 
Dn  de  son  frère,  35a.  Com- 

y,  353™'^"  ^  "  ^"^"'^ 
MiziËRES  (le  capit.)  eslcurpriset 
tué  dans  une  rencontre  par  les  Im- 
périaux, XXXI ,  3o5. 

Manières  (le  sieur  de]  est  tué  à  la 
prise  de  Ham  en  Picardie  par  les 
Çoupesdu  Roi,  XLIIf,  49» 
''   Mazille  (Jean),  premier  méde- 
(io  du  Roi,  étant  mort,  les  mignons 
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croÎL'Dt    trouver    ilaua   la  mBiaon    Cclébre  la  grBnd'meise  i  Molre-Da- 


, ,  ;iu  y  IrouventjireMjoa  mej  ceieuiouie  a  celte  occuion, 

rien;  vers  faiu  ■  celle  occasion,  i^g.[Gn}aiard,) 

XLV,  17g.  Mtnici»  (Jeau  de),  cardinal,  est 

Meadme,  gosTerneur  d'Annonay,  f*itpnauD[iieràlBbaUiltedeltaveii- 

fait  conduite  dans  cette  ville  les  lu»-  ai,  et  ubiigé  d'assister  aux  funwail- 

bitans  de  la  yille  d'Andaace  faits  lea  de  Gaaioa,  XV,  1 16.  Fcolitedu 

pcisunnien ,  XXXIV,  3iS.  Eal  fait  désordre  de  l'armée  frao^jaise  pour 

SriBoanier  daas  la  tour  du  prieuré  s'écbapper  ,  118.  Est  nommé  pape, 

eccLte  dernière  ville,  33o.  £stdé-  et  prend  le  nom  de  Léon  i,  ii3. 

livré  par  ordre  de  la  Reina,  et  re-  [foy.  l'art.  Léon  x.) 

vient  a  Annonay  apréala  trâve  con-  M£DiC]s(JeaQ  de),  parent  de  Lémi 

dueentre  lea  deui  parlisj  condi-  K,vienlauEervice  duroide  France, 

tionsde  ceUe  trêve,  335.  XVU  ,  3G3.  Amène  3,oao  lioonaei 

HuDx  (le  vicomte  de)  «al  en-  aa  picdi  du  Roi,369.'Es^envojâ 

vojê  eo  Grajenne  contre  le  coml«  poariecourirlavilledeLBudes.^Si. 

de  Périgord,  VI,  477.  £>t  forcé  de  le  sauver  il  Crémons 

M^DiiLLE  frappes  par  ordre  da  aprës  avoir  été  battu,  3Si.  Lève  de> 

pape   Grégoire   xiii,   en   mémoire  troupes  en  toute  diligence;  menace 

'du  mauacre  de  la  S.-Barlhelemy,  de  livreruDedea  porteadeiavilles'il 

XLVHI,  i4r.  Autre Inédaille  de  U  ne  reçoit  paiement,  386.  Surprend 

reine  de  Navarre  frappée  lors  de  un  partide  Saisaes,qu'il  passeauSl 

rélabliuemeut  de  la  religion  réfor-  de  I  épée  malgré  la  foi  qu'il  leur  a 

méedans  tes  Etats,  i44'  Autre  frap-  donnée,  ^^5.E,mpéche  lea  GrisODi 

pés  il  La  Hocbeile  à  l'oceaiioi]  delà  d'entrer  en  Italie ,  et  les  force  à  m 

blessure  mortelle  de  Henri  11,  145.  retirer;  emporte  d'assaut  la  ville  de 

UédaîllesouécuadesgneuideFlan-  Biagrag,  44^-  ^t  blessé. dans  uae 

dre,  i^S.  embuscade,  493.  L'est  une  seconde 

MÉDIC1S  (Alex,  de],  duc  de  Flo-  foisd'unconp  d'arquebuse,  elmenrt 

renae.est  poignardé  par  Laureniino  k  Mantoue,  XVIII,  t^JDu  BdLtr.) 

de  Médicis,,XIX,  196.  — SertIepapeLéoa  x;  s'attacheals 

MÉDicis  (Alex,  de), cardinal  légat  France,  puiaaSforce,  qu'ilabandtn- 

en  France,contribtn  comme  média-  ne  pour  revenir  à  la  France;  meut 

leur  à  la  paix  de  Vervios,  XXSVI,  d'une  blessure  re^ue  a  Gavetnolaj 

341.   Retourne  à  Rome,   369.  Ré-  eeasoldatsprenaentdeBhabits  noifs 

concilie  en  Savoie  cinq  k  aix  mille  en  signe  de  denil^  de  U  le  runn  de 

bugnttioU  à  l'Eglise  romaine  jcom-  bundta  noires,  XX,  371.  (  Conim. 

ment  il  est  reçu  par  le  Fape,  370.  de  /Hantlac). 

iChctmy.)  —  Fait  son   en 1  de),  frère  du  grand 

'aris  en  qualité  de  légat,  3  e,   commandanl  de 

476.  (Mém.  de  Cayst.)  —  X  ,  repousse  les  Turcs 

ij4.  Va  à  Vervina  pour  Irai  ;i,  Xl.ll,  44J.  Fait 

la  paix  avec  l'Espagne,  m.  ude  Gran,  XUH, 

commoile  le  différend  élevé  le  au  siège  de  celle 

les  députés  desdeux  puissani  liv. 

le  droit  de  préséance,  13a.  ^        Jean  de),  onde  bi- 

congé  du  Itoi.  qui  lui  fait  un  ricbe  tard  de  la  Reine,  quitte  la  cour, 

Etésent,  a33.  Est  élu  pape^  prend  mécontent  des  préférences  qu'y  ob- 

I  Bom  de  Léon  xi,  et  meurt   afl  tient  Concini;  il  v  estfort  regretté, 

jours  après  son  élection,  489.  (i.'£«-  XLVIII,  [  11. 

toile.) — Envoyé  en  France  parClè-  Mèoicts  {Julien  de),  cardinal, 

meutvrii,  il  faitson  entrée  à  Paris j  eal  élu  nape  à  la  mort  d'Adrien,  et 

détails  à  ce  sujet ,  XLIX ,  345.  Se  prend   le   nom   de   Clément  vu , 

rend  à  Rouen  où  est  le  Rot ,  346.  XVIl ,  63.  [tiUrod.)  —  Entre  dus 
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Milan  avec  la  ntarifuis  de'Peicalte,  arec  le  maréchal  de  Prailin;  s'as- 

354.  {Mém.  de  Du  BeUay.)  foya  ntre  de  Piombiuo,  LI,  3ii. 

Vatl.  Clément  rii.  -  Mus  (Imbert  d'Ângëret,  sieur 

HÉDicis  ( Lauceilt<dt>),  duc  dUr-  Du),  coaclat  une  trêve  avec  M«aua- 

bia,  neveu  de  LéQnx,  vient  à  Fa-  le,  goÛTeincur  d'Annonny  et  S.- 

ria  tenir  sur  les  fonts  de  baptême,  ChainciDi  cunAions  de  celte  trêve, 

aunom  de  son  oncle,  le  fils  aîné  de  XXXIV,3a5. 

François  1;  il  j  épouse  Madeleine  Mbleck-Sili,  saltan  d'Egypte, 

de  La  Tour-d'Auvci^ne;  les  deux  frappé  d'une  maladie  UKirtelle,  ne 

éfoui  meurent  eu  bout  d'ua  a'n ,  peut  se  meure  à  la  tâic  des  Sarra- 

.VII,  34.  sins  pour  s'opposer  au  débarque- 

Mioicis  (Pierre  de),  duc  de  Flo<  ment  des  Français,  II,  io3.  Fropo- 

renc^  refuse  de  se  joindre  k  Char-  se  la  paix,  i|ui  est  rejetée,  et  meurt 

les  VIII  contre  le   roi  de  Naples,  peu  après,  106.  {Tabl.  du  règhedt 

Xin ,  33.  Accorde  aux  députés  du  A'.  Loais.)  — Donne  nn  besant  d'or 

roide  Francela  remisede  plusieurs  pour  chaque  t£te  de  cbréLien  que 

places  de  son  duché,  41  <  Sort  de  la  Iessoldatsluitpporteal,i'94'  (■'oïn- 

Tille  de  Florence  révoltée  contre  ville.) 

lui,   47-  Se  retire  à  Venise  j  com-  MELEim  (Ch.  de),  capit.  deHiis- 

rneat  dj.est're^u;  son  entreroe  sonen  Aavergne,.estdécapitépour 

avec  Fb.  deCominee,  49-  {Hf^m-  de  avoir  laissé  échapper  de  eb  prison 

Comina.)  —  Va  trouver  Charles  Antoine  de  Châteauneaf,  seigneur 

vi[f  a  footremolo;  rompt  ses  enga-  du  Lan,  XIII,  376. 

geniens  avec  le  roi  de  NnpIeSire-  Mbliedl-Cahil,  sultan  de  Da~ 

met  toutes  les  places  fortes  de  la  mas,  meurtle  lomars  ii38,  III,  3. 

Toscane  dans  les  maiiis  du  roîde  HBLlKUL-An[i.-SErFiDDinestpro- 

France,  XIV,  aao.  Excite  uns  lé-  clamé  sultan  de  Syrie  et  d'£},>jpte, 

Totte  générale  contre  lui-méuie  par  III ,  3.  Se  livre  a  toutes  sorles  de 

cette  conduite;  est  obligé  de  ftiir  débauches;  épuise  les  trésors  amas- 

comme  un  proscrit,  311.  (Tait,  du  séa  par  son  père;  se  rend  méprisa- 

régn.  de  Ch.  riii.)  ble,  4-  ^t  détrdné,  et  jeté  dans  une 

Hedir  ,  be^  de  Tolla ,  est  batta  prison,  V,  5o. 

'  les  chrétiens,  et  tué  d'ua  coap  Melie-Mïusour  ,  prince  de  He- 

piatclet,  XLI1I,  3ia.  messe,  commande  les  troupes  du 

MiDiHA-$iDOi(ii.(leducde),lien-  sultan  de  Damas  réunies  aux  Francs 

tenant  général  pour  le  roi  d'Espa-  k  la  bataille  de  Gaza,  111,-1).  Re- 

Se,  fait  brûler   dans  le  port  de  tourne  a  Damas  avec  unpetitnom- 

dtx  3i  navires  chargés  de  riches  bre  de  soldats,  10.  Traite  avec  un 

marchandises,  XLTII,  1S8.  chef  des  Karesmiensde  lareddition 

MéniQDin  (J.-J.  de  Médiais,au-  de  ceue  ville,  1 1.  Se  ligue  avec  ces 

trement  dit  le),  se  rend  maître  d'un  derniers  et  avec  les  chefs  syriens , 

château  des   Grisons  appelé  Cha-  la. 

Venne;  par  quel  moyen,  XVII,  4So.  MEi.LOii[le  capit.  Antoine),  ingé- 

Ifoyet  l'art.  Marignan  (  le  marq.  nienr  italien,  est  chargé  par  le  ma- 

de.)  réchal  Du  Biez  d'élever  un  fort  de- 

Meilliclt  (le  seign.  de),  Els  du  vanlBoulogne;  son  pen  d'habilelé 

baron  d'Alégre,  commandant  nne  dans  cette  construction,  XIX,  SSs.. 
troupe  d'aventuriers  français,  s'em-_      Mehot,   Salueh  et  Caperom- 

pare  d'assaut  de  la  ville  et  du  chiteau  niEa,  éditeurs  des  Mémoires  de  Join- 

de  Montselles  près  de  Padoue,  XV,  viHe;  ce  qu'il  faut  penser  de  leur  édi- 

a83 .  Se  distingue  au  si^e  de  cette  tion  ,1,6. 

dernière  ville,  186.  Melthe  [le  prince  de)  quitte  le 

MiiuEBATE  (le  maréchal  de  La)  service  de  l'Empereur,  et  passe  à 

attaque   et  prend   Porto-Longone  celui  du  roi  de  France;  assiège  Gaè- 
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te,  XVIU,  71.  Chargé  ael'anuôU 
lemeDtile  Liœmbonrg,  it  éproave 
pour  ropécer  beaucoup  île  difficul- 
\és,  XIX,  45s.  Se  tead  Ji  Ârlou,  oii 
'  il  luiMe  iiois  cayitaincs  pour  la  gar- 
der j  reçoit  ordre  41  Roi  de  venir 
en  touLe  hite  à  Guise,  460.  Hafral- 
cbi[  la  place  de  Luxembourg,  48i. 
(Pu  StUay.)  —  S'aLlache  au  ser- 
vice de  France  c(  devient  maréchal, 
XXI ,  76.  {Comm.  deMmUiuc.) 

Melch  (Charles  de),  eiécuteur 
fidèle  des  vengeaucea  de  Louis^i , 
pille  l'argenterie  et  le  mobilier  du 
comLe  de  DammartiD,  XI,  lio.  (Jn- 
Irod.)  —  Fait  distribuer  dei  armea 
BUK  bourgeois  de  Paru;  leur  confie 
la  ^aide  des  jioBtei  les  plus  impor- 
tans,  367.  Son  léie  pour  le  aeritce 
du  RoijlriaUsorl  qu'il  éprouva  dans 
ladite, 348.  (mm.  de  Comine,.) 
—  Vient  k  l'bâtel-de-Tille  à  Faiù 
avec  J.  Ballue,  é<£que  d'Eyreux,  et 
I.  LePrevât,  secrétaire  du  Roi,  o^ 
il  lit  une  ordonnance  pour  la  garde 
et  la  BÙreié  de  la  ville,  XllI,  167. 
Prend  par  composition  la  ville  de 
SaintMorioe ,  37a.  Est  fait  grand- 
iDUltro  d'hdtel  du  Boi,  et- bailli  et 
capitaine  d'Evreui,  aq^.  Prend  et 
BBinit  pour  Le  Roi  plusieurs  places 
de  Normandie ,  3S4.  Est  mis  en  pri- 
son, puis  décainté,  par  sentence  du 
Keiàl  desniaréchauï,  377.  [/.  de 

M£i*oi>cs  (collectioD  des^  1  utilité 
des  Mémoires  ;  en  quoi  ils  différent 
de  l'bisloire;  en  quoi  ils  sont  supé- 
rieurs à  la  plupart  des  histoires  mo- 
dernes, I,  5. Caractère  particulier 
de  quelques  Mémoires,  9.  Plan  de 
la  nouvelle  Collection;  en  quoi  elle 
doit  l'emporter  sur  l'ancienBe,  i5. 
Variété  des  Mémoires  quant  a  leur 
.  forme  elàleur  obje^;  quels  été  le 
but  des  éditeurs,  lë. 
.  M^HoiKES  de  Bayard  :  ils  sont 
uDebistoireparliculiéredeceguer- 
rier.etne  renferment  sur  tes  grands 
évémmens  de  sou  temps  que  des 
notions  imparfaites,  XV,  3.  îVap- 
partienDent  pas  seulement  au  rè- 
gne de  Louis  xi»j  ils  retracent  aus- 
si plusieurs  piirticularités  du  règne 


taiTant,  4-  i^yalùt.)  —  L'ameir 
de  ces  Hémblres,  qui  n  a  pas  vouId  h 
faire  connoltre,  parcjt  avoir  ité  se- 
crétairedaBajard;  qualités  qui  dis- 
tinguent son^lyle  et  sa  narration  j 
il  partage  les  nobles  sentimens  de 
son  maître,  j33- Douoe  au  com- 
mencemei^l  de  son  ouvrage  des  àé- 
tails  sur  l'enfance  et  l'éducation  de 
Bayard,  j34'  Fait  connoltre  ses 
grandes  qualités,  telles  que  soo  m- 
pect  et  son  dévouement  pour  les 
femmes,  sa  libéralité  et  sou  d^în- 
tèTeisement,  i35.  Ses  exploits  pro- 
qoe  romanesques;  sa  science  dans 
1  art  militaire  iSouèloigaeinenlpaBf 
lôute  espèce  d'intrigue,  i36.  Lo 
nouveaux  éditeur»  ont  ajouté  aui 
Mémoires  tout  ce  qu'ils  ont  pu  re- 
eueiUir  dans  les  écrits  contempo- 
raioB  snr  la  mon  héroïque  de 
Bayard,  137.  Anecdotes  particaliè- 
res,  i3S-  Feintare  de  son  caractère, 
i3g.  Prière  composée  par  les  sapé- 
rieurs  ecclésiastiques  du  Daopbiaé 
à  l'occasion  de  sa  mort,  14c.  Pro- 
jet de  Henri  iv  pour  élever  on  mo- 
nument à  sa  mémoire,  141 -Des  édi- 
tions diverses  des  Mémoires  de  ce 
chevalier,  1 43-  Des  hJsLoiTes  qu'oa 
apubliées  aur  sa  vie,  i43.  (police.) 
11 .■  1.. éditeurs 


gothiques,  qui  est  t.  _. 
complète,  i44'  {Avis  du  Ubr.-é£l) 
—  Motifs  qui  ont  décidé  fauteur  à 
écrire  les  Mémoires  du  cberalitr 
sans  peur  et  sans  reproche,  ^!^5. 
{Prologue,) 

M£iio[REs  de  Jacques  Du  Clercq: 
quelle  idée  ils  donnent  de  leura>- 
teur;  quand  ils  furent  imprimés 
pour  la  première  fois,  XT,  3.  Le 
texte  en  a  été  iirobablement  altéré; 
vaines  recherches  faites  pour  re- 
trouver le  manuscrit  original;  di- 
vision de  ces  Mémoires;  de  qocâ 
traite  chacun  des  livres  dont  ils  se 
compo^eut,  4'  Les  particularités  et 
anecdotes  qu'ils  renferment  Bog- 
mentent  k  Te;;rËt  d'eu  avilir  perdu 
une  partie,  7. 

MÉHOisES  sur  Boucicaut  :  diSe- 
rence  entre  le  plan  de  ci'S  Mémoires 
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el  cous  de  Fenia;  l'aiiteur  ta  val  mufËi  oient  ;  jugement  «ur  lei  deut 

iaconiuij  qualités  qui  le  dûlingueat  paiiieH  dant  ili  se  comiHjsem,  IX, 

coiiune  ecriviiu,  M,  167.  Sur  quoi  3.  C«  qui  a  déterminé  les  nouveaux 

porte  principalement  cet  ouFfa;(e,  édiuur»   à   reproduite  deux  mur- 

16S.  Jugement  qu'on  eu  fait,  1S9.  ceaui  omis  dam  l'ancienne  CiiUcc> 

-HÉHUiiEs  de  Dugneiclin  :  quel  liou,  4.  Dei>  ciivei»es  édilions  de  ce» 

travail  les  éditeurs  ont  fait  soi.  ce*  Mémuiresi  quelle  est  celle  qu'où  a 

MàiloireBjcoaiiiiBiitilj Vontdivisé;  suivici  du  coumitoiaïre  deLaoreu 

de  quoi  lia  ont  traité  dans  nhaque-'  de  Gaiid,  S.  Défauts  de  l'auteur  do 

particdeceicavuliLV,  i.(^m)4im.)  cea  Mémoiresj  au  1res  ouvrages  qu'où 

—  Du  Tériiable  litre  des  Mémoires  lui.aitribue,  6.  {//wrttM.)  —  l)»at 

de  OugusscUui  ce  qu'on.doitji(iliser  l'Inuoduclion  à  set  Mémoires,  La 

d'une   édition    du   tnéme  ouvrase  Marche,  ndupte  lot  fables  des  aivr 

publié  soiu  un  autre  titre  eu  i6q3,  cieaaes  chroniques  sur  l'origine  des 

XIX,  I.  {^fit  du  lUr.-tldit.)—  Ce»  Français  et  des-  Autrichieua;  il  dit 

Mémoicei  ne  sont  point  de  la  main  que  le  premier  roi  d'Autriche  s'ap. 

de  DuguKclin,  ni  écrits  sous  sa  die-  P<^oit  ttiam  ,   parent    du  roi  de 

tée,  g.  Sur  quels  ouvra|;es  ils  oui  Truie;  <{u'iul  de   se.)  tils,   nommé 

été  oomposéa  par  Lefebyra  ,  sa.  Ju-  Uurcjimr,  fut  un  pcince  bon,  vail- 

gement  qu'on  ea  doit  porter^  %i.  lauleiBagej  queFrancIo,filsd'Hsfr 

Les  éditeurs  de  cette  Collection  ont  tor,  vint  s'éu^lir  eu  France,  95,  et 

rétabli  le  texte  de  Lelébvre,  que  changea  le  nom  de  la  ville  de  Idlr 

ceuk    de    la    première    CoUectipA  técc  eu  celui  de  Parii,  q6.  Qu'à  S# 

avuieut  altéré,  t^.  Ces  Mémoires  mort  Marcooiir  fut  appelé  par  iv( 

ne  parlant  que  des  hilB  d'armes  de  Français ,  et  accepta  le  gaurexna-^ 

DiiguesclÏD,  ou  a  cru  nécessaire,  ment;  que  sou  EU  légitime,  nom- 

Cur  en  faciliter  l'intelligence,  de  >ri^  l'baramoud,  fui  premier  coi  dii 

faire  précéder  d'un  ubieau  des  France,  gy.  Ou'^  ravéoemeuC  d* 

évéQEiuens  militaires  des  régnes  des  J.-C.  le  roi  d'Autriche  quitta  le  ti^ 

rois  Jeaa  11  et  Charles  y,  aS.  (/Vo-  tre  de  roi  et  prit  celui  d'irchiduc, 

tfce.)  98,  Il  explique  pourquoi  les  armoi- 

HÉMOiSES  de  Flouriinge  :  iU  of-  rieJid'AuLiiehe  sont  de  deux  espèces, 

frenl  des  vues  t;éaérales  sur  les  évé-  et  comment  elles  ont  été  mêlées,  99. 

n«m«ns  du  temps  ;  niais  comme  Tau-  Douae  aussi  une  explication  hitto- 

teur  n'a  écrit  que  d'après  tes  sou-  rique  sur  les  armoiries  dus. ducs  d« 

veulTd  ,  il  y  a  quelques  envurs  et  Hilan,  iu3;  sur  crllea  de  Portugal, 

piuaieurs  omissions  ;  de  là  la  uéceii-  io3j  sur  celles  de  Bourgogne,  Ii3. 

ailé  de  les  faire  précéder,  ainsi  que  (^La  Mai-chi:.) 
ceux  de  Bajard,  d'un  tableau  du  "" 
rigne  de  Louis  111  ;  difficultés  qui  se 
sont  présentées  pour  le  faire,  XV, 
3.  Quels  historiens  ont  été  consul- 
téa,  4'  {Ai/erUti.)  —  Naïveté  el 
franchise,  caractère  distinctif  de  ces 
Mémoires,  XVI,  44.  Publiés  pour 
la  pr«mjére  fois  par  l'abbé  Lambert, 
146.  (iVotee.) 

MÉHoiREsde  Joinrille  :  dilTéren-, 
tea  éditions  de  ces  Mémoires,  11.  3. 
Ce  qu'on  doit  en  penser,  5.  Vlan 
suivi  a  leur  é°ard,  7. 

MÉHOiKEs  d'Olivier  de  La  Mar- 
che: à  quelle  histoire  ils  sont  con- 
sacrés, quelle  période  de  temps  ils 

5a.  aj 
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ffaiiurire  de  Jeaime  d'Arc,  4-  ^  HoiMliniteDaDtdelaprcTdi^d'A» 
Ujie  de  ces  Métneireii  ■  élé  rajeun  §nt,  édileor  d'une  liitloin  de  mw- 
)wr  Ocnja  Gotlefroy;  ce  qu'on  doit  aire  Bertrand  Dugueiclia,  connéu- 
penser  du  Jcuroal  de  Paris,  qui  a  bte  de  France  ,  etc.,  contenant  Ici 
perlé  de  la  Pacelle  j  néceuité  de  re~  guerres,  iialailles  ei  conqojteï  fai~ 
Courirï  d'auITcaouTrageapoorooin-  tel  sut  les  Antlais,  Eapagnoli  et 
pléler  ces  Mémoirea^  qucU  Eont  ceux  autfei,  durant  les  téftaet  des  rou 
que  Ici  nouTeaux  éditeurs  ontoon-  ^ean  et  Charles  T,éorl(e  en  ptOH, 
■ulléa,  5.  Nécesailê  de  faire  préoé-  i  ia  requête  d«  Jean  d'£a«mieïiUe, 
der  lea  Mémoires  concernant  La  Pu-  «le.  ;  idée  de  cet  aatrajie,  IV,  iS. 
oeHe ,  et  ceux  du  comle  de  Ricbe'  Jiuemeat  qu'on  doit  en  porter,  16. 
nont,  d'un  ubleau  du  r^oe  de  Hudox*  (Franc,  de),  cardinald* 
Charles  Vji,  où  l'on  te  borne  k  Biirfp»,  coramiaidant  1  aienur,  tibI 
gUi&mt  les  érjnemens  principaux,  fortuer  mie  eutreprite  sur  Hooul- 
■ans  s'arrêter  k  des  détails  pea  im-  cin  ,  XXI,  373. 
porUms  fiar  eux-mêmes,  6.  Ueidoue  (don  Bernardin  du], 

H^Hoiau  de  La  TrémotiiUe:  ne  ambusadeor  d'Espace,  poar  i*- 
lont  qu'une  hîitoin  particulière  où  ptcfaer  une  padUcation  générale  da 
Ton  ohercbe  en  vain  des  développe-  partis,  s'efforce  de  gagner  Villerilj, 
nen»  mr  le  régne  de  Ch*rle9  viii,  XX,  333.  Fait  battre  nne  qom- 
XIV,  lai.  Kêcestiléde  laire  précé-  tité  de  démi-solj  ■iar<iaé>  an  coa 
dfcr  ee«  Mémoires  et  ceux  de  Ville-  ds  «on  roi,  et  le*  fait  jeter  au  pea- 
twDTe  d'un  tableau  du  régnedece  pie  dans  tes  Mrtefeura ,  34'-  ('■- 
roi ,  131.  Dans  quelles  sotircm  on  a  irad.} — Vrrsenie  à  la  Ligue  diTHK» 
.puisé  potir  donner  une  idée  juste  propositions,  entre  autres  que  le 
de  la  régence  de  madame  de  Beao-  Koi  son  maître  soit  déclaré  proLCE- 
ien,  ii3.Surquelleéditicn>>étéfait  (eur  du  royaume  de  France,  et 
Icnouvean  tr^Hil  de  ces  MémbirES ,  qu'une  de  ses  fille*  suit  mariée*  ni 
333-  prince  de  France   qui  scroit  cou- 

MfMoniEi  de  Villenenre  ;  ils  ne  tonné  roi  après  la  moit  du  ctinli- 
présentent  qu'un  épisode  isolé  du  oal  de  Bourl>oa,  XXXIX ,  3ia  et 
r#giie  de  Charles  vin,  et  se  bornent  suîv.  Entretient  des  partisans  dais 
aux  aventures  de  celui  qui  Us  a  cbaqueTille.etsoutlentlafactioDdl* 
tcriiB,  XIV,  >ii.  Mail  ib  offrent  Seize,  XL,  i34.  {/Uém.  Je  C-^'t.) 
éta  peiatnrea  locales  qu'on  cher-  —  Offre  de  donner  chaque  jtnr, 
cheroit  vntliemelit  ailleurs;  s  quette  peuffadt  le  siège  de  Faris,  pour  ni 
*poqoe  ils  ont  élé  connus,  par  qui  vingts  écns  de  nain  ;  prc^iose  dans 
ils  ont  élé  publiés;  chai^emant  que  une  assemblée  de  mfler  ■  la  farin 
ksédjtetiTSontfaLt  daluTetitre,354.  \n  poudre  d»  ua  des  morU,  afix 
M^MOtsES  de  la  seconde  moitié  d'augmenter  le  pain,  dont  la  disclle 
tia  seizième  siècle:  leur  grand  nom-  te  fait  sentir,  XLVl,  49,  Traite  (jeel- 
brejpar  quoi  ih  sont  remarquables;  quei  uns  des  Seiio,  5i-  Donne  û% 
llécessilé,  poar  les  lier  ensemble  rt  vingts  écus  aux  pauvres  de  Paris  pic 
les  èclairclr  tes  una  par  les  amre^,  iour;  jette  dans  les  carrelouts  des 
de  donner  une  idée  générale  de  tùu.^  deuii-aola  Huxarmes  d'Espagne,  SJ, 
Ces  Miimoirea,  XX,  4.  Placard  aftiché  contre  lai,  ;i.  D^ 

■  MÉHOiA'-'s  tirés  des  histoires  de  clame  aux  Elalscunlrela  loi  saliqne, 
Franceet  de  Duguesdin,  pour  eel-a  4o'- S'efforce,  dans  un  très-long 
*Hr  d'éclatrcissenx-ns  â  l'histoire  da  discours  tenu  suxEtals,  de  prouver 
quatorzième  siècle  :  des  bibliogra-,  le»  droits  de  l'iufante  d'Espegoe  à 
phes  pensent  qni'  cet  oavr.ige  a  ser-  !■  couronne  de  France,  4'^- 1^'-^'' 
Ti  k  composer  celui  de  Lefebvrc       lotie.)  ' 

IV,  i3.  MÉaELiT(Utftrq.  (le),  gouveiD. 

UiMKHT,  (Claude),  conseiller  du     de  Ij  Fére  pour  la  Ligue,  voulant 
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rendes  cette  pUee  au  Soi,  est  v>  nwi,  îiSj.  Se  ïoumctj  à  quelle!  oao- 
■awioé  MF  tleslieueunt  Ù,  ^Sfii  diwxaà,  ^li.  {!Hëm.  de  Caytt.) — 
XLIV,  >3:i.  XLVIII,  114.  Va  ea  Hougcle  «w»- 
MÉiuiUBi.1  ou  Ui>£T«uu  :  haluelaslDlidèlei,  sS^.MeuctàNu- 
étaleaLanJelétauxoourifoleanellei  Kniberg,3>7.  {L^Eitôile.) 
di^  roiaJcFraDce, 111,99.  LeuBOia  .  Mercdie  (le  leîgn),  capit.  albft- 
sigoiiiapeiiu  officie»  de  l'hâiel.  lOOi  sait,  «lors  au  scciioe  de  rEinpereur, 

lAlMintc  (aaiiie).  XXXVl,  i48.  bii  mwucrer  sou  couiin  geruMia , 

HEiraB*iu.E  (le  marq.  de  }  cat  el  lous  g«iicd<:la  Mif^earie  4«  Cor* 

bleijïé  au  oambat  de  Bny.  U,  aiS.  viis4iiisciataomBcsordrea,XV,  33a- 

UeioD  (t.  de)ettf«iLpriaonai«r  Mercdkul  (  lécdiac],  de  Furli, 

aiisiégedetic>i>san>ilecwuBildu  Itoi  nvoiaiDé  par  Mm  Mvoir  ei  ie«  «cribi, 

lui  faii  couper  la  lête,  Vil,  36).  est  appelé  à  l«  i^iur  de  Kpreace  ; 

MiiixoDEs  (Louis  de  Lnesn  de)  eu£«igae  bag-Uiop*  U  uédeciiie , 

«sL  décapité  en  place  de  Grere  pau  X.XX.VII,  344. 

avilir  voulu  veodre  la  ville  cla  Mac-  UsaCDaiÀLE  tenue  à  la  cour  du 

aeiltsMix  EtpagDoU,  XLVll,  SoS.  ^rlement  par  le    pcemiu   préu- 

Huciu  (Denii  If ,),  chanceliai  dent  contre' i^uiieurs  coueUlara, 

^ilu  duc  d'Oclésna,  expose  au  pac<  XLVIII,  go. 

Icment  liw  griefs  de  on  prince  uon-  Msacei,  gentilh.  ptoteitaut  \  te» 

lie  ie  gouvecoaiBBat  de  madame  de  Mémoire»  roulent  sut  las  dernières 

fieauieu,  XIV,  iS3.  campâmes  de  Hauri  n,  &X,  33.(/ii. 

MEacifiB,  pédagogue,  est  prix  dam  trod,)-"  Sa  nai^^sance  ^  on  le  destin* 

sa  maison,  poignarde  et  jeiwà  l'eau,  à  l'état  eccléiiamiquejies  goîkts  s't 

aons  préteiU]  qu'il  est  Itéréuqac ,  niiinlrBnLenoppasitiaD,XX.XIV,>. 

XX.V,  365.  U  est  attaché  comeie  page  «u  s£iga. 

UKicoma  '(le  duc  de)  prend  plu-  djis  Cbeuelsj  prend  part  à  la  viaiui. 

sieitiB   villes  eu  Bretagne  pour  la  --'"--■          >' 
Ufîue.  XXXVI,  187.  Bâtit  un  fort 

près  de  Croisil,  a85.  ObUeut  une  -,                     -                  «    , 

auspetuion  d'arioed   des  ijeutenani  qui  embrasseloparlt  pcoleslanli  est 

du  Roi  SubombeTg  et   fiocheiiot,  /ait  avec  lui  priionnierà  la  haLaUle 

33J.  Implore  la  démence  du  itoi,  et  de  S.-QueDlin,  5.   Est   envoj'é   à 

obtient  de   lui  un  trakii  Irés-aian-'  Utreubt  auiu  lagarde  dusei};u.  Bre* 

(ageux,  315.  (  CAsfernj'.  )  —  Coin-  derodcj  aj'aut  obtenu  sa  liberlé,  va 

raence  le  premier  la  guerre  civile  ea  se  lixer  à  Verleuil,  011  il  ae  uiaris 

«Dtcant  daua  le  Poiiou.  XXXVlll,  avee   Auue  de-Cp^icellei ,   6.  Est 

3S9,  Cainnieni  il  se  déclare  pour  la  chargé   par  6«lhet^  de  Médicis 

ligne,  et  se  rend  maître  de  Ûennei  d'une  misïionjbnpORaDte  auprès  du 

et  de  Nantdi,  XXXIX,  6g.  Freud  prince  de  CoâdÀ;  cumment  il   U 

le  titre  de  protecteur  de  la  religion  remplit^   a^isLe   a   la   bulailje   de 

calhDli<)ue  en  Bretaguà,  73,  Est  re-  Drenx,  •).  Suit  l'amiral  de  Coli^f 

SàFougéres,  73,Be^t  ottseoeurs  Ji  Orléaaa  et  en  Normandie,  8.  Sert 

3,000  Espagnols,  assure  ses  pla-  jwndant  quelque  temps  le  comte  At> 

CCS,  et  se  remet  eu  campagne,  XL,  SuiiuevBij  se  rattache  au  comte  ^u 

i63.Ses  prélsnlioDSaur  UBretaj;DB,  La  Kocbefouoauid ,  9.  Commeatil 

■64.  IlvaaitsecouradeCrauD.XLI,  échappe  au  meuacre  de  la  S.-Bar- 

66.  FofcB  les  princes  de  Conii  et  tbelemy,   10.  Il  suit  avec  le  mi3<ne 

de  Uombes  à  en  lever  le  siège,  6S.  dévouemeut  le  tils  di  ce  seigneur  j 

S'empare  de  Cbâteau-âontief ,  6g.  .prend  part  à  l'expédiiioa  du  duc' 

IToBobitaDl  les  adiiuiailioiis  dupa-  d'Âlençandaus  les  Pays-Bas,  ii.So 

pB  Clément  VIII  ,   il    Continue   U  retira  ilvas  sa  vieillesse  en  An(;ou- 

Sierie  en  Bretagne,  XUII,.iui.  mois,  qù  il  vompuw  «es  Mémoicesi 

biieaidiiRoiiMe*uspeaBiiM>d'at-  |ilt  ^aî  ib  ec  diilinguent,   la.  A 
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<)«wI1b  époque  ila  aat  été  publiai  «oort ,  5>.  Poortiuoi  il  quiue  la  ttr- 

pour  1b  iiremiérefois,  i3. <if obce.)  tIm du «omu da  La  Rocbefoneautil, 

—  Fmillede  ).  de  BUrgey,  iS.  Il  55.  S'ailachei  KLdGBoimevaJiUt 

Mt  mil  i  l'abbnye  de  HotiHÎei^D-  envojt  auprù  de  H.  dé  La  Rochr- 

DsTf  puii  chez  M.  de  Voliu',  baiUi  bocaold  cp  danuer  de  nMtt,  5ti. 

d«  Trujtij  est  etiaohi)  à  M.  litt-  Aiuna  aa  «iége  de  Poitieisj  déiaiU 

ehmrU,  capîliiiDV  de  5o  bommu  narceiiëge,  $7.  Eil  préient  à  laba- 

d'armei;  fait  aveo  lui  la  campagne  laiUe  de  HootcoBlour,  63.  Duiuw 

de  Henri   11  daiu  1<  Hainaut  et  le  plasieiiro  fois  avis  au  coatte  de  La 

pajsde  y^e,  16.  Enctiarg^,  aaaié-  Bochefoocantd  qu'il  le  Urame  quelquE 

gede  Diuaut,  d'une  commiaKÏoii  au-  <d>OM  i  tari*  conlreles  pruleïtaiu, 

pr^s  de  Panl-BaptiMe  Prégoie,  18.  65.  CooiiDent  il  éduppe  au  maut- 

Blesse  un  BiMirgiiif;iuw avec  la  kan-  cre  de  la  S.^BaTlbaléoi)' ,  ji.  Re- 

ce,  i)u'ilM  peut  retirer  du  corpada  lourae  m  Angoamois,  vinie  M.  de 

lileué)  sa  peur  d'être  fouetté  pour  HârBUMmliet,  frère  <)h  comte  delà 

l'avoir  petdue,  19.  Eloge  qu'il  te-  .  Bochefoucauld ,  74.  Ateialeau  «èga 

ooit  du  duo  de  Guise;  eat  envoya  deLa  Bociielle,  75.  Eat  envové  par 

■  Pieriepont  à  M.  le  coame  de  La  le  ooale  de  La  Uochefoucanld,  6\i 

Rochefoucauld,  et  «ertdaaa  «a  com-  du  défunt,  auprè»  du  duc  d'Alea- 

pagDJe,  30.  Cammeotilut  fait  pri-  çnn  eo  Brabaoi,  73.  OblieiiL  parla 

lonuier  à  la  bataillede  ^rot-Queu-  inoj'en  du  duc  de  Gnùe,  priïOBniaf 

tin,  après  avoir  vaillamment  com-  k  Tanra,  que  la  garnison  mile  enit 

battu,  97. Eu  mené  devant  le  mes-  maison  de  Veuijea  soit  Alée,  79. 

(redecamp^relronvtoM.  de  La  Ho-  {JtfAii.  ileMereey.) 

chefoucauld  prisonnier  comme  lui,  H£iii.det  (  Hervé  de)  accflœpa' 

39.  Traite  de  sa  rançon  pour  trente  eue  en  Ecotse  le  cbevalier  Jacq.  de 

)^us;  reste  prisoDuier  avec  le  co(B-  Lalain,  et  y  soutient  avec  lui  une 

le,  3o.  Triste  nourriture  à  laquelle  eatreprise  d'armes, IX,  44^. 

il  est  quelque  tempa  réduit,  3i.  Est  Hebiodâd  (  G«ssiou  et  Fran^), 

jpené  au  chiteau  de  GenepenHai-  frères,   sont  noyés  dans  ta  Sema 

naut,  gagne  un  soldat  maure,  et  le  comme   coupables  de  cunapiralion 

décide  à  fiiire  sauver  les  prisonniers  cuntru  le  Boi,  XIII,  368. 

français  détenus  avec  lui  ;  comment  Maiiei  (  Emirencé  ) ,  soH  de  Po^ 

cette  entreprise  se  commence,  3!l.  se,  déclare  la  guerre  buTutc,  a|iTél 

Comment  elle  échoue  par  ta  Uchelé  s'être  Ué  svacCiib''c,  prince  du  Co- 

duM>ldBt,.3S.Ue.'4eonduitàVienten  ralan,  XL,  433.  Fait  liandwr  la 

prés  d'Utrecht  avec  le  comte  de  La  léte  à  Inwcul,  quia  fait  la  dernière 

Rochefoucauld,  37,  Bat  dépêché  en  paix  avec  Amurati  envoie  un  man- 

Prance  pour  en  rappùrter  la  rançon  dément  au  ba<ba  GiaSér  de  lui  rm- 

ducoiDtti  parole^ que  luiadreffie  le  dre  les  places  de   Tauria,  Gengé, 

Boi,  38.  Eut  envoyé  â  Ouzniu  pour  SirvBB  et  Cars,  434. 

garder  le  prisonnier  miloid  Grey,  Heilb,  captt.  proleataali  sesHé- 

39.  Va  en  Ctiampagne ,  où  il  se  ma-  moiresconliennMit  le  récit  de«  com- 

rie  avec  Anne  de  Cpurcelles,  io.Est  ^ta  nui  eurent  lieu  dans  lec  Cévea- 

envoTéparlecoDiiedeldBucbefoD-  nés'  depuis  i56S  jusqu'ca  iSSu;  le 

cauld  porter  des  lettres  au  prince  de  style  en  est  dur  et  t>arbare,  XX,  36. 

Condé,43.  Buse  qu'il  emploie  pour  Meilc  {  Matthieu)  ;  date  de  sa 

«0  procurer  des  Gnevaui  d«  poste,  naissance^  son  orit;ii>e,  son  éduca' 

43.  Comment  il  sort  de  Pari»  et  se  tion;  a  3o  ans  il  entre  dans  les  gar- 

rend  a  Claye,  trouve  le  prince  et  en  des  du  baron  d'Acier;  |iasae  au  srr- 

reçoit  une  repon.-e  pour  le  oomle,  vice  du  vicomte  dePcjre  rn  qualité 

45.  Lui  colMille  de  se  joindre  au  d'écuyer,  XXXVIII,  it  1.  DevîiBt 

Cinoe  de  Condé,  4^.  Aûiue  i  k  chef  departiian«;fBitlBguened*nB 

tailla  de  Dreux;  danger  ^'il  y  le  ljB|t>iedoc  ;  quoique  vivant  de 
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pillage,  tait,  observer  ■  m  troape  la 
ptta  aév'éie  diacipline;  aon  coungo 
et  w  têcnétitc,  an.  Ooreiia  richi!, 
il  prend  le  tilre  de  baron  de  Sala- 
vu;  noniKirtrail;  la  date  dew  mon 
eit  ignorée,  3i3.  Ses  MëoiDires  in- 
complets, rédige  p^r  son  cpmpa- 
■Qoa  d'armes  Gondin,  ont  clé  pu-, 
bliés  par  te  maïquïs  d'Aobais,  3i4- 
{JYotite-)  —  Avec  3o  bons  soldaU 
Hend  Malsziim  eu  Gévaadan,  »iS. 
Tient  la  main  toideàsos  soldats;  as- 
siège et  prend  Iisoirej  fait  prison- 
nier de  gaerre  te  setRueor  de  l4i 
Guiclie,3i6,  qai  est  eUrci  p«r  ar> 
drs  da  rot  de  Navarre  ;  délivre  le 
chlUan  de  Malet;  se  retire  à  Uns; 
reprend  M aleiien  ;  fait  lever  le  siège 
d'Anberl  à  l'aroiée  de  Mackineo- 
gue;  abandonae  ensuite  cette  ville, 
917.  Preod  par  escalade  ta  ville  de 
Mende,.ai8.  Somme  de  se  tendre 
pnr  les  seigneurs  deS.-Vidal  et  d'Â- 
fUier,  ît  va  Ini-méine  les  attaquer  à 
Ctianac,  et  revient  à  Hende  après 
leur  avoir  taé  du  monde,  ai  g.  Com- 
ment il  est  chassé  de  cette  ville  par 
le  letgn.  de  Cbitillonj  surprend  le 
château  du  Boix;  rentre  diins  Meu- 
de,  a^o.  Fait  fondre 
celle  ville  ;  se  tend  mai 
le  de  Uolises,  aai  ;  et 
de  Queiac,  aaa.  Force 
douetc  à  se  rendrei  39 
MerU.) 

HiaLE,  habitant  de  ' 
Be  au  maiéchal  de  Brist 
de  se  rendre  matire  d 
XXIX,  aSi.  Il  est  tué  au  milieu  du 
combat  pat  son  consio  Pondesture, 
qui  ne  la  reconnoit  pas,  157. 

MiRLEic  (  le  cepit.  }  est  pendu  k 
la  place  de  Grève  pour  ses  vols,  et 
pour  mauvais  dessein  contre  la  per- 
•onnednRoi.XLVlI,  117. 

HÉKO  DEMoimoiiEiiCT,  fréiedo 
maréchal  d'Ainville,  est  chassé  de 
Genève  pour  n'avoir  pas  voulu  fai- 
re profession  de  la  religion  tèfor- 
mêe.XLV,  101,  EliLtuèHUsiégede 
Ho«n,XLVI,a3i. 

MKVEii.i.e,  ^enltlh.  milanais, 
Agent  de  François  i  auprès  du  duc 
de  Milan,  csl  livré  au  «upplîce  par 


pat  les  Bretons  et  pendu,  )i 

UEsaHS  (Henri  de)  perd  les 
sceani  pour  eaotede  malversotioos 
pnétenduei,  et  Ml  chassé  de  la  cour, 
XLV,  116.  Vêts  faits  sur  lui ,  I17. 
Est  désappointé  de  ses  charges,  aaf. 
HETEiEkc  (Clément), architecte 
du  Soi ,  el  I.  Titiot ,  l'un  des  prin- 
cipaut  maçons  de  Paris,  proposent 
au  catdi>a]  de  Richelieu  de  termer 
le  grand  port  de  La  Rochelle  par  le 
laojta  d'une  digue  de  pierres  sè- 
ches, LI.€i. 

M«Ti  (Jean  de  )  est  nommé  par  la 
oommandaDt  de  Vaocoiileurs  pour 
accoâipagiier  Jeanne  d'Arc  k  Cbi- 
Don,  VIII,  iSa. 

Ueiz  (  le  capit.  de  )  est  décapité 
pour  avoir  abusé  de  la  lille  d'un  mi- 
nistre, l'avoiituée  ensDiteetooupi^ 
en  deux,  et  avoir  violé  une  lille  da 
gma,  XLVin,  gi. 

Metz  fsiége  de),  soutenu  par  le 
duc  de  Guise  contre  l'année  de  l'em- 
pereur Charles- Quint,  et  ses  géné- 
raux te  '  duc  d'Alba  ,  le  marquis 
'    "     '  ,   le  duc   d'Avilla,    le 

rrt  de  Brandebourg, 
Le  nombre  d'hommes 
ur  j  perd  s'élève  ■  plus 
97.  Râle  des  princes, 
pilaines  el  autres  gen- 
t  gens  de  guette  qui 
Uetz  pendant  te  siège, 

HEïENCOiriiT  (  mad.  de  )  se  (in- 
vertit à  la  religion  calboliqoe  après 
une  conférence  tenue  enlie  le  père 
Gontheri,  jésaiie,  et  le  miuislrc 
Dumoulin,  XLVIII ,  aSo.  Fait  abju- 

MÉiiiaES  (  René  d'Au[ou,  seign. 
de),  nevru  de  Louis  de  La  Tré- 
mouille,  est  donné  aux  Suisses  pour 
Otage  du  traité  conclu  avec  eux, 
XT  V.  490. 

IUei-Hobert  (leseigD.  de),  hom- 
me d'armes  du  la  conMagnie  de 
M.  le  duc  de  Guise,  rst  lait  prison- 
nier dans  uiie  escarmouche  devaM 
Me(i,  \K\II,39J. 
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MiCRAiïi,)a<»biBiéforaM,nili>-  Beauvini,  ut  nommé  chanccUsr  par 

(LigBB  par  w«  docte*  précUoaliODS,  Cbailu  vl,  VIII,  1S4. 

X.LVL1I,  108.  .   lliLL»âTB(JeeD(lellfou7,Mi^. 

UiCH»,  frète  de  Théodore  d'E-  df  La),  ait  hiUi  avec  \ea  Suiun, 

file,  dànlracle   alliance  avec   lei  apt^labalaïUaiie  MarigDan.XVU, 

laocaii ,  et  doDBC  w  fille  à  Gtiilt.  967. 

deVille-Hardouin,  prince d'Adiaïa^  Miui  {Robert  dc)eal blessé  dau 

1 ,  5o5.  Beprend  les  projets  de  ion  une  aHàire  contre  lé  comte  de  Pé- 

ftére.eteat  dafaitpat  J(ail,fréceda  rigord,  VI,  478. 

raléotogoe,  5o6..'  H>uiH(Bciiolt),filid'uBEerrqrirr 

MKaEL,  fila  de  Théodore  LaMUf  de  Bloia,  parrenuà  ime  grande  fbr- 

iia,>e  soumat  àVatace,  I,  47O'  lone,  veôd  su  B<h  la  terre  d'Olii- 

HtGSKi.    CoMSiRE,   gouf  ernenr  rille  60,000  Uïrca  j  Tara  faila  uu  loi, 

de  Dnraizo ,  prend  le  titre  de  dea-  XLV,  i36. 

^te  d'Epire,  I,  67.  Fait  la  paÎB  UiLoi ,   iK-ineipal  mteadaiit  dti 

avec  remptreur  Intiu  Henri,  91 -Sa  Boi,  reoToyé  de  cet  office,  b«  retire 

taarl, g^^\lyl'l^ce.) — Parti  deCons'  eBAIleongne,  ob  il  change  de  nom; 

taauuopleaTeclemaïqaiadeUonl-  îerafaiu  inr  lui,  XLV,  983. 

lérral.labandouDe,  s'empare  de  U  Himo,  président  df   tribunal 

ville  de  Duraioo ,  3 1 4- &t  b«ttu  pac  qui  fuge  Anae  Duboorg  el  te»  cinq 

GuilL  deCbampUteet  par  leneieu  eollègnes,  est  assassine  presque  en 

de  Ville^ardouin,  334-  UH4m.  d»  plein   jour    en  rentrant   chez  loi, 

fniU-Hmrdouin.)  SX,  87;  XXXUl,  34. 

Ml CB (LIT  et   Ddocit,  sargena  HiH<iaii*L(leseigo.de),conunui' 

de  la  confrérie  des  Seize,  tont  pcn-  dant  la  TiUa  de  Condé  pour  l'arclii' 

dus  pourvoi*,  XLVl,  1^1.  dnc  Maximilien,  rend  cettevillaan 

HiCHEi4i«,'fenuna  d«  Philippe,  roi  de  Francs,  X,  ^■xS. 

comte  de  Charolois,  puis  duc  de  -   Hiat.»s{)e  seign.de),  comnan- 

Boorgogne,  et  hlle  de  £barlea  n ,  dant  d'une  petite  année  navale,  «st 

meurt  a  Gaud  fort  regrettée ,  VU ,  détait  à  U  Speizîa  par  Louû  Flis- 

36o.  GO   et  Jean   Adorne,    XIII,    ii3. 

MiGHiELi  (.J.)cDaduft  unefloot'  't^eU^^i;  Conun».)  — Est  tué  ait 

Téniiieime  dans  la  Fropantidd;i,  Ulnille  de  La  Bicoque,  XVII,  379. 
4Qi..RéDntarecGeoffro/deViner.   {DuStOaiff,) 

Haidouin  «  met  en  découle  la  flutie'  Miosa^s  (Henri  d'Albret,  baroa 

de  Valace,  493'  d^/ést  «nvojé  par  le  roi  de  Ns<at- 

MioT  (Nicolas)  adredseà  la  Pu-  re  auprès  du  roi  de  Pologne  pou 

celle,  au  momenl  de  saa  supplice,  te  féliciter,  et  le  prier  de    revenir 

une  admonition  talutaire  et  propre  promptement  en  France,  XLY,  g3. 

d  rédijieation  du  ptupU,y\\l,  307.  Uiiaills  (Dominique),   italien, 

UioLEa  Di  Sadx,  commandant  est  pendu,  puis  brûlé,  avec  sa  belle- 
d'nne  place  de  Brie  nommée  Beau-  mëie    pour  cause    de  magie  et  de 
voir,  est  amené.a  Paris,  et  a  la  léte  lorcetlerie,  XLV,  3i6. 
tranchée  pour  sa  mauvaise  foi  et  ses  Mikuiibsit  (le  marq.  de)  se  ré- 
brigandages,  Vnl,  4^7'  ToUe  dans  Monheur  j  en  est  cbaaif 

HiOKDN  (  Nicole) ,  '  fatnme   d'un  par  son  père  ;  ;  rentra  encnite,  L~, 

«nier,  est  biâlée  en  place  de  Gré-  SaS. 

pour  avoir  votilu  introduire  sqn  Miiardolk  (le  comte  de  La)  est 

mari  dan*  U  cuiaine  du  Boi,  afin  aocuiié  d'avoir  été  cause  de  U  ba- 

d'empotsonner  S.  M.,  XLVII ,  1&1.  taille  de  Ste.-fionde  ;  est  pendu  pat 

MioBoas  (les)  du  Bol  deviennent  ordre  de  Strozzi,  XXI,  199.     ' 

Ibrtodiau  an  peuple;  leur  accon-  -MiaiDiioaT  (3ean,seit:n.  de),esl 

inneit,  XLV,  lîg.  aueint  d'an  trait  d'aibaUte  devant 

Miles  di  DoaHias,  évéquc  de  Gand,  X,  86. 
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U»DBio  (le  marq.  de)  cat  fait    eroUnwrt.e.Esi  laé  4'm  ooup'fc 

prisonnier  ufcc  «in  fiU  elle  baron    oanon   ««c  Pb"!-  f'  ^'W''^e"" 

d'Aiïi  ils  sont  conduiti  en  lattu-    commence menl  de  la  baïaïUe  de  Ha- 

ne,  tIxXV,  3,8.  .       n-nue,  4..  («■«■«...A  Bmrarf) 

Muo»  ilo  sieur),  premier médo-  Moi«{Ln},  faTOti  du diiod AIm- 
cin  de  Henri  m ,  esi  cbni^é  d'aller  çon  et  anaat  de  Margaariu  do  V«- 
k  Paris  oeaociec  la  paii  ayec  lel.  lois.est  unde»  is^n»  le»  p'u*  aoliis  ' 
Giii«e  XUV,  55.  (Mrfm-rfB  f lifo-  des  princes  méoonUiM;  coumenUl 
TOt--)  — "■LVjagJ.DomleunereU-  échappe  àU  piorL  qai  le  meuaoo, 
Uon  de  la  mort  de  mess,  les  duc  el  XX,  169:  Va  të»éler  ilCaUieniiode 
Cardin»!  da  Guiïe ,  44»  el  suiv.  MéJîcis  U  projet  de*  prmçw,  170. 
(L'EitoiU.)  '  Eil  rais  en  prium,  pu»  deoajtil*, 

MiaOKesinommé  parle  Roi  lieu-  jji.  (/nlroii)  —  Decoutra^l**. 
teoanl  ciïil  de  Paris,  XLVII,  i65.  le  MédioU  le  ptiqet  d'é«a«io»  de 
Est  élu  prévôt  de*  marchands,  435.  ce  prince,  XXXV,  voS  (WAi.xd» 
Meurtil'àsede47»iisî»oaéloge,  BouUUn.)  —Echappe  »  la  mort,. 
XLVni,  iSj.  XLV,  8a.  Est  ewcute  «1  place  de, 

Mltoh  (Robert),  conin(andaiii  an-    Grèïe  ponr  oonspiratkm  conUe  1  Er 
ctais  do  Cisay,  est  foil  prisonnier    tat,  83:  {UEitoUe.) 
dans  une  sorie,  V,  lîi.  Uolé,  con»eiil«r  ea  U.  «pw  d>* 

MiTTi  (Ambrosio),  capil.  dii  pe»-  parlement,  e«l  nommé  ratiiRre.  lui 
pie  de  Sienne,  en§a$;e  te»  babitana  procnreur  générfil,  XLV,  38G.  E^ 
de  cette  ville  a  se  défendre  jusqu'à  siispect  aui  Seiie  et  sert  aui^  «Ual' 
l'estrémité  et  à  ne  puinl  capituler,  ^eidu  Roi.XI'VI,  1 36.  Sa  réponse 
XXI,  a4i.  oénérensa  au  duc  de  May^noe  awr 

MoniHE,  eenlilh.  duDaopliiné,  ksprétFnlioiisdudu«det'eriapoac 
£vient  un  des  principaux  conti-  l'infante  d'Espagne,  400.  Sa  WaiH 
deos  de  M.  de  Loynes,  L,  38Î.  ■  gue  pour  le  mauitien  de  la  lot  sbIi- 
■  Mo'MCouRTtlescign.  de).esliui  que,  439.  XUt.  4*;,  ,  ;  , 
au»iéMdeS.-Paul,XlX,a3S.  Mole  (Matthieu),   fila   (Jne  du 

"  MoiïEiD  (P.). ''■anîai»'"»^*"'''*  président  Mole,  est  reçq  coosedlaa 
des  Gantois  révoltés,  les  conduit  de-  eu  parlamenl  à  Vàge  de  «a  tts, 
vant  Tenrcmondei  est  vigoureuse-    XLVHL  6. 

ment  repoussé,  X,  118.  Les  y  mè-  MoLWfle  jeune),  couwu  de  LE», 
ne  une  seconde  fois  avec  aussi  peu  toile,  se  fait  capucin,  ainsi  que  U 
de  succès,  i3a.  comte  deFieacp^,  XLVIU,  li, 

MoiAC  (le  eeign.  de)  eA  lue  «n  Molimokt  (le  oapH.)  est  bkwé 
aiége  de  Beovron,  VIII,  433.  dans  une  escarmouche  devant  Ba- 

MoLin  (le  sieur),  trésorier  de    paulme.XXXI,  aiS.  -    ■     , 

l'éparraie,  perd  sa  charge,  et  ses  MoaCinHi  (k  Wgn-  °"\,^*^ 
ùésaii  qu'il  a  enfouis,  XXXIX,  à  la  balaillede  BavennB,XVI,  45., 
113;  XLV,  J9S.  Moanaioo»  f  Christ,  de),  g6u- 

MoiASTflecapiOesttuëàlaha-  «m.  de  la  mtadeik  d  Anvers,  f.B 
taiUe  de  Bavenne,  XIV,  461.  {Pa-  bitir  un  fort  prés  de  Hul.l,  q»  .1  e»- 
nés.  au  Cheval-  «^'  >*?')  —  E«l  «aie  ensuite  en  vain  d.  tyt^mùite, 
MTOyé  en  Italie  avec  a,ooo  aven-  XL,  40..  Assiège  et  prend  par  ^ 
WrUÎs:  se  distingue  i.  la  prise  d.  position  h.  chUeau  de  Vesterfoo 
LiRnana,XV,3Q3.GomineutUen-  Toumhout.  Bergrheve,  XLl ,  9  t. 
iredans  UpIace<leMonW8lles,a»-  Sa  mort,  XLIII,  aSS. 
siégée  par  lis  Français ,  333.  Passe  Mo»»*  (le  sieuc  de)  Iwnl^na.l 
le  prei^er  remparï  de  la  TiHe  de  de  LaMotle-Gondtm.detutauvil- 
Braee,  avec  le  tJievalier  Bayafrd,  la^e  de  I*««l  So  chevau-leçers , 
XVI  ;.  Combat  ayec  fureur'pon'  XXIX,  i.6.r(M;*„.  deOu  Ftlùrt.] 
«ng^  la  perte  de  son  «ai  "pHl    -  Est  tué  dan»  trae  e««rmo«he 
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devant  Meii,  el  menit  de  ws  b1«-    cnOemù  à  un  Ken  nommé  Serizey 

Kurea  ,    XXK.I ,    l47-   (Bmbutin.)    en  Picardie,  LI,  3^9.   . 

XXX11,   3Q4'  UoiniBèiiB  (le  sieur  de^  lue  en  - 

Homn  (le  Kiga.  de^  «st 'birsjé  doerunnoiniBé  Prely,  se  gaure,  ob- 
dmu  une  deaeente  optrée  lar  U  tfeift  enfin  sa  grice  par  le  moTen 
cAle  d'Angleterre,  XIX,  570.  .  du  maïqaU  d'Ancre,  Ruqnel  il  aal- 

MovvKiMf  (Tmtan  de],  lientC'    tache, L,  306. 
liant  général  d«  Gu^raie ,  est  mas-        Hôn-ritcD  (P.  Aflelin  dej,  cardi- 
gaeré  k  Bordeaui  par  les  révollés,    nal  de  Laos,  pair  ecclésiaitique , 
XX ,  44;  XXIV,  1^  parle  dans  rassemblée  de  Bcims  des 

Homoiis  :il  ii'est^iassanaexem-  Aa»  de  l'ailmiDistratioii,  et  promet 
pie  tpu  dea  princes  sauveTaiDS  e»  an  Dom  du  Roi  toulei  les  rérormei 
nicBl  fait  bMtrs  en  l'hoinienr  de^  qu'on  déaireroit,  VI,  ai3.  Meart 
empereiirs  romains  ou  Ereca,  Ili,  quelque  temps  après  empoisonné, 
40S.  Preuves  ii  l'é^wd  <te  Cbildé-    a  14. 

»c,  Clotaire,  TbéotMiert  et  Chil-  Mokticd  (Jacq.  dej  dispute  mi 
dcberi,  rois  de  la  première  race,  pas  d'armes  pr^a  de  Dijon,  IX,  349- 
407.  Diacnasion  et  conjectures  sur  MonrAcn  (messire  i.  de)  :  Ma 
deux  monnpies  d'or  de  Tbéode-  qualités,  son  éloge,  V,  376.  {Ckritt. 
bcrti  ekGhîldebertiT,4o8.  Preuves  de  Piian.)  —  ât  nommé  do  con-' 
bisioriqwea  «v'b'appui,  410.  |)bd«  seil  du  Roi,  TI,  iiG.<Se  retire  à 
qinlle  ville  a'-'itÀ  fnippé«  œlle  de  Avigaon,  33i.  Rappelé  ■  la  conr, 
Cliildcberl,  4i5.  quitte   (e   parti   de   la  Reine;  est 

HoHaoïES  (les*)  commencent  a  nommé  commandBntde  la  Bastille, 
BMDter  insennblement  depuis  )a  963.  Est  chargé  par  la  Reiae  de  né' 
twMdUed'Aiincourt;  préjudices  que  gocier  avec  le  duc  de  BaargogiM|j 
lu  aeignenrs  éprouTeni  de  cette  «60.  ABect«  pour  loi  on  grand  lél^ 
augmentation  de  valeur;  lea  mesa~  ^t.'  Honneurs  dont  it  jonit;  se», 
res  qu'on  prend  pour  remédiar  à  ce  belles  alliances ,  i84-  Est  inoptaéii 
mal  occBaionncDt  quantité  de  pro-  ment  arrêté  et  jugéj  accuiatioDS 
ces,  Vn,365.  portée»  contre  lui;  est  condamné, 

MoKvoiES     (  EaltiâcBtion   des);    décapité;  ses  restes  sont  portés  ■ 
pourquoi  elle  est  si  fréquente;  les    Hontfaucon,  385.  [Tabl.  du  rign. 
rois  'sont  les  premiers   fAz-mon'   àe  Ch.  r-j,] —  Détails  curieux  sur  la 
V,  XXIV,  35.  mort  de  ce  ministre  donnes  par  le 

SOIES  frappées  ■  Paris  an    Journal  de  Paris,  VII,  347.  (Me'A. 
•ohi  de  Cbarlea  x,  cardinal  de  Bour-    dt  Fenin.) 
bon;-*era  foitt  à   cette  occasion,       UoxT*cD(J.deNeufchiteI,s«ign. 
XLV,  >3.  Edit  sur  les  monnoie*   de],  vient  au  secours  dn  duc  de 
mésentéan  parlement  parHenriiv,   Bourbon,  XI,  3Si. 
XLVin,3i8-   '  MoMTATGiÉ  (Micb^  assiste  am 

Hors  (le  capit.)  se  rend  maître.  Etais  de  Blois  commMIépuié;  son 
■veo  Biaise  de  Montlac,  d'un  con-  entretien  avec  J.  A.  deThousnr  le 
Toi  ennemi,  XX,  45i.  duc  de  Guise  et  la  roi  de  Navarre, 

kU>MU,iis  (leseieD.  de)esttné   XXXTII,396. 

i  k  bataille  de  Cerisoiles,  XIX,  5o8 .       MoirrAron  (lord]  est  arrêté  à  l'en- 

HoasEstB ,  gentilh.  do  vidame.de   trée  de  la  Lorraine  ;  pourquoi,  U, 

dtarlMa,  avec  ao   chevanx  défait  48- EatenvoTéBucampdnRoipoor 

leenrs  allemands,  coupe  oSVirauDomdnroid'Aneleterredc 

a  leur*  filievaax  et  br&le   faire  rendre  La  Rocbelle  a  coudition 

leun  fourrages,  XXXII,  37a,  qu'on  pard 

MoasoiiuRS,tônMnant colonel,    ii3.  Repon..    , 
•n  tué ,  ainsi  que  pMstliVs  officiers,   nal  de  Iticbelieu ,  : 
■n  voûtant  «'opposer  au  pa'sage  des       Montalte  (Oci. 


°iï^; 


Di^iiizDdby  Google 


MON 
Imt,  ttttepomtt  et  bleasé  flat»-ua 
usaol  qu'if  livù  i-la  ville  de  Cbi- 
lellerault,  XX\tn,473. 

MonTAieiBB  (  le  sieur  de  ] ,  capit. 
du  parti  du  Boi ,  coatribue  à  la  dé- 
faite de  l'année  de  l^iuac,  XL,  65. 

MoNTADBlii,  Irésoricr.  eit  re^u 
par  la  cbambre  des  comptes  rece- 
Ttnif  de  la  ville  de  Paria ,  sur  l'ordre 
exprès  da  Hoi,  XLVU,  43$.  Ou- 
bliant son  premiet  métier,  ttaile  un 
i<rar  de  goeusailles  an  grand,  nombre 
ite  personnes  de  toalei  qualités  qui 
viennent  chez  lui  pour  avoir  de  Far- 
geoi,  XLVIII,  196. 

MoatluBÀN  (  Biége  de  )  :  disposi- 
tions faites  pour  ce  siëge,  L,  517. 
Détailasurleào^ratians.SiS.  Cau- 
ses qui  forcent  a  lever  le  siège,  Sao 

MosTkED.  ^nUlb.  gascon,  favo- 
ri du  dac  d'EpemoD,  est  décapité 
pour  fauiae  accusation  contre  le  duc 
d'Elbceuf,  XLV,  391. 

HoDTBlaHOT  (le  sieuT  de],  ^ouver- 
nenrde  Rennes,  chassé  par  le  duc  de 
Mercoear,  est  rappelé  par  les  habi- 
tana,  et  garde  cette  ville  dans  l'o- 
béissance du  Roi,  XXXIX ,  ^4- 

MoRTiÂRKOT  (le  seicn.  de),  gen- 
Ulh.  breton,  est  amené  a  la  Bastille 
à  Paria,  comme  00m  pli  ce  du  baron 
de  Pontendles,  XLVII,  36i. 

UOBTBmK  (Gnili.,  seign.  de),  est 
bles«ê  devaat  le  chiteau  de  Tnchan 
en  RonaaUloD,  XX,  4iS.  {Conm.  Je 
3fontiuc.) —  Son  entretien  avec  l'é- 
véqoe  d'Âost  sur  le  projet  de  récon- 
dlietion  entre  le  Boi  et  le  duc  de 
Savoie,  XXIX,  476.  (Da  niùa-t) 
HouTBiio*  ije  comte  de  )  est 
blessé  et  faîtfiSni|iier  à  ta  bataille 
cTArques,  XLïV,^^a. 

MoBTBjlsoa  (Marie  de  Rohan), 
BUb  aînée  dn  duc  de  Moatbaion, 
obtient  par  le  crédit  de  M.  de  Lnj- 
neale  tanourel,  L,  399.  Diacussion 
■n  sujet  des  préteutious  Je  la  mai- 
■oa  de  Rohan  atiz  honneurs  du  ta  ■ 
bouret,  4'>0'  Devenue  veuve  de  K 
deLuynea,  et  ayant  encouru  la  dis^  ' 
grice  da  Roi,  elle  écrite  H.  de  Che- 
vreau ponr  le  prier  de  déclarer  au 
Soi  qu'il  F«t  dans  l'iDIenlion  de  l'é- 
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ponsel  elfai  d'arrêter  l'eSét  de  cctle 
diserice,  53o.  Son  différend  avec 
Ejad.  la  connétable  de  Montmoren- 
cy  au  sujet  de  la  charge  de  surinleD- 
dante  de  la  maison  de  la  Reioe  et 
de  dame  d'honneur^  elle  est  dépos- 
sédée, 559.  Obtient  pour  son  mari;, 
M.  de  Chevreuse,  la  charge'  de  pre- 
mier eentilhomme  de  la  chambre, 
56a.  Sa  conduite  dans  l'a&ire  da 
nuiiage  de  Monsieur  avec  Made- 
moiselle la  fait  éloi^er  de  la  cour, 

BdoarnbiAiD  (Gantbin'de)  prend 

HoniBiBoa  ,  frère  du  maréchal 
de  HonUBoreucr-d'Âmville,  est  tné 
à  la  bauille  de  Dreui,  XXXIII, 
44. 

MoaTBRUM  (le  capil.),  envoie 
de  Dourlans  pour  parlementer  avec 
les  Bourguignons,  est  emmené  par 
eaKiArrBS,XVn,  36). 

MoKT-C ARMEL' (l'ordre  du),  insti- 
tué par  Henri  iv-et  approavé  pai- 
le  pape  Paul  v,  succède  à  celut-jlB 
S.-Unarre,  dont  il  prend  le  nom, 
XLVm,  40. 

MoHTCONTOUR  (bataille  del,  livrée 
en  1S69  entre  les  prolestans  et  les 
catholiques  :  dispositions  des  deux 
armées,  XXXIII,  479-  Détails  sur 
le  combat,  4(li-  Noms  des  capitai- 
nes tués  de  part  et  d'autre,  483^ 
XXXIV,6o;  XXXTI.  4a. 

HoRTEAuEB  (Hugues  de),  vice- roi 
de  Naples,.  livre  un  combat  naval 
■u  comte Fhelippin  Doria,  dans  le- 
quel il  est  tué ,  XVIIl ,  63. 

MuaTECDCCLT,]  (Sébastien,  comte 
de  ),  est  accusé  d'avoir  fait  empoi- 
sonner le  Dauphin ,  (ils  de  Fran- 
çois I,  XIX,  ]g3. 

MoKTliL^le  capil.  Louis  de)  rend 
a  discrétion  la  petite  bourgade  de 
Chuian,  et  est  emmené  prisonnier 
à  AsI,  XXVIII,  46a.  Est  renVojé 
an  maréchal  deBrissac  par  Femaud 
de  donzagues,  XXIX.  6. 
HoRTEiti,E(  Richard)  se  dtstin- 


bit  et  fait  prisonnier  a' 
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tcoup<!,  »àa$i  que  le  leigo.  tle  Budk  liUs»^  noTUdlcmeM.  ■  b  juiae  de. 

tiéres,  XVII,  447.  SoUieiie  du  duc  Mo>iu«lIei,XV,a33. 
de  Muntmorency  la  permUsiou  da        M()iTFÀiacoH(Gab[ielde),ntKn- 

mscchci  CD  avanl  couire  lu  Iiai>é-  maudaat  U  cbâicau  de  UanfreUan- 

luux,  XIX,  ^g.  11  l'obtieui  avi.(v  ne  puur  U  Bui,  is  rend  au  prUc« 

|ieiue,à  coudïtioD  qu'il  meiira  beau'  Frédéric  mayesnimt  tes  bagua  tau- 

coup  de  prudsnc*  daogta  conduitd,  iw»,  XIV, 169. 
Sa.  Se  leod  à  Bciguolk»,  oùle  s«i^ii.        MumFJtaaxMD  (  le  aei^  de  )  fait 

de  Boisj  g'awucie  à  «on  eairepriM,  ptiiuii niera  aupiés  da  Ver  tt»  ca- 

Sl.Oppusiiiun  qu'^  (tuciHjuc  de  b  piiaiuei  Saligoac  et  Mcucaui,  do 

pacl  du  neigD.  de  Bouveval,  Sa.Eu  puti  pruteaunt,  XXU,    iï3.  £in- 

iaitprùoQiiiïi  avacle  seiga. -Je  Soi-  porte  le  ebaleau  de  La  Roche-Cba- 

Bjf  détails  suc  celle  afTaire,  Sq.  Est  laif ,  3oS.  Meutt  d'une  bleiaure  te- 

tasaené  à  Briguoltei,  66-  Éai  pom-  çae  au  ai«ge  de  Genanc,  55a. 
mé  gouverneur  el  lieulcnant  yéné-         MoaiFiiniT  [le  marq.  de)  accep- 

ral  en  Piémont,  399;  el.  >f;i'aud-m^-  te  la  proposition  qui  lai  en  faite  de 

tre  de  la  niurécbauwée,  à  ia  place  Be  mettre  ■  la  tâte  de  la  croisadej 

du  duc  de  MoDlmoienc]',  ago.  St  «a  lend  à  Soiiwuu,  où  il  reçoit  la 

mort,  994.  croix  deimajus  de  Foniquea,  t,  19. 

MoaiEHi.iiciÀao  (Sfondrate,  duc  Refuse  ion  assiataoce  particuLèn: 

de),  neveu  du  pape  Girgoire  xit  ,  au  .jeune  Alexis.,  36-  Becueiile  di)is 

conduit  en  FraiLce  une  urmée  d'Ila-  la   camp  dei  Latina  les   Françaia 

liens  au  fecoiirs  de  la  Ligue  ;  estât-  pourniiviipaf  tes  Grecs  de  ConsUm- 

laquH  pr^  de  Montméliaut  par  Les-  liaople,  3^-  Reçoit  Murixupble,  ea- 

<liguiérqsi  passe  le  punL  de  l'Uért;,  voje  par  Alexis  pour  le  prier  d'en- 

I^Étredaiia  la  Bresse,  XL,  liai.  A c-  trer  Becrètement  à  Constantinople , 

rive  à  Verdun,  oiiilesi  reçu  par  lus  44-  Sapera  épouser  llmpératcice, 

ducs  de  Lorraine  et  de  Hajeiine;  (eutine  d'Isaac,  el  brûle  de  la  déli- 

4tat  de  10a  armée,.  3o8.  vrer  des  dangers  qu'elle  court,  jS. 

MoiTEKEGio  (  la  marq.  de  ],  ca-  Ses  droits  au  trOne  de  Constantino- 
pit.  espagnol,  rend  la  ville  d'Amiens  pie ,  5S.  Hi;çoit  de  Baudouin  la  par- 
par  composkion,  XXXVI,  33o}  Uede  t'Empireaituéeaa-dsIà  ducs- 
XLIU,  366ei370iXLVII,'jj5.  nal,  60.  Epouse  la  jeune  veme  d'I- 

MoKTESFEDua  (mad.  de),  veuve  «aac,  et  cbange  la,Ëef  qui  lui  élcil 

du  maréchal  de  Moniejcan,  revient  échu  en  pariaee  contre  la  proviaee 

de  Piémont  en  France  avec  le  mer-  de  Tbessalonique ,  61.  Se  brouilla 

quis  de  Saluces,  et  ae  marie  avec  le  un  moment  avec  l'empereur  San- 

prince  de  La  Rocbe-sur-Ton  j  détails  douiu.et  donuela  pourpre  à  Uicbd, 

sur  ce  second  mariajje,  XXVI,  74  jeune  .rnfent    que   Marguerite  soii 

ft  SUIT.   Cummem  elle  se  trouve  épouse  avoit-eu  d'Isaac,  6g.  La  naii 

frustrée  de  la  ricbe  succession  de  la  rétatilit  bientâ^  rntre  les  deux 

M-deChàleaubriantiParladonation  princes,  70,  Preae  vivement  LéMt 

que  ce  sei^eur  lait  de  ses  biens  au  Sgnre  et  Aleits;  fait  ce  dernier  prî- 

ilKiniiiiable  de  UuntmoretMJ,  88  et  sonnier,  7a.  Vole  au  secours  da  ta 

fuiv.  capitale  menacée  par  les  Bulgares, 

UoaiESQUion   brAle  la  «eivellè  81.  Pirit  dans  les  défilés  du  mont 

«a  prince  de  Cûndé  après  la  bataille  Shodopejsn  léteest  portéekloan.- 

«leJanwc,  XX,  i33.      >  oice,  89.  (iVoiice.)  — Vieut  à  l'sar 

MoMTniicoN  [  Bartbeleinjr  de),  lemÙée  da  Soissons,  et  accepte  la 

fils  du seign.  de  Montfaucoo  de  Bar,  conduite  de  la  q^oisade,  116.  Est 


I  qui  sauva  conduit  en  l'église  (bltoIre-Damc, 
teàsagar-  y  prend  la  croix,  A  retourne  au 
1,11.  1K>      Hpntferrat,  1  iS.  Donne  et  empruu- 
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ciaifid*,  tS8.  AçmHaucampikZit-  à  Umsiua^,  danande  udc  enlte- 

ta  ,   1 56.  Accepte  les  proposilioDS  tue  ■  l'empercut  Hcnti ,  el  lui  fait 

faJLespai  AUlU,  ifîs.  Tsndsoupa-  honnsage,  4^^  ^*'*>"t°tti:Daiit, 

vilIoQ  à  Corfou  à  cSté  de  c«tiii  d'A-  est  aitaqué  pat  les  Bulgares  et  ble»- 

leiU,    171.  UouK  >ar   uni   galèra  «é,  454.  Es  mocl,  456- (^i'/e-Aor^ 

avec  ce  prince,  vogue  U  loug  dai  dauin.) 

iBUra   de   Couitaalioople   puur   le         MoaTruKiT  (G«iU.  de),  ùeu  du 

'"'  "1,  habilBDS,   194'  ^''  premier  mariage  du  marquis  Booi- 


aon  pour  commander  le(i°  corp*  tsce,  asiiiM   au  GOuronQKmeDt  de 

de  bataille  conue  l'empereur  Aleiia,  Pierre  de  Courleuay;  eil  chargé  de 

igS.  Est  chargé  de  garder  le  camp  la  garda  de  ma  jeune  frère  Démé- 

du  cdié  de  la-  campagne  pendant  trias,  et   déclaré  protecteur  de  la 

r'on  assiégé  C«iislanUjiople,  31a.  régente  Marguerite  de  Hongrie,  ea 

lOOmpagDB  le  )euDe  Alexis,  paili^  belle-inéte,  1,  4^-  LÀ^e  une  armé* 

pour  loumettre  le  reate  de  l'Eupi-'  en  £avear  de  l'empereur  Robert, 

re,  338.  Beprocbe  à  ce  priace  u  part  avec  l)éméliiua,  et  menri  en 

a44-  Campe  dans  le  (luartier  le  plus  MoaTrEiHi,T  (  GuilL  Piléologue, 

avancé  de  Conitantinople;  371.  Se  marq.  de},  gngne  le  piiz  dan*  na 

rend  maître  de  Bucaléon,  ijL  Fait  tournoi;  eat  Ëancé  avea  Anne  d'A- 

publicr  un  édit  portant  que  le  bu-  lencon ,  XVI|  i->4' 

tin  aéra  mb  en  commun,  37S.  Rend  MoaiFoaT  (Simonde),  baron  de 

hommage  k  Baudouin  élu. empereur,  France ,  prrnd  la  crou ,  I ,  lOo.  Va 

384-  EpQuse  la  veuve  de  l'empereuc  trouver  le  duc  de  Boure9|)K  pour 

leaac';  assiste  au  couronnement  da  l'engager  à.  ae  mettis  à  la  uta  de  la 

Baudouin;  obtient  l'ila  de  Candie,  croiaade,  lai.  Traite  avec  le  roi  de 

386;  pais  le  royaume  de  Tbe>aalo-  Hongrie,  tjuilte  l'atmée,  et,  le  r«d 

Bique;  son  portrait,  a88.  Va  trou-  auprès  de  loi,  170. 

ver  remperauc   Baudouin  k  Mcesi-  MoaiFOm  (Guy  de),  frère  de  Si* 

uople,   ^94-    Diiiiiun   qui  s'élÈva  mon, ne  rend  ayecluiauprèa  daioi 

entre  cea  deux  princes,  et  à-  quel  de  Hongrie,  I,  170. 

•ujet,    396.  Le  maïquia  rebrousse  Uomifort  (KoUon  du}  prend  la 

demin  ;  met  garnison  au  cbàtaau  oroii,  I,  104. 

de  Dydioiotbique,  398.  Va  asaiéger  MoBTFOaT(Fbilippe  de)  entrant 

Aadrinople  ,  3oa.  Va  au  devant  des  accommodement  avec  un  émir  des 

députés   qui  lui   sont  eiftojés   de  Sarrasins,  II,  iti.  (2ai'.  du  ril^.i'fe 

Conitantinople,  3o3.  S'excuse  aU':  S.XiOtttt.) — Vient  proposer  au  Rot 

près  de  Ville-Hardouin  de  sa  coin  de  traiter  de  nouveau  avec  l'émir, 

doitc  envers  Tempereur  Baudouin;  378.  Est  envojé  par  les  prisonniers 

Çromet  de  s'en  remettre  ou  doge  de  cbrétiens  auprès  du  Boi  pour  Bavoir 

'enise,  au  comte  de  Blob,  et  sus-  le  traité  qui  venoil  d'Ilre  conclu 

pend  le  siège  qu'il  ■  commencé,  3o4<  avec  le  Soudan,  aSg.  Assiste  an  si^e 

He^it  de  nouveaux  députés  el  entre  de  Bélinas,  363.  (  JoiavilU.) 

•n  négociation,  3o6.  Se  rendiCona-  MoatroaT  (Simon  de),  distingué 

tantinople  et  fait  aa  paix  avec  l^En»-  par  de   hanii  fûu  d'armes,  niBii 

pereor,  3i3.  Relourke  à  Thessalo-  ambitieux  et  cruel,  est  nommé  cbef 

nique,  3i  4' ArrJle l'empereur  Alexis  de  l'expédition  contre  les  Alb^^fois, 

et  le  fait    conduire   prisonnier   au  et  meurt. avant  la  fin  da  la  ^ïnrs, 

Moniferrat,  330.  Fait  la  guerre  a  II,  36. 

LconSgure  et  assiégeCorintbe,  3i8>  Hoxtfoxt  (  Amaucy  de),  fila  do 

Se  met  eu  déinse  contre  le  ,roi  de  Simon,  céde-ses  droits  a*r  le  oomt« 

Bulgarie,  378-  Se  rend  à  Serres,  de  Toulouse  à  Louis  viii  ,  II,,  3^. 

qw'll  enloiu'e  de  murs,  et  soumet  Succède  k  Montmorency   dans  la 

t«ut  te  paya  d'tdmtoiu,  4^4'  Vient  oharge  de  connétable,  S3. 
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4iS             HOH  HO?r 

MomroiT  (SiaNHt.ile),  pctil-fik  potir  lui,-i<|6.  Se  |itë«cDte  dtvasl 

<t«  celui  qui  Hioît  fuit  la  uaettt  inx  Ch.  de  SloM  pour-  veogsr  i»  mort 

Alhigeoia,  livre  pris  de  tMinleiinie  deiion  paient,  197.  EnitleedciDiers 

bdlaille  où  les  AugUii^Bo&t  «aÎDCiu,  efibru  four  le  prendre  ou  pour  le 

II,  75.  DeviEDl  détiiiiiiveDieat  sri-  tuer,  19g.  S'spercevaat  que  la  *ic' 

);aeuT  anjjlaisy  et  ne  s'appelle  plni  loîre  e>t  à  lui,  reue  soi  le  obaiop 

que  le  comte  de  I^cater,  83.  Se  de  bataille  encore  tout  dêftouiMul 

met  ■  ta  tête  du*  lebeflei  cd  Angle-  de  nient  et  de  «ang  j  remercie  tuiu 

(erre,  ■34.  S'empkredn  roînitlére;  les  leignenTS  de  loa  paili,  3oi.Fiit 

est  mauBcré,  i35-  rechercber  le  corps  de  Charles  de 

'    HoBTFDiT  (Jean  de),  quatrième  Blois,  et  le  fait  « 

fila  de  Jï>D  III  ,  duc  de  Brela(;ne,  pv,  3o3.  Fait  bo^ 

a'empare  dei  tréaari  de  aon  père ,  duobé  de  Bretag» 

■e  rend  maître  des  places  foTtes  de  ce  arec  la  comtes^ A^aii,  Sof. 

cette  proTince,  pasiie  en  Angleter*  Ï3ftlni.iurDuifuticilH^it~'^'"'^'i<: 

ra  ,  fait  hommage  de  sou  duché  à  la  paix  avec  les  miai^lreB  Oe  Cbarla 

ËdouRrd,  et  conclut  un  traité  avec  ti,  et  proteste  secrètement  contre 

lui,  IV,  io3.  Haudéà  ta-cour  des  le  traité,  pour  ne  pas  rompre  nvec 

paire  de  France,  y  vient  accumpa-  les  Angikia,  \I,  iM.  Fait  écboaer 

gné  de  40a  seigneur*  bretons  ;  le  le  siése  de  Bmt,  entrepris  par  le 

rend  secrètement  à  Vauies,  s'y  ren>  connétable  Cliuon ,  qu'il  haïooit, 

ferme,  tombe  entre  les  mains  du  aoG.SaperiidieeitTersmi;  il  leplon- 

dac  d^  Ifornuiudie,  et  est  tawojé  ge  dans  nn  cachot,  wx).  Oidonnei 

prisonlitM  à    Paris,    1 16.   Devient  Jean  de  Bavalan  de  te  jeter  la  nuit 

■enl  raattre  dn  dnclié  de  Breta^jne,  dans  ta   mer;  ms  remords  ;  sa  joie 

ti?.  Est  reconnu  par  Charles  v,  en  apprenant  que  l'ordre  n'a  pas 

tii.  Cède  aux  sollici talions  du  roi  été  exécaié,  310.  Kç90it  Pierre  de 

d^ngieterre  ;  est  obligé  de  se  reti-  Craon  ,  assassin  de  Cliuon  ;  refuse 

rer  dans  ce  pays,  oit  il  implore  en  de  le  remettre  au  Roi,  qui  le  récis' 

vain  1rs  secours  d'Edouard  ,  i55.  me,  937.  Sa  mort,  1%  (  Tait,  du 

Est  réduit  à  suivre  le  duc  de  Lan-  rig,  de  Ch.  ri.  ) 

CMti!e,i56.(/VA.Jejguerr.eolre/d  MostvoaT  (ta  comtesse  de),  ÎD- 

^r.il /'^/igJ.^T-Esaaiedese  rendre  formée  du  malhenr  de  son  mari', 

mritre  par  composition  de  la  cita-  parcourt  les  villes  tenant  son  lilt 

délie  de  Béoherel,  31S.  Conclut  un  entre  ses  bras:   relève  le  courage 

tnilé  qui  lui  laisse  une  partie  de  ta  des  parlisans  de  sa  maison  ;  pooi- 

Brelagne  avec  le  titre  de  duc, -et  voit  a  la  défense  des  places  fortesj 

donne  quatre  otages  anglais  j  rem-  est  assiégée  dans  la  forteresse  d'Hen- 

plit  mat  les  conditions  du  traité;  nebon,  et  résiste  coiuageiiseoieiit 

iaît Karder élroilemenl  Du;;nescliii,  à  la  tête  de  ses  soldaW;  capitule; 

un  des  oUges  de  Charles  de  Blois,  va  trouver  Edouard  à  Londrei,  IV, 

■17.  Mène  nne  armée  devant  Au-  loS.Surprend  Charles  de  Btoisetle 

ray,  a83.    Fait  faire   à  Cbarles  de  fait  prisonnier.  116. 

Blois  des  propositions  qui  aont  re-  MoaTrorr  (lasei^.  de)  est  tnéà 

jetées,  385.  Encouragé  par  les  sei-  la  bataille  de  S, -Aubin,  XIV,  40S. 

gneura  anglais,  fait  sCrrer  de  pins  Houttoit  (le  comte  de}  est  tué 

préalg  cbàtean  d'Auray.iSS.  Brfde  1  la  bataille  de  LaKcoqne,  XVII, 

d'enqe  de  oombatue,  nuis  est  re-  $79. 

tenu  par  Olivier  de  Clisson  et  Jean  Mostolis  (  te  sienr  de^du  parti 

Cbandos.  391.  Pour  n'être  pas  re-  du  Roi,  se  bat  en  duel  avcVte baron 

oonnn  dMi  la  mêlée ,  fait  revêtir  de  Contenant,  du  pa|fi  de  la  Ligne, 

M  cotle  d'armes  a  un. de  ses  parens,  XL.    ■ — 

193.  En  voyant  le  carnage  ipie  fait  -     M 
Olivier  de  Maunyi  cr«itlant  perdi 
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Il  il>iu  un  tuutuoi,  XX,  34.  Sou- 
ucul'ie  siég«  lie  RouuO  cuulce  Fur- 
mée  rayutè,  luS.  Ksi  déularé  vrimi' 
nul  de  ré«e-uujetté  par  le  purlement 
'do  Paria,  i38.  luveati  dam  Dom- 
iront,  il  ut  obligé  de  be  raiidce: 
est  euauile  ducapité,  17&  {ialivd.) 
—  Défait  U  seign.  Terride  à  Orlhei, 
XXJl,  i'ia.  Le  proad  prisoDuieT, 
340.  Ejitre  dans  £iue  et  Condom, 
39a.  [Cumrn.  J<  Montluc  )  —  E>1 
forcé  pat  le  grand  prieur  de  «e  re- 
tirer dans  Ruueii,  XX.X11I,  auo.  A 
i«  prise  an  celte  ville  par  le  duc  de 
Ciuse,  se  iiauTe  nue  une  galère,  31a. 
£it  défuit  nu  village  de  I^  Molte-S.- 
£l(Hi  manque  Hin  eutrepriae  sur  Li^- 
E^ara,  439-  Esl  envoya  en  Gasoo- 
f(a«  pour  aNippaser  aui  deueiiu  d« 
Terride,  458.  Le  force  à  levei  le 
ùéat  de  Nanrreîns  \  prend  la  vUle 
el.  Te  château  d'Or  tbesi  fait  Le  «amix 
priiounier  et  se  retiru  à  Sérac,  47^ 

dea  prince^,  XXXI V  ,  384.  {La 
Nout.)  —  Détails  lut  sa  condaouia- 
lion  et  sou  exécution,  XLV,  97. 

{t'i'jtoifa.j 

MoMTnou)H  ,  garde  des  sceaux 
sous  François  r,  remet  aux  habituus 
de  La  Rochelle  l'amende  à  laquelle 
ils  ont  été  coudauuiés  pour  leur  ré- 
vt^le,  et  que  le  Koiluiavoit  allouée, 
XVII,  16S. 

MoiTir*oi.T  (le  aieur  de)  Cat  ble.- 
eé  près  âm  Uonlcornet  dans  kts  Ar- 
denuea,  dans  un  combat  livré  à  4oo 
Bourguignons,  XXXI,  33. 

à  la  mort  m 

liglou  con< 


MON 


439 


bb>MTHiK*  (le  sieur  de)  ullué 
auaiégcdeaouftn.XLVI,  a3i. 

HoariCRT  (le  maréchal  de)  fait 
le  siéfje  de  Hevets,  où  Inad.  dé  He- 
TETS  est  eaferiDée.X.,  33a.. 

Moanoie,  héraut  du  Roi,  attaché 
au  GOunélabie  de  S,-Paul,  viettt  à 
Paria  chargé  de  lettres  de  la  pan  du 
comte  de  Uerle,  hls  du  oonné  table  j 
pour  le  président  Ladrièehe;  est 
arrêté,  iulerroEé  et  cardé  ao  jours, 
XIV,  18. 

MoBijoiE  (mdord),  commandanl 
de  la  cavalerie  anglaise,  est  tait  pri- 
sonnier dans  l'ile  d«  Hé,  LI,  S8. 

MopTLÂija  (laniarq.  de),  épouse 
du  colunrl  d'Omano,  s'oppose  -au 
mariaue  de  Moniiieur  avec  made- 
moiselle'de  Montpensû 


,  LI,  5. 


Uoa  iLEioN  (le  comte  de)  seconde 
le  captai  de  Bue  à  la  bataille  de  Ma- 
Valette,  IV,  4">' 

MoiirLuâu  :  relation  delà  batuill* 
livrée  près  de  celte  ville  entre  Louis 
XI  et  le  comte  de  Charoloi^t,  XIU, 
333,  alla  et  ~uiv. 

H0KT1.UC  (Blaïke  de)  ne  parolt 
à  U  tète  des  armée»  qu'à  l'âge  de  4^ 
aua^  Henri  11  lui  dooue  un  gouver- 
nement eD  lulii:,  XX,  5.  Energie 
de  son  caractère^  sa  iolérauce  pour 

Elus  grands  excès  contre  eui ,  poil 
s  é[iargae  et  favorise  leur  rclTaite 
en  Bearu ,  6.  Caractère  di|^nclif  d> 
ses  Mémoirus,  7.  Il  rassembla  le* 


Hainaot,  v 

avec  1b  duc  d'Aleu^oo  des  moyens  geuie  résistance  ^  se  rend  à  Rome,  où 

'  de  remettre  en  ses  awios  le  Hainaul  il  est  léaioiu  de  la  mort  du  pape 

cirArloil,  XXXVII,  i38.  ,  Harcelu.eS.EitenvoyéenlIiuyun- 

-     MosTiCNT,  mesire  de  camp,  est  ne  avec  des  instructions  rigoureuses 

tué  dans  une  sortie  au  siège  d'^'  contre  les   protestau-^,  mais  il  est 

(uieos,  XLÏII,'  353.  coutratié  dans  ses  opérations  par 
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439  HC»r  HOR 

dcnx  «oDMfHan  da  {miemaiit  qui  Ëit  oU(^é  4a   reienlr  à  ptïd  etf 

lui  «OUI  adjuInU,  Elqai  lont  piHii-  Franoe;  en  chargé  de  fatmer  les 

MHS  de  la  réarme,  g6.  Il  eaStraete  oompa^ieade  la  légion  de  LaD|ue- 

■«te  furancte  patlidsi  caUioli<(acl,  doc;  fait  partie  de  la  ganrieou  de 

el  se  livre  comte  lea  prolaUi»  de  HarMille  lorsqueCharks-Qoiuteif 

GujeimBàd'afrrsnieicniBBtën<Miit  tre  en  Frovescej  se  cfaarge  de  dé- 

Ddini)  que  1h  gnem  ne  foit  décla-  Irarre  las  maulÏDgd'Auriole.etl'exé' 
réet  103.  Ajde  d'au  corps  d'Eipa- '  cnle^  outré  d'une  injaitioa  qu'on  {ni 

gaoU,  il  les  traite  en  rebeltta  cFtna  a  faite,  il  tetonmecbealHÏ,  iSS.Va 

ieat  fait  aucna  quartier,  io4-  Sauve  à  la  mur;  obtient  une  compagote 

Toulouse  el  Hoiaraux  de  leur)oiig,  de  gens  de  pied;  ffit  altacbé  à  la 

107.    Eiécute    ponctuel  le  msiu   les  |Brde   du    UauuliiB;    retourne   ea 

erdres  de  la  cour,  et  contient  les  ProTence,  où  il  lève  deux  compa- 

dem  partis,   1 14.  Vient  trouver  \m  ^ies  de  gens  de  pied  ;  tk  ea  Yk- 

coui  à  Toulouse;  piopMe  BU  Raid*  mont;    enlève    pluEieurs    cbilens 

*e  mettre  a  la  ttle  d'une  ligne  des  forts  ;  est  blessé  fi  Sarcelonette;  re- 

oBthaliques  contre  les  pri^ustans;  tourne  ctiel  lui  ;  ae  poorant  faire  la 

assurances  qu'il  lui   donne  à   cet  gnerré,  il  essaie  d'être  oourlilan: 

é;;srd,  119.  Il  B*erttt  la  cour  qu'un  est  envoyé  dans  Perpignan  dégaiie 

)^Bd  cotnploliest  sur  le  pbinL  ll'é-  en   cuisuiier,  pour   rebonnollre  la 

dater,  ii3.  [Jntrod.)  —  San  ori-  pbee;  conrt  de  grands  dangers;  est 

S'iie,  18  t.  Issu  d'ane  des  prémices  nommé  capitaine  d'une  compagnie, 

milles  de  la  Guyenne,  il  ne  dnt  987.   Be^it   ordre  d'aller  en  Fi^- 

sa  fortune  qu'à  sea  lonjjs  el  brillaœ  mont(  eat  envoyé    anpiès   du  Roi 

sei-vicesi  incertitude   sur    l'époque  pour  demander  dt«  secours,  et  la 

précise  de  sa  naissance,  agi.  Il  est  perraisBion  de  livrer  bataille;  est 

élevé  dans  la  maison  d'Ântoiue,  duc  nommé   gentilhomme  servant;  est 

de  Lorraine;  eu tre  ensuite  comme  appelé  au  conseil  du  Boi  ;  vicut  i 

archer   daai   la   compagnie  de  ce  bout  de   vaincre   l'opposilion  des 

prioce  doatBajardétoii  lieulenant,  membres  du  conseil;  contribue  aa 

^63.  Il  passe  en  la   m£ine  qualité  succès  de  h  bataille  de  Cerisolles; 

dons  la  compagnie  de  Lescuo,  de-  est   armé   chevalier    p^r    le    comie 

puis  maréchal  de  Foii;  va  en  Ilalis  d'Enghien,   18S.    Piqué  de  n'avoir 

a  l'âge  de  17  ans;  se  fait  remarquer  pas  été  chargé  de  porter  su  Boi  la 

par  Boa intrépidité; revientenFrau-  nonvelle  de  la  victoire,  il  part  pour 

ce;  assiste  an  siéee  de  Foularabie;  la  Gascogne;  retourne  en  Piémont; 

avec  un^oignéed'liomnieacDntient  sait  l'armée  quireviiml  en  Fmnce; 

la  cavalerie  ennemie;  est  fait  capi-  en  arrivant  devant  Boulogne,  re;un 

laiue  à  l'iige  de  30  ans,  1S4.  Part  1     '  ' 

camme  volonuite  pour  aller  défen-  i 

dre  Marseille,  assiégée  par  le  conn^  i 

table  de  Bourbon;  entre  en  Italie  ^ 

avec  l'armée  française;  est  fait  pri-  1 

sonnier  k  la  balaîlle  de  Pavie;  ren-  I 

Voyé.BBQa  rançon,  se  relire  chez  lui I  i 
ut  s'y  marie  avec  Anloinetle  Ysal-'-l 

gnier;  est  chargé  par  Laulree  de  le-  i       . ..  ,  ,        .    .  .  ._ 

ver  uDecorapegniedegensdepied;  prise  de  Quivrs,  oii  il  est  blessé; 

eal  hiesic  dans  une  première  affaire  parvient  à  faire  tendre  la  place  de 

en  Italie,  l'est  de  nouveau  au  airee  î,aB8;    préserve    Casai;    s'enferme 

deCampistrano;  rejoint  Tannée  de-  dans  Benne,  et  fi>rca4'ennemi  à  se 

vaut  Naples;  cumbat  maigre  sa  blés-  retirer,  390.  Est  nommé  gfntilhom- 

«ute;  tecoit  pour  récompenso  des  me  de  la  c^iambre,  et  gouverneur 

diqnaines  dans  le  pays  conquis,  a6^.  d'Albe;  va  en  fiascogoe,  où  il  «t 
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MretiMchet  lui;  revote  ordre  d'al- 
Mlt)>ea  l«T assiéger  La  BcK^lIfl,  398.  Man- 
(fe  valeur  à  )■  balaille  de  Hârctmio;  «laai  <lê  ressources,  il  s'en  créi-; 
sort  de  Sienae  sans  vouloir  signer  remparedes  llesd'CHeronetde  Bé; 
la  uapilalalioB  de  cette  piMc;  va  k  offre  d'équiper  une  ilotte;  retourne 
itome,  on  il  reçoit  l'aooueil  le  pins  dans  l'AgeBSL9,o^il  tombe  malade; 
flatteur  du  Pape;  s'embarque  pcnr  re^it  tkdre  d'à  IIlt  à  Bordeaux,  puis 
la  Frntoe,  191.  Vieal  à  la  oour;  daîuleSouergue,  199.  Fait ia guerre 
renaît  le  cordoD  dA  Si-Hichet  al  des  à  outrance  «ai  proleslans;  ses  dé- 
pensioDs;  «M  envové  en  Viémoat .  mél^s  avec  le  maréctial  d'Amiille; 
poarycomiDanderfeagenadepied';  Mt  envoyé  ea  Elear-n;  il  demande 
il  y  ootnbat  avec  iMré|ridiié;  an  le  dus  fonds,  3oo.  ASsiéi;ettBlM]ieins; 
deâsert,  it  est  renvoyé;  il  va  trou-  est  dangereiueineiit  blessé;  néan- 
verHmrt  it  et  se  josiilie;  est  nonj-  moins  la  place  est  prise,  3«i.  Il  fait 
mé  licatenent  général  à  Hootalcin;  Tenir  oltrà  lui  ses  capitaines,  et  les 
jrfoitia  goerrearec  aonacUtité  ac-  exburie  à  poursuivre  leurs  saccëa; 
eoutuiaëë,  3§i.  Dentande  à  venir  BSt  remplacé;  écrit  an  Boi  pour  se 
défeudre  ta  France  après  la  balaille  [^ndi'e  de  ecl  affront;  eat  loi^ 
de  S.-Quen^n;  tombe  malade';  se  tampa  à  guérit  de  sa  blessure  ,  3o3. 
fak  porter  dans  nue  akaise;  s'arrêta  Sa  haine  coulte  lea  protestana  étoit 
chez  le  dira  âo  Ferraie;  tauve  la  toujoura  la  mfane,  parce  qu'il  le* 
viite  -de  Vetceil;  va  tronrer  le  RoE,  oMisideToit  comme  eunemia  de  \'Er- 
<|ui  kii  donne  une  compagnie  (Thom-  tai,  !to3.  H  est  appelé  au  sié>;e  d6 
mes  d'armea,  puts  la  charge  de  co-  La  Bocbelte;  il  part,  et  revient  ac~ 
lond  de  l'infanterie,  1^3.  Contribue  cable  d'enneri  et.de  tristesse;  est 
à  la  priae  dé  ThLOnvitle;  remet  an  appelé  à  la  cour;  accompagne  la 
Roi  la  ehiirce  de  colonel;  promet  à  Heiùe  mère  i  Lyon  ;  eat  lait  maré- 
Catberine  de  Atédicis  de  ne  jamais  c  bal  de  Fiance,  eteUvoyéenGuyen- 
servir  d'antre  parti  que  le  sien  e\  ne;  dirige  entfoce  une  eipéditioo ,. 
celui  de  ses  enfana,  1^.  Ses  qualités  puis  renonce  au  service,  3oi(.  Meurt 
■nilitairêsiilesteiiToy«fln<4ujflnnet  Bans  après 'dans  son  château  d'Es- 
'jIqS.  Il  lève  des  troupes;  lea  corn-  lillac;  sea  4  ^'s;  quelle  fut  leur  des- 
nnaaalrea  t^u^Bn  lui  a  ndjoinls  l'ivri>-  iJnée,  3o5.  Comment  MonElno  «n 
tent  par  leur  conduite  équivoque,  paile,  îoG.  Il  garde  le  ailence  sut 
tes  protestans  TeiBapérent  parlenra  Ses  deax  femmes  et  ses  tilles;  inccr- 
offres;  il  fait  exécater  sana  larme  de  tltude  sur  I'ép0(|nc  où  il  composa 
procès  ceux  qui  tombent  dans  ses  ses  Mémoirea.  Jii^.  Caractère  qui  y 
mains;  ne  marche  qu'aooDtnpa^'né  ré^e;  il  parle  aottvent  de  lui,  lou- 
de  bourream  qu'il  appelle  ses  la-  (ours  avec  éloge,  maîa  avec  bouna 
(pisâs,  ig6.  Aprèa  la  paix,  il  reste  en  foi,  3oS.  Sa  mirration  est  simple, 
âoyonae,  survelHe  le  pays,  etateiv  claire,  fa<!ile,ei  pleine  d'iiriginalité; 
ticu  Heine  mère  de  Rmi  ce  qni  s'y  sa  fnciljié  à  parler,  surtouL'sur  la 
(tasse  ;  se  rend  à  Toulonaa  auprès  de  gBe're,  Jog.  Ses  Mémoire»  sont  rem- 
Charles  m;  propose  un  projet  de  plia  ile  réflexions,  de  digressions,, 
ligue  qui  n'eal  point  adopté;  est  ren-  de  conaeila,  comme  une  conversa- 
vojé  en  Guyenne;  fait  pendre  ta~  lion;  ils  ont  été  dictés  de  mémoire 
dwinctemenl  les  protestans  et  les  dans  aa  vieillejac  ,  3io.  Ont  élc  re-^ 
tâiioliques  quiveiileni  exciter  de»  cherohés  avec  avidité  aVaut  d'di'e 
troubles,  im-  Continue  à  instruire  imprimée;  à  quelle  époque  ils  ont 
]a  {teiue  mère  des  proieLt  des  pro-  été  publiés  'pour  la  première  fois, 
teslana;  reçoit -le  nom  de  Ooritt-  et  par  qui,  3i3.  Quand  et  cumbieu 
guerre,'  convoque  tDule  la  nobteaae  de  fois  ils  out  été  réimprimc.s;  les 
de  Guyenue;  eat  remplacé  dans  le  éditions  plus  réœiites  offrent  un- 
j —  -it  de  oette  province;    atyle  rajeuni,  3iî.  Les  nouveaui 
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ediieuri  Ont  iBudn  ■  l'iMiMmiB  tU  bommc*,  354.  Uasuntr  nooue  fort. 
MuAttuc  son  ancien  Ulre  de  Cou»*  briémnaDt  la  lefée  du  BiÉge  Je 
nieoiaire,  cl  out  suivi  r^nckenae  oeUe  ville  pat  le  coQséisble  de 
édition  origiuale  de  MiJUngeii  ea  BonrboiL^l'entcéeda  l'armca  fran- 
((uui  ilj  ooL  ptoËLé  du  travail  de*  çaiw  enAriieM  àMiLu>,la)MUuUe 
éditeurs  de  la  p^miére  Collection^  dePavi>^4te  leanosu  deceHxqoi 
ce  qu'ils  en  uiff  retranché,  iilf.  furent  pri^,  ou  tuéi  oa  blsfiaét ,  355 
Epitaphea  faîiei  sur  Monllua,  3i5.  etsnïv.Xui-pi&De  y  est  fait  pciaoR- 
(ifoiice.f  .     ,'■  nier,  et  reUclié  comme  D'ajaat  |iM 

Hetins  du  service  à  l'âge  de  ^5  de  quoi  payer  rut^un,  iSS.  £«i 
auï,  il  se  décide  à  décrire  lu  com-  renvoyé  eu  France,  sana  vivre*  ni 
biitsauxi|ueUils'e*ttrQuvBpendant  moyen  «juelctaifue ,  35g.  Bevicnt 
5i  ans  qu'il  a  'conunandé,  rappor-  an  Languedoc,  3tio.  Est  chargé  par 
tant  a  Dieu  aeul  tout  ce  qu'il  y  a  eu  M.  de  Lautrec  de  lever  uoe  compa- 
dt>  buidieur,  333.  Dans  quel  but  il  gi)i«de  pied  qu'il  luiméoej  ettbfea- 
a  écrit  ses  CoDiDientaïres,  . 333.  U  se  au  siège  du  dùteau  de  Vigéve} 
les  adresse  aux.  capitaines  sus  com-  se  fait  porlw  après  le  camp  dan4 
jkagQonsi  il  peut  parler  sanl  lucii!-  une  litière,  3ûi.  Aui«te  an  si^e 
lir  de  toutes  les  choies  qui  se  sont  de  Caniilranoj  nttte  dans  la  place; 
passées  devant  lui;  a  voulu  faire  eM  blessé  eu  ptuijeucs  endroîla, 
connoître  le  nom  deMoalluc,  334-  36i.  Daligei  qu'il  y  court  de  la  vie. 
Eu  commeoçam  à  porter  renseigne,  363.  I^  ville  est  prise  et  brUée; 
voulut  se  rendre  sai;e  pai  l'exemple  Honduc  sauve  l'bonneui  et  la  vie  à 
de  ceux  qui  falsojent  des  fautes  j  te  1 5  ou 30  femmes  et  tilles:  est  traos- 
garantit  du  jeu ,  du  via  et  de  l'ava-  porté  a  ÂscoU,  où  M.  de  uulrec  lui 
vice,  vices  cooirairea  au  service  du  envoie  d^ux  chirurgiens,  364-  Be- 
Roi, 3i5. En uuoi,336. PreudDieu  fuite  de  se  faire  amputer  le  bras, 
à  témoin  qu'il  n'a  jamais  fait  de  31)5.  Est  transporté  à  TeroieS'de- 
grands  ptoiiu  dans  Hs  charges  qu'il  Bresse,  où  il  reste  deux  mois  et  de- 
a  eues  du  Koi ,  33i.  Preuves  qu'il  ni  touché  sur  les  ftiiVi  36â.  Sa 
en  apporte,  333.  L'amour  des  fem-  fait  meiHr  an  camp  devant  Hapleii 
mes  est  un  autre  vice  contre  lequel  soa  legret  de  n'avuir  pu  ^e  trouveï 
un  guerrier  doit  se  tnetlie  en  garde,  k  U  prise  de  Me|phe  et  à  la  defaiia 
333. Etant  mis  hors  de  pa)^,  ilesl  du  prince  il^OtnOg»;  comment  il 
pourvu  d'une  place  d'archer  dans  la  est  accueilli  par  les  grands  deTar* 
compagnie  du  duc  Antoine  de  XiOr-  mée,  eiUte  autres  par  le  comte  Pe- 
taine,  334'  Se  rend  ii  Milan  à  17  dro  de  Navarre,  qui  lui.fait  donnée 
ansj  M.  de  L^scun,  maréchal  de  uodomainede  1300  ducats  de  icoi. 
Foix,  luidouue  une  place  dVcher  le,  367.  Lu  plus  grtind  seigneur 
dans  sa  compagnie,  335.  A.  cinq  de  la  troupe,  il  se  trouve  à  la  fin  le 
chevaux  thés  sous  lui  en  divers  plus  pauvre. par  la  perleduroyau- 
combals,  336.  Est  fait  prisonnier,  me  de  Naptes,  368.  Dangers  qu'il 
''""  ■  --   ••     1     r  I.  à  la  descente    '  ' 

rre,  373.  Eloge 
heureuse  campagne,  337-  Entre  le  marquis  de  I^uU 
dans  les  gens  de  pied,  33S.  Com-  tilhomme  de  sa  suite,  3So.  Il'  re- 
raent  il  sauva  la  sendarmeiie  fran-  vient  en  France  avec  son  braa^ 
.^iseà  S.-Iean-de-Lui,  341;  et  se  écbarpe,  383.  Etat  médiocre  ^ 
-  sauve  ensuite  lui-mèoie  avec  sa  pe-  'il  trouve  la  maison  de  son  pèee, 
tite  troupe,  346.  Ë^t  félicité  sut  sa  .384-  ^'  '*'*  lieutenant  de  la  légion 
belle  retraite  par  M.  de  J-autrec,  du  seigneur  de  Fandoasi  arrive  à 
349-  Est  fait  capitaine  à  l'iige  de  ao  Marseille  avec  sa  comp^iie,  3S5. 
anSi  3Si.  Se  tend  comme  volontai-  Noms  des  seigneots  qnil  y  tronre, 
re  à  Marseille  atec  5  ou  6  gentils-    38$.   Se  cbarge  d'exécuter  le  br(t- 
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l«mmt  6es  oHniliiu  d'AnioIe ,  que  piuinM  qui  l'acoonip^ent ,  446- 
lea  Mignenn  Chrùlopbe  Goût  (oa  Paaiqooi  il  manque  de  larprcndrs 
Gnasoo)  et  de  FoDteraiUei  ont  [Mo-  M.  de  Savoie,  447- Kencoittre  d'un 
<é  d'entreprendre,  B87- Détails  (ar  conioi  innenii,  448-  Se  prépare  t 
eeu«  eiécQtion ,  389.  Se  retire  sain  l'attaquée,  44o-  Hatangne  u  troupe, 
et  sauf  arec  m  troupe  apr^  avoir  4^-  Attaquere>corte,laiDetea  fui- 
brAlë  te  moulin  d'Autiore,  398.  Il  te,et  sereudmaitreducoiiToi,  4S3- 
fttonme  chez  lui,  401.  Revient  i  Benoit  60a  écui pour ■•  part  du  bu- 
Marseille  pour  aller  m  Piémont;  k  tin,  4^.  Défait  un  parti  espagnol 
la  lUHiielle  du  aiége  de  Térouane,  devant  Harennes;  délaila  sut  cette 
sereudàParisjjTeçoitlecoinTaBii-  atTairB,  476-  Nonta  dei  capitaines 
demeut  d'une  compagnie  degena  de  qui  7  prennent  part,  48a  et  183.  Se 
pied  ;  fait  partie  de  la  garde  dn  rend  maître  d'un  des  palais  de  Cas- 
Dauphin  ;  retourne  en  Provence,  oj)  tiUioUe,  4^^-  Contre  l'avis  de  les 
lui  vient  une  commission  de  drea-  compagnons  d'armes,  prend  un  che- 
ser  deux  enseignée  et  d'aller  en  Pté-  min  qui  le  conduit  en  sbreté  k  Pi- 
mont,  4o3.  Est  ohargé  par  le  Boi  gnetol,  48S,  Conseils  de  l'auteur  à 
d'^et  mettre  le  aiéfje  devant  Bar-  cette  occasion ,  490.  Ses  regrets  sur 
oelonette,  et  de  s'emparer  de  toutes  ce  que  l'armée  ne  poursuivit  pa« 
Ica  «dles  des  environs,  4o4-  S'em-  César  de  Naplesdans  sa  retraite  de 
pare  du  olilteau  et  de  la  ville  de  Carmagnole,  491-  Comment  ît  pro- 
HieuUn,  4o5.  Est  légèrement  blés-  trâe  la  raptaire  du  pont  de  cette 
êé  au  siège  de  Batcelonette  j  re-  ville,  et  7  contribue  Iui-m£mej  dé- 
toame  en  Provence  avec  aes  deux  tnils  sur  l'exécution  de  cette  entie' 
compagnies,  joS-  Eloge  que  fait  prise,  494- ^"'^ '^'"'^'i  inias^éee 
Hontluc  dn  coimétable  de  Mont-  inutilement  Ivrée,  el  ^empare  de 
moceney,  dont  il  eut  cependant  â  S.-Martin  et  autres  places,  5o5.  Est 
ee  plaindre,  407-  Il  va  au  siège  de  envoyé  en  France  pat  le  comte 
Perpignan,  désirant  voir  l'ingénieur  d'Enghien  pour  demander  au  Roi 
■lalien  Jérdme  Marin;  découvre  le!  des  secours  et  la  permission  de  lî- 
fautesde  cet  ingénieur  ;  donne  inu-  vrer  baiaille,  XXI,  i.  Est  nommé 
ttfetnent  de  bons  cooseilsau  mare-  gentilbomme  servant;  assiste  à  un 
chai  d'Aonebaut  sur  ta  force  de  la  conseil  du  Roi,  a.  Noms  des  person- 
place,4o3-  Comment  il  l'avoit  «u-  nés  qui  y  sont  présentes,  3.  fiaisona 
paravaat  retKinnua,  étant  déguîM  ^^  Roi  pour  ne  pas  consentir  à  ce 
encaisinier,  409.  Be^itdu  Roi  le  qu'on  livre  batsilte  en  Piémont, 
commandement  d'une  compagnie,  4- '^P'"'"'"^ '''"■'''uc  dansie  con- 
iii.  Bat  et  repousse  les  EepegnoU  aeil,  5.  Obtient  la  permission  de 
devantle  cbLtean  de  Tuchan;  dé-  oombatlre,  10.  Betourae  en  Pié- 
tails  sur  cette  nHaire,  4i3.  Assiste  mont  avec  phisienra  seigneurs  qui 
■B  siège  de  Coili,^3S.  Est  envoyé  vont  combattre;  leurs  noms,  14.  ' 
en  garnison  à  Savlllao  ,  436.  Part  Begoit  ordre  de  tout  préparer  pour 
pour  aller  au  secours  de  Mondovi,  le  combat,  16.  Son  dépit  de  ce  que 
437.  Est  rencontré  par  nn  parti  en-  le  combat  n'a  pas  lieu;  comment  il 
nemi;.  comment  il  le  détait  et  re~  l'exprime  au  comte  d'Enghien,  19. 
tourne  a  Savillau,  438-  £»t  appelé  Est  chargé  de  la  conduite  de  l'n- 
parM.deTennes  ï  Béne;  s'y  rend,  quebitserie,  11.  Noms  de»  Ueute- 
44'  ■  U.  et  mad.  de  Termes  Tien-  nani  qu'il  prend  avec  lui ,  11.  Com- 
nent  au  devant  de  lui,  441.  Belour-  mence  te  combat  avec  un  succès 

n..  s.  c — ;ii :  ..,1  n]gng(^  J'un  partage,  a3.  Détails  sut  la  suite  de 

lu  bataille,  3^  Montluc  harangae 
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MON 


qitc]  i!  «WM  confis  «OQ  oheval  armât 
la  beuilld,  36.  Se  vnet  fmitilcincnt 
à  la  pourmile  du  nisrqnU  Dugunit, 
3?.  Uit  fait  chevalier  par  le  comle 
d'EoMea ,  38.  Demaude  à  ce  pria- 
G*  rbmneur  dw  porter  ta  Douvelle 
de  la  vicioir*  au   Hoi,   l'obticutj 

ce,  39.  Soi la^oontcntumoil;  lent 
>'cB  letounkel  en  Gauiog^ej  y  est 
eufujià  avec  conuBi^ion  de  ramo- 
née laoo  homm»,  4"'  Revienl  en 
l'ieHioDl,  ea  repaît  ausBildli  uin 
•ntratien  a*ec  le  leigM.  pierre  Co- 
lunne  priaonoier ,  ^3.  Rtilexioiu  aur 
le  partage  qu*  l'Empereur  et  le  roi 
d'Angleterre  dévoient  se  faire^eolre 
eui  de  la  France ,  45  Hontluc  tom- 
be malade  à  Trojas  ;  reçoit  le  hrevet 
de  neatre  de  fApip,  4».  Détails  cu- 
lieiu,  sur  la  ciOfliside  de  Boulogne, 
où  il  Muve  les  capitaines  qui  l'ont 
accompagné,  et  se  laure  lui-m^me 

SI  oouraot  de  grands  dangers,  4?- 
btietit  un  congé  du  Roi ,  poit  luie 
■touvelle  oommiasion  de  mettre  de 
camp  de  6a  enseignes  ;  fait  partie 
d'une  expédition  en  Angleterre  ; 
pes  de  sucoés  de  celle  expedii 


avec  plusiturs  capitaines,  et  par  son 
exemple  entraîne  tous  les  soldats 
de  sa  compaj^nie  et  des  autres  à 
remplacer  les  pionniers  qni  ne  voa- 
loient  pas  travailler,  6 1 .  Deuils  sur 
l'attaqua  et  la  prise  de   quelques 

,  forlsdanila  terre  d'Oye,  dirigées  et 
■aécutéespat  Hontfac,64.IlrepODS- 
M  In  Anglais  et  les  met  en  faite.  •}%. 

k  Va  à  la  cour  j  retourne  en  Gascojjui, 
^5.  E>t  rappelé  par  le  Roi,  et  envoyé 
f(0uvemiur  à  Honcalier  en  PivmoDt, 
76.  S'y  rend  avec  le  oapiLTilladel, 

Jj.  ComoiEni  il  contribue  à  la  red- 
■lion  de  Quiers,où  il  a  la  banche 
démise  ,  S4.  Détaila  sur  l'attaque  M 
la  redditipn  du  obïteau  de  I«ns,  qni 
ont  lieu  pat  luile  de  ses  cohmiIs, 
91.  Otl're  au  maréchal  de  Brissac 
de  gatder  Casai,  qu'il  veut  aban- 
donner, loq.  Se  HQd  dans  cette 
vile,  loS;  la  fosiifia,  110.  Bnmts 
r»d«BMWider»iigMSTT»»ur  dlllpian 


MON 

1«  troDifMM  du  saign.  de 
1 16.  S*  eatA  à  Turin  auprès  an  ma- 
réchal, 117.  Conmenl  il  parvient  à 
faire  entrer  un  convoi  de  mnnitunu 
à  S.-Danian,  lao  et  suiv.  Attaqae 
les  ennemis  apiàs  la  levée  du  siège 
de  cette  ville^  danger  auquel  il  l'ra- 
pose,  i33.  Se  rend  à  Qniers,  lif- 
EstDOmmégenlillionimedetacJum  - 
bre  et  gouverneur  d'Albe,  i3S.  Est 
envoyé  pour  déleudrs  la  villa  de 
Bèu,  eta'y  rend,  i3g.  HoyeHS  qu'il 
prend  pour  approviaionner  de  blé 
la  place,  qu!  en  manque,  1 4 1 .  Force 
ainsi  l'ennemi  à  se  retirer,  144.  V* 
prendre  posseiuon  de  sou  gouver- 
nement'd^AJbe,  14s.  Assiste  au  >ié- 
es  du  i^hiteaa  de  Courtemîlle,  r47. 
Comment  il  parvient  a  ùàie  placer 
trois  cauoiu  derrière  ce  cHlaaa 
pour  la  battre;  deuils  snr  ce  sujet, 
i48.  Sigiu)  la  capitulation  de  ceU* 
jHsce,  qui  se  leud,  154.  Prend  Sa- 
raval  et  deux  autres  pinces,  iSj. 
Bepoutse  les  ennemis  dans  Sève  en 
Ceva.  i6a.  Des  braves  morionsjaa- 
nes  de  Monlluo,  t63  ;  de  sa  belle 
retraite  devant  Boulogne,  iSi.  B 
quitte  la  Fiémoct  et  retourne  dans 
£an  pays;  accueil  honorable  qu'il 
y  reçoit,  i6S.  Est  nommé  parle 
Roi  f^uverneu  de  Sienne,  malf^ 
le  Gonnétt^ik  de  Montmorency, 
170.  Reçoit  une  lettre  du  Roi  pour 
•e  rendre  k  Maraeille  ;  part  quoique 
malade,  et  comre  ravis  dai  méde- 
cins, 1^4'  Arrive  à  Sienne  avec  la 
maréottalde  Strozzi  el  le  coloocl  Foi- 
eavaux,  i^n.  Dirige  ea  arrivant  dm 
cBcarmoacbe  ijui  est  engagée  entra 
les  troupiB  du  marqalsde  Marigaam 
et  celles  du  marécbal,  178.  ilepoD*- 
se  les  ennemis  ;  détails  au*  eetu  at- 
tire, 1-9.  Eoiitau  DMTécbal  pont 


et  lui  adresse  un  disoonia ,  iga.  Ex> 
korte  lïS  Siennois  a  la  coasOmoe,  el 
à  se  tenir  prJÎ*  ■  "  défendre,  194. 
Se  Toya^-malade  à  l'eztréaoité ,  il 
ohnrBe  le  seionear  de  Comelio  da 
■         -    d.  k  Tille,  »«>. 
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MON  MON  ^ 

Gaéri<l«taBabdie,ilMSenrfiIel«*  399.  S«a  nîaeiioaa auc la  rcddilioB 

cbelidfl  la  gainiMia,  M  les  exbort»  des  place*,  3oo.  Hcs  coiuCil*  à  e«qx 

k  la  patience,  et  à  luj^ionct  la  faïra  qui  aoat  t»aTgéi  de  les  déiaadie, 

A  laqiiïlla  il»  pauTsnt  dtrc  i^duiu,  3a3. 1)ge  read  à  Ruioe,  oii  il  YOk-k 

308-  Con*oqac  Ita  pliu  granda  de  Pape  monrant,  at  s'embarque  pou 

laTÎH*,  et  Lent  fatlla  iDéme  exbor-  la  France,  3t  i.  Comment  il  éeliap. 

tntion,  110.  Envoie  arertir  le  lei-  pe  ai»  gatàread'André  Docia,etar- 

gBcur  de  Stroni,  Isa  iraaislrel  da  me  i  MarKitle,  J16.  Est  pr^nt^ 

Hoi  et  le  Roi  lai-mérac,  de  l'extra  an  Hoi,  qui  le  reçoit  arec  grande 

mité  oii   la  ville  «e  TOil  exposée,  joie,   3]g.   Haconte  à  Sa  Maieaté 

1)3.  Se*  preteentimeot  sur  le  capi-  loat  ce  qui  t'est  pnsé  dan*  Sienne, 

taine   S.-Auban,   iiS-  Uéoiili  «or  3to.  JutiBe   M.  de  Strfozi,  393. 

t'eBcaUde  du  [lUt  de  Sienne,  qui  est  Semel  an  Roi ,  pour  âtre  déposte 

pris  par  lea  eanemU  et,  repris  sur  danssesarcliiTes,lBp)iMlleq»:la* 

«ux(  coaduiudelUantlHcdâascet-  Siennois  lui  ont  délirree,  3i5.  Bc- 

le  affaira,  117.  Noms  des  captui-  çolt  l'ordrede  S*iat-llicnet.3>£j 

■«3  qui  7  prirent  part,  no.  Eloge  trois  mille  fr.  de  pension  et  1,000 

de  ces  capitaine*  et  des  Siennols,  écu  comptai!*,  etc.,  337.  tAliint 

9aS.    Montluc   apprenant  qne   les  congé  du  Roiponr  idlei  *oirM  b- 

Siennois  pensent  à  capituler,  se  d4-  mille,  ï^.  Eat  e ~   '   '" 


33i.Toiletie  qu'il  fait  pour  Byieo-  m»a,  33o.  AaBijge  le  cblieMi  da 
dre,  >3i.  Uiaeours  qu'il  7  lient,  HontcaNo,  338.  qui  capitule,  33a. 
a3S.  Effet  qu'il  produit,  t/fO.  Ses    &t  rappi^  par  le  Boi,   3^.  i 


disposition!  pour  défendre  )a  place,  Nnd  à  b  cour,  oti  il  eti  )UBUfif  des 

343,  DétaiU  snr  l'allBque  ei  la  dé~  accosationi  portéeacontre  lai,  3^r. 

fenie  delà  ville,  aSo.  Muntluc  /ait  Heçoil  ordre  d^aUerà  Haraeillc  j  est 

sortir   lea  Allemandi   de  Sienne;  nommé  lieutenant  général  à  Ston- 

comment   cette   sortie   s'e^écnte,  lalcïn,  343.  S'embarque,  et  srrJTe  i 

060.  Combat  livré  aui  portea,  161.  Rome,  ili3.  Eit  bien  aceuetUi  dn 

Hoitllac  rassure  lea  Sienaois  sur  ce  Pape;  est  chargé  de  la  défense  d'un 

départ  des  AllemHidB,   iSS.  11  est  quartier  de  cette  viUe  eoetre  l'or- 

notnmé  dictateur  pour  trois  mois ,  mse  du  duc  d'Albe,  344' HaraiigiM 

afiS-Tait  sortir  les  boiichesilntitea,  tes  capitaines   commandans ,   34>3. 

366.  Comment  il   empAobe  qu'on  Est  envojé  au  Bicovrs  de  François 

mette  à  mort  de  prétendu*  traîtres,  Drsiit  à  'Kwili,  349.  Commeutd  le 

371;  et  découvre  la  rusR  du  mar-  fait  sortir d^éetts  ville  et  se  retire 

qois  de  Marignan,  t-jS,  Il  consent  i  RoëmiÎ  35o.  Mène  deux  cornus- 

k  ce  que  les  Sieunois  oapitirfent,  ffnies  itMiennesà  Velatri,  an  dnc 

981.  Nourriture  de  Momtnc  peu-  de  Sonuiae,  354-  H  eatieprend  de 

d«Bt  le  siège,  a83.  Texte  de  la  ca-  faire  priaonnicr  Halc-AmaiBe  Co- 

pitoletion,  aSS.  Moutloc  refuse  de  lonne,  el  manque  d'être  fait  prison- 

«apitnler  pour  les  Siennota,  el  veut  nier  Ini-ménK,  355.  Revient  hea- 

Mi  contraire  que  les  Siennoia  cnpî-  reoeemeot  il  Rome,  oùPonritfcson 

raient  pour  lui, 188.  Il  fait  cbftnger  «nlreprise,  36i.  Obtient  nn  coaf(ê 

■n  article  lelitif  aux  bannis  et  re-  da  Pape  pour  aller  à   HontakiB, 

belles  de  PElat  de  l'Emperenr,  de  368.   Se  rend  msltrc  de  qmluMB 

l'Empire  et  du  duc  de  Florence,  petites  places,  371.  OmuBent  Itett 

agi.   Dans  quel  ordre  U  garnison  trompé  narun  Stennoiaaoïuné  Fe- 

sort  de  Sienne,  ig3.  Entrevue  de  bo  Tnrclii,  373.  Il  se  jette  dans  1b 

Montluc  avec  le  marquis  de  Mari-  roque  de  Bddoc  pour  la  défendre, 

~  ".   Hoatluo  se   retire    à  Mo.  Fait  sel  dispositions  pour  otla- 

,  M|7  ;  puis  k  UonlaleiD,  quer  la  place  de  Fiance,  ob  les  gens 

oà  iluonvele  seignear de Stroni ,  da  Florenoe  TeiitM  «Mm,  383. 

a8. 
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Noma  dei  Mpîtaînc»  qui  l'aecompa-  4^1.  Déplore  I>  paix  qui  fut  aignce 
ntgut,  SS4'  DëLÛti«ut  la  ptUe  de  ■  Catesa-Cambresû,  4^3.  Kemctaa 
P^ace ,  où  Moutloc  entre  par  es-  Boi  la  charge  de  colonel  dea  gêna  de 
calâde,  iSg.  Noms  des  capitiiaei  P'"'^>  4^^-  ^^  ""'^  ■  Baronne,  à 
«•pagDoU  faiu  priBonniera ,  3g5.  Uarniée  du  roi  de  Navarre,  486- Ha- 
Sa  centrée  iriomphante  daiu  Mon-  ^t  le  commaDdement  de  la  com- 
taloin,  Sgj.  Il  va  ister  du  lecoun  paguie  des  geni  d'armes,  487- ai- 
dant Chuzi ,  39g.  Uetoume  à  Uod-  gt  qu'il  a  le  joar  où  le  Roi  est  lai 
Ulcjn,  s'empare  de  quelques  cbl-  parMontgoinmerjr  danana  loarnai, 
leanij  failfaire  dei  coarim  da  c4té  4^.  Sur  une  lettre  du  coi  de  Na- 
de  Sienne,  et  force  don  Arbre  à  re-  vacre,  ilac  read  a  Nëracj  ses  tristes 
tourner  dans  celte  riUe,  40O'  Corn»  réfleiiooi  sur  la  mort  de  Benrï  u, 
neut  ik  érite  sa  ceucontce  et  ce-  4^'  ^t  calomnié  à  U  cour,  4S'- 
t«urue  à  MonLalcin,  4oa.  H  va  au  Etat  de  sa  fortune,  494'  Se  read 
secours  du  seîeaeac  de  La  Mont-  auprès  de  Calkerine  dé  Médicïs;  loi 
Jojre,  commandant  U  place  de  Te-  jure  un  dévouemellC  entier,  etaere- 
lainoue,4o4'  ^'  apiûlé  à  Kanoe  tice  chez  Uu,X.XlI,  a.  Fait  rendra 
pac  M.  de  Cuiie^  tut  demande  in-  deux  prisoniiiËrB  proiestaos  retenoa 
•ttutimeat  a  retourner  en  France  dans  u  ville  de  La  Plume,  5.  Remcl 
pour  seconcir  le  Roi ,  4^9'  Tombe  entre  les  mainsde  la  iuatice,  à  Agea, 
malade  à  Grosette,  4ii-Reçoitson  unmiuisire  proteatantjfrajeuc qu'il 
congé  pour  revenir;  se  rend  à  For.  cause  ji  ceux  de  son  parti  qui  te  veu- 
race,  4'^-  Offre  au  duc  de  Fertare  lent  dérober  à  la  juiuce,6.  Se  rend 
daller  défmdre  Brisello,  ^rG.  Se  a  h  cour,  j  rend  compte  de  l'état 
tend  dans  cette  place,  418-  Four-  de  la  Goyeane,  7.  E.'tt  eovoje  dans 
voit  a  Mui  approviaionnement,  419-  cette  province  avec  patentes  etper- 
Enlève  des  v[vres  à  Guastatia,  ^11,  mission  de  faire  daa  levées  pour  edi- 
Quitte  Brisello  j  prend  congé  du  pécher  toute  espèce  de  rébellion, 
dite,  de  qui  il  reçoit  des  preuves  de  g.  Demuide  et  obtient  deux,  con- 
cud  auprès  du  seQlers,  n>.  Comment  il  accueille  ta 


ltoiàOrcej,4i4'^t'*"*:^'''''ccep-    nomme  LaBarelle,  ministre  protas- 
tec  la  charge  de  colonel  des  gens  de     laot,  eavojé    par  ica    '  '' 
pteddiée  à  Daadelot,  437  ■  Va  à  Meu    lui  demander  justice,  1 


auprès  de  M.  de  Guise  ,  438.  Anec-  se  k  unyiutre  ministre  envoyé  pour 

dote  plaisante  au  anjet  du  duc,  4'<9>  '^  même  objet  ;  Hontluc  lui  prouve 

SonéJoge,43o.  Montluc  vaausiége  que  lea  protestans  font  des  levées 

de  Thionvilte;  détaita  sorce  siège,  d'hommes  et  de  deniers,  i3.  Appelé 

43i-  Il  attaque  une  palissade,  435.  ii  Agen,  il  est  secrètement  averti  de 

Bâties  aasiégés  dans  une  sortie,  430.  ne  pas  s'y  rendre;  son  entrevue  avec 

Comment  il  contribue  à  la  prise  de  des  protestans  dé  cette  ville  sur  le 

Thionville  ;  détaib  à  ce  aujet,  44?'  bord  de  la  rivière,  i4'  Sa  réponse 

Est  charcé  de  la  garde  de  la  ville,  a  un  de  ses  fermiers,  qui  lui  fait  part 

458;   pma  d'attaquer   Erlon,    463.  des  proposîtiona  des  protestans,  iS. 

Il  s'en  rend  maître,  465.  Donne  1  Son  entretien  avec  le  capitaine  S«- 

dtner  dans  sa  tente  aux  duo  de  dat  sur  le  même  sujet,  16.  Avis  se- 

Guiae  et  de  Saxe,  et  autres  capilai-  ccet  que  lui  donne  le  lieutenant  aa 

nés,  469.  Frie  les  ducs  de  demander  siège  de  Condom,   18-  Pourquoi  il 

de  l'argent  au  Roi  pour  faire  de  la  se  décide  à  traiter  les   pnitestani 

vaiaaelle;  sa  manière  honorable  de  sans  méuagemeut,  ao.Se  rend  à  S.- 

traiter,  470-  H  acme  le  prince  de  Hétard,  accompagné  de  deux  bour- 

JoinvIUe  et  le  fila  du  duc  d'Aumale,  reaui,  31.  T  fait  pendre  tniia  pro- 

encore  enfans ,  471.  Offre  d'aller  an  leatans  et  fouetter  nn  diacre,  qui 

secours  de  Corbie,  menacée  par  le  meurt  au  bout  de  bail  joitis,  si. 

loi  d'Esp«gn«,  434-  fombe  maliide.  Fait  pendre  à  VitlcoeuTB,  maa  foi' 
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MON  MON  4^7 
me  depcoc^le  capiuba  Hoiollet  qui  esuù  d'arrêter  u  muukei'jS. 
et aatTM gentilibommet de  U même  JJeravUde«etcapiuiiiei,illapoai- 
TeligioD,  3^.  Moiih  qui  le  Hjiient  tait  et  anive  a  BoFdeaui^7.  LÎTie 
à  BgJT  aiau,'a(i.  Se  Fend  à  Fumel,  combat aui  proteBlana-i.  TaigoQ, et 
97.  Son  mécoDleuteuent  de  la  cou-  lei  force  à  fuir,  63.  Détail»  au  ce 
duite  dei  co  m  misse  ires  qui  lui  sont  combat,  8^.  S'empare  da  château  de 
ad|oiBtSj  fait&ire  teproaéiàSo  à4o  CaumoBt,  S7.  Fait  pendre  aux  ar- 
dei  aasiuisinsdu  seigneur  de  Fumel,  bres  ^o  pTolestani  pris  à  Gironde, 
elles  fuit  exéouter,  38.  Va  à  Cahars  88  ^  quinie  à  Sauveterre;  il  assiège 
pour  soustraire  les  catliolîques  à  la  Mualségur  avec  M.  de  Burie,  Sg, 
perséoatiandesprotestans,3g.  Sour-  Après  ub  combat  de  ;  heures,  se 
ce  de  la  baine  que  lui  porte  l'abbé  rend  maître  de  h  place,  fait  pen- 
de Beaumond  ,  So.  Ou  lui  offre  dii  dte  le  capitaine  Béiand  qui  la  corn- 
mille  francs  pour  qu'il  consente  à  mandoit,et  tous  les  {tisonnier*,  gS. 
l'exàcnlioD  du  jugement  que  les  Assiège  U  ville  de  Duras,  qui.capi- 
oommiisaiFes  doivent  prononcer  tutej  marche  suc  Agea,  qu'il  trouve 
contre  l'acc^idiacre  de  Viole  ou  abaiidooaé  ,  94*  Aaiiége  et  preod 
Bienle,  )i.  Comment  il  empêche  le  chiteau  de  Pêne  après  un  nid» 
let  commissaires  de  prononcer  leur  «SMut,  g6.  Sauve  la  vie  à  deux  ser- 
•emence,  et  sauve  la  ville  de  Cahors,  TÏteurs  de  la  maréchale  de  S,-André  , 
33.  Fait  perdreaux  fenêtres  de  la  101.  Son  dépit  de  n'avoir  pu  cou- 
maisou  de  ville  de  Villefraocbe,  en  battre  les  ennemis  a  CHUssade,  à  cau- 
Ronerpn,   cinq    priiosniers   faits  se  de  t'obstioation  de  M.  de  Burie, 

Eu  le  cardinal  d'Armagnac,  39.  110,  It  va  faite  le  siège  de  Ixctoure, 
eçoildn  letlresduEoi  pour  aller  1 17,  Fait  tuer  tous  les  proteslAni  qui 
aaprëa  de  lui,  ^t.  La  révolte  de  étoienliTerraube,eiirepTésnillesde 
tonte  la  Gu^renne  l'en  èmpâchs,  ^t.  la  trahison  des  assiégea  de  Lectoore, 
Re^il  avis  que  Toulouse,  «st  près  1 3 1 ,  Accorde  la  capitulation  à  la  gar- 
de se  révolter,  ^5.  Ses  dispositions  nlaou;  affuellea  conditions,  133.  Ré- 
pour  prévenir  cette  révolte,  i$.  11  tablit  dans  la  ville  les  gens  d'Eglise  et 
vcde  au  aecours  d'Auch,>,i|u'i^J^ci-  les  gens  de  justice,! ^.Envoie  prier 
fie,  4'.  Seporte  surToutonse;  noina  'mess,  de  Burie  et  de  Montpenaiec 
des  capitaines  qui  le  secondent,  5o.  i|e  venir  se  joindre  à  lui  pour  com- 
EolradaBs  la  ville,  «Fçii  les  protes^  battre  M,  de  Duras,  13S,  Vient  k 
taas  sont  dusses,  Si.'.Son  discours  bout  d'obtenir  de  M.  deBuiie  qu'il* 
k  la  cour  du  parlement;  53^  jBeçoît  attaqueront  l'ennemi  sans  attendre 
des  remerdmens  du  président  Man-  M.  de  Hontpensier,  i3o.  Commen- 
aeaoal,  $4' empêche  que  la  ville  ne  cemens  de  la  bataille  de  V<ï,  i3i.  Il 
soit  pillée,  55.  Projet  des  prote*-  barangue  les  Espagnols,  i38  j  les 
tans  contre  cette  ville,  découvert  a  Gascons,  140;  les  gens  d'armes, 
Hontluc  par  uD  nommé  Laserre ,  141-  Bataille  de  Ver,  14^.  Danger 
5S-  Diligence  de  Maniluc  dans  les  que  court  Montluc:  les  ennemia 
•ecours  qu'il  porte  k  celte  ville,  57.  ■ontinisendéroute,T45.Tiombredet 
Il  se  rend  devant  Monlaubau ,  60.  morts;  Uontluc  se  rend  à  Mucidaa 
Teotede  l'assiéEer,  mais  est  forcé  de  auprès  de  M.  de  Montpeusier^  hono- 
M  retirer,  6i.£it  appelé  au  secours  rable  accueil  qu'd  en  reçoit,  i4G-  H 
de  Bordeaux  par  M.  de  Burie,  69.  est  reovojé eu  Guyenne; conséqueib 
fait  ses  dispositions;  réunit  ses  ca-  ces  de  la  bataille  de  Ver,  147.  Est 
pïtainei;  emporte  en  chemin  le  châ-  rappelé  auprès  de  M.  de  Honlpen- 
teaudeCastel-Vieil,  70.  Va  au  se-  sier;  rencontre  en  chemin  des  en- 
«oarsdeFe<:^arolle»,7i.  Livre  com-  nemis  qu'il  taille  eo  pièces;  arrive 
bat  aux  protestaos ,  lés  met  eu  fuite  bu  lever  de  M.  de  Hontpem'  - 
et  lenr  lue  5oo  ho 
dut  l«ttr««  de  la  r 
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ToOloaH,  i6i.  Va  TMonnotue  r<t- 
tM  danéga  <)•  HoBUalMB,  nlrc- 
pm  par  Le  MJgne»  de  Tenye,  1 6S. 
K«nMtl  à%ea,  i55.  EnapHlé  à 
Tookmae,  od  il  nt  aonmé  ctief  d« 
fsf aiëa  de  rsuoeiattoii  formée  en- 
tre It»  caiimliqaes  oc^Us,  ecclétiu- 
Uqees  et  boornow,  i56.  Est  ippfU 
■BMlAt  A  Barderas  pour  t  r^labllr 
Fordre,  i6o.  11  y  reçoit  du  Rot  La 
chnrge  de  lienUnaanlpourti  moiûri 
d>  nnrerBenent  de  Guyesoe,  i6i . 
Ricifie  la  liUe  de  Bucdeaas  par  mi 
tMdM  TemoD (ronces,  lâi-Connaent 
il  «ntretiem  le  «dae  pendant  eiiiq 


Se  Te«d  à  ToulàaM  ponr  fiiireja 
ODur  BU  Ik)i  L*OB  entretien  a*co  la 
Reine  mëre,  i^.  Il  refose d'eatret 
dans  imt  liçue  e^réte,  el  ea  décoti- 
Tre  le  pro^t  à  la  Beine  mère,  i-iB. 
Sor  soB  aris,  la  Beine  engage  le  Soi 
à  déclartr  nne  ooDfïdëralioD  g^û- 
rale  dont  il  deToit^tielp  c^f,  17*. 
Ce  projet  eeldiscnl^  deas  leCooseil, 
oùMonlIiic  est  appelé  et  VDlendo, 
17S,  Le  projet  «M adopté  «procla- 
ma, 1^7.  Montlue  BCooiBpagaeleSoi 
jnaqu  à  Bay onne.et  retieDCdans  aon 
gouTeinement,  17S.  Averlit  le  Iloi, 
M  k  ploaieDTs  reprifipfl  la  Reme  Biè- 
re, des  DiHBiBaTTes  des  protestansf 
visite  le  Roser^e,  le  Qurrcy  et,  les 
froDliëres  du.  férigord,  170,  Com- 
BWM  il  est  Bverti  des  pro)elE  des 

nwslani)  avis  {éiléiés  qu'il  en 
us  H  la  Reine  raère ,  qai  ne  Veut 
nen  croire  ni  rien  entendre,  iSi.  Il 
■e  rend  aux  bains  de  BarbotaB,  161^. 
Songe  extraordinaire ,  iHS.  Sur  di- 
vttt  <nis  qu'il  reçoit  des  moumnens 
des  proteatans,  il  fait  d«s  diiposf- 
tioBS  pour  les  pFéreeir ,  et  martdie 
■u  seciMirs  de  Lectonre,  igo.  S'as- 
■are  da  cbiteoD  de  cette  ville,  igi. 
Son  entretien  avec  le  sénéchal  de 
FonUridIlea,  1^4'  I'  refime  de  le 
fure  priïmBier,  198.  Complot  con- 
tre LeGioure ,  découvrt  Bt  iosirait 
par  le  parleeient  de  Touloiue,  log. 
Qneleuétoitlebut  101.  Dépêches 
de  Moaduc  à  tous  les  seigneurs  et 
eentilsbonnDeadd  pays  pour  les  in- 
lorftiet-de  cefpiisepasMMieemel* 


MON 

mtuc  pied,  i»}.  Sur  dM  IcUretqB'jl 
NeoiM*  la  pan  du  Bci  at  d«  1*  Itawe, 
il  corii  1  toui  lee  noble*  de  Hoaloun 
et  de  Bbrdeaol  de  marcher  an  diii- 
Mnce  an  lecoundu  Boi,  assiégé  dans 
rarts,*o5.  Se  rend  à  Limoge*;  son 
diacoars  aus  seignania  et  capitainea 
réunis  aupria  de  lui,  ao6.  £it  Tem- 
placé  dani  son  conunalideaaeni  par 
M  comte  de  Caudale;  exemplea  de 
mauvais  services  rendus  contre  lui  à 
laoo«r,iio.ÂDtrea  exemples  envers 
d'autres,  119.  Anlrca  eiemplea  tirea 
derfai>toireM>Baiae,aa>-MMiUu«ac 
retira  chea  lui  ;  peu  a^és  ast  envoya 
par  le  Koi  pour  —siéger  La  Sochrl- 
[t,  as8.  SesdisposiliOD*  à  cet  efiél, 
»9.  S*  rend  mallT*  des  Iles  d'OW- 
TOn,  d'Àvert  et  de  Bé,  a33.  Est 
ebar»  de  faire  publier  la  paix  k 
BardeoDi;  ié{leiionssur<xttcfeLi, 
>36.  Donne  avis  au  Roi  da  se  déefa 
de  de*  Rois,  capitaine  de-  Blaje, 
i3g.  Envois  k  la  oour  son  aeien  Le- 
beren  faire  part  de*  aH))'eBS  qu'un 
doil.pren^rii  pour  Ec  rendre  mallra 
des  porU  du  cdté  de  La  Xochelle, 
l44-  Tombe  malade  à  àaai,  aifi. 
Se*  aoapcons  «or  la  ookduite  de  la 
reine  deflavarre,  a^■^.  Prëcantions 
qu'il. ptend  contre  elle,  a49-  Be- 
iDDibe  raaiMie;  bit  des  levées  d« 
Iroupei,  aSo.  Se  lend  préa  de  Ca- 
liors  asea  phnieurs  capitaisas,  iSt. 
V>àSot|iUM:,>â3.Ticflt  ploaieus 


eoneeits  tur  ce  qu'i  .... 

tre  l'arniée  eondaite  pat  la  barra 
d'Acier,  «54-  6e  décide  à  me  peint 
combattre,  et  letourns  à  Caatehiaa, 
où  i(  est  attaqué  de  la  dysemlerie, 
aS^.  Est  appelé  à  Bordeaux,  oà  il 
rétablit  la  paix  et  la  cooSaiice,  a6(^ 
S'ariéle  autour  de  Sainte-Foy  pour 
épier  le*  inomemcas  des  ennemi*, 
ijS.  Se  rend  ensuite  dans  le  Iloatr< 
gufl,  >^.  L'édit  du  Roi  qui 


dans  leurs  nunsoni 
est  la  cause ,  selon  Honlluc ,  que  la 
nouvelle  Teli^oa  n'a  po  £tre  de- 
truite,  378.  Pourquoi  Uontlue  ne 
put  arrivar  k  jtcBips  pour  déMre 
tout  un  corps  de  paoteslam  00m- 
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ntÊttàé  fK  Ifl  Mig>aar  <1«  Fillet,  j  re^M  le  nHoéobal  d'JbmUe,  Sf5, 
«89.  Scm  opiuim  aia  le  ptinoo  de  Caase  ife  M  biDutItSrie  avec  l«  b»- 
t:oa(l«  laé  >  la  baUl|le  de  JvDae,  réchal,  38*.  Il  esvoie  au  Roi  la  d»- 
et  sur  1*  paix  faiie  prëeédemmcal  miiaioi)  dcioB  gooTentenent,  383j 
avec  ha  pTotesuna.  394'  ^  **  rend  Poarqiiai  il  ne  l'ett  rien  fait  d'iuUa 
aapr^deldaaiiear;aGctieilp'«aieitx  danala  âejciu>e«tle  Langaedoo  à 
(jn  il  en  teçoit ,  396.  Sur  de  faux,  cetia  cpoq^e,  3ê4-  BtoaUuo  teTieM 
an*  répétas ,  il  «t  tafoji  du  dit  a  Âg» ,  apréa  avoir  mil  de*  ^mi- 
tic  Burdeaaz,  196.  Va  awiéger  la  ion>  <Una  qnalyict  pli»» ,  3ga-  Stm 
t^lteaa  da  La  ^Khe-ClMUis,  3^3.  lamoBieUe^aeCuprilicUtepcirUM 
l»  ville  ae  rend  k  diioiéiiva)  tenu  leia HinHaubaB, iliait-da conveUas 
«eux  delà  tiamacM  «cat  ^at*,  3o6.  diipimU£)BidedéfeDS(,3g4.SoDdM- 


e«t  invita  par  la  «eigaenr  d'Ainrille  celte  ville,  at  lefatade  n  rendrai 

k  M  readn)  à  Tanlowe  pmir  caiifé~  LretouFc,  quoicfua  mieiu  fonîiice, 

m  enaeniMc,  3l3.   Son  enuevaa  4^^'  EBToie  «on  61s  au  snoauii  fie 

ane  lai,  3i4.  Il  va  tait  Ua  ElaW  Villeneuve,  4li.  Va  lui-ménie  « 


de  GnjcDne,  ipB  lut  aecordeni  ds  ooniir  Hoiiei,  4<3.  Tient  oonicil 
l'argent  ponr  les  fraû  de  la  guerre,  >ar  les  mtness  de  roanfiie  le  poat 
3iS.Seao«njecturt>Mrlaprésenca    )eté    par  lamlral    de    C>>Iigny  aa 


de  HankgoaBnerj  en  GBjeana  le  port  bte.-MM'te ,  Ifi3.  Coaneat 

iroavent  feanea,  3 16.  Ses  dispoii-  panl  eut  rompo,  4'^f  ''  ^  Bauveuc 

tiMis  poor  l'empAeher  de  p«*ser  la  da  cetleraptiKe  portée  à  Bordeaua, 

Dave,  i^i.  Il  donne  a*i*  ■■  «aie-  4'i>i  P*>>  ■'■"'J^cU^*''  P"  Mont- 

<^ald'AraiilledelaDiarebed«Monlr  lac,  4^  '  -  ^'^t' *'^*  P'^'^*****'" ''' 

gomWTf,  iii.  Serfnda  Aire^eBr  thiïtflp»roetdvénemep^,4a».W»«U 

voie  prier  te  napitaina  Xcrride  d*  lac  aSiB  an  eoaate  deCandaled'at- 

«tUer  Ordtex  et  de  se  rslirer  è  tj.-  Ut  combattre  aveu  Ui.  UcatgratimC- 

»mr,  3tS.  Sur  ane  lettre  du  naiâ<  rf,  i^-;.  Eavo.a  des  lioapes  qui  re- 


liai d'AnfiUail  Va  àS.-StTer,  3?^^     tatiûnt  la   )o>ctitni  de   œ  BeBéral 
ScfuH'  dUttt    iruiner  le  aei^Eut    avec  Colignv,  4a8.  hmcait  te  p 
de  Terrids  à  Ortkoz,  33i.  Apr^    rater  gM^dent  da  paTicini 


la  déhita  de  oe  eeiçaeur  il  se  THirc  Tcnkiaie  #b  pcofeis  des  pioUa- 

à  Airn;  envoie  pnar   k  œarécJud  laaa,  419.  Inatntii  de  némc  l'évé- 

d'Ammlle  de  vsair  conférer  ayec  lui  que  d'^eea,  ^io.  Ert  caloamie  par 

•■r  la  dtféiue  de  la  Gajaune.  34^  la  marccïeld'AtaivilIreai^réadulto^ 

Ses    disfaosiiioas    poar    ctnabsUia  4^^-  ^  ^°*  '"^  envoie  tocdre  d'at-> 

M«Mg')«ii«'y,34i-'^r(ndâAuebj  taquer  le  Béatn,  436-  Hootlur  da- 

JF  aumnd  les  intentiona  li»  maré^  mande  de  l'argent^ 'il  re^tdu  Hoi 

«haï  if  Aoiville,  344-  RebBtnne  t  A*  nna  lettre  de  lepnxifai»  aar  aa  lea- 

Kl  is  parte  sur  AiniUm,  34&  lear,  ^3^.  CoaitMnl  il  w  pfoeure 

W  la  rivière,  348-  Sur  de  nau-  de  l'argent,  44"  ;  el  ùài  us  diafe- 

nttia  iaatanoM,  la  mnécbal  d'Ara-  Hlfeai  pour  stisquer  te  Ëéarn,  44'< 

Tillv-Be  lémiLt  i  lui  i  Ancb)  no^  Seporttaar  Habûuini, 444'  ^adé- 

dea  capitaines  qui  letromanlsDiM  cide  à  attaquer  la  viUfl;  noms  des 

laan  •rdroa,  S5S.  MnitlBe  IkàH:  la  apitainaa  qai  le  saaondeiiL;  oMre 

maréckal  p>*  sel  reptésenaationa,  Âau  la  v^le  à  demi  bi&lée  3  bat  le 

95;.  Ih  arrivent  k  Qranade;  Haut-  ebàUao,  44^-  Intercepte  diB»  leura 

lac  n'aat  plus  a-ppidé  aui-  ceaaeils  de  l'cnsean,  44^.  f>it  de  nouvelles 

iluBBr^«(«l,16i>.IIdeMandcàid»  diapoaitiou  poar   Ualtsqaer,  449- 

kr  at4aqMT  MDn«-de-'Mvaaa.36i.  Frencatiaianà  qu'A  a  d'iiia  wé  oa 

hariift  oaita  ville,  364-  S'en  rend  blcaé;  lea  f^rolas-  à  H.  db  Las , 

meiXtOi  McaiUsur  cetw  prisa,  3/fa,  U  aMcat  da  Bai  à  Agan,  ^S&  Sun  dis- 
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'  (/nlrtHf.J— EttenTOjëii Venuepar 

'  FraD^u  I  pont  excuKr  l'allionca 

ï  I'muu^  458.  Est  blené  n  £RHa  avec  tei  Torcii  harmf^  qa'il 

Tingo  et  foroj  de  M  retiier,  encoB-  prononce  k  celte  oconon,   4'7- 

t*g«tu)t«ncore  1m  ■ieu  an  oombat,  (Cbram.  ife  MonUuo.'^  —  Conoèilie 

4!^"AppTeDdlap<ntedu«UtMD,et  an  prince  de  Conde,   comise  on 

]e  mamixe  de  tante  )■  aarniioa,  moTeDdecélablirlapaixenFrauce, 

469.  Re^  la  Tàhe  de  H.  de  Gram-  d'offrir  à  Cadier.  de  Hédicti  de  aor- 

mond,  pioteitatit,  qui  lui  offre  aa  tir  tni-méme  du  rojaiunc ,  XXXIV, 

naitoD,  463.  Discours  qu'il  tient  i  iSg.  f^M^m.  de  La  None.)  —  Soy 

MB  capiuinel;  il  lenr  donne  pour  canclire;  il  prend  très-ieDoe  Tlin- 

ohef.iM  plaâe,  le^eapiiaineGon--  bjtdadomniioaini  est  remarqué  pw 

drJD,  464-  Détail* d«»  doa*  qn^lia  H«Tgaer.deHa<rairre,sDB<irdePrat- 

tiiila  BOX  geniiliIuKBaiei  de  m  nRte,  foi*  1  j  aea  mcoéa  dona  dit «rwa  né- 

466.11eat  traiuféré)iMaraiac,468.  RociatioiitjaoDtdeiitponT  la  chaire, 

11  enrote  «opplitr  le  Rot  de  pour-  XXXVUl,  S.  S'attache  secrètement 

noir  k  son  gouTeroemeal ,  4Sg.  Sa  an  parti  protestant  ;  tII  avec  ibm 

lettre  BU  Roi,  47'.  Il  est  transporta  belle  personne,  dont  il  a  onfiboom- 

à  Cassaigne,  4>*6.  Fait  licencier  lei  mé  Balagnjr-  est  dénoncé  an  pepe 

getia  de  {Hed  et  de  cheval,  4 S7.  Faix  Pte  11  par  le  doyen  de  Valeoce,  6. 

pnMtée;  conseils  an  Roi,  489.  Con-  Prononoe  à  l'asoemblée  de  Fontai- 

■eila  aa  duc  d'Aiencon,  Si3.  Mont-  ttebUau  un  discour ~  '    ~ 


Iqc  reËottuott  qu'il  doit  beaacoap  à 
HM  maîtres ,  Si6.  Sa  conduite  dans 

la  guerre,  537.Leltrï  du  roi  de  Na-  prince  de  Condé  ,  ■}.  Est  eâioyéel 

varre  ï  son  sujet,  S41.   Son  api-  Pologne^  court  de  grands  dangers 

nioll  sur  l'amiral  Coligny,  543.  II  eD  sortant  de  France,  8.  Peines  et 

va  au  siège  de  La  fiocheUe,546.  Sa  toiiu  qu'il  prend  pour  faire  élire  k 

doulent  de  la  perte  de  son  fila  Fa-  duc  d'Anjou,  g.  Son  discours .nt|t 

bien,  547-  Il  se  rend  i  Paris  auprét  nonce  k  U  dieie  est  iiiiprûn«W|> 

de  la  Heine  mère;  est  faitmarechal  Tance,  et  distribué  ensuite  à  Uw)' 

de  France,  S5o.  Va  aasieceiGensac,  blesse  polonaise,  11.  AiujTsa  de  et 

qui  oapilnle,  55i.  Son  ditcours  a  U  discours,  la.  Berenneo  France,  il 

noblesse  qui  l'accompt^e,  par  le-  se  retire  en  Languedoc  ;  menrt  dau 

quel  il  se  justiÉe  dea  calinnuies  ré-  la  religion  catholique,  iS.  (iVoIin.) 

ptndues  contre  lui ,  5S3.  Jl  prend  II  propose  k  Cather.  de  Hédicii, 

congé  de  ses  capitaines,  et  veut  se  deux  mojens  da   faire   tomber  11 

retirer  iSarracoli,  55S.  (Conun.  Je  couronne  de  Pologne  sur  la  tête  da 

lHomJao.)  —  Comment  il  fait  entrer  duc  d'AnjOu,   ai.  Accepte,  apiji 

des  troupes  dans  S. 'Damian  eléven-  beaucoup  de  résistance,  l'ambassada 

ter  les  mines  des  ennemis,  XXIX,  de  Pologne,  4>.  Se  met  en  roulej 

936.  Sadiligenceetsavaleursauvent  tombe  malade,  4>-'t^'t  le  danger 

cette  ville,  341.  (  Du  Vmart.)  d'étretué,43'ileEtoouduitetganU 

MoaTLtic<JeBa),  éréque  de  Va-  àVerdnn,  1J7,  et  rdiché  par  ordre 

lenoe,  partisan  secret  de  la  réforme,  du  Roi ,  qui  lui  écrit ,  ainsi  que  la 

appuie,  à  rassemblée  des  notables  Heine  mère  et  le  duc  d'Anion,  ifi. 

tenue  à  Fontainebleau,  les  vues  da  Se  reod  à  Strasbourg i  emmena  aret 

tolérance   de  l'amiral  de  Colîgnj,  lai    Jean   Bazin  {    difficultés    qu'il 

XX,   ga.   Est   envoyé  en  Pologne  éprouve  de  la  part  dea  colonels  des 

pour  traniller  ï  faite  élire  roi  de  ce  rêltres,  5l.  Comment  elles  sont  le- 

pays  le  duc  d'Anjou;  obstacles  qu'il  vées  par  sentence  du  sénat  de  Is 

y  rencontre,  lâS'  §00  adresse  et  ville,  53.  Il  se  rend  k  I«ipsick  avec 

son  habileté  daiis«a4iégooiaLion;  il  beanconp  de  peine,  55.  'ïravarsela 

parvienti  faire  élirece  prince,  166.  duobé  de  Saxe,  S7.  Foorqural  il  ne 
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lent  Pt'iol  pttiMT  par  la  Silène ,  et  LHile,  ennjëpw  le  Boi,  et  lappdtf 
prend  «a  couU  par  le  marqnint  de  aniuîte  pondaut  son  voyage,  loi. 
DmadebcNirg^  58-  Airire  à  Mézerie,  Ecrit  ponr  déloucitei  les  Polouaîa 
S9.  Ecrit  anz' Etats  de  Fologae,  60.  d'élire  le  grand  hurgraTC  de  Bob^ 
Se  rend  à  Pjadreic,  malgré  la  peate  me,  en  faveur  duquel  des  letliea 
ijmjtégaa,  fii.DelààCoouiDj  est  ont  été  icpandaes,  io5.  Envoie  le 
rèf  u  aTco  beancoup  de  politeue  par  doyea  de  Die  veri  le  cardinal  Com- 
le<ABtelUudeI«uclaii,6i.  Apprend  mendos,  107.  Fait  connollrc  la  faua- 
de  ce  seigneur  i^aela  sont  les  compé-  aatë  d\ine  lettre  prétendue  da  car- 
titeats  BU  uAne  de  Pologne,  et  les  dinal  de  Lorraine  adreaée  à  luî- 
dilEcultéaquise  préaenlentdanaMn  même,  loS;  et  du  bruit  répand» 
entreprise,  €3.  Adresse  nue' antre  qneleRoidoitréTW]aei  les  pouroira 
lettre  à  la  diéleda  Pologne,  €9.  Cir-  dont  il  l'a  chargé,  10g.  Aveiiture 
incee  qat  farotiacnt  ses  dés~  qui  loi  arrive  sur  an  pont,  1 13.  Com- 
is,  ^3.  Par  l'ordre  de  la  diète  il  ment  il  obtient  le  pardon  de  qua- 
retire  1  Connin,  75.  Différead  tre  gontiUboaimes  qui  l'ont  atta- 
s'élève  entra  Ini  et  le  secrétaire  que  étant  ivresi  travaille  au  discourt 
palatin  de  Sandomir,  76.  Ses  latin  qu'il  doit  prononcer  i  la  diète 
entreliens  avec  Jran  ZbBroski,0>-  générale,  iiS.  te  fait  traduire  en 
torosgot  et  le  référendaire,  au  sujet  polonais,  et  imprimer  d'avance  dans 
derélectionet  des  affairea  deFran-  le«  deux  langues,  117.  Se  rend  b 
ce,  77.  Se  lie  d'amitié  avec  le  ps-  Varsovie;  sa  dispute  avec  l'ambas- 
latin  de  Bczetslii,  7g.  Il  envoie  en  sadeur  d'Espagne  sur  la  préséance 
FraaceversLeurgMaieetéaledojAn  est  iscvunée  par  le  sénat,  iiS-Quel- 
de  Die  avec  diren  mémoires  ralatîfi  qnes  détails  sur  le  nombre  et  le  loea- 
àsamiMion,So.  Adresse  aux  seign.  .ment  des  électeurs,  et  snr  l'ordre 
de  litbuanie  et  ani  quatre  villes  de  observé  pour  procéder  à  l'élection 
Pruafe  copie  de  sa  lettre  à  la  diète  duRoi,iig.  Autres  détails  sur  les 
de  Pologne ,  8 1  ■  Bëpond  aiu  libst-  oompétileuts,  et  sut  la  conduilade 
les  diffamaloires  répandus  en  Polo-  leurs  ambassadeur^  pendant  la  te- 
elle  contre  le  Rei et  le  duc  d'Anjou  j  nue  de  la  diète,  rai,  Di»cours  de 
fait  publier  ces  répanses  j  envoie  en  ces  ambassadeurs  ï  l'assemblée,  laS. 
divers  lieux  les  portraits  de  ces  L'évéqoa  prétexte  nne  indisposition 
denx  princes,  83.  S'attache  à  gagner  pour  ne  parler  qu'après  les  antre* 
la  petite  noblesse,  8^-  Bépoud  i  ambassadeurs,  et  refuse  de  se  ren- 
tootes  les  lettres  des  gentilshommes  dre  à.  l'assemblée  le  même  jour  oà 
polonais;  reçoit  de  nombreuses  vi-  ils  sont  entendus,  136.  Travailla 
ntes,  85-  G^gne  iilusieuca  palatins  toute  la  nmt  à  répondre  à  cbu] 
par  le  mojeo  de  sea  amis ,  67.  Di-  pointa  contraires  a  l'élection  cb  duc 
verses  particularités  relatives  à  ce  d'Anjou,  137.  Prononce  son  dis- 
■BJet,  68.  Envoie  à  la  diétede  Var-  cours  le  lendemain;  particularité 
■orie  B^inf  d'Ëlbéne  et  Choisnin,  observée  pendant  qu'il  parle,  et  ju- 
avec  des  lettres  pour  tous  les  seign.  géecomme  un  heureox  augure,  iaS. 
ttrésens^  les  charge  de  voir  les  am-  Il  répand  1,000  exempUires  de  ce 
bassadeura  terrestres  ;  ce  qn'on  en-  discours;  avantagea  qu  il  en  lire  sur 
tend  par  ce  nom,  oS.  Fait  déclarer  les  sotres  ambassadeurs ,  i3o.  U  en- 
an  sénat  qu'il  a  ordre  de  ne  parler  voie  visiter  les  principaux  du  sénat, 
Ïie  dans  rassemblée  générale  de  la  i3i.  difficultés  qu'il  se  voit  obligé 
été,  !^.  Est  Bcuuse  d'avoir  cor-  de  levfa:  détails  à  ce  sujet,  iSS, 
rompu  des  palatins  à  prix  d'argent;  Il  essaie  de  gagner  ou  du  moins  d'a- 
accusation  calomnieuse,  gS.  Faux  doucir  les  palatins  de  Cracovie  et 
ambassadeursuédois penduetiralué  de  Podolie,  portés  yfiat  U  roi  da 
(tar  la  ville  de  Varsovie,  100.  L'é-  Suède,  ifS.Estvisîtépar  eux,  i47- 
vèqnaretientauprèsdeluirabbéde  11  est  envoyé  par  le  sèiul  dans  la 
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vilUdsPlMko,  atlMtDUManbMi-  Hr^ralleni)reaL«palck,iS3,oà 

tadeaa  an  d'anUeï  lioui,  i^g.  La  ils  «mt  arriiit,  i83.  D'après  *on 

aecoad  dùcoun  qu'il  titttX  lui  ëffo*  nmwll ,  iii  ponnuireat  leur  Toute, 

un  ETiDd  nambis  d'é)>i3eurs.  iSo.  et  Ini-niéiiic  Uê  préccde  et  m  tend 

U  obsità  Foidrcdy  aiamt,  iSi.  Em-  mmprèi  da  loid^n**  d«  BoM)  <{ui 

vsiieiiPiaaceleiMurClioialùla*-  l'accocUle  £ait  ciTilenMnt,  187.  S«* 

iare[I«iuiHatutàqa'iiram|M>*t*>  entrvtiaB  aTca  ca  pfiBoe  but  l'élao- 

Toit  daiurél«àioii,i5a.  Détaitaou  tlon  du  roi  de  Pologne ,  188.  UUl 

l'éleclna  du  duo  d'Anjou  poor  i«i  ptomet,  «vaai  d*  te  quitter,  de  li« 

da  Folonie,   i53.  L'évique  ekToie  adcesKr  une  ktire  rar  ce  qui  s'eai 

la  liavr  Baxu) aux  ptditin* de  Podo-  pM^danaoettadacùon,  1^- Teste 

lie  •(  de  Cracom,  pour  lea  iuiittr  iMJn  de  eeita  lattie,  igo.  Tiadne- 

I  cansentir  ii-l'ëlacttaa  ti  prëTenir  tioofraafaiM',  >p5.  Il  tenaine  hei»- 
une  guerre  diile,  1%.  Cosunent  il  teawiaent  ion  Toyaga,  >oi.  Fait  i 
obtient  que  la  procUmation  de  l'é-  Leun  Uajeatéi  un  rapport  de  u  n*- 
Leclion  loit  faite  «lituit  U  maniera  gooialion;  kwe  la  Pubgae  «ut  k» 
■OD0ulumse>  >57.  Fait  lerer  les  dif-  étendue,  jiv  sa  feftililé,  303;  niru 
fisultéa  ooncemant  les  pouvoirs  des  aeblene,  dont  U  décrit  Us  mœurs  et 
ambassadeurs  LauMac  et  Dalisla,  at  vante  la  valeur,  ao3,  IWio»  el  l'in- 
le*  Brliclss  faits  ealré  les  doutés  taUigsnce,  aaif,  b>  (idékité  at  l'o- 
>k««éaatHDrs  avant  l'éleotion,  iSo.  béisMoce  à  ses  rois,  ao5.  Quel  est 
Iiea  BQibiiisadeurs  de  fiança  pcé-  U  teiea»  de>  toîs  de  Folugne,  aoÉ. 
lent  aermeut  au  non  du  roi  ^  «n-  (OfAn.  d*  Choimim) 

tia  las  mains  de  l'archevéqua  da  HoKn4)a  (Cb.),.capit.,  fila  <t« 

Gnema;  dsLailssat  laoénmoniede  BLde  Moatiuo,  met  en  fuite  i  Mi- 

la  proclamation,  lÔi.  L'éviqua  si-  teannt  ha  proicslaos  colmiiandéi 

iptaavec  bcaaooup  de  peine  tes  ar-  par  la  seiga.  de  Pilles,  XXB.  3S7. 

lidea  aocordés  avant  la  prooUm»-  Muitlec  (Fabius),  fils  de Bl.  de 

tiou,  k  cause  des cliBDjfefuiai  qu'on  lluniluo,  taiblewé au  siège  ^ebï- 

J  a  faiu,  i63.  Comment  il   àiUf  te«u  da  Rabasteins,  XXII,  4S3-  U 

mine  le  palatin  de  Ciacovïe  à  signer  meurt  d'u»e  blcaiure  refae  au  siège 

le  décret  d'élection,  164.  EmpécJie  deHogarol,  54^' 

qu'un  cbîaoDieavoj'é  parle  Grand-  HohtlbC  (Pierre-Battand  d<), 

Seigneur  sait  admis  aVaudieace  du  eecotid  fils  du  maréafanlde  ot  nwfj 

•énat  avant  la  signature  du  diÉoret  commckt  il  fui  tué  a  Madère ,  XXI , 

d'élection,  16S.  Quelle  est  la  mi».  t»è.  Est  blessé  au  cuaibat  de  Tsr- 

■ion  de  ce  chiaoux^  son  entretien  Ron,  etaJaui  chevaux  taés  sons  lai, 

'équa,   166.  RéfvUtioB  de  XXII,   »4.   Uéfaii  une  trovpa  de 

iu  rdali&  ■  l'infiomtee  du  protesu  --'''■          ■ 

.    -leignear  aui  l'élcclioa  d'un  Eot  env 

.aide  Pologne,  167. Commentoetle    Enwjie  .. .  ^__. 

éleotian  s'est  faite  par  3o,ooo  g(a>  l'eDgaeetàvsairpreQdracwie, 

Ulshommes  polonais  qui oat entnd*  iiS-SempaiedeXerraubepar «_■ 

ne  les  palstuu;,  preuves  que  l'év^*  poeiiion,  1 16.  Aprèa  la  pacifioatioa 

que  n'a  influé  ni  par  don,  ni  pat  ferme  use  entnpiise  en  Afrique; 

argent,  ni  par  promesses,  171.  Sel  «ak  toA  à  Utdére,  1G8.  Sou  étage, 

lettres  au  Rui,  i74i  à  la  Keûne,  1.7G,  16^ 

an  doc  d'injou,  sur  œUe  ^ecûen,  Moitliic  (tLÉrc-Aot.  ik),  liladi 

17S.  DilBeultéa  pour  son  rMur  en  Bl.  da  Hontlac ,  est  bitsaé  à  srart 

France,  180.  Il  paaseparla  grande  dovaut  le  fort  d'Oatie,  XXJ,  3â;. 

Pologne,    iSi.    Embarras  oit  il  M  Soo  éloge ,  368. 

UoiiTc  à  l'ûcélsian  des  dépatés  po*  UomistM»!  (Loûs  de)  estM 

loDaiiquise  tendent enPtanca,  181.  pcitocuùeTprés  «Cblitaditdanoa, 

II  les  délertxine  i,  tcavenar  la  Saxe  XIV,  «. 
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MoaT-MA«iiir  He«i«ur<le),roa-  •oiulcsamndaHéxiènH,  315.De- 

rechfll  de  ramp,  cha^  ait»  <wa  &ii  an  pocij  d'Impin-n» ,  el  Imr 

hlsuaparud  Espagnols  «te  met  an  prend  on  Brandaombni  do  pïiroii- 

dejottte,XUII,j78.  nU™.   369.  F»m   le  Te«n,  3;o. 

Mo«T«i»*ii.(Ren»udde),  hiron  Marche  eut  Ho«rre,  3ji.  Assiège 

de  FtaDce,  prend  U  otoix,  1,  100.  oetle  »ilU,  371.  S'*o  reud  maître: 

felenToya  en  ambassade  enSjtie,  pnnillagarniscmdescruauléîqu'ene 

1O4.  Revient  ■  Coosiantinople,  Sij.  a  exercées  contre  les  Français ,  ij3. 
Est  repousse  pac  les  Grec»  devant  Est  renversa  à  k  bataille  de  La  Bi- 
le mf3i  Peuuce,  35o.  Est  lai  ii  coque,  370.  Se  relire  k  Venise, 
la  bataille (l'ÂudrinopU,  356.  38^.  Est  enToyé  snccMsivement  i 
MoïTSKiit  È^Beriutd  de)  «st  fait  L-on  aupr^  de  la  Héeente,  XVIIT: 
prwonuier  par  l«i  ïwrca  près  d'An-  g  ;  k  Oéué»  auprës  du  Roi ,  10  :  à 
Uoche,  J,  a6o.  Lyon  auprès  de  la  Pégeote,  et  re- 
Mo«TBOKï«c.  (Malth.  do)  prend  yfent  a  Valeuce  en  Espagne ,  n.  Est 
la  oroii  au .  chiteau  d'Escrj  ta  envoTé  en  Augleierte  pour  confit^ 
Champagne,  I,  i3.  Se  rend  arsci  merle  traité  conclu i  Amiens:  iwms 
Ville-Bardoiiin  auprès  du  duc  da  des  seigneurs  qui  rv  atcompagneol, 
Bouraoguo  pour  l'engager  ii  sa  met-  3o.  Magnifique  accueil  qu'on  lui  fait 
ireaialitedaiacroiaade,  18.  Meurt  en  ADgleterre,  3i.  Il  ett  euTové  à 
de  Maladie  après  la  priae  de  Coas-  Bayonne  pour  exécuter  les  condi- 
tantinoplei  sa  valeur,  38.  (  JVo(i«.)  tious  du  traité  de  Cambraj,  90,  Dé- 
—  Prend  la  croii,  10a,  Va  trouver  uilaaur  les  mesures  prises  pour /aire 
le  duc  de  Bourgogne  pour  l'en^Eer  l'échange  de  la  reine  Eléonore  et 
à  se  mettre  à  la  tête  dt  la  croisade,  desenfans  de  France,  91.  Comment 
ta*.  Arrive  au  camp  de  Zara,  i56.  ge  fait  cet  échaORe,  gS,  Préparatifs 
Est  nommé  du  cinquième  corps  de  du  duc  pour  recevoir  le  Pape  à  Mar- 
baUiilecontreremper,  Aleiia,  198.  seille.aoS.  Envoyé  à  Avignon  pour 
Est  ohatse  de  la  garde  du  camp  du  commander  l'armée  destinée  à  aelr 
cAté  de  la  campagne  pendant  qu'on  comre  l'Empereur,  il  consulte  tous 
«Miége  Conitantinople,  nia.  Est  les  chefs  sur  la  conduite  à  tenir, 
en»ojé  aupcèn  de  l'empereur  Isaao  XIX,  no.  Deui  avis  parlagent  le 
l'ABgaj  honneur^  qu'où  lui  rend,  conseil,  a3.  Conclusionsdu  duc,  3i . 
a»4'  San>«rt,  336.  Est  enterré  en  II  visite  Aii,  43,  el  Marseille,  k  la 
l'églUe  de  S.-Jean  da  l'IWpital,  aî8.  défense  de  laquelle  il  pourvoit ,  4*. 
{rUU-HarJouin.)  Ordonne  qu'Ati  sera  abandonné, 
MoaiKoiiHCT  (Anne  de)  ioait  in.  Fait  fortifier  a  ta  bjite  la  ville 
aaprés  de  François  1  d'un  grand  d'Arles,  S8.  Se  rend  à  Avignon,  So. 
crédit,  XVIi,  se.  Obtient  le  bâton  Ses  incerUtudfs  à  la  nouvelle  de  bt 

de  maréchal  pour  avoir  servi  soua  défaite  de  Brigooile»,  68.  Assemble 

Bayard,  57.  Est  fait   prisonnier  à  ses  capitaines,   leur  fait  part  de  sa 

U  batailla  de  Pavie  avec  le  jeune  résolution  de  former  un  camp,  69. 

roi  de  Havatre  Henri  d'Albrat,  68.  Emplacementducamp;  prëcaotioos 

Forme  un  campineipugnable  entre  prises  pour  en  assnrer  la  défense  et 

le  Rhdne  et  la  Uuraace,  i35.  Est  ' 

•nvojé  au  congrès  de  Leucaie  com- 

ma  négociateur^  eat  fait conoèlabla 

da  Franoe,  140.  S'oppose  aveo  fer- 

aeté  an  projet  conçu  par  le  Dau' 

pfaÏD  et  le  duc  d'Orléans  d'arrêter 

Ghârlcs-Quint  dans  son  chitcnu  de 

Chaoïilly,  \S6.  Toiobe  dans  ta  dia- 

grii,cedu  Roi,  iSg.  (/«(rorf.)  — Se 

«wanre  av«o  le  comte  d'AigoemoBt 
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1m  NormBodi  et  le«  Fioardt ,  1 16.  iliUrvJ.)  —  Prend  Htriembourg et 

Marche  sa  aecours   de  Téronane  Binant,  qui  capitule,  XXIV,  ii3. 

avec  le  Dauphin,  a46'  Vareconnol-  Sa  conduite  avant  et  pendant  la  ba- 

'       iB  de  SuK,  376.  Entreprend  taille  de  S, -Quentin,  301.  Eut  prii 

'"    'ente  cette  en-  et  bleue,  aoj.  Négocie  la  paix  atiTt 

ueprigeBTecleiiaupnm.i^S.  Prend  le  roi  de  France  et  le  roi  d'Eipapie 

dafucce  lechiiteaude  ViJlane,  aSo.  tonl  k  Favantage  de  ce  dernier,  336. 

Attaque  l'ennemi  en  plaine,  381.  A  l'aTénement  de  Fran^ia  ii,  «e 

PaMeUriiiëreàCarifinan,  i84' Ar-  retire  de  la  cour,  3S7,  Y  revient 

réteatec  temarquiiDuauatt  le  foi^  apréa  la  mort  de  François  11,  4i4. 

me  dam  laquelle  la  irere  générale  Veut  l'en  allerieteatretena-pn-as 

Mr«   obserree   au-delà  dw  mont»,  ordre  exprés  dq  B<qf,  I16.  Bninela 

387.  Eat  envoyé  à  Leucaleponrtrai^  templea  des  hagiKj^Qf^  ■  Paris,  33?. 

ter  delà  paix  générale,  ïSg-Eit  fait  Est  fait  prisonniers  la  batailletle 

connétable  de  France,  390.  (^MJm.  DreoE,  378.   Force  les  Anglais  à 

de  Du  Betlay.)  rendre  le  Havre,  396.   Se  décide  à 

Il  exerce  avec  François  de  Goïse  livrer  la  bataille  de  S. -Denis,  oiiil 

de  «uetles  rigueurs  contre  les  re-  est  Iné,  XXV,  13.  {Mém.  àe  Ta- 

belles  de  Guyenne,  XX,  45.  Opine,  vannet.)  —  Comment  il  acquiert  la 

dans  le  conseil  du  Bai  tenu  pour  terre  de  Cbiteaubriant,  XX.VI,(p 

délibérer  BUT  les  propositions  des  et  guiv.,ctd'Bulres  terres,  gS.  Soo 

princes   d'Allem^ne,  pour  qu'on  crédit  à  la  cour  de  Henri  11,  i65. 

temporise,  49-  Tombe  dangereuse-  11  donne  au  Roi  sa  démission  de  mo- 

mettt  'malade  pendant  qu'il  fait  la  récbal  de  France  ,  dont  il  mnsene 

guerre  en  Picardie;  conseille  au  Bai  la  pension,  i83.  £sl  envoyé  dam  la 

<U  mettre  le  duc  de  Brisaac  à  sa  Guyenne  pour  pnnir  les  révolté»  de 

place;  H  rélabUt  toul-à-coup  com-  ce   paja,  a6l-  Terribles  sappUcn 

me  par  miracle,  S8.  S'eni|)are  de  exercés  sut  les  séditieux ,. 364.  Avit 

Hariembourg,  6a.  Motifs  qui  le  por-  duconnéiable  dans  le  conseil  du  Boi 

tant  à  aplauic    les   difficultés  qui  mr  les  pcoposilionsfaiteBpBr  lesom- 

a'élèrent  dans  les  négociations  de  bassadeurs  des  princes  d'AUemagoe, 

Six  entre  Henri  11  et  Philippe  11,  S^S.  Il  s'empare  de  la  ville  de  Ueta, 

.  Uarche  au  secours  de  S.-Quen-  l{Oi,  Conseille  au  RqI  d'entrer  dans 

tinj  présente  la  bataille  au  prince  Strasbourg  avec  le  petit  nombre  qne 

de  Saroiej  est  fait  prisonnier,  ji-  lemagistratdecettevilleaUQiité,4i8 

Se  retîte  mécontent  à  Chantilly,  S6.  Menace  la  ville  d'Hagnenau  de  son 

Se  sépareduprincedeCondéetde  aTlilleTiesiellene  reçoit  le  Roi,  li3. 

Colignj;  se  be  avec  le  duc  de  Guise  Conseille  au  Roi  d'aller  atiaquer  l'ar- 

et  le  nuréchal  de  S,-Aildré;  leur  mée  conduite  par  la.reine  de  Hob- 

association  prend  le  nom  de  triuai-  grie,  449-  P"''  raser  le  cbàlcau  de 

virât,  97.  Le  concétable  fait  partir  Trelon,  470.  Est  fait  prisonnier  à  la 

In  cour  pour  Melun,  io3.  L'amène  bataille  de  Dreux,  XXVIII,  63.  Per- 

ensuite  à  Paris,  où  le  Boi  est  reçu  suade  à  son  neveu  Dandelot  de  faire 

avecdea  transports  d'alégrcss^  104.  la  paix^  en  présente  lui-même  les 

Envoie  demander  à  la  Reine  s'il  faut  aruclesan  Roi,  iJa.  Par  ses  menées 

Lrrer  bataille,  109.  Est  fait  prison-  secrètes  fait  suspendre  l'expédition 

nier  k  la  bataille  de  Dreux,    110.  du  Havre,  r  36.  Est  chargé  par  le  Roi 

Dirige  le  siège  du  Havre  avec  le  de  commander  le   siège   de   cette 

maréchal  de  Rriisac,  11 4-  Arrête  le  ville,  avec  plein  pouvMr  de  traiter, 

Boi,  qui  veut,  imprudemment  s'é-  146-Paitsommer  les  Anglais  deten- 

taocer  cMtre  les  troupes  du  prince  dre  la  place ,  i48.  Envoie  an  comte 

de^Condé,  136.  Attaque  ce  prince  de  Warvick.  les  articles  de  la  capi- 

dans  la   plaine   de   S.-Denis  j    est  tulntion  k  signer  )  dans  son  lapport 

blessé,  et  meurt  le  lendemain.  137.  auBoi,gaTdele  tilencesurleaservi- 
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ce*  rmdns  par  U  DparÉcfaal  de  Vieit- 
leville,  i5i.  Se  rend  à  Paris;  com- 
ineot  il  y  est  reçu,  176.  En  sort 
avec  une  armée  pour  combattre 
celle  du  prince  de  Coudé,  177.  Li- 
vre la  bataille  de  S.-Denis,  où  U 
est  blessé,  178,  et  meuilpeu  apTCS, 
17g,  Incertitude  sur  le  gain  de  cette 
bataille)  ha  una  l'attiibueDlaii  prin- 
ce de  Cunde,  lesaulcrsau  connéla- 
ble,  180.  (  F'ieilUi'UU.)  —  Conseils 

3ii'îl    cliarge  aon  fils  d'Âmville  de 
onner  a  H.  de  Gaîse  sur  son  expé- 
dition de  Maples,  XXX,  87.  (Du 
yiUars.)  —  Conduil  l'armée  du  iloi 
qui  TB  au  secooTs  des  princes  d'Al' 
lemagne,   XXXI,   BL   Déçoit   les 
clefs  de  la  ville  deXoul,  56.  Campe 
devant  Metz;  somme  cette  ville  de 
se  rendre,  58.  Comment  il  s'en  rend 
■naître,  59.   {Comm.  da  RabuUn.) 
—  Mécontem  de  voirl'autoriié  dans 
les  mains  des  Guise,  il  se  letire  de 
la  cour,  XXXIU,  33.  &.t  chargé  par 
eux  de  faire  au  parlement  le  récit 
de  ce  qui  s'eat  paasé  à  Amboiae ,  ce 
qu'il  fait  en  chaDlant  la  louange  des 
Guise,  57.  Nauvellea  causes  de  di- 
visioD  entre  les  MonlmoreDcj  et  les 
Cruise,  93.  Se  rend  à  la  cour  avec 
une  grande  suile,  et  soutient  le  roi 
de  Navarre  et  le  prince  de  Condé 
contie  les  Guise,  i33.  Est  blessé  à 
la  bataille  de  Oreui,  et  se  rend  pri- 
sonnier à  un  genlilhomme  français, 
344'  ^t  conduit  à  Orléans  et  mis 
entre  les  mains  de  la  princesse  de 
ConJé,   aSo.   Coudait  l'armée  du 
Boi  devant  le  Havre;  u 
glais  de  rendre  la  place 
çoitpar  capitulation,  l 
ver  fe  Roi,  qui  lui  faiti 
mecctinens  de  ce  bon  : 
Fait  sortir  l'armée  du 
la  ranee  en  bataille  dev 
3^.  Détails  sut  le  a. 
livre  entre  les  proteib 
tboliqaes;  le  connétable  est  blessé, 
397.   Meurt  de  ses  blessures;  son 
éloge,  398.  {Castelaau.)  —  Il  pro- 
tège, k  la  tête  des  Suisses ,  le  retour 
de  Charles  11  i  Paris,  XXXV,  60. 
aifém.  de  Bouillon.)  —  Est  blessé  à 
la  bataille  de  S. -Dénia,  et  meurt  9 


de  Ia  Rochepot,  lieutenant  général 
en  Picardie ,  envoie  des  secours  ii  la 
ville  de  Térouane  aïant  l'arrivée 
du  comte  d*  Bures,  XIX, .^4''- 
(ZJu  BtUay.)  —  Elanl  gouverneur 
(le  Paris ,  il  empêche  le  cardinal  de 
Lorraine  d'y  entrer  avec  des  gardes, 
XX,  1 18.  Est  a-tiità  comme  soup- 
çonné d'intelligeace  avec  les  mé- 
contens,  171.  I^tntrvd.)  —  \i  trou* 
ver  la  Keine  mère  apiéa  la  bataille 
de  Dreux,  et  lui  demande  pour 
M.  de  VieilIeviUe  la  charge  de  ma- 
réchal de  France  vacante  par  la  mort 
du  maréchal  de  S.-André.  XXVIII, 
74.  (VieitUt'ttU.)  —  Arrête  le  car- 
dinal de  Lorraine  dans  la  rue  S.- 
Denia  à  Paris,  le  désarme. lui  et  sa 
compagnie,  XXXIII,  363.  {Mém. 
de  CaiUtnau.  )  —  Il  est  envoya  à 
Meaux  pour  savoir  dea  princes  pro- 
testansla  cause  qui  leur  a  fait  pren- 
dre les  armes;  donne  avis  au  Roi  de 
l'état  où  sont  les  affaires,  XXXV, 
38,  Fait  abattre  à  Paris  les  croix 
plantées  snr  l'emplacement  de  mai- 
suui  rasées  appartenant  k  des  reli- 

g'onnaires  qui  out  étt;  pendus,  74. 
OQue  au  duc  d'Alençon  de  saBes 
conseils  dont  ce  priuce  ne  profite 
pas,  98.  Pourquoi  il  eat  arrêté  et 
conduil  à  la  Bastille,  1 1  a.  {Mém.  du 
duc  de  Bouillon.)  —  Fait  enlever  de 


;a  de  l'an 


entlus 
fait 


u  gibet  de  Monifaucoa, 

-  ■•  ,  XXXVH,a33. 
fidélité  rare  i  ré- 
avec  le  duc  d'A- 
t.  de  Thou.) 


s,xx,  175.  r/n- 

lontluc  pour  i'in- 

ivée  à  Toulouse , 

re  pour  confé- 

.„ 3i5.  Traverse 

tous  les  desseins  que  Moiiduc  forme 
pour  la  conservation  de  la  Guyenne, 
ïga.  Piqué  d'une  lettre  qu'il  reçoit 
de  la  noblesse  d'Amwgoac,  il  re- 
uottce  à  la  secourir, 


L;,.;,l,z.db,.G00gIt; 


446  MON  MON 

Tuiiloute, -^of.  Sa  tctirc  difiama-  Uoafa,  3ft8.  Il  vaaid^r'Hoiitpe|- 
toire  conire  Uontluc, 4B4-  {Comm.  liai,  390.  Accompagne  Ja  HeÎDe  mè- 
d*  Montluc.)  —  Il  ae  distingue  dam  re  aux  Elata  de  Casleloaudary  ;  te 
UD  combat  livré  aux  lopéciaux  pr^«  Tend  à  Hazérei  auprès  du  roi  de 
de  C»al,  XXIX,  463i  et  dam  un  Navarre,  391.  Inutilité  de  cette  con- 
autre  livré  à  Ja  gnruiKiD  lie  Pondes-  fétenco;  il  eisiége  VitlemaeDe,  où 
ture,  <|ul  est  preiqu^luute  défaite,  il  perd  beaucoup  de'  monde,  3gi. 
'SS4<  Va  faira  une  reaoDDoissance  Tient  une  Bsaembléé  à  Féaenas^ré- 
vera  Saitiiane,  XXX,  go.  Bal  les  aotutions  qui  j  sont  prises;  fait  aa- 
.enuemis  et  les  met  en  déroule,  91.  aiéeet  Hinerve,  qui  capiltile  i  la  fin, 
Becoit  le  commandeuient  de  Caaal,  Sc)}.  Se  brouiJlf  avec  Jcjease;  as- 
Valence  et  Honcaliet,  g3.  (/>a  F'U-  liège  Clermoiitj  surprend  Corsan- 
jars.  )  —  Fait  une  enteée  solennolle  sut'Aude;  va  trouver  le  roi  de  Ma- 
à  Montpellier,  XXXIV,  164.  Y  fait  vorce  ■  Castres;  s'unit  avec  les  pro- 
désarmei  tout  le  monde  j  ceçoil  de  teslans,  3g5.  Tient  les  Etats  à  Fése- 
rïches  présens  ;  tient  les  Etal»  k  nasj  refase  de  revenir  au  service  du 
Harbonne,  16S.  Poursuit  l'armée  Bui^  fait  fnire  le  procès  au  seign.  Je 
des  princei,  et  la  met  en  déroute  à  Villea-Passan» ,  qui  a  voulu  révollCT 
Baïi4ur-Baïa,  ^77,  Permet  aui  reji'  Pésenaa  contre  lui,  et  le  fait  étrsn- 
gionnajres  de  rentrer  dans  Mont-  j^let,  396,  (3tém.  de  Phitippi.)  — 
pellier,  mais  leur  interdit  le  proche.  Va  à  Turin  saluer  Henri  m;  averti 
378.  Prend  Calvissoii  par  compo-  qu'on  veui  le  perdre  a  son  retour, 
sition,  Houtpezat  d'assaatj  force  il  revient  dans  son  gouvememenl, 
Somniiérea  à  capituler^  s'empare  de  XXXV,  lao.  Envoie  an  vicomte  de 
Quissac,  3^g.  Accorde  une  trêve  à  Turenne  les  articles  de  IXuiuDist- 
Hismes;  fait  publier  Tédil  de  paix  gner,  lat.  Hefuse  de  parler  aai 
donné  par  le  Roi  au  cliileau  de  Etats  su  nom  des  catholiques  uoil, 
Boulogne,  38o.  Proroge  la  trêve  ao-  alléguant  que  par  ta  paix  qui  vient 
cordée  à  Niâmes,  38i.  Assiège  Pom-  de  se  faire  il  duil  se  aéparer  de  FU- 
roerola  ,  qui  se  rend  par  compoii-  nion  ;  ses  vrais  motifs ,  1 56.  {/Ifém, 
lion;  se  retire  dans  le  palais  de  de  Bouillon.)  —  Défail  leE  tronpM 
Montpellier  et  s'y  fortilie,  383.  Se  de  la  LiKue  Ji  Lodève  eCi  S.-Pont, 
lendàTurin  pour  aller  au  devant  XXXVIII,  3oi.  Est  nonimé  conné- 
du  roi  Henri  m ,  383.  Fait  alliance  table,  et  envoyé  dans  le  Ljonusij 
avec  les  ptoteatana,  et  leur  promet  pour  arrêter  les  progrès  du  duc  de 
l'exercice  public  de  leur  religion^  K.mour«,  XLll],  33.  Surprend  II 
cstreconnupour  leurckef dana  l'os-  vitlcdeMoutluel,33.DécidelecuiB- 
semblée  tenue  à  Nisme  lettit 

Aigues-Hortea ,  384.  ^'  ^^' 

Galarguegj  surprend  A  ïc  aa 

les  consuls  de  Hontpeli  if  de 

protestant  et  l'autre  et  lande 


malade;  surprend  la  vi  iltsur 
j^cs;  se  rend  mahre  <  -Pio- 
Maguelonne,  386.  Pre  les  de 
d'asiaut;  soumet  plusieurs  lieux  aux  Bouen  ta  démolition  dei  places  for- 
environs  de  Béliers;  assiste  à  Uout-  tes  de  Pintérienr  et  la  suppressioa 
pellier  à  une  procession  générale  des  gdmiaonaj  détibération. à  cesa- 
laile  pour  remercier  Dieu  de  la  pux;  iet,XLIX,  339.(^1/^™.  AGroHiarJ-) 
re^itla  visite  du  vicomte  de  Joyen-  — Sa  mort;  combien  il  fut  conatdc- 
se  et  de  plusieurs  seienenra  catbo-  ré  du  roi  Henri-le-Graud ,  L,  ifo- 
liquas,  38j.  Refuse  de  quitter  son  {Fonteaajr-lHareuil.) 
"*""*-"■"-*"*'  — 1 — ^^-   ^j_  il  __         >r     .__.,. p  (Malll 


gonvemement ;  embarras  on  il  se         MohtmOiehct  (Mallhieu  dt], 
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coDuélaJile,  reçoit  lu  direction  des  et  ■'/  défend    TsilUmiMiil,   a6(>. 

afiàirei  mlliuirea  el  Je  connnande-  Deicend  arec  tes  autrei  Français 

ment  de  l'armée  dea  mains  de  U  rd-  aa  part  de  Saleme,   193.   Assiégé 

sente  Blanche  de  CaaliUe,  II,  38.  dam  Atelle,  signe  un  traité  avec  fe 

Marche  ji  la  Ute  dus  troupes  rojalea  roi  Ferdinand,  3iS.  Clauses  de  ce 

Gontreleiseii^neurB  téTolté9,3a.  Sa  trailé  ,  3i6^  (Hfém.  de  yHUntuve.) 

mon;  UDH  statue  lui  est  élevée,  5^.  MoKTfsssjea    (Louia,  duo  de), 

MoHti(oRBT(CT(Gabrietde),seign.  est  fait  priicmeier  à  la  bataille  de 

■leMonlliToii,tila<du connétable,  est  S -Quentin,  X)tlV,  101.  Sa  con- 

tué  à  la  bataUle  de  Dieux,  XLV^SS.  duilei  la  balaiirn  de  Jainac;  Toir  la 

MoHTHOREKCT  (  M.  de  )  Hitallue  lettre  de  Gaspard  de  TaTannes  sur 

etp»adMamllar)jnM,  L,  540.  Est  cette  bataille ,  XXV,  43.  (/tTém.  àe 

birâsé  dans  uae  sortie  que  fait  la  Tavannet.)  —  Demande  en  plen- 

gamiion  de  Montpellier,  et  dans  la-  rant  au  roi  Charles  ix  legauvetne- 

quelle  il  est  venu   au  secours  de  ment  de  Bretagne,  que  S.  M.  vient 

deui  r^imeaaduRoi,  545-  de  donner  à  M.  de  La  Vieilteiitle, 

MoiiTiioaT(leaeign.de^  défend  XXVIII,  108.  {VieilUvilU.)— i^. 

la  ville  de  Uoaioa  contre  le  comte  liste  au  siège  du  Havre,  oh  il  rend 

de  Nassau,  XVII,  3o8.  Reluse-d'a-  de  grands  services,  XXXllI,  3o5. 

bord  de  la  lui  cendre  j  conceut  en-  Déâit  prés  de  Messignao  pliisieun 

euite  à  une  capitulation  ,  309.  chefs  prolestanc ,  433,  (  Caitetnau.) 

MoHTiioTEN,  commandant  la  cht  —  S'empare  de  Hoofleur  et  de  plu- 

teau  de  Beauue  pour  ta  Ligue ,  sou-  sieurs  autres  places  de  Norniandie 

lient  un  siège  coutre  le  maréchal  de  pour  l«Iloi,  XXXVI,  iS5.  i/Uém. 

Biron;  ûblienl  une  capitulation  et  d»   Ckeuerity.  )  —  Attaque  la  villa 

•e  rend,  XLIII,  a8.  île  Foncenaj,  et  s'en  rend  maître, 

MoHToitoii  (le  sei^D,  de) ,  après  XLV,  io3.  Fait  donner  un  assaut 

e'étce  distingué  eu  Italie,  el  surtout  furieui  à  Luiignau  ,  107.  S'en  rend 

i  la  levée  du  siège  de  In  Bastide,  taatlre;  fait  ruiner  là  tour  deMel- 

tombe  malade,  et  meurt  fort  re-  luaine,  m,  Mpurt  dans  sa  maison 

grelté;  soD  élosc,  XV,  359.  de  Champiguy,  54a.  (fJEstoiit.) 

HoiiTaisoM(lesieurdeJserend  MaarpEnaiEa  (le  duc  de),  Gis  dn 

maître  du  premier  retranchement  précédent,   dauphin    d'Auvergne, 

du  duc  de  Joyeuse  devant  Villemur,  aat  envoyé  dans  les  Pays-Bas  au  ae- 

XU,  116.  cours  du  duc  d'Alençon,  XXXVI. 

MOKTPELLiEi  (siège    de)  :  cette  81.  (âtAn.  de  Chtvttny.)  —  Défait 

ville  est  bloquée  de  tous  c^t^  par  un  parti  de  la  garnison  de  Falaise, 

Tarmée  du  Soij  détails  sur  les  ope-  XXXIX,  laa.  Auiéjje  cetta  place» 

rations  de  ce  •■ége;  noms  de  ceox  ia3.  Taïlleen  pièces  ou  fait  prison- 

Îiiy  perdent  la  vie, L,  544  etsni*.  niers  3  a  i^ooo  Ligueurs,  1^4.  Fait 

raitf  qui  le  termina,  547.  le  siège  d'Avrencbcs,  qui  se  rend,, 

MoaTPEBsiEB  (Gilbert  de  Bour-  XL,  3io.  (Caj-M.)  — Vient  i  3.- 

bon,  comte  de),  abandonne  les  cbi-  Ctoud  jurer  à  Henri  iv  obéissanc» 

team  de  Naples  avec  le  prince  de  et  fidélité,  XLIV,  Sfo.  (Mrfm.  lUt 

Salerne  et  Etienne  de  yen,  ai-aé~  duo  d'jtngouL) — Est  blessé  au  siège 

cbal  de  Beaucaire,  XIH ,  i58.  Con-  de  Dreux,  XLVI,  456,  Va  par  ordre 

dut  avec  le  roi  Ferdinand  uo  traité  du  Hoi  au  devaui  des  ambassadeurs 

honteux  k  Atelte,  io3.  Meurt  peu  de  Venise  qui  viennent   à  Paria, 

après,  197.  (Mém.  de  Cominer,)—  XLVn,   laî.   {L'Eiùâle.]  ~  Son 

Est   nommé   vice-rai   de   Naples,  testaoïect  est  fait  en  considération 
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HoaTHiiiii  (la  duch.  ■le),Keur 
du  dna  de'Guiie,  M  diatiogoe  par 
KS  empoTlcnieiu  contre  le  loi  Hen- 
ri m,  SX,  ao4-  ^  monlra  au  peu- 
ple de  faiia,  le  haïuiEae,  «t  lui  de- 
mande Tengeance  de  la  mort  de  lel 
frérei,  336.  La  joie  qa'élle  témoijjlM 
dans  lea  féte«  indécente*  donnirt  à 
l'occaiion  de  U  mort  de  Henri  m 
fait  naître  d'odieniMapcont  coDlre 
elle,  399.  (iMrorf.)  —  Enrayée  dca 
ponnuitei  faites  coniri  le  doc  d'An- 
nulé, elle  chercbe  un  refuge  auprda 
detaMBurdoEoi,  XUII,t>o.[MiAn. 
i/a  Cajret.)  —  Sa  réponie  iniolente 
aux  menace» que  le  Bol  lui  fait  faire , 
XLV,  ifoS.  Sa  joie  indécente  en  ap- 
prenant la  morLdaRoij  eUe  se  vante 
d'en  être  la  cause,  XLTI,  3.  Se  pro- 
mène dans  les  rues  de  Parii  avec 
mad.  de  Nemours,  en  criant  Le  ty- 
ran tti  mort!  f .  Le  Koi  entré  dans 
Paris  lui  envoie  dire  qu'il  ne  sera 
fait  aucun  tort  à  sa  peraoane  ni  k 
sesbiena,  XLVII,  5.  Bon  mot  de 
cette  dame  sur  M.  de  Brissac,  17.  Se 
rend  ■  Paris  «pièB  BTOir  prélé  ser- 
ment de  fidélité  au  Roi;  les  haln- 
tans  de  Compiègne  ne  veulent  pas 
qu'elle  loge  chez  eux  par  fourriers , 

g.  Avoue  hautement  dans  la  ciurn- 
e  de  Madame  qu'elle  a  été  bien 
aise  de  la  mortdu  feu  fiai,  gi.  Solli- 
cite vivement  pour  un  ligueur  qui  a 
conduit  de  maison  ta  maison  la 
mère  de  Jacq.  Clémeni,  la  recom- 
mandant comme  la  mè<e  d'un  saint, 
(L'£itoiU.) 
idem,  de),  des- 
tinée il  Mouaieur,  fréie  du  Boi,  est 
appdée  à  Blois  oii  se  trouve  la  cour, 
LI,  i3.  Son  aversion  pour  H.  le 
comte  de  Soiisona,  a  qui  d'autres 
personnes  voodioïent  la  marier,  i5. 
Son  mariage  avec  Monsieur,  31. 
MoatrsaslKa  (Henri  de  Bourbon, 


1^ 


i33.  Sa  a 


"ur"ifà; 


..  ic  de],  meurt  àrâgede  3tt  ans.  fort 
regretté  du  Koi  et  de  la  noblesse, 
XLVIII,  io3. 

MoiTTEsiT  (Ant.  de  Lettes  de], 
gentilbomme  du  Qucrcj,  enfermé 
dans  le  même  cbâteau  que  Francis  1 
après  la  bataille  dePaTie,s'ofiVenoDT 
leieTTir,XVII,69. 


HoiTFoiiiLLur  (M.  de),  fila  da 
H.  de  La  Forof,  est  Ueasé  a  ntort 
an  siège  de  Tonneina,  L,  533. 

MoKTausia ,  parent  du  duc  d'E- 
pernon,  envové  par  le  Boi  jmmit 
renforcer  la  vule  de  Meii,  ae  rend 
an  duc  de  Guise ,  XLV,  3^. 

MoBTUiAiT  (J.  de^  M  distingue 
■a  combat  naval  livre  près  de  Mo- 
don,  VII,  7g. 

HoiTsésoa  [U.  de)  est  «nvo;*  à 
H.  le  doc  d'Epemon  de  la  part  de 
Honsieni  el  de  H.  le  comte  de  Soio- 
•ons,  pour  Fenga^r  à  se  déclarer 
pour  enlj  cette  miiaion  empécbe  le 
succès  de  leurs  projeu,  LI,  3^k, 
Il  revient  sans  avoir  rien  fait,  3-;6. 

Hoa  T>BDi  L  (InnocentT  ripier  de), 
lieutenant  du  Roi  à  Orléana.  cède 
cette  viUe  à  Dandelot,  XXXIT,  4& 

HosiitKvu  ou  HiuasTBi.  (le 
comte  de)  est  tué  à  l'attaque  du  fau- 
bourg de  Taillebourg,  L,  5o8. 

MoaTOODi  (le  sieur  de),  frère  et 
lientanant  du  capil.  Lamotte-G<M)- 
drin ,  est  toé  dans  un  combat  livré 
près  de  Casai ,  après  avoir  rûllao- 
ment  combattu,  XXIX,  38i . 
'  Alofli  S.-MicBEL  :  stand  pèleri- 
nage d'Allemands  et  de  Brabançons 
k  ce  Ueu,  XI,  56. 

MoaT-S-Soiiin  (le  seign.  de)  est 
lnéàlabauîlUdeGrand»in>,X,395. 

Uoas4Li>  1  le  seiga.  de)  porte  à 
Hontluc  des  lettres  du  Koi  pour  te 
rendre  auprès  de  M.  de  Uonipen- 
sier,  XXII,  354.  Son  dépit  de  n'a- 
voir pu  emmener  ses  troupes,  a56. 
Il  obtient  de  nonvellea  lellrea  du 
Soi  pour  le  même  objet,  365. 

MoUHAcr.!  (Fabrice)  exerce  tou- 
tes sortes  de  cruautés  dans  la  ville 
de  Uudes ,  XVIH  ,  ao.  Appelé  par 
lesbabilansdeCapouCiileBlredaiis 
cette  vil  le,  d'où  les  Francis  se.  voient 
exclus,  80. 

HoasEcu  (Denis de),  delà  ville 
de  Nienport ,  avec  le  secours  des 
Anglais,  oblige  les  Ganioia  et  le* 
Français  à  ■Mndouner  DiiDmde , 
X,46a. 
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MoBiÀD  (  le  capit-))  aur^abal.da  1I«un,  ptoenreur  de  la  nUe  ji  l^ 

camp  de  t*arTiiëii  pToteiUnte  Goa-  place  de  Jirigard,  reçoit  on  billet 

diiiu  par  le  bcpon  d'Aoter,  eil  fait  ^urVoitir  de  Farù;  comment  il  se 

prisonnier  «t  conduit  i  Ifontluc,  roit  forcé,  d'abuidonaer  à  M.  dé 

■oquel  il  doone  im  état  elBct  du  ficba  m  maison  fotl  belle  et.bieo 

oooibre  d'hoaunea  conipsuot  cetie  meobUc,  et  do  oompoierde  eré  à 

armée,  XXU,3&.  gréaTecBiigard.XLVlI,  ij. 

MoaEcir  iiBH«Miioasediningue  Mo«iii«iu.B  (Is  seign.  dl)   au 

àlabatatlle  deMostiel,  V,  38.    .  ble»é  à  la  priw  die  VsnetiU  pHr 

'  Moiii,  bourgeoii  de.  Paiii ,  et  Je«a,    vioDiate   de   Tavannei,    et 

]éiiiîeuTiaBtres,sont jsLésdaosl'eaii  meart  deux   jours  après,   XXJV, 

poar  a*oir  dit  qu'il  «eroit  bun  de  36i.. 

ir«ilera«eclero(deN«tarra^XLVT,  Haai.is  (le'sUm  de),  oonseiUer 

53.                                 .  .dii  conutil  prive  et  d'Eut,  meurt  Ji 

HoasT (raad.) UtdesTCfBsa^les  HâcoDj  déiaibcnriemc  sur  sa  coa- 

gans  du  Pape  battus  par  BL  de  La  lenjon  et  sa  mort,  XLIII,   tut  rt 

Cune ,  XLVin  ,917.  «hît.  (  J/e'm.  de  CWer.) —Son  espiït 

HoBETTE  (  Cb-  de  Salins ,  seiga,  et  sou  caractère,  U.V1I,  i4a.  {L'£f 

da),  {avoiûe  i»  pria*  de  Proaper  toilt.) 

.CMaone,  XVII.  3^.  Rendant  Gé-  MoaocM((^i«tlotde)esttBé  par 

'''mielavUUdeSavone,  Xvm,8a.  la  C^itoba»liUagede  Hevéla,  X. 

HoREou.  (  Betnaid  d*  )  ptend  la  gS. 

croix,  I,  loa.  UoaoM  (  JÉrdoae),  sénateur  de  Mi. 

Mouoii.  (iBsei):;*.  de)  coDrcsar  lau,  onntriboe  puissBinmentà  DhBi> 

les  Anijlais  )  est  fait  priaonuier  par  t»  les  Français  du  duobédeMllau 

la  s*^D.  de  Cornouailles ,  VII ,  3i>4-  XVU ,  334-  Oimment  iCa!j  -prend 

li!o9Gi.H,aDKlB>s,  eatcan/jtÏLné  pu-  pour  ttblenirdel'wgentetiiideËon- 

«onoier  et  ma  à  la  Bastille  pour  sc^  tribuer  aui  frais  de  la  guerre,  3Sai 

îaidiacrétioua  et  légèreté»,  XL VIII,  Mono»  (lecapii.),  avec  la  cava- 

igr.  lie»,, charge  S  soldats  qui  ponent 

MotoAMT  (  Pierre  ),  capit.  italien,  100,000  écu»  d'or  destiaéi  a  jiiyér 

tàt  fait  prtsonaieT  ■  VillefraDohe  en  AILEmagnenar  levée  d'hcHumca 

avec  Prosper  Colonne,  XVI,  97.  pour  le  service  d'Elpsgne;  il  les  er. 

Hotuieh  (Siaiom),  dieraL  fraa-  rêle,  et  leur  eulève  leur  .argent,  cl 
çais,  pvctdt  de  Paris  pour  les  An*  fduaieurs  belles  pierreries  qu'il   re- 
liais, garde  oelte  Tille  an  l'absence  netau  «leur  da  Saocy,  XL,  30^. 
au  duc  de  Bedfortj  VIII, ^i3.         ,  Mciâosiai  (Thomas),  simple  som> 

'Moh&hei  (Aobert  de),  arcbidia-  diacre ,  eit  élu  patriaccbe  latin  de 

cre  de  l'éj^liie  de  liégfe ,  ef  t  tué  par  CunslaotÏDOple,   I,   64'  Couronna 

la  peupla  révoUé  sous  lea  jeas  d«  empereur  Henri,  frère  de  BaudoAfal', 

rëyéqaedecetteTille,XI,475.      .  86. 

Hoaioc  (P.),  cbanoinederégliae  MoiiQsi>i(FraQ^.J,l^at  du  Pape, 

de  Houea,  lit  a  leaQDe  d'Are  les  ne  pouTant  déterminer  le  duc  dA 

do«a  xheh   d'accusalion  rédigés  Mayenne  a  s'accommoder  qtcc  le 

contre  elle',  VIU,  3ob,  Koi,  se  iMira  de  la  cour  et  repam 

Moue  (le  sieur  de  La)   est  tué  en  Italie,  XXXVII,  4iï.Sa  mtidi, 

daiLS'UDa'  eoibuscade  qu'il  a  dressée  ration  eu  condamnée  à  Koun,  £Xyfij 

contra*  les  troupes  de  Mayenne  préa  XXXIX,  109  vl  suir.           ^j;'-v 

deUartel,XXXV,3ai.  HosTsiiiit  (leanse  de) ,  pt' de 

HoRiH  £P.),  trésorier  du  duc  d«  Pierre  de  Vendâme,  caloaû>H?4À<(i 

Bean,  lenanl  iaviDe  et  la  tour  de  Cœnf  auprès  du  Roi ,  X^lÛ.,  -' 

Boargts.  pour  Itdit  duc  contre  ils  .    MomEwisT   (René-  de  An|ieÀ 

Boi,  est  dcMitoé  deTolEca  d'bai«-  choaart,  seign-  de),  épmue  Iftiflllat 

tut  dn  trétor,  XIll,  s68.       .  de,  fîMpard.  de  Tavannesi  scV^<' 

5a.  ay 
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«  MiliUàreti  il  Mrrtt  «*(  foia  l*<{liM|  XInU,  398.  Dalail*  aaratUt 

tnent,  XXV,  aia.  d^eoiinrUH  Jg». 

MoiriH»,  umami  da  h   T«in«  HoorBoii  (  JuB-Paol  ),  «piL  vi- 

d'AugleLcm  luballe,  fenna  d'E*  miini,nrpi'eDdlii<ieTalwrB<7Bid 

doiurd  ji  :  cette  priBMH*  Jevaaua  lUiu  one  niibuaMda,  X,V,  3i4i  td 

nkltreue  da  pomoir,  !•  W  abaa-  five^  de  m  ralirer  Mat  noii  f«iim 

donne  en liitauMit  ;  il  alniMdaKni  dàB>ioDciiU'epriM,3i6.  ContBwnt 

wriorilà  pooT  se  T«bga  de  tes  en-  il  dicM*  wie  noiveUe  cubMcede 

■«mit;  ftiteoiid>[M»T  la  conte dt  aHcheraUer  Bajird,  qui  taMiio- 

Kenti'ônoladu  floii  «danlevépai  Hniit  à  leBpi,  Si^.  Lnî-iatee  cat 

le  jenneEdoB^d,  et  condamnée  an  pne  inm  tou  yiàsa  M  tard  dafak, 

nippUce  lionteai,  IV,  Soi  itS.                            , 

MoaVBL  (Bemwd  de)  nMii}ne  AfoDi  et  M  Cocmui  (emm.  de) 

■HZ  proaetM*  qa'iL  nttit  bitu  aux  eonl  tnë*  daiu  la  tetraite  df  l'ansêi 

«iMbeioû^I,  iS*.  franfaUeuir  Uels,  LI,ia8. 

BloKviuiEas  (P.  d«)!tM  >oaamt  MoruH(Dn],iniBiatie{>rot(ctami 

«liancclier  en  146*1  ^'t  330- £m  e*t  peodu  à  FonteDay  wordiedi 

dttTg^  4"  demander  a«  duc  d«  dnc  de  Hontpetuier,  KIjV,  ioS. 

Botuttogite  la  liberté  de  Rubempré,  lIoDua  (l^),  mîaiatr*  ptotw* 

M  la  fcmiacanx  i»ito  daKoi^O-  lant ,  publia' u*  lÎTra  caoïre  octal 

It^itF  do  La  Mttd^kiptmmt  qoa  de  CASàUau  mt  la  aalni  wcniMnt 

luifait  lednc,  337.Accij(elecoint»  de  l'enclivittie,  XLTIII,  37$.Frf- 

dft- dwioloia  de  s'èue  fié  étnrite-  cbéaurla  mon  du  Uoi;  &it  l'éloge 

ment  «teo  le  rliir  ik  JrnMgwo  rnn  '  d*capiiB«ei  ■eoamaaadB  l'ouon 

Ice  1*  Btâ;  en^cbe  ploneun  foit  et  la  pâte,  KUX,  10. 

kcDni(e.ilb  repondre,  338.  HotLm  (Guf  Ou ), mfdMÎA ifa 

lloaviiiiiu[riioant,  comte  de),  duc  et  d«^la  duâioae  dt  SaToâe,  la- 

•Il condamna  à  dire ddcaptt^:  pour»  vant  daua  Tfatatoife  natarelle,  mit» 

quoi,  XLV,  59.  Airelle  aa  parle-  ateo  J.  A.  de  Thou,  KXICVJI,  a3» 

ment,  qui  le  condamne  i  urne  anen-  Montai  ntegnault  de),  gentilh.  Je 

de,  eo.  k  maiion  de  iU  THaonilis,  eM  fait 

HaivWim*  (la  capit.)  att  Ml  TJoxatBlml  de  oa  aaigneair,  XIV, 

pt4»    de    GraTdinw  »  4^.  JuMiEe  U  oondinu  ^e  La  Tri- 

XXII,  >oi.  owDilU,  ^  (taa  cnieon  miènt 

MoiT  (  LaoreM,  aewa.  de),  00»-  «enli)  deMerrà  aopnb  du  Bat,  ^^. 

vainfo  d'^TOir  mené  lei  Boàr^oi-  lotira  de  la  prvae  la  prise*  ^ 

|;aoaa  dpn*  dmn  Tll|a)(ei  daacn-  ..Talmèat,  bfcw^'i  MurigaBii,et)i 

woBê  de  Parit  poor  tea  piller,  eai  fdt  pottti  dana  aa  imita ,  499'  ' 

«amdamnë  i.itr* pendo  Mfex^BiBtii,  -  ibinu>>(jV),  filad'nnednaeîUtr 

XUI,  aSS.  au  wiennat^eat  tufi^mr  ktDB«c*. 

MoaiAiov  (le  capit.]  est  tn^a»  te,XLIX;*iJ. 

•i^  de  Hont-da-MariaD ,  KXII ,  HoaTaHs,  <àmt  de  hi^uaaoti  en 

368.  ProTeéce ,  Daapfaiaé  at  Anwmftad^ 

Monr:  (la  aimir  Du)  anua  avee  mtee  aea  tioaM  jaaqnl  OtUimtf 

«Mlqne»  «ddat*  dans   k  cbiuaa  s'empare  de  Bloi&,  'XXXUli  i<A. 

da  Ma^wie ,  aprèa  avoir  taitU  an  E«i  Ui^  dans  una  baiallle  pat*  de 

pièces  deai  corpa-de^earde  de  U-  Ueasionac  areo  Etetie-GoMadej  oa 

j^euri,  XL,  64.  deacfa&«r«te*taB*,  XXXIV,  119. 

MouCBExea.fSaldiliiar],  A-aqçaii  Motn(le*^n-d^euiBcàlBb» 

r^u^ié  en  HatlaDde,  fait  déooaTrir  tnUa  de  Vorignan,  XVI,  to3. 

ua  Hollnndma  le  paHage  et  l'entra  Mon  (  le  oant/U^icMM  aoe  w*- 

de  la  mer  de  Tartarie,  e(  le  ntojren  laeprbe  mr  f^inrq  T^lag**  aoi- 

de  naTÎRUCT^r*  1*  voyaume  delà  aiaa d* Toul, et  iurpreaJ ua firaed 

Chike,.  tel  lie*  dn  Japon  et  d«»  He-  convoi  eoneon ,  XXXI,  t66.  Prand 
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par  escalade  la  ville  de  Toul,  173.    oonroiuiei   êmperear^   les  confia. 

MoDT  (  Chartes  -  Loua  d«  Vau-    cations,  sea  négociations,  jg.  Il  re- 
dray,seign.de),attaqaeaQT  le*  deux    pousse  lea  latins  qui  lirteot  tin  as- 

heiirea  après  midi,  prëa  la  Croix-  Mal  à  U  yille   5i.  Epouse  U  jeane 

dea-Petits-Champa,  Maurevert,qui  Eudmâe ,  lille  d'Euphroaine ,  et 
•Toit  «Musifté  wn  pé^e  4  Nîotlj  il  «'enfuii  aeccëlemeui  4e  Coiuiânti- 
1«  poiuvuiwJe  blewei  mais  il  esi  lui    nople,  Sa.  Pille  et  «àccaee  la  vaie 

hù-wéaie  par  g«  soldat  du  Maare-  de  Tzututuni ,  68.  Se  reljrç  à  Ue«- 

TWft.XLV,  «Sj.  sinople  aaptés  de  son  i>eàii-pér« 

M<iTEa«8[leseîgu.  de)e8tblefsé  Alexia  rAnge^  est  déuraiii  et  a  Ita 

deraqt  le  cblteau  de  Tuchpnt  en  jem  arcachër,  6q.  Après  avoir  epr 

aousaiUon,  XX,  4j5.  ré  quelqne  temps  autour  de  Con»- 

MDCiB4it(l««rpdq)  seconde  1^  tantiaopl^,  eat   anêié,  conduit  « 

captai  de  BUQ  à  Ja  l)aU(Llte  de  N«-  l'empereur  Baadouin,  et  prccipil^ 

varetLe,IV,4io.   ,  du  haut  d'une  colonqe,  71.  (^/Viieiae] 

MinBï-MoBTiwç*,roi  de  Tuoi?,  —  Soacaractérej  enl^  de  nuit  If 

•nltelient  dee  telafioaa  avec  Loui)  ij 

la,  et  parait  disposé  h  embrasser  la  ti 

MÛgjoii  cliiétiBDiie ,  n,  i4g;  oui*  d 

■es  oispositioni  ne  sont  pas  lincérea,  é 

■So.  Il  s'enajage  à  payer  un  tribut  au  ei 

roi  de  Napka  et  Us  frais  df  |a  guer-  C 

Udhcu,  fanatique  pMtisaa  da  i 
Latlier,  •oôléra  en  Allemi^e  ton*  'm 

les  pajsana,  qui  utasMcrent  Ifs  Sei-  Si 

gneuEs,  biAlent  leurs  chïteav),!,  et  4 

ta»^{OBi  las  campagnes,  XVII,  76-  ci 

UcÛToi  (Jacques) ,, capitaine,  di 

prend  par  escalada  la  place  de  Co*-  di 

ti^leâ,   dons  l'AstUane  ,  et  fait  haraouia.) 

pruonatendon  AlphoasaPimenisl,        Mdsocco  (le  conte  de),  fils  de  J,- 

etaon  lienlensnt  Piih^dc  la  Vera,  ?■  Trivulce,  commaudaut  l'avant^ 

XXIK,  117.  earde  de  l'armée  fraaçaise^  en  Ilalir, 

HoanoraLa  (4lïii*-Dm3(»).  prtn-  ' 
qe  de  la  famîUe  impcriide,  devient 

le  favqn  du  fils  d'Isaaa,  à  V>i  il  .. 

avoit  brAIé  le*  yaa;  sa. conduite 
pnfide  envers  Aleiii,  1, 49-  Il  essaie 
dsbibler  la  flotts'dejj  Vénitiens  {va 
et  la  part  iL'Alra^a  f^reiagréer  set 
eacBies  sur  cette  tentative^  excile 
saorèlement  la  haino  du  penple  c<w 
Ire  l'Empereur,  43.  Gagne  l'eiwiii- 
qne  Constantin;  enUve  pendant  la 
nuit  A1«CLB,  rénehalDe  dûu  un  Hiu- 
lerraiu,  4^-  l^cnte  de  l'arapoison- 
nat  et  l'éu^niri*,  47.  Ses  faux  rap- 
porU  aoK  cfaett  atiMi*,  48-  H  se  fait 
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NiiDUTS(tepTiiiee],  comnmndaht 
des  cbrélieDï  dans  1   ■■--     '■     -  ' 
défait  les  Turcs 
cade,XLIII,3iT 


"e£ 


ninçli  (Cl.de  La  Chftire,  st£iir 
de),  capil.  d»  gardesi  lé  malin  de 
la  S.'BariliRlemj  fait  sauTer  briei' 
ne  de  Navarre  dans  la  chambre  de 
med.  de  Lorraiue,  XXXVil,  55. 

N4aTonji,LïT(leaeieQ.  de).  Vor. 
l'an.  CAaWe.  tU  Mtlur,. 

NinÏ0TtiLLET(ie  BeigD.  de)  donne 
une  collalion  aux  roi»  de  France,  de 
Pologne  et  de  Navarre,  et  eat  vali 
de  prus  de  5o,ooo  lirrea,  XLV,  8j. 

-N«KBOWNE  [le  Ticomte  de)  en^- 
se  léméraireineDt  l'aclton  à  U  ba- 
uDIe  d'Irry,  VIII,  '7.  E't  tronyé 
|>atnit  tes  morts,  écartelé  et  altacbi 
i  un  gibel  par  lea  Augtaja,  comme 
nudes  meurtriers  du  duc  de  Boiv- 
gogoe,  18.  {Tail.  da  rég"-  ^  C%. 
rti.)  —  Met  le  sié^e  deï»nlCa»né 
•vec  le  seiRn-.  de  Torsaj;  le  lève,  et 
M  cetite  I  Basas,  où  il  est  assiégé  par 
hs  Anglais,  90.  Est  tné  au  combat 
de  Vernenil,  106.  {Mém.  eonc.  la 
Pue.) 

Naijot  de  Tooçt,  épOQx  de  la 
fille  de  Branasetd'AgQés  de  France, 
'  esL  uommé.  régent  à  la  place  d'An- 
seau  de  Cahieu,  I,  4'^-  S'empresse 
d'aller  au  devant  da  jeune  Bau- 
douin :  e'pouse  ensccoudea  iroces  la 
taie  d'un  chef  de  Comaos,  499.  Sa 
mort,  Soo. 

NiHï-BAOUD,  prince  deRarack, 
se  joint  anx  troupes  du  euhan  de 
Damai  réunies  à  celles  des  Francs, 
et  assiste  àla  bataille  deGaïa.  HT, 
9.  Vtri  presque  tons  sei  Etais,  1 1 . 

N*ss»n(lBcomte  de)  fait  prison- 
nier le  seign.  de  La  Orntfause,  qui 
tient  le  parti  de  la  ville  de  Brngei 
contre  rarcbiduci  court  sur  mer 
après  le  capilaiae  Ficcanet,  et  l'em- 
mène a  Bruees,  X,  445. 

Kissiu  (  le  comte  de)  assiège  le 
château  dcLoignes  appartenant  aux 


it^e  et  piend  à'ia  laveur  de  II 
mutinerie  des  lansquenets,  373.  Fait 
prisonnier  le  seïgn.  de  Jamets,  fri- 
re du  aeign.-de  tleuran(ie,el  Feu- 
voie  BU  chitean  de  Namor,  375. 
Prend  et  pille  le  chltpau  de  Bouil- 
lon, 377.  {Mdm-  dt  FUumnge)'^ 
Vient  a  Paris  en  qualité  d'amW- 
Sadeur  de  Ch,  d'Autrii^e  pour  faire 
foi  et  hçmma^e  des  comtés  de  Flan- 
dre et  d'Artois,  XVII ,  a55.  Semt- 
rie'  avec  la  sœut  du  prince  d'Ona- 
ge,  a56.  Assiège  la  ville  de  Hor- 
ion, qu'il  prend  par  composiliia , 
309.  Va  mettre  le  siège  devant  Hc- 
zières,  qu'il  somme  de  se  rendre, 
3ii.  Lève  le  «^e,  el.se  retbe  « 
mettant  le  feu  partout,  3i8.  Pwe 
Bufilderépéelousleahabitansdel* 
petite  vÛle  d'Aubenton,  3ig.  Enti> 
en  Picardie  ■  la  tète  d'ooe  année; 
pille  le  pajBj  s'empare  de  Brajj  es- 


Pologne  de  son  aïection,  et  leur 

5 remettre  des  secours,  97.  Tous 
eus  sont  tués  dans  one  bataille  li- 
vrée aux  Espwiols,  gS. 

Niisin  (Piûlippe,  comte  de),  amè 
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Bj  ptoaienri  wiMBM»  Jagutite  toi-  chretiaiiaf  eiiToi*  dca  UOD|iet  [lu* 

ItuidaU  au  secoura  (f Hrari  ivj  ilr«  .qu'à'Acre,  et  défailcctderDiera.  6. 

le   canna  sur  la  villa  de  Bouea,  Négocie  iiiulilemeut  avec  le  anllau 

XLI,  33.  Est  blessé,  fait  prùonniei  de  Dama«,  7.  Se  Jigue  avec  les  Kb- 

avec  «on  frère  Ernest  par  le  cointe  resmieua,  8.  Ocdapne  <)es  réjonii- 

de  Uondrai^on,  et  meurt  de  bo  ble^-  sancel  publiquei  ■  la  nouvelle  de  la 

«lires,  XUII,  67.  (3/é'm.  i/e  Cfl/«.)  victoire  de  Gais,   lo.  Va  faire  le 

—  Conduit  une  uotte  de  dix  rais-  siège  de  Saruas)  reçoit  cette  ville 
aeaux  au  secours  du  Roi  devant  pat  campoaitiou ,  1 1 .  Se  Jwouîlle 
Houen,  et  est  forc«  de  se  retirer  aa  avec  les  KaresmieDa;  revient  en  5;- 
Croiiaet,  XLVII,  a36.  (L'EtiaiU.)  tie^  lea  défait  eutiécemeni;  reionr- 

NiTAiLLE  (le  capiL.)  faituDe  sor-  ne  en  Egjpte  ,   quoiijue  malade; 

lie  sur  les  ennemis  défaut  Metz,  repasse  eu  Syrie,  13.  Fait  le  siège 

XXXII.  Sag.  de  U  ville  de  Hums ,  cnvclut  la  paiz 

Matiiie  (^Pierre),  iùrenteui  des  avec  le  aul^n  d'Atep,  et  part  pour 

mines,  eit  fail  prisonnier  à  la  bataille  L'Egypte  que  les  Fiaocs  me  L  estent, 

de  Bavenne,  XV,  iiS.  Est  obligé  38.  Met  Dainiette  en  éut  de  dé- 

il'assisler  aui  funérailles  de  Gaston,  fense^  i3,  Bg,  L-j.  Sa  répoiue  au 

ii6.iTabt.  durégn.  de Louit  xii.)  raideFrance,  ^-Fait  peudte  tou- 

—  XVI,  47. Fail  jouer  leaminesd»-  te  |aearaiv>nde  Oamiette,  18,  40, 
jrantle«^iteaudeUilan,3o3,[/^/sii-  Si.Mearide  tnaladie  iHansonxah, 
range.)  — Est  accablé  sous  dès  lut-  après  avoir  désigné  ton  filsTouran- 
nés,  d  où  il  est  retiré  en  danger  de  Cbah  poof  lut  suiccéder,  30,  ^o, 
àaott,  XVII,  3SS.  Est  envoyé  nu  SiyS-j. 

jeconrsdeGépes,388.  Est  faitpri-  NBaLi.E{Jeaa  de)  pteod  U .«r«ix, 

aonnier  dana  la  vJUe,  38g.  Reprend  1 ,  103.  Part  b  la  téie  d<ane  belle 

la  vUle  de  Biagras,  XVIII,  Si.  As-  flotte,  i3o;  arrive  i  MarseUle,  et, 

giége  Melpbe,  la  prend  d'assaut,,  au  lieu  d'aller  en  Bomanie, fait  voile 

.58.  Grand  carnage  qui  s'j  faiti.Ie  pour  la  Syrti,  166. 

irinoB  dcMelpbe  et  la  famille  sont  Neeue  (Gautbîec  et  Fierre  de) 

'  1  prisonniers,  Sg.  Il  devient  gar  )irenneat  la  cioii.  I,  104. 
conseils  la  cause  priaci^aK  de^     .Kenoan,  préaicleni  deUtroiaiè- 

la  ruine  de  l'armée  française,  60.  jae.cbapibre  du  parlement  de  Bor- 

£st  fait  prisonnier,  et  couplait  à  Na-  j^aui,  est  nommé  premier  présideoi 

nies  où  il  meurt,  76.  (M^m  ^  D^  -^de  cette  compagnie  ;  km  origine, 

J3eliar.{                                  '      -  XUX,  ia8. 

NAVÀRnK(doa  Pedro  de),  fiUda  NsHODas  (Jac(]uesd'Arpt^;iMe, 

aMréch.it  et  neveu  da  connétable  duc  de],  vient  an  secotua  du  duc  d» 

de  même  nom,  est  cause  de  U  perte  Bourbon,  XI ,  35i-  Promet  au  Bai 

jde  Fontarabie.XX,  353.  de  le  servir,  mais  fait  le  coptraire, 

HEiurLE  (Simon  de)  se  rend  au-  353.  Est  arrêté,  jugé  et  condamné  à 

prés  du  rai  de  Hongiie  avec  Si-  avoir  la  tête  tranchée,  XII,  349. 

mon  deMontfoTt,  I,  170.  Lettres  de  Louis  XI  relatives  à  son 

NediK-Eddid,  émir   tué    parles  procès,  sSo;  XIV,  34  B' ^^■ 

Français  après  leur  débarquement  NEMOiias(Louisd'Arma^ac,  duc 

«u Egypte,  III,  i5.  de),  est  envoyé  lieutenant  général 

NEDiM-EDDia,    frère  du  sultan  à  rfa[Jes  en  remplacement  de  d' Au- 

Melikul-Adil ,  est  appel*  au  trdne  bigay,  tombé  dans  une  maladie  de 

parle  vtSn  des  peuples,  et  proclamé  Unguenrj   sa   ptésence  fait  naître 

sultan  de  Syrie  et  d'Egypte,  Ht,  deux  partis  dans  l'armée,  XV,  53. 


S. 


4.  Moyen  qu'il  emploie  pour  recou-  Est  tué  à  la  bataille  de  Cei 

vrer  leg  trésors   dissipés  pai  son  $7. 

frère,  S  et  So.  Instruit  des  prépara-  NEiigiiH()Bcqfie)ide  Savoie,  ( 

iifs  du  sultan  de  Damas  lié  avec  tes  de),  se  met  î  U  tète  de*  caihoUqi 
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et  trioapb*  dM  ptoiMUiM  dau  la  txmti  da  yinti  i  S.-Deilb,  qni  m 
pUina  deS.-Daiiu,  XX,  117.  [Jn-  nad  an  Boi,  lot.  RModHid  tboM 
M»/.)—  Hemplaca  Gaspard  dt  Ta-  *an  goUTarneoialtL  du  Ljonnai»,  il 
TUiHcsaQ^ooiiuaandciiieat  duticga  pr^dEipoiise  par  c»imMuiiioB,ls 
da  l.joa .  XXIV,  i^S.  Perd  (oo  de  «Mteau  da  Bnagj  par  force  ;  ioa- 
Hi  meilUara  loldau,  cl  se  peulie  iiialpliuie(mpUcal,34S.Se  tnetcn 
Tpndr*  loaltre  de  cette  TÎHe,  3^6.  marâia  poni  aller  aw  secours  de 
(Jtfsbi.  t'a  Tawiuut.)  —  Est  ta-  Salles  en  Berri;  arrive  i  Vieraon, 
voyé  par  la  Koi  «ai  conjurés  d'Am-  d'ob  il  retourne  dans  soa  goorei^ 
boise  réniHB  à  Mojië pour  lev  pto—  Mment,  349.  S'eUpare  des  Atits 
nMtlre  la  fiardoa,  et  les  anenerdaiis  da  VirUBa  ,  qaa  lai  LJTra  la  gonTer» 
la  villa  faiTe  leur*  remonmncas  aa  neac  Hangeros,  XU,  97.  Assl^ 
Boi,  XXVII.  ^34.  Soa  dépit  eo  la  fort  des  EoheKe*  «L  l'en  ret>d 
tayalt  que  sa  signaïue  et  sa  parole  mallte,  98.  II  est  fdt  prÏRilulMr 
n'ont  aeivi  qn'i  irompcr  les  conjiv  a*aO  nlnsieun  sC^nenrs  de  m  eoite 
réf.iaS.  (^'iUsM/'*>)'~^t<">ipt  par  lei  LjvnBais,  et  enroTË  a« 
une  Uncearec  le  narauti  de  P«i>  ehàiasu  da  Pietr* 'Ëucisa ,  XLU, 
edreidilailsiurcaoïuiiDBtgXXlK,  16.  Les  Lyoniuii  publient  tm  mé- 
93 1.  (Om  f^UUri.)  —&i  belle  re-  UObe  pour  justifier  lear  condoile 
traite  sur  Abbevillc,  XXXI>  Soi;  eaventedac,  17.  Ambiltondu  duc 
Iktt  un*  sortie  liMTevse  sur  le  oamp  daHemotuipronv^^r  lesMEiaoi- 
euneiui  an  -  des«ou  d'Aaoiens,  res  tiouv^  diuis  le  bagaKeda  baron 
XXUI,  ai3.  (Omm.  d*  Rabmiin)  da  Tenissri,  M.  Il  se  Mtuvede  aa  pH- 
— S'empare  de  la  ville  de  Vienne  en  son,XLlII,3i  ItaMembl«  dea  troa- 
Daopbiîiéi  est  forcé  d'abandonner  pas,  3t.  Sa  nott.  6ô.  KëcK  d'Hir- 
k  siège  de  Ltod  {  défut  le  baon  noré  d'Drfé,  comte  da  CUteauienl 
dts  AdreU ,  XXXIIl,  aSS.  Laga-  tnroetlemOi4,8i.[H'<an.  ifeCçcL) 
ne  par  prooeaset  et  douces  |wKa'  —  U  se  saave  de  Blois,  oi  il  est  pri> 
bs,  i87.(C<uIeJnaU.]'^Se  dispnw  SViuier,  XI.V,  390.  Fait appelerle 
davantle  Boi  ave*  Beauvaû  La  No-  sÉineur  de  Viiry  avec  se  dompa- 
de,  dépoté  des  protestaus;  XLV,  «k,  et  Ibi  promet  mille  écns  qoi 
i3i;  Heurt  en  Savoie;  prédit  âBe;>lJal  tont  pavés  par  l'ambasiadear 
ÊÊ  rcmna  gttara  tlsnt,  994.  {L'Ét^  d'Espace,  XLVI ,  41.  taf  se»  oi^ 
taiU.)  -      dres,  !«•  Parisiens  comniiiiceDt  1 

NiKocis  [le  «lao  da],    tnargois  .fortifiée    leur  tille;  tes   aeignemi 
de  Saint-Sorlin,  frère  da  préeé-    délibèrent  chex  lui  de  donner  yo- 


bit  pendre  le  oapit.  Joannés  de  •« 

^ni,pear  avoir oonféVéaveoGoill.  ane sortie  aVcc  le  lieor  JéTitry,et 

de  Tavannes,  XXXV,  37g.  {Mém.  oblige  les  foyalinee  à  ftiir  Vers  Jo- 

4h  Tavannct.)  —  Estarrtlé  par  ks  vby ,  5i.  Fait  une  revue  dee  ecclé- 

faabitaDs  de  Ljon,  et  renfermé  an  «iastiques,  reUgieut  et  écoliers,  S^ 

«hàtena  de  Fierre-Encise,  XSXVI,  Fait  lerrasMr  la  porte  B. -Honoré, 

349.  [Cheven^.)  '—  Arrêté  k  Bbis  SS.  Dissipe  un  attroupement  amié 

lors  de  la  mort  da  duo  de  Gain ,  il  des  meilleurs  bdni'Beois  de  Paris;  u 

icbappe  Isca  gardes, XXXIX,  33.  modération,  ^5.  Répond  aax  pro- 

Se  rend  à  Lyon,  61.  Se  aanvB|de  positions  que  lai  fait  Dandelot,  que 

la  batailla  d'Ivrj;  est  nomUé  gon-  si  le  Bot  yta\ se  faire  caâioliqne  il 

veinaiir  de  Paris,  XL,  54-  Cotnment  Mra  le  premier  k  mettre  baa  lu  ar- 

il  fofiilir;  cette  place,  74- '^">>'  "o-  rites,  93.  Défend  aux  lansqoenets 

tes  i^'it  fait  pour  intimider  ceus  d'emponer  les  démolitions  des  m«i- 

qoi  voadroieni entreprendre  quel-  tow qn'ilainitabattues,g5.RepRiid 

que  diDse  pour  le  service  d*  Roi ,  ie  pont  de  S.-C1odJ,   i  id.   Qoiite 

gS.  Essaie  de  donner  qaelqnes  te>-  Paria  pow  Met  dans  son  gonTen]e> 
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mm,  XLVII,  ;S.  Me«rt  k  Anomy;     à  U  bataille  d'Iïrj-;  n 

eiDpoisoimé,  lelonle  bruit comntaD,  bleuurn,  XXXVI,  iBo. 

(4i-  {L'BuoiU.)    '     .  HESLfeB  (Simoti  de]  ut  Honni  £  an 

HmoDu  (mad.  de)  se  pTOinèKe  des  régesk  dit  toj^uiqe  peadant  U 

daaa  las  mes  de  Parli  avec  mad.  it  dmidme  croisade  de  saint  I«Dâ,  II, 

HonlpeUsier  apHa  la  mort  de  He»-  l4S< 

rt  III,  tacrwnlLe  tyraà  en  mort!  Ne«lu(J.  de)  est  envoj^  par  la 

hanuigue  le  penpie  nr  les  degré!  du  .  reine  Blancb*  pour  demander  Har>- 

erand  autel  des  Cardelien,  et  Fel-  Rnwite  de   PlHiïeiicB  en   mariage 

faorteise  réjouir, KLVI, 4- Dépêche  TCair  Loais  ix,  II,  Si.  Est  UoininJ 

Vmt  le  doc  d>  UaretiBe  un  ffCDiil-  rnit  des  mppféans  dès  rdgena  de 

hottue  pour  lui  dotinet  H*ia  dcé  en-  •  frattee  ptndant  la  denléMe  otcA-' 

«reprises  des  Seî«e,  et  le  preser  de  «de  du  Rot ,  1 49- 

veoir  les  arrïtet ,  304.  Sa  conver^n-  Neshïj  ,  nolalre ,  atxati  JaTOir 

tion  avec  lin  secrétaire  du  Aoi,  dans  yifAé  une  Glle  de  sîi  nu ,  cH  con- 

InqaCtleelletéaioi^AMiQdéairpoar  duané  ■  l'amende  et  au  beUiisse- 

'la  pali,  3Bg.  Son'  dttcounA  une  da-  ttent ,  fante  de  pretttes  loffinnies, 
im  anr  laconrentiondiiHoî-,  don-'  XLVIII,  5). 

Jearita'elleen  témoigne,  47i*  Aver-  tUtvr  Pkeoz  (fesjc  plan  de  cet 

tttMa  fils  qna  les  Seize,  unis  bux-jé-  Ouvrage,  FV,  iS.  Ili^estquerabri. 

■Dites,  l'assentlitent  aux  Cbrdeliers  ^4  da  itnaait  de  TnièUer,  on  de  la 

«I   j  font  d'étranges   monopole*,  traductioa  faite  par  ordre  de  d'Es- 

SiS.  Se  pUini  amrireraent  de  l'etti-  tcniterillE,  14. 

^tiioaneDient  de  son  fils  le  duc  de  Neutillb  (  Baudoajn  de)  est  toc 

NeOiOaTijmeDflceleduedeMeyefr-  i  ta  bataille  d'Àndrinopte,  I,  3S6. 
me ,  9*0.  Ut  le  récft  de  ce  qui  s'est .  Is  GUe  de  ce  seigneur  derient  û 

fasse  k  Lyon  à  Tiîccasioa  de  cet  eto-  maltreïse  de   l'empeteur  Sobert  ; 

JHisonnemeiit ,  SiS.  Le  Sai,  entré  bistolre  de  cette  fille  j  fin  mBlhen- 

datts  Paris,  lui  envoie  dire  qu'il  ne  reusedesamére,  48i  et  48a. 

seVa  foit  aucun  tort  k  sa  pertomie  Neotuls  (Robert  de),  général 

ni  1  ses  biens,  XLVII,  S.Prgleset-  Mdais,  te  rend  prisonoier  oans  le» 

ment  de  fidélité  an  Boi,  66.  mainade  CUsson,  V,  log. 

nikesti*  (meulre Philibert  de),  Vetéiow,  éflqae   de  Soisaom, 

«apit,  de*  gardes  dn corps,  est  nom-  se  dlstingnella  prise  de  Constanli- 

-  né  premier  graiid>mdtre  de  l'ordre  Itaple ,'  et  proclame  sur  le  péristyle 

du  Hont-Carmel  et  de  S.-Laearre,  du  palais  tmpénal  ta  cboli  des  la 

XLVItI,  lag.  Prête  le  serment  de  lecteurs  chargé*  de  nommer  m 

ftdéhlé   pour   cette   obaree,    181.  empereur,   1,  60.  (iVotise.) — Bst 

Domte  Tordre  k  33  gentilsbonifieB ,  envoyé  1  Rome  apré*  la  prise  de 

193.  Kara,  166.  Est  châ^é  parle  Pape 

Hëiursir  (H.  de)  emporte  let  de  lier  et  de  délier  les  pèlerins, 

iMtnndieQieiu   d^ll)  fraboarg  dtt  168.  Proclame  le  comte  de  Flandre 

FAnt-de-Céi  en  blessé  d'un  cou»  empereur,  a84.  Est  envoyé  1  Bo- 

de  UMosqoet,  !>,  £85.  Bleort  qoel'  me  pour  demander  du  seconrs,'374- 

qnes  jours  apr^,  ^K.  \VilU-lIardoidn.) 

Rnit  (Dents),  marchand  de  Pa-  Hivers  (le  duc  de), frère  de  Tean- 

rb  et  éttevin ,  se  rend  maître  de  la  Sans-ftar,  est  tué  à  la  bataille  <FA- 

ftorte  S.-HonoT^,  par  laquelle  le  Roi  «iilcoort ,  Vlï,  377. 

entre  dans  Paris,  XLTlT,3g.  Kcverb  (la  comtesse  de),  fille  du 

'    NestE[IlBaidde),  comte  de  Sots-  -sjenr  d'Albrei  en  Auver^e,  vient 

BOUS ,  se  croise  en  Hvenr  du  )eulle  à  Lille  trouver  le  duc  de  Bourgogne  ; 

Baudouin,!,  4çt3.  accoeil  qn'éTle  y  reçojt,  XI,57.  Fé- 
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14»,  daatt^  jeux  et  lounirài  cette  ntont,  a^  Somaetlti  village*  M 
occuH>n,58.  praul  pluienra  forts  dei  Ardemiea, 
Nbtsm  (lecaiDtede)et  JoiCHTii  s4^.  S<m  faoïnaiiité  eBVGMim grand 
RostviT,  macéchal  de  rraitce,  qniU  nombre  de  femDwset  de  ienaes  fil- 
lent  Pcroune,  et  >eTelireiit  '  "  '         ■     "  ...... 

et  Compièffoe,  ^11,371. 

Hevebi  [le  duc  de),  écluppé  au  [Mys  de Iié|^  el  Biabant,  i49'^sî' 

CHraage  de  S.rQuentîn,    «e   retire  soioiner  la  ville  et  cbàteau  de  Di- 

bar  Laon,  et  pourvoit  à  la  défense  naot  de  se  rendre,  aSi.  S'empare 

lie»  ptaeci  «ouioel,  XX.  7i>  (/n-  du  cbiteau  d'Agimoul,  354'  -^ùi^- 

trûd.)   —   Baiago   le»   Ardennaaj  ge  Dioaut  et  reçoit  la  Tille  à  com- 

preuil  HaoBsimont  et  autres  place*,  position,  iSg.  Capitule  arec  la  gar- 

XXIV,  133.  Rs vi taille HariembourK  nison.du  cbïteau,  a6o.  Description 
en  présence  des  ennemis,    1S6.  Se  ^de  ce  château,  363.  Se  distingue  k 

sauve  de  la  bataille  de  S . 'Qii«atia ,  la  bataille  de  Senti,  ago-  Charge  à 

3oa.  f  rend  Compiégue,  3i3.  ï  for-  Fequigny  l'armée  commandée  par 

tiSe  un  camp,  314.  Reprend  Mt-  le  duc.  de  Saioie,  3o3.  Est  entofé 

cou,  XXV,   a3.  (MAn.  de  Tavan-  pour  foilitier  et  défendre  Hsriem- 

net.)  —  Se  rend  dans  soD  gDaver-  Iwurg,  SpS..  Comment  il  parvient  à 

nement  de  Champ^ne,  où  il  dé-  faire  entrer  dei  secours  d'hommea 

partit  dan*  les  Tilles  fortes  les  com-  et  des  proyiaion^  dans  cette  place, 

pagnies   de  gendarmerie,   XXXI,  qa'il  Tisite  lui-même,  336.  Etaftlea 

'io.  Fasse  en  reine  dans  la  plaine  fortet  qni  se  réunissent  'eoos  son 
d'Alligny  huit  comp^nies  de  vieil-  '  '        ' 

tes  enseignes  que  te  Roi  lui  envoie, 
3i.  Les  départit  dans  les  garnisons; 
visite  les  Tillea  de  la  fronliéce,  33. 
à  quatre  mille  Allemandi 

r  au-desious  d'Ivoy,  3^.  dnfoTt  de  Cbatlemoat;.oii  se  livro 

oe  reoa  a  Mézièces,   3}.  Essaie  in-  n^e  antre  escarmoache,  343.  Pour 

utilement  d'attirer  au  combat  les  obéir  aux  ordres  du  Soi,  le  duc  se 

Boldats  du  cbitean  de  Bume»;  fait  voit  forcé  de  laisser  sa  victoire  in> 

enlever  loua  les  blés,  foins etfour-  complète,  354-   Il  envoie  sommer 

rage»  des  teccei  du  seign.  de  Hu-  la  place  de  Sâotonr  de  se  rendre, 

mas,  38.  Est  nommé  gouWrneur  356.  Comment  les  babiuns  trom- 

du  duché  de  Luxembourg ,  1 16.  Vi'  pent  celui  qui  est  chargé  de  leur 

site  les  places  fortes  ;  ravitailla  So-  faire  cette  sommation,  357.  II  mar- 

dembaut,  119.  Savage  les  environs  cbe  sur  Çhimay,  358.  Revient  à 

de  Thionville,  110.  Foriilie  Sienay ,  Aubenton,  36o.  Rassemble  sesfor- 

i44'  Assiège  Vireton:  force"  cette  ces  iRozoy  pour  s'opposer  aux  er 

'      à  discrétion;  la  trepciseaduc  '  '" 


rendre  à  discrétion;  la  treptisea.du  prince  d'Orange,  36 1. 

Orble  etU  tase,  14s.  Fait  plusieurs  Peines  et  difficultés  qu'il  prouve 

courses  heureuses  aux  environs  de  pour  le  ravlLaiUement  de  Mariem- 

S.-Mihiel,  160.  Son  humanité  et  sa  bourg,  3g5.  Pourvoit  à  la  défense 

libéralité  envers  les  iranifuges  de  et   aux   fortifications   de   Bocroj, 

l'Empereur,  161.  Faiteiéculei  une  XXXII,  4-  Description  de   celte 

enb-eprisejur  plusieurs  Tillageavoi-  place,  5.  D'après  les  ordres  de  la 

aÎDS  de  Toul ,  i66.  Averti  du  dan-  cour  d'abandonner  Bocroj,  1^  doc 

£r  dont  Toul  est  menacé,  se  rend  va  rejoindre  le  camp  à  Attigny,  11. 

ns  celle  place  et  pourvoit  à  sa  Dangers  qu'il  court  à  la  bataille  de 

défense,  1^3.  Se  leiid  à  Ueti  pour  S.-Quentin,  54-  ^^  retire  a  la  Tête, 

se  mettre  a  fa  poursiùte  du  marq.  où  Û  rallie  les  troupes  j  ponrviHt  à 

Albert  de  BrandéboDCg.yr^Si-  Se  Ja  sùrelé  des  places  voisines  de  S.- 

rend   maître   du  château   d'Qrci-  Quentin,  61.  Se  retire  à  Laon,  où  il 
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fin  en  reme  unitM  l«a  troopct  vae  av«a  le  cudinal  TaUacb  too- 
quis'yiont  tendncsijo.  Sonhimia-  t\mat  le»  pralais  qui  l'aecompi- 
nité  et  la  libéralité  enTsïi  les  gen-  gomt,  54-  âa  feraaelé,  56.  NouTetle 
tilibomiDcs  el  lotdats,  71.  Il  fait  aadïeacejdiSculiéi qu'ïly éproore 
fitke  de»  leiée*  de  toiiiee  parts,  jS.  delà  part  du  Fb|m,  60.  Déuita  nue 
f  eioES  et  edibarras  où  il  ge  tronva  les  deinièrei  aadiencei  Qu'il  obtient 
aftia  la  priae  de  S -QueDtin  pour  de  Sa  SainleU;  refui  du  Pape  ik 
1rs  demandes  de  secours  qu'on  lui  s'cipliciDcr,  i^Setsuiv.  Le  duc  prend 
ftùt  de  toiu  cdtia,  98.  Se  rend  i  oongé,  et  revient  en  Eranoeuc^mj- 
Compiégne  pat  ordre  du  Roi,  et  oonlent  de  ea  mifiion,  t56.  £uvole 
fartïbe  cette  lïlle,  laS.  Dresse  une  ton  fila,  le  duc  de  Belbeluis,  au  se- 
embuscade  aux  nuiemjs  prés  de  cours  de  CaDibri;^,  ^LUI<  08.  Sa 
Coum;,  lag,  et  lea  défait,  i3]  ;  Il  mort,  loi.  (it/«'»t.  de  Cttyet.)  — 
est  enTojé  Tïra  te  Lazembourg  aveo  Cause  de  sa  querelle  avec  la  duc  de  - 
.j.    i3g,  Eoitreprend  Hontpeiuierjîl  Ke  relire  i  Flombi^ 


mande  une  partie  de  l'armée  an  sié-  Paris,  a  l'occasion  de  l'élection  d'na 
ge  de  Tbionrille,  178.  Va  recon-  gardien  oue  le  nouée  da  Pape  et  le 
Bolkie  liuembourg,  19S.  ifiomm.  général  de  Tordra  ne  voulent  ap- 
Ja  Rabiain^  —  Est  blessé  à  la  ba-  pronver,  3>6.  Quille  le  parti  de  la 
taille  de  Dreux,  XXXIIl,  i\g.  Ligue  pour  suivre  celni  da  Hoi, 
(C^teJnaa.}  — EnToréaRomepai  XLYI ,  65.  Vient  a  S.-Deniii  dé- 
Henri iV  pour  faire  conooltre  au  mmt  les  uouvellea  qui  te  légal  écrit 
Fape  la  vérité  sur  les  affaïrïs  de  contre  lui  au  Pape,  498.  Est  envoyé 
France,  il  s'en  revienl,  après  avoir  ambassadeur  aiuirés  du  Pape  pour 
a  peu  prés  réussi  dans  sa  mission,  moyenner  son  absoUilion:  nonu  de 
XXXVI,  a6o.  (CAe^ror.)  —  As-  ceuiquiluî  sont  adiobt».  Si  1.  Re- 
aiëge  Mauléoo,  XXXVIII,  i,5a.  9011  à  Foschiavo  un  bref  du  Pape 
S'en  rend  maître  par  capitulation  j  qai  lui  annonce  que  S.  S.  ne  pautle 
assiège  Honuigu,  4^1.  S'en  em-  recevoir  comme  ambassadeur,  mais 
pare  de  la  même  manière,  453.  S'ap-  cammeducdeNevers,5a4-SonBrri- 
procba  de  La  Ganacbe,  453.  Bat  vée  à  Rome  ;  ses  conférences  avec  le 
«eue  place,  XXXIX ,  41.  La  reçoit  Pape,  568etsuiv.  Sa  fermeté,  S71. 
à  composition,  4i>  Vienl  trouver  le  Présenteun  mémorialan  Pspean  le 
Boi  avec  de  belles  troupes  au  siège  pressant  d'y  répondre,  SgS.  Prend 
de  Paris,  XL',  116.  Le  traite  ma-  congé  de  Sa  Sain leté  sans  avoir  rien 

Sifitjnemeitt  dans  sa  maison  de  la  obtenu,  6i3.  Apprend  avec  plaisir 

esioe,  3[i.  Est  envoyé  à  Rome  la  mort  du  capitaine  S.-Pol)  lait 

|K>Dr  informer  le  Ifape  de  la  con-  prendre  Fécharpe  blanche  à   lao 

version  du  Roi,  XLI,  4^'  Reçoit  gentilshommes,  XLVII,  4^'  Ecrit 

en  chemin  un  bref  qui  lui  aiinonce  au  parlement  en  faveur  des  jétuites, 

que  le  Pape  ne  peut  le  Tecevoii  £4.  Sa  mort,  i48.  (L'Etloile.) 

comme  amMssadeui  du  Roi,  XLU,  NEVEBs(le  daode)fait  de  n-ands 

33.  Arrive  à  Rame  ;  comment  il  e»i  préparatifs  poureon  voyage  de  Ro- 

reçu  d'abord  par  Sa  Sainteté,  35.  me,  où  il  vacomplimenler  le  Pape 

Discours  qnll  lui  adresse  dans  une  suc  Gon  avJlÂmenl,  XLVIII,  ite. 

seconde  aodience  sur  l'état  des  ef'  Son  entrée  pompeuse  àRoma,  198. 

iairea    en   France,  3S.  Dana   une  {L'Eiioile.)  —  HéiaUa  k  ce  suiet, 

u-oiatème  audience  remet  au  Pape  ao4-  ^^  ^  Rome  pour  fai^  agréer 

une  lettre  du  Roi  écrite  de  sa  main  ;  an  Pape  un  ordre  de  chevalerie  ; 

texte  de  celte  lettre,  So.  Son  entre-  puis  à  Ratisbmuie  pour  le  màme  su~ 


>;,l,ZDdbyG00gle 


45S               KIC  NOt 

)«t,L,  aa«,S*bit  rMMtUedefop-  fBtm  pOtW  h  mnivaiM  oondaitc, 

o*  la  «hadaUsdaUédén»,  «décrit  X.XV11,  i8G  elMHT. 

i  la  Eeine  qu'il  la  garda  pouckMc>  Niaoi.i.K   (maître),   d'Acre,  ta 

Tlca  da  Roi,  i3I.  Refiuc  de  la  r»>  caToyé  par  Isa  émita  aupràadoBoi 

metin  il  H.  d«  Frailin,  eiivoT<  par  pour  le  déddei  à  prétar  le  «ermaat 

h  GODi  poDT  la  reprendra,  334.  Va  qn^ill  exigeât,  11,  lag. 

mu  Ter  la  Raine  a  Dordeoui  poor  NtLooFUtevE  l*ia*Dia:dcaarip- 

hropoier  ail  tocommodsoicDl  avco  tioD  da  ce  Ucnve,  11,  339. 

11.  le  prJBoe  da  Coudé,  3l4'  £>t  en-  Hiihes    et   MobiTelui*  : 

^ojB  Tera  lui  «oei  effet,  3a5,  {Fou  '         "    ' 

tmay^/ttareilU.) 

MatïM  (François,  duc  de),  "bm  Nitsllc,  litiraire.da  Varia,  eut- 

tBëàlahaiailledeDnsx,XLV,5;.  f^che  par  M   bramate  que- cette 

NBTBai(inad.de),  Hsnriette  de  Till«  ne  «oit  inrpTiaa  par  destrot- 

GldveaiIrBJtplaiiant  de  cette  dama  pe«  dn  Roi,  XXXTI,  180. 

k  la  mort  de  la  reine  de  NaTarre,  Noikititta  (le  aeiga.  da),  frère  da 

XXXVII,  4;.  [Mdrg.  de  faloii.)  cDime  de  l'on,  eat  tué  avec  k  dac 

-^BKVofeaultoidMlettreidu  légat  de  Bourgogne  an  voialUit  l«  sauter, 

priiiea  i  ub  courtier  qui  le«  ponoit  VII,  Sm. 

4  Home,  et  daua  leaqaelle*  le  Roi  et  Noi:itt!iB(ABt.  de)  fait  partie  da 

le  duc  de  Mayenne  «ont  fart  mal-  la  oamÎMde   de  Bonlggne  ;  dangir 

iraitéa,  XLVl,  5)6.  (VEttoiU.)  tfiW  7  coun,  XXI ,  Si. 

liicaUiX  (P.-Frati^)  tombe  dau  RoiitLEs  (le  capn.),  1 

uâe   embuscade  prés  de  Nm^e,  de  Montmoreucy^'Âmnlle,  contrit 

oà  Q  eat  battii  aveo  unie  ••  troupe  biM  i  U  déroute  dei  hnpériatti  ■pth 

«tbtes«é,XL,34d.  de  SsrtJTnie,  XXX,  gi. 

nie^TlKi    rerétu  de»  premiérU  Noilibie  (la)  a  toujonta  été  m 

ebarget  de  l'Empire  t.''^<  eaaaie  d<  estioM  dam  toita  les  Elata,  r 

Mlmerlaa  aédilieax.l,  43-  Ses  ré-  —'"--'-    •"    ■-'    '  —' 
fletiona  aur  le  pillage  de  Conatatlii- 
ttople,  Sjj  Offire  ta  oondoite  de  t'cm- 

pareur  Henri  comme  an  modela  k  noliles,  l^eLanobleMedeBéomn 

•nirte  par  aei  compatriotes ,  86.  wUc  d'Arragou  éioient  UarfeiUemlsa 

Hieotiï,  conaeifler  do  la  «ham-  disiinguéea  en  trois  ordVea ,  17g. 

.  ine  àta  comptes ,  ett  toé  an  miUea  Nocoto ,  de  Bordeanx ,  àa  peni 

de  Parla  eu  plein  nddi  par  un  incoM'  énelala,  as^iate  i  la  baïaUle  de  Foiit- 

Un,  XLV,  aSo.  Tallain,  T,  j^- 

IficoLia  (StMon),  aectéialre  dv  Noe,(lecapit.)aepréainii«deTBBt 

Itoi  et  poète,  écrit  une  lettre  plai-  Caatel-JaloDi,  on  il  eat  reçu  par  la 

«imeiM.d'O,  XLVIjSjî.  LeSol,  catluJiqoea,  XXH,  349. 

X'i  ÉOn  entrée  à  Parb,  le  &itT«>  NoGaaET(Gu)llBame),  wAaéa 

«inf^olier  didogoe  entre  eoz,  aceauit  sons  Piiilîj>i>e-le-BeI,  expon 

XlVTI,  7.  toi  Etais  gén^iMa  de  tSoa  les  pré- 

NiCot.Aa,BecrétairedaRDt,  meuM  tentiotti  da  pape  BonifBbe  tiit,  es 

à  l'ikgede^Aanaifel'tlpea  telif^eoi,  démotttié  les  cinuéqaaBces ,  et  de- 

«Otttma  ils  vécu  jatuiépitapfaeftiite  mande   le  maintien  des  aneéettna 

par  Inf-méme,  XLVIl,  Uiè.  coutnttiet  et  bberléa,  IV,  63.  En- 

nicOLis,  Bta  dadip  ^e  Calabre,  TOjé  en  Italie,  faille  Fape  pi1$on- 

iffClit  troorer  le  dnc  He  Coat^gne  nier  dans  aon  propre  patâii,  ^. 

ptmr  loi  demander  ta  HUe  Hane  en  Hoont  (le  seign.  de)  est  bkisé 

mariage,  X,  a84'  dans  une  escarminiché. devant  Ba- 

NiCoeï's  DE  Bi*oue  (le  capit.),  panlme,  etroeun  de  aea  btesnnw, 

serReat-major^aéialdehgamtson  XXXI,  iiS.              :   '. 

(U  MeiÈ,  eM  ^ni  du  dermer  tnp-  Nmut,  troupette  etotiear  ^ai. 
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cM^iiilii  pour  avoir  jponé  d«É  Iw-       NoT(iioapotT(J«i)dt),  surnoia' 

trM«ucaiuilduRai,  XLVIiSo-  mri   de   Msizj    teaeoaue   Jeanne 

Nmmt  (HMri  de),  capJL  bu.  d'Arc i VaucoUleun)  Ma  mUetletl 

^■is,  cal  faii  prisonnier  à  1b  bataille  avec  elle,  Vlll,  a4g-  l'romeL  de  la 

daS.-Lo,  VIII,  3481  4Senerprè>dufioiilui  raiiapporter 

NoanMCE  (le  duc  de),  général  duhabilad'ltolniae)  aSo-Nenëglige 

anglais,  réuni  an  comte  d«   Bats,  titn  pour  presser  lob  départ,  35i. 

lienten.  de  l'Empereur,  entre  en  Pi-  l'ourïoit  s  la  dépense  pour  la  roule, 

o.rdie,XVlI,43Î.S'avanceiCor-  aSÎ. 

bie,  434-  Brûle  la  ville  de  Raye,  el        Notiàst  (leaewo.  de)  est  nom- 

prend  filoutdidier  par  eompoiilton,  mé  du  conaeiLduKoi,  VI,  116.  Est 

436.  Prend  le.cbàieau  de  S<Àain,  arréié,  accuséi   obtient  sa   grïce, 

438.  Se  TeBt«  «^  Artois  et  licencie  aSi. 

ion  armée ,  43g.  .    Notku.1  (le  wfen.  de],  nommé  k 

NokMiKDii,  iiéraidt  d'ârtMi,  ett-  ilâne  eha/iàUr,  défend  Attaa  con- 

vojéauducdeSavoiedbargédelet-  tre  les  troupes  du  Aoi,  \II,  364. 
Ires  poAr  empScher  le  mariage  du        KoTEaa  (le  leign.  liamoile  des], 

Daiiphin  avec  1*  fille  de  ce  duc,  cnToyé  par  le  connétable  de  Bour- 

feit  le  lédtdBionToji^e,  XI,  191.  bon  en  Allema^ine  pour  faire  une 

LetUe  da  due  île  Savoie  rapportée  levée  de  lansquenets,  descend  en 

fatini,  3961  Champagne  aVeclea  comtes  de  Fiu- 

NoRliiimia    t'AvlttiAta    orechi  temberg  el  Félix;  assiège  et  prend 

<on(te  U  trêve  (  réponse  du  dac  de  Goiffr  et  le  ehîtesu  de  Monteclaire, 

Mayenne  A  MU  «ujet,KLVI,  43i.  XVII,  4I1'   Pretsé  par  la  famine, 

Hotkct.n  (assemblée  des),  lenne'  est  forcé  de  se  retirer  en  Lorraine 

i  Eaaen  en  tSg6j  détails  aor  cette  arec  pettfe,  43^- 
auembl^,    XlJX,    317    et   snir.        fforoH  (traité  de),  conclu  entre 

{MéiHt  da  Groulard.)—- kAltti  as-  Ârthus  Gonffier,  leigneur  de  Boby, 

aemMée  dant  la  miême  ville  en  1617;  grand'Dialtre  de  France,  et  Antoine 

difficulté!  sorla  préséance,  L,  40$'  de  Cray,  sefgneur  de  Chlèv  ~    ' 


Tempérameikt  pris  pour  les  lever,  snirt  des  différends  entre  Francis  i 
4oS>Le«notable*présent<Dl  leur  avis  et  Charlen  d'Auiricbe,  XVII,  i-^-]. 
M  tontes  les  matière^ qu'on  leur  a        Noroti  (JeBn  de),  chancelier  de 


pttipotéei,  4i3-  { Fenten.~3fareuil.)    Bandouin,  est  envoyé  à  Katoe  après 

NoviLtic  (Philibert  de),  grand-:  lapriie  de  Zara,I,i66.  Est  chargé 
maître  de  Rhodes,  attaque  aveu  vf-  par  le  Pape  de  lier  et  de  délier  les 
gnent  les  Sarrasins  de  Tripoli,  VII,  pèlerins,  168.  Meurt  dans  la  ville  de 
54'  •  Barres;  son  caractère,  3o6. 

Noniu.E(P.de)défendaVecIoin-  9'dili,i  (Gauthier  de)  fait  prlson- 
tiHe  un  petit  pont  pour  empêcher  nier  Constantin  Lascaris,!,  310.  Est 
i|ue  (e'Hoi  ne  soit  attaqué  de  toni  tué  k  la  bataille  d'Andrinople,  356. 
«ttés  par  les  Turcs,  II,  349-  •      NU]i,Li(Gnill.de)pr#ndIacioix, 

NotiaitiDiM ,  fils  d'Aneddin'Ai- 
begb ,  venge  la  tnort  de  ion  père  en 
hbant  aMoramer  la  sultane  Cbe^ 
retr-Eddor,  et  devient  le  second  sul- 
tan de  la  drmnre  des  Bahadtes, 
ni,3S. 

RocVB^M,  prédicateur,  exhorté 
le  peuple  a  b  réconciltatimi  et  k  U 
concorde:  lUt  qu'il  faat  attentlre  IB 
décision  du  Saint-Siège,  et  recon-  ' 
nolf  re  le  Roi  s-ll  appronve  sa  con'- 
«eMion,XLTI,#i8. 
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tiioars}àqaeUeoociMi)ii.6ai.n  te  pud'MmeipTéi(kDiiixi,lX,344- 
préscnie  poar  uluer  le  Boj,  apcè*  Htpgo.-de  P^doue.expbqae  Aiû- 
MD  entrée  ckni  Fstû  ;  léponie  qoe  tôle  ;  anus  de  ta  haine  cemie  Jnlci- 
U  Roi  lui  fait  faire,  XLVn,6,'Re>  Céwr  ScaliReT  et  son  fils  Jofcph, 
9>ii  un  billet  pour  «orlir  de  Vttu;  X\%\il ,  i44-  ^'  tàcbe  de  les  noir- 
mou  ^critsiorsa  porte, .i3.  '  cir  aupids  de  ]acqnes-Ang«ale  de 
Ntcot  de  ViLLSin  dispute  on  TlH>a,a4^> 


o 

0(FrBiiçoit,  marq.  d'},goiiTei-  cjéne  et  de  laStetaliJ||^»  le Fcrra- 
neurderiledeFraoce,eAreai>par  roii,  3o^.  CommeuiSEQbueoleiiGii 
Henri  iT  dans  son  ijouver Dément j  lausfaQtKu)  par  la  médiation  du  roi 
reçoitlesermemdelousIeaofScieri  de  France,  307. 
de  la  ville,  XLIl,  308.  {Mém.  Je  Oooii  uK  CH^runioux,  cardinal 
Cayet.) —  U  eut,  disgracié;  cause  de  éïéque  de  Tujculum,  légat  du  fa- 
cette diigràce,  XLy,  319,  Conseille  pe,  prêche  la  croitade  en  Francs, 
i  Henri  iv  de  hâter  sa  conirenion^  11,  go.  Après  la  priie  du  Boî,  airi- 
causedu  tierg.parti,  XLVI,48i.En-  ie  «eul  à  Bamictle ,  m.  Annonoeà 
tre  dan«  Paris  par  le  quai  d«  l'Eco-  se  prince  la  mort  de  la  reine  Blu- 
lej  met  en  pièces  un  corps-de-gardi  die,  1 16. {Taid. du  r^.  Je  •S'.  Louù.] 
de  lans^cneta,  XLMI,  ao.  E>t  re-  — Fait  faire  trois  proœaiiona  aatoor 
tois  daai  sa  cbar^^e  de  gouverneur  4e  Péglise  de  Notre-Dame  de  Da' 

de  Pori»,  37.  Be^it  le  serment   '       ~' — i-i-i ;-j 1 

Unis  leg  capitaines  de  la  ville  dei 

lues  par  la  Ligue  et  réintégré»  di 

leur  charce,  6a.  Va  porter  de  l'ar- 
.geut  au  Boi  au  camp  de  Lavn,  73. 
Eet  accusé  de  racheter  les  billets  de 
ceox  qui  ont  eu  ordre  de  sortir  de 
Vniit,  67.  Est  Uillé  de  la  pierre,  go. 
Sa  mort,  gi.  Par  qui  il  est  regretté, 
91.  Sei  prodigalitéi,  g3.  (L'EtuUe.) 

OcTonviLLE  f  Raoul dM,  Beulilh. 
normand  dév oué  au  doc  de  Bûurgo- 
ffiie,e8CmisàlalétedesiSassaBsuu 

aposlèa  par  lui,  TI,  366.  JU-V,  ao3. 

Odoait.  duc  de  Parme,  se  dé-  Qfficieis  qb  ihstIge  :  leur  gn«d 

clarepour  laFcBDce,  et  Tient  troDTec  nombre  est  ruineux  pour  les  partiel, 

le  Roi  à  Parût;  cummcutil  y  est  re-  ,et  ne  sert  qu'à  élerniser  les  procès, 

SuirésolutionpriieaTecluid'anlTer  XXIV,  ^iS. 

ans  l'Eut  de  Milan,  U,  i35.  Ses  Officieib  de  la  maiaon  de  H.  le 

démêlés  avec  le  cardinal  Borberin  Daupbin  (état  des)  pour  l'année 

au  sujet  du  duché  de  Castro,  a^j.  j6o6,XLVin,  140. 

Enlrc^n  armes  dans  l'Etat  ecclésiaS'  Ooca  ni  Siist-Cbeiob  prend  la 

tiquej  s'empare  de  Castillan  JeZ£<i-  crbii,  I.  loi.  Se  montre  contraire 

^,' l'avance  jusqu'àAcqua-Fendente;  «u  rétablissement. (T Alexis,  i74-  Ke- 

reioume  dans  ses  Etats ,  peu  satis-  ponue  les  Grecs  dans  une  ptcaiière 

fait  des  princes  d'Itidie,  3o3.  D'à-  rencontre,  190.  Est  nommé  du  cin- 

près  un  traité  Tait  entre  le  grand  quièmecorpsdebatailleconuerem- 

duc,  M.  de  Modéne  et  la  république  pereur  Alexis ,  1  gS. 

de  Venise,  Odoartse  saisitdeBou-  Di>)«Aii«  ( le cmM 
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â'Es[*|ne  i  Kome,  demaDde  au  Pa'  Haines  se  rende  maître  île  Rome, 

£e  qu'il  chaSK  le  iluc  de  Laxem-  167.  EatUompé  parle  cardinal;  rc- 

Durg,  ambamd.  d'Heiiri  tt,  mena-  toutne  auprès  de  Boucicaut,  16S, 
^DtS.  S., ai  elle  ne  le  fait  pas,  de  In        Ortmis,  bacba  de  BoiDie,  as- 

eiierre  de  la  part  du  Roi  Bon  maître;  siéae   le  fort  de  Pelrine,  qu'it  est 

3  «l  lui'méme  Tenrojé,  XL,  88.  obugè  d'abandonaer,  XIJIl,  333. 

OuTiita  (le  comte  duc  d')  fait  OpriiiEf^d'  ),  premier  présid.  dit 
avertir  le  duc  de  Budiagham  du  Irai-  parleAieut  d'AJi,  charge  d'aller  té- 
té qu'il  a  coDclu  avec  le  cardinal  de  primer  les  Vaudois,  outre  les  mesu- 
Richelieu  contre  l'Angleleire,  LI,  rel  cruellel  priica  contre  nu,  XVII, 
3i,  Oblige  l'Emperenrâ  s)accommo-  !•}&. 

de  t  arec  les  pro  tes  Laos  d'ÎMIentagiie        Oaiiaos  (le  jKÏga:  d')  défait  nu 

pour  porter  aes  forces  en  Italie  con-  corps  de  troupes  de  don  Hemando 

tre  le  duc  de  Mautoue,  i6i.  de  S^lva,  qui  veut  ravitailler  Cai- 

OtiTEnï  (Au(.),  eDToré' par  le  ras  ;  d  est  secondé  par  les  sieurs  de 

duc  dt  Savoie  Buseconra  de  ùreao-  ChaTJgnjetBriquemauc,  XXX,  gS. 

We,  qui  s'est  déclaré  pour  la  Li^ue,         0»iisoii   fbhebïe  :  la    première 

bat  et  prend  Hoatfaeoault,  XL,iS7,  dont  il  soit  parlé  dans  notre  hjs  toi* 

OLivtta  [  te  chancel.),  disgracié  re  e.-t  celle  deDainiescliii,  pronon- 

aoqa  le  régne  de  Henri  11,  est  rap-  cée  par  l'éiécgue  dAuxerre;  extrait 

nelé  soas  celui  de  Fran^ïa  11,  XX,  que  nous  en  ■  conservé  le  moine  de 

«il.  Illnenrtde  désespoir  d'avoir  éié  S.-Denîs,  VI,  ar?. 

Finstrument  des  cmautéa  exercées  Okakcc  (Philibert  de  Cbllons, 

contre  tes  conjorés  d'Ambotaé,  S9;  prince  d'  ] ,  couvre  de  son  manteau 

XXVII,  41S.  te  duc  de  Boarbon  tué  aux  portes 

Oli.e>ai>g  (teseign.  d")  prend  la  de  Kome,  et  se  rend  mahre  deccttt 

paraleaiiDomdnducdeBonrgopfns,  ville,  XVIII,  38,  Prend  le  eomman- 

et  prie  le  Roj  de  calmer  aa  colère,  dément  de  l'armée;  assiège  le  chi- 

VT,  aSi.  tean  S.-Ange;  est  blessé  à  la  tête 

ÔnDEVitLE  (  J.  d'},  chevalier  an-  d'un  coup  d  arquebuse,  ig.  Est  tué 

dais',  jointe  au  maru^  du  duc  de  an  tiége  de  Florence,  100. 

Bou^logiie,  X,  370.  OK4ncE.(Ie  prince  d'  ),  seign.  de 

Ononi  (le  capit.)  rend  un  serrice  Htrlay ,  pciaonnicr  de  Louis  11,  est 

signalé  au  siège  de  Poiliers,  en  anie-     délivré  moyennant  fiuance,  et  de- 

naot  dans  cette  ville  na  accours  de  vient  homme-ltge  dn  Roi,  XIV,  8. 

Soo  hommes,  XXXIII,  467.  Y  «si    -    Oacev,  prevAt  de«  marchands, 

bl<  d'nne  anemblée 

jeOEs  de   Paris , 

If{  ructiandn  non- 

de  iant,  qu'on  leur 

r»  ,  et  q^on  ponr-t- 

e  des  habitiini , 


Sédieé  contre  les 
VI,  doe.  Enre- 

filu'sieura  blessure»  ha  combat  «aVal  "  Ordbe  de  S.-MiohBl  :  ctmses  de 

ivre  prés  de  Modoo ,  |M-  Ks>  nt^  «on  aviliasemeot ,  XXXIII;  38. 

TOïé  auprès  du  roi  de  CBypro  lioor  Oaoat»  ni  cheïïlMig  :  à  qui  ilt 

lui  faire  paît  du  projet  de  Bouciclut  devtoientétreconféiés,XXiV,  i5i. 

contre  Alexandrie,  147.  Va  ttoavei  Ceux  duS^Esprit  et  de  S.-Miahel 

le  cardinal  Panl  tlrsin  pour  l'enga.'  font  tombés  dnu  le  oiéprfe;  pooT'- 

gcr  k  ne  pas'HnAHr  quela  rot  de  quoi,  i54- 
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OkOiUiaaT  ^d' Jichoncelîor  :  IM  rpt  de  CutUle,  3a3i  tfxàt^^'Bn' 

\aleaa,  ion  iviegriic  ;  t'ofpote^  dwu  tin,  conure  les  FLunand«  en  ijiâi 

uni  Maemblée  ila  tiréUu,.wutieiu'«  k  \n  hai»iUe  di  Creqr,  m  en  itlanl 

«taiagisU'at»,àceqiw|«diicil^ajuu  «uucouri  de  Calais,  SoS.  Nom»  de* 

léuniua  la  régeqta  «ji*  xoyaume  «t  vaiUaui  cbevnlùn  qui  l'oal  poiiM 

k  tutéU  daieuii0noi,\l.  fSD.E«t  som  les  ^ia  luUaiv,  3i6-  C«>td«- 

CODg^é,  iU4>  '  ]>u>>  Cbarlea  tu  qu'on  o«w«  dt  U 

oe  de  Noue-Dame,  liUdwcl)ai»)«l-  OaiOLE,  aentilh.  ga*can,diiDtU 
de  M  aom,  sita  la  tfte  d'une  god-  CQqipagnk  de  lanciiu'a  a  é^é  caué^ 
joraiioQ  qui  le  foime  conlre  le  çon-  Tcut  pauei  an  lervice  du  duc  d'Ait- 
nitahj«  d'Armaptac  {  projet  des  uiche;  tl<uair£iÉetdécspit*aTec 
é*,  VI,  333- E*t  |etc  dan)  un  quelque*  autru  da  la  cooipagllia; 
,  où  il  loeurt,  3a(i.  lenri  létva  et  lean  meiobTea  «ont  M- 

OairLiHNE,  bannière  dont  l'ahbé    tacbii  aux  poite«  de  Bé^nu)e,  ii- 
etles  moiDea  de l'ablta^e royale  de    iai,etc.,XIV,84- 
S.-Deoi»   le   striaient  dau>   Icu»        OaiiDBL'lBi.*prendla  croii,!, 
goerrea  piirlic|iliéie«,  III,  307.  Ktoii     loa.  EstlitiparlasComaaa,  3ga. 
portée  par  leur  avoua  ou  procurai        0>l£i.i(s  (d'  ),  avocat  du   itot, 
teor,  308.  QuelUa  étaient  ta  i^a-     ciuoique  liptenr,  reloae  de  ranmi 
liére,  m  couleur  «t  m  foiioe,  3<ij).    euPalala,  et  [(proche  au  Seiifl* 
Les  comies  de  Vezin  et  de  FouUMae,     meurUB  aix  préudent  Briwn  M  d* 
en  qualité  d'avoué*  du   monaiiére    deuxconBeiUer(,XLVI|  igg.  Sa  ri- 
de S.-Denis,  porloieuL  t'oriQamnw    ponseà  Boucher,  tmi  lut  demande  t 
daoi  les  guerres  qui  s'enlreprenoien)    quel  jeu  les  Seize  Tont  perde, ^$. 
pour  la  défeiue  de  ses  Ijieiu,  3ia,    Sa  répoPM  à  SI.  de  Brifwc ,  qv)  se 
Me  u'e  «lé  pocléi  par  noirois  daui     plaint  de  l'el^cotic»  de  Bouchard 
leur»  guerres  tfu'aprèa   qu'ils   «ont     et  de  S«a  oompagnoqi,  agi.  Ptrl* 
devenu]  propriétaires  du  Veiin,  m    librement  contre  les  Seiieqni*!^ 
qui  *r(iva  sous  Philippe  1  on  h 
le-Gros  son  fit* ,  3 1 1 .  Ce  qu'on 
penser  de»  discours  de  oeul  1^ 
prétendu  que  l'aiiflaniaie  «toit' 
nne   dég  loi   temp*  de   Da^I 
Pepinet  Cherleoia^e,  3i3.  L 
la-firse  futle  preuuer  qui  la  lit 
ter  dant  ses  armée*  comme  la  ] 
pipale  enseigne  de  £  .-Dénia, 
tentent  duroyaotne,  3i5.  Cén 
niei  oluervées  brsqu'oa  aitoi 
prendre  i  l'égliie  de  S.-Denii. 
Serment  que  falsoit  le  chevali 
qui  le  Roi  la  dounott  à  porlft 
la  portoit  dans  les  gt^rcea  et 
prisée  contre  les  ennsuii»  flu  de 
ou  canlfc  tes  eniieraii  du  ded 
3ig.  Louis  vu  et  Philippe-Auf 
la  firent  porter  dans  leur  vo 
d''oatre-iaer,  iuo;  Loui*  tiii,  < 
la  gnerre  contre  w«  Albi^MÎa;  1 
biaiï,  ODDtre  Benrï,  roi  d'Aï 
ten«,  al  dans  ses  dtuk  ekpédil 
dans  la  Terre  S«inte,3a9i  Pktli 
Ic'Hardi,  dans  la  guerre  eonli 
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ptaiûer  oU  l'ftitiUerw  devint  uAt  OquiD(l«wUiiielAlpb[>iiwd'), 

«[■ne  impoiUiLtu,  VIII,  33.  Corn-  oone,   cal  fait  prùonaûr  pat  Stx 

b^t  livré  ^ure  hs  pagci  anglau  e(  uecey,  chef  de  rebelle*,  et  xaaht- 

franç«is  »ovib  les  mura  da  ce«B  »il-  té  pour  30,000  écus,  SXXV,  JjS. 

le,  39.  Lef  Orléa«aù,  iitiiés  otatr*  {M^'i'^iii'  Tafajinat.)—De  concert 

Lb  duc  d£  Bedfurt,  fontunetoKie  ■.«ecU- deLa Valette, Mtaquodaiu 

cQDtis  lad  ÂBgiau,  1h  battent,  et  le  Dauphiafl  3,000 Suisse»  ut  leidé^ 

battua   à   leur    toar,   aant    toich  lut,  XlîXVllI,  34i- Coaolut  avao 

dereMrec(latuiàpl«o*Bv«eparte,  Leadi^iéiea  une  Irén  BfprouTée 
4o.  {TixbL.du  ràg,  <te  CA.  r//.)~*-"P""  Henri  111  et  le  roi  de  tvaiarfaj, 

fb  appi^DDcat  l'arriiM  d«  Jeanne  XXUX,gS.  SstCiîtpriaomicr  par 

d'Ar^j  réciu  qu'on  leur  fait' à  Bg|l  le  baron  deSeneoej',  XL,  i38.  Ap- 

(ui«t,   iSS.  Ce  que  dit  la  Junm.-iï  p*ié   par  Us  LyonnaiS)  il  te  rend 

de  Parûde  laPaaoUe,  160.  l«Aa-  aux  faubourgs  de  1*   GuiUoticr*, 

^ï  lére&t  le  i^ge,  abandoondit  XUI,   laa.  Commeni  la  ville   ds 

leurs   maladeg,  teufs   pritonnier*,  Lyon  ss  déclare  ^nr  le  Boi,  ia3. 

tOBIe*  leuM  imuiiiioHi  de  guerre  ni  I^  coloael  v  fait  aon  euLiée  atcs 

débouche,  176.  Ijm  Orlàwaia  rea»  l'<iabarpa  branche,    114.  Conduite 

veraeiU    toutes  .les  boiudu ,    177.  modérée  des  Ljroanaia  anvera  1m 

Fête  célébrée   tau*  Ici  aaa  i  Or-  Espagnols,  i-i5.  {JUdm.  de  Cayet.) 

linu  en  mNnoire  de  la  PuoeUe  j  -^  Il  défait  dans  lea  montogoea  du 

QiBDtuaent  qn'im  j  a  érigé  en. «on  Dai^biné  queU^uee  oompaeniet  de 

iMoeor,  317.  het  OrlàanuB  .oal  Suisses  qui  alloient  is  jouidrcBM. 

coniorvé  long-temps ,  aveo  an  spû  ds  Uontmoieucy  ;  1>  Roi  iaii,  sonner 

tcligieuv,  nu  des  chapeau  delà  Fit-  '  bleu  haut  cette  notoire,  dont  il  sa 

celle;  ils  loOntrent  encore  la  qu'-'/  liraque  ea  arrière,  XLY,  337.  fto- 

•on qu'elle  habiu,  319.  (M^w.  cas*,  posa  an  Koi  dPapporur  à  «es  jàed* 

ài  Put.)  ••-  Les  babitani  d'Orléans  h  tâte  du  dos  de  Guise,  3âg,  An- 

enroient  a  ceiax  da   Eleauvaù  mmt  nonce  an  Rai  la  réduetion  de  hfaa, 

tonneaux  devin  et  des  providobidra  XLVI,  598.  Détails  lurcatle  réduo 

gHerre.XUI,43}^(J'.(fe2'rvfe«.)  lt<n),at«ur  la  part  que  le  colonel 

Oai.É4g»'  (paif  d'),   oonclna  es  Oinan»  jt  eue,  607.  FaTia  libn- 

|563  enUe  la  Soi ,  la  Reine  mère  ,  meiU  au  Hoi  sur  lea  adiu  qu'il  veut 

le  priikoa  deCondé,  Dandelot,  eto,  Eailo  publier,  t^  en  empêche  Ig  pur 

Condit^ns  de oelte  paû,  XXÏIII,  blicatiDu,  XLVllI,3io.  Heurt  aprèi 

*9».  HamoDtraiiaea  je»  paiiomene à  afoir  été  taillé  de  la  piecra,   356. 

«e  su}tt,  aga.  Haismqs  qai  juslIGent  Son  d«rnie<  entretien  avec  le  Boi, 

tetU  paii^  état,  malheutena  da  la  auquel  il  vecommande  seâ  enfaBS, 

Frauda  pendantla^erra  civile,  195.  et  ipi'il  prie  de  cbaager  son  conseil, 

Oubium  (les'Eutsd'^.teniuéa  3Gi.  (VE^taiU.) 
iSfii,  fom  plaaietKS  ordonnancu  Ouiiao  (leootonen,E](dupréi' 
pour  dcfeniuq  les  venus  et  traGna  eédsnt,  ta  dira  sa  Rai  que  le  ma- 
oeabénéficea,  etmppnmer  las  ol{i>  iécliald'Aaoreestmort,L,37l>i  et  à 
<iee  iriffé»  depuis  le  r^ane  1^  Louii  la  Reine  qu'il  faut  allea  à  Biais,  3SS. 
su,  XXXI&,  i35.  EBUeaRmieo.ctsessisitduVieui- 
'-^ii*i«(iedi«:d')nalt  àFoB-  Palais  au  nom  du  Roi,  i-jt.  Se 
tafttcUeao  le  17  durs  1607  ;  làui  montre  fort  opposi  au  mariage  de 
de.Jne  *  l'ooeaiion  de  cette  nais'  Hoosiauravecmadeai.deMontpeD^ 
.  sanoa,XLVIlI,4fi.  sier.CI,}.  EnfaitmaréchaldeFran- 
OMBiEHOB  (Le  préaideot  d*),  dé.  ee,  5.  Hottft([uirein|iJchentde  £a- 
putë  par  la  chambre  des  comptes  an.  voritarle  maria^,  6-  Bit  arnéli  par 
duo  de  Maj-enna,  le  «tq^tlie  ds  tra-  ordre  du  Roi ,  8.  Ses  d«ui  fnàres  le 
Tailler  à  la  pmi  at  da  presser  le  Sol  •«Dt  apiréi  lui,  ri.  1 
de  ae  faire  caiboliqw,  XLVI,  379.  Qiisoa  (lacq.  d*) ,  naître  da  FaE- 
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titlcrie  du  <luc  de  BosTgogae,  tu   -4Ui|imct  l'empire  «FiMécicii,  4# 

bkes^auaiéga  dé  BeaaTaU  clmeuM  OraOH    de    ^Bidbiwmx   ëpoote 

dcMblessaie,  XU,  78.  JcaDuedeNapIcs, VI,i^6.EHlb>iiu 

OiTÈSDE,  soldat  maure,  s'engage  par  Chitlei  de  Duras,  (rabi  par  sa 

à  faciliter  l'éTasioD  du  comte  de  troapes.et  but  priaODuier,  aoa. 

lia  RoobefMLcaold  et  autiva  prison-  OôlaTT  (  la  aai^n.  d'  )  est  b1e>sé 

nieri  fraocais;  fait  échouer  eetis  dana    nne    ioriie    devant    Heu, 

entreprise,  XXXIV,  S3.  Comment  XXXIl,  363. 

iléeluppa  «D  loppliee  qui  lui  eil  Oami-^le  bailli)  refuce  depri- 

prépuce,  36.  txr  serment  au  <luo  de  Berri  en  sa 

OiTKiAw  (la  banin  d'),  c«mman-  qaaliiéde  dnc  deEt6nnandie,  XI, 

d«nt  des  rellies  venin  en  Francs.  ^\S. 

•D  aecouTB  du  roi  de  NaTaire,  va  OnoitaD  Difinan  se  distingoei 

SBDve  aTsc  beaucoup  de  peine  da  la  bataille  de  Fouttallain ,  V,  86. 

oMlcBud'AuneaUjXXXVIII,  )4i-  OoDlan  de  Bdci,  procoreurgé- 

It  reconduit  ses  trou^  en  AUema-  n^nl  d'Arra«,  en  décapité  avec  17 

gne,  34^-  atLlras  babiuna  de  oetteTÎtle,  pour 

OaTDSie(lecapit.  d')  est  bleaaé  à  avoir  voulu  se  rendre  aapriia  de  Ma- 

mort  au  siégB  de  I^ecuiure ,  XXII ,  rie  de  Bonrgogne  afin  de  lui  lemet- 

■  19.  tre  le«r  ville  ,  XIV,  57. 

OariL  (  le  Bcign .  d')  >sl  tué  à  la  Oubet  an  Rte,  aeign.  de  Lesoop, 

bataille  dcBouvra^,  \lU,  lifi.  oasdail  les  troupes   des  duc*  da 

OsiHaaAi  (le   sieur    d')-  Hchdte  Bcici  et  de  Bretagne  sur  Paris,  XI, 

Saïooo  icns  la  charge  de  président  3S4-  Obtient  U  ville  de  Caea  ei  |ilii' 

jllacout  dupailementi-XUX!,  180.  sieurs  plaoes  de  Normandie,  ^iS. 

Obut  (  J.)  est  condaaué  à  mort  Aptéi  la  mort  du  doc  de  Gujenoe, 

pour  avoir  acbelé  du  poison  pout  traite  avec  le  Roi  pour  le  duc  de 

h  compte  de  J.  Conataîn,  k  l'effet  Brelagne  et  pour  Inï-niânae;  coodi' 

d'empoisonner  le  oomte  de  Cliaro>  tiens  avantageuses  qu'il  en  obticnl. 

lois,  XI,  loS.  Xlt,   So. 

Ossu  (Amaadd')  quitte  le  bar-  O  d  un  uv,  avocat,  est  député  pw 

reau  pour   cultiver  la,  science   du  les  Setxe  au  duc  de  Hayenne,  avee 

droit  j  explique  Platon  k  Paul  da  des  iastructioDs  sut  les  moyens  ds 

PiHK,  XXXVII,  33^.  Pohliepooc  ucévenir  les  diviiions  r|DÎ  »e  mslii-^ 

lui  à  Rome  un  mémoire  qui  £xe  l'al^  naiellt  parmi  les  lisneuri,  XL,  3^ 

teotioa  des  cardinauK ,  a53- (/•  A,  ,,  Ounniu,  grand  pcevâl  du  dai 

de  Tbau.)  —  ÛB)fnB  le  cbapeau  de  de  Majeune ,  perlant  des  dépêcha 

c«dinal  pour  avoir  négocié  à  Ranw  à  BoBuDeetà  Uigon.  eal  fait  prison- 

rabaulDliouduRoiavec  M.  Du  ter-  nier  .par  le  marétW   do  Birofl, 

ron,XLVII,'i43.  Meurt  à   Rome  XUII,    37.   {Mém.  dcGtftt)- 

fbrt  regretté,  437.  {L'EaloU:)  Il  {ait  pendre  sept  aoldau  qui  eot 

OsT  (JeaaVclûval.  auglai«;cou-  tué  oa  «utile  dea  ligueurs,  XL\I, 

leille  wx  babilans  de  Gand  d'aller  14S.  Est  constitaé  prisannier  à  la 

livrer  bataille  BU  duc  de  Bourgogne,  Condiergcrie,  coptmakccuséd'avak 

X,  i4i.  Sort  de  la  ville  à  U  télé  da  en  part  à  la  mort  du  tea  B.ai;  est 

a5,oaoliommesd'élitc,i43.E9tcon-  sauvé   par   le   crédit   du   duc  de 

duitau  dacdeBonifogoe,  i^.  Mayenne, X1>VII,  i-jo.{L'EiUiilS^ 

Otbob,  empereur  d'Allemagiie,  ÛtjnaeiitT  (Geoffroy),  venant* 

forme  avec  la  comu  de  PlaUdrc  et  la  tête  de  800  hommes  d'armes  cm- 

le  roi  Jean  une  puistapte  Ugue  cuu-  tra  les  'Français ,  est  défai^  et  prit 

tre  la  Francejquelétoit  le.plan  dn  ptisonpier,  V,  87. 

oonfédérés  ;  il  est  défait  dans  les  .  Od^keiuh  (le  père  d'},    iésnïla 

plaines  de.Bouvinea.lV,  48.  Abattu  flamand,  a  paraphrasé  lesHémoiics 

par  cette  défaite,  i|  ne  jieut  jdua  4e  ViUé-Hardoqin,  I,  6. 


i:,Goo^<^lc 


Ori«*.(kueurd'},coaiiiiaiiduit  IwtaiUa  ia  CerisoIlM,  XIX,  5d8. 
d'un  corpi  d'Ecouaù,  eoléTc  aU        Oiouo  (don  Aliaret)  rend  «n 

lignai    ie   Tillaga   de    Bouteilla ,  Roi  li(  lille  daLa  Férepii  compo- 

XUV,  585.  «tioli,XUU,  afif. 

Ot>  (le  bâton  d')  rai  tod  i  h 


PtDiLLi  (Hntin),  comte  de  Ga-  pemir,  nie 

dea ,  commandant  une  flotte  eapa-  qui  veulen 

gnole,  enaie  en  Tain  de  rsTHeer  les  bet,  préi  à 

cDies  d'Ani;leleiTe,  XLIII,  4^1.  blessa  àla 

PiiLuiT  (Chrinophe),  leign.  dei  Tarin,  453 

Comptes,  est  eDvojé  a  Auxerte  pour  Gran ,  XI 

sommer  le*  babïtana  de  ae  rendie  au  Tùgrade , 

Roi.  XIU,  406.  igi.DéliT 

Paiis  (Im)  :  ce  ipi'il*  ëloient  en  oppriméi 

France  do  temps  de  Charlem^ni,  fait   dq  p 

ce qn'îli «ont deienaa depuis, XXIV,  Tairode  de  5ofi&t>ck,   3i3. 'Prend 

3oi.  et  raine  la  THle4e  Sonibock,3i6. 

PuoT,  maître  dea  comptes,  eit  Taille  en  piëces''ua  pacti  de  Turcs 

empoisonné  en  Poitou  étant  au  sec-  pr^deBude,  44^'  Surprend  la  TÏlIa 

Tîcti  du  Rot,  XLVII,  436.  de  Tota ,  444.  Défait  le  bacba  de 

PiLïoLoouE  (Andtonic),  grand  Bude,445. 

domeitique,  reçoit  de  Vatace  le goD-  Pàlick  (Jacquet  deCBabannes, 

Temement  de  l'Epire,  I,  So3.  «eiga.  de  La],  (occéde  k  Gaston  de 

PiLioLDODE  (Michel],    fiU   da  Foix  dans  le  commandement   de 

Knd  domestique  AndrouicPaiéo>  rarmée  d'Italie,  XV,  ii6.  Permet 

_ae,   dispute  à  Muzalon  la  tuiéle  aii  cardinal  de  Hëdicis  d'eniofer 

dn  tils  de  Idabatis,  le  fait  massacrer  son  nereu  Julien  négodei  arec  le 

dans  une  église,  et  se  faîl  coaconner  pape  Jules,  117-  Se  replie  sut  le  Mi- 

avec  le  jeune  Koi,  I,  5o5.  Keçoitdfa  laDois;   vent  défendre   Milanj   est 

ambauadeois  de  Baudonin;   essaie  forcé  d'éiacuer  en  désordre  tout  le 

de  les  corrompre^  les  congédie  ea  diicbé,    tiS.    (Tabi.   du    rig.    Je 

lêuT  disant  de  ^e  préparer  i  la  gner-  LouU  xii.)  —  Est  envoyé  contre  lec 

ir,  S06.  Passe  dans  là  Tbrace  ;  mar-  Vénitiens  an  secours  de  l'Empereurj 

cl)asarConitaQtinople;accordeane  noms  des  seigneurs  qui  l'accompa- 

tréve  d'an  an  à  Baudouin  j  con6e  gnent,  376.  Il  entre  dans  Vérone, 

à   Strategopula  le  commandement  pais  dans  Vicence,  où  il  attend  des 

'      El  le  cbarae  d'obaerrer  nouvellei  de  l'Empereur,  378.  Re- 


les  endroits  foiblel  de  Conslanlino-  eoit  ce  ptince  dans  la  petite  "Tille 

pie,  S07.  A  peine  k  ajoater  foi  à  la  d'Aeat ,  97g.  Est  nommé  psr  tous 

prise  de  cette  TJIIe,  5[  1.  S'y  rend  les  capitaines  pour  succéder  &  Gas- 

bieiuAt;  rebïtit  les  édifices  détraiU  ton  de  Foîl  dans  le  commandement 

on  incendiés;  rappelle  les  fanùllea  de  l'armée,  XVI,  54.  Est  fait  jh-j- 

crecques,  fait  bniler  les  jeai  a  son  sonnier  a  la  bataille  deGuinegaste, 

jennecollégae,  etttansmetsontidne  77.  Assiège  la  ville  de  Pampelune) 

a  sa  postérité,  5ia.  est  forcé  de  lever  ce   siège,  aïs. 

PiLESTraE,  gentilh.  romain,  *p-  (Uirin.  de  SajrarJ.)  —  Est  fait  m>- 

porte   d'Italie   tp'  livre   intitulé  U  réclial  de  France;  i  quelle  condi- 

Paste-paitout  dis  pifea  JëttùUi,  tion,  XVII,  16.  (/nrroà,)— Serend 

XIjVIII  ,  17.  maître  d'Avif;non  ;  poursuit  le  con- 

PAi^n,  lieuteii.  général  de  l'Em-  nélable  de  Eonibim ,  455.  (Z)ti  £t^ 

52. '  3o 
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1^.)  —  En  bleue  an  lîége  de  Ueiz; 
npiut  de  SCS  bleMutct,  XXXJI, 
3lo.  (Siège  de  Hfeu:) 

FiLLEBEciL  (le  sieuc  de)  perd  le 
diàteau  cl  1h  ville  de Neufchaiel  pur 
M  faute,  XLIX.  3o3.  M.  de  fiouU- 
ioD  empêche  qu  on  ne  lui  fane  sou 
pmcés,  3o5. 

PuxETiiKB  (Bené,  seign.  de  La], 
~  cit  U)â  au  siège  de  S--Fbi|Ji  Xl^i 
ï36. 

FuxLiiE  (GIrault  de  La),  com- 
mandanLdu  chSteau  d'iTry,  demaa- 
<le  du  lecoura  bu  Roi,  'VIU,  loi. 

PlLLDlD  (lecointede]vPreiniec 
tnaltce  d'hâteldu  Roi,  esthlesEé  au 
ij^e  de  S.-Jean-d'Âiigély,  L,  Sii. 
■  Pàltoisim  (Chrisiophe),  seigD. 
die  Bmaet.  fait  pendre  un  envoyé 
du  maréchal  de  Lescun;  à  quelle 
occasion,  XVn ,  334-  £st  condamné 
imort  el  exécuté  par  ordr«  deLaur 
trec,  343- 

FuiTouiB  (Jean-Lpdovic),  en- 
voyé pour  surprendre  Crémone ,  est 
baun  et  flit  prisonnier  par  Aleian  - 
(be  Benmoire,  XVII, 483. 

F4.Lvoisia  (le  capit.  Ic[âDie)eBt 
bit  priaonuier  dans  une  embuscade 
an  pont  de  Kosigosa,  XXTUI ,  d4i- 
CoEDmcnt  il  trompe  le  maréclial  de 
BrùeBC,  en  loi  promeuant  de  Ini 
&lre  livrer  la  ville  d'Aat,  456.  Est 
fait  prisonnier  en  défentlant  Dro- 
■ier.etpenduiXXlX,  i34.  , 

PLiuBEi.,EeiiLilb.,  parent  du  ma- 
réchal Rouaât,  est  tué  par  le«  Bre- 
tons, XIII,  agi. 

PiHiQitOLE,  cordelîer,  consulté 
par  le  gouverneur  de  Paris  sur  des 
aerpens  qui  s'engendrent  dans  la 
ville,  répond  que  ces  bâtes  sont  l'ef* 
fet  de  la  magie,  et  qu'il  vaut  mieux 
être  dévoré  iiar  elles  que  de  laisser 
entrer  dans  la  ville  les  maudils  hé- 
rétiques, XLVI,  70.  Prêche  dans 
l'église  de  Noire  -  Dame  avec  un 
grand  concours  de  monde  contre  le 
roi  de  Navarre,  mais  sans  injure  tl 
sans  invecUvej  bliime  les  Français 
et  surtout  Boncber,  prevâcdes  mar- 
cbands ,  de  ce  qu'ils  déchirent  avec 
tan  t  de  haine  la  mémoire  dn  feu  Boi, 


ches  hardies  de  l'armée  protestante 
en  i5«6,SX,  36.  (/ntrod.)  —  lleit 
életé  dans  la  maison  de  Colif;iijj 
fait  en  Italie  la  campagne  de  iSSAj 
se  jette  dans  Sienne  avec  Biaise  de 
Moniluc,  SUII,  45i.  Un  acte  de 
négligence  4e  brouille  avec  lui  j  com- 
ment il  le  répvei  ')  niontre  le  zèle 
le  plus  ardent  pour  la  relieion  pré- 
tendue réformée,  ^Si.  D'où  oall  u 
haine  întplacable  contre  le  baron 
des  Adrets^  il  poursuit  jusqu'à  Coi- 
heii  l'assaasiu  de  l'amiiali  échappe 
au  massacre  de  la  S.-Barlhelemj  j 
conduitala  Conciergerie,  il  estie- 
mis  en  liberté,  4S3.  Fait  la  guerre 
eu  fiouergue  aux  catholiques  j  ses 

£lenc«s  lui  font  perdre  Le  comman- 
aent  de  la  ville  de  Milhand  j  il 
accampagDç  Cbàtillon  sur  les  froii> 
tiéres  de  la  Lorraine,  oiiilse  jobti 
la  Grande  armée  allemande ,  4^4-  ^ 
revient  au  milieu  de  mille  dao^ 


464.U>n 


[u'il  ;  iconrl  dans  un  coqbati 
Manque  d'être  tué  dans  le  prê- 
cnej-esl  chaste  de  Milbaud,  47i> 
dont  il  fait  abattre  un  faubourj;, 
473-  Va  joindre  H.  d«  Chitillon  à 
Royaosi  est  envoyé  à  Qiambéry 
ponr  demander  u»age  au  due  de 
Savoie,  474'  DiffiSBiés  qu'ilépronve 
dans  cetls  mission,  47^.  Est  airjle 
et  conduit  i  Bomillji  cornue^  il 
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tudtàivré.if^ô.Ae^acapiffiM'tLde  bit  une  op^ation  délicate  an  doa 

Cbilillon  daoi  la  FraBcha-ComU,  d'Aanals  bleue  devant  ffOologne, 

477.  Lai  onvrc  l'enlrte dca Urres d«  SIX,  SSg.^Du  BeUm-.)  —  Il  meurt 

HontbelliHtd,  ^78.  Défait  préa  da  Igé  d«  60  ani;  son  diaconn  t  Far- 

ponE  de  ChaboUaa  an  paru  d'eone-  anerAqnc  de  l-jon  lar  la  mitére  du 

mia,  479'  "E-alre  dam  la  Lorraine;  pauvre  peuple  monrant  da  Uni  fait 

■orprend  le  cblteaa  de  Gréullea,  faire  à  ce  prélat  de  térîeoiea  ré< 

fSo.  Livre  oonbat  au  marqaii  de  fleiiona,   XLVI,   ii3.   (MAn.'  ih 

Varambun   qui  vient  l'r  auiéger,  CEiloiU.) 

481  ■  Eal  [oint  par  l'année  alleman-  Piu.iMnra,  coarstOBTeraioeiéla- 
de,  avec  laqoelle  il  prend  U  cfaeiMit  bliea  par  les  roia  pour  rendre  la 
de  CUkilloii-euF-Sëiiie:  cet  envoyé  juatice  ;  ila  éiolent  otYJtà  éa  diver- 
pODC  surprendre  Veielaj',  i^i  M  **>  ohmaAiv»  on  compagnie*,  III, 
ini'ilnepeatraécaLar;eatr*d*  force  6^.  (DUMri.  sur  Fhttt.  de  S.-LouU.) 
daoa  Feruse,  ^%i.  E«t  chargé  de  —  S'attribnent  un  pouvoir  qu'ils  oa 
prendreLaCharité-sur-Loire;  pour-'  peavent  exercer  librement,  XXIV, 
q«oi  \\  ae  peut  le  faire,  4^4'  ^^  aSl.  CoBiment  ils  pourrojent  et  dé- 
couvre la  trahison  d'unaonnnë  Det'  vroient  garder  lear  indépendance , 
S  LUX,  qui  feint  de  vouloir  livrer  iS3.  (Tavaintti.) 
DDlar^  k  H.  d^  Chàtillon ,  4^  PÀitmaEir  se  CaiLoirs  (le)  tend 
Comment  il  contribue  ï  la  prise  de  un  arr  Jl  contre  U  balle  do  Vape  qui 
Cliite«a-I«ndDii ,  483-  Est  fait  pi-  renouvelle  reicomaiiintcBtion  con- 

~  r  par  des  conreundadoc  d*S-  tre  le  roi  de  Navarre  ;  ladite  bulle 

a  j  comment  il  leur  échappa,  eit  lacérée,  XLVI,   i65.  Bend  on 

Il  donne  à  H.  de  Ghililloil  des  nouvel  arrêt  contre  la  balte  adrev 

eiU  qni  ne  sont  pas  suivis ,  4e  ~  ...-_.. 
Le  préserve  du  danger  d'*tre  * 

r'  «mnier,  498.  Charge  ta  compagnie  Antre  arr^t  ci 

capitaine  Piédefou;  gaple  lab-    rescrit,    et  c  ..    ._ 

baje  de  Ma rcigoy-lea-no nains,  où  tiendront  les  Etata,  Soi. 

H.  de  Chitillon  prend  congé  des  Fiileheht  de  Fax»  (le),  dévoué 

iroapes  allemandes,  Soo.  Far  son  aux  ligueurs ,  rend  un  arrêt  qui  dé* 

conseil,  l'armée  de  M.  de  Cbàtillon  clere  criminels  de  lése-majesté  tous 

opère  la  retraite  en  combattant,  et 

amu  éprouver  grande  perte,  5o5.  U 

arrive  an  cbtteau  de  Retortou   en 

Tivaraie  avecH,  deChlitilloii.Sio. 

Retourne  cbex  lui,  5ii.  (MAn,  J* 

S.-Aai>aa.) 

PiriLtoa  (Robert)  aamla  le  duo 
d'Anjoa  aa  «iéga  de  'Anuoon,  IV, 
460. 

Piriuon,   valet  de  obambre  du 

Roi.menrtdedépitetd'avarioejdé-  par  un  arrêt  à  qui  que  ce  soit  de 

tailasarlaeausedesaniortiXLVIlI,  mrier  d'aucune  compoeition  avec 

■  86.  Henri  de  Bourbon,  sons  peine  de 

PAtr:  (Maurice  Du]  commande  la  vie,  Si.  Donne  son  consentement 

l'aile  caucbe  des  Français  k  la  ba-  &  Pentree  de  4.000  Espagnols  dans 

Uille  (le  Cisaj,  V,  i3o.  Paris  pour  le  défendre;  murmurée 

FiRDiin.Li!i  ^HeetoT  de),  aeign.  des  poliiiquea  ■  cesujet,  136,  Fait 

protestant,  devient  la  cause,  par  ses  lacérer  l'arrêt  du  parlement  de  Cbt< 

menaces,  du  massacre  de  la  Saint*  lone  rendu  contre  les  balles  d'ea- 

Barthetemy,  XXXVII,  49'  communication  du  Pape,  167.  Or- 

FÂai(Ambr.),cbiTargiencéUbre,  donneque  tous  les  présidensetcon- 

3o. 
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iûllen  cl<  la  coût  qui  ont  Ma  pri- 
ttat  ODQiaoi  la  détibératioD  prûe 
oo  Dire  l'an  Jt  du  parlemeutdeTouM 
la  ligueroat  iadividuellement,  ■70. 
Caue  l'arrjlda  conseil  d'Euit  readu 
on  favear  de«  .teiBe,  3^6.  Rend  un 
■rrél  couLfb  celui  du  parlement  de 
Ctùloiu  relatif  BU  légat,  3o5.  Sa 
tlécUian  contre  les  pcéLantiona  du 
duc  de  Feria  poaF  l'infanle  d'Espa- 
gne et  l'abutiiioD  de  la  loi  ealique, 
400.  Aend  un  arrêt  coaue  ceni  qui 
entreprendront  d'ébranler  les  Iimj 
tondamenlalea  du  royaume  j  cet  ar- 
rêt est  appelé ''a^r^£(Ja^/^lJent£e 
Maiiln.  43g.  Défend  au  liestenant 
ciril  de  puur«aiirre  lei  informa dom 
contre  lei  bourgeois  qui  ont  crié 
viVe/e/foi.' 45a,  Rend  nu  arrêt  con- 
tre toat  traité  fait  ou  à  faire  pour 

2u  aép 

e  Paris,  575.  Dépnle  au  duc 
.de  Mayenne  pour  le  supplier  de  ne 
pas  lauser  partir  AL  de  Belio,  Ou 
que  l'il  sort,  la  garnison  étrangère 
lorte  avec  lui,  S^g.  Décide  de  sui- 
vre la  volonté  du  duc  de  Mayenne 
et  de  rester  noi  avec  lui,  58€.  Dé- 
libère d'an  camuiuD  consentement, 
,vu  le  mépris  que  fait  le  duc  de 
Majeime  de  ses  remontrances  ler- 
bales, 


tiaos  de  Gnarinus  et  de  l'insolence 
desSeize^  ordonne  qae  le  légat  sera 
inlerpelté  de  faire  prêcher  autre- 
ment Guarinus,  ou  de  lui  donner 
congé,  et  qu'il  sera  fait  défense  au 
Seiie,  sur  peine  de  la  TJe,  de  s'as- 
sembler, 630.  Fait  publier  une  dé- 
fense de  s'assembler,  et  de  parler  an 
désavantage  de  la  sainte  IIuiOD,Ga3. 
X<e  parlement  est  rétabli  par  M.  le 
chancelier  au  nom  du  Rot ,  XLVII, 
3a  et  suiv.  Elirait  da  «es  registre* 


PAR 

portant  révocation  des  pouvoin 
donnés  au  duc  de  Mayenne,  et  an- 
nulation de  (OU9  les  actes  des  Etals 
de  la  Ligue,  33.  Ordonne  de  rayer 
les  mala  CharUix  de  tons  les  acte*, 
arrêts  et  r^îalres  où  ils  se  tronient 
écrits  pendant  les  tronbles,  &i. 
Défead  à  tons  les  avocata  de  plaider 
sur  le*  provisions  du  légat,  comiqe 
étant  nulle!  et  abusives  ,  76.  lop 
que  labulle  du  jubilé  eavoyée  par  la 
Pape  est  non  leceirable,  1  ■('  Adop- 
te parement  et  simplement,  spiét 
une  lonjfue  délibération,  l'édit  dt 

KciGcation  da  i577,  nS  et  laiT. 
nd  un  arrêt  contre  les  receleiul 
des  rebelles  e<  adhérens  à  la  Ue- 
tion  d'Espagn^  et  du  duo  de  Her- 
cœur,  a  16.  Antre  arrêt  contre  4  '*' 
pucins  aoiquek  la  prédication  (M 
défendue  pour  six  mois,  aSl-  Dé- 
pute vers  le'  Roi  pour  le  iap|ili« 
de  se  marier,  a56.  Ordonne  ijd'ob 
saisira  le  temporel  des  commimu- 
tés,  et  qu'on  vendra  les  biens  Km- 
btes  des  particuliers  qui  ne  satiib- 
Tont  pas  a  leur  coite  des  pauvret, 
5iS.Bend  un  arrêt  pour  pTéveoirk 
retour  de  la  peste,  XLVIII,  iS.B^ 
fuse  les  ëdits  des  monnoies  et  des 
nantissemens,  3oS.  Rend  un  arrfl 
contre  l'imprimeur  du  livre  intitulé 
ta  Chtatt  deÛBaite  aniiehristiiiait- 
me,  3S5.  Déclare  la  Reine  régeme 
pendant  la  minorité  de  son  fils,  ^iS, 
454'  Envoie  tecoonoltre  Louis  »ui 
comme  son  roi,  prince  légitime  (t 
naturel  sei|aeur,  4SS.  Détails  sur  Is 
lit  de  justice  tenu  par  te  nourtn 
roi  pour  hice  nconnoitre  la  Beuu 
mère  régenA  du  rt>yaume,XLlX, 
3i  et  suiv.  Arrêt  rendu  contre  Bs- 
vaillac,  37.  Autre  «rrét  qui  onloant 
au  doyen  et  syndic  de  la  Faculté  de 
diéologie  de  délibérer  sur  la  confir- 
mation  du  décretde  ladite  Faculté 
du  i3  décembre  i4i3,  rendu  con- 
tre La  miixiine  qu'iV  est  permit  àt 
tuer  let  trraia,  3g.  Coudamne  le 
livre  de  Mariana  à  être  biùlé  par  la 
main  du  boncreau,  4']  ce  qni  est 
exécuté,  43,  Commue  la  peine  de 
mort  en  celle  du  fouet  et  desfilè- 
res,  prononcée  par  le  Chàtclel  con- 
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traini  jeniw  garçon  qui  •  diclud  UBaTilt<mi>tnIcibDlhiKK»ltom- 

Tonloir  tuer  le  Roi  et  la  Reîae,  5i^  Ua  de  Gré^te  ht,  décUraat  ca 

Fait  le  firoeét  au  privai  dea  nuir^  pape  ennemi  de  la  ptii,  de  l'ooioii. 

^MixdePlovieti,  <^ia'eat4uaagli  de  l'Egfue  catboUqne,  JnBoielde 

dans  sa  priaon,  S3.  (V EaloiU.)  —  ton  Etat,  XLVI,  176. 

Récit  de  ce  qui  ae  pàaae  au  parla-  .  Fiini  (Aleundte  Famèse,  dac 

ment  au  moment  de  la  nouvelle  de  de),  B^vance  dana  le  roraniae  k  la 

la  moit  de  Henri  it  ,  i4^  ''  anÏT.  tÀa  d'une  armée  ;  force  Heari  IT  k 

La  compagnie  ett  priée  par  le  cban-  lever  le  aiége  de  Baril  (  harcelé  par 

eeliat  etparlea  ^aidaBoL  de  dé-  farmée  royale,  il  repaît  pour  la  F  laa- 

férer  U  régeace  à  la  Reine,  a49-  ^  <'"■  ^^^  ^5-  Vient  au  aecoori  de 

parlement- décbre  que  la  Râae,  Bonen,dontilfaitleTCTleiién;eft 

mère  du  Soi ,  eit  déclarée  légeote  daDgerenaement  bleiaé  prés  de  Ci»- 

en  France  pendant  le  bat  ige  do  debec;  se  retire  en  Flandre,  957. 

Boi  ion  fil*,  35a.  Envoie  fiûracoa-  {Inlnd.)  — Ataiége  Lagny  etTem- 

ooltra  cette  déelaraiion  à  la  Beine,  porte  d'aasaat;  fait  da  grand*  re- 

a53.  Arrêt  de  la  cour  à  cet  égard ,  piocbea  i  M.  du  Haine  de  Tavoir 

a5S.  Détailarar  la  lit  de  juslioeteQu  trompé  inc  l'armée  duBoi.XXXVl, 

Et  ie  jeune  Roi  et  fa  méte,  356.  179.  Aeiiége  et  pread  Corbeilj  le 

iMori  du  chancelier,  a6i;  de  M.  retire  vers l'Artou,  i8a.  Marche  au 

le  piamier  président,  a63;  et  de  leoann de Rauenj  prend Neoebilel, 

l'arocat  Servin,a68.  H. le  chance-  »o6.  Tronjpe  Henri  iv; entre  dans 

lier  prononça  l'arritde  la  courcon-  Hoaen;  assiège  et  prend  Caudebac, 

cernant  la  régence,  373.  (/.  GUlot.)  30g.  Eat  blcHé  au  combat  d^Tvetoi, 

—  Le  ^rlemeiit,à  Piusùgation  de  aïo.Se  retire  ver>rArtoi«,  an. Re- 

H.  te  prince,  et  contre  l'ordre  du  Hoi,  vient  pourla  iroisiéme  foii  en  Frau- 

drewo  dps  remontrance»  qni  lont  ce,  à  la  téLc  d'une  armée;  tomba 

pofiéea  à  la  cour,  L,   176  ei  luiv^  malade  à  Arraa,  et  j  iraeurt^  an. 

Après  plusienra  aasenibléw,  il  donna  (Ciefern^.)— 11  forme  aur  Caaibnij 

un  arrêt  portant  qu'il  n'a  iamais  en-  une  entreprise  qui  e»t  déoouverle, 

tendu  toucher  a»  periooyei  de  XXXIS,  354- Arrive  à  Meaux  avec 
Lenn  Hajettés,  ni  à  leufaAodbd*,  ,  plusieurs  princei  et  leîgneuri  eapa- 

Bon  plus  qu'à  tout  ce  qiii  s'est  fut  gnoU  et  ilalieni,  XL,  1  iG.Sv  porte 

pewlant  la  régence,  aSo.^^VOlenaj'-'-  «or  Paris  arec  l'armée  de  U  Ligue, 

JUanuiL)                           ''  '  /  117.  Son  étonoeteent  à  la  vue  de 

pAiLinus  Di  Bocaa  (le)  publie  l'armée  du  Roi;  il  se  letcanohe  dans, 

tan  édit  qui  déclare  criminels  de  lèae-  la  marais  de  Chellea,  iiS-Befoso 

m^eaié  divine  etJiamaine  tous  lea  de  combattre,   119.  Emporte  d'aa- 

adhéreas  a^  Boi,  XLVI,  i5.  Or-  laut  le  village  de  Lagny,  \m.  Se 

donne  par  un  arrêt,  à  tous  leagen-  rend  maître  de  {dusieura  places  de 

tilabommoa  et  antrea  qui  ont  suivi  la  Brie;  aaaiége  Corheil,   laS;   U 

le  roi  de  Navarre,  de  le  quitter  aoua  aonuieteprèaune  gcandarésialauce; 

hnitiobri,  à  peine  d'être  déclarés  cruautéadessoldals  eapagaola,  i33. 

•rimineû  de  Idse'maioaté  divine  et  Betourne  en  Flandre,  i33.  Son  dia- 

l]nmaine,4o.  Benduu  artét  contre  cours  su  duo  de  Mijeane  et  aux 

Henri  de  Bourbon ,  à  l'instigation  seigneurs  de  la  Ligne  en  Ici  qiiil' 

et  pourmite  du  «sur  de  VtUani,  tant,  i3^  Il  retourne  a  Brusellea, 

aSjL  140.  Pratique  inutilement  des  intel- 

PAaiSMKXT  ;  DE  TooLODK  (  1^  )  ligeDcea  daiu  Bréda ,  a35.  Assiège 

rend  un  arrêt  qm  défend  de  vendre  le  fort  de  Knotiembourg,  a38.  Est, 

ou  débiter  des  misseb  ni  bréviairea  forcé  de  se  retirer ,  a4o.  Sa  liure. 

où  ta  prière  pour  leBoi  ne  loit  pas  an  roi  d'Espagne  sur  let.conféreu- 

insérée,  XLVIII,  a.  ces  tenues  bu  miet  du  maiiage  d» 

pAiLEMBai  DB  TovM  (  le  )  rend  Vlnliuita  aiao  on  prince  fiançais  da 
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taUgw,  XU.g.  Frend  el dilniit  XUK,  3o3.  Toania  ven  DtEppCi 

bvltleifAiiBule,  4a.AllM]iieNen-  3e3.  [GrmiUi^.J 

dilul,  qu'il  re^t  |iar  comp«mtton,  ¥axêt  (  Gaill.  )  eit  caécnté  à  Lm- 

l{<.  EnUecItiu  itoaeB,  Si.  Invctlil  drca  pour  SToir  vooln  otleoter  à  la 

Caudcbec,  où  il  «at  bleue,  S-J.  Bàipit  yit  de  !■  reioe  Eliiabeih ,  ■  l'iiuti- 

ectle  ptoce  k  compovUoB,  contre  gBiicm  de  qodquei  moines,  XIiV, 

F«Ti(  tl*M«  Kld»!*,  q«  Teulcnl  la  970. 

'  '  '     ~  ■  eauB,  58,  Eit  forcé  Pu  b'iiMu,  coinlnu  parllculien 


de  l'abandonner,  et  de  te  reUiérsar  «BtrepriB  par  nn  on  plasienis  che- 

Paris,  64.  Ta  prendre  lea  eaux  de  Ttlien  pour  défendre  contre  tant 

8pa,  go.   Se  dupoie  1  entrer  une  MAanlna  pason  panne,  III,  liS. 

.i-iliJl r.:.  _r  E .- (    ai.     1  ^  • ^^J.  J^ J^-, 


.  »7V 
mort,  175.  {Mém.  J*  Caj-et^—  Il  raioient  1m  ai 
prencl  ugnyde  force  k  la  vue  da  d«Toit  conbattre,  et  ceu  qoi  ve- 
Boi,  XLLV,  igi.  Se  letraDcbe  en  noient  à  cet >cSet<l>oitiiMientrtr- 
94  henrei,  193.  Revient  en  Frmca  me  qni  leur  MMireDoit  le  mieiUE  e» 
pônr  Mcoorir  la  TÎUa  de  Routa,  iSa.  tre  cellet  qai  étaient  proptiséei;  dé- 
IfUUroy.)  —  Fart  de  Talenoennea  laili  ioT;  te  pai  ^  Farc  triranplul 
pour  Tenir  anieoDnrB  de.Parîai  re-  entreprit  i  Paris  à  i'oecaiion  du  ma- 
fette  tOBte*  lea  proporiti»nt  des  d^  ris^  de  Louis  zii,  i4q-  Cette  et- 
ymi*  éa  coaieit  de  l'Uuioa ,  XLTI,  péce  de  joftte  a  été  le  pua  en  uaga 
gS.  Prend  X»gaj  avec  te  duc  ém  dan»  le*  deraiers  aiédes;  celle  oi 
Mayenne ,  k  la  vae  da  Roi,  9^'  Ke-  Benri  n  perdît  la  vie  éioii  an  pu 
luM  an  Boi  de  livrer  bataille,  corn*  d'armes^  cbpie  du  cartel  qui  fat  pâ- 
me il  l'a  demendée ,  gS.  Fait  co«i-  bliéau  ai^et  de  ceoombat,  i5o. 
e  le  siège  de   Corbeil  pen-  PiM^BElm  (fférc),  < 


dont  qu'il  e«t  inconiito  daoi  PKris-,  Aomnté  chapclàb  de  Jeume  d'Arc, 

qm'ii  visite,  100,  Prend axtle  viUe  TIII,  166, 

■préi  un  long  siège  et  grnide  perte  PliQiitT{le  oa^st.),  commandant 
«fliomaica  ;  lepioebes  qu'il  fait .  à  aS  Bmel,  est  pris,  ntené  à  Totàoate, 
RolUirt,  eavoT^  p«r  oeni  de  k  Li-  et  iail  manquer  lUe  entieprïaefor- 
ene  poar  s'esciuer  de  ce  ^n'elle  ne  nleè  -nr." V  vicomte  de  Tarenne , 
foiàpasenvojëdemanitioa»,  io3.  XXXV,  iSa. 
Bapreèdlechimindetonpa;fs,io6.  PuiU'ï,(  le  cotcMel),  «e  prome* 
Sonnet  fait  eaoïtt  lui;  eonaeil  qu'il  nant  avec  quelques  politiqtun , -re- 
donne su  dacdeHajenne,  107.  loint  fuse  de  recevoir  dans  la  compagnie 
cedHcâlfeslejattaqueleroideNa-  Scnault,  Sanf|uin  ,  et  danx  autR* 
verre,  et  le  tepomse  à  Aumale,  33g.  seice,  XLTI ,  364-  - 
Entreprend  le  siège  de  Buë,  qu'il  est  Pisseiit  (Jeau),  pTofeesearàra- 
fercédelever^sesptainteEaudDcde  nlveTsitédeTnia,  et  po<te,  meurt  i 
Hejenne  ■  ce  io)et,  aM.  E^t  tile«sé  flee  de  Boam,  XLVH,  34o- 
dans  nn  combat  prés  de  Caudebec,  Pitrobteimc  (lM),crouadedhDU 
aSi.  Force  tonte  l'armée  caiboliqna  espace  noovdle  :  eicès  et  erittea 
k  se  retirer  avec  lai  au-delà  de  la  oo'ils  commettent,  II,  118.  Ils  sont 
Svine,  356.PuMprésdePad«,  oàil  dnperEës  et' partout  léprimés,  119. 
hiuM  nae  ganûson  vndionne,  aSy.  FABT*iME(le  dnc  de)  est  anvji 
S'avance  en  France  avec  une  armée  d'Espafpie  k  Paris  pour  sùnei  la 
de  6,000  hommes  ponr  &voriser  contrat  de  mariage  de  Madame  et 
Fëlection  d'an  roi,  3oa.  Heurt  k  Af  do  prinee  d'Es^ugne ,  L,  t68. 
fas,  3o3.  Veut  être  enterré  en  habit  pAniËaE(tesieuTdeLa),goaver' 
(le  cnpadn  j  vers  faits  à  cette  occa-  npor  de  Cbàteaudnn  pour  la  Ligne, 
«on,  304.  (L'EiioiU.)  —  Il  a't-  rend  cette  place  ad  prince d«  CoD' 
vance  avec  Boe  armée  pour  (eeourir  '  "' 
Boueo;  repoDite  le  ROtî  AinDsle,- 
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PlDt.  III  (Alex.  Farnèse),  pape,  tique,  sag.  tCftmm.  deliabulin.) 
■accède  k  CtémeDk  yii  ;  il  easaîe  di  Ficl  v  (le  cardinal  Borgfaëse]  est 
ICuR  la  balance  égale  entre Tran-  4hi  pape,  XLTII,  4gi.  Faittm  ap-* 
cois  I  ei  Ch«rleB-QuÎBl,  XVIÏ,  i3o.  [tareLldegnerrccoDlreles  Vénitien», 
Joint  SFS  effortj}  ■  ceux  des  iceurs  de  XL,VIII,'iâ.  Se  bnlléad  Rai  sur  l'oi- 
l'Empereur  ponr  obtenir  une  palK  drè  du  S.  -  Elprtl ,  loÇ.  SiDEuliéré 
généraJe;  se  rend  h  Mice  pour^^  répqnge  du  Pape  à  l'ambateadeur  d<l 
itiédiateat  entre  Franoiti  i  e(  Char-  Venlae  nir  lii  pl^cticatioii.  de  TE-- 
lei-Quint,  140.  (Introd.) —  Sa  con-  tangité,  345'  Se*  regrHk  (Sh  appre-r 
duite  avec  ix»  deux  princes  i  foc-  dani,  ta  mott  dellcnd  ttj  Ion  dis-' 
«asion  du  duché  de  Milaii ,  XVtlI^  coats  i  l'àmUasiiede^f  de'  France  à 
3a3  et  aniv.  Sa  cépdnse  nï  discout*  celte ocCasios,  X.LIX,  Ji. 
igàe  l'Empereur  pranoDce  dam  le  Picle  db  Cèke  [  le  aéigti.  Jean] 
concltiye,347-SigOeunlraitédeneii-  «nWTetineroiboliaauiIniiJéciaui, 
Iralité  qu'il  remet  aux  mhiittres  de  el  preiid  cPaanut  la  *i(le  de  Cavall- 
l'Emperenr,  369.  Envoie  le  cardinû  Ion  qa'ûg  occupoieiit,  XI7C,  ijo. 
de  Cârpi  &  l'Empereur,  et  le  cardi-  FioLir,  païciiati,  aisié^  chèi  Ui 
nal  de  TrÎTtiIce  eii  roi  de  France,  pir  les  •eigens  de  France,  va  m 
pour  lea  concilier,  4>5.  Sa  réponse  plaindre  an  pteitlier ' président ,  qui 
rage  au  ^îgnear  Alcâgne  CdlSone ,  Itii  fait  uns  vff  ê  répcimande  , 
cbareépat  FEmpereurdé  luipt-opo-  XLVIII,  ■i^j. 
aeid  entrer  dans  son  alliance  contre  Piulet  n'AuTOsTiiii,  un  des 
Praoçoit  1,  XI%,  loi.  Ménage  ans  anasnns  da  duc  d'Orléans,  reçoit 
'   ■    "  de  standesrenteadaduc  de.Bonr- 

gôEne,  VU,  ,40. 

FlDLETTE  (édït  de  la)  :  sou  origi- 
tté.sonhiit.XLVITjSog. 

fiui,E-Vii<LE,'dn  comté  de  Fe- 
rtile, l'ait  nne  invasion  enBourgo- 
Me  arec  10,000  Espagnoli;  est  forcé 
de  a'élot^ner  ,  XXIV  ,  1 1 1 .  Assiège 
Btnrgj  se  relire  sTec  3,ooo  hommes, 

'  PiOLia  (le  capitJ);  char^  d'nae 
miuion  aiiprés  de  Solitnan,  arriTe 
Éiut  accident  k  Coiifiantinof  la  ;  il 
0bùent  que  Barheronsse  viendra 
croiser  sur  les  cdiea  dltalie,  XVIT, 

i64'  Son  eipëdiiioô  cràelle  contre 
les  Taudoig ,  17S.  {^oj-ei,  sur  son 
ambassade  i  Constantlnople  et  sur 


qui liennenls'j pourvoir  de  vivres 
et  mànitioiis  cooire  la' France, 
XXXI,  38. 

FicLLiu  (\ë  capit:)  m  bleué  au 
MlJKe  dultMtâi'u  de  RabasteiiU, 
XXn,453. 

PàtIb  (bataillo  de),  ou  Fran^  1 
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«t  fait  p(j*Qiuum  i  non*  d**  pris-  cohimUs  dam  va»  tmaatMa  dm 

o«s  et  *eigq«uu  qui  7  aont  aosu  faiu  S«iie  de  joiier  des  coutraDi ,  et  de 

IwisonniGn ,  XTV,  SSi  el  553.  jeter  à  la  rÎTÏéie  tei  trdtre*  qni  lant 

Fatilli  (Eualache  de),  re%ieox  dsni  l'aMemblée,  XL,  363.  {Mém, 
carine,  le  décWae  coatre  U.Dao-  de  CajrA)  —  Frappe  d'uD  coup  de 
pbîu  et  les  princca  d'Orléam  aux  .couteau  un  pauvre  gar^ni  pour- 
ËtatsgéaéraoxcoQvoqBM  parle  duc  qnoi,XLVI,  3i3.  Dénonce  la  cou- 
de Bourgogne,  VI,  So^.  A  la  tjie  téreace  demandée  par  les  calholi- 
deifactieoi,  il  force  le  palai)  data  ggea  rojauz  comme  le  plus  grand 
Reioe,3og.  Oiscoara  quil  loi  tient,  malhaiir  qui  paiwe  arriver  àUrcU- 
et  dont  la  ooncliuiaB  eit  ans  liite  ^a,Zlfi.  {Ù Eitade.\ 
de  pmicriti  qu'il  lui  pr^icnte^  fait  Fauiiiu  publie  un  livre  en  re- 
lier deuk  àdeux  ces  pnwcriu,  etle*-  ponte  à  un  ouvrage  du  riM  d'An- 
faii  conduire  aa  Cliltelet,  3o8.  sleteicej  embarrea  qu'il  éprouve  de 

F^niiE  Ldkel,  cliargéde  la  gar-  la  part  de  la  Sorbonne,  XLVII1, 

de  de  la  tour  de  Niimei  appelée  la  36a.  11  eat  auteur  d'un  Diicourt  la- 

Carbonniére,  fat  décapité  aUont-  tiitntabUiurtamartduRoi,'^Ll%f 

pelUer  pour  l'avoir  remisa  aux  ca-  ii^                ^ 

tholiqac«,  X:j:Xir,  3^i.  Ftu,Bv£  (le  cardinal  de)  fait  ap- 

Pixn  (on  nommé)  adretaa  «u  prouver  la  Licoa  par  le  pape  Sixte  v, 

duc  de  SuJlj  une  lettre  awl'empâ-  et  lui  fait  publier  une  eicommnni- 

chement  que  le  nonce  du  Pape  a  cation  contre  le  rai  de  Navarre  et  le 

donné  à  l'imptewioii  d'une  traduc-  prince  de  Coudé,  XX£.VIII,  37a. 

lioadel'Apologie  latine  du  roi  d'&n-  fiépoad,  dans  reasemblée  des  £tAii 

gleterre  contre  les  deux  brcfa  do  de  la  Ligue,  au  discours   du    duc 

pape  Paul  v,  XLVIll,  i45.  de  Feria,  ambassadeur  d'Espagne, 

Paver  n'OaLÉias  prend  la  croix,  XLI,  174-  Heurt  de  peiu  le  («mle- 
I,  toa.  Est  envoyé  par  le  comte  de  main  de  l'entréa  du  Soi  dans  Paris; 
Blois  à  Figa ,  au  il  eommence  la.  quelle  fut  la  condaite  de  ce  cardi-  - 
guerre  contre  les  Grecs,  3 18.  Est  nal{  sesopinioiu,XLlI,  3o4.(A/;ù». 
rappelé  par  le  comte  de  Biais ,  3^3.  dt  Cofc^  —  VieBt  à  Paris  pour  in- 
ApprendàPamphile  la  triste  défaite  triguer  aux  Etats  en  faveur  de  l'£a~ 
d'Andrinople ,  363-  Conduis  le  qua-  pagne,  XLVI,  3a6.  fie^it  la  visite 
triéme  corps  de  bulailte  contre  Jo-  des  Eeanequioj  craies  remarqua- 
}iaDn!ce,4a^.  Est  envoyé  au  secours  bles  qu'il  adreese  a  l'un  d'eux  contre 
deReiiier,4iOipaisenNatoUooa>i-  le  roi  de  Navarre,  3oj.  Fait  aa  par- 
tie Théodore  Lascaris,  L-ti.  lemeut  le  aerment  de  pair  de  Fran- 

pATS-Bts  :  lettre  sur  la  situation  ce,  comme  archevêque  de  Beînis , 

oii  ils  K  trouvent,  XLVn,  44  4-  ^"^  3ag.  Conseille  de  chasser  le  plus  gros 

position  de  les  réunir  à  la  Franca;  des  politiques,  de  pendre  et  aojel 

avantageaqu'ilsy  irouveroient,  453.  les  mo^eni,  et  de  pardonner  au  pe- 

PiLiKiva  (procession  de)  venus  tit  peuple,  3ai.  Harangue  auxEtata 

i  Paris  de  deux  villages  de  Brie  \  pour  le  roi  d'Espaj^e  et  le  légat, 

leur  accoutrement  j  motif  de  leur  pé-  3a5.  Se  charge  d'écrire  au  nom  dea 

Icriaage,  XLV,  a65.  Etats  au  duc  de  Mayenne,  pour  le 

PsuàUbj;  seigneur  bolotiais,  est  presser  de  revenir  j  mais  tl  ajoute  ■» 

taé  prés  de  Brlgnollesen  Provence,  bas  de  sa  lettre  que  le  légat  et  le  dac 

XIX,  64.  de  FeriaTont  Clément  âurgé  de  Ini 

pKLi.iiH,geiitilh.  anglais,  est  en-  dire  que  sa  présence  «at  nëccaaaire; 

voyé   par  le  comte  de  Warwick ,  cette  addition  déplaît  aux  Etats;  elle 

midtre  duHavre,  pour  traiter  avec  estàUfinaupprim^,364-Ilvépoiul, 

lu  mnnétable  de  la  reddition  de  en  qualité  de  président  de  l'aMetn- 

ceile  place ,  XXXIII ,  3o6.  blée  des  Eutf,  à  la  barançue  du  dam 

faunns,  curé  de  S.-Jaeques,  de  Feria  |  exalte  le*  services  du  roi 
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d*Bqwne  eDTets  la  religion  MthO-  pour  ohenir  celle  de  ta  mère,  lon>- 

liqu,  378.  Injurie  et  menace  de  fai-  bét  an  pooToir  deB  Bretons,  VIII, 

re  tialnei  k  la  rivière  on  à  laroirio  4'9- 

un  baur^eoii  de  Voris  qoi  a  pM>é  Vmroia  ^  Hiigoes  )  ,^  comte  bolc» 

ileTanLlui  sansls  raluer,  SiS.  Meurt  nais,  éit  fait  pciaonnier  à  Sartira- 

à  l'àge  de  Sa  ans,  quelque!  jonri  gue,  XVII,  44^-  ^t  fait  de  non- 

apr£a  rentrée duBoiiPai'if,  XL VII,  veau    priaonniei    devant    Naplea, 

i6  et  3;.  {L'EiwiU.)  XVIII,  70. 

PcLoirOB  (Bertrand  de)  est  nom-  Feri-dd  ,   chef  de   catholiquoa, 

mé  par  le  commandant  de  Vaucou-  «'empare  du  diïteau  de  La  Barge,  et 

leara    pour    accompagner   Jeanne  enlève  one  voiture  de  marchandiseï 

JAro  a  Chinon,  VIII,  1S1.  de   la   vateor   ds    100,000    livrai, 

Fsi^int  ( le  capii.  Le)  contribue  XXXIV,  3iS.  E<t  attaané.HMiégé, 

à  la  défaite  des  Espagnols  devant  et  forcé  d'abandonner  les  cbiteaux. 

lechàleaadeTuchan  en Boussillon,  ^'îl  occupe,  319. 

XX,  41^.  Perche  (le  comte  du  j  «erandi 

PiLocz  (Hicoitu  Da)i  seign.  de  Caeu  auprès  du  connétable  Dugnes- 

Gonrdan  et  de  La  Hotte,  est  envoyé  clin ,  V,  73. 

par  le  maréchal  de  Montmorencj  Pekche  [Ip  conte  dnV  fila  du  dnc 

â'AïQvillepourcammaDderàAnao-,  d'Alençon,  remet  dans  Tes  mains  du 

mj  i  oa  conduite  sage  et  prodeau  Roi  la  ville  et  le  chitean  d'Alenfon, 

maintient  la  paix  dani  le  Vivaraii,  Xni,370. 

XXXIV,  3i4'  Il  conclut  nue  trêve  PEicBEni, capit.au régiment  des 

avec  Francis  de  Barjac,  chef  des  Gardes,  est  blessé  à  mort  en  oom* 

religionnaires,  3iG.  Se   démet  de  battant  les  Anglais  doiu  Tile  de  Hé, 

•on  gouvernement,  317.  Par  sa  mé-  LI,  5S. 

dialion,  les religionnaires  d'Auno-  PEKçaT(Gnil^  dejestenvojéau 

nijetlescaiholiqnesdeBonlieufont  secours  de  Keoier  deTribt,  I,4><>. 

nue  trêve,  San.  Monte  une  des  galères  qui  vont  au 

PuasocK  (le  comte)  accompagne  secours  de  Squise,  ^o.  Est  chargé 

le  doc  de  Laacastre  en  Bretagne,  de  défendre  Esquillyel  le  payB,443. 

IV,  i63.  AssisUàDinanaucombat  Altaqné  par  les  troupes  de  La^caris, 

en  champ  clos  livré  entre  Dugnes-  esthlesse,  444- 

clin  et  Thomas  de  Canlorbie,  318.  PEaniiic  f  le  comte  de  ),  fils  du 

Se  rend  auprès  du  prince  de  Galles  feu  comte  d'Armagnac,  uni  an  ma- 

poQi    marcher    contre    Henri    de  réchal  La  Fayette  et  au  seigneur  de 

TranstaDiare,4oo.EstfoTcéBUTmer  Groslée,  s'empare  de  la  place  de 

de  se  rendre  prisonnier  ■  l'amiral  Bot^ebaron,  et  réduit  tout  le  pays  à 

Tvatn  de  Galles,  V,  m.  Reproches  l'obéissance  du  Boi ,  VIII ,  go. 

et  insultes  qu'il  en  reçoit,  laî.  Phei  (Antonio),  searètaire  d'E- 

PEaicBowjgraod  joueur  de  cartes  tat  d'Espune,  accusé  d'avoir  fait 

et  de  dés,  meuri^une  inaniére  re-  assassiner  Èscovedo,  secrétaire  d'E- 

marquablé  dans  la  prison  de  la  Cou-  tat  de  don  Jean   d'Autriche,  est 

oiei^erf      '""'       ' "  ■  ■     .. 

PeaT 
de  Marguerite  de  Clissou,  vi 

Jean  de  Blois,  sollicité  par  se  .  _  _.  ... 
obtient  du  causeil:  de  Charles  vu  ,.  se  sauve,  en  Arragon  ;  révolte  qu'il  v 
encore  dauphin,  dea  lettres  pour  QccagioDne,4ii.  Il  oblientun  asylejt 
l'autoriser  à  >e  rendre  maître  du  duc  Pau  en  Béam,  ^iZ. 
de  foetague  ei  de  ses  Etatsj  trompe  Pfmooan  (le  comte  d(i)  se  revoi- 
es duc  par  de  fausses  Boamissious;  te  contre  le  roi  de  France  j  reçoit  les 
le  fait  prisonnier  à  Champtoceaus  )  Anglais  dans  ses  fortere^es  et  cbi' 
eot  obligé  de  le  rendre  i  la  liberté  teauij  lefiise  d'obéir  aux  ordres  dn 
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Boi,  V J,  477.  Est  envoyé  m  Roi,  qui  Wean  p*  ordre  do  Boi  pour  mgfr  le 

lui  p«r(foilue,47g>'  l'^fe  l'nMM  par  Dnplesais-Horiiaf, 

PiiLta  (  le  colonel  ]  est  mû  en  fl  eonTainc  cet  autenr  de  faosseiâ 

jugement  Âcaïuedela  reddition  de  àaaa  ies  eiulioiu  dea  Férca  de  l'E- 

Jatann,  XLin,  i3g.  EstcondamnE  jjKse,  445,  Est  nOinmé  cardinal, 

à  aroir  la  tête  tranchée,  140.  Son  44^-  iPoMUaayr-)-y^l  euViiT*  i 

•lécntion,  141.  Bome  po|ir«btenir  diiPapê  l'abao- 

PEMK1.11LT  (le  aiear  Dn),  corn-  luiion  duBoi,  XLin,  110.  ObUeai 

DBndant  de  Beaocaire  poar  le  Boi,  deux  andlenceide  SaSaidtelê,  m. 

4n  appelé  par  lei  riches  habitani  de  Succéa  de  ea  négbcIatioD;  cérémo- 

Taraacon,  etaagiire  cette  Tille  à  (ou  nlea  obaervéci  b  Bome  pour  l'abso- 

parti,  XXSIX,  347.  lutiondu  Boi,  ii3  et  guiv.  {Mém. 

PeiiEL,  aatoyard  de  nation,  trit-  de  Cayet.)  —  Fait  devant  le  Boi  an 

oipett  dans  la  science  des  fortiSca-  bean  discours  pour  prooTer  l'exis' 

tioDs,   meurt  de  beaoÎD  i  Tige  dé  lence  d'un  Dieu  ;  propose  au  Boi 

prèa  de  80  ans,  XLVIII,  7.  d'en  faire  nn  entre  aussi  beau  con- 

PiiaEDBi  fHe«tor  de),  prerdt  Ire  «m  eilateoce;  est  chàaaé  delà 

des  marchanda,  est  mené  prison-  présence  de  S.  M.,  XLV,  l6(^  Ea- 

nier  à  la  Bastille  àtec  (raetque»  au-  ire  en  conférence  avec  les  minIniH 

très,  comme  suspects  d'Atra  pollti-  proteataus  Botan  et  Berant  sur  la 

qucs  ou  hérëtiqiiea,  XLV,  363.  religion,   XLTI,   563.    Obtient! 

PcsirCHozi,  tavemier.un  despltia  Bome  arec  M.  ^Oasat  Tabsolulion 

fenguaux  ligueura,  eat  condamhé  à  du  Boij  détails  but  celte  négocia 

être  pendu,  quoi'^ne  soutenu  par  lea  tionj  Ters  foits  contre  lui  par  te* 

Seize,  pour  avoir  tué  ua  autre  li>  protpstam,  SLVII,    i43.    Anites 

gneuc ,  XLV,  a  i .  ven  qui  lui  sont  adressé)  mr  M 

Peaiia  di  Sitoii  assiste  le  Aoc  propositions,  307.  Accepte  le  défi 

d'Anjou  an  siège  de  Tnascoo,  IT,  que  lui  envoie  le  aieur  Xhiplesù*- 

4S0.  Mornay  pourlavérificatîoD  despai- 

pEiiia   le  jenne,  coniéîlter  du  sages  de  son  livre  de  b  isintê  inMi- 

roi  de  Cbjpre,conGull«  sur  l'entre-  tutmndeVEacharit1ie,-3SQ.  Détails 

Ktise  proposée  par  Boucicaut  d'en-  «nr  la  conférence  ordonnée  par  le 

n^er  Alexandrie  bui  Sarrasins,  en  Roi  Sur  ce  sujet,  374  et  sulv.  PoUie 

détourne  son  maître,  VII,  ]5g.  une  lettre  à  un  nouveau  converti  i 

PeamHET  Ghuset,  gouvern.  de  la  religion  catholique,  XLTIII,  103. 

Ia  Charité-Bur-Loire,  réussit  à  faire  [_L'Etiaile.^ 

lever  le  siège  que  les  tMnpes  du  Boi        Pebhoh  (Louis'),  undei  aecrétai- 

ont  mis  devant  celte  place,  VIII,  res  du  duc -de  ISayenne.  est  arvétj 

963.  i  Toura  portant  des  dépêches  de  ce 

pBiniHET-iiE-CLuc,filsd'tmniar-  duc,  et  pendu,  XL,S4> 
«ihand  de  fer,  ouvre  U  porte  dePa-        Febkot,  Gis  dumiuisttè  pfoles- 

ris  aux  troupes  du  duc  de  Boureo-  [ant,  travaille  fi  lavéunion  et  réfor- 
gne,  VI,  337.  Exerce  la  plua  Uche     mation  de  FEdise,  XLVIH,  75. 
vOngeaQcepâkdantleamaasacteadetf        Peseicit   (Ig  sienr   de)  est  loé 
prisonKierr,  on  loi  élève  nue  siatù,     devant  le  fort  dé  S  te. -Catherine, 
3^i.  dans  uil  combat  livré  confrelea  li- 

pEaiOH  (le  sieur  Du),  tH^ti  d'E^'    peurs  an  aîége  de  Bouen ,  XXXV , 
Aeni ,  poaranit  auprès  de  la  cour    549. 

deBomè,aveclesieurd'Oesat,rBb-  PiaruCÀiS  (le  père),  cordeKer, 
Bolution  de  Henri  iv;  à  quelles  con-  de  concert  avec  quelqnes  earis  de 
ditir'ns  ils  ^'obtiennent,  XSXVI,     Paris,  prêche  contre  \ts  )ésuitea. 
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filt  Ml  mil  par  Ua  Liégeois  i  b  pla- 
ce de  Jean  de  Bavière,  éyêqjoe  de 
Xiége,  vn,  341,  assiège  Vlrechtj 
ae  porte  au  devaiit  deg  diu»  de 
KOn^t^e  et  de  Hollande,  a^a.  Eit 
fait  priaonnier  avec  son  fila,  343-  A 
la  t£te  tranchée,  a44. 

Tacut  (le  sïeurDu],  gouverneur 
de  Château-Thierry  pour  la  Ligue, 
lemel  cette  ïille  au  Roî,  et  eatmain- 
teou  gouveriiEur.  XLll,  356. 
.  7ucBEai.T{]eaieur  Du),du  par* 
ti  de  la  Ligne  ,  est  tué  au  siège  da 
Ctartres.XL,  iSg. 

Ptaaea  [GajelA.ytaaade)se  croi- 
sent k  Citeaui,  I,  ii8j  et  se  mon- 
trent conttairea  au  rétabliaieiDeiit 
d''Âl«ii8,  174- 

Petuliàsb  (le  comte  de)  coin-. 
■Aande,  loas  les  ordre»  de  Ferdi* 
nand,  l'armée  de  NapLei,  XIII,  39. 
Bamèae  nue  partie  des  fuyard>  à  la 
batailla  de  Foraoue,  i4a.(Coni»ie>.) 
—  Comment  il  défend  la  ville  de  Pa- 
doue  contre  l'uroiôe  de  Maiimilieu , 
XV,  38g,  (Mdat.  de  Boyard.) 
.  PniT  (Vie),  iecrèlaiTe  du  Boi«  tfa- 
dait  au  coiDBieaaaineDt  du  dii-hm- 
tUme  siècle  les  Uèmoires  de  I.  A. 
de  Thou,  XXXVII,  lia. 

PcTii  (Tieimette),  de  l'bdlel-Dien 
de  Paris,  est  «ondàmnèe  à  être  pen- 
due pour  avoir  assaaainé  deux  reli- 
giedsei.XLV.aei. 

FiTir  [Jean]  fiiit  le  tableau  de« 
Seize,  lequel eat  porté  à  là  procès- 
aion  du  saint-sacrement  :(fspLcatioii 
de  cetdblean,  XL VI,  ^. 

Petit,  médecin  de  Gien,  est  noin- 
Dté  premier  médecin  du  Roi , 
XLVUI,  3oi.  Se  retii'e  de  la  conr 
aVec  permission  du  Roi,  et  retourne 
t  Gien,  3i3- 

Petit-Ïe4b,  tambourin  du  Roi, 
est  tnè  SOT  le  mOle  dn  port  à  Na- 
^es,  XIV,  366. 

TETit-TEÂN,  6Is  de  iSeori  Cousin, 
maître  bonrrean  de  Paris ,  est  assai- 
Mnè  ail  cou  de  la  rue  de  Grenelle  ; 
Am  père  exécute  ceux  qui  l'ont  as- 
sassine, et  qui  ont  été  condamnés  à 
étté  pendos,  XrV,  ^. 
'.  PsTiTTiERiiR  (le  comte  de)  com- 
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mande  un  cotps  d'Allemands  k  la 
bataille  de  GaAre,  X,  144. 

Peieuds  et  CiMEHiRiirs  publient 
un  livre  de  proenostics  que  le  pre- 
mier président  fait  rechercher  cbex 
tous  les  libraires,  XLVIII,  G5. 

Pheliphb  (le  comte),  neveu  d'An- 
dré Doris,  est  fait  prisonnier  et  me- 
né i  Gènes,  XVIII,  47. 

PS11.1FPE  I,  roi  de  France,  prin- 
ce foible  :  sa  passion  pour  Bertrade 
remijêche  de  faire  rentrer  dans  le 
devoir  les  seigneurs  qui  chercboient 


Jean -sans -Terre,  41,  Iléuait  lea 
troupes  contre  Bichardj  entre  en  ac- 
çommodenient  avec  lui,  ^1.  Déjoue 
ses  projeta,  repousse  ses  attaques) 
trait  de  valenr  cbev^rés  qgc  da 
Philippe:  il  signe  une  trêve  de  cinq 
ans,  43.  Soutient  les  prétentions  du 
jeune  Arthur,  Sis  de  Geofirov  dno 
de  .Bretagne,  troisième  des  hta  lia 
Henri  u,  roi  d'Angleterre;  accorda 
la  paix  a  Jean'Bans-Terre:  maris 
son  Sis  Loub  s  Blanche  de  Castille, 
Heur  du  roi  Jean  ;  promet  an  comi« 
de  La  Marche  de  lui  faire  rend)^ 
justice,  44-  Soumet  la  Normauilié} 
sa  réponse  au  Pape,  qui  lui  ordonnoil 
de  suspenilre  les  hostilités  j  il  aaoor< 
de  une  trêve  à  Jean;  accepte  du  Fa-> 
pe  la  couronne  d'Angleterre:  fait  do* 
préparatiû  pour  la  conquérir ,  461. 
Comment  ils  deviennent  inniilet^ 
47-  U  défaii  l'armée  de  l'empereur 
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Oihon  dtni  loi  plaine)  de  Boniinet,  EU  hk  cbef  dea  baroiu  mitxaMm^ 
4B.  AccotiJe  nne  uive  de  cinq  an*  19a.  FcomeMe  que  cei  baroiu  liii 
■u  roi  IcBD,  49'  Mérita  k  surnom  font  de  le  seconder  cODtre  k  Roi, 
d^Aagiute;  tov  porlrait,  sesétabli*-  iQt ■  (JoinviUe.) 
«emeiu,  lea  r^glemeiu  uiîlei,  5i.  Fb iline-le-B kl,  roi  de  France, 
(Prebii  det  guerr.  entre  la  France  mcceuear  de  Philippe-le^Hardi,  ac- 
etCAngl')  corde  plniieari  grlcts  à  Edouard, 
pHiLim-ti-HAiDl ,  filt  de  Lonia  roi  d'Angleterre;  nne  querelle  de 
IX,  e«t  marié  arec  Isabelle  (TA  rrasmi,  mateloU  allume  la  euerre  tntre  cm 
n,  i36.  Accompagoe  ion  père  iiTu-  denxprincea,IV,  ^.Réunit  tooiei 
nia, i4fi'TambeinaladectserélBblit  aea  forcea  contre  U  ligue  formée 
avec  peine,  iSo.  Ne  qoiiie  pas  le  lit  contre  lui;  défend  dans  «es  Etala 
de  ion  p^re  mourant,  i5i.  Devient  les  guerre*  partJsfdieres,  les  duels 
roi  àrigedesSansj  remporte  trois  et  leatonmoujërige  la  Bretagne  en 
victoire»  sur  lia  Sarrasiiia;  fsït  une  duché-pairiej  fait  alliance  stcc  FE- 
honorable,  1S3.  Ramène  en  cosse,  58.  Forte  la  guerre  en  Angle- 
ce  les  restes  de  son  père,  lyi'il  terre,  en  Flaodrej  remporte  pfti- 
porte  lui-mime  sur  «es  épaules  jua-  aieurSTietoire^  accepte  la  médiation 

r^S.-Denis,  i5i.  {Tabl.dureg.de  du  pape  BoniUce  tiii,  à  condition 

ZoEu'i.)  —  De  retour  en  France,  qn'il  ne  décidera  pas  comme  juge, 

a  prend  poiiession  du  Poitou  et  du  mais  cpnune  arbitre,  5g.  Signe  la 

comlédeXonlDase,lV,54-Veutinu-  r^ixi  donne  sa  scenr  en  mari^  à 

tilement  marier  son  fili  atné  Loois  k  Edouard,  et  sa  fille  au  fils  atné  &  ce 

Jeanne,  fille  unique  de  Henri  i ,  roi  roi,  6o.  Ordonne  la  levée  du  cïn- 

de  Navarre  etcomte  de  ChampaijOB;  quantité  sut  tons  les  biens  sans  dis- 

■onmet  les  Navarroia  révoltés  contre  ttnction,  pour  aabvenirauz  frais  de  la 

leur  reine;  entreprend  une  guerre  guerre  contre  l'Angleterre  j  défend 

pour  foire  valoir  ses  droits  au  trdne  Mnspeinedeeonfiacatiotitsnlttans- 

d'Arragon,  55.  Epuise  ion  royaume  porid'argenlhorsduroranmejécril 

pour  secourir  Charles  d'Anjou  son  deslettresinjurieuiesauFape, chasse 

oncle,  roi  de  Sicile;  la  mort,  56.  son  légat,  fait  brUerses  balles,  61. 

JPrAit  des  gatrret  ertire  la  Fr.  et  Convoque  les  Etats  générsoxj  lent 

'Angl.)                                            '  demande  leurs  conseils  et  leun  ae- 

PDif-iPTE,  frère  de  Louis  viii  r* ' ■        ■ 

oncle  de  Louis  ix,  prétend  à  la  n 

gence,  11,  aS.  Assiste  an  couronn         .... 

ment  du  jeune  Roi,  39.  Est  l'ame  barons  et  de  prélats;  y  a 

de  la  faction  qui  se  ligne  à  Beima  Fspe  de*  plus  grands  crimes,  G4. 

contrela  Régente,ctoégDcieavec  le  Rejette  les  propositiona  de  Boniu- 

roi  d'Angleterre,  mais  n'ose  se  dé-  ce;  contoque  une  seconde  fois  le* 

darer,  3o.  Après  la  mort  de  son  EtatsdurDyanme,eten  appelleavec 

beax-père  Renaud,  reprend  ses  des-  eux  au  futur  concile;  envoie  Noga- 

«eins  ambitieux,  dont  la  paix  faite  let  en  Italie,  65,  Eprouve  des  rêver* 

atec  les  aeieneurs  le  force  de  sus-  en  Flandre;  ne  pouvant  réduire  ce 

pendre  t'eiéceiion,  33.  Est  accusé  comté, reconnoltRobertjfiUdeGuj' 

5ar  quelques  hialoriens  moderne*  de  Damplerre;  publie  la  célèbre  01- 

"tvoir  donné  des  secours  aux  set-  donnance  qui  rend  le  parlementsé- 

BDCurs  de  nouveau  révoltés  contre  denlaire  et  lÎKe  le  nombre  des  con- 

la  Régente,  34'  l^ê  déclare  ouverte-  seillers ,  66.  Donne  le  funeste  exem- 

meut    contre   Thibaut,  comte    de  pic  d'altérer  les  monnoîes,  67.  Fait 

Champagne,  qu'il  uppelle  en  duel  et  arrêter  les  Templiers  dans  toute  ta 

accuse  iravoir  empoisonné  son  fré-  France,  68,  Les  poursuit  avec  acbar- 

re  Louis  vni,  4'.  ^  mort  subite,  nement;  a'engace  dans  on  coqcilo  à 

Si-{Tabl.  durigaedeS-LoaU.)—  prendre  la  croiî  erec  ses  fiû.«t«Es 
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frérca.4^Reiion*eI]««veoC<]oii>rd,  aie  la  retraita  i]«  ce  prinoe,  ^.  Fré- 
roi  d'Angleterre,  lïianciemlrutéaj  pare  des  mofena  de  détease ,  gfi. 
Te^illa  cioix  desDuinB  du  légat  du  Va  an  secouru  de  Tourna  j;  reriue 
f  spe^  eit  obligé  de  porter  encore  la  te  cartel  que  lui  propose  Edouard , 
euerre  en  FUndrcj  Ma  quolilêi,  ses  99.  Raisons  qui  I  engagent  i  siguer 
aubliuemens,  ^o.  Sea  profusion»;  une  auspecsioa  d'hoalilitéa,  101. 11 
il  réunit  a  la  couronne  la  yille  et  le  rtprocbe  aucomte  de  MoQiiori  son 
«omlé  deLjon,^!.  aUunce  btcc  Edouard:  anvuieaoa 

FniLtppi-LE-Loiio,  roideFiBQce,  tili  aîné  en  Bretagne  à  u  tète  d'ans 
frèie  de  Louis-le-Butin,  à  la  nou-  année,  lo^-  Fait  uancher  la  téta 
Telle  de  la  mort  du  Roi,  fe  rend  à  a  des  ceigoeura  Lretoiu  soupçomiéi 
Paria,  couvoque  hapainduiorao-  d'engagé  mens  secreuaTçc  Edouard, 
me,  est  reconnu  gardien  de  l'Etat;  lofi.  Se  rend  en  Normandie,  et  arri- 
deiient  roi  par  tamott  de  Jean.IV,  Te  aous  les  mura  de  Rouen  enniéins 
jS-  Se  fait  sacrer  «  Reims;  réunît  temps  qu'Edouard  ;  marche  ayec  lui 
les  prélats,  les  seigneari  et  les  bour-  jusqu'à  Poissai  trompé  par  auefaus- 
Keois,  qui  conliTment  la  loi  salique;  se  marcbe,  abandonne  cette  place, 
dissipe  les  ligues  qui  a'étoient  formées  loS.  S'avance  en  Picardie  arec  uns 
contre  lui,  ^6.  S'attacbe  les  grands  grande  armée^eal  retardé  dans  sa 
Tiusaoi  en  leur  donnant  ses  Gllei  marcbe  par  la  marée;  sortd'Abbe- 
éo  mariage;  fait  une  paix  durable  Tille,  arrive  en  désordreen  préaen- 
avec  la  Flandre,  77.  Est  déLoumé  ce  de  fenuemi,  eoeage  le  combat, 
par  le  Pape  du  projet  de  foire  une  1 10.  fieçoit  deux  blesaures,  et  ne 
croisade,  et  ne  s'occupe  que  du  bon-  quitte  le  champ  de  bataille  que  mal- 
beur  de  ses  peuples;  sa  mort,  78.        gré  lui,  111.  Arrive  au  milieu  de  la 

Paii.LirE  DE  Valois,  roi  de  Frun-  nuit  aucbàteau  de  Bove;  repensa 
ce,  Ëls  du  comte  Charles  de  Valois,  ^'il  fait  à  la  question  do  cbiteliiu^ 
frère  de  Pbilippe-le-6el ,  est  décla-  1 1  ^  Il  fait  de  vains  efforts  pour  li- 
re régent  du  royaume,  IV,  81,  Est  Trernae  seconde  bataille,  1 1 3.  Teo 
proclamé  roi;  fait  déclarer  par  les  te  de  déliTrer  Calais;  fait  proposer 
seignsura  navar^ ois  que  le  trone  de  à  Edouard  un  combat  général;  est 
Savar^  Bpt>artenoit  à  Jeanne,  fille  obligé  de  se  retirer,  11^.  Etablit 
deLoois-lB-Hutin,  et  au  comte  d'E-  l'impAt  de  la  gabelle;  fait  recher- 
Trenx  son  mari,  SS.  Soumet  la  Flan-  cber  lea  linanciets  et  les  usuriers 
dre;  soadiscoursaucomleen  luire-  lombardi  qui  avoïent  tenu  k  ferme 
■netlanlsesEtata;  îIsommeEdouard  lea  revenus  publics ,  117.  Altère  lea 
de  venir  lui  rendre  bommage  pour  monnoiet  ;  devient  soup^nneiu  et 
laGuyenne;  sur8onreful,iiietcetle  crue);  acquiert  le  Daupbiné ,  le 
province  en  séquestre,  86.  Insiste  Eoussillon ,  la  Cerdagne,  «t  U  tei- 
avec  menace  pour  un  l  '*  de  Moatpelber,  1 1 8. 

«6,87.  L'obtient,  mais  a  piii.devenuroid'Eapagne, 

dincationt  avantageuses  1  grand  nombre  d'ennemis 

00.  Instruit  des  atuance  ^aul  iv,  dont  il  pénétre  [e« 

Edouard,  eu  contracte  1  XX,6g.  Arrivée  son  armée 

gi.  Prononce  l'ariét  d  bataîlledeS.-Quentinidé- 

■aenl  contre  Bobert  d'^  [  marchera  ausaitAt  sur  Pâ- 

te de  Beaumont;  le  pi  iln  est  détourné  par  La  fin- 

acharnement  dans  tous  les  pajis  où  che-tlu-Haine;  sedécideàs'emparrr 
ilseretire:fait  occuper  laCiujenne  des  placée  qoi  couvrent  cette  capî- 
etraTagerlescôtesd'Angleterre.gS.  taie,  73.  ^s  troupes  entrent  din» 
Bompt  les  mesures  du  pape  Benoit  Ham,  Nojon  et  Cbaunjr,  7^.  [ta- 
XII,  etfaitsaisir  les  revenus  des  car-  iroJ.) — Ilrassembleuneatméequi. 
dinaux,  94.  Sca  forces  et  sea  alliés  sous  les  oidrei  du  doc  de  Savato 
coiitr«£dDuard,g6.Ilvoilavecplai'    et  le  comte  d'Egmont,  investit  S.' 
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Quenlin .  XXIV,  goo.  Arrive  à  l'ar*  Moignations  diMoées  nr  m*  domai- 
mée  après  ta  victoire  ga^ée  par  le  nea,  394.  (MtA/i.  Je  CaycL)  —  Il  po- 
doc  de  Savoie;  naport«  d'uisaut  S.-  blie  mie  dédantion  daui  laqBelie  il 
Quenlin  et  le  CasteleC,  303.  Prend  «xhorte  les  priocea  chrétieDa  à  ^a- 
Bam.Nojan  et  Chaunr,  qu'il  fortifie,  nir  i.  lui  pour  extirper  rhéréaje  et 
3i3.  Fait  mouriisonnli  en  prison,  délivrer  la  roi  de  France  Ch«rl«*  x-, 
XXV,  ï4.  (Ta^onneti  —  Engage  XLVl,  36.  Ooorie"daii.k«  vneaih  , 
)e  cardinal  anglaia  PoM  à  renonU  Paria  une  letlre  de  Philippe  à  aon 
dM  négociationa  avec  la  Fiança  grand  chancetier,  pour  ordonner 
pour  la  païKi  conclut  une  trêve  de  nbe  levée  d'argent  deitiné  àaecoo- 
cinq  ant,  XXXI.  4 '9-  Preuveade  cir  let  caikoUqnaa  d*  France,  5^. 
ipn  peu  de  bonne  foi  pour  le  main-  Lettre  du  Hoi  am  Etats  de  In  Lague, 
tien  de  la  ir^,  43i.  il  arrive  à  aon  Jjn.  {L'EtloiU.) 
armée aorci  la  batailla  de  S.-Quett-  Philippe  m,  roi  d'Eipegne,  bit 
tr  poBf  pien-  reoonDcdtrg  ion  fila  ieé  de  trois  ans 
i,XXXII,75.  n.idoCaalille,XLVilI,99. 
Hardie  aor  le  chiteau  de  Hamjdea-  pRiurrE-te-Hiant,  duc  deBonr 
CTiptioadececbhteau.iio.II  laaaî^  gogne,  ffère  de  Cbarlei  v,  fnt  l'ap- 
ge  et  s'en  rend  maître ,  laS.  Le  for-  pui  et  le  proteclem  de  CbrisUne  M 
tifîe;  prend  NoyonctCbai)n^,  taS.  Piaan;  plein tra  de  oene  dame  anrla 
Fait  célébrer  a  fimxellea  les  fnué-  mort  de  ce  prince,  V,  SsS-  D'oà  fan 
railles  de  ion  père  Cbarlea-Qnint)  vintle  nomde  flânai,  353.  Il  prend 
•iaenlarités  qui  7  sont  remarqua,  le  ville  d'&rdres  et  plnsieors  fottn- 
034.  {Camm.  de  Sabuiin.)  —  Il  fait  ressea^  avantages  quil  relira  de  sea 
donation  à  tlnf anta  sa  Gllé  des  Pajs-  mariage  avecHargnerilede  Flandre. 
Bas,  en  Tafeur  de  ion  mariage  avec  353.  Il  soumit  les  Flamands  ;  son 
)'arcbidnc  Albert  d'Autriche:  aaa-  portrait;  alliancesqu'ilfit  faire,  3S4. 
ditionsdecette  doaslion,  XXXVI,  Mariages  de  ses  filles,  355.  Service* 
343.IlmeurtirEscnTial,35o.  Fof  qu'il  rendit  à  la  France;  sa  libéra- 
trait  de  ce  prince;  ses  qualités,  lité,  M  magnificence,  356.  Ses  con- 
35i .  Sa  sévérité  ;  sa  nmni&cencG  an-  seits  à  ses  enfans  au  lit  de  la  mon , 
versceuiqui  le  eervent  bien:  f4  vft-  357.  (CArûf.  de  Pùan.')  — <a  puiS' 
niké  espagnole,  iSi-  Sou  ambilton,  «ance  et  son  ambition,  Tl,  17S.  Il  Ut 
tS3.  Ses  in&rmités;  détails  sur  aea  nommé  l'un  des  tutenrs  du  jenne 
derniers  niomens,3S4'S«imariues;  roi,  l'iQ.  Devenu  président  du  cob- 
enfans  qni  es  sont  nrovenos  ,  SSj.  seil ,  fait  des  préparalib  pour  aller 
(jChrwi^.)  —  Il  publie  nna  proies-  secourir  son  beau-pére,  191.  Hav»- 
Ution  au  sujet  des  seoour^  qu'il  en-  ge  la  Flandre,  prend  Conrtraj,  igl 
Toicï  la  Ligne,  XL,  S.Béponsede*  Hérite  de  ce  comté;  marie  son  fils 
royalistes  a  cetle  protestation  ■    -    -  is-Peur,  à  Harguerïte 

Ordonna  an  duc  de  Parme  de  a  gg.  Réonit  nnWloite 

rir  Paria  a veo  toutes  ses  force  port  de   L'ÊcIdk; 

Flandre,  gS.  Tente  inutilemei  ^en  Flandre;  négocie 

fiire  la  pais  arec  les  Hollandaù  es,  qui  se  sonmcttent, 

Finieimédiaire  de  VEmpereor,  son  proHt'  des  débris 

Sa' conduite  dans  l'afiaire  de  bois  consirnhe  par 

Antonio  Perei,  et  dans  la  révolte  Clioon,  ao6.  Quitte  la  cour,  sif. 
d'Arragon  qui  en  est  la  suite,  ioS  et  Se  met  à  la  tête  du  parti  opposé  an 
■Div.EnVoiei,5oo,oooéciisdehngots  Eonvemement  du  Soi,  338.  Réunit 
d'or  et  d'argent  à  la  Ligue^XU,  1^3.  lestroupes,  et  leur  fait  faire  un  v»- 
Puhlie  une  réponse  a  Fa  dédaialion  te  cercle  autour  du  Hoi  ponr  arré- 
de  guerre  du  roi  de  France,  XUII,  ter  les  accès  de  sa  fureur;  son  sang 
ag.  Fait  afficher  et  publier  un  pfa-  froid  dans  cette  circonstance,  sag- 
card  par  lequel  il  Aiapend  tontes    Ils'amparedéraatorilé.iSo.FaKdl 
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déleaàtf  Bvec  cligleur  les  iu^U  iWi  ut  sarnomind  Barâi  pn  le 

piiblica,  3Ï5.  Fait  parlir  pour  Avi-  loi  d'Ângleierre,   i°  pour  w  cou- 

fDon  uDo  petiie  armée  pour  arrêter  4>ùle  à  U  bataille  de  Poitiers,  où  il 

électioa  d'un  p^pe ,  a36.  Se  retid  en  lait,  prùonnier  avec  wu  pare, 

à  Avignon  avec  les  duca  de  Berri  136;   3°   pow  aou.  action  enVers 

et  (l'Orléans,  et  queltuiea  docteurs  un  chevalier  anglais,  lorsqu'il  est 

de  l'Université,  pou c  obteoic  l'abdi-  en  prison  à  Iiondres,  1*9;  3°  poup 

caLondeBeno1tuu,i3â.Fait  con-  u  diaputeavec  le  prince  de  Galles 

<Juie  >uieuévede4  '"^  "Vec  l'An-  il'occiiùon  d'une  partie  d'échecs, 

Sieierre,  et  cacheur  Cberbourg  et  iSo.  lise  trouve  de  son  vivant  fils, 

leat,  i4''  Va  en  Bretagne  s^p-'  frëreetonclede rois  deFruice,i33. 

poser  à  l'usurpation  du  roi  d'An- '^  SucpessiondirecteetcollaUraledes 

gleterrej  force  la  dachesse,  devenue  xw»  de  Francs  depuis  Hugues  Ca- 

f  épouse  de  ce  loi ,  a  lui  livrer  tes  pet  jusqu'au  roi  Jean  ,   dont  FbU 

trois  h]p,  aSo.  Se  maintient  dans  le  lippe  est  le  4*  Ils,  i34-  Comment 

gouvememenl par  le  nombreux  par-  il  devieqt  duc  de  fionreogae,  137. 

tides  mécontensi  ta  politique  à  l'éi  II  épouse  Marguerite  do  Flaadra, 

gard  du  duc  d'Orléans,  i5).  Il  ré-  veuve  du  dernier  duc  de  Boorgogn* 

prime  des  troubles  en  Flandre,  et  Fbilippe-le-Jeime,  i38.  A  queUa 

meurt  eubitemenl)  i55.  (^  Tabt.  du  caDdilïoa:preadlesarmesdeBour- 

rÉg.de  Ck.  ri.)  go^i>B,  et  lesécartéle  deFrancejiâg. 

Il  refuse  d'abord  de  prendre  l'an-  digression  sur  les  arnutiries  de  Flau- 

torité  de   duc  de   Bourgogne;  ce  dre  que  porta  Marguerite,  et  sur  ses 

n'est  qu'après  avoir  sauve  la  Beauca  eieux;  l'histoire  en  est  défigurée  et 

qu'il  est  salué  à  Dijon  eu  cette  qua-  mêlée  de  fables,  i^-t.  [Intrad.) 

lité,  IX,  36.  Il  épousa  Margnerile,  Fhiliffe-le-Bok,  comte  de  Cliar 

fille  du  conta  de  Flandrei   veuve  rolois,  (ils  du  duc  da~ Bourgogne , 

de  Philippe  de  Bouvres;  fonde  à  Di-  appr^id  à  Gand  l'assassinat  de  son 

jonune  chartreuse  detlinée  k  deve-  pérej  puoilevengsT,  implore  les.- 

nir  la  sëputuire  de  sa  famille,  37.  cours  de  Henri  v,  et  lui  offre  la  cou- 

Eiobellit  cette  ville;  sa  cOur  corn-  roone  de  France;  se  rend  au  con* 

mence  à  jeter  un  grand   éclat;  il  grés  d'Arras,  VI,  3SI.  Se  réunit  k 

emploielesforcesdelaFraBcepoui  Ar ras  avec  le  Boi,la  KdoeetHen- 

apaiser  la  révolte  des  Flamands,  ri  v;  f  conlirnie  le  traité  d'Arra^; 

38.  Accorde  des  privilèges  i  la  ville  fait  transporter  le  corps  de  son  père 

de  Dijon;  horloge  corieuiie  établie  à  la  Chartreuse  de  Dijon,  955.  Pa- 

tor  la  tour  de  flotre'Dame;  il  de-  roll  en  suppliant  devant  Henri  « 

vient  makre  des  comtés  de,FlBndre,  pour  obtenir  que  «ou  père  soit  ven- 

d'Artois,  de  Revers,  de  Rethel  et  de  gé  ;  se  rend  an  parleninit  en  habita. 

la  Franche^Iomlé ,  39.  Afiêrmit  «a  dedeuil;appdleaurlesBS!asnnsde 

{nissance  par  des  instîtations;  em-  son  père  la  punition  la  plus  rigou- 

rassele  parti  populaire  par  dépit;  reuse,  3S7.  Reçoit  de  Henri  v  moi>- 

fail  racquisitioo  àa.  comté  de  Cfaa-  rant  la  régence  du  royaume,  de  con- 

rolois  qui  devient  l'apanage  de  l'ai-  cert  avec  la  duc  de  Bedfort;  refuse 

né  de  la  maison,  3o.  Devient  maU  éfj  prendre  part,  36o.  (  Tabl.  lia 

trBdesaSàire8anFrance;«alojBu-  ri^.  de  Ch.  ri-)  —  ïl  assembleses 

lé  Fempéche  d'abuser  de  sa  poai-  barons,  pool  les  consulter  sur  les 

tion;   il  paie  300,000  ducats  d'or  moyens  de  venger  la  mort  de  son 

pour  b  rançon  de  son  fils,  3i.  Sa  père,  VII,  3i3.  Traite  avec  te  roi 

mort  fut  une  calamité  pour  laFran-  d'Ange  terre;  dames  du  traité  conr 

oe,  ii»{Fréc.  de  la  IBC.  nuàton  de  du,  3i4.  Convoque  tontes  ses  troo- 

Aoura^neO  —  Il  Bit  long-temps  pes  à  Peronne;  en  donne  la  coa- 

•ppefêphilippe-sans-Tette,  comme  duite  à  Jean  de  Lazemboutg,  3iS. 

le  demi«r  des  qualro  fila  du  roi  Met  le  siège  devant  Cresp?;  se  loge 
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à  S.-Qumtla  areo  1m  ambMMden»  L>aenbontg,poiir  le  prier  de  la  part 

du   roi  <f  Anglelnre,   319.  Beooit  des  Orléanoù  de  meute  lear  tjDc 

Creapj  ii  cx>iiiiMMitkin;  se  rend  il  en  ■ëqnealre,  149-  Sar  le  refi»  du 

Troyet ,  3ao.  CbnlÎTnH  la  paix  con-  duc,  envoie  l'ordre  à  les  troupes 

due  entra  OiailMri,  Henri  T«t  lui,  de  quitter  le  tiige  de  cette  viAs, 

iaj.  Aocompagne  ce»  princeB  jus-  iSo.  lUfém.  oonc.  la  Pue.) 

oui  tmiiti  retourne  enniile  en  Flm-  U  devient  duc  de  Bourgogne  à  Pl- 

dre,  337.  Revient  trouver  Henri  à  ^e  de  a3  luaj  car  qui  il  (ut  i\t\i; 

Beauvai» ,  34i  ■  Envoie  J.  de  Laiem-  «prouve  un  désir  insatiable  de  ven- 
bourgveriS.-Riquier,3;fi.  Se  por-^geance  en  apprenant  la  mort  de  mm 

te  au  pont  de  Bemj  ;  fait  ravager  pJre;  lea  pirolei  ttmblci  qu'il  pro- 

l'Ile  et  le  cUtean  d'Eauoourt;  va  nonce  en  annonçant  celte  moTt  in 

«Mi^ger  S.-Biqnier ,  343.  Combat  de  jeune  épouse,  sceur  du  Dauphin, cao- 

aix  Dauphinois  eontre  six  Boui^i~  lenticcue  princesse  une  maladie  de 

gnoui  devant  (xtte  place,  344-  Sa  langiKsurdonlrllemenrtauboatda 

porte  du  dni  d'Abbeville  pour  at-  trois  ans;  Philippe  assiste  an  congru 

taquei  les  gens  da  Dauphin,  346'  d'Arriia,  et  recounolt  Beori  t  ponr 

Lnulivre  combat,  34?'  Une  partie  roi  de  France;  fait  célébrer  nn  ser- 

de  ses  gens  prennent  la  fiiile,  348-  vice  solennel  pour  son  père,  IX, 

Met  en  fuite  les  Dauphinois ,  3$o-  36.  Aniste  au  mariage  da  roi  d'An- 

Beotre  à  Abbeville  avec  sea  )Hns  et  sleterre  avec  Cstfaecine  de  France; 

aea  prisonniers;  retourne  à  dand,  f  occupe  de  l'administration  de  stt 

35i.  Conclut DB  traité  aTcclescigu.  Etats  j  établit  ï  DAIe  une  sniiersilcj 

d'OSémont,  qui  Ixii  remet  S.-Ki-  refuse  de  partager  la  régence  avec 

.  quier,  353.  Se  rend  devant  Cosne  leducdeBedfurt,  37.  Son  entreras 
pour  y  attaquer  le  Dauphin  ;  se  re-  avec  ce  duc  dans  U  ville  d'Amiens; 
tire  àTrojes,  36i.  Envoie  Hue  da  il  lui  donne  ca  sceur  en  nuriaee;  hé- 
Lauuof  auprès  du  roi  Henri  niala-  rite  de  la  succession  du' duc  de  Bra- 
de, 363.  Va  trouver  le  duc  de  Bed-  bant,  38.  Crée  l'ordre  de  la  Toison 
fort  pour  le  oonsalei  sur  la  mort  de  d'or;  à  quelle  occasion  il  se  refror- 
fon  ft'ére  Henri,  364-  {^^f-  àeFe-  dit  pour  leducdeBedfort;  permet 
nin.)  —  Accepte  la  proposition  de  mt  la  Focelle  d'Orléans  soit  ven- 
recevoir  en  sci^eaire  la  ville  d'Or-  due  à  ce  duc,  4o.  Prend  parti  pour 
léans;se  rend  a  Paris  ■upTésdudaa  Antoine  de  Vaudemout,  neveu  de 
de  Bedfort  pour  U  lut  faire  agréer,  Charles  i,  duc  de  Lorraine,  contre 
VllI.Sg.  Sur  le  refus  da  duo,  eu-  Bené,  duc  de  Bar; fait  enfermer  ce 
voie  ordre  a  sea  troupes  d'abandon-  dernier  dans  une  tour  de  son  pa- 
ner le  sicEe  d'Orléans,  4o.  Se  rend  lais,  4i.  Rétablit  sur  son  siege3.de 
iArras,ouarriventsncceasivement  Bavière,  évéque  de  Liège,  43.  Fait 

'    Us  ambaiMdeurs  de  toutes  les  puis-  la  guerre  k  Jacqueline  de  Brabant, 

aances  de  l'Europe,  54-  Jugement  l'enfermedansla  citadelle  deGand; 

au'it  faut  porter  sur  la  conduite  du  se  fait  nommer  par  elle  lieutenant 

Dc  de  Bourgogne  à  l'égard  du  tiai-  général  du  Hainaut  et  de  la  Edlan- 

té  d'Arras  :   les  historiens  anglais  de;  £sit  enlever  son  noavean  mari 

l'ont  accusé  à  tort  deperSdie;  Vol-  Boiselen,  A3.  Arrache  à  Jacqueline 

taiie  lui  a  prodigué  trop  d'ébges,  la  cession  da  U  Hollande,  de  ta  Zé- 

Sfi.CondilioDS avantageuses  qu'ifob-  lande,  de  la  Frise  et  du  Hainat^; 

tient  en  reconnoissaat  Charles,  roi  ouvre  avec  Charles  vu   des  confi- 

de  France,  pour  son  souverain  sei-  rencesàArras;  rcnoiice  àsetproieti 

gneur,  SS.Ilobeerve  quelqne  temiu  de  vengeance,  44-  Cessions  impor- 

une  espèce  deneulralilé^envoie  dé-  tantes  qu'il  obtient  de  ce  nibie; 

fier  le  roi  d'Angleterre ,  5g.  (Tahl.  promet  de  ne  plus  lui  faire  la  gner- 

du  rég.  da  Ch.  ru.)  —  Se  rend  au-  re ,  45.  A  qoeUes  conditions  il  rend 

prés  du  duc  de  Bedfort  avec  J.  de  la  liberté  au  dnc  de  Bar,  46.  TtOA 
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A  mastuHccncedesacoutjilfaiile  te,  iS5.  Combat  contra  la  roi  da 

siégede  Calaîa, 47- Marie  son  fiki  France   et   l'empereur    Sigiimoad. 

Catherin)!,  fille  dn  roi  de  France;  pour  assurer  ses  droit)  de  auccea- 

GODHimme  aa  récoaclliHtioll  mec  le  aionj  cbaue  les  Français  de  la  Bour- 

duc  d'Orléans;  son  entreiue  avec  ce  eognej  repousse  le  duo  Cbarlei  de 

K'ince,  4s.  Lui  fait  épouser  Marie  Bourbon  son  heau-frére  ;  envahit  le 

Cléies,  dont  il  paie  la  dot;  soUi-  Beaujolais,  iSy.  Fait  la  paix  arec  ce 

cité  par  la  duchesse  sa  femme,  re-  duc,  et  comble  de  bieDs  la  maison 

met  au  duc  de  Bar  une  grande  par-  de  Bourbon  ;  ses  trois  mariage^  ;  k 

tie  de  sa  rau^n,  et  les  deux  villes  t'occauon  du  dernier,  institae  Pur* 


que  ce  prince  lui  avoit  livrées;  est    dre  de  la  Toison  d'or,  i58.  Selais^ 

forcépar  Cbaclei  viià  renonceràle    sa  aisément  persuader  de  &ire   la 

'mule  qu'il  voaloitemployer  dsna    paix  avec  Ib  roi  de  France,  aban' 


ses    actes,    49-    £(ablil   a   gabelle  donnant  tûnt  projet  de  vengeance^ 

dans  ses  Etais  de  ^Flandre  ;  b^iom-  par  suite  de  cette  pain ,  lu  ADglflia 

phe  de  la  révolte  que  cet  impât  oc-  sont  chassés  de  la  Normandie  et  de 

casionne;  veut  se  mettre  k  la  téta  la  Guyenne,  iSg.  Caractère  de  Fbi- 

d'une   croisade  contre  les   Turcs;  lippe,  160.  Il  va  mettre  le  siège  de- 

Ce  en  Allema^^e  pour  y  engager  Tant  Calais;  pourquoi  il  échoue  dans 

pereiir  Frédiiric,  5o.  Il  reçoil  son  entrepris^;  envoie  plusieurs  fois 

avec  joie  le  dauphin  Louis,  qui  s  est  des  vais8eauii%>ntte  les  Sarrasim, 

réfugié  eu  Flandre,  Si.  Envoie  son  161.  Marie  ses  nièces  de  Bourgogne 

fila  coai|^iinei]l«r  cef  prince,  deve-  et  de  Cléves;  paie  la  rançon  dn  duo 

.Durai  deTi^nce;  l'accompagne  lui'  d'Orléans;  le  fait  chevalier  de  la 

même  j'usqu'à  Beima,  assiste  à  son  Toison  d'or;  soumA  les  rebelles  de 

coutonnemeut,  se  jette  à  ses  pieds,  Cassel,  de  Bruges  et  de  Ssnd;  lient 

etlesopidie  dq  pardonner  a  ses  en-  en  respect  Liège  et  TJtrecht;  fait  ta 

nehiis,  53.  Eilvnie  à  ce  Roi  le  sei-  conquête  du  ducbé  de  I^iembourg 

gaenrdeCbimaydemanderraisonde  poursabelle-lante;  en  devient  en- 

linfricùon  faite  au  traité  d'Arras;  iuitep03sesseurpaTscquuilioii,]6i. 

attaque  avao.sonlils  la  ville  de  Uî-  Rc^it  dans  ses  Euts et  traite  lar^e- 

□ant,  la  prend  d'assaut;  meurt  a  ^1  ment  le  Daupbio  hlade  Charles  vu; 

aos,  56.  Est  regretté  par  ses  sujets  raccompagneàfieimBetassisleàsoa 

et  enterré  à  la  Chartreuse  de  Dijon,  couronnement;  atde  le  roi  Edouard 


57.  {PrécU  lar  ta  sec.  maitan  ^  d'Angleterre  il  monter  sur  le  trâne, 

Aoarf.)  — Eutdeaxsiimonu,r<4?  i63.  Envoie,  sont  la  conduite. du 

saV  et  h  Bon;  soutient  ]6  ans  la  bitard  de  Bourgogne,  des  vaisseaux 

guerre  contre  le  roi  Charles  vu  pour  el  des  troupes  pour  la  croisade  con- 

vetiger  la  mort  de  son  père;  se  lie  tre  les, Turcs;  défait  les  Liégeois  à 

avec  [e  roi  d'Angleterre,  iSa.  Com-  Montenac;  H  fut  le  plus  libéral  de* 

bat  les  Français  devant  S.-Biquier;  ducs  chrétiens,  et  mourut  le  plus  ri' 

est  fait  chevalier  aur  le  champ  de  clie  prince  de  son  temps,  164.  Aug- 

halaille;  y  fait  prisoniuer  Potbon  mente sesarmesdepluaieurs  pièces; 

de  Xaintrailles,  gagae  la  bataille  de  armoiries  d'Isabelle  de  Portugal  sa 

Crevant;  cclledeBar.oiiBené  d'An-  troisième  femme,  tGi.  {Introd.) 
jauest  fait  priMonier;  se  réconcilie        Après  la  paix  d'Arraa  se  rend  en 

avec  ce  prince  et  devient  son  «mi,  Bourgogne;  7  licencie  ses  troupes, 

iS3.  Fait  de  nouvelles  acquisitions  99t.  Puis  à  Mevers,  oii  se  trouve  le 

par  cette  alliance  et  par  la  mort  de  duc  d'Orléans,  délivré  de  sa  priwn^ 

son  neVeu,  i54.  Fait  la  guerre  à  noms  de  tous  les  autres  seigneurs  et. 

Jacqueline  de  HÂiaaut  et  a  son  ma-  dames  qui  s'y  rendent  aussi;  fêtea 

ri  te  duc  de  Gloces^r;  bat  les  An-  et  tournois  qui  s'y  célèbrent.  393.  Il 

glajs  en  Hollande;  soumet  ce  pays,  promet  à  l'empereur  de  Constsmti- 

ainsi  que  la  Zélande  et  la  Basse-Fri-  nople  de  lui  envoyer  des  secours  ■ 
5a.  3i 


>;,l,z.dbyG00gIC 


4S3  PHI  PHI 

364'  AsH^e  un  état  k  b  doebetia  niMics,  ^33.  Fait  un  péleriu^  ■ 
de  Luxenbotu); j  ordonne  ■  ms  ca-  Houe-Dame  d'Aiz  ai  AUemague, 
piuÎDM  d'eauti  dana  1«  duché  ils  Ail.  Bevwnt  à  Anven ,  oùilvroais 
eeiioai,etd'y  fairelagiierreaaaom  la  dncfaei»  son  époiue,  435.  Tient 
et  pool  la  duchcsae,  365.  Fait  de>  la  fêta  de  la  Toison  d'oT  dam  la 
presêni  aux  c})evaH«[>  qui  ont  joAté  TîUe  de  Gand  j  nomi  de*  aeigaenrt 
au  pas  d'armes  pria  de  Dijon,  360.  qui  se  rendent  à  celle  f^,  ^vj.  Dé- 
Honte  à  cheTal  pour  aller  a  la  guer-  laiU  sur  cette  solennité,  4^9  et  soi», 
re;  desciiplion  de  sa  paruce  et  de  he  duc  de  Bourgogne  assiite  comme 
sapersÎAueiSâ^.NoaudeeseigDcnri  juge  ■  reotrepriw  d'armes  entre  J. 
qui  partent  avec  lui,  368.  Va  séiour-  de  Boniface  et  Jacq.  de  Lai  aï  n,  438. 
■er  1  Méuéres,  d'où  h  ducbease  Marie  m  fille  naiarelle,  Marie  de 
son  épouse  le  rend  i  Bruxelles,  16g.  BourfjOgneiaaseigneor  de  Cbnnj, 
Entre  dans  le  ducbé  de  Lnxem-  «on  ^cood  cbsmbellani  dooc«  et 
boure,  370.  Fait  assiéger  te  cliBteaa  jobtes  i  cette  occasioDi  enTotedo 
de  Viliy,  371,  Pénétre  dau»  le  pays  5  secours  au  duc  de  Cléres  son  ne^ 
j  est.reçu  par  pliujeurs  seigneurs  j  Ten,  ^St,  Marie  U  6Ue  de  sa  nièce, 
noms  de  ces  seigneurs  et  de  ceux  duobeùe  de  Gueldre,  a»  roi  d'E- 
^i  refusent  de  se  soumettre,  SjS.  cosse,  455.  Assiste  an  pas  d'araws 
Conférence  qui  a  liea  à  Floiehengea  tenu  k  S. -Orner,  ^56,  et  à  celui  de 
entre  loi  et  les  envoya  dncâmte  de  Bruges,  iS^.  Célèbre  la  fête  de  b 
Click,  lieutenant  général  pour  le  Toison  dor  i  Monsj  donne  le  col- 
duc  de  Saxe,  pour  traiter  d'un  ai^  lier  au  doc  de  Cléïes  et  autres  sei- 
rangemeiit,  377.  Discours  du  duo  enours,  X,  53.  Se  rend  à  LureEt- 
de  BortTgcuile  â  celle  cooférenee,  boorg  ponr  s'assurer  de  la  fidéUlé 
3^g.  ReçA  le  château  de  Villj  à  des  habitans,  54-  Met  à  Gand  nn 
discrétion,  386.  Cousent  <ru'oD  fasse  imp<)t  sar  le  siBl,  source  des  troubla 
une  tentatÎTC  rar  la  lille  de  Luxem-  qui  éclatèrent  bieulAt,  58.  Fait  pa- 
Imurg,  3S9.  Comment  et  par  qui  blier  à  Bruxelles  une  jobte  oi  son 
cette  tentative  s'exécute^  aams  de  61s  le  comte  de  Charolois  dotl  jol- 
ceux  qui  s'emparent  de  cette  ville,  ter  pont  la  première  foia,  59.  Mobu 
390,  I^  prevdl  de  Luxembourg,  au-  des  autres  seigneurs  qui  )oàtèrent , 
teur  de  la  rébellion,  est  taé,3gi.  Le  61.  Réponse  que  faille  duc  aux  dé- 
duc  fait  son  entrée  dana  la  place,  pûtes  des  Gantois  rebellea,  66.  Don- 
ilg3.  Refila  couniQuiion  le  cfaï-  -{^partout  des  ordres  pour  lever  du 
teau,  397.  HenouTetlelei  traités  faits  troupes;  noms  des  seigneutt  qui 
entreluietladuchessesabelle-tanLej  s'empressent  de  venir  t  son  seconin, 
te  nomme  gouverneur  da  [lUxem-  67.  Il  envoie  le  leign.  de  TemEoil  i 
bourg,  3g8.  Sa  douceur  et  son  hn-  Alost,  68,  et  Simon  de  Lalain  k  Oa- 
mani  lé  ramènent  tous  les  AUenlanJs  denarde,  pour  s'aïaiH'er  de  le  ^de- 
dans leurs  villes  et  leurs  demeures  j  lilé  de  ces  villes,  6g.  Se  rend  i  Ael, 
il  fait  peodre  un  archer  tnii  veut  rendez-ïOusdesonarmée,73.Vieoti 
faire  du  butin  cbei  un  chevalier  no-  Grandmont  ;  noms  des  seigneurs  qui 
table  de  Luxembourg,  Sgg.  Se  rend  l'accompagnent  oa  se  joignent  1  lai, 
i  Bruxelles,  où  il  trouve  son  lils  le  jS.  Se  porte  sur  Tènreoaondej  fait 
comte  de  Charolois  qui  vient  au  de-  jeter  un  pont  sur  l'Escaut,  84.  Moml 
vaut  de  lui  arec  une  belle  escorte,  dea  seigneurs  qui  le  p^ent  pont 
401 ,  et  la  duchesse  de  Bourgogne  aller  attaquer  les  Ganuib,  90.  Fait 
aonépouae; jobteset fétescélélirées  plusieurs  chevaliers;  leun  nonu, 
*-- is  celte  ville,  40a.  Se  rend  à  Âr-  io3.  Défait  les  Guitois  ;  pleure  la 
'  "       ■         ■  '•             ■      ■■  niQH  de  Coraille  son  fi"  ""t"™'. 

_      -----g io7.BiûletoutleplatpajsdeGaBd; 

Galiol  de  Ballaain ,  4i3-  Va  en  Zé-  pardonne  générensemeut&ceBx qui 

lande,  oii  il  fait  plusieurs  actes  de  se  rendent  k  sa  merci ,  log.  Benoit 


:,.;,i,z.db,GoOgk' 


PHI  PHI  4U 

In  dépaLÛ  d»  roi  Cludw  envoyé*  iS4-  Jobui  oéUbréap  k  la  itiiie  dn 
pourménager  la  paix  e;itTe  lui  et  Im  banquet,  igS.  Vami  que  fiteal  la 
GantoLi,  iio.  Peadesuccét  decetla  duc  de  Bonrgome,  ig4i'ie  cotnM 
entrepriie,  t  II.  11  accorde  une  trêve  de  CWoloû,  le  diic  de  ClèTce,  le 
de  aix semeineD ;  coodilioiu  de  c«U«  comte  d'Eumpei,  igâ^lecomu  de 
trêve,  1 14.  Il  net  des  rarnbons  k  BaTwtain,  le  bilaed  de  Boarsogne, 
Oudenacde,  Courtra^,  lloet,  etc.,  tgj;  les  ttiga.de  VoaM,  6e Chtmj, 
ii5.  Appronvele^rojecde  paix  pré'  de  Ctoy,  198  j  de  Cliiiiiij',  igaj  de 
(CDté  par  lei  députés  du  roi  de  Santea,  de  Créqui,  aooj  de  Haat-> 
France,  1  iS.  Hauembledes  troupn  boucdiu,  aoi  j  le  chancel.  de  Bour- 
de tons  câté^;  conclut  une  espèce  de  ^goe ,  le*  se^neon  de  Be^jacs,  de 
paix  dont  le  peuple  de  Gaod  ne  leol  Comine*,  30a  j  de  Bocbcfott,  30  jj 
point,  i3i.  aùi.  le  siéga  dcTpnL  de  Dubois,  loS;  de  Boues u  et  de 
SchaudelbeLe ,  1 33.  S'en  rend  mal-  Fbilippede  Lalaia,  deToalougeou, 
tre,  i36.  Assiège  te  chtteeu  de  Fou-  306:  Cbrestieu  et  de  DigoÎBe,  30j. 
qnes,  i37.  Le  reçoit  à.  discrétion,  Le  duc  Gance  secrëteiaenttoa  fils  à  ' 
faitpendre  la  garnison,  140.  En  fait  babelle  de  Boorbon,  aïo.  Se  rend 
autuit  de  la  garnison  du  chlieau  de  en  Allemagne,  laissant  le  gouveip»- 
Garre,  i43.  Livre  bataille  en  cet  en-  ment  de  tous  ses  Etats  an  comLe  da 
droit;  noms  des  seigaeurs  qui  l'ao-  Chan^ois  ,  il  i,  Ife  peut  s'aocorder 
cooipagnent;  fait  plusieurs  cbeva-  avec  le  cbancelier  de  l'Empereur  ( 
liera,  i44-  Détails  sur  la  bataille,  tombe  malade;  comment  il  est  ac- 
145.  Le  duc  attaque  lui-même  a,aQ<t  cueilli  par  les  princes  d'Allemagne, 
Gantais  resserrés  dans  un  pré;  a  ^oB  a  13.  Envoie  ordre  à  son  Bis  d'épou- 
cbeval  blessé,  148.  Se  ratira  vain-  scr  sa  nièce  Isabelle^  revient  à  Va- 
queui  en  «a  tente,  iSo- Marche  sur  lencienuel,  >i3.  T  est  ténicân  d'uii 
Gand,«t  fait  offrir  la  paix  aux  va-'  comlmt  à  outrance  entre  deux  btiur- 
beUes,  i5i.  Consent  a  w  lêliier  à  (leois  d«  oetta  ville;  qnelld  étoit  la 
Gavrej  accorde  par  écrit  amnislie  cause  de  ce  combat,  114.  Le-dno  va 
et  pardoa  à  la  ville  de  Gandj  mer-  mettre  le  siégea  Devrenter,  qui  re- 
clie  vers  celte  ville  accompagné  de  fuseobéUsanceàrévJquad'Direclit, 
tous  les  cfae&  de  son  armée  ;  leurs  ai8.  Se  rend  a  Bruxellei  pour  y  re- 
noms, i53.  Reçoit  las  députés  et  les  cevoir  le  dauphin  de  Franco,  aig. 
écbevio*;  leur  promet  un  qublî  gé-  Bonneiua  qu'il  lui  rend,  lao.  Lui 
aéial,  i54'  Emporte  les  bannières  -     --         -      -     pgQ,^g^  j^ 

des  métiers  de  Gand;  se  relira  t  Genep;  ttt 

liile  et  congédie  son  Hfmée,   iS5.  lé  Joachfan; 

Reçoit  un  envoyé  d«  pape  Nicolas,  l>  d'éviter  la 

qui  lui  annonce  la  pri«e  de  Consian-  ^lanee,  m. 

tinople  par  les  Turcs, etl'cnçBijeà  ils;  k  aualle 

venir  au  secours  de  la  chrétienté,  mbdteltoat 

i58.  Rfçoit  pareille  ambassade  de  tiezuudeses 

reœper.  d'Allemagne;  décide  de  se  it  de  ce  <(ae 

reudreiladiètedeRalisbonne,  1S9.  iprisle  parti 

Riche  banquet  préparé  parle  duc  à  «  malade,  se 

la  suite  de  la  joute  du  chevalier  aui  1  une  ordon- 

crnie  d'oT,  publiée  par  le  duc  de  1  nobles  se  la 

Cleveg,  167-  Noms  deaseigneiirs  et  li,  317,  Ac- 

damel  qui  assistèrent  à  ce  banmiet,,    compagne  Louis  11  àlleims  et  A  Va- 
171.  Détails  curieux  sur  cette  féie,    rts,  uii  il  donne  de  grandes  féies, 

n    iii — : —      jjÇ_  Donne  le  comlède  !«  Koobe 

en  Ardennes  à  Antoine,  bltard  de 
celte  fête  expliqué  par'un  ohambel-    Bourgogne,  iSS,  Sa  mort;  grandes 
a  dn  doc  a  Olivier  de  I«  Hnnifae,    ricbcMes^u'illaiaMi;  ses  grandes  li- 
3i. 
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UraUtéi,967.  EatraterréBuCbir'  dncbcoe  de'BoarBoene,  etdeHaii- 

tatixxde  Dijon,  368.  Cët^moniBS  à  nihcD,  archidiic  d'Autriche  :  délai !■ 

cetu  octtuioni  noms  dti  leigneura  «ik  U  gcnéalogie  de  ce  prince,  don- 

qui  uaiiterent  aux  fuaérullea,  36g.  nés  par  Olivier  de  La  Marche  dans 

(llKm.  de  La  Marche.)  ion  iMTodaction  à  ces  Mcmoirei, 

Il  Bstemble  lei  qualre  membce*  de  IX,  113.  Eal  mis  eu  possession  du 
Flandre^  ce  qu'on  doit  entendre  par  duchd  de  Brabant,  X,  4^3.  Esl  re- 
les  quatre  membres,  XI,  3o,  Il  leur  tenu  pat  Philippe  de  Clevea  et  gar- 
demBode  an  droit  sur  le  «el;  quel  dé  il  Maliues,  4^0,  Pourquoi  il  mé- 
étoit  ce  droit,  3<.  Le  vembi'e  de  rit«leBuniomde£'r«t-ConMiV,4?5- 
Gand  le  refuse;  Ici  trois  antres  mem-  Arrangement  qu'il  fait  avec  Fredé- 
bres iimtent son  exemple, Sa.  Leduc  rie,  duc  de  Saxe,  477- 
Gonlraint  les  nobles  et  bourgeois  d»  FniLiFfE  de  CtiTES  est  doDDë 
pars  de  CoQitniy  à  lui  prêter  cer-  pour  otage  du  roi  de*  Romatas  anx 
taïues  sontnea  de  deniers,  36.  As-  bebitans  de  Bmges,  X,  jS^.  Pour- 
semble  les  Etats  de  l'Artois,  et  leur  quoi  il  se  tourne  contre  lui  et  fait 
demande  un  subside  pour  allet  com-  serment  à  ceux  de  Bruges  et  de 
b*tuelesenaemisdelafoi,44'  ^''^  Gand,  !^.  Fait  la  guerre  STeclea 
lam^edemandeenFkudre,  Bra-  Français  et  les  Gantois  contre  le 
bant  et  Haiiuut ,  45.  Querelle  entre  duc  de  Saxe,  cammandnat-en  Fian- 
te duc  et  son  Gis  ;  à  quelle  occasion,  dre  pour  le  roi  des  Bomains ,  4^. 
49.  Philippe  ordonne  à  Charles  de  Traite  avec  is  comte  de  Ijaiaau,  el 
sortir  de  ses  Etats;  se  perd  la  nuit  bit  sa  paix  avec  le  roi  des  Romains, 
dans  un  bois;  revient  a  Bruxelles;  4^3. 

pardonne  à  soaGUjà  quelle  condi-  PaiurrE  d>  CotraTEHiT,  fib  atné 
tion,  5o.  Sa  réponse  au  cardinal  de  de  Pierre,  refuse  l'empire  deCont- 
Constance  envoyé  par  le  roi  Char-  tanlinople  qoj  lui  est  ofléri,  I,  4^7. 
tes,  qui  se  plaint  de  ce  que  I0  duc  a  Pdiliffe  de  NiviasE,  fr^re  de 
attiré  le  Daaphin  dans  ses  Etats ,  et  Charlea-le-Hauvsia,  traite  ou*erto- 
dece  qu'il  souffrais  passage  des  An-  meut  arec  le  roi  d'Angleterre,  IV, 
^UisparseBUrrea.ei.  Beliued'en-  lag.  Fait  des  courses  jusqu'aux  por- 
tendre  Us  plaintes  de  son  &Is  contre  tes  delà  capitale,  i35.  Sepausse  te 
teseign.  de  Croy,  86.  Envoie  ordre  comte  de  Honlbelliard,  i47- 
à  tous  les  oc  "  '  PaiiiirFK  oc  Nehooks,  prisonnier 
mettre  en  ai  en  Eej^le,  est  délivré,  el  reçu  avce 
ttée  deLouii  le  Roi  sur  un  vaisseau  génoia.  Il,  Sof- 
ia demande  '  PHiLinB  ni  Rouvais,  petit^fila 
(Àtes  les  tr  d'Eudes  iv ,  duo  de  Bonrgi^e, 
blées  ;  wsist  épouse  Margoerile  ,  fille  de  Looi* 
Bot  avec  «ea  de  Haie ,  comte  dé  Flandre ,  el 
l'accompagn  meurt  avant  d'avoir  p 
compagne  ei  son  mariage,  \X,  a3. 
cette  vUle  pc  PsilU'PE  de  Sivoie,g< 
tourne  à  Bruxelles,  g^.  Tom^e  ma-  un  corps  de  trou|>es,  veille  L  la  su- 
lade;  paroles  qu'iladreste  à  son  fils,  reté  du  Pape  pebdanl  le  concile  de 
ia3.  Convoque  les  trois  EtaLs  il  Brn-  Lyon  tenu  en  lajS, 11,85. 
ces,  eta'y  filaîatde  ce  que  le  comte  PniLtPFE  ,  duc  de  Saxe,  menrt  i 
de  Chardois  son  Sis  se  laisse  gouver-  l'igede  35  ans  fort  regretté,  XLVII, 
ner  pat  cer [aines  gens  qu'il  n'aima  Sli. 

Ms,  MO.  Pardonne  à  son  fils,  ii5.  Paiurrs  ,  duc  de  Souahe,  est 
Quelques  détails  sur  ta  mm-t  du  doc,  ntMnmé  tuteur  du  je  une  Frédéric  u  ; 
116.  Habillemens  du  tenpa  de  es  se  fait  nommer  empereur;  elt  re- 
prince, 117.  (Du  Cltreq.)  connu  par  la  France,  IV,  4?- 

FDiur»B-LB-Buu,  fila  de  Marie,         Pbilifpb,  év^ue  dÏTrem,  <i 
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■BiBBoé  am  des  «npplcaiu  àe»  régena  et  meurt  des  mites  de  »a  bkuuie , 

defrsncepaniiaBtladeiuiéDaecroi-  XLI,  36. 

udedauùntLoui»,  II,  1(9.  PiciliT  (GniU.),  wigo-.d'Eslelm, 

IteiLiFPe,  femme  d'Edouard  m,  refuse. de  prêter  serment att duc  de 

obtient  par  ita  prières  U  grice  des  Berri  en  sa  qiulité  de  duc  de  Hor- 

lii  prisonniers  de  Cetaisj  marche  mandie,  XI,  4'^- 

ounlre  le  rai  d'Ecosse,  met  «on  ar-  FiC4kt  (le  petit),   commandant 

méeieD  déroute,  et  le  ramtae  prison-  de  la  ville  de  Nesle,  défendTaillam- 

DieriUtourde  Lewdrea,  iV,  1  i  5 .  menl  celte  place  attaquée  par  lès 

Philifpi  (Jean),  président  i)  la  Bourguignons,  XIII,  ^'S-  I^  rend 

cuut  des  aides  de  Montpellier:  ses  ensuite  par  composition,  i'^î  ^t. 

Mémoires  offrent  le  récit  de*  éTene-  contre  la  promesse  du  duc  de  Bour- 

ineiw  qut  eurent  liea  en  lAngnedoc  j^gne,  est  pendu  et  étranglé,  417. 

depuis  i56o  jusqu'en   iSgo  ,  XX,  Pioabt  (Grant-Jeau  Le)  se  dis- 

34.  {Immtl.]  —  Ce  n'est  presque  liogue  auEiégedePadone,XV,a86. 

(|u'nn  journal .  mais  qui  présente  PicciïET,  capitaine  des  rebelles 

quelques  anecdotes  qu'on  ne  trouve  Je  Bruges,  est  arrêté  et  décapité, 

point  dans  les  historiens,  et  des  dé-'  X,44S. 

taibcurieuxturlaconduitedeDam-  Piccotomai  [AlphonseJ,  parent 

ville,  gouverneur  du    Languedoc,  du  pape  Grégoire  iiv,  est  btani  de 

XXXIV,  3oi.  (rfoliiK.)  Home,  XL,  aiS-  Est  poursuivi  par 

PaïUPPiH  (don),  bïlard  de  Sa-  lecolonelBisaccione, arrêté etcon- 

voie,  se  bat  deus  foii  en  duel  con-  duît  i  Imoln,  aij.  Estmenéà  Ho- 

treleEÎeurdeCréquii  à  quelle  oc-  tence,  où  il  a  la  tête  tranchée,  ai5. 

'^Vr%\^^^'"  '®  ""™**  **""■  PJCCOLOBiH.  { U  siguoTa),  dame 

bel,  XLVII,  aSï-                        .  de  Sienne,   cooimande  la  troupe 

PHaoïitu,  neveu  de  Johanmce .  ^  ^^^^^  ^  irovflUient  aui  torli- 

«jccedeau  iroyaorae  de  Bulgarie;  fixations  decelte  ville,  XX.  64. 

leveUs.egedeTbes.don,qu.asslé-  p             (  U  sieur  de  )  est  nomme 

eée  p.r  «o.  oncle;  est  battu  pa^  ,    »„;  J^„„„dao/du  cl.ileau 

reaipereur  Henr.j  fait  sa  çaa,a|ï«c  g.j^               ^^j,  ^„^,,e  jusqu'à  h, 

tui«tlui  donne  sa  steur  eu  cOkriago,  ,    vvvviiT             Faii  rnirpr 

iT-l^rfi«-?B^l'fef  rii-SmVThald'Aumonl 

^Asan,   468.  (D«&aJ.de  f£V-  ^nyo^Épatle  Roi.  XXX1X,68. 

pLM,ba<*a,déf«itl.I10ttechré-  „?;«."  (Jeao-Ange  ,  cardinal  de 

lie.ne  devant  Tripoli,  et  rase  le  Medicu.),fa.tewangler  le  cardinal 

fortdes  Gerbes.  X^IV,aB7.  Caraffe,  XXIV,  aS,.                     , 

P>a»AO  (Guy  Du  Fanr,  seip.,  de),  P;-»-»?;?""  (le  capit.  Du),  pot- 

eit  donné  au  âuc  d'Anjou  pàur  fi  ^i"  •  <^«f"t  P™"  du  pont  de  Ceve 

pondre  eui  harangnes  qui  lui  seront  ^'"'/'^1%°J''  S""** .'  e"«"l  =»l«  " 

îiites  en  Allemagne  et  en  Pologne,  gnol.XXIX,  i8j. 

XKXVI ,  5ï.  (Me'n.,  Je  Cfterarn^.)  Pie»o«t  (P.),  Bis  de  J.  Piefort, 

—  Preuves  historiques  de  l'amour  contrôleur  du  grenier  à  sel  de  Chi- 
dePibrec  pour  Marguerite  de  Va-  teauduu.  estbriilé  vif  anchiteau  de 
lois,  XXXVIl,  i3  et  suiv.  (iVotiee.)  8:-Germain ,  pour  avoir  enlevé  do 

—  il  reçoit  magnifiquement  dans  1"  chapelle  de  ce  chiiteau  la  cuslo- 
•on  cbiteHu  Jacq.-Aug.  de  Thou  et  de  et  la  sainte  hostie,  XVI,  407. 
Pithou^  3ai.  Son  caractère  ;  son  ta-  Pienres  (le  sei^.  de],  gouvertt. 
lent  pour  la  poésie;  ses  quatrains  de  Picardie,  reçoit  ordre  de  ravi- 
tradujts  dans  tontes  les  langues,  tailterTérouane;  quel  moyen  il  em- 
3i3.  (/.  A.  de-Tkoa.)  ploiepoureïéciiiercetordre,XVlPt 

Piciao  (le  chev.  ),  cammalidaut  aSo. 

du  YÏenï  fortde  R<Hwn,e8t  blesw,  PiKRRE-Bon  (le  capit.)  est  blessé 
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dkumedMeenUOTérétiiwlacA-  Iw  )v&,  . ^-, 

U  if  Angleterre ,  XIX ,  570.  de,  iV,  307.  Il  renimnenfc  .  __ 

Finuii  DK  Citouk,  cardinal  lé-  dans  une  prâonj  tente  de  la  faii« 

IpldlanobentiH.panoort  UFian-  nraorir  par  le  poison,  3oS.  Be^t 

ce  en  «xhiKtaM  (es  pevpUa  i  la  mal  le*  arà  de  Henn  de  Tranita- 

snerre  uinle ,  I ,  g-  Coatonne  Bani-  mare,  et  lui  ordoaoe  de  lortjr  da 

a  dan*  Ste.-âop)ii«,6i.  Main-  rojanme,  3ii.  Vent  le  petcer  d'm 
'        "       ■  H  pool  venger  U 

;  fait  pendre  le 

taille d'Andiinople, Si.  (Notice)  —  Fen  a  emitécWt  3 1  ». Bel^{(n«  la  Bei- 

Appreod  la  trine  nouvelle  de  cetta  ne  dans  nne  piarinceâm^ée,  3i3. 

bataiÛe,  36o.  {fille- Uardouin.)  Framd  «oui  aa  protection  un  \'M 

PiEaaaB'AL«(fon,filjdeLoniiix,  dont  laRema'NaloitpnniTla  téni- 

•coompagite  «on  pJce  1  Tnnia,  II,  rite,-  goftte le-pioÏM  qvecx  joif  Ini 

146-  propofa  de  ta  drifiuie  de  la  Beine, 

Ftinai    Di   CoiraTtRlT ,    comte  3i4-  H    laiue  ioapnnia   lea  mnu- 

d'Aaxerre,  câium-germain  de  Thi-  triera  de  cette  prînceaae,  Si^.  Sa 

tipperAuguate.allie  aux  deux  empe-  précaatiMne  contre  lea  enUepeieei 

rfuri  latins  ;  ion  caractiire,  1 , 1(59.  de  Henri 'wn  frère,  3iS.  Ecrit  an 

Esi  élu  empereur  de  Comtaaiino-  roi  d'ArraRon  ponr  aa  i^iodre  de 

pie ,  Hceepte  TEmpirej  engage  une  Tanle  qu'illai  ■  donné,  et  le  mcn*- 

Crtie  de  sea  domaiaei  pour  en  al-  et  de  la  goerre  l'il  ne  le  cluMe  de 

'  prendr»  pOMeeuon,   Ifilo.  Met  *aaEtau,3i9.  Sa  oonitamalion  et 

nne  petite  ermée  aar  pied ,  part,  et  aon  effroi  k  la  nouvelle  de  Fappn^ 

■riive  en  Italie,  ob  il  aéjaaine  trop  ài»  de  I>nf(a«lcUn,  334'   ^^  '^■^ 

ions-tempa,  ^Si.  Détermine  le  pa-  précipitée,  33S.  Se  rend  en  toute 

peHoDorius  iii'i  le  eaQioDiier,4€3.  bâte  a  Bureoi,  ^41  fait  fbrtiSer; 

ÂccepA  la  propoiitiMi  qoe  lui  font  raiiona  qni   Iiù  font  cboiair   celU 

les  Vénitien»  de  le*  aider  à  leprco-  Tille,  336.  Me  peut  croire  k  UprÎM 

dre  Durazn);  Ta  faire  avec  eus  le  de  Rerteaqae,  et  fait  pcudraa  db 

■iége  de  cette  Tille,  463,  Se  retira  arbre,  lea  deux  bonr^ieoia'qBi  •ont 

par  terre,  a'engaRe  dans  lei  défiléa  Vetuu  la  lui  anncocer,  345.  Confia 

de  l'Albanie;  offre  inutilement  la  ses  awnte*  et  c«  frajeura  ii  bob 

bataille  aux  tronpei  de  Laacaria;  ami  le  coata  de  Caairea,  346.  Oon- 

eondal  nne  trére  arec  ce  prince ,  aulte  troii  joile  sur  le  parti  qu'il  dak 

4^4' ^^  *''''' P*''*"!*"'^*''''''''''  preadie;  aa  décide  a  le  retirer  à 

priautmier;  ton  armée  eat  entier*-  ToUda  :  sonvre  cette  retraite  d'mt 
ment  défaite,  4^-  Incertitude  tar  prétendue  «éditioa  qoi  a'f  eat  éta- 
le guire  de  aa  mort,  466.  Tée,  347.Elit re^  dans  ceitaTilk 
FiEiiK-GoDiDE,  dief  de  proies-  avec  de  grandea  aoclamatioDa ,  34e- 
tatts ,  {H'end  le  château  de  Quinte-    Sa  donleur  en  apprenant  le  conroa* 


Tille  à  faire  profeiaion  puhli<|ne  de  Tolède  à  l'af^Toclie  de  Henri ,  ' 
la  religion  nouvelle,  XXXIV,  3ig.  portant  la  taiU  d'or;  déiaila 
Tewe  et  capiude  «Tac  la  Tille  da    cetie  tabla,  363.  Se  retire  k  Cardon- 


Qtalanqoo,  33a.  m, 365.  Ses  im^écationao. 

FiEMiB  ni  Lianau,  neTen'  da  fortune,   366.   SnTOie,  cTaprda  le 

Chandoa,  est  tué  À  la  bataille  da  oonaeil  du  comte  de  Caatrei,  fur* 

Cocherel ,  IV,  370.  des  propositionai Henri,  367.  Abr> 

FiEaiE-LE-CaniL,  roi  de  CatltUe,  né  iIm  oondiliona  qu'on  lui  ottn, 

a'aliéue  l'eaprit  de  sea  anjotaj  *od  il  quitta  Caedoiute  et  ae  rend  i  Se- 

iajiMtice  envers  Blancbe  de  Bour-  TÎUe,  36S.  BeptodieauS  deax  jaib 

bon  SB  femme ,  aon  amour  poni  V»-  Dasiot  et  Taïquan  lea  pemideus 

rie  de  Fadille ,  la  prtdileetioB  pour  conaaiU  qu'ils  hu  eroient  donné*,  et 
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aacbtut  la  noit  ds  la  reio*  Btaa-  VBLb  d'tntRr  du»  BfoBtie'dlD  ,11. 
cbe  i  les  bannit  |iout  jaisBU  de  la  Appceild  «Ttto  joie  qna  FetMad  d« 
muTiSâg.  IwUbii.  par  DiiG  juive da  CûireaMlegr«Dd-inaii;edvS.-Ta<i- 
«ompl&t  deceadenxiuifs  ledédde  quHiTienneDtà«oii«ecdiira,i3.Bettn 
à  quitttr  ScTÎlle,  S;}.  Se  fait  ao-  par  DucaeBclin,  prend  la  faile,  14. 
CDUtpagiur  par  ceui  que  la  juire  lui  Se  Mnd  presque  leial  an  port  d'Or- 
a  déiiguét  comme  Ica  plm  malin-  brie,  iS,  Implore  la  pitié  d'un  pi- 
tenttonDé*  pour  liii.eL  les  fait  pen-  lote,  16)  devieal  l'escUTe  d'oD  fuif, 
dre  en  loute,  3^4^  ^  marche  pém-  17.  Se  raobéte  i|  force  d'argent  ;  va. 
bu  pendant  la  nuit,  37$.  Sa  rend  demander  dtl  aecoun  au  roi  d« 
•après  du  lai  de  Foilugal,  dont  il  BeniBariD,  10.  Abjura  la  religion, 
implore  le  secours,  376.  N'en  pou-  embrisic  celle  de  Mahomet ,  «t  re- 
mit obtenir,  tourne  su  tum  fera  çoit  de  grands  seooora ,  a  i .  Est  ren- 
ia prÈDoe  de  GaKea,et  fa  la  trouver  reraé  par  Henri,  lu  renterw  à  ton 
à  Bordeaux,  ijj.  Ne  l'y  troutaat  tour,  3^.  S«  râpent  d'aroir  abjuri 
peint,  se  retid  à  Anaouljme  ;  confie  *a  religion  ;  >«  relira   a«   cbitean 


g4-  Son  entrevue  et  aoo  inqaiétude  en  s'j  vojaul  as- 
GaUes,  395.3a  siégé,  4».  Il  projette  de  fuir,  fa. 
!  ce  prince  entre    Iteluac  d'écoiiter  les  propotîlions  de 


it  de  lui ,  394-  Son  ci 
areo  le  prince  de  Qi"- 

(oie  en  voyant  que  et  , . —  r--t 

de  bon  ciear  dan*  ses  intérêts,  3g6.  Henri,  en  faisant  répandre  le  bruit 

Il  lui  fait  prisent  de  k  table  d'or ,  de  sa  fuite,  ^'i.  Est  fait  prisonnier 

397.   Donoe  milla   nnlédicoons  k  par  le  Bafpn  de  Vilaines  et  con- 

Bu^oasclin ,  en  apprenant  In  mort  duit  an  camp,  4^.   Détails  sur  sa 

de  Fellon  et  de  son  avant-garde,  mort,  diversement  racontée  par  les 

4o8.  Pousse  son  cheval  en  désespéri  historiens,  49,  Sa  tite  est  portée  à 

au  iravera  de  la  cavalerie  espagnole,  Séville  ,,So. 

el  UaHteBfuits.iiS.  Prieleprii»'        PiEiHè-Loaoce  (le    cspit.)  est 

«e  de  Galles  de  ne  faire  aucun  quar-  blessé  au  siège  de  UeM,  XXXII  , 

lier  ma  Francis;  lui  demande  les  386. 

tioia   prisonniers  Dugoesclin  ,    le        FicnaEroai  (le  capit.)  délivre  le 

Besqae  de  Vilaine*  et  le  marécfaal  tUttv.  fiayard  de*  mains  des  enne- 

d'iadrealwili ,  ^n.  Fait  chercher  niis,XV,3i4. 

raitoM&enrideTianstamare,  4a3.        Fieiaiiass  (description  des),  I, 

Entre  dans  Burgo«,4^.  Tidie  de  i4$. 

dissiper  les  soupçons  que  le  prince        PiBnaot,  de  S.-Gerviain,  vient 

de  Galles  conçoit  sur  sa  lidéliti,  trouver   le  Boi  aux  Tuilerie*  j  sk 

4i5.  ProoMt  sur  le  corps  d«  saint  naïve  et  rustique  snnplicilé,  XUX, 

lacqnes  de  n'avoir  ancnn  restent!-  i  3q. 

■Hnt  contre  les  hourgeoU  de  Bar*        Fibtois  (J,),écnyer  bonrguignon, 

tP*,  4^7'   I^ropoee  au  prince   de  offre  de  disputer  le  pas  d'armes  te- 

Gallea  de  se  retirer  avec  son  arraie  nu  k  ChlIons-SBr-SaAue  par  Jacq. 

du  cdté  de  ta  Navarre,  4i8.  N'en-  de  Iddain,  X,  39. 

vois  iroint  l'ot^jent  qu'il  lui  avoit        Piockit  (Fianç.),  coré  de  S.- 

EDrDis,4l9.$e  présente  devant To-  Nicolaa-des-Champl ,  fait  l'oraison 

le,  y  est  re^  i3o.  Entre  dans  Se-  Wébre  du  duc  et  du  cardinal  de 

Tille  au  milnu  des  démonstrations  Gaise ,  XLV,  391.  Sa  mort,  XLVI, 


,  ,,_    ._     .    .  lea  employoient,  I     , 

'DUde,6.  HencoaireBenri,  s'élan-        Plus  (le  capit.),  oommaiHUnt  de 

ce  tjte  baissée  si»  sas  irovpes,  8.  S.'Jean-d'Ancély  poar  lea  hiigue- 

VaseGaahiBrdaiisimbM*,^.  S'en-  nota,  rchee  d'accepter  la  capilula- 

fcit  à  Montesclaice,  to.  Eesaie  en  tion  qui  lui  est  ofilrte  par  le  mdté- 
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ofaaL  de  ViciUeriUe,  XXVUI ,  loa.  PrrHOD  et  LATCiom  font  «Mpv 

Em  forcé  par  le*  muiégia  de  capl-  Ui,  -par  ime  auembUe  gioérak  te- 

tulec,  3o4-  l^ieil'n'tUB.]  —  Se  renid  nue  aoz  Cordelieri,  pour  aller  par- 

mallrede  Sie.-Foj  et  Bergerac  datu  tontoà  il  Mia  nécessaire  représenter 

le  Périgprd,  et  met  tont  à  feu  et  ^  la  nécesùté  où  i'oa  e«t  réduit ,  et 

■eng  partout  oii  il  pawe ,  XXXIII ,  qo'U  raat  requérir  le  roi  de  Merarre 

^39.  Est  btMsé  ausi^edePoitien,  d'abinrerrhéréiie,  XLTI ,  oSS. 

470- Remet  an  Koi,  par  capitula-  Fithoc  [FcaD<joiB),  STOcat  au  pat- 

tiun,  la  ville  de  S.-Jean-d'Angély,  lement,  estnomoië  procarear  gené- 

4S9.  (  MAi.  de  Catuinau,  )  — Be-  rai,  et  chargé  par  [e  Roi  de  pi épa- 

levé  le  concaHe  de  son  parti  par  la  rer  tout  pour  le  réublisseaieiit  de 

défeiue  de  celte  place,  XXXIT,  FarU,  XLVII,  38. 

380,  [La  JYotia.)  Flacaiiw  affichés  dani  tons  le* 

Fiu^vic  [Christaplie),.goaTer-  carrefours  contre  ceux  qui  vont  aux 

neur  de  Logscs,  brûle  les  faubourgs  conférences  pour  la  paix,  et  qoi  les 

deTeaieBKBT,etdéLiTreleschrétieiiB  trouvenlbonnes,XLVI,  369.  Qne- 

quiy  sontesctuTes,  XUII,  3i4.  relie  à  ce  sujet  entre  deux  politique* 

FiLos , sculpteur  du  Bai,  achève  et  qaelquE»-uiudet  Seize,  370.  IHOi^ 

le  cadran  de  l'horloge  du  FaUia  ;  déle  d'un  placud  ,  3?  1 .  Autres  pla- 

Teri  faits  à  Foccasion  de  ce  cadran,  carda  contenant  nm  désaren  de  tout 

XLV,  3oi.  ce  qui  se  passe  ou  ae  pestera  dus 

PlHBBTEi. ,.  çartuesis,  gagne  des  les  conférences  de  Suiesne  ;  libelles 

tooiDea     considérable*    an     jen  ,  où  l'on  soutient  qu'il  n'est  pai  sàmt 

XLVIU,  170.  an  Eoi  de  changer  de  religion,  41 3- 

Fistar,  père   et  61a,   remettent  Placards  contre  le  duc  deMayen 


Ï>r  composition  la  vil  Le  de  Cbiteau-  et  le*  Espagnol*,  589.  Placard  des 

hierrj   eu  duc  de  Mayenne  ;  ils  Seise  affiché  le  jour  de  cartne-pre- 

sont  condamné*  à  mort  par  le  |par-  nanti  placard  ttes  politiques  en  n^ 

lemeot  séant  à  Cblbni,  XXXVl,  ponse,  6o3. 

tg3.  PaiiDt  OE  r.A  roiTe:  se  tenoient 

PiHET  (P.),  un  de*  capit.  de  S.-  dans  le  palais  même  des  rois,  qui 

Romain,  tue  nn  des  geniilahommu  rendoient  la  justice  en  personne, 

de  «a  suite,  et  se  retire  Tecs  Du  Pe-  III ,  Si.  En  quoi  les  plaids  difféi- 

loni ,  XXXIT,  333.  raient  des  piaadia  on  bUleU  des  en- 

FiBosf  (GuilL),  banqueroutier,  perenri  d'Orient,  61;  et  se  rappn- 

e*t  condamné  aux  galères  perpé^  choient  de  la  manière  de  juger  des 

tuellei,  XLTXn,  a5i.  Héhreux,63.JoinTilleiionaapprend 

Fiaos  (  le  ctdonel  )  est  blessé  an  qoe  la  justice  exercée  par  le  Roi  se 

siège  de  Hulst ,  XLltl ,  399.  nommoit  plaida  de  la  porte ,  parce 

Fuim  r  le  marq.  de)  emploie  au-  qu'elle  se  rendoit  à  la  porte  dn  pe- 

^ape  les  ambassadeurs  de  lais,  oii  chacun  éioit  libre  de  t«- 

'enise  et  de.  Florence  pour  (aire  nir  plaider  la  cause  ^  il  en  cite  de* 

obtenir  une   audience  au  duc  de  exemples;  la grand'cbamhredn  par- 

Luxembourg,  ambassadeur  du  roi  lement  éloit  la  chambre  des  plaids, 

de  France ,  XL,   86.  (  M^m.  de  64. 

CayeL  )  —  Est  député  à  Rome  par  Fluchb  (I«),  aecrélaire  da  Boi, 

le  Roi,  pour  lui  témoigner  l'inten-  e*t  contraint  de  se  défaire  ôe  son 

tioQoùest  S.  M.  de*e  faireinslrui-  état  pour  avoir  fait  sceller  3,ooo 

le,  XLVI,  373.  [L'Eiioile.)  lettres  de  métier,  XLVII,  368. 

FissEBOCOT,  chanoine  fie  S.-Uono-  Plirci  [madem.V  femme  dn  cou- 
re, est  arrêté  à  Helun  comme  iodp-  trdleui  de  Ses,  ODtient  du  Roi  la 
conné  de  vouloir  attenter  à  la  tm  grlce  de  ton  mari,  XLVII,  180. 
auKai;  est  reliché  fauta  de  preit-  Pi*«T*ewt«t  (Geoffroy),  comte 
Te*,  XLVI,  St-i.  d'Anion,  épouse  MaUiilde,  611e  de 


V. 
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Heniit,  Toid'AngleteiTOiCl  veaTc  et  lignear,  racoU ordre  de  quitter 
de  l'empeiear  Beari  y,  IV,  33.  Ftiii.XLVlI,  6t. 
Prend  poueuiou  de  la Noroiûtdie,  Poicht  (Jean  d'Ân^eaaes,  «eu 
34.  de),  eatoirélé  par  les  bgueun  en  re- 
Flahtb  (la  deoioij.  La),  acculée  venant  de  remplir  Due  oiiuian  au- 
d'avoir  vuula  jicatiqaer  quelque  prÉsduducdeSaTsie.XXXVI,  lag. 
chose  -pont  le  lervice  du  Bot,  elt  P0111.E  (Jeul),  conneijler  de  la 
mise  en  prison,  VLVl,  1S7.  Est  d>^  graod'cbambre ,  ut  tait,  priioiuiiet 
capitée  en  place  deGrëre,  1S7.  poar  caused'exaclionsetdefauxai- 
PiAU*^  (  te  sieur  de  } ,  du  parti  léts)  provenu  de  pluaieun  crimes, 
huguenot ,  surpreud  la  pUoe  de  il  veut  se  préraloii  de  n  haine  con- 
Boran,  XXXVlII,  igQ.  tre  le*  huguenots,  et  se  dit  persé- 
PlxsaiÉ  {  Guy  Du  ),  frère  d'Eus-  cuté  par  eu ,  XLV,  a  1 4.  Vers  faiu 
taclre  de  Couflans,  prend  la  ocoix,  contre  lui  par  un  conseUler,  iiS.  Il 
■I,  103.  est  condamné  à  faire  aiiieDda  ho- 


prèsdelavi!led'Ardrei,XVn,i3i.  entend  son  arrêt  et  le  subit, 

Flissis  d'Ahsït  (  le  sieur  Du),  Vers  faits  sur  ce  jugement,  a33. 
u)iiTemeur'pour  le  hoi  de  La  FerÛ-  Poisir  (le  ooUoque  de),  ordonné 
Bernard,  est  tué  au  siège  de  Mire-  et  ouvert  par  le  roi  Chartes  iz  en- 
beau,  XL,  aoS;  l56i  ;  détails  et  résultau  suc  cette 

Fi,nr«*ai-Hocn(FoaT,^r  unao-  aileâiKée;  noms  des  ministres  pro- 

cord  fait  avec  le  duc  de  Guise,  tut  tealans  et  de  quelques  évéques  cjui 

remellavilleetlechileaud'Auiea-  yassislent,  XXXUI ,  i45  etsmv. 

ne  :  il  obtient  t'abba  je  de  Vezelay,  Danger  de  disputer  sut  la  foi ,  1 5o. 

XXXV,  335.  Pointu  (balaUle  de),  livrée  en 

Flou  (M.  dej envoie  à  L'Estoile  1 356,  IV,  i3o.  Terreur  panique  des 

un  livret  intitule  le  Soldat  fritnsait;  «eitpienrs  fraocais;  déroute  de  l'ar- 

jugenient  sur  cet  ouvrage,  XLVII,  mée  j  le  jeune  f  hilippe ,  fils  du  luî 

41s.  Jean,  j  est  fait  prisonaier  avec  son 

pLOU^tTEL,  chevalier  croisé,  loEn-  père  après  des  prodiges  de  valeur, 

be  dans  la  mer  et  se  noie,  en  des-  i3i.  Etat  de  la  France  après  cette 

cendant  d'un  vMJsseau  pour  entrer  bataille,  i3i. 

dans  une  Itarque,  II,  a  16.  Poitieis  (Philippe  de),  seign.  de 

PLonvica  (  Jacotin),  bourgeois  I«  Ferté,  jo&tK  au  mariage  du  doc 

de  Valendeones,  se  bâta  outrance  de  Bourgogne,  X,  35a. 

contre  Malmot,  et  sort  vainqueur  PoLictsTa»  {le  comie  )  est  fait 

dncombat,  X,i3i4.  prisonnier  à  Villefrancha  avec  Froa- 

FLirifi  (Jean  de  La  ),  chevalier  per  Colonne,  XVI,  97. 

de  Bourgogne  :  comment  il  est  sur*.  Pouoit  (J.  de),  écujrer  boorgnî- 

pris  par  las  Saionf'dans  une  place  gnon,  est  tué  à  la  bataille  de  Ga- 

nommée  Id Grange,  où  il  comman-  yre,  X,  146. 

doit,  IX,  376.  Sb  défend  valUam-  FoLiTiçni(dela)irégarddedeni 

ment  dans  nue  tom*  ;  y  est  blessé  religions  différentes  ;  comment  elle 

avec  ses  compagnons  d'armes,  3771  peut  être  noiuble  ou  utile,  XXIV, 

PocCUD,  potier  d'étain,  un  des  3a3.                ... 
Seize,  et  coupable  d'un  menrtre,  Poiiti^deJ  (le  parti  des)  se  dé- 
est  empoisonne  par  ses  compagnons,  daie  ouvertëtnknt  après  la  mort  du 
XLVl ,  aSg.  président  Briswn  ;  do  quelle»  per-, 

PoiT(lesienr  Du)  investit  Don-  sonnes  il  se  compose^  résgjL^tioas 

nesandans le  duché  deSavoie,etle  qu'il  prend  contre  les  Seize  et  la 

prend  par  composition,  XLI,  108.  faction  d'Espace,  XLI,  i4a^niiv. 

PoiCTivia,  dooleur  de  Havacre,  Fcopoae  de  traiter  avec  le  Boi,  i46. 
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C«niiii«iic«iUannntrciU«d4pn-  (ht  Boiana  cosapagltie  de  5ohoii»- 

tëïdeipolîliqiiesctdMdépatéidei  mes  d'armas  pou  raroir  Muvé  k 

Sme,  J^•)  M  ndr.  Coannent -elles  ia  iietaille  da  Farie,  i|iuiiqu'U  e&t 

H  UtnaiiMat,  i59>  Hoj«iit  qae  In  «um  le   comiétable   de   Baurboo, 

poljlique*   emploient,  de  oDDcert  XVIII,  iG. 

avec  le  GOUle  île  Btisiac,  goarem.  ,    VoHFoeBitiBcuiiTiBtCOMaUet 

dcFarii,  pourranelUelas'dlediiu  d'Etat,  eM  nommé  pour  alln  li  Ver- 

lei  maina  do  Roi ,  I  SB.  lU  reçoivent  vins  traiter  de  la  paix  BTec  l'Eapa- 

S.  H.,  195.  (âtOn.  de  Ca^.)  —  ene,  XLVll,  m.  Est  nommé  gm- 

111  tienpenl  dea  anaa^léea  lecritct  de  dei  tceaus ,  354-  Heurta  |4a*  de 

rar  HTIMT  aux  mo^eni  de  détruira  80  ans,  XLVni,  ^3. 
paavoir  dei  Seiie,  XLVt,  3^1.  FoncEn*T,GoinmADd>tit dei tnm- 
Décident  (|u'il  ne  faut  plua  reiar-  p»  huguenoiea  aux  ordre*  de  M.  de 
der  le  départ  du  catdiiiel  de  Gondi  Sonbùe,  ne  pomant  faire  lAte  k 
et  du  maniaia  de  Piteni  pour  Bone,  celles  de  Gasp.  de  Tavannea,  a'eoK 
et  qu'il  faut  raconooliie  le  loi  de  fie  de  Clanj  et  Seneoer,  et  a'ap. 
Navarre  pour  hcrilisf  de  la  eo>k-  proche  de  Culona,  XXlV,  343. 
ninne,  376.  [£'£mo(^.)  Pokcet,  curé  de  S.-Fierre'dee- 
PoLTioT  Di  Miti  (J.),  protea-  Arci«  de  Paris,  méttit  le  premier  en 
tant  fanatique,  aiasiaîne  le  duc  de  t^îreduftoietdeaiiéniteiublanaj 
GuÎM  BU  liège  d'Orléin*  i  appliqué  aon  audace,  XXXVIU,  3i3.  Ilmeort 
&  la  (onare,  il  artMn  Coligoj,  pnii  de  fraveur,  3i4.  [MÀa.  de  Cajrtt.) 
ebarge  Catherme  ella-v^me,  XX,  —  Fiéciie eontre  Tédlt de  pec^ca- 
I  11.  (  F'oir  nuHi  XXIV  3a3  t  tion  entre  le  Boi  el  lea  proteilaDi, 
XXXni,  376.)  XLV,  157.  Eat  emajé  k  l'abbaje 
Poi.wiLLEa  (le  baron  de)  amène  deS.-P^reda  Meian  pour  avoir  pré- 
an  Franoe  dd  aorpa  de  10,000  hom-  cbé  contre  la  noovelle  confrérie  de 
mes  XXXn,  i33.  It  tente  de  m  pteiteni  inatituée  par  le  Roi  {  u  ré- 
rendre maître  de  Bourg-en-Brivae ,  ponte  hardie  au  duc  d'Epemon, 
iI4'  PM  forcé  de  reprendre  le  cbe-  335.  Il  eit  rétaUi  danj  la  cure  par 
tnude  la  Franche-Comté ,  i35.  le  Roi,  a64-  Meurt  graailement  ei- 
FoUHEiiiTi  He  iKÎgn.  de  La)  eat  timé  k  ceote  de  sei  lermona,  3ii. 
Mvoyé  en  amWiade  auprès    da  (L'EUoile.) 

l'Empereur,  XVIII,  lao;  pnii  en  Foaca»  ( Etiea. )>  évéqne  de  Fa- 
Angleterre,  avec  pouvoir  de  oondu-  ris,  an  des  miniEtrei  de  Louis  ui, 
reon  traité,  tSi.  Est  de  uouvead  aetenvové  au  congrès  qai  doit  l'oo- 
envojé  aupré*  du  roi  d'Angleterre,  vrir  k  Mantone,  XV,  106. 
ponc  loi  faira  connoltr*  la  vérilé  FoNDeriiiz  (  le  comte  de),  de  h 
SUT  la  retraite  de  l'Empereur  en  Pro-  Franche -Comte ,  eit  Ihit  priMnaier 
vence,  181.  Revient  laai  avoir  tiré  dans  une  escarmouche  devant  Cain- 
un  grand  irait  de  ton  ambuiade,  brav,  XSXI,  333. 
Ida.  Fo«s  (leiire  de)  seconde  le  cap- 
FoHMERiTE  (La),  premier  pré-  la]  de  Buci  h  bataille  de  Navarat- 
sident  des  comptes  de  Bretagne,  le,IV,4io- 

s'entend    avec    le    eonnétable    de  Po>s  (le  lienr  de)  réduit  les  lies 

Uontmorençf  pont  loi  faire  avoie  d'fflenm  et  d'Alvert,  XXIt,  i33. 

la  terre  de  Chiteaubriaut,  SXV, g3  FoaT  (le  itiga.  de]  conduit  la  ca- 


PoifHMtD&  (te  leign.  it),  mahre  les  Liéteois  et  le  «omte  &  Pannea, 

d'artillerie,  est  toéausiége  d'Arone  VII,  343. 

sd  Italie,  XVn,  443.  Pom(lanavq.  Du),  Glt  da  doc 

FoiiriDoiii  (le  sieur  de)  «it  Iné  de  Lorrnae,  est  anvo^t  aveo  un  s*- 

an  siège  de  MiiMidan,XXX.V,3g>.  oonra  d'honmea  «ox  hgBears  de  Fe- 

FoMPERiRT(leH>^D.  de)obiieBl  rii,X]LXIX,i7fl.  Covpoùionac- 
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cordé*  pat  ce  prinoe  k  !•  |tnJMit  fvm  •»  dv  Mm  ^  f  Wltppe  pour 

da  chlteao  d«  Jatneu,  373.  Il  M-  liailer  de  la  paix  sTec  le  lOi  de 

tonrue  en  Lorruna,  386.  France,  XXX,  aA.  (^^.  d*  Du 

Vomx-L-lAovtaom   (le  marq.   de)  Filiart.)  —  XXXI,  aS^.  U  foitde 

batlea  Allemandj  elles  Suisaoïduia  nouveaux  cfioru  pour  attirai  à  oct- 

U  Breue ,  contre  la  foi  qui  kni  a  M  le  paix ,  3 1 5.  Paurqaoi  ili  derien- 

pTOmiu,  XLV,  345.  neatinuiiles,  317.  Il  parvient  à  fai~ 

Fo«T*D«,  gentilh.  da  la  Btaaœ  et  re  conclura  une  Ic^re  de  5  asi,  4  'Vt 

huguenot,  a  la  léte  uandiée  pour  {Comm.  de  Rahaâtt.') 

■es  ToU,XLV,  aSo.  Foriu>iii((le>ein.  dsLa),a«- 

fonT-Lci-MEiiHiEK   (le),iPa'  teord'unehûlauadef'raBM.neDrt 

ris,  est  fmpotléj  nombre  daipei-  de  miséie  et  de  néceMité,  XLVIII, 
BODDei  qni  ;  përiuent,  XLIX,  347. 

Poai'DE<CÉ(au- -   -  ' -' 

eUe«st  conduitej ,.., 

Ij,  48ii  4*^4'  fort  dea  crimes  de  vaudeiisj  icaïue 

PoacDoam  (le  srign.  de)   ofirs  le*  jugesdel'InquiiiiionquiontooD» 

an  niarécbal  de  Lanirec  d'aller  M  damné  les  Taodois:  obtient  l'élargia- 

jeter  dana   Crémone   ponr  gardet  aement  du  wign.  de  Beaufortet  aa- 

ceite  place,  XVII,  383.  Eit  force  trea.XI,9». 

de  la  remettre  par  capitulatioii,  386.  Voi.cikv  (Aut.  de  Croy,  pcinoe 

Défait  lei  Aof^ii  prèi  du  château  de),  meurt  d'un  excès  de  c«létaoo- 

de  Çreatin ,  3g7<  Comment  il  lient  casionaé  par  les  reivochei  que  lui 

tétenni  ennemis  dans  la  Picardie,  faille  Rot,  XLV,  64. 

414)  et  ee  retire  Ji 'Amient   aprée  Foitii.  bomme  mal  famé,  eiteit' 

avoir  couru  de  panda  dangera,  436.  voyé  par  la  tleine  mère  au  prinw  de 

Entrepr^d  de  ravitailler  Téroua-  Condé  pour  lui  faire  des  piopoû' 

Be;  comment  il^cute  cette  entre-  tionsde  paix,  qui  restant  saiu  «fiât, 

priujcombatquienrullasuite,468.  XXXU1,43^. 

Comment  il  mentt  dana  le  cÙiean  PoaTt*(  Philippe  des),  cbaDoiue 

d'HeBdiD,476.  de  laSte.-CliapeUeet  poêle,  obtient 

PoimiiBàDD  (le  coDUla  de),  m- .  ponr  J.  A.  de  Xbou  la  survivance  de 

Gond  de  U.  de  Schombei^.  tue  en  président  ii  mortier,  XXXVII,  368. 

doel  H.  de  Saint-Hiohel,  second  de  Foites  (  le  marij.  de  )  dMUie  au 

H.  de  Candale,  L,  558-  cardinal  de  fiicheUeu  ion  avit  av 

FosTBiEc   (le  ténéchal  de),d«  la  muiére dont  on  peut  réduire ]«• 

coaceri  avec  Olivier  de  Coêiivi,  le  protenana  du  Laagaedocî  cet  avto 

bitard  de  La  Chapelle  et  Uathurin  en  «ppronvé  et  MÎvi  par  k  Roi,  LI, 

LeKonet,  fait  une  entreprise  anl  l56.  Il  ett  tué  au  «i^  de  Privas, 

Croto7  occupé  par  le«  An||Uia,  les  i63. 

attire  dan*  uns  embuecade ,  Ie«  d^  Foaio  (le  conte  FieUo  da),  no- 
fait  ,  et  «e  rend  malue  de  la  villa,  bk  de  Vicence,  est  attiré  d«vant  la 
Tin ,  494-  ville  de  BaKes  pal  le  complet  d'un 

Foar-i/Aiié   {le  «eiga.   de)   est  marchand  de  cette  ville  ;  jl  y  est 

tné  àU  b«t«Ue  de  S.-Anbin,  XIV,  blcsté  à  mort;  détail*  sur  cette  af> 

4n8.  faiia,  XX,  4oo>t*n>v. 

Po>TWH)iB(le  comte Fran;.  de)  FokTOUBano(Heinaiidé*>,goa- 

forme  avec  qoelquesseignearafrai^  vern.  de  Dourlens  ponr  1  Espagae^ 

...fais  et  prinoes  italiens  une  ligne  cnlieprend  de  se  lendse  maître  de 

pour  empêcher  que  le  roi  de  Piau'  la  ville  d'Amienai  nomment  il  eié- 

ea  prisonnier  ne  soit  transféré  hor*  ente  cette  enuepri«e,  XLIII ,  33i 

dn  daohé  de  Hilan,  XVIII,  6.  rt  suiv.  Il  (e  prépaie  à  défen<feD  te 

PofM^  (le  cardiaal),  andaif,  eit  ville  contre  l'erméetbiRoi,  335.  Sa 

otroyé  par  le  Fape  rapréi  oe  VSm-  lettif  au  cardinal  Albert  eor  le  so^ 
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ce»  d'une  Mrtie  qu'il  a  bile  contre  Posiu  (le  cberal.  I^)  tiait  de 

l'emée  du  Boi,  JS3.  Antre'  ktire  Hormaadie  atec  a.Soo  AngUis  h 

pour  prewet  le  cardinal  d'arrim  loger  devant  le  chïteaa  de  Seçré, 

«D'KCoura  de  la  place,  IBS.  Il  en  VllI,  g^.  Est  fait  piùonnier  a  ta 

tai  pendant  le  liefie,  363.  bataille  de  La  Brouinière,  96.  Sou- 

Ponaa  :  édit  pouT  leur  éiabliMe-  tnet  Jargeau ,  Cbiteaoneuf-suT-Loi- 

mcnt,  XI,  3oL  »>  i3g.  Vient  l<^r  a  OIJTCt,  prà 

FoinoR  nsKAiaTiAïun  défend  d'OrMaoa;  eatrepouué,  et  seretin 

Creipr  contre  la  due  de  Boargoens,  i  Uenn  en  Beaageocj ,  1 40-  Et  tee 

VU,  3>9.IMfendensuitelavillede  fc  la  prise  de  Jargeau,  iSo. 

S.-Riquier , 34a.  E«t  fait  priionnier,  ïomoaaoïa  (le») ,  on  Folonaii, 

33a.  cnTOjëa  par  In  cipfgaols  pour  faire 

FaTiiaoociT  (te  sieui  de)  rend  an  le  dégât  dana  la  Champagne,  en  mu 


Hennir  b  ville  elle chlieau  de    repoasaëade  toiucdUa, LI,  iSj. 
l-niT*Oise,XLVI,  Jg.  Eat        PoDuaia  (J.  de)  en  tn^  1  la ba- 
«on  lieutenant  par  des  aol-    taille  de  Montlhérj,  X,  34°- 


e  du  Roi,  63.  Se  fait  Focuia,  tondeur  de  drapa,  est 

tare  et  prend  le  torban,  XLV1I,  penduen  place  de  Grévepoiueniir 

tSj.  élTtoglé  M  fenune  ^  riAue  de  monriT 

Poi[nirs(con)arauondei)eBtdé-  dent  la  religion  romaine,  XLVII, 

couTCTte;  discours  du  roi  d^Ande-  4?'- 

terre  ieeite  occasion,  XLVn,5ii.  Potet  (Gnill.),  ayocat,  saccMa 

Sopplice  de*  conjurés,  5i6.  i  Antoine  Dobonrg  dans  la  cba^ 

PouLiiB  (Nicoiai),  lieutenant  du  de   chancelier  de  France,   XTll, 

preVflt  de  File  de  France,  arertit  i49-  ^"^  atlacher  son  nom  à  qud- 

'          "   3  complot  des  Seize  nues  grandes  mesure»  d'adeoiniitrt- 


la  personne,  XX,  io5.  (/n-  tionj  quelles  furent  ces  ivrgurti, 

-  Raconte  dans  nn  procès-  i5i.  Il  poursuit  arec  acbamemeal 

nmmenl  ils  été  mis  dans  les  l'amiral  Brion,  iSii.  Est  poursaini 

'     la  Lieue  par  J.  Leclerp,  son  tour,   deetïLné  de  sa  charge,  et 

.    u  pailemeni,  et  Georges  condamné  à  une  amenda  de  100,000 

Uichelet,  sergent  àvei^e  au  CMte-  Krres,  160. 

let,  XLV,  4i>  et  Buir,  Comment  il        PaiaoEaii,  nom  donné  àlapie- 

décowrre  an  Roi  le  projet  de  l'en-  miére  guerre  civile  soadtée  par  le 

treprise  sur  Boulogne  par  M.  d'An-  dauphin  Loais,  fils  de  Charles  vu, 

tnale,  4*3.  Le»  différen»  avis  qu'il  puis  appliqué  a  toutes  le»  lignes  sé- 

lai  donne  Ini-méme  ou  lui  fait  aaoi-  ditieuses  formées  par  les  seigneurs, 

■er  par  le  chancelier  sur  les  prépa-  TIII,  Sîa,  note.  {BUkanont.) — D'où 

ratifs  de  la  Ligne  pour  les  barrica-  Tient  ce  nom,  XI,  ]63.  (/niroif.) 
des,  aEn  de  le  tuer  on  le  prendre,        Pai,iu.es  (Michel)   est  nommé 

^\t.  Sa  sortie  de  Pans,  ^S.  FI  ra  maître  échenn  de  la  Tilie  de  Heti 

rejoindre  le  Roi  à  Chartres  et  conti-  par  H.  de  Vieillerille  j  fête  donnée 

nue  à  le  servir,  LL&,  {L'EstoiU.)  ani  habitans  de  cette  fille  à  celte 

Foctt  (le  baron  de  La),  officier  occasion,  XXVtl,  47. 
anglais,  tombe  prisonnier  dans  les        Faistia  (H.  de)  manque  de  dé> 

mau^s  de  Duguesclîn;  a  qnelle  con-  faire  un  parti  de  l'armée  de  H.  le 

ditionilenrenTojéBQ  ducdel^n-  prinœ  à  Tafiàire  de  S.-Satarain; 

castre,  IV,  i85;  ponrquoi,  L,  397.  Envoyé  k  Caen 

PooLEaor(Bertrandde),genlilh.,  avec  M.  de  Créqni,  il  se  rend  mat- 

en  présent  k  la  première  entrevue  tre  de  celte  ville  eu  nom  du  Roi,, 

de  Jeanne  d'Arc  avee  Bandriconrt,  ^-^i.  Aisiége  lechiteaude  cette  vil- 

Vm,  14s.  Devenu  on  de  ses  plus  le,  473.  Commande  le»  troupes  qû 

Kjlés  partisan»,  prend  la  résolouon  attaquent  le  Ponftie-Cé,  483. 
de  l'accompagner,  i5i.  PaioiCÂTmraf  ns  U  Liovs  :  ex- 
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XLV,  I93  et  Buiv.  Sur  le  btnit  que  .  

le  Boi  De  'veut  point  de  paix,  ils  Boocber  eicommoBtc  ceux  qui  veu- 

aaiment  Jeu»  aûliteari  en  le»  ■»-  leat  que  le  Bai  m  conTertiue,  387. 

■urani  .qu'ils  ne  doiTent  et péier  de  Boie  dit  qu'il  £Û>(  faire  juatic*  de 

lui  ni  grice  ni  douceur,  S LVI ,  91.  ceux  qui  venleul  qu'om  enToieven 

Tous  TOniissent  des  injures  contre  le  Béarnais,  38S.  D'autres  prédics- 

le  Boi.qu'iUaarentdispasé  iisefaire  tears  demMident  qu'on  jette  à  l'eau 

calholiquej  commeitt  les  ans  et  le»  tous  les  lenianeux,    igi.  Senuoot 

nôtres  M  traitent,  139.  Le  cuté.de  ridicules  faits  contre  les  dédars lion* 

S.-SeTeriaappeUe^plusieursroiadaas  apportées  par  un  trompette  dn  Boi, 

va  teiiooi)  les  Seize  lanon*  et  *o-  H^  Autres  seToions  conue  le  Béar- 

leursj  on  le  force  de  descendre  de  ntn  et  les  politiques,  344-  Le  oud 

chaire  par  le  bruit  desdocbes  qu'on  de  S.'Audré  a'étoiuie  quil  jait  de» 

iait.  sonuei,  i33.  In&mies  d'un  pré-  sens  qui  refusent  l'argent  du  roi 

dicateur  italien  contre  le  Boi,  137.  d'Espagne,   356.  Les  prédicateurs 

Les  prédicateurs  exhortent  à  prier  disent  que  pour  sauTer  la  ville  de 

Dieu  pour  Chartres  )  sermon  reniir-  f  aris  d'un  siéf^e  il  faut  la  puTfjcr  de 

qoabledu  curé  de.S.-André  sur  ce  tous   les   politiques   ei  lemontax, 

sujet,  i3g.  La  Faculté  de  théologie  357.  Ils  irailent  Madame  de  Jëzabel 


1  Notre-Dame  de  frauçaisej  pourquoi,  366.  Sermons 
s  pour  </  aller  à  pied,  au  cas  pour  et  contre  la  couférmce  de  Su- 
rilla  ue  soit  prise,  i4o.  Dé-    resoe  et  les  placards,  386.  Les  pré- 


publie  un  TŒU  B  notre-Uam 
Cbartres  pour  </  aller  à  pied,  ai 


chalnement  des  prédicateurs  contre  dicateurs  crient  en  cbaire  contre  les 
les  politiques,  après  la  prise  de  Parisiens  qui  vont  à  S  .-Denis  et  aux 
Charités;  tous  deînandf ut  i)u'oa  les  Vertus,  jgo.  Sermon  curieux  dn 
émarge,  143.  Ils  s'en  prennent,  aus-  curé  de  S.-André-dcs-Arcs,  394. 
si  au  duc  de  Hajeuue,  qu'ils  accu-  Autres  sermons  des  curés  de  Parts 
keut  de  n'avoir  pas  secouru  cette  conue  la  cooTersion  annoncée  du 
ville,  144.  Déclament  contre  l'arrjt  Boi,  3g6.  Le  curé  de  S.-André  dé- 
rendupar  le  parlement  de  Chàlon^  clame  contre  lu  paix,  compare  lea 
exaltent  le  pape  Grégoire  xiv,  167.  politiques  aux  grenouilles  ,  et  dît 
S'empoKent  en  iniuree  grossières  qu'il  criera  encore  plus  fort  qu'il 
contre  le  Boi,  iGS.  Ilecommandeut  n'a  fait,  4*"-  Celui  de  S.'Méderio 
aux  priétes  du  peuple  les  Seize  qui  appelle  le  roi  de  Navarre  mirlo- 
ont  été  pendus  pour  le  meurtre  du  ret;  celui  de  S.-Sulpice  dit  qu'il 
président  Briason,  lao.  Prêchent  faut  prier  Dieu  pour  la  paix  et  la 
contre  te  partemeDi,  qu'ib  disent  réunion  des  partis ,  401.  Autres  set- 
fauteur  de  l'bérésie  et  du  Béamab  j  mons  pour  et  contre  la  paix,  4'94 
pourquoi  j  ils  sout  assimilés  au  per-  pour  et  contre  la  conversion  du  Roi, 
roquet  de  mad.  La  Haverie  par  Ifi,  411^  Le  curé  de  S.-André-des-Arcs 
de  Vitry,  347.  Le  curé  de  S.-Aodrd-'  mie  contre  la  trêve,  et  nnuonce  quo 
des-Arcs  crie  contee  la  pais,  dit  le  lé^t  a  promis  d'y  perdre  la  vi* 
qu'il  faut  prendre  les  armes  et  laire  pIulÀt  que  de  l'endnier,  43i.  Les 
unesédition,  aS3.  G>mnialet  apos-  prcdicateursprécheutcontre lapais 
ttopbe  en  chaire  trois  pohtiques;  le  et  contre  le  Roi:  quelques  autres 
coté  de  S. -Jacques  excommunie  prêchent  pour,  43i-  LÛ  curés  de 
ceux  qui  parlent  de  paii,  364.  Le  S.'Germain-l'Auxerrois  et  de  S.- 
curé  de  S.'Câote  et  autres  prédica-  André  prêchent  contre  la  paix,  con- 
teurs se  déchaînent  contre  le  roi  de  tre  les  politiques  et  contre  le  Boi, 
Navarre,  365.  L'évcque  de  S.enlis  4^7- ^ ''"'^ ''^  ^-~S'''P'<^'  prêche 
invective  contre  lui, ^177.  Les  pré-  pour  la  conversion  du  Boi,  438- 
diealeurs  vont  se  plainJre  au  duc  Celui  de  S.-Jacques  dit  qu'il  finit 
de  Majenne  de  l'avocat  d'(teléaii(  se  défaire  de  31  méduott  politique* 
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qui  (OU  dau  le  parlnnenl,  44*-  'I**  fiarfrci  ^ree  qa'dle  demm. 
Le*  prédicateun  dea  d«nS  partia  de  la  continuation  de  la  Irére,  517. 
déclament  Us  uai  oontra  lea  autica.  Le  oorri  de  S.-Aodri-des-Arcs  Eût 
«oit  en  bveoT  dn  Pape.ioit  contre  -dke  à  la  préaidente  Segnier  aae  A 
■on  aotoritê,  449-  ^  '""^  ^'  ^-  '^'  vient  à  la  paioisBe,  il  lui  fera 
André  crie  «onue  la  irére,  «t  corn-  alfront,  Saa.  II  rectntnnaude  M.  de 
Ue  coiUL  qui  demandent  à  aller  k  IteMMQisdanB son  sermon,  537.  Le 
S.-Denia  pont  l'iaalriiJIiaB  du  Roi  ;  .  curé  de  Saint-Germain  annonce  en 
«elni  de  3.-GennBin  prtche  dans  <^aire,  oomine  uue  bonne  nonvelte, 
le  m^neicni;  tinoMtreditBacou-  qu'on  ne  recevra  pointa  Rame  le 
Uafra  qu'on  ne  penl  rctoter  l'iu-  aoi  de  Neren,  qu'il  appelle  boue, 
•tniclioB  an  Roi,  et  qne  1«  ti^ve  eH  Sag.  Quelques  curéa  de  Parix  Haeni 
'  diOM  indiSireBie ,  4^7  ■  Le  cniê  de  M)  chaire  un  billet  du  légat,  <jrâ 
S.-Andrc  dît  qu'il  Mot  poigDarikr  leur  annonce  que  le  Pape  n'a  rcfa 
lea  poliiiqnei,  Ifii.  Bwicbac inveo-  H.  de  Nevers  qne  comme  duc  et 
lÎTc  contre  le  parleineal,  et  reooa-  aonoommeanilnagadenr;  lesanira 
Mok  lediicdeGuiaepouTToi,  ^Gt.  retient  de  le  lire,  même  Boncher, 
I«  oui  de  SfÉiat-Andfi  loue  et  55o.  La  plupart  des  pr^ioateun 
culte  l'élection  du  doc  de  Gai-  prdchent Thistoire  d'Abod,  qni  lu 
•e,  4^-  Il  *a  le  plaindre  au  prë-  le  roi  Eglond;  Commolei  compare 
aident  Le  Maiitre  de  ce  qu'il  a  aa-  le  doc  de  Hajenne  1  ce  roi  ^lond, 
aiité  à  l'arrêt  du  parlement  pour  le  qai  étoit  nn  groa  pourceau  comme 
maintien  de  la  loi  laliquej  rëponie  lui,  53S.  Us  recommandent  à  la  6a 
du  préaidellt,  46?-  Des  eioommuBi-  de  leurs  sermons  les  deux  tmpri- 
cations  sont  jeléei  aui  prOnea  de»  meurs  constitués  prisonniers  pour 
paroiuesde  Paria  contre  tons  cem  )e  livre  da  Manant,  et  décUmnit 
ront  BOX  cérémonies  de  la  contre  la  justice,  S^i.  Redonblent 
n  du  Roi  k  S.-Deniaj  d^  d'efibrts  pour  soutenir  le  parti  de 
it  des  prédicatenra,  476-  la  Ligue  qui  a'écroule ,  58a,Uncor- 
Dtapates,  querelles,  doeU  kl'oooa-  délier  prêchant  le  jour  de. la  Circon- 
■ion  da  cette  BODTeraitn,  478'  Des  ciaioa,  dit  qn'il  Àut  biea  d'antres 
caréi  de  Paris  pTécbeat  contre  la  couteaux  que  des  couteaux  da  piene 
Soi,  479'  Heneces  et  projet  de  pour  circoncire  les  politiques,  S^i. 
l'aBSBiainer,  460.  Sermoas  du  curé  Le  Curé  de  S.-6ermain  dit  qu'on  n'i 
daS,-£iistBohe,deCommolet,Boi|-  que  faire  de  irére  ni -de  paix,5K. 
cher,  Gnaciuus ,  contre  l'abjoraticiit  Celui  de  S.-André  prêche  contre  Ita 
du  Roi  et  contre  le  dac  de  Mayen-  quaire  piésideDies  de  sa  paroisse. 
De,  4gS.  Autres  sermons  du  même  S96.  Les  prédicateurs  font  dire  for- 
genre,  Soi.  najésnileditmchaiM  ce/'aterEt>^wpourTeniercierDie> 
r^fuand  mémo  anange-fîendroit  delà  levée  du  aiége  de  La  Ferté-IB- 
cièl  pour  dite  de  recevoir  le  Soi  Ign  i  Guariniu  contiaue  de  prédier 
danslacommuniondePEglise,  cette  ooDlre  le  Soi,  5gB.  I«  curé  de  S.- 
ambaisade  aetoil  fort  auspecte,  SoS.  Gerawin  l'appelle  Parchidue  de  Gt- 
LecurédeS.-Aodré  dit  que  le  Béap-  fiAw,597-I*at)obataiit  le  pardon  qne 
naia  est  allé  an  prêche  deux  fois  le  Roi  lui  »  octroyé ,  il  prêcbe  en- 
depuis  sa  conversion,  5o6.  Le  orë  core  contre  lui;  est  envoyéAo  Fon- 
de S.-G^rmain  plaint  Barrière,  eié'  l'Evêqâej  eat  reliché  par  ordre  dn 
euté  pour  avoir  voulu  aueaier  ■  la  Rot;  quelques  prédicateurs  de  la 
vie  du  Roi,  3i6.  Le  prieur  des  Car-  Ligue  prêchent  pour  Sa  Majesté, 
mesappelleplnsieurefoisleRoi  m-  XLVII,  ii.Pltisiearscurésetprédi- 
ouRj'et  excite  le  peuple  i  s'en  dé-  catenn  de  Paris  sortent  de  la  tille 
faircj  Commolet  prédit  la  guerre  par  ordre  du  Roi,37.  Lesprédica- 
pour  cent  ans;  Guarinus  dit  que  la  leurs  de»  deux  communions  eihor- 
Tille  d'(kléanB  eM  plua  hérétique  tcnt  unauinement  le  people  à  la 
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concurde ,  et  font  Uiu  V&offt  du  Etn  rend  mrfue  d«*  cbàte«ai  do  Boui- 

roi  Henri  it,  XUX,  ig.  gnolt  ViUcinaD^  et  Chigay  data  le 

PaÉfMiHiaCE  DBsiois  B»  Faiici  Iiuxembourg,  XX.XII,  ig/S. 

Çde  la]  :  sutodtéa  qui  éuhUuent  Vkie.  (  Emar,  seign.  dej,  aidé  de* 

oetle préémiiieace, III)  4^' 1^ Iuut  Generois,  n'empare  d'Alexandrie, 

te  eaiiioe'  que  les  Greca  sToieut  dca  XVII ,  aGa-  £M  arrêté  comme  coin- 

mù  d<j  F/ance  ui  tampa  d'AJub  plice  da  connétable  de  Boofbon, 

Comuéne  a  paaté  iuaqa'aui  denûcra  \>^, 

«iéclEK,  43i-  Béfu talion  d'un  pae-  ^*i>uudii  (Franc,  de  lia)  est 

Mee  de  l'iujtociea  Cianams  bu  lu'  décapiié  pour-  nuiwire  de  gnat-ii- 

dfl  l'entreTue  de  liouif  tu  avec  ¥*13  laFlâpenonnede  JeaaDuHe' 

'empereur  de  Conataniinople^  If^i.  luge,  ingoeur  de  Galardon;  le  duo 

^clairciiienenL  donné  par  ucoaùos  d'AlençoB  intercède  en  vain  pour 

■or  un  poiai  d'hialoiie  qui  conoenM  lui,  XLV,  190, 

c«  aiâiUB  Eoi  Loitii  vii,  43(|<  f  aïKÀuaiT  (la  capilt),  breton,  m 

Pa£oEMT( le ospit.),  commandant  voyant  inveali  par  dix  navires  an. 

inutre  galères ,  bat  une  tloite  an-  gUi<  e(  ne  ponvsal  m  déga^r,  h 

giaiie  près  de  Brest,  XVII,  ^38.  fait  sauter  avec  tin  navit*  nmemi, 

Pii«Eis,  dons  annuels  que  rece-  XVII,  a3g. 

Toient  les  rois  de  France  dans  leurs  Piooeuioiis  de  la  ligue,  XLV, 

asaemtiléci  eolemielles,  III,  •}$,  £n  3gt.  Le  cheTalier  d'Âamale  r  Hasia- 

qaoiconsiitoieatcespté4eai,Hi.Les  te,  jetam  des  dragées  iDiHqueea  aux 

monastères  u'étoient  pas  exempU  deaxHsalles  qu'il  recoanolt ,  3g3. 

d'en   faire  i   quels   monasiènB  en  Auires  procesaions  des  feuHIans,  ca- 

ôtoient  dispansés  j  ï  quoi  servoient  puciDSAtantieagessd'EgliteatTaéi, 

Mt  préaens,  83.  qtti  vont  demander  la  béDsdiction 

PiULi  [le  >eiBn.  de),  un  des  chefs  au  légat,  XLVI,  4i.  Quaira^n  fak 

de*  bandea  qui  désolaient  la  France  sut  cette  procession,  ii.  Autre  pro- 

aooa  CliarlesJc-SBge,  IV,  3i3.  cession  faite  à  Notre-Dame,  i  U- 

PaissT  le[seign.  de),  grand  se-  quelle  aiùtent  le«  paroisses ,  eou- 

méi^tal  du  royaume  de  Naples  pour  veM  et  ckapitrea  de  Faiîs,  \S.  Fro> 

le  coi  de  France,  attaque  tes  trou-  eessioa  à  Notre-Dame  en  réjoniS'- 

p«s    conduites    par  le   comte    de  sance  de  la  levée  du  siège  de  Paris, 

Gbamberin,  et  les  met  en  dérouta  g^.   Procession  eénérale  puer  re- 

ptés  de  la  vilU  d'Yole,  XIV,  3o6.  nerder  Diea  de  l'argent  que  le  Fa- 

Pa£ïKDt.aB  an  ttdna  de  France ,  pe  promet  de  Tournir  tout  les  raofr 

à  l'exdniioii  de  Heuri  de  Bourbon  ;  pour  l'entretien  de  la  guerre,  isj. 

leurs  noms,  XLVI,  3  [9.  Autres  processions  pour  dtmaader 

PiiTaK-Jsia  :   i'hiihHra  da    m  la  délivrance  de  Cbartree,  aaiië^èe 

prince  parcdt  fabuleuse,  II,  333.    '  par  le  Boi ,  is5  et  ia6.  Procession 

PaÉvosT  (  J.)  est  envoré  en  am-  de  S,ooo   petits  eafana  pour  prier 

bassade  auprès  du  comte  de  Cbaro»  OicH  de  bénir  le  prétendu  secours 

l<lls,  XIII,  367.  qu'un  envoie  ï  Chartres,  ^i.Les 

FatVosT  (Jean),  caré  de  Saint-  babitans  de  Saint-Denis  font  un; 

Severin,  en  tiré  delà  presse  par  proceasTon  gniéraie  pour  célébrer 

Senaut,  on  de»  Seise,  qui  le  re-  raoniversaire  de  leur  délivrance  de 

conduit  ensbrelé  oKez  lui,  XLVI,  la  conjuration  de  la  Ligue  et  des 

7$.  Sa  mort:  la  cour  do  parlement  ligueurs,  333.  Les  ligueurs  font  )i 

et  U  Faculté  de  théologie  assistent  Paria  une  procession  pour  célébrer 

i  son  coQvoi ,  358.  raaniveraairede  ]a  journée  desfari. 

Paiifï,  duc  des  Sicambres,  vient  ru,  337.  Autre  procession  générale 

■^établir   m  Gaule,   qu'il   appelle  où  l'on  porielescblssesdeS, Louis, 

France,  V,  i5i.  de  S.  Dénia  et  *ea  compagnons,  a38, 

Pam  (le  sieur d<^  cai^faine,  m  Procession  des  rel^ctii  mendiana 
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à  lu  Ste.-Chsp^lcj  da  la  dunifara  qu'elle  ttoemoaae  daiu  cetW  conr, 
deaeompuiàL'égluedn  Augiuliiu^  i3g.  Edii  dn  moi»  de  juillet  dom 
aSg.  Procouiim  géoéTBle  poor  de-  eUeent  inivie,  i4o.  JniùficaiioD  de 
Duuider  B  UIeu  de  EsTOriaer  l'armée  cet  édil,  1 4 1  ■  Le>  proteataiu,  contre 
de  la  Ligne ,  qui  l'avance  prëi  de  Ici  diapoaitioni  qif  il  renferme,  a'at- 
Rooan  en  ordre  de  bataille,  340.  An-  Mtnblent  en  public,  et  diipoteill 
tie  proceuion,  à  la  nouTelle  ({u'nne  bantement  mr  la  religion,  i^j-  Pn- 
bataiUc  doit  être  Ut rée,  14^  et  377.  lententiute  autre  rei^uélc  pour  aidr 
ïracenion  générale  pour  la  tenue  des  templei,  i44'  Excès  qu'ils  com- 
dei  Etalij  la  doc  de  Majenne  T  at-  '  viettent  dam  l'égliie  de  S.-Uédud, 
aiite,  3ia.  Autre  pour  câébrar  l'an-  au  fànboargS.-MarceldeParît,  iSi. 
nÏTerwiie  de*  Barricade*,  B^r.  Mb-  lUdeTienuentpluiWdiidaiu  lenn 
gnlBqne  et  déroteptoceasiou  à  No*  prêdicationii  leurs  invectives  con- 
tre-Dame^ te  prédicateur  Boacberj  tre  les  catholiques',  iSS.  Ils  rejet' 
•zbone  ■  prier  Dieu  ponrrfaeurenx  tent  tous  les  omemen*  d'Ejjliie, 
■occéa  de*  Etal*  et  pour  l'élection  tS6.  Nécessité  cjn'il  J  a  d'inpoaer  an 
d'an  roi  c«tbiriiqne,4iO' Frooesuoa  peuple  par  le  culte  extérieur,  iS;. 
'  i^érak  en  méinoire  de  la  le*^  du  Trouble*  à  Cahors  et  dana  d'autra 
néee  de  Paris:  te  légat  j  assiste,  villes  de  France  à  leur  occaaioB, 
'      T  __  "-— ^  font  la  procession  de  1G4.  Ils  se  réunissent,  à  Orléani  « 


la  trauGguratioa  du  diable  de  saint  t'y  fortifient,  173.  Elîaent  le  prioa 
Hicbel,  5)o.  Procession  générale  à  de  Condé  pour  leur  chef ,  173.Se 
laquelle  assiste  le  Roi  et  tous  les  or-  préparent  à  la  guerre,  i79.S'emp*- 
dres  mendians,  le*  jacobins  exoep-  rent  d'un  grand  nombre  de  vitïci, 
tés;  joie  dn  peuple,  XLVII,  16.    ,      iSo.  Publient  une  réponse  contre  !• 

PaocaitoB*  et  Atouts:  éui^ne  cardinal  de  Lorraine,  187.  Surpra- 
mr  eut,  XLVIII,  au.  sent  la  viUe  de  Tonlou«e ,  d'où  il* 

PioDiois  arrivés  en  iSgS  en  Al-  se  retirent  ensuiu,  et  s'emparent  de 
lemagne,  XLII,  g3.  MonlatdMUi,  iS3,  Se  disposent  aie 

.  PaoE**is  DE  DnoDElCLiv,  ouTra-  défendre  i  Orléans  contre  l'aresée 
ffi  plusétendn  que  Ut  Wei^ pmia>,  du  Roi,  189.  Horribles  excès  qu'ils 
mat*  plu*  oonTt  que  la  roman  de  commellentiiQa.IIsadresaentunli^ 
Truallct,IV,  14.  beUeauxFIamandspourleasonlever 

Fio«T(leBD},  praticien,  est  au«»-  contre  le  duc  d'Albe,  368.  Fontin- 
siné  ^  des  voleurs;  cetMsaMÎiut  primer  et  répandre  un  ouTrage  du* 
occasionne  un  procès  entre  la  mère  lequel  ils  s'efforcent  de  démontrer 
du  défunt  et  son  hAte  Bellanger;  le  que  la  néceaslté  le*  contraint  k  tf 
Roi  et  le  duc  de  Savoie  assistent  à  courir  anx  armes,  371 .  Leur  proiet 
la  plaidoirie,  XLVII,  aSa.  de  surprendre  le  Roi  «t  In  oonr  à 

FaoTimiE  (les)  ne  s'assemblent  Monceaux,  373.  Saccagent  Matji 
pas  seulement  pour  l'exercice  de  Crevant  et  autres  villes  de  Cbam- 
leur  reliVion,  mais  aussi  pour  les  af-  pagne,  407.  S'emparent  de  Sislerao. 
faire*  d'Etat;  prennent  la  résalutiott  de  Nismes,  de  Montpellier,  îÂ 
de  perdre  les  Guise,  XKKIU,  45.  ( CorU^nsu. )  —  Ils  abattent  à  An- 
La  conjuration  d'Amboile  ourdie  à  aoaaj  et  dans  tou*  les  lieux  cn- 
Hantes  en  est  le  mo^en  et  le  but,  4?'  Tironnans  les  croix,  renversent  les 
Ils  répandent  des  libelles  contre  ces  buIcU,  brisent  les  image*,  XXXtV, 
princes ,  et  s'efforcent  de  gagner  le*  3o5.  Sons  la  conduite  de  l'amirBl  de 
protestans  d'Aile  magne,  63.  Après  Coligny,  ils  commettent  mille  dés- 
la  tenue  des  Etats  d'Orléans ,  ils  ri  '  .  •    •-  ■ 


courage  et  se  rallient  dans  leVivarais,  le  Forez,  etc.,  3 1  fiMéoL. 

leurs  assemblées,  137.  Présentent, au  de  Gatnon.)  —  S'emparent  du  fort 

rai  Cliarles  11.  une. requête,  qui  est  S.-  Pierre  de  Montpellier,  en  sao- 

reuTo/ée  au  parlement,  iSS.Débatt  cagenl  Péglise,  et  se  livrent  à  d'ao- 
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tm  eicéi ,  34^-  FersëcatioD  contra 
les  catholiques,  346-  II»  »onl  mal- 

'  traitéa  par  le  peaple  de  CarcmWDlle,  v 
34a.  Ils  se  saï^isseot  de  Ma^ebnne, 
OD  ils  ruineat  les  antiquilés  et  les 
riepulctes  ;  sont  chassés  de  Toulouse 
par  les  catholiques^  reufertneut  à 
Honipellier  dans  la  prison  de  Saint- 
Kerre  les  calholiques  qui  ne  vaut 
pas  aa  prêche ,  3So.  I^rs  de  b  paix 
condue  en  France,  et  par  laquelle 
hit  prêtres  et  ecclésiastiques  de- 
Toient  être  remis  dans  leurs  églises 
et  biens,  les  proteslang  minent  l'in- 
tdrieur  des  eKlises  de  Montpellier 
et  en  brisent  les  doches,  36  l,  {Phi- 
àppi.)  — Plaintes  qu'ils  adressent  au 
Koieu  i597,XLIH,  390,  (Caj-et,)— 

'  Peadant  la  Buapenaion  des  hostilité*, 
ils  mettent  k  contribution  plusieurs 
Tilles,  XLV,  i3i.  (jtfrfm.  de  L'Et- 
loUe.)  —  Les  piotestaas  dn  Béarn, 
Cicitea  pat  M.  de  La  Force,  s'assem- 
blent k  Casiel -Jaloux,  puis  A  Or- 
thez,  L,  4>6- Tendent  visiblement 
avec  ceqs  de  France  à  former  une 
république,  4 17-  Après  te  départ  du 
Soi  hors  de  la  Guyenne,  ils  forment 
nue  nouvelle  assemblée,  49^-  (Po"- 
ttHBjr-Ufareait.') 

■  PaotrviLtE,  Bergent-majoc  d'A- 
miens, qui  s'est  rangi  du  parti  dn 
duc  de  Longuevîtle,  éstaisassiné  à 
Amiens;  pourquoi,  L,987. 

PaoriiiE,  seign.  de  La  NoniAise, 
se  range  da  parti  du  Boi,  et  lui 
prêle  serment  de  fidélité  avec. plu- 
sieurs autres  gentilshommes  de  ses 
pareos.XXIX,  S6. 

PiODEBCE  (  le  capit.  )  ,  comman- 
'-'t  de  la  ni  le  de  Monopoli,  est 


et  la  metteùl  a  sac ,  XIV,  36S. 

PacDisi  (le  sieur),  lieutenant  de 
H.  le  graud  prieur  de  Vendftaie  à    1 
Gaen,  prend  des  mesures  pour  assa-     ' 
r«r  le  châieau  de  celte  ville  an  parti 
de  la  EeiDen)ére,L,  47O' 


PsTB  (leseigD.  de),coii|nuindant 
la  place  de  Bourges  au  nom  du  Boi, 
'refuse  de  la  remettre  aul  princes 
mécontens;  pendant  qa'il  la  défend, 
il  est  tué  d'un  coup  de  vireton,  VIIJ, 
i3i. 

'  PsiuiiHES  (le  comte  de),  cham- 
bellan du  doc  de  Bourgogne,  jobte 
au  mariage  de  ce  prince,  X,  354- 

FsiprEs  fLouis),  de  Liiceme,  com- 
mandant des  6,000  Suisses  appe- 
lés k  Heaui  auprès  de  la  cour,  fait^ 
prévaloir  dans  le  conseil  du  Roi  t'a- 
TÎs  du  duc  de  Nemours,'  pour  quo 
la  cour  se  rende  sar-le-cbamp  à 
Paris,  XX,  iiS.  Froide  intrépidité 
de  sa  iroupe,  quî  conduit  te  Boi  à 
Paris ,  ia6. 

PuoET,  financier,  recltelrché  avec 
d'antres  par  la  chambre  de  justice^ 
est  ajourfté  à  comparollre,  XLVIIT, 
S5.  Singulière  entrevue  avec  son. 
rappoTtenr,  5G. 

PciGïiLLAaD  entre  de  unit  dans  la 
cbileau  d'Angers ,  et  se  rend  naître 
de  cette  ville  pour  RRloi ,  XXXIII, 
igS.  Fait  diverses  entreprises  sur  La 
Bochelle,  494-  Reprend Marans  sur 
les  huguenots  j  est  mis  en  déroule 
par  La  Noue,  49^. 

FosBuiD,  bourgeois  de  Paris,  prêle 
sa  maisod' aux  réunions  des  roj^lig- 
tes,  XX,  s5g. 

PciLiDaENS  et  Le  Coigheci,  con- 
fidens  de  Monsieur,  reçoivent  de 
magnifiques  promesses  pour  détour- 
ner ce  prince  du  parti  de  la  Beine 
mère,  LI,  178,  Se  plaignent  de  ce 
qiA>n  ne  leur  tient  pas  ce  qu'on  leur 
a  promis,  et  portent  Monsieur  à  aller 
obet  le  cardinal  de  Bichalieu  lui  dé- 
clarer qu'il  renonce  i  son  amiiié, 179. 
Pajlnuteus  est  arrêté  au  Louvre-; 
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QniBAConiion,  empei.  da  Japon,  de  ùpënnce,  mcyrl  de  pleurésie  k 

MU  un  ordre  d«  son  oncle  quitte  la  ag  ans,   fort   teereilé  an  Falai», 

viUe  unpenalB  .  et  ie  relire  vers  le»  XL7II,3^. 

bonaetpl  reçoit  là  mu  jagement  de  Çcuiçat  fie  aleur de), condamné t 

■locl,  et  Boiend  le  venlre  btoc  quel-  dort  pour  s'être  battu  eu  duel  avec 

quea-UnsdesBiens,  XLlII,3a3.  M.  de  Ne«t,  sort  du  rojaume:]* 

9U*BiiE«  (RoberlDu)  prend  la  sieur  Nevet,  tué  dans  le  combamrt 

croix,  1,  103.  pendu  par  tes  piedbjL,  397. 

QDiTOi.K(leDomire),faulauroi  QDiKsbrt  (lecapii.)  e«t  luêanii». 
Beuri  tv;rEclierclies  curieuses  sur  BedeCental,  quiie  reodauxlmpé- 
ce  sujet,  XLIX,  m,  naoi,  XXX   àid. 

Qdé  (Thoma*),  éouyet  adglai»,  QuiBTiiaa'.eïercice  mililairein- 

pcopoie  a  Jacqoesde  LaUin  uneien-  Yenié  pour  ceux  qui  ae  serroietkt  de 

Uepnse  d'armeo,  IX,  450.  Dérend  la  lance  dam  leAJaùleaj  deectiptioa 

cette  entreprise  au  vieux  Marché  de  de  ce  jeu  :  il  fut  connu  des  Gct», 

Bruges,  45g.  Blesse  son  adversaire,  ITl,  1S7.  D'où  vînt  à  cet  eieicicek 

46a.  at  renversé  à  terre,  463.  aon,  de  piin tains,  i58. 

ÇDÉLOïetMi.uQiiioK,aiignonadu  Qninii.i  (Liionatd),  pravéditnu 

Boi,  se  battent  contre  le  jeune  En-  de  Venise  ,  conduit  une  flotte  dans 

troues,  Hiberac,LiïBrot  Cl  SchooJ-  te  port  de  Constantinonle,  la(uuU« 

berg,  au  marAé  aux  Cheraui  j  ils  défait  la  flotte  de  Vslace,  I,  401. 

meurent  des  suiUs  de  ce  combat(  Qciist  (le  sieur  de),  command. 

Quelos  est  visite  souvent  par  le  Boi,  des  troupes  de  Genève,  s'empart 

XLV,  167.  Je  Gex  et  autres  places .  XX\IÏ, 

QuEWBEDE,  cspit.  écossais,  aocoiD-  189.  Assiégé  le  ehàxe&a  de  ThouM, 

pagne  Lahine  dans  son  eoireprise  et  s'en  rend  maître  par  oomposition, 

contre  les  Anglais  ati  siège  de  Uob-  XL,  aoj.  Freud  la  ville  et  le  chi- 

largia,  VIIl^  ia6.  Met  le  fen  k  une  teau  d'Ésvian,  aoB.  Contribue  k  la 

parliedeleurcamp,  137.  violoire  remportée  à  Monthou  snr 

QDiDs(Le},|euneaTOGatdegtaii-  doni^médée,  aïo. 


Babut»  (le  tae  de)i8aisiele  344.  Offre  de  disputer  l«pMdW 

duc  JAn^  an  siège  de  T«ra«:oo,  mes  lenn  i  Chilons-sor^ito»  pn 

B*  ..    ...    ,  lacq.deLalain.X,  37.  CoBMnMttk 

RiBïiàis,  bénédictin  et  coïde-  l'aile  droite  i  la  bataille  de  Grave, 

lier,   puts   médecin     obtient   une  144.  Charge  vïveèient  lea  Ganloit, 

chaire  k  la  Faculté  de  Montpellier;  ,21  Est  tué  eu  siése  de  Béarnais 

son  caractère  léger  et  son  esprit  li-  a8a. 

Mttcleui  ne  1  empêchent  point  de        R*bBihi  (Franç.^  bomme  d'ar- 

s'oecuper  d'études  sérieuses ,  X\II,  mes  d„  duc  de  NÏver.  :  idée  de  .es 

no.  {/Mrt^.)-Lettre  pUisante  de  Mémoires;  il  esrelle  k  peindre  tes 

lut,XLVin,ai9  (L'fswi/e.)  sièges  et  les  batailles,  XX,  |3.{/»- 

HiTOSTi»  (Amé),  seign.  dEspiry,  troJ.)  _  Incertitude  jur  la  date  de 

défend  un  pas  d  armes,  près  de  Di-  sa  naissance  et  sur  celle  de  >a  morl: 

jon,  contre  Nycot  de  Villeiië,  IX,  il  fait  sous  le  duc  de  Mevere  toutes 
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il  fut,  selon  quelqur^siuiB,  l'*ïi;ul  □□ 
le  friand  -  oncle  du  célcbre  Biusj- 
aabutin,.  XXXI,  3.  Du  quoi  (w 
composeat  lea  Commeiitaires  j  il  y 
rèune  ua  ion  de.fraacttise  el  nac 
Bclelilé  qui  inspirent  la  conSaDcei 
Sea  récLU  sont  pleiiu  d'intérêt  et  de 
chaleur  ;  on  peut  lui  reprocher  trop 
de  DDdestie,  ^.  Qualitéi  de  son  etj- 
lej  il  eKcelledani  leg  deacriplioni; 
quelquefois  il  «'élève  au  (ou  de  la 
poésisi  5.  Il  eat  le  kuI  éci'iiaia  du 
temps  qui  parle  avec  éloge  de  Cbac- 
iM-Quintj  ion  hamanil^  dans  tej 
horreurs  de  la  guerre,  6.  U.  douoe 
de  erauds  détails  sut  l'abdicatioD  . 
de  fEmpeteur,  7.  1*8  premiers  li- 
vras de,  ses  Coaimenlaires  parurent 
en  [535,  Us  autres  en  i55g;  une 
•J^tion  complets  iiit  faite  en  iS;^; 
tt|t  celle  que  les  éditeur!  ont  int- 
*!*Be,  8.  Motifs  qui  ont  enga)^  l'au- 
teur W  écrire;  épttrt  au  dao  de  iVW' 
vert,  9.  Personnes  qa'ii  a  consultées 
pouï  corriger  ses  Cominentatres,  10. 
Dans  quelles  dispoiitîoBS  et  avec 
^el  scrupule  pour  lavécité  ilaéorit  j 
proime  de  fauttur.   i4-  {IVotice.) 

RtcAB,  capit.  du  parti  du  Rtfî, 
eat  fait  prisonaier  au  siéee  de  Ctapn, 
XU.Sg.  ' 

R^i>Ei(À[R  (Uattbieu  de),  du  par- 
ti an°laii ,  assiste  à  U  bataille  de 
FontTallain,  V,  7^. 

RiDiROBiu  (P.  de)  est  conunis  par 
l'empereur  Henri  k  la  garda  d'An-' 
dHnople,  I,  433. 

BïODiEi  (J.),  ir^aorier  deaeuer' 
re»  au  duché  de  Normandie,  vient  k 
Paris  avister  aux  ioAtes  qui  furent 
faites  devant  Fhdtel  du  Roi  auxTonr- 
nelles;  détails  sur  ces  jobtes,  XIII, 
373.  Raguier  y  rompt  5  lances ,  374- 

RliHBVAL  (le  aire  de)  se  distingue 
à  h  bataille  de  Pontvallaiii,  V,  S6. 

Riiisst  (le  seign.  de)  conduit  la 
cavalerie  Juduc  de  Bourgogni 
Ire- les  Liégeois  et  le  comte  de 
v«,Tll,  143. 

Rauibdse  (le  sire  de)  se  distinsui 

à  la  bataille  de  Cocherel,  IV,  aSS. 

IUkubot  (le  wpit.)  commandi 


lePem- 
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10,000  Espaaoolj  k  labataille  de  B«- 
venae,  XVI,  i5. 

Hàmbodillei  [le  «eut  de)  etl  ia« 
dans  une  sortie  de  la  aamiaon  de 

rossaa,XXX,i38. 

voyé  vers  i*  roi  de  Navarre  pour 
l'eihortec  k  se  faire  catholique. 
XXXVm,  3i6.  {Caya.)  -11  esi 
dépêché  par  la  Reine  pour  aller  en 
Pologne  féliciter  le  Roi  et  le  prier 
de  revenir  promptemenl  en  France. 
ÏLV,  9Ï.  [V£4toiU.) 

Busanaes  (le  capit.)  eoliWe'iiil 
parti  de  ligueuiv  prés  de  la  ville 
d'Eu,  XLIV,  558.  Ealéve  un  con- 
voi de  aoa  b<eu6,  569. 

RusBSTDH  (messire  Thomas  )  est 
fait  priBOnuier  à  la  bataille  de  Pa< 
lay,  VIII,  188. 

RiMPOoi  (le  sieur  de)  est  blessé 
prés  du  Roi  eu  oomhst  de  Foniaine- 
Française,  XXSV,  408.  ^ 

RAIIS4V,  page  du  roi  d'Ecosfe, 
sauva  la  vie  &  00  prince  attaqué  var 
les  comtes  de  Gaurj,  XXXVI,  454. 

Rakci,  secrétaire  dn  roi  de  Na- 
varre, répand  de  fausses  nouvelles 
à  Villefranche  contre  le  parti  âa 
Roi;  Montluc le  fait recherdier DOUE 
le  faire  pendre,  XXII,  jo. 

RtHçoK  DE  S.  LoDis  :  évaluation 
des  4'"'.''W   marcs   d'argent   aux- 
quels les  hf       *       "    " 
111,345.8 
prise,  346. 

sentiment 
Marche   s' 

don  au  Ro 

d'Auvergo 
Roi.  XXÏ 

discours  q 

,9.  II  /.i, 

contre  les 
HoQtferra 
rend  malt 
349.  Il  est 
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Ranoor  (le  comU  Gdt  de\  lient,  dcicriptioa  de  cette  *iU«,    XLII 

g^uéral  ea  llalie,  d'après  lee  ardrei  ^ii.  Lemperear  Bodolplie  7  con- 

du    Roi  léunil   ibutu  lea  troupes  vaque  une  diita  en  159$  iDoaudn 

fiançuui  à  La  MiraDdole;  fait  et  princei  quir  auûteat,  4»' ^o^'Ée 

ordonne  de  nouielles  leitei,  XIX.,  nugnifiqueaerEmpeieur  dans  celte 

85.  Part  deLaMirandoleancioaU  ville,  4i3.  OuverUire  de  la  dîéte, 

■on  armée,  iS3.  Se  rend  prèa  de  4^'  ^  guerre  contre  les  Turcs  j 

Gdoea  pour  urpreodre  cetLc  ville,  estpropoiêe,  4^9 >  ainai  qne  la  ptu 

■84-  Livre  un  Msaul  Jk  cette. place,  de  la  Flandre  et  de  la  Weitphaliei 

■87.  Ordonne  la  retraite,  1S8.  Se  l'obr^iation  des  procédures  à  la 

poTle  lurCarignan.igo.  Sea  dëmé-  chambre  impériale  de  Spire,  43oj 

lés  arec  te  seign.  GmuId  de  Gonui'  la  refonte  de  la  monnoie  et  le  re- 

vei,  948.  Il  fortifie  rigneTol,iS6.  nouvelleioent   de  la  maliicule  de 

RiacoK  (le  comte  Claude  de)  est  TEmpire,  43). L'Empereur  v  donn 

lail.  prisonnier  avefi  le  comte  de  S.~  l'inveititare  de  Télectorat  de  Colo- 

Paul  et  conduite  Milan,  XVIIl,  86.  gne,  â^^.  Bésolutions  prises  it  l'é- 

.  RaiiuI  (U.  de)  se  fait  tailler  cinq  gard  des  ptopositiona  lailea  ,  434. 

fois  de  la  pierre  j  son  admirable  pa-  fl*TEiviL(te  cardinal  de]  épouse, 

'lience,XI.VIll,  364.  an  nom  du  roi  de  Pologne,  la  fille 

BAODLDETiBiuBTiealdelaPa-  aloée  de  l'archiduc  CbaclBs,  XLI, 

lestine  à  Constantinople,  I,  3i4'  isj!- 

.    IUrHEi.iae6t, pendu  à  Paris  pour  Radmc  (le  sienr  Dd],  goarei-, 

coiupiration  contre  la  ville,  XLVI,  nenr  du  chltean  de  Vaudreuil  pov 

16.  Blancbei,  Seroose  et  Servin  sa-  le  Roi ,  pénétre  dans  Lonviers  à  fA 

liissent  le  mâna  sort  pour  la  même  de  du  capitaine  Marin,  et  contribue 

cause,  17.  àla  prisede  celteplace.XL,  34s. 

RAPHia,  un   des  seize,  exilé  en  Est  fait  prisonnier  dam  une  embua- 

fspsgne,  découvre  à  l'ambassadeur  cade  et  conduit  àRonen,  XLI,  3o. 

4e   France  les  menées  de  Loste,  lUnuN  (Louis),  seitpaeur  de  Pni- 

pciocipal  commis  de  U.  de  Villeroj,  selj,  est  tué  à  la  bataille  de  Granl- 

SXVU.iio.  son,  X,  395. 

RAPm(nioobu),prevâtderbaiel,  Riviillag  (Francis)  assassine 

«HchasM  de  Paris  comme  bon  ser-  Henri  iv  daus  In  rue  de  la  PétOD- 

Titeur  da  Roi,  il  «e  venge  de  celte  netie,  XLVIII,  iiG.  Est  arrêté  et 

iniustice  fit-  tUa  vera,  XLV,  368.  conduit  i  l'hâtel  de  Reix;  son  sang 

Arrête  dins  un  ràbaret  quatre  ba~  froid,  417- Autres  détails  lur  cctu- 

«eurs  qui.  disent  desjnjures  du  Roi,  sassinat,  449-  H  est  conduit  de  l'hA- 

XLVII,  17a.  tist  un  jles  auteurs  de  tel  d'Epemon  à  la  Conciergerie; 

k  satite  M^nippée;  ffltt  des  vers  sur  acbamement  du  peuple  contre  lui, 

«a  morthuit  heures  avant  demonrir,  XIJX,  7.  Résolution  prise  au  par- 

XLV[II,iog.     ">    :  lement  sur  les  tounnens  à  employer 

Sisoil  (Jean),  écuyer  de  Hai-  contre  lui  pour  lui  arracher  la  vé- 

jinut,  défend  le  pas  d'armes  tenu  à  Hté,  i4.  Son  premier  interrogatoi- 

Cbaloiu^ur-Saâneparlacq.  de  La-  le;  ta  menace  de  faire  mourir  croel- 

lain,  X,  11.  Est  blessé  au  siège  de  lement   toute  sa  famille  ne    peut 

Sch<'ndelbel.ej  i35-  Tin duire  à  confesser  plus  qu'il  n'a 

Btast  (le  seign.  de),  gonvem-  du  fait,  17.  Détails  sur  son  exécution, 

.eblteaudeHesdin,rendcelte  place  31  etsuiv. 

.  par  composition  an  sieur  deReux,  RjtvEiiNi  (baujlle  de),  où  Gaston 

XXXI,  iSj-  de  Foii  est  lue  i  noms  de  cenl  qui 

BiTBBLET  (messire  Jean),  cheval,  j  sont  ou  tius ,  ou  blessés,  on  prt- 

,anglaia„  commande  à  Paris  en  l'ab-  *onnîars,XT[,S3. 

■ence  du  duc  de  BedforI,  TBI,  ii3.  Ravisteia  (  Philippe  de  ) ,  oonk- 

Rat|seok>e  ,  ville    de  Sotwba  :  mandant  U  flotte  françuM  qui  de> 
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voit  balancer  l'iaflacncfl  maritime  Borne  pour  an  libelle  dffihmbnr* 

dea  Espagnols,  va  dans  les  mers  da  contre  M.  de  Villeroj,  XLIK,  laiK 

X«vaDt  concoorit  4  une  entreprise  "  Resbubs   [  Fabien  )  ,  enTajë  au 

formée  coutre  les  Turcs;  laquelle  secoura    de  Heudiàtel  en  Rormaii' 

n'abouùtà  rien,  XV,   ^8..{Tahl.  die,  estrelenu  iirisonnicrpar  le  duc 

tiu  rég,  de  Louis  xii.  ]  —  Il  est  en-  de  Parme,  en  coneéquence  delac» 

vojédela  part  de  Cliarlre  d'Autri-  pilulalioii  de  cette  ville,  XXXVII, 

«he  pour  convenir  d'un  lieu  où  les  4^.  Il  eai  renvojé  au  Hoi,  qui  lui 

députés  des  deux  princesse  rendront  commande  de  lui  dire  ce  que  le  dite 

pour  terminer  tous  Us  difiereods,  pense  de   la  dernière  aclioil  de  I* 

ajn.  (M^m.  Je  Bayard.)  guerre,  469' 

MiTMOVD  VI,  comte  dejonlouie,  Hibouw  (  le  présid.)  a  la  jambi 

BCCosé  de  psctsEer  les  erreurs  des  rompue  d'uu  boulet  dé  canon  lire 

Albigeois,  oontribue  a  tes  répandre;  desfaaateurs  de  Montmartre;  calem» 

meurt  Hvamt  qœ  la  (fuerelle  soit  d^  bour  des  prédicateurs  de  I4  Ligiu 

-ddée  entre  lui  et  Simon  de  Mont-  à  ce  sujet,  XLVI,  5u. 

fort ,  II ,  36.  Bebiemittis  (  J.  de^,  seigneor  de 

SlTMoiiDTii,  comté  deTouiouie,  TbibaviUe,  combat  à  la  lance  et  à  la 

ennemi  redoutable  du  gouvernement  hache  contre  un  écu^er  de  l'hdlel 

deBlanchedeCaEtille,II,  s4i1''b*-  da  bitard  de  Bonrgocne,  X,  aiT. 

■isle  pas  au  couronnement  du  jenne  Bebiedves  (Blancbe  de),  Elle 

loi,  ag,  fiepouue  loin  des  muis  de  d'Antoine  de  Bebreuvea,  dÂrras, 

Toulouse  leibeit  de'Beaujeu.com-  est  ameaée  à  la  cour  du  Roi  par  ion 

mandant  dea  troiipea  royales,  3i.  frère  Jacques,  qui  devient  ëcujer 

Veut  négocier  avec  la  B^ente,  et  tranchant  de  madame  de  Villequiei, 

prend  pour  médiateur  le  comte  de  XI.  4^.  Bâie  qu'elle  j  gooe ,  ^6, 

Cbampagne,36.  Traité  qu'ilconclnt  BECTEDK(le)  théologien  prêche 

à  Paris,  3^.  Il  se  réconcilie  dans  l'é-  séditieuseraent  contre  la  paix  et  l< 

^ise  de  Hotre-Dame,  3S.  Sa  mort,  lepos  public  ,  XLVIU,  aj- 

■88.  Beder  (MelcVior),  gentilh.  silé- 

IUthoiid  (Louise  estaommé  page  sien,  défend  le  chàieau  de  Vatadin 

de  Jeanne  dÂrc  ,  VIII,  36S,  en  Transit Ivanie ,  assiégé   par    les 

RiiHoarrET  (le  capit.)  est  blessé  Turcs,  XLVII,  33-}.  Il  les  force  ■ 

au  tr^Ters  du  genou  à  lattaqne  ik  .  lever  le  siège ,  ajo. 

lonBasqueprésdeNaples,  XVltl,  1     Bedodtes  fortïGées  ,  emploj'ées 

6a.   Camment  il  sauve  la  TiHe--dB  pour  la  première  fois  au  siège  d'Osr 

Tarin  d'une  surprise  tentée  par  Ce-  léAna,  VIII,  33. 

■ardeNaplcs,  XIX,  4ii.  Hest blessé  BEFDGe(M.  de),  capitaine  au  r^ 

dans  cette  occasion,  &iu.  ciment  des  tiardes,  défend  un  mou. 

Bits  (  le  seign.  de  ) ,  de  concert  Un  situé  dans  nu  marais,  malgré  le 
avec  le  seigneur  de  Éeaumanoir,  fend'artillerie  desennemis,  Ll,  3^ 
«ide  le  seign.  de  Lore  ï  se  rendre  Réoekce  (  de  la)  :  à  qui  elle  de- 
maître  de  la  place  de  Bainefon  en  vroil  être  confiée  j  danger  de  ta  don- 
Anjou,  VIII,  131.  Tous  deui  lèvent  oer  aux  femmes  et  au  premier  priii« 
nue  armée  fet  vont  attaquer  lechSk-  ce  du  sang,  «'il  a  en  même  temps  la 
4«au  de  Haiicome,  qui  est  forcé  de  commandement  des  arméM,  XXIV, 
(erendre,  ia3.  Attaquent  et  pren-  33o. 

nent  d'assaut  la  ville  de  Lude ,  et  RiaaAiiD (M), maître  dès  requér 

AmtpHsonnierlecbef anglais,nom-  tes,  envoyé  en  Béam  pour  faire 

mé  Blanqncbome,  1 3 1 .  Rajs  accom-  exécuter  les  arrêts  du  conseil,  y  est 

pagne  Jeanne  d'Arc  jusqu'à  Blois,  n  maltraité  qu'il  revient  à  Dax  sai^s 

■  58.  Saiend  à  Sullj  anprès  du  Roi,  avoir  puex^terlesotdresduBoi, 

i8i.                 ■  I.,4i7- 

ituoni.  est  arrêté   prisonnier  à  BEeNJ.»,  f  rocareuranCbàlelet  , 
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ooiwUlaé  priioamer  pour  ton-  etl  renlcnDé  dam  la  tour  dn  Lod- 

alion  coQUe  ti  Tille  ^  tn  con-  «le,  II,  aS.  Meurt  dans  «  prison 

imné  à  mort;  appelle  de  cttte  len-  an  commeiiceDieDt  de  la  irigence  dm 

trace  ,  XLVI ,  ôo.  £a  pendu.  Si.  Blauclie  de  CatiUle,  33. 

'BsGiADLT  SE  BiCHEU,  DUTéchal  Hehicdie  (La),  espèce  d'ttTentn^ 

Ju  Teniple,  TOyant  un  de  ua  che-  rier,esLle  chef  apparent  du  complot 

volieia  rcnvené  i  ie«  pieds  parle*  formé  par  les  princes  du  aang  matre 

Sarrsaiiu,  ordonne  à  u  troupe,  mal-  la  (.-our;  quel  étoil  le  hat  secret  de 

G'  Udéfeiue  du  Boi,de  fondre  SUT  ce  complot,  où  enétoitlefoyerjiai- 
eunenu»,  U,  ai8.  prudence  que  commet  I^Benaudie, 

Keonidlt  ds  Rote  donne  avec  XX,  88,  Il  ae  rend  à  Amboise  avec 

BQucicaat  le  spectacle  d'un  combat  les  conjurés,  qui  tombent  sous  les 

il  l'hdtel  de  S.-Paul,VI,  3>o.  (ToU.  ooups  des  calhuliqn; s ,  8g.  [Introd.) 

d*  rig.  de  Ck.  FI.)— Ilaccompa-  — tiorti  desprîsoiu  iJc  Dijon,  ildê- 

fOK  fioucieaat  à  Venise,  à  Conilan'  Tient  chef  de  la  conjaralion  d'Am- 

tinople  auprès  du  sultan  Amurat,  boise,  XXIV.aâa.Enrâle  70a  bom- 

«n  Hongrie ,  4a  i  ■  Le  quitte  pour  se  mes  ;  but  de  la  conspiration ,  i6S. 

rendre  en  Prusse,  iaa.  (âoucicout.)  Comment   elle  est  découverte;  la 

Becvicxt  de  Vt^ot,   geatilh.  Henaudieest  tué,  sa  troupe  défaite^ 

du  Toitou,  attscbé  au  comte  da  neuf  ou  dix  capilajoea  ont  la  \i\t 

Kmdc,  est  ccartelé  aux  balles  de  Irancliës,  364.  Maladresu  des  prin- 

Paiis  comme  (Xiupable  ds  mimaeu-  ces  q;DJ  eniroient  dus  la  coDjuta- 

Trea  contre  le  Roi  et  la  cbose  pnbli-  tion  ,  VÉ&.  (  "Mém.  de  Tat/anaei.  ) 

^ne,  XIV,  iS.  Beiadt  (Gnill.)  poursuit  et  ai- 

Rneaii  (le  capit.),  prisonnier  k  teint  le  comte  de  SufFolcL,  qui  le 

la  Couciargerie  comme   ptjitïipie,  fait  cfaeralier  avant  de  se  rendre 

■'évade  avec  Levasseur,  qui  a  tué  Se-  prisonnier,  VIII,  i83. 

lincDuT,  XLVI,  i6j.  Sorti  de  S.-  BnrcE  de  CIie,  baron  romain, 

Denis  pour  picqrtfr,  il  est  Vai  d'n>  entreprend  le  siése  d'Arone,  sat 

coup  (farqnebiâe.^a^.  le  lac  Majeur. XVlI,  4^1.  Aïo^ 

Beighiei,    éviqna   de   Trojes,  d'inutiles  tentatives^  est  forcé  de  se 

prend  la  croix,  I,  100.  retirer  avec  perte,  j^a.  Sépare  et 

Rriouies  de  ScsiETiLtiE,  tné  k  la  fortifie  Marseille,  454'  Est  euTojé 

bataille  de  Poutvallain,  V,  83.         .  4Mc  André  Doria  en  Sicile  ,  à  la 

flfjlaES  (les),  milice  diemande  :  tAe  d'une   flotte;    assise  Sassori 

knrmanidr*  de  combattre,  leurra  en  Sardalgne;  revient   a   Gfnea, 

patation;  les  gentilshommes  fran-  XVIII,  65.  Est  envoyé  a  Naples, 

«ail  mtvojés  à  leur  ^cote,  XXIV,  puis  dans  l'Abruzze,  pour  faire  des 

38r.  levées  d'hommes  et  d'argent,  70. 

BEïiTiOBsdel'AnGleterrearecla  REnin  ^  le  seign.  de)  enlève  an 

TranceBou3lerégnede3aml.Loidsi  grand  buun  aux   ennemis  devant 

ce  qu'elles  sont ,  IV,  53.  UetE,  XXXII,  363.  Bompt  une  IsD- 

HÈiioHBET  (  le  cadet  de),  capit.  ce  avec  l'^spa^nol  don   Eenriqoe 

gncon,  d^end  la  jJace  de  Blalao.  Heurique ,  et  demeure  victorieux, 

nojr,  qui  est  emportée  d'assaMpar  36g.  (£i^a  JeJ/ets.)  —  Est  blessé  1 

Irà  Allenlands,  etioi-mémeevtpen-  la  prise  du  fort  Sainte- Catherine  de 

du  par  ordre  dn  duc  d'Autriche ,  Rouen  ,  XXXIII ,   vny.  {Mém.  de 

XIV,  90'  Catulnau.) 

REumio  (?aul),  vénitien,  anten  Rek^ ,  roi  de  Sicile ,  apprenant  la 

d'une  bittoice  ds  la  conqnéte  da  défaite  du  duc  de  Bour)(ogne  prés 

PEmpira  grec,  où  il  a  fondu  les  Hé-  de  OcaDdaon,  abandonne  son  parti 

tnoiras  de  T^le-Hardouin ,  1,6.  atse  réooncilie  avec  Imiib  iij  condt- 

Keiidd,  comte  de  Boulogne,  fait  tions  avantageuses  qull  en  obtient, 

frôoanier   par   PUlipp^-Âi^inMe,  XII,  ooa.  - 
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IlEii  11 ,  duc  de  Lorraine,  euvoie 
défier  le  duc  de  Bourgogue  devant 
Nuiu,  Xll,  I  lo.  Défait  le  duc  de 
Bourgogne  devBDlNancyiïSG-Vieli  t. 
demander  ,a  Charles  v^i  le  duché 
de  Bar  et  le  comté  de  Vroveucc, 
Xm,  3.  ObUeut  le  duché  et  use 
■omme  d'argent  pou;  le'comté,  4- 
Se  relire  delà  cour  mécontent  j  est 
appelé  par  |e  pape  Innocent  viii 
au  trdne  de  Naplcs;  ae  met  en  rou- 
it arrêté  dans  sa  i  ' 
du  Boi,  6.  [  "  " 
—Se  plaint  au» . 
TOir  été  dépouillé  par  Louis  sij  re- 
demande la  Provence  et  le  duché 
de  Bar,  XIV,  i45.  Embrasse  le  parti 
dea  mécoatens,  i6a,  {TeiL  durèg. 
de  Ck.  nu.) 

René  (  messire),  italien ,  un  de* 
bourreaux  de  la  S.-Barthelemy,  M 
(distingue  par  ses  cruautéeet  seïvols; 
salriitefiQ.XLV,  77. 

Remée  (msd.),  ucoQde  ^lle  de 
X/Quis  XII,  est  mariée  à  Beicule,  fils 
d'Alphonse,  duc  d»;  Feriare  ;  son 
c«r4ctére^  elle  adopte  les  opipioni 
nouvelles, XVII,  loi.Dereauesou- 
Teraine  par  la  mort  de  ion  beau- 
pjre,  elle  ouvre  un  agjie  aux  Fran- 
çais proleslaua  persécutes,  nj.  Ses 
regrets  da  ne  pouvoir  régner  en 
France,  ii8.  {liiti-od.),^Eàe  meurt 
i  MoulargÎBj  sa  rcpanse'au  duc  de 
Guise,  qui  vent  la  forcer  à  lui  livrer 
Iw  refugiésALV,  i  >8.  {L'EttoiU.) 

Reiel.^Ie  marquis  de]  est  débi^ 
et  tué  auprès  de  V  itry  par  un  corpa 
de  rettïea,  L,  3ii*. 

Behiei  (  Gilles  J  abandonuE  sqn 
fcére  Renier  de  Triht  à  fbilip^o- 
pole,  est  pris  par  les  Grecs,  liTré 
au  roi  Jean,  et  h  la  tête  trwici^,  !> 
S46. 

^EOiEJi  DK  MosTS  prend  la  croix, 
I,  id4' Maurtà  Thesulonique,  3i4- 
Rum  DE  TxiBT,  aeianenr  IU> 
mand ,  est  fait  duc  de  Fhiïippopole, 
I,  $3.  Abandontié  de  tous  les  siens, 
■e  réfiigie  dans  le  chiteaq  de  Steoii- 
nac:  famine  qu'il  y  éprouve  ^est  CR- 
fin  déUvré,  84,CA'«>t<ee-)— Il  prend 
la  croix,  104.  ^t  envoyé  auprès  d» 
marq.  da  Uontferrat  poar  le  récon- 


cilier avec  l'empereur  Bandomn  ■ 
3i3.  Reçoit  le  duché  de  Fhiïippo- 
pole, 3iG,  Se  rend  dans  le  dudié, 
V  est  reconnu  pour  seigneur,  et  fait 
la  guerre  au  roi  de  Vulachie,  Sai. 
Est  abaadunné  par  les  siens,  et  de- 
meure pre.^que  seul  à  fhiïippopole, 
346-  Sort  de  cette  ville  après  y  aïoir 
tnis  le  feu,  et  va  se  rcnteroier  dans 
le  château  de  Steminac,  oit  il  est 
■  3  mois  assiégé,  384'  I^^ï^it  des  se- 
cours, et  fait  entrer  daus  la  place, 
Us  barons  qui  luisent  envojésjil 
leur  apprend  la  mort  de  l'empereur 
Baudouiu  ,  l^ii.  Sort  du  château  da 
Stcminac,  et  se  rend  auprès  du 
prince  Henri  avec  les  barons  au 
chsteande  Moniac,  4 '4'  [^^i*-  àe 
FilU-Uardouia.) 

Rerive  di  TaiBT,  61s  du  précé- 
dent,-prend  la  croix,' 1, 104-  AhaiH 
donne  son  père  à  Fhîllppopole;  est 
pris  par  les  Grecs,  livré  au  roi  Jcsu, 
et  ala  tête  tranchée,  34Ô. 

Heiieb,  poète,  publio  ses  satires, 
XLVIII,  ïii. 

REBTl.fle'sirede),  Elsduseiipa.  da 
Cray,  joute  au  mariage  du  duc  de 
Bourgogne,  X,  ISS.  < 

Rehii  (Jean,  bâtard  de) ,  met  les 


Besti^Uiëibs  (le  sieur  de) ,  frère 
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d«M.  diToiru,  en  Lue  à  l'aHaiis  Htv.  (leicigo.  Dd),  général alie- 

deSaiatBIiDceau,  LI,  36.              '  mand,   Msaic  en  vain  d'anpécher 

Beiu  (le  Mien,  de)  ledinineiie  leraTilailIemeuLdeTAouane.XIX, 

au  n««e  de  BteWrei.  V,  io6.  D^ait  ao5-  Se  retire  dam  S.Omer ,  loG. 

avec  Ctûsan  iioo  Anglais  piéu  i  FiendlecliàteBuS.-Maciiuparcotn- 

l'embarquer,  109.  poiiUon,  337.  Eiiaie  de  surprendre 


.  -ignenr 

pagaies  de  Boui^uigDOns  qui  pil-  çaia  qui  se  jettent  dam  cette  place, 

loient  et  enle voient,  ce  qne  Ici  écor-  4^^' 

chears  avoienl  épargné,  IX,  390 ,  et  Reh  (madame  Dd)  et  le  •eigD.  de 

combalLoienLceapieaiièreabBDdo,  BelUin,  reliréa  dam  le  cUlean  de 

agi.  He*din,  capitalent,  et  eorlent  stcc 

HCTaiiTi  :  combien  il  esl  difficile  lem^  bagnei  lanytt,  XVII,  33o. 

k  U  guerre  ,de  bire  une  retraitej  Kiui  (le  lienr   de),   lieatenant 

exemple*  de  retraites malheuretuea,  {Kmr  l'Empereur  au  Fays-Baa,  ag- 

XXI,  301.  Frécautiom  à  prendre  liégela  Tilt  et  le  cbJiteaad'Headiii, 

quand  on  veut  faire  retraite,XXIV,  et  s'en  rendmalire,  XXXI,  1S6. 

ao5.  Retol  (Lonis),  secrétaire  d'Etal, 

IlETiuicnEMiBg  (des)  usités  chez  meurt  trM-regretté  du  Eoi,  XLVIt, 

les  anciem,  et  chez  les  flamands  83.  Son  convoi,  83.              — 

dans  les  temps  modernes:  quclspajs  Rbodes  (le  sieur  de)  est  envoyé  à 

•ont  plus  faTorobles' aux  tetrancbe-  Orléans  auprès  da  sieur  d'Enira- 

mena;  réetea  k  olmrTer  quand  on  f|ues  pour  le  gagner  au  putidu  B<», 

en  fait,  XXIV,  193  eisui».  XLIV,  63. 

SïTi  (M.  de)  remet  au  Roi  sa  RltuiEaiEHl(Flerre),  jéeaite.pu- 

«haree  de  premier  gentilhomme  de  bUe  à  Anveca  un  iiire  contenant  les 

la  chambre,  en  faveui  de  H.  de  écrivains  de  sa  société ,  les^roBliérea 

JoTeose,  XLT,  317.  qu'ils  ont  traitéesi  les  noms  et  nom- 

RiTE  (le  maréchal  de)  opine  dans  bre  de  lenia  nrovinees,  maisons,  col- 

leconseiiduRoi  pour  qu'on  tue  tout  légea  et  résidences,  etc.,  XLTIII, 

àaaa   le  masaacte   dea   protestang,  177. 

XXV,  3o5.  (  Mém.  Se  Tavatma.  )  Ribiei.  conseiller  an  parlement, 

—  Il  est  bit  prisonnier  par  les  li-  pnblie  un  discours  an  Roi  ponr  la  lé- 

{(ucurs    en    rerenant   de   Venise,  forma  lion  de  l'Eglise  et  la  réunion 

XXXVI,  1S9.  [CAeyemrO  —  Est  des  deux  religions,  XLVIII,  5o. 

chargé  par  Cath,  deHédicis  de  bire  Sibiac  (le  seign.  de)  est. lue  dans 

entendre  i  Charles  11  que  l'assassi-  Pavie  ,  XVII,  3^5. 

oal  commis  but  l'amiral  n'est  ^  BiciHi  (le  seini.  de)  esllné  dans 

l'ouvrage    du    aeul  duc   de   Guise,  une  affaire  qui  a  lieu  prés  de  Oour- 

mais  d'elle-même  et  du  ducd'Anjoa,  lBm,XTII,  36i. 

et  qu'il  est  nécessaire  pour  arrêter  Ricnlan,  comte  de  Caaeile,  livre, 

tea  projets  dea  proteslans,  XXXVII,  dilK>D,à  Charles  d'Anjou  le  pont 

5i.  (^Marguer.  de  faloia.)  —  Est  de  Ceperanu,  qu'il  éloit  chaîné  de 

failprisonnier  en  allant  faire  une  le-  défendre  j  pourquoi,  II,  i4o. 

xée  de  SnïsBCS,  et  conduits  Orléans,  Ricbiid  , -frère  de  Henri  m,  roi 

XXXIX,  35.  (^lAn.  de  Cmrtt.) —  d'Angleterre,  gonvemenrde Crinren- 

Samort,XLVU,33o.  [Z,'£imi&.)  ne,  s'abouche  avec  le  comte  cTAr- 

Bete  (M.  de)  abandonne  le  parti  tois,  et  demande  i  Louis  11  on  ar- 

de  la  Reine  mère,  et  se  retire  du  nustice,  U,  7^-  ^PP^'è  i  Fempirei 

Font-de-  Ce  avec  isoo  hommesj  fait  valoir  ses  droits  en  Allemagne, 

caiisedeceltedéfection,L,483.  110. 

RETi(la  maréchale  de  ) ,  femme  RicniKD  i,  roi  d'Angleterre,  v» 

d'esprit,  et  parlant  le  grec  et  le  latin,  dans  la  Terre  Sainte,  prend  Acre, 

meurt  i  Tige  de  58  ans,  XLVIl,  370,  II,  199,  et  &it  de  li  granda  fait* 
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:   voola  empoi«ODiiec  la   Boi, 


RiCBARDOT(lepré9i4.}  est  charge, 
France  pour  U  duché 'îl'Aquiumej  niiui  que  don  Dié^  dlbarro,  de 
s«  réTolle  contre  son  père ,  IV,  33.   troiler  avec  le  pr^iident  Jean   '     ' 


SF* 


«km,  39.  Etonne   l'Asie   par  ses  da  parti  de  la  Ligue;  coaférei 

faiu  d'armeaj  fait  une  trêve  avec  tenues  a  ce  sujet,  XU,6.  {Iff^m.  de 

Saladhi:  est  arrêté  ett  Alleniagne  et  Cayet.)  —  Harangue  le  Roi,  aujioia 

plon|>ë  dans  un  cachot,  ii.  Compa-  des  dépulca  du  rot  d'Espagne,  sur 

Tolt  comme  un  criminel  devant  la  l'iieureuse  réconciliation  entre  les 

dié«e  de  l'Empire;   lecouire  sa  li-  demi  royBain8a,XLVII,ia7.(£'£j- 

beité  mojennant  une  forte  rançon  ;  loiU.) 

est  le^  avec  entbousiaime  par  eea  Ricai  (milord) ,  depaù  comte  de 

peuples;  fait  la   pierre  au  roi  de  HoUand,  lient  i  Paris  pour  sonder 

France;  aii^ae  on  traité  d'un  an;  se  li  on  voudroit  entendre  au  mariage 

Ugaearecl'Ednperenr;  signe  un  non-  de  Madame  et  du  prince  de  GiiUea, 

veau  traité,  43.  Se  ligue  avec  plu-  L,  56o.  Comment  il  y  eut  reçu,  56i. 

sieurs  grands  vanatuc  de  France;  RECHESOD>a[leiaeign.de},péreet 

ut  tué  pendent  qu'on  traitoit  de  la  Ëlg,  sont  décapités  en  effigie,  et  deux 

pati,  43.  fPretij  dw  gnerr.  ent.  la  de  IcursTalets  roués,  pour  avoir  tué 

J'r.  et  [Àngl.)  Jacq.  Vialârd,  présideut  du  grand 

RiCBiao   II,   (ils  du  prince  de  conseU,  XLV,  141- 

€kllea,  «uccède  li  oase  ans  à   ion  RiCHELiED(Fran9.0uPlessia,dît 

aieul  Edouard,  rf,i5-}.{Pi^ciiJa  Filon,  sumommé],  grand-oncle  du 

guerixt  ent.  la  Fr,  et  l'Angl.) —  cardinal  de  Richelieu,  se  jette  dans 

Vient  à  Calais  pour  qu'on  lui  re-  la  ville  de   Comtemille   avec  trois 

mette  sa  ieûne  épouse  Isabelle,  SUe  compagnies,  pour  aider  au  aiége  du 

du  Roi,  VI,a4i.  S'affranchit  de  la  cMleau.XXI,  147.  Eat  nominé  gon- 

tutète  de  9BS  oncles,  cl  triomplie  de  vemenr  de  ce  chitean  après  qu'il 

ses  sujets  rebelles;  prépare  sa  chute  s'est  rendu  par  capitulation,  iS5. 

en  voulant  exercer  le  pouvoir  arbi-  (^Comm.  de  Afontluc.)  —  E^t  blessé 

traire;  anecdote  rapportée  par  le  Bu  siège  du  Hivre,  et  meurt  de  ses 

moine  de  S.-I>enia  à  ce  sujet, i^s.  blessures,  XXXIII,  3ogi.  {Ctatd- 

Compte  vainement  sur  U  hdéUté  de  nau.  ) 

Bon  armée;  se  livre  à  l'usurpateur  RiCHELini  (le  s 

Henri,  ducd'Héresford;  estcondnit  prevdt,arréle  paro 

prisonuierila  tourdeLoudres,  dé-  la  salle  desElaude  Bloia,  plusi 

posé  par  le  parlement,  secrètement  députés  du  tiers  et  de  la  noblesse, 

mené  an  chiteau  dePomfred,  oit  A  XXXVI,  133.  [Chef^trny.)  —  En>- 

menrt  de  faim ,  aii.  (  TatL  du  rig.  pèche  les  lansquenets  de  s  emparer 

dé  Ch.  ri.)  de  la  plaine  d'Arifues,  XLÏV,  574. 

BiCHjiati  m,  roi  d'Angleterre;  {lH^m.  du  duc  ^Angoui.) 
lent ,  après  avoir  prêté  ser-  Richelieu,  év&jue  de  taipo.,  en- 
d'obéissance  à  son  neveu,  il  le  tre  dans  le  conseil  du  Roi  et  s'jr  rend 
laii  mourir;  fait  dégrader  les  deux  nécessaire  à  la  Ri^e  mère  et  au  ma- 
fiKes  du  roi  Edouard,  et  se  proclame  réchal  d'Ancre,  L,  344-  Sa  conduite 
ni,  XII,  $87.  Sa  cruauté  punie,  388.  réservée  k  Avignon,  où  il  est  relégué 

RiGnlan  (Franc-],  seign.  de  La  après  la  mort  du  maréchal  d'Ancre, 

Totdie,  «at  pendu,  pois  brûlé,  pour  44''  ^'  envoyé  auprès  de  la  Rtin* 
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tùéta  k  AngonUlne:  cpnunant  il  >'y  les  Uoupet  qui  doivent  «'embarquer 

cooduit  eDTcri  M.  d'Epemoii,  44>'  V""  ponec  Jes  aecaaa  »  S.-Mài- 

AvanUgesqu'ily  prendsiula  rârli  UD,   53.  Fait  adopter   par  le  Jtoi 

da  la  Reine  et  aur  U  partidu  Boi,  l'idée  qui  lui  est  proposée  de  con- 

443-  Cruel  déplaisir  qu'il  éprouve  atriiirt!  une   digue  pour  fermer   le 

par  la  mort  da  «on  frète,  444.  Traite  {iiand  port  de  La  Sochelle,63.  £tl 

da  loua  câtéa  pour  faire  des  parti-  averLÏpar  aei  amia  du  refroidiaae- 

saïuà  la  Heine  mère;  gagne  madame  ment  de  la  Heiue  mère  a  aou  égard, 

I j_  £._■ _  ■ _.  j jjj  qu'elle  emploie  pour 

lua  VeEprit  du  Koî;  son 
1,  Couuuent  il  coonerve 

r--c ^tices  du  Roi  eu  llaiwnt 

commodemeut  au|iréâ  du  Bai,  4?8-  ""^  iiiclinalioa  pour  H.  dç  Saint- 
Motifs  qui  te  déterminent,  aprèarai-  Simon,  84-  'I  traite  aveclea  député» 
taquedu  Poui-de-Cé,  à  traiter,  «vec  dea  Bochelloii,  iiS.  Entre  dut»  La 
le  fiai  pour  tout  le  parii  de  la  BAne  Roelielle,  1174  ^  ditlameaie,  118. 
en  général,  4^7'  Envoie  demander  ConMille  au  Koi  de  prendre  la  dé- 
des  paiie-poriiponr  le  oardinal  de  feuse  deM.de  Mantoue,  et  d'aller 
Sourdia  et  pour  lui;  conclut  un  accourir  Caaal,  116.  fia  répooae  au 
traité  tout  lamblable  à  celui  qui  a  comte  de  Verrue,  envoj'é  par  le  due 
été  fait  arant  le  combat,  4^8  ï  et  le  de  Savoie  pour  arrêter  1»  marche  du 
mariage  de  sa  njéce  madémoiaelLa  Boi,  i3i.llieii>et  à  ta  tête  <fe  Tar- 
de Pont-Courlaj  avec  H-  de  Com-  mée,  1 33.  Conclut  avec  le  prince  de 
balet,  neveu  de  M,  de  Lujnei,  489.  Piémont  un  trailé  pour  le  pauage 
Seaentrevuei  ^vec  H-  de  Lujnes  Ji  de  l'armée  du  Roi,  i36.  Son  entre- 
BriaiBC  ,  ^ga.  Entre  au  conseil  dq  vue  avec  H.  de  Savoie,  i44'  Revient 
Roi  le  4  mai  ifii4f  P*'  le  crédit  de  en  Francs,  après  a'étie  aaauré  que 
la  Reine  mère,  56i.  Glrands  services  Casai  eat  bien  pourvu,  i6a.  Va  mm- 

Îu'ilrendaJaFrfQce,  5S3.  Se  porte  ^er  le  Roiau^iége  de  Privas,  iSi. 
'abord  avec  froideur  an  mariaie  Eat  chargé  par  lu  Roi  de  soumettre 
de  Monsieur  avec  mademoiiieUe  de  Moniauban,  1^.  FnUe'  dans  cetie 
Uontpenaier,  U,  3.  Y  travaille  en-  ville  avec  le  régiment  des  Gardes; 
suite  arec  ardeur;  sonde  à  ee  sujet  de  retour  à  Paria,  il  éprouve  tadia- 
k  oolonel  Oruaoo,  4-  Le  fait  faire  grâce  da  la  Reine  mère,  1G6.  Quitte 
maréchal  de  France  pour  le  oagner,  tMint-Jean-de-Maurienne  pour  allei 
5-  Lui  bit  pour  le  maria^  de  nou-  trouver  le  Roi  à  L;on  f  cbuëb  de  son 
TdJes  instances  qui  sont  mutÛei,  6.  départ,  168.  Sa  réponse  aux  plaintes 
Sa  réponse  à  Monsieur,  qui  |iii  de-  que  font  qonire  lui  mess,  de  puise 
mande  s'il  a  conseillé  au  Roi  de  faire  et  de  Bellegarde,  16g. Trom^  parla 
arrêter  M.  d'Ornano,  10.  Moyen  bonne  mine  4e  la  Boîne  more,  il  la 
dont  il  se  sert  pour  faire  arrêter  suit  à  Paris,  croyant  pouvoir  regs- 
mess.  de  Vendûme,  u.  Son  projet  gner  ses  bonnes  grices,  171.  Dé- 
deputs  long-temps  conçu  de  réduire  trompé  perle  Roi  sur  la  bonne  mina 
ti«  Rochelle ,  aG.  U  s'en  entretient  que  lui  fait  la  Reine  mère,  il  les  sur- 
•OHventavacle  père  Joseph,  37.  tia  prend  un  jour  causant  «neeubtesur 
réponseaucardinalSpadaaoeMJet,  aoa  compte;  essaie  de  se  iustifier 
aS.  Comment  il  se  prépare  de  loin  auprès  de  U  Reine  mère,  17^.  Dé- 
à  celte  grande  ^treprise,  an.  Fait  couracé  par  le  départ  précipité  du 
«a  traite  avec  Isf  &papMJs,  par  Boi,  U  prend  ta  résolution  de  «e  re- 
leqnel  les  deux  mu  de  France  et  tirer  «u  Havre,  nS-  E»t  détourné 
d'ÈipagDe  doivent  attaquer  et>  mé-  de  ce  projet  par  le  cardinal  de  Id 
me  tensps  l'AngUterre,  3i.  Se  rend  Valette  ;  va  trouver  le  Boi  à  Ver- 
nu  oh&lsau  d'Oleron,  qu'il  assigne  «eilLesj  commet  il  en  est  refa,lj6. 
faut  ronde^vou*  génacal  a  to«les  Résolntipas  prises  «uUe  eoi,  Ij-f. 
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Iteçuit  la  yùite  da  Htmsieur,  qui  lui  bètaTd  d'Orléansi  praud  des  me- 
décUte  qu'il  reuonct  à  sou  amilié  ;  (ures  pouc  que  l'atgent  destJLé  aux 
ileuaieeaTaindese  justiKer, '179.Sb  tioupes  do  Roi  oBjoitpaa  détourné 
condoiteenverBlaBeineniéredepiii*  à  d'aulre»  luagei;  enlève  ïodWc- 
w  rttraite  ea  Flandre;  il  conseilla  loit;  met  le  aie^e  devant  S.-Jamet- 
OontinueliemHntauKoi  de  faire  tout  de-Beuvtoa,  aS.  Essaie  en  vain  de 
ve  qu'il  pourta  pour  l'obligée  à  rere-  rallier  ses  troupes  qui  fuient;  est 
nit,  19a.  Fait  sentit  au  Roi  la  aé-  renversé  de  cheval  ;  taîsemhle  les  dé- 
truite de  porter  aea  foroei  dana  lei  brii  de  son  armée  j  s'eqipare  de  Ga- 
Pajs-Baa,  198.  Fait  faire  le  prooèi  lerande  et  de  La  flècbe  j  dissioiule 
mx  goavarneur  de  La  Capelle  pour  avec  Gîac ,  le  fait  enlever  et  eiecu- 
aroir  négligé  de  forti&er  cette  place  .  1er,  li.  Fait  tuer  precque  soua  lea 
et  l'avoir  rendue  aux  ennemis,  aj  j.  yeux  du  Roi  Lecaœus  de  Beaulieu, 
Envoie  a  M.  le  prince  l'ordre  de  IB'  «on  nouveau  l'avori;>  eipues.  à  ce 
Ter  le  liége  de  Ûdle,  et  de  conduire  prince  qu'il  n'a  agi  que  pour  le  bien 
diKeemment  les  troupei  i  l'armée  de  l'Etatj  lai  cLoieiL  pour  favori  le 
de  Picardie,  34^.  Après  la  retraite  lire  de  La  Tréaiouillc,sS.  Charge  le 
de  l'armée  du  Bni  en  Picardie,  il  jeuneDniioiadeaecouiirla  garaiaon 
traveue  preaqoe  seul  la  ville  de  Pa-  deHontBrgit;sen>eltai-nié[ae  àpor-. 
lia  au  miiisB  du  peuple  en  tumulte,  téedela  secourir,  aS.  Refuse  de  prea- 
et  en  impose  par  Sa  seule  préience,  dre  part  au  traité  conclu  par  aon 
aSS.Vient  visiter  Ib  plane  deCorbie,  frère,  et  reste  Bdéle  à  la  France;  va 
«t  ordonner  ce  qu'il  y  faut  faire;r<f-  trouver  les  comte»  de  Clermont  et 
toarnei  Amiens,  où  il  court  danger  da  La  Harclie  réunis  a  Chinouis'em- 
d'éire  tué  par  Monsieur  et  par  M.  le  pare  avec  eux  de  la  ville  de  Bour- 
tMinte  de  Soissons,  aSS.  gâ;  en  assiège  le  ebàleau,  ig.  He- 
SicnELicn  (H.  de),  frère  de  Té-  tiré  à  Partbenaj.sollidiGTalneoient 
véqoe  de  Ldçon ,  est  tué  en  duel  par  de  marcfaer  à  la  t£te  de*  troupes 
1b  marquis  de  Tfaémines;  causes  de  royales,  34-  Contribue  puissamment 
(M  duel,  L,  44^-  BU  succès  de  la  bataille  de  Rouvray; 
SiCHELiHT  (Ant.  Du  Pletais  de),  est  chargé  de  veillera  la  conserva- 
dit  le  Hoine,  mal  famé  pour  ses  tion  des  nouvelles  conquêtes;  ne 
▼oU  et  ses  blasphèmes,  est  tué  k  peut  suivre  la  Roi  à  Reims,  47-F«it 
Paris  dans  la  rue  des  lavandières,  enlever,  quoique  absent,  le  aire  de 
XLT,  137.  .  La  Trémouille  dans  le  château  de 
SiCHKHOHT  (le  comte  da  )  des-  Cbînon,  S3.  Se  tend  à  l'asiemblèe 
cead  dans  le  pays  de  Galles  avec  d'Arras  de  le  part  du  Roi,  54-  Pro- 
ane  flotte  nombreuse)  gaOue  la  ba-  positions  qui  y  furent  faites  par  la 
tflSle  de  Bofirotb  contre  Richard  ii> ,  France  et  par  l'Angleterre  ;  les  plé- 
roi  d'Angleterre:  «e  fait  déclarer  roi  nipotentiaire«aiiglaisB'élo^ent|55- 
'■ODa.lenomdeHeDriTii,XIV,<6o-  Le  connétable  remporte  une  vie- 
Fait  passer  des  troupes  en  Bretagne,  toiie  a  Saint-Denis  j  seconde  les  ef- 
f  86.  ftrrts  des  habitans  de  Paris;  entre 
BrCBflittiiT  (Arthur,  comte  de) ,  dani  ceUe  ville ,  60.  A  beaucoup  de 
«K  fait  prisonnier  lia  bataille  d' A- .  peine  Isonstiaire  les  Anglais  à  la  fu- 
aincourt  avec  les  ducs  de  Bourbon  raur  du  peuple,  6i-  (  Tahl.  da  rig. 
«d'Orléans,  et  le  comte  d'En,  VU,  de  CA.  m.]— Le  duc  de  Bretagne 
a75.{M'e'ni.  Jei''efiin.)— Est  nom-  son  frère,  et  le  duo  de  BonrgO- 
né  oonoèlable  par  lé  conseil  du  gaè,  conlribDaBtB  sa  rançonj  son 
Boi  ;  b  quelles  conditions  il  accepte  courage  ^t  sa  volonté  éloienl  ton- 
«nté  eBarga;  se  rend  a  Chinon,  jours  pour  la  France ,  m.  Il  reçoit 
prtte  serment  de  fidélité,  lève  des  du  Roi,  pour  s&reté,  les  viUes  de 
tnnpesen  Bretagne,  VIII,  31.  De-  Lasignan,  Chinon  et  Loches;  va 
nande  la  rappel  du  jeune  Diaolt,  an  devant  de  ce  prince,  qui  se  rend 
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à  Angwi,  iiï.  BafiM»  d'abotd  I>  toj^,  4i3.  Fntrcadnau  duede 

chaîne  de  cODOélablej  l'acceple  (Ui  Brelagne,  son  ùère,  U  -ville  de  S.- 

les  iiutaaoeï  du  Roi,  et  prèle  le  ler-  Halo,  qui  éloit  duns  [e«  mains  du 

nenl  accoutumé,  ii4-  Se  tend  mal-  Roi,  4 '4-  Accomp^e  leBui  et  les 

tte  de  PoQtorson,  ii^.Faitruer  princes  aueiége  dt  SoissoiUi  ts  al- 

CeUe  place,  ii8.  Enlève  Giac  dans  laquer  FarliteDayj  se  reud  par  or- 

riiûlef  du  Roi,  et  le  fait  juger  à  dreduRoiauprèa  du  duc  deGujeu- 

DaD~le-Ror,  iig.Ta  metlrele  aiége  ne,  qui  le  fsilsou  Ueutenautet  loi 

devant  S.-JamM-de-BeuTron,  lao,  donne  son  ensei^e,  4i5.  Nomades 

Apris  quelques  auanti  innlilci,  ses  cheralieri  bretons  qui  l'acoompa- 

tronpes  se  telireuten  dêsortfa-esan*  gnent  aiu  la  Somme,  où  il  se  juinl 

qu'on  en  connût  ta  cause,  m.  En-  aux  priuces^  détails  sur  la  bauilie 

voie  attaquer  Galerandeen  Anjou,  d'Azincourt ,  4'^'  £st  fait  prison- 

ets'en  rend  maUre,  m.  Porte  des  niet  stgc  le  duc  d'Orléans,  moii- 

secoursà  la  TÏUe  de  Moutargis ,  iiS.  seigneur  de  Bourbon  et  autres  sei- 

Fail   réparer  Fontorsoa,  et  j    met  guenn  et  capitaines;  noaia  des  chc- 

ane  forte  garnison,  i33.  Se  rend  k  valiera  qui  étoientuoos  la  bannière 

Bloii  aïec  son  frère  le  duo  de  Bre-  du  comte  de  Bicfaemont.et  qui  fn- 
Ugno,  184.-  Prie  J«nne  d'Arc  de  le 
remettre  dans  les  bonnes  grices  du 

Roi,  i85.  Assiège  le  pont  de  Beau-  iMautes;  ma  cuucvuc.dTEc  la  rei- 

eencj  du  c0lé  de  la  Sologne ,  186.  ne  d'Angleterre  ea  mère  ;  dons  qu'il 

VeotmeUrelesiégedevanlHarche-  en  reçoit,  naage  qu'il  en  fait,  4>8- 

nay,  qui  traite  avec  le  duc  d'Alen-  Est  demandé  au  Roipar  IcsEulad* 

'  ^n,  igo.  (Itfifai.  aine,  ta  Pue.)  Bretagne  pour  être  leur  cbef  oonlrs 

Origine  et  famille  du  comte  de  le  duc  de  FeDlbièvre,  4.>9>  Est  en- 

RicbemoDtj    Ueu  et  temps  de  sa  vojé  en  Normandie,  Buî^sa  foi  et 

naissance,   4^-  A  qui  son  éduca-  sous  la  garde  du  comte  de  Suffokà; 

tiooestciinfiéej  est  emmené,  après  résiste  aux  instances  des  seigneurs 

la  mort  de  son  père,  avec  son  frère  bretons  qui  veulent  Pemmenér  en 

Gilles, par  le  ducFhilippedeBour-  Bretagne,  ifio.  Re^it  à-Foatoraim 

gopie;  est  le  seul  des  parens  de  ce  lu  1isileduducdeBretagneBonfrè- 

rce  qai  asiisle  a  son  convoi  j  le  le;  retourne  auprès  du  roi  d'Angle- 
3b  Berri  le  retient  et  lui  donne  terre;  eat  envoTéen  Bretagne  ponr 
un  état  de  maison,  4io-  H  est  en-  arrêter  la  marche  des  Bretons  qai 
Tojé  en  ^retagne  pour  réduire  les  venoient  au  secours  dn  Dauphin; 
rebelIesdeS.-Brieac-des-Vtnlx;sert  accueil  qu'il  ;  re^it,  4^1.  Cràtdî- 
le  parti  des  ducs  d'Orléans  et  de  bue  par  ses  conseds  à  la  réparation 
Berri,  aoiqnela  iJ  mène  une  tronpe  des  fortificaiioDS  de  U  ville  de  Ren- 
de Bretons;  va  chercher  des  secours  n^s;  demande  au  duc  de  Bourgogne 
en  Bretagne  pour  faire  lever  la  sié-  une  de  sea  sœurs  en  mariage,  ^■it. 
^e  de  Bourges,  4i  >- Noms  des  prin-  Recouvre  sa  liberté  à  la  mort  de 
cipauz  seicneurs  qu'il  emmène  avec  Henri,  loi  d'Angleterre;  observa.- 
lui;  prentlen  chemin  plusieurs  pis-  tions  de  l'édileBr  k  cet  égard,  434- 
œi  du  Maine  et  de  la  Normandie  tl  se  rend  k  Amiens  avec  le  duc  son 

Jii  a'éloient  révoltées  contre  le  duc  ftite  ;  conclut  son  mariage  avec  la 

Alençon;  arrive  près  de  Bourges,  duchesse  de  Govenne,  sceur  du  doc 

où, la  paii  B'étantlaite,]lre^itor-  de  Bouifogne;  l'épouse  à  Dijon;  se 

dre  de Ven  retourner;  demandé  par  rend  peu  après  &  S.^Halo,  ^i5.  Est 

le  duc  de  Bourgogne ,  l'eçoil  de  ce  cbaj-gé  par  les  Etats  de  Bretagne  de 

prince  on  bel  étal  de  maison ,  4'  i-  traiter  de  la  paix  entre  le  Roi  M  h 

Accompagne   le  duc  de  Gujenne  duc  de  Bourgogne  ;  reçoit  ■  Angers 

dans  son.  vojage  à  Bourges,  £  Liera-  la   visite   dn  Rot   et  de  plnsienn 

méDB  bientôt  k  Paris;  but  de  ce  grand*  feignent*,  ^a6.  Otage*  A 
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plaœs  qui  lu  toai  donnés;  il  va  «a  anlrcvue  }iréi  de  CliiteUeriialt  arec 
Boulogne  pour  SToir  le  consente-  les  uignears  de  Boorbou  et  de  lâ 
meut  du  duc  au  sujet  de  la  oharge  Marche,  444-  ^^  rend  avec  eux  à 
de  connétable  qui  lui  est  o9*ertej  Cbïnon,  malsn'y  peutrien  couclo- 
■etoame  i  Chinon,  oii  il  fait  hom-  le  a  cause  de  La  Ttémouille;  va 
ouBe  au  Roi  en  sa  qualité  de  conné-  prendre  poueasiou  de  la  •eigoeorie 
table,  417-  Re^it  piomesBe  de  ce  de  Parlbeuaj,  dont  d  étoiv  devenu 
prince  que  tous  ceux  qui  avoieat  héritier,  44^-  ^'  banni  de  la  cour 
coDconra  ï  l'auassinat  db  duo  de  du  Roi  par  le  moyen  de  La  Tra- 
hoatffsgae  aecoitat  éloignés  de  la  mouille,  44^- Appelé  aBonreei  pac 
cour;  oonil  de  loua  les  grands  sel-  las  seign.de  Bourbon  et  de  La  Mar- 
gaeun  qui  se  réanisHent  auprès  du  ctte  ,  ne  peut  y  arriver  ;  relourae  à 
connétable  pour  servir  le  Roi,  ^M.  Farlkenay;  envoie  mettre  le  siéga 
Comment  il  obtient  l'eiécnlion  de  devant  Sainte-Neomaje  contre  les 
la  promesse  de  Charles  vu  ;  fait  tuer  gens  du  parti  de  La  Trémouille  qui 
(>ar  sas  archers  un  capitaine  qui  ne  pillent  le  Poitou,  44?-  Veut  aller 
vonloit  pis  obéir,  /fig.  Sa  rend  à  au  «ecoura  de  la  nlle  d'Orléans; 
Sauniar  avec  une  trés-noble  compa-  reçoit  ordre  du  Roi  da  se  retirerj 
saie,  430.  Entrevue  qu'il  y  h  avec  néanmoins  pénétre  daai  laBeauce, 
feKoi;  fêtes  et  danses  ï  cette  occi'  449.  Son  entrevue  avec  la  Fucelle;  il 
■ion,  ^îi.  Accompagne  le  Roi  en  se  rend  deVBQtUeun;j  faille  guet, 
Auvergne  et  en  Ûonrhonnais  ;  se  4So.  Décide  avec  la  Pucelle  qu'il 
rend  en  Bretagne  ;  met  le  siège  de-  laat  poursuivre  les  Anglais;  noms 
-Tant  S.-Jamas-de-Beuiron  ,  4^a.  des  principaux  seigneurs  qui  s'avan- 
^Jan^ec  qu'il  conct  et  dont  il  se  res-  cent  dans  la  Beance,  4Si-B3laillB 
sonvtnt  toute  sa  vie,  433.  Retourne  de  Fatay;  le  connétable  pnsae  la 
auprès  du  Roi  a  Ghinon.  434-  ^''^  "'"i*'  ■"''  '^  champ  de  bataillei  re- 
«ulever  Gîac  k  Isaondnn,  435.  Lui  çoit  te  lendemain  l'ordre  du  Roi  da 
fait  faire  son  procès;  refuse  les  of-  se.  retirer;  envoie  les  seigneurs  de 
■jrei  de  Giac,  et  le  fait  exécuter  par  Beaumanoir  et  de  Kostrenen  prier, 
-on  bourreau  de  Bourges ,  436.  For-  La  Trémouille  de  le  laisser  servir  le 
'liGe  Pontorson;  réunit  auprès  de  Roi,  4^3.  Reçoit  un  nouvel  ordre 
4ai  une  foule  da  capitaine*  fran^is  de  se  retirer;  s'en  retourne  i  Par- 
et  éoouais;  noms  de  ces  capitaines;  ihenaj  avec  ses  iroapes;  essaie  iuu- 
force  les  Anglaia  à  se  retirer  avec  lilemenl  de  prendre  d'emblée  Fres- 
■perte,  43?-  Laisse  à  Pontorson  plu-  najr-te- Vicomte ,  453.  Pardonne  à 
aîanrs  seigneurs,  et  retourne  auprès  un  Picard  envoyé  par  La  Trémouille 
du  Roi ,  438.  Le  presse  de  garder  pour  le  tuer;  refuie  de  se  cendre  à 
jiveclui  lcseign.de  LaTrémouille;  uite  entrevue  avec  La  Trémouille, 
Ittssemble  des  troupes  mat  aller  454- ^°"' Butre  La  Trémouille  et 
Mcoarir  Pontorson,  44'J^'^P^''.^  ^i^  le  connéiable;  eommentelle  se  lei- 
▼ain  &ire  lever  le  aiége  que  les  An-  mine  au  bout  d'un  an,  455.  Le  coD' 
slais  ont  mis  devant  cette  place,  nétablese  rendà  Nantes  pourte  ma- 
44'-Rénuîl.i  Cientous  les  guerriers  riageduoomtedeHontfortavee'ïiy 
qa'il  peut  trouver;  engage  une  cou-  lande,  6lledu  roideSicile,45G.  Par- 
ronne  d'or  garnie  de  pierreries  ;  en  vient  à  terminer  le  différend  élevé 
'donne  l'argent  paur  ravitailler  Mou-  entre  le  duc  son  frère  et  le  ducd'A- 
la^s,  44''-  Après  la  levée  du  siège  lançon  son  neveu,  et  à  faire  levetle 
de  cette  ville,  à  laquelle  il  ne  con-  Hiége  de  Povencé;  assiège  la  placede 
court  point,  retourne  à  Cbiaon;  se  Mairevent,  surprise  par  Pierre  Re- 
rend  a  Angers  pour-secourir  lesei-  -  gnauli,  frère  de  Lahîte,  et  la  reprend 
fiaenrde  Laval  et  ses  places  ;  envoie  par  composition;  va  a^ister  à  Nan- 
OuiUaumedeVendelàliaGravelle,  tes  anconvoidela  duchesse  de  Bre- 
et  sauve  ainsi  cette  ville,  443-  Son    tague  Jeanne,  fille  de  Charles  ti. 
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45;.  Dirige  uoe  enttepriM  proje-  d'irru,  A?)-  Enroia  ■  Calai*  phi- 
Ueconlie  LaTrëmODilie;  DOnM  de  Heun  amhâuadei  auprès  do  duo 
eeni  ifui  l'esïculent,  4^'  Se  loel  d'Orlétni  pour  SToir  ion  btù  sur  la 
en  marclie  aïcc  te  duc  d'Aleo^n  paix  qui  ac  traite;  peadaDlce  tempa 
pour  allaf  au  leixiur*  de  Sillé>le-  iàitpreodre  la  TilledeS.-Deiiis  par 
GaiUaaine,  qni  «t  lor  le  paànl  de  aei  capitaine*;  récit  du  Journal  de 
«a  rendre  aniAnclais,  ^Sg.  Di*po-  Pari*  sur  celle  prisé,  4^.  Apréa  k 
■ilioni  pour  une  bataille;  mmu  dei  paix  à^Afcti,  ee  rend  devant  Sen- 
cbefi  de  l'armée  du  oonuétabie;  il  lis,  (jtW^es  Anglaù  lui  remettent 
arme  chevalirr  le  duc  du  Maia«  et  par  compoiition:  p-end  le  pont  de 
plufinln  autre»,  4^-  Soiii»*  l»  MeuUn;  place  de*  troupe*  antoor 
Anglais  de  tendre  lei  otage*;  eit  de  Parii,  4^'  Envoie  le  Diarécfaal 
d'avit  de  mettre  le  fen  ■  Sillé ,  et  de  de  Rieui  et  antre*  capitaine*  tùre 
firire  ooaper  la  téta  à  celui  qui  a  le  siège  de  Uieppe;  cbatge  Xaiu- 
Gompoaé  avec  les  Anglaii ,  461.  Se  traillei'et  Labire  de  foitUieT  Ger^ 
rend  auprès  du  Koi,  qui  lui  fait  bon  beroj,  47?-  ^  tend  auprèa  du  Roi 
éeoneil  ;  raçoîl  de  ce  prince  400  laik-  pour  le  pner  de  jurer  la  paix  (fAr- 
cei;  atrÎTe  à  Compile  avec  le  ma-  rai ,  478.  ËH  chargé  de  faire  etcon- 
réchalde  Rjeui,  lebàlard  d'Orléans  dnire  de*  entreprise*  sur  Paris;  le 
et  le  cbanoelier,  4S1'  EuToie  ravi-  duo  de  Bourboa,  Dunoîs,  le  ehan- 
taitlar  la  Tille  de  L)M)n,  403- Sb  rend  celiar,  U  comte  de  VendAme  et 
lai-Q^me  a  BeauTai*  pour  j  rétablir  Cbristopbe  d'Harooort  lui  sont  ad- 
Pordra;  prend  la  tilla  etlécbiieaa  |oÎDtspouiles«conder,479-SerEnd 
.deBam,  4^4'  Porte  du  scoouri  il  Du-  à  Lagnjr-sur-Hanie;  THasemble  tm- 
noia  et  i  Labire,  BlUqués  par  Jean  tesleagamisonsde  Brieetde  Chan- 
.de  Luxembourg  1  Clùuny,'  remet  pagne,  4So.  Bat  lesAngloi*  auprès 
Ja  ville  de Hami  ce  dernier  moyen-  de  S. -Déni*,  ^6^.  Se  rend  nutîtic 
nant  uueaomme  d'argent,  qu'il  dis-  de  Pari*;  détail*  sur  cet  événement, 
Kibueauxcapitaiiiea  et  geienenr*  de  4^5.  Autres  détails  dtMinéa  par  te 
sonarmée,  465.  Délivra  la  Cbam-  Jouio«ldeParis,486.Ilre^itlaBa»- 
pagne  de»  voleur*  et  des  pillards;  tille  à  composition,  49a- Va  mettre 
se  rend  maître  de  la  place  de  Mau<  la  liége  devant  Creil,  4<)3.  Se  rend 
re,  de  la  ville  de  Haut,  4^-  F*it  àCataia  auprjt  du  duc  de  Bourgo- 
pendre  on  <^itaine  nommé  Bonr-  gne;  passe  ■  Aliooourl  ;  nKnilre  à 
ees  ;  envoie  Xaintnilles,  Labire  et  ceux  qni  l'accompagnent  l'endroit 
S.-Simon  au  eecour*  du  damobeaa  oè  il  éioit  placé  Iors.de  1*  bataille  où 
de  GMnmercj,  467.  Force  ce  dar-  il. fut  fntprisonnier;  revient*  Oeil, 
nier  B  >e  soumettre  au  dna  de  Bar,  dont  il  trouve  lefiéeelevé:*^ rend 
et  k  tenir  les  promesses  qu'il  Inï  a  à  Dieppe  pour  j  rétablir  l'ordre, 
faites ,  IfSS.  Cboase  le*  Anglais  qui  igj.  lîrapose  au  doc  de  Bourgogne 
sont  devant  Har-le-Duc;  se  rend  de  faire  le  siég*  du  château  de  Qv- 
msttre  de  la  place  d'Eapence,  4^'  ^y,  49^-  ^'  ^  Loilwe  trouver  le 
Réttfbtil  l'ordre  i  Troyei;  va  trou-  Roi,  puis  1  Parthensy,  à  Ancania; 
ver  k  Nevers  les  ducs  de  Bour^goe  revient  à  Orléans,  oi  se  rendent  Is 
et  de  Bourbon  pour  traiter  de  la  présidensetteignenridn  parlement 
paix,  470.  A  Is  prière  des  habitana  avec  ions  tenrs  ménage*;  passa  l'bt- 
de  Bourgrs,  accDrck  In  ^àce  à  un  ver  il  Paris,  496-  Envoie  faire  U 
des^s  cttptl aines  qui  l'a  trompé,-  «e  siège  d'une  place  en  Brie,  nommée 
rend  k  Tours  auprès  du  Roi,  471-  Beauvoir,  igy.  Se  rend  maltra  de 
Lut  fait  homma;;e  de  sa  aeifpcurie  Bois-de-Malesherbes;  va  trouvar  le 
et  terre  de.  Farlhensy;  sa  poie  en  Roi  pour  l'engager  k  venir  feire  le 
apprenant  que  madame  d'Etampet,  *i^e  de  Montercau,  i^.  Proad 
sa  belle-scanr,  est  acconebée  d'un  d'assaut  Chiteaa  -  Landon  ;  reçoit 
fils,  47^'  Il  se  rend  aux  conféranoas    Nemont*  à  composition;  vient  nîM 
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iia«  lerée  d'aigenl  i  Pnis  poH «ri-  Taot  Ponloiu,  5i8.  Eaii  battre  le 
dertes  troupes j  pUinteidu  Jounial  booleiard  de  cette  place,  Sig.  S'en 
de  Paris  à  ce  sujet;  il  apprend  la  rend  maître,  Sio.  Suite  desopéra- 
rDOrtdcBB  mère,  reiDC  d'Angleterre,  tiens  du  siège,  Su.  Prend  d'aisnnt 
499.  Travaux  qu'il  fait  faire  pour  t'èj^lùe  da  Notre-Dame ,  puia  la  viû 
le  siège  de  Mootetea^,  Sdo.  Prend  le  ;  apprend  à  Parthena/ fa  nonvelte 
celle  place  d'assaut,  reçoit  le  chk-  de  ta  mon  de  madâine  de  Guyenne 
tean  à  composition  j  noms  desguer-  son  épouse,  S^^.  Se  rend  k  Tarlaa, 
riers  de  ta  maison  qui  furent  alors  oit- H  Irouve  le  Roi,  SiS.  Fait  avec 
Eaiu  chevaliers,  Soi .  Se  rend  dans  rV'priace  le  sièi^  de  Saint-Serer; 
ion  gouTimemeut  de  Champagne  j  prend  ta  ville  d'assaut;  sa  conduile 
f^llpriadreet  ju^er  Bousoa  deFail-  j^néreuse  envers  le8  femmes  et  les 
lnetBouais-Glavy,So3.  Fait  mènera  enf ans  abandonnés  psr  leur»  mères, 
P>r[a,lièsdaaauDcliariotet  la  corde  5i6.  Il  esiiëge  Dai:  disette  qa'A 
.  an  cou,  Roger  de  Fiecre-Fritle,  lien-  épranvaj  eatre  dans  la  place,  qu'il 
tenant  de  roi  de  Viocenues,  et  ce-'  protège.  Si?.  Conclut  son  mariage 
lai  de  Beauté,  qui  Iniont  refusé  l'en-  avec  la  nièce  du  comte  de  La  Mar- 
ttée  de  leur  puce,  5o3.  Se  rend  au  cbe,  filte  du  aire  d'Albret;  l'èpousc 
sliileau  d'Anraj  auprès  de  ion  frè-  à  I^èraoj  fête  à  cette  oocaiion;  noma 
re  le  duc  de  Brelague,  qn'il  réoon-  des  pecsonnes  de  la  maison  qui  y 
cilié  av»  le  aei^œurde  I^val;  Ob'  assistent,  5i8.  Il  va,  par  ordre  du 
tient  (lu  duo  de  BourgOgoe  la  dèli-  Roi,  réunir  les  soldats  qui  tenoteM 
vrance  du  roi  de  Sicile;  met  des  rea>  iHcampaguedansleToulousainetta 
fart!  à  Paris  et  garnison  à  S.'Dcnis,  Bèarn,  et  mouroient  de  faim  eim  et 
5o4-  Va,  pat  ordre  du  Roi,  faire  le  leurs  chevaux:  conduit  sa  nouvelle 
liège  de  Meanx(  nomi  da  toua  les  épouie  à  Parthenay,  5io.  Se  rend  ■ 
leigneurs  qui  se  rendent  k  ce  aiége,  Chlteau-Gonlier,  dans  ledelstit)  da 
5o6.  Prend  la  place  d'assaut,  $07.  faire  lever-  le  siège  que  1rs  Anglais 
Entretien  curieux  du  connétable  ont  mis  devant  Pouancéj  cseaio  en 
avec  le  prieur  des  chartreux  de  Pa-  vain  de  retenir  la  maréchal  de  Lo- 
ris,-5o8.  Il  assiège  le  marché  de  beacetsasuite.SSo.  Assiste  aToura 
Meaui;  détails  «ur  ce  siège,  Sog.  au  traité  qui  s'y  conclut  entre  la 
Au  bout  de  quinze  jours,  ra^it  la  France  et  rAngleterre,  et  où  le  iiw< 
plaç^à  composition.  Su.  Revient  riage  du  moaari|oe  anglais  avea 
a  Paris,  où  1*  Roi  et  ItMtela  cour  lui  Hargaerite,  fille  du  roi  de  Sicile,  est 
font  grand  accueil  ;  va  en  Norman-  arrêté,  53i.  fie  rend  en  Lorraine 
di;  faire  la  gaerre  aux  Anglais;  met  avec  ce  dernier  prince  ;  y  apprenct 
leai^e  devant  Avrancbes,  S[3.  Est  la  mort  de  madame  d'Albret,  ea  «•> 
forcé;  faute  de  monde,  de  se  retirer  condefemmejie  marie  en  troiaième^ 
à  Angers;  retourne  a  Paria,  5i3.  noces  Jl  madame  Calb.  de  Loxem- 
Est  attaqué  de  paroles  par  le  duc  bouri^53i.  Rétablit  en  Bourgogne 
de. Bourbon,  le  comte  de  Vendd^  ta  diftif^ne  parmi  les  lroap«B;  t'ait 
me  et  le  bâtard  d'Orléans;  se  rend  pa^ec  lesmonlres;  casse  les  officiam 
à  Amboiee  auprès  du  Roi,  à\^.  Se  dont  il  a  à  se  plaindre  ;  renvoie  les 
porta  avec  ce  prince  ducdtè  de  Poi-  mauvais  sujets;  détails  donnés  à  oel 
tiersf  va  au  secours  de  S, -Manant,  è|;ard  par  l'historien  Matthieu  de 
oii  le  duc  d'Alençin  et  Jean  de  Li  Coucj,  533.  Il  accommode  le  difTé- 
Hoche  sont  entrés  par  trahison;  oh-  rend  survenu  entre  le  seigneur  GiU 
tient  la  vie  sauve  pour  les  gens  du  les  et  son  frère;  conduit  madame  de 
duc  d'Alençon,  SiS.  Reprend  S.-  RichemontàNantes,534'SereiidBii 
Germatn-en-Laye,  S16.  Rétablit  Mans;  soiumeles  Angtaisd'abandoB-- 
l'ordre  dans  la  Champ^iine,  où  il  ao-  ner  cette  ville  ;  l'auteur  des  Mèmoi- 
compagne  le  Roi,  5f}.  Prend  CreJI  reS  est  ici  en  contradiction  avec  Ict 
par  composition;  met  le  liège  de-  chronique*  du  temps,  535.  Conduite 
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du  connétaUe  dmu  la  quetelk  é\n-  uht  gnsdc  Mcotte ,  S58.  F«i  t  faom- 

vée  entre  le  duc  de  Bretagne  et  \e  ntif^  an  Boi  pour  le  daubé  de  Bre- 

teigneur  Gilles  son  frère,  S37.    Sa  taena ,  comme l'avoienl  fait  «ea  pré- 

rend  à  Chinon  à  une  grande  aasein-  deceiaeura,  SSg.  Sei  démêlas  a-vec 

blée  deieigneurs^  force  le  KJgneur  Goill.Maleitroit, qu'il aToitfaîtévé- 

de  Nevcrs  a  quitter  aon  bStei,  où  il  que  de  Santés  ;  U  tombe   malade; 

■'étoit  logé,  53S.  Elst  mëconicst  de  rà  pféié,  5Go;  n*  vertua;  sa  haine 

la  conduite  du  duc  de  Bretagne  kiu  ^lour  tes  lorcierB  et  les  hérétiques; 

frère  en  cette  occaiion:  (e  raflilà  son  humilité,  aca  Ubéralitéa;  il  re~ 

KenDea;  corneille  à  son  frère  i&foi'  fosele  duché  de  TonraÎDeàcauBeda 

tifier  S,-Aubin,S3g.  Attaque  et  bat  beraiiu  ou  se  trouvait  alota  le  Boi, 

le*  Ânglaii  devant  .Fougères;  leur  S6i.  Son  b^Ueté.dana  lemétier  de 

fait  d'inutdea  Bommalionaj  fait  une.  la  Koerte;  simoità  en  parler  ;  biaoît 

lenutive  aur  Tombelaîtle ,  S4'>.  Va  dul>ien  aux  pauvre»;  sa  mort,  lien 

mettre    le  «iége  devant   Coutancei  de  la  Mpulture,  563.  Lettres  du  roi 

avec  le  duc  de  Bretagne  son  frère;  Charles*»,  par  lesquelles  le  comte 

noms  des  seigiteuta  préseus  iice  aie-  de  Hicbemnnt  est  pourvu  de  l'office 

ge;  il  prend  la  place  par  compoii-  dec(HuiétsbledeFrHilae,Sâ4'(^'*'- 

tîon,aimiqueS.-Lâ,Carenua,Valo-  de  tUehemoaL) 

£es,Gauray,543.Bevientauiiége  Bicmei  (Hoèl)  pénètie  dans  h 

Fougères,  qui  if  rend  de  même,  yiUe  de  Dun  au  mitMo  de»  wqaeba- 

5)3.  Va  à  Nantes  dans  le  dessein  de  sades;esljetiBt«TeparBnepieTre, 

ramener  le  duc  en  Hormandie,  544  j  XLI,  137. 

SnisaCoataiicesat^S.-Ld.oiiilra  Bicnca  (  J.)  >>a[>nBie  an  nooid 

ispose  à  aller  attaquer  les  Aaalaia,  nia  ponr  l'iiulitalion  charilable  des 

545.DéLBiUsnr  le  combat  qu'il  [eur  avocats  et  procureurs  en  faveur  des 

livre;  noms  des  seigneurs  et  capi-  veuves,  orpheliiu,   aie.,  XLVHI, 

taiaea  qui  s'y  trouvent,   546.  Les  411. 

Anglais  sont  tous  défaits  au  nombre  Ricbi  (  Jak^  est  envoyé  an  Pape 

de  6,<X)u ,  54s.  Prend  la  ville  de  Vi-  par  le  comta  de  Soissons  pour  ea 

reia3BiégeAvranche»,549. Apprend  obtenir rabsolution,XXXVni,4t6. 

avec  beaucoup  de  déplaïair  la  mort  U  fait  ga  p^p.  Je  jéà}.  de  la  bauùUe 

duseign.  Gilles;  prend  la  place  par  de  Couuas,  417. 

composition,  5So.  Atuquo  la  ville  n„„,  {Aotoina-Pierre  de),*  pre- 

-  de  Caen,  qui  se  rend  par  capitula-  „,„  éditent  dea  Mémoires  de  Join- 

..„     ^  ,ille,n.3. - 

.„     I            ...         „,;■  KiEci  (le  maréchal  de)  défend 

mont,  553.  La  reçoit  a  composlIiOQ,     cn-^       ■       i>'     Trm 

ainsi  que  le  chà^u,  553.  Se  rend  ^-J*™■*  '•"""S  '^'.  ^^S'^^.  'HI. 

'  au  chàleau  du  Loir  auprès  du  Boi;  ^^-  S'^pare  de  D.eppe  Harflenv, 

fait  prendre  Olivier  de  Mef  pour  etî  ùfontjv.ll.ets  et  Fecamp,  477-        . 

faire  justice  et  venger  la  mort  du  «'^M  f  le  seign.  de  )  demande  a 

seigneur  Gilles ,  551.  Eecoit  le  gou-  "jadame  de  Beaujeu  une  suspennon 

vernement  de  Normandie,  555;Est  -J  »:'°»i  «it  «?■>  "f"L.  ^  ^ee.de  i 

envoyé  avec  Dunois  auprëa  du  duc  l"»""  !«  P,","  ^*  ""  F">nce,  SIV, 

de  Savoie,  qu'il  amène  à  Lyon;  va  'T"-  Se   déclare  contre  Ma<^me; 

à  Paris,OH  i? fait  un  règlement  pour  «ttralue  dans  sa  défection  d'être* 

TOniverBilé,  556. Fait  arréUr  Henri  «eigneurs  bretons,  193. 

deVillebranche,  qu'il  regarde  com-  H'ïdj  (le  sieur  de  ),  du  jwTti  du 

me  coupable  de  la  mort  du  seigneur  Boi,  assiège  le  cfaiteau  de  Htaiotille, 

Gilles;  fait  son  entrée  à  Benne*  qu'il  revoilà  composition,  XL,  Î58. 

après  ta  mort  du  duc  Pierre  son  ne-  RiECi(le  capiL),  comioaadBat  d* 

veu;  noms  des  seigneurs  qui  s'j  Pierrefonts  pour  la  -ligue,  est  fait 

trouvent,  5S7.  SerendàTouraavec  prùonaier  par  la  garnison  deCom- 
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pwgne,  «t  pendu  pons  (M  «roautés  ;  Bodie-Guyou  ^  aime  imeuz 'sban- 

■«on  oridn»,  SL,  Sog.-  donner  tbiu  «es  biçna  que  de  «e  n-r 

.  RwoDicET  [le«oiBte  deV  se^Q.  mettre  elle  et  itatoiraiigea  pouvoir 

•llemaud,  aLta<{Déf>ar  les  Françaii  des  Auglais*  VI,  S^S.. 

piés  de  Retyi,  est  «bit  en  fuite  st  Bi^'ae  (le'^iwiT  deyfaii  les  toao- 

fait  ptisonnier,  XVtlj  3i3.     .  tionsdeiiiarécMldacampdansl'Rr- 

fiiGjiuD  [  Niculas),  ami  de  J.  A,  mée  roj'ale  à  U  bamîlle  d'Isioire, 

de  Thou,  publie  aes  Mémoire*  aprËs  X.L,  47. 

umOTt«»]BBouiiTOpreQom,iuiviiit  Bobert,  roi  de  Ftinoe,  Wnnit  la 

nDtention  de  l'auteur,   XX.XVI,'  dnché  de  Bourgi^e  à  la  couronne, 

ail.       1  et  le  danne  en  apanage  à  «on  fîit 

BiGÀUT  (le  oipit.)  défend  long-  aîné  Henri ,  IX ,  ai. 

temps  Corbeil  conlie  le  duc  de  Par-  Roiekt,  frère  de  Henii  1,  roi  ds 

mi^  XL,  io3  et  is5.  France,  requit  le  duché, de  Bour^- 

itifl  (  Guill.)  parsuade  aux  hebi*  SBej  il  en  coniidéré  coiaRie  le  chef 

tana  de  Gaai  de  tetenir  Philippe,  Se-la  première  d^naMie  des  ducs  de 

Sbde  l'u^doc  MaiiQiilieaj  Domi  Bourgogne,  (X,  aa. 

des  seigoeuTS  qui  le  soutiemiem,  X,  Roi£aT,«comK  ^lArtois,  frjr«da 

437.  Ileit  enlevé  par  leieignenr  de  Louie  la,  s'avoue  feul  coupable  de 

Fi^Tin,  îugé,  et  cou  damne  à  aroic  l'afironl  que'aestomealiqueaavtàent 

la  tête  tcoDchce,  444-  fait  à  TUbanl,  rf  i  de  Naïairej  ob- 

RiBCon  (  Aot.  de),  gentilhomiiis  tieut  lenr  gi^ce,  et  tait  des  escuse* 

de  la  chambre  du  Boi,  est  enTO^é  à  Thibaut.  II,  S-j.  Epou«e  Malliil- 

vers  te  Gcand-Seignenr,  XIX,  3o8.  de,  sceur  dado^e  Brabaat,  etest 

Set  tué' avec  César  Frégoae  àlapla-  fait  comte  d^rtois,  59.  Accompa* 

gede  Caataldue,  3ij.  gne  le'Roi  dans  son  expéditjau  ea 

fliBOBiTETle  comte  de)  est  Uesaé  Ëf^pte.gg.Conseilledemarobei'sur 

dans  une   affaire  engagée   près  de  leCaire,  i^Demandtetobtient  la 

Boulogne  avec  les   Anslais  ,  XIX,  permission  dtpauer  le  premier  le  Nil 

Goa.  (  it/É'm.  lie  Du  JBeilay.  )  —  Est  devant  la  HaBsoùr*-^  106.  S'empare 

envoyé  arec  3,000  lafiaquenéta  pour  diïcamp  des  Sarrasins;  entre  dant 

asùéger  le  Hafre-de- Grâce,  qui  èsl  la  Maasgure,  oii  il  est  ta^  après  des 

au  pouvoir  des  Anglais,  XXXIIl,  j^odùes  de  valeur,  107.  (TViM.  Ju 

3i4<  li^re  on  sraud  combat  devant  rêg.  Je  S,  Louis.)  — >I1  se  croise  avec 

Gravâlê,  oii  if  se  retire  at  se  loge,  le  Eloi,  ua'i.  Conseille  à»  marclier 

3^7.  [Ca^elnau.)  sur  la  Caire,  317.  Benoit  ardre  d» 

KiBsatss,  uniies.cbebde&Seiza,  garderies  befirobMft machines,  a33. 

a  ordre  de  garder  sa  maison  poar^  Se  porte  sur  les   Sarrasins  aussi)0t 

prison,  XLVI,  3a3.                     -,  après  avoir  paasé  légué  du  Thants, 

Bioc  (  Thibaut  '  Boi^ut ,~  aeign.  34°*  ^'averse  la  HassQuiy  en   les' 

de),    conimandanl  du  fort  de  la  poursuivant,  et  à  son  retour  est  lue 

B^se-BouJDgae ,  r^iousse  av|p  vi-  dan*  les  rues  de  cette  vïllf ,  a4i. 

gueur  les  Anglais ,  XIX,  59$.  {Joimiille.) 

RiFEi.i.T  (J.),  capil.  aidais,  est  Hsbebt,  comte  d'Artoiffi   Ëls-vin. 

tué  aufiiégedePoutoise,  VIU,  534-  pfécédent,  prend  h  croii,  tl,  i44- 

.  Rii  (le  sei^n.Ue)  est  fait  prison-  Bobert  dAktois,  comte  de  Beau- 

oier  dans  un  combat  naval  Wré  prés  monl,  veut  faire  valoir  sesdrottaà 

de  MajJes,  XVIII,  64-  la  possession  docomtéd'Artois.ad- 

.  Bis  (M.  de),  président  du  grand  jugé  à  sa  tante  Mahaud  ;  les  litrM 

.conseil,  est  nommé  premier  prëai-  qiTil  produit  sont  déclarés  faux;  il 

dent  de  Rouen  moyennant  70,000  prend  la  fuite,  et  trantprate  ses  tr^ 

écv*>  I^VIII,  g6.  sors  en  Angleterre)  est  ajourné  au 

BiviiHi(de  la),  hUe  dn  teigD.de  parlement  et  condamné  au  iMUiiiis> 

ce  nom ,  et  veuve  da  sei^  de  La  sèment,  IV,  ga.  Conseille  à  ËdoMid 

5a.  iS 


DiqilizDdbyGoOgle 


d'abanhaiiAr  1»  ùige  Jà  Ccmbray  da  Pian»,  lâ<iti.d<B  CiDn(>e»  foatn 

riraïUFeTeB  Fiufice,^.  AlUi)|ie  Théodore  l^McAù,.  A  att  jnenas^ 

Omet  avec  âOiPocfjnitiiiuttti,^.  d'eioooraïuuicauoat'itpaurànliWou 

Manque  d'^Lroiuaââacf  é^r  ses  pFp-  eSlTepFÙe,  I,  ^Câkâcoeple  l'esipirv 

prcitroupei,99.  VfeM  en  Bieiagtie  qpi  iuîcM  uliïn,4t>7,  Hetdsox.aH 

tla  Icle  d'uni  arnjlle,;  «MbOss*  à  ■  ae  lendr*  IXËulaDltoople  ;  «M 

mort ,  joS.  ,»     .    .   .      . ,  rocu  en  ^ude  iiompe  dni  celle 

RnsMCi  le  piut  jcuDe  des  ffls  de  Ttue,  et  aoucMBc  par  «n  éréqa* 

LoaaAl  Teoo*l  le  canlé  de  det-  iteitisoy  46^'  Il  opprowe  tout  ee 

manl;  niariflà  Bialrtz  de  Bdurbon,'  q*'a  fait  Oonon  de  Bithaus,  4^- 

i(  derient  h  amicke  de  cette  bniU'  Benoavellc  l'alliauce  avec  |Hiéodi>' 

cbe,quitroûaiéd«aplèiparvtDlaa  EeJjatcaiia,  etcoadataoa  taariaffe 

irAqe  dan*  Ift  peiMBiw  dBenti  ii,  arec  kprinceue  Eododc,  &Ue  de  c« 

lit  >47-'    "  •  '■  prince,  4;o-KeiBil  pat  profiler  de 

ttoBEiiT,iila  alnd  de  ÛBillMoi»^  A  diviaim  de  aei  airnui  ^  ^»le  ddns 

tv-BÎtud  r  lOBléTe  la  Hoimaudtd*  aoD  palai>,4?i-  Envoie  jMtre  Va-' 

contre  aoo  pdre;  le  MÉue  au  liof^  taoeanaatiDeailuieiti^klie,^^}. 

de  Gerbrof,  lV«8»<Si(iint  kdu-  FailleyniléaidKBdeSeîle*,  ttaaa- 

ebé  de  Moranandje  ;  j  My  tmar  la  Fa-  e)tet8«A<ial'araaMi|nêtaiLdeTafit 

hsline,  %p.  Beventti^,  i  aon  te-  Mtte  place,  et  ^ni  etl  encore  dé- 

Wdi,  lea  drûîH  'a|.lrAD^d%B^l9-  faîLe,  4;4'  I^^j(d«ie  cl  tmt  la  paii 

terre  il  etl  balta  à  Tinchabrty,  *b  avea  Vaut»,  qui  pronwi  d'emoTer 

•ufermj'dansun  chJiteiRi,  3o.     .  £ndaeie{iai)iidte  les  eeconn  daVa- 

Robe»  d'Otiii^  (le . comte) a»-  pt  «IdeapiUutai  cbretiEaa,47Si'en- 

sbleie  duc  d'Angos  t^ii^  d*  Ta-  Ti^  lsdiilelaiud*AnasàBoii>e  Ai 

tailoDii,  IV,  4^'  .  Varia  pour  obleuïrdel^ai^entetdea 

Robert  ii  da  !«  Uarck,  s«jgn.  troiqftl,  480- Dédaigvc  Eadooie,  qui 

'-  "idan,  tDMieal  le  oogglc  niali&  éleit  arriiée  a  ConMabUuoptti ,  et 


àoal'rc  Ma»  Hni[ij«w  T^  "^  16B.  Sot    dorinit  l'objet  du  méprû 

dei  lettres  du  i)ft  ilB  Fraoos,  abaD-    pvt  »  paukiik^HHir  la  fille  de  S 

donne  1*  comte  et  reneai  il  Scdki,'    duuia  de  KeAiUe,  4^1.  Il  qn 


lettres  du  1) 

70.  Eit  enroyé  à  Gueldrc»  lùula^  ««rètemeut  CoitHaiAiBople  aprù 
oanl  filerai  pDtir  le  Eol  j  aomi  dta  .  QTolt  vu.tta  ai^uœ»  bofribleiûcHl 
seianstr*  qui  rseGomsa^eBt^-iiitS..  niiMiUei  et  meùrti  en  j  TErcnant , 
AuUgitlmmonl  et  aea  réali>JIlai^  „4^"  ■  - 
tie,  1^  Retourne  à  Sedan,  .loo:)  ■  ^ooeit  (Claude),  e^Ubtc  avueÉ^ 
Su)Ëls  de  inccoMeiiieaienl  qui  lai  ^  ôlUugt  de  dé^dre  le  ptince  de 
MU  abandonner,  ainià  qu'à  ^on.  .Cofdii,  XX^g^.  (/Jilroi^.), —  Painei 
frère  l'éirtipae  de  Lî^ge,  le  senioe  qu'il  commet  dù^cette  dcfeiA*, 
■  âa.F[aui^  ponr  c'aLtasbcr  i  TEdf  '  XK&UI,  ùS.  $C)Swni4d|  ' 

pcreut,  3a*.  Pourquoi  il  qaitto  1er.  HusM  de  Uiàm,^^nque  de 
'  service  |^e  l'fioiperaur,  et  repeaM  li  CamJMï,  est  étn  pape^ni  la  TiUe 
cejai  de  France  ;  à  quelW  condvt  de  fuaéi.  (^.Itaik  CUneM  ru.) 
lidhi  il  «t  t*qa  par  le'Kui,  i^  ^  ..iioaMiDE.SDaaD,  chemlier  bp- 
XVII,  391.  elstiv.  .    ,  ,    g(ai«,  tit  tué  i  la  bdtaille  <b  Coctw 

BoHEMiudeLttMarek.  (for.     iei,lV,a6^        ■*  "■'_ 

VaA.  FUurangt.\  RpsE^ffr^iecréuirc  daSoî,  >o> 

KoBEK^  DB  CouBT^Ai,  gmwJ  compa^uc  FhlIC  dé  OomiBCi  qui  K> 
bauiillie'r  de  France,  fcëre  de  Pieibi  parlvmubttr  a?ec  les  cnncMis,  SIIl, 
te,  léTB  dea  ttoupu  ooalte  Tliéc|4     146. 

dore  LaMatift;  eatmenaca  d'eioon.:  ■  RusxaiBT,  tréaorier  de  LooisBiii 
manication  a'il  poarauit  hd  cntni  obtient  toute  sa  confiance  apré*  la 
ptits,  1,  466.  nlotl.dti  catdittal  d'Amboise,  XVI, 

BoBUT  DE  CoDÊTiatT,  GIs  pidiié    %&'i.  Cotyoeut  il  la  mëritoH ,  164. 
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BoBLKOi  (GHlea),  imprimcor,  est  Rochgcuocirt  ^mery)  couduil 
fait  priiODDier  pour  avoir  imprimé  3a  cbevotiers  a  une  ^lise  appeU4 
UQ  livre  inLiliilé  let  Triotipkes  du  Notre-Dame,  où  ils  dël'oDt  et  taiU 
ilot,  XLIX,  83.  •  lent  en   piéoes  un  grand  nombre 

RoBODESGEa  (CUudekle),  com-     d'Anglais,  TI,  joS. 
ntaadaat  le  chàlaau  dé  Loae  [lOur  fiocaecaoninT  [le  bâtard  du), 

le  roi  de  France,  le  rend  au  roi  Eeien.  de  ftterii,  eut  envoyé  àBcHa- 
Ferdiiiaad,geloala  convention  fài-  vaia  avec  des  secours  d'armes,  Xlll, 
ta  avec  le   prince  Frédéric^  Jean    4'9'  . 

de  La  Vernsde,  igu'il  avoit  domiJ  Kochechodaut,  lelgn:  de  Siiint- 
pour  otage,  lui  est  renvojé,  XIV,  Amend,  est  blesse  à  la  bataille  de 
3o8.  Est  conduit  en  Vroïence,  3io.     GerigoUei,  XIX,  Soo. 

Eo£ffE(OilK>ndeIja)aecooipague  Hocbec^oujibt  ( GuilL  de  )  :  sei 
le  marquis  de  Hontferrat  atlant  an  Mémoires  aont  une  histoire  abrérae 
da*antdesdé[iutésenvD}'éedïCous-  de  la  vie  de  ce  seif-nenr,  XX.  §3. 
lantiuople,  I,  3oi.  lût  envoyé  de  (laiivà.) — Var  qui  ils  furent  décou- 
la part  da  ce  prinoe  pour  propoaer  vert»;  ili  oSreni  quelques  particu- 
le mariage  de  ta  lille  avec  l'empe-  lacités  curieuses:  TauteuT  se'  marie 
reorHenri,4M>.  deui  foij.XSXU.^sg.  (-rfi^rti'«.) 

RocDi  (te^ieucde  La)  esL  assiégé  —  Sa  naissance j  il  est  fak  page  du 
dam  son  ch&teau  de  La  Roche-CbB|-  duc  Francis  d'Angoulémé  ;  est  en- 
lahj  il  eit,  fait  priMnnier  et  mil  à  voyé  a  Aet,  5oi.  Sondes  pagea  au 
■Bnçon,  XXII,  3oS.  mariage  du  duc;  accompagne  Pran- 

B.OCBK  [le  capil.  La),  ci-devant  eois  i  dana  la  conquête  du  ducbé 
Bioine,  puii  ministre  réfarmé,  est  de  Milan;  est  présent  au  siégé  de 
pendu  en  place  de&'éveponr  cause  Brease,  Soi;  ï  ceitu  de  VéïKine;  tl 
de  conspiration,  XLV,g7.  revient  eu  France;  est  attaché  à  l« 

RoCHKBiaofl  (le  sêigD.  de),  par-  maison  du  bâtard  de  Savoie;  assiste 
tiaan  da  liuc  de  Bov^ogae,  a'unit  aua  tournois  oélébrés  à  Toocasion 
aTBC  la  seign.  de  SaUnoue,  savoi-  du  mariai^e  du  duc  d'Urbin  Laurenc 
sien,  et  ravage  l'Anvei'pie;  ils  sont  de  Médicie;  paaae  au  service  ducom- 
pourraivis  parlecomledePerdriac,  te  de  Biienue  Charles  de  LuxeO' 
Ëla  du  fau  comte  d'Ârmagnac,  le  bo»rg,So3.  EstenvoVé  i  Térouanc, 
maréchal  La  Fayette  et  le  sénéchal  puis  à  Montdidier,  d'où  il  est  cun- 
de  Ljon,  seign.  de  Qrealée,  VUI,  iTeintde  se  retirer  avec  te  garnison, 
Sg.  Se  rettrenï  dans  une  place  mam-  S04.  Assiste  à  )a  prise  deBohain;  re- 
iBée  Pouios,  y  sont  sut^ris  par  un  tourne  chez  lut,  où  il  reste  10  ans; 
iiinéudie  et  se  sauTeiK,  ^,  est  Alit  lieuleoaut  de  la  compagnie 

HoCHEBltON  (Jean)  et  Estdi  Du  de  M.  de  Nevers,  5o5;  Est  euveyéen 
;SoalT,  deux  écuyera  surpris  dans  Picardie;  est  nommé  gentjlliumme 
une  einbuscede,  promettent  île  se  servant  du  Roi,  et  chambellan  de 
défendre  l'un  et  l'autre;  comment  M.  de  Nevera;  va  au  siège' Je  l'igne- 
ils  se  tiennent  parole  et  sont  faiu  roi;  accompagne  le  cardinal  de  Lor- 
prisoanirrs,  IX,  335.  taine  et  le  grand-maltre  év  MOnt* 

Roche- Bloiid  [  Ui) ,  bourgeois  de  morency  aux  conférences  deLeuco- 
Faris,  s'aiiocie  deux  curés  de  cette 
ville  et  un  chanoine  de  Soissons 
pour  former  la  ligue  des  Seize;  uomv 
de  ceux  qui  entrent  d'abord  dans 
oeUB  ligue,  XXXVIII,  a;3etiuiT. 
RocKc-CaiLAis  (le  seign.  de  La) 
eat  bl«9ae'''dBns  une  sottie  devant 
Metz,  et  meurt  de  sa  blessure, 
XXXn,  38i.   ' 

ii. 
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AmieDS,  5i>9.  Asaisie  à  la  bauille  GencpenBa[iuDt,33;  poû  conduit 

de  Renli,  5io.  Esifàit  capitaine  du  ■  Vientemprëid'Uttechc.S?.  Se  ra- 

bois  de  Viaceimes  par  Fraoçois  u,  cliéie  mojrcanaiit  3a,ooo  écua,  38. 

Suis  eentiUioiDroe  de  ta  chanibre  d«  Averti  par  la  duch.  dijiès,  <t  se  dé- 

bartes  ii,  5i  i.  Dëtaili  «iir  l'état  de  cide  d'apte*  son  coEueil  de  ne  pas 

aei  afiaires  et  celles  de  ^  famille,  w  rendre  à  la  coor,  4i-  Rassemblfl 

Sia.  {IHém.  de  Bochechouatt.)  3oo  gentils boannes,  et  tb  joindre  le 

Rocat-DD-MiJKE  (lesai)(D.  de  la)  prince  de  Condé  à  Orléans,  47.  As- 

traile  avec  Antoine  de  Lève  de  la  liste   à   la^  tiataitie  de  Dreux,   5>. 

reddilion  de  la  ville  de  Fossano,  Aebéle  aoo  ëcna  lecbevBldM.duo<Je 

XVlll,  48^.  Paroles  qa'\\  adressai  Guise  pris  par  on  reltrej  cKÂise  de 

l'Empereur/qui  veut  lui  faire  voir  son  le  rendre  au  duc  tant  qas  durera  la 

armée,  ^i^t.  (pu  BaUayà  —  E^it  fait  guerre,  53.  tlat  tué  au  massacre  de 

priaonmerii  la  bataille  deS.-Quen-  la  S.-Barlhelein*;  déloilt  ài»  8U)ct, 

Un  j  détourne  Philippe  11 ,  par  une  66.  iHém.  de  Mergey.)  —  Est  en- 

olnércatlou  bardie,  de  marcher  sur  TOf  é  ea  Poitou  pour  commaadec 

Paris,  %X,  ^^.{latrod.)  XXXII,  pourlespriocMprotesUos,  i56.  (£a 

4BS.  Ifoue.) 

BucKiFoaT  (Olivier  de)  prend  la  RocBeFODGi.iiLn(lacomtedc  La), 
oroïi,  I,  loa.  fils  du  précédent ,  suc  l'avis  qae  lut 
ItocsEFfiHT  (le  seiea.  de)  assiste  i  donne  Hergey ,  au  lien  de  se  rendre 
la  bataille  de  Fonlvallain,  V,  83.  Se  auprès  delà  Reine,  va  ioiudte  le  vi- 
distingue  ausié^B  de  Breasiëre»,  106.  comledeTurenne.XXXIV,  77.Eat 
Défait  avec  Clisson  iioo  Anglais  Uiéà  la  bataille  deS.-Yrieix,  79. 
prèu  à  s'embarquer,  109.  Rocbe'Oikidld  (Charlotte  d« 
RocHEFosT,  précepteur  de  Fran-  Koje,  sec.  femiqe  du  comte  de  I'], 
cois  1,  est  fait  grand  aumânier,  puis  meurt  d'un  mal  de  gorge,  XLV,  70. 
eTéquedeCondom,XVI,4oi.  '  Rocheli,k  (La)  :  mess,  de  Cri- 
RoCKEFODCiOiiD  (Is  comte  de  La)  qui,  de  La  Roithefoucauld,  de  Bas- 
esi  bleue  dans  une  sortie  devant  aompierre,  de  Villerojet  Funteaaj 
Metz  par  un  soldat  qu'il  tue  i  l'iu'  vont  voir  cette  ville;  comment  ik  7 
Btant,  XXXIl,  314.  sont  reçus  et  traités  parle  maire,  L, 
RoCHKVODGADLD  (Franf.,  comte  49''  Las  dépotés  des  protestaiu  de 
de  Ia],  favori  de  Chartes  net  pro-  plusieurs  provinces  se  réunistent 
testant,  refuse  de  rester  avec  le  Roi  dan«  cetta  ville,  et  font  voir  dés  Ta- 
pendant  lanaitde  la  S.-Barthelemy,  bord  leur  mauvaise  volonté,  497- 
XX,  iSj.  (/ncrod.)  — Est  fait  pri-  Siège  de  cette  ville  par  l'année  do 
aonaier  a  la  bataille  de  S.-Quentin;  Roi;  détails  sOt  les  opirations,  LI, 
embrasse  le  parti  des  hagnenoUjae  3^.  Situation  delà  place,  40.  Force 
signale  dsuB  plusieurs  combats;  pé-  de  la  garnison,  4i.  Digne  coQitnti- 
ritau  massacre  de  la  S. -Barthélémy',  te  pont  fermer  le  grand  port,  63 et 
*XXr,  SS,  noie.  (^s'm.  de  Montlac.)  sulv.  Traité  des  Rochellais  avec  le 
—  UsetendàLaFèreavecsacom-  roi  d'Angleterre,  69.  Travaux  à  la 
uagnie  par  ordre  du  connétable,  di^ue,  ()5.  Misère  ou  la  ville  est  ré- 
XXXIV,  31.  £st  mil  à  u  tâte  de  duite,  107.  Dés  députa  aoat  en- 
l'armée,  i3.  Donne  au  .connétable  voyés  pour  traiter  de  Usonmissioa; 
un  avis  qui  n'est  pas  suivi  ou  est  né-,  comment  ils  sont  reçus  j  les  tronpei 
glig^,  ce  qui  cause  la  déroute  de  S.-  du  Roi  entrent  dans  la  ville,  1  ifi. 
Quentin,  ^4-  C-botgc  les  ennemis  Rochehoiitk  (le  sieur  de)  sur- 
qui  poursuivent  l'armée  frao^ai.se  eu  prendl^  château  d'Angers,  qu'il  tient 
retrnile,  46.  Est  Coil  prisonnier,  iS.  pour  le  toi  de  Navarre;  est  tné  d'un 
IHue  Bvec.le  duc  de  Savoie;  éloge  coup  d'arquebuse,  XXXVIII,  a6g. 
que  fait'de  lui  l'empereur  Charles-  ItoCHEPotir  (^le  seign.  de  La)  est 
Quint,  it.  Est  mené  au  château  de  blessé  dans  Fane,  K\II,  }•}$. 
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■cign.  de  La) ,  lève  une  comjbgaie  de  Bretagne,  est  iné  a  la  bauille  du 

d'mfaDlerieeleDtiedaul'ivillede  Atouslier,  XXXI,  iâ3.  Est  enlerré 

Ia  Hiiandole;  il  7  egt  blesié  en  sa  daDaréglùedeNaney,  iS4- 
nlinnt,  XXIX,  lai.  Attaque  doD        Robih  (le  duc  de]  épouse  la  fitle 

UbdiuI  de  Lona.qui  Teul  entrer  deH.  de  RosDj,XLVII,487,(.t/e'»i. 

dam  Vnlpùn;  défait  u  tr(!ni>e  et  dt  L'Eitoiiei)  —  Est  nomme  pour 

eolére  ion  convoi,   53i;  XXXI,  commander  l'armée  destinée  pour 

3âi.  le  duché  do  Julieie  en  l'absence  dn 

ItDCBeroT  (le  «eur  de  La),  gott-  maréchal  de  La  Châtre,  L,  1 14-  Sa 

veni.  pour  le  Roi  en  Anjou ,  eDToie  conduite  à  l'^issemblée  )les  protes- 

detucaiirsaDchiteande Sablé, XL,  tans  de  Saumnrj  tes   prélentïoui, 

fi).  Est  fait  priaoniuer  an  siège  de  ilS  et  sutv.  Ses  entreprises  .su  r  la 

Ciai>n,XLI,69.  ('V^oi-i^eCiirei-)  ville  de  S.- Jeanne' Angély,  ]58.  Il 

—  Demande  aux  Bo^bellois,  de  la  vient  a  la  cour  snr  an  ordre  de  la 

partdn  duc  d'Alençon,  une  grande  Reine,  iSg.  Obtient  la  permiasion 

fomme  d'aTf>Bnt  pour  la  protection  de  retourner  dans  son  gou  Te  mement, 

qu'il  lenr  ofire,  XLV,  il5.  (JL'Et-  fait  fermer  lee  portes  de  S, -Jean- 

toiU.)  d'Angély  a  M.  de  Ia  Rocbeb^ucourt, 

BocHE-Biii-ToH(leprincedeLa)  lieutenant  du  Roi  de  cette  ville,  et 

débit  100  (fl^alieraalleniandsicoUTt  J^it  nommer  mi  maire  à  M  dévotion, 

etpLllerArtois,XXIV,li3iXXXi,  iGo.  On  négocie  avec   Id,  mais  tl 

364.  reste  mattre  de  la  place,  16c-  Be- 

HocnB-sin-ï(i^  (  nud.  de  La)  ^it  >in  pouvoir  de  l'assemblée  des 

meurt  avec  grande  résotatioD  et  |>té-  proteslans  de  Ntsmes  pour  Vmmaû- 

te;  ses  conseils  à  Marguerite ,  reine  der  en  Guyenne,  Su.  Keçoit  un 

de  Navarre,  XLV,  166.  échec  à  Vinen-Cottereis ,  368.   Se 

RocoPSOiL  (leseign.  de)  estblei-  retire   tonl-à-coup   de  l'année  du 

ti  dans  une   escarmouche  devant  Rni,  36g.  Son  projet  d'établir  en 

Meti,  et  meurt  de  ses  blessures,  France  une  républicpie  dont  il  seroit 

XXXII,  34s.  le  chef,  498.  Brave  M.  d'Anriac  à 

RacoDiT(leseigo.  de),  guidon  du  8.-JulieD-du^ault,5o4-Serenddan3 

seiraK  d«  Heu ,  allemuid ,  est  blessé  l>  Guvsune,5o7.  Consent  k  traiter 

et  tait  {Hisonnier  an  siège  de  Peron-  pour  la  soumission  de  Montpellier, 

>e,  XIX,  iS5.  H^'  Dédommageueni  qui  lui  août 

RoDoifHE,   prince  d'Anbalt,  »e  accordés,  54?'  II  vient  demander 

distingue  au  siège  de  Padoue ,  XV,  pardon  au  Roi ,  S4S.  Tente  une  en- 

a86,  trepriaesur  laclLadellede  Montpd'-    ^ 

ttonoaic,  gentilh.  ordinaire  de  lier,  LI ,  67.  Saa  intelligcncea  et  ses 

]achunfacedndncd'Anjou,estdon-  engagemeus   avec  r£«pa><ne,    161, 

né  pour  gouverneur  du  vioomte  de  Voyant  «es  affaires  en  mauvais  étal, 

lurenne,  XXXV,  54-  il  demande  à  traiter'  avec  le  Roi, 

BoGuiiB,  trésorier  ordinaire  des  164.  Obtient  la  paii;  a  quelles  cou- 

gnerrei,  somommé  le  Oêagni/îtfue ,  ditions,  16S.  {eanltnaf-JUareail.) 
adonné  au  luie  et  au  vice,  meurt        Rohak  (René,  vifomle  de),  épou- 

empoisonnë,  XLVII,ioS.  se,  après  le  mort  de  ion  frère  Hen- 

Ronu  (Is  vicomte  de)  se  joint  ii  ri,  iWique  héritière  d«  la  maison 

DuguesoHn  pour  aller  au  secours  de  deSoubise,  XLV,  118.  E«t  reçu  au 

Charles  de  Blois,  IV,  n6-  Se  rend  parlement  pair  de  France,  XLvII, 

prisonnier  a  Chaados  à  la  bataille  .Sm.Est  blesséenduel,XLV)n,3i. 

d'Aoraj,  Soi.  Assiste  ii  la  bataille  (Mem.  Je  V EttoiU.)  —  Vati  de  La 

de  Vonlvallaiii,  V,  81.  Défait  avec  Rochelle  avec  3,i>oo  hommes,  ci  va 

Cbsson  1 100  Auglpû  prèia  h  s'ein.  se  loger  dans  an  lieu  nommé  Rie, 

barqiter,  109.  avec  l'intention  de  s'y  fotliiier,  L, 
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5iS  Kon  nos 

S3o.  Ea  est  dëkgâ  pat  le  Koi ,  d3i.        Bvactxouu,  çentiltKHuiBe    de 

{Fontemnr-BtartuU.)  Nondaudie,  cUtueaa«i^«d'Acoiie 

RoLiRS  (le  tire  de^,  depiùsaAi-  enllBlie,  XVII,  443. 
lal,  assiste  à  la  bataille  d«  PonlvaU        Bomçot  (Robert  àe'j  eai  nommé 

lain.  V,  3i.  du cùaguiëme -corps  de  hataille  coii' 

RoLLÀMT,  on  .des  SeU«,  est  en-  tre  l'eniieieac  Alcikt  1,  19S.  Fut 

loyë  pr  ordre  4"  Boi  à  la  Con-  la  gattre  dans  la  Natélie.  3ja.  £m 

ciergeric;  il  en  sort  qutlquei  jours  rappelé  aapcïs  de  l'Enipeieiir,  $44- 

aprés,  XLV,  33i.  Avertit  le  duc  de  Se  rend  auprès  de  lui ,  348.  Em  toé 

Mayenne,  qui  est  à  Reims,  des  pio-  ila  bataille  d'Andriuo^,  356. 
jets  sinistres  du  parti,  XLVI,  193.         RaasAio,  pAËle,  obtient,  lora  de 

Viestloireadre  coiapte  de  l'exécu-  l'en  liée  .«ricimpha>le  de  Hapri  ii  ■ 

tioD  du  présidentBrtiaoïietdedetix  Paris,  le  litre  de  prince  dBpoctM 

oonseillers,   197.   Reçoit  on  billet  français,  XX, 46. 
pour  «prtic  de  Paris,  XL  Vil,  17.  Roitsoi  (le  eienr  de),  «Hailli  an 

RoLLET  (la  demoiselle  ÎSuj  ,  en-  cbilesii  de  Donilens,  est  Ues»é  et 

trnenue  publiquement  par  le  pré-  fût  prisonnier  par  Ici  Espagnols, 

sidentClûvBlier.meuttàla  Qfurd*  XLI1I,S8. 
rage.  XI.VUI,376.  IIom  {le «eign.  de),  du  parti  dit 

BoLLOH  OU  lUoDL,  priacB  nOT-  duc  de  Boor^a^,  est  fait  prison- 

mand,  eif^ieen  vain  de  «'établir  an  aiti,  et  conduit  à  SSpapes,  VU, 

Angleierrei  vi^tUenFranceiépoDie  aSi;  puis-déliné,  aSi.. 
Giielle,  BIk  de  Charies-le-SimpIe ;        ItoQUB  (le  capil.La),gentilbom. 

obtient  la  TformaDdie,  et  leatB  Tas>  gascon,  est  tué  au  siège  de  LccUtn- 

«al  IidéleduRûi,IV,a6.  «e,XXII,ii8. 

Rouun,  cardinal  de  S.-Aage,  a        Roçseladie  bvotiie  de  toatMn 

ta  confiance  de  l(i  régente  Btancbe  ponvoir  les  plaisirs  du  roi  de  Na- 

de  Castillei  son  caroctèiej  îndigae-  nrW.XXXV,  i56.  (jUVia.  JtBouil- 

ment  soupçonné  p^  le  eomte  di  JosO  —  Dequnde  «u  Uoi  la  griec 

Cbampitgne,  It,  a8.  deH'  de  S.-Cbamavxi  réponse  du 

Home  (ville  de) :  leUres particiv  Roi,  SLVIII,  ii6,  {VEnoUe.) 
lièresaui  quelques  éTéoemens  ani-        KoQDEDOOif  e (le  seiga.  de),  ^-. 

Tés  en  cette  viUe  au  commencemeSt  nérat  allemand ,  dresse  cme  «nbos- 

de  1610  ,  XLVIU,  371.  cade  sur  le  cbemin  de  la  Capelle, 

Boi^RO  (Jiditm],  mpitaineespa-  XIX,  43S.  Pan  de  succès  qa'il  j 

j^nol,  comhiitŒi  dueteontieanon-  «btieut,  439.    ■ 
tre  capitaine  espagnol,  en  préseoM        KoQOU,  tAieroier ,  ia  ee  plaîn- 

de  Henri  11  j  proverbe  répandu  en  dre  au  parlement  d'avoir  étécmel- 

Pranceàcetteoocasi(Vi,XXXIV,i7,  lemcnt  f ouatté  pai  des  fréiei  cor- 

.    fiOHiLi-É  (Jean  de),  vice-cbauo»-  delieii,  XLVI,  â8«. 
lier  de  Bretagne,  se  trouvait  en  qui-         Rmb,  évéque  de  Senlis,  et  le 

lilêd'ambassaSeur,  à  S.-Denis,  près  prieur  des  chutraus  ibol  btre  tme 

dei'armée  du  oomle  de  Cbarolois,  grande  procession  de  la  Lieue;  Bo- 

XI ,  347.  se  ^n  bi,l  Ure  une  autre  des  eccté- 

Rotu)aT(le  comte  de),  d«.p«rti  sîasiiqaesseuls,  dontJa  plnpartpor- 

du  duc  d'Autriche,  attaque  al  tH  tentdesasDKs.XXXVI,  i55.(MsM. 

uoéivande  partie  des  franco- atchert  deChererny.)  —  Prècbaat  à  Motre- 

du  Soi  devant  la  TJlle  d'Aire,  XIV,  Dene ,  il  dit  ^u'il  ftat  élire  ui>  roi 
qui  ne  loit  ni  bérètii^  et  béarnais, 
Bi  étranger  ou  espagnol,  mais  bon 

.  ,        .  calholiqae   d>    saOg    de  .Fronce, 

voie  son  maître  l^.dernîère  rdpon-  XLVI,  laS- S'exhale  en  iuvectiTes 

se  du  Boi  sur  le  Uain^  de  paix  con*  coïkre  la  eomptyitioii  de  Cbattres 

(^lFaTis,XLVlI,383.  et  ceux  qui  l'ont  faite ,  i38;  contre 
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Ka  poar  faire 

roia  de  Fraocp  i  le  Roi,  à  la  priera  de  Paria ,  3o6.  FraM*  iduûWieiiL  ht 

de  la  Reins  met»,  Iniaocordela  TÏe,  présideos  du  paclei|lent'  d'adA'^r 

XLV,i5().  U8  édita aiir  leanoiiiioiet,  eiG.,)ia. 

Basijiaos(GaorBe<de),  seigE.de  Sonnetfiuiiuieal  attrikuéiarU  vie 

Fil1aaaes,.défeiMl  TeueBOadecon-  du,fioi,   33i.  InaBriMloii  poi»  la 

tre  UiâaDtait,  e«Je>funce  à  la  le-  ville  dUendiuont,  3S6.  CoDinieiil 

traÎLc,  X,  i3o.  iltraiteleg  \èsiàu*  ^ui  tiennent  lui 

""■1T C^hrrrliiTa  Hr],  Minafithnl  (Ir  demander  un   don  de  ccai   mille 

b>^ue,  eil  £ait  piisonnier  à  Yt»-  '  francs  qne  1»  liai  leur  a  faii  pour 

Uf  ,  XXXVI,  110.  {Chevemr)  —  achcTer  la  chapelle  de  La  Flècbe  , 

EatchauédeChabHiaobilisonimBn-  U3. Titres  de  M. de  Etoanr  Uout% 

.  4otliHmrUducdeGiliM,XXKIK,  dana  HDre((ûitre.357.Tableaud'A- 


âao             nos             ^  RCAr 

dimttj'ETe.  représeatanl  an  QMn-*  Bordeaux^  poQi  a^ir  lirré  HolaM 

wl  M.  ctmad.  deSulIj,  38^.11  va  «m  li'guewa,  XXXVU,So«. 

^puier  Al  II  comte  daSoinoai,  et  BoaTcaïka  (  le  seigD,de),  «om- 

se  riconcilie  aiec  lui,  XLIXj   f  k.  mandant  je  PodIoAoii,  Mtsqua  1*m 

n  se' d^med  de  F>dmmuKatl<Hiides  Anglai*  pa£a  d'Aïranchee  j  Is  rts- 

finances  et  «art  de  l'ArseiAl,  i7*,.Se  ponue  d'abord,  puis  en  fait  priswn- 

retjredeUcoiir,  176.  PUtuole  o-  aîer,  Vlli,  438.  Meurt  àParii  étant 

licatnre  faite  aor  loi,  io8.  (^sU^'  lieMenaut  de  l'Ile  deifraace,  5i6. 
de  UEitode.)—  M.  le  conte  de.       RosiKinc  (le  lieur  ila),  appelé 

âoits«»  et  H.^  dac  deB^niUow  ^pois  Mesiillac,  leâtpone  la  vic- 

travaillent  a  a*  mine^  letrl  motib  toire  «ai*  lea  tignears  ■  hi  bataille 

de  haihCjL,  it5i  ll«ùoBs.qvî  retai-  d'Isaoite,  %l}i  47  cI(bjt.  Contribae 

dcDtsti  chine.  1  ]C  SaïKiâs  ^  d£-  àla  défaitadU'duc  de  Joyeose  de- 

termiaentM.  da^oBDjàveinettMi  ^antTiUemni,  XLI,  isSettaÏT. 

la  fiein*  les  finaacea,  laJBl|ttille  ,it  Roiia ,  mîiiîatn  proiestam,  dis- 

la  lieuteBAncB  de  sa  eompaeiii#de  pnte*HTee  VéTfqoc  Diï  Perron  rar 

Rendarmei;  révmptfae  qu'il  leçok  rEIcl1t.Dre<Hilile,  XLIl,  68  j  KL  Vf, 

des   deni^entUnw  «hvgea,   134.  C64. 

iJ'enttai^-MiMeilU.'i  RotebÛ  (le  sein,  de),  comman- 

Rosni  (le  ïDff(\.  de),  fils  de  U.  te  dant  la  ^aroisoii  de  Po|itorBoi>,  tùl, 

duc  dei^ully,  épouse ^CbarentOD  Iç  me  sortie  dn  câté  if  Avrancbei  ;  c«t 

fille  da  comte  de  Ctéqwi ,  X1:\1II',  attaqué  'paf  les  Anglais,  et  fait  prî- 

33l.                                       ^  MUiei,  vni,  i33. 

Hosn-BoaDiiKi.,  n>  des  Seize,  •f(iymKi.\ii  (Rodolphe   de  Hoch- 

s'entretient  avec  une.  danie  sur  le  'berg,  marquis  de),Ti{ntde  Bourgo- 

projet  d'assaiiiaer  le  duc  de  Mayea-  jjnef  i/aeaars  du  duc  da  BoorboB, 

w,  XLVI.  435.  XI,  35o. 

II4WS&»  (le  seign.  de  ),%pr£s  la  RocAjii^le  duc  de),  goBverorar 

prise  de  la  villetfe  Basque,  vieBt  de.Poiliers,  etdupartiiSeSil.  leprii»- 

oSiiT  set  seirices  «a  maréchal  de  ce,  veiil. faire  poser  lea  anues  aux 

~~.  habitans  et  rompre  les  barricades, 

m-},  marchai  L,  aSo.  Il  e*t  Eofcé  da  aoTlir  de  la 

inajsduBoi,  ville,  aSi. 

ides  cruautés,  BDsiDi.T(Ioàclimi)i  depuis  nuré' 

■e  de  Stenay,  cbal  de  France,  est  nommé  pctmiei 

itt  de  la  p«iu  écujei  du  dauphin  Louis ,  fils  de 

Cbarles  t.i  ,  XI,  >5a.  {lauod.)  — 

._^  J.  de  Se  renferme  dans  Faiis,  qu'il  dé- 

I  ville   de  fend  contre  le  comte  de  CfaarolCHS, 

«  dana  les  tt~  S47.  (Mém.  de  Ca^nt».)  —  XIII, 

tranobemensdesTurcB,  en  tue  3,000,  374.  ^pousse  les  Bourguignons  avee 

et  ramène  les  siens  dans  la  ville ,  les  baureeoia  de  Paris  el  la  Iraope 

tenant  chacon  une  léte  de  Tnrc  en  h  ses  ordres,  378.  Reprend  les  villes 

Bia)%  X-Ul ,  439,  d'En  et  de  S.-Valery,  et  le  cbàteaa 

BoasiiDX  ,  maire  d'Oiléans  et  li-  de  Rambnrea,  437.  {J-  de  Trtyfet.) 

guGur  fanatâqoe,  est  envoyé  enEs-'     RonEK-  (  ville  de  )  :  panicvlarités 

cagMd  par   It   duc   de  Majeiwe,  qui  se  passent  dans  cette  vtlle  an 

XLIV,  149.  commencement  de  1610,  XLTTII, 

BoantLoi  (Gérard  de)  o8ie  de  36S  et  3So. 

disputer  le  pas  d'armes  lenn  à  Cbi-  Bouibsue  [le  vicomte  de)  veal 

I ^Bdne  par  lacq.  de  Lalain,  partager  l'honneur ,  avec  le  Bes<^ 

de  'Vilaines,  d'avoir  fait  prisonnier 

(TiUtim  de)  est  oon-  le  roi  FierroJe-Cruel ,  V,  47. 

' -■— ■—   -•-  ■-»-■  Ronoï  (Pierre  Le)   est  roué  ca 


itb  ■\ 
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HOU  »tC  Sai 

rihee  do Grére pour moif  astuainé        Rocx  (Oliricr  Le),  eavoyë  [ur  le 

ïtKiga.  d*MauçT,  XLT,  io3.  Boi  «n  Castilte.  découvre  paiHia- 

BoDociiaRT  (Kiib*at,  scign.  d«])  sacd  Ta  «ecret  ffe  l'intrigue  du  duc 

défeud  un  gu  d'annu  oonlre  iS  de  Gaycnne  avec  la  duc  de  Bour- 

chevdîeT  espagnol  prés  de  Dijoa,  gogne,  relative  à  «ni  projet  de  ma- 

IX,  336.  Tiage,avec  la  fille  de  ce  duc,  et  le 

KonomovT (le pdre) , sollicite  de  communiqDe  an  Roi,  Xtl,  53. 
tuerie  loi deKaTarre,refoiide  l'ai-        Rom  (Nicolai) ,  de  Loibbardie, 

^ent  à  cet  effet,  cl  découvre  le  pn>-  «it  envoyé  par  Aleiia  aux  aejgjfenrg 

)etaa  aieur  de  La  Sane,  SXXiX,  croiaéa^  piéientesea  lettres  de  créan-  ' 

109.  ce  aumarquis  de  Monlferral,  1,19a. 

KouLlM'rDu  Bois,  cberalieT  fran-  Son  discours  dans  le  conseil  des  seî- 

,  renverse  un  chevalier  anglais  gncars,  199.  Il [etoumevers  Alexis, 


là  bataille  de  Cocherel  proposer  un        KovtiE  rJuCen  del«),  cardinal, 

combat  singulier ,  IV,  a6S.  se  concilie  le9  cardiaaai  de  Venise, 

B0171.IQ01S  >e  distingue  1  la  ba-    d'Espagne  et  d'Allemagne  ^.a'eatend 


taille  de  VoatvaUHÎD,  V,  86.  Est  fait  avec  Ceaor  Boigia,  et  est  ëh  pape  ; 

chevalier  parle  connéuble,  ga.  il  prend  le  nom  de  Jules  11, XV,  60. 

RocssiiD  (le  lieutenant),  maire  fioTE  (leseign.  de),  frëre  du  ««i^ 

de  Laneres,  mainlient  cette  ville  gneur  de  FlEuranf-e,  est  tuû  à  la  ba- 

dana  l'obéissance  du  Roi,  et  réaiste  taille  de  Mari^Hn,  XV J,  nfff. 

avec  les  lAngrois  aux  sollicitations  RouLbËa  (le  capil.  ),  aspagaoi, 

du  <L|c  d«'Lorraiae ,  XXXIX ,  3 1  o.  est  battu  et  mis  en  faite  prés  de  Ma- 

BScsasi.  (Aubert),  commandant  rennesparSl.de  MaDttuc,XX,433. 

de  Gaëte  pour  leiol  de  France,  re-  Bn(Jean,aeipt.  de),défeaduiipas 

fue  de  aeiendreau  roiFerdinand,  d'armes,  près  de  Dijon,  contrôle 

XV,  3ig.  seigQ.  de  La  Bigame,  IX,  3^3. 

BoDBSEL  (le  cdliitaine)  est  blesse  RoBaiirië  (le  bltard^de)  vient  en 

et  fait  ptiumniec  par  les  Espagnols  Zélande,  oii  il  est  soupçonné  cfe  ma- 

près  de  Montai],  XXIX,  37g.  cbiner  cuutre  le  oomtedeCharolnisj 

RoDSsrt(Jeaune],  capitaine  d'une  est  mis  en  priaon,  IX,  iijetX,  33a. 

barque  italienne,  est  tué  près  de  {La  JUiuche.] — Apporte  de  Beao- 

Hassafra,  XIY,  iSS.  Tais  k  Paria  dea  lettrea  adreaaéea  an 

Roussi  (le  comte  de),Ëls  du  comte  lieutenant  du  Roi  pour  demander 

deS.-Fanl,  joùteaumaAgedu  duo  de  l'artillerie,  des  arbaUtrea,  etc., 

de  Bonigogne,  X.  3fi4.  (MtCm.  de  XIII,  419.  IJ.  de  Tryru.) 

Xad/anhe.)-!*!  entre  dans  la  ville  BDaE«PRi(U  seign.)  est  envoyé 

de  Tonnerre  j  rava<{e  tout  le  pa^a  par  H.  de  Vieillevilie  avec  5o  gen- 

juaqu'ii  JoiffOLT,  XIII,  ^i-}.  Eai  fait  tilshommea  pour  préparer  les  voies 

prisonnieu>TésdeChiteaa-CbiDOD,  à  H,  le  comte  dmghieu,  qaî  T» 

XIV,  6.  Obtient'SB  liberté  mojen-  commander  en  Provence,  XXVI, 

nant  40,000  écos  de  rançon,   19.  1 07. '^ Diligence   qu'il  fait  dan*  m* 

(J.  Je  7We*-T  preparalift,  108. 

Rons*  (le  comte  de)  e»t  tué  à  la  Rdbekfeé  (lesienrde),  weatre 

baaUIe  d'Àrquea,  XJJV,  573.  de  camp,  eit  blessé  i  la  prise  dm 

nonv«*»(Regnaad de), chevalier  imbourg  de  S. - Symphonen  pris 

Ulgeois,  parvient  i  empêcher  que  le  de  Tours,  X^lUX,  i33.  Sarprcod, 

comte  de  Charolois  n'attaque  dans  non  sans  péril,  U  ville  et  le  château 

leur  fuite  les  Liégeois  qui  «e  retirent  de  S.-Eaprit  de  Rae,  XL,  3S7. 

dedeTantDinanl,X,  aSg.  Défend  Rncciui  [l'abbé de)  entreptend 

Saintron  contre  le  duc  de  Bourgo.  de  déltner  la  Rdne  mire  retenue  ï 

gne,  373.  Remet  cette  ville  par  et-  Blois^vudeson  liooBentemenUto». 

pimlatibn,  ajS.  ver  H.  de  BomKon  ^  Sedan,  pour 
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,  SàI 
liileat    il»  'TltOB-    an    répoBsâ, 
.  _^  .      ,     XX.XVH,-Si7.  U  ert  iwnLi  en  li- 

$17.  {«suodeM-mjÛiaii,  4^8.  Il  la  ',b«tfl.5i8.  Son.hjusuec  eaven  le 
irouvet  àMeliM.  aTperaoii,4Bo.   .|tTcndeul,^tg^  Sa  urt,  Sm>. 
Sa,  métiatetiigtntu!  avec  lui  ^  An,-   .-  Bue»  (la  leigB.jnist  Mt  pri- 
^ulJmB,440'  .  '  snnaier  ptéi  de  ChlteaU'Ciiiaoa, 

BDi(,Jacq.i]c^,c(mTaiocaparwi    XIV,  6. 
proprea  RTiui  d  avoir  voulu  cmpoi-        BDii'fril<(Ie  lieur  de)  aeh^e  la 
«oiaor  le  roi  CfaarleaT,  eat  con"     d^oalc  du  Lorraina  dievant    Se- 
-damoé  par  le  pailemeiM;  ta»  «up-    dati,'  XLI,  iSJ-  f ait  écboaer  Tm- 
plic«,  VI,ioS.  trcpfiieduLeOaachïrsurVillefraB- 

BoFFi,  ami  de  Dnguast,  foroti    che.XLIH,  3Si. 
de  Heari  lit,  caloqiDie  la  reine  de        Bnacii.*i,a)'«iiditdaTaiit  Le  Boi 
Navarre  auprès  du  Roi,  XXX VJI,    que  la  cour  suit  une  psHspliu  forte 
fiS.Cooimcnt  oettê  calomnie  est  dé-    qne  celle  qui  ré^noït,  et  sur  laquelle 
oi>l|Verle,69.  lautre  ne  pouioit  mordra,  aa  relin 

Rnmc,  gouTem.  d'AneonUma,    auisitfli,  ciaigiurit  heol^redu  Boi, 
leftue  fenlrie  de  celU  vilte  au  duc    XLV,  383. 

de  HonIpNUiar ,  qui  vûait  eu  preo'  Rcmikou  et  Fxèni  déDonoeiK 
die  |i03se«ion  au  ocan  de  Hooaiear,  shi  jugea  Ira  nwsoDS  particali4re« 
XLV,  435.  oJi  se  font  les  assemblées  secïi' 

Hotutsai  (Cdme) ,  Bcoaaé  de  tom-    des  protestaïu.  et  les  noitii  des  e 
loir  attenter  aui  loars  du  Boi  par    patikt,  X.XX11I,  3a.      -. , 
4a  loagie,  est  iaterrogé  fet  le  pré-  ^ 

S 


Said-Ed^b,  hiatonea  arabe,  dh  aiu  l'axétnlioii  de  l'arrtt  du  parle- 
qne  le  roi  de  FrlQCB  se  leroil  aiuvé  meDtd'Ali  coDiralesTandois,  XTI^ 
^HeCtlvouIu,  Ht,  43.  Rapporte  au-     1^4- 

trement  que  les  autres  historiens  les  Sia  (  HîéroBjme),  capit.  italien, 
oonditions  mises  à  la  tiberlé  du  Roi,  est  tué  dans  un  combat  livré  près  de 
44.  Santia, XXIX,  556. 

SiCQauria  (Ant.),  écbewi  de  Sioiatrii  quelles  sont  les  qaaliiét 
la  ville  d'Arras,  Mfcarrété  mmme  qui eonatitoent laTraieaaflesie,'VI,4- 
vaudois;  noms  de  qudques  antres  SiIOOHib  (ta  deiacAselle),  nae  dea 
arrêtés  comme  lui,  on  qni  prennint  Gilet  de  la  Beîae,  est  ignomïnieuae- 
ia  fuilej  procédure  a  cet  égard,  XI,  méat  obatsee  de  la  ooui  pour  ami 
t4'  Sentence  rendu»  par  l'ia^isi-  commerce  avec  le  bacOtt^  TeroMi, 
teur  de  la  foi  danfla  Tille  d'Amts, 
83.  f 

StcxEHOia ,  commandau*  poui: 
Mayenne  3,ooo  arquebusiers,  lae- 
Mce  ta  viUe  de  Beaune  ,  XXXV, 
%3t  ,{ttifm.<leTavaHnet.) — Esllno 
pjr  ce  duc  pour  quelqnee  pn^os 
tenus  toiiflbant  son  mariage  avec  la' 
lille  aidée  de  madame  de  HaTeaae, 
XLV,343.<£'ff»Wifc.)  , „ 

StnoLCT,  évoque  de  Carpeairalj  dans  lesquelj  4  prelaad  |natifi«r  le 
bit.  tons  ses  eSbrts  pour  convertir.  oMniIre  de  RanrUli ,  XXVI,  i65. 
les  vandoisj  il  suapeid  pendant  cioq        Simciouuts  (  le  «apit.  }  ïm  cn- 
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vojé  p«r  Moml^c  à  Cahars,oiii)  ahoquioIsEance,  33;.DdDneaaroi 

Ta  en  toiiLe  4i''f;eDce ,  et  l'en  tend  Edoaax'd  le  cordos  de  S'.Michel  j 

maître,  poucaitiràot  les  proteslaiù  détails  sur  cette   cérémoDie,   33g. 

qui  t'abandonoeut,  XXII,  loa.  Pcend- congé  dn  Sol,  et  repasse  en 

Smia  (GuiU.  de)  ptcnd  la  croix,  Fnaat,3i^.(F'ùaici'iiU.)^BBya- 

I  i   103.  Fortiiie  le  chàteaa  de  Ci-  ee  le  eomté  de  S.-Paol,  le  bailMage 

bolos ,  l^l8.  a<.-<He9<liii  et  une  partie  de  l'Artois, 

SAiRT-Âontn  (  le  comte  de),  sar-  XXXI ,  aïS.  Mitrcbe  lar  Maciem- 

ÎQtendant  delamaisoBduducd'A-  bourg,  iSo.  S'en  tend  maître  par 

len^on,  se  noia  peotlant  le  déiaatte  compaeition,  aSi.'Atuqu*  et  ptcnd 

de«  Françaii  à  Anvers;  iuseosibiUlé  Calean-Cambresû,  3o6-  {Gomm.  de 

du  prince  à  cette  perte,  XLV,  i5o.  Maiutin.)  —'Se  rend  maître  dn  ohl- 

Saikt-Aioias  (EfoaofHt  de  Betia-  tenu  et  de  la  tille  de  Poitiers  pour 

villier,  camteda),rë«ste>euUt'at-  la  Koi,  XXXIII,  jg8.  Est  uié  li  la 

taque  du  Pont-de-Cé,  oii  il  est  fait  bataille  de  Dm(,!47.  {M^ini.  de 

prisonnier,  L,  485.  Caiulaau.)  XLV,  56. 

SiiiiT-AHoiiit  (Guill.  de),  docteur  Sirnr- Aidié  (Albertde),  anToyé 

séculier  célèbre  parsesteleus,  mais  flouTcrnenrà  Montpellier,  y  téuiblit 

d'un  caractère  fougneui  et  irasci-  l'ordre,  XXXIV,   34^.  {Mdm-  d» 

ble,  public  un  livre  dans  lequel  E  Comon.  )— Cst  taé  à  Nismes  dans 

attaque  la  yio  nnonasiiqu*;  est  con-  aon  lit,  3j7.  {PhUippi.) 

damné  par  le  Pape,  obligé  de  fuir,  fiAiiT- An dké,  geaiilb.  provençal, 

et  regardé  comme  un  martjr  par  sas  est  tué  à  la  bataille  d'Arqoes;  sa  res- 

partiaans,  Il ,  i33,  Mmblance  avec  le  dac  deMajmne 

Sliht^Àhdré  (Guicbard.d'Albon,  bit  croire  an  moment  que  ce>chef 

«eign.  de),  s'empare  de  la  ville  de  de  la  ligue  a  été  tua,  XLIV,  5^5. 

Saosses  en  Ronssillon  ,  XIU,  aog.  SiiR-ANt»t[teseifD'.de)défeud 

SjLiiT-AiiDa£  (lecapit.)  est  bleaàii  avec  wiurue  la  ville  de  TéTonane 

dans  nne  sortie  devant  S.-QuenliD,  contre  les  Ftamaods,  XIV,  8â. 

XXXII,   43i.  SàiHT-Avol  (le  marq.  de)  est  tué 

SiiNTrAsDsi  (le  seignenl  de)  est  an  oommencement  de  lâbauille de 

rappeléàlacoaretfaitDUtrécbalde  Pavie,  XVn,  486. 

Franoe.XX,  38.  Abuse  de  l'ascen-  StnrT-Auiur  (leça^it.)  est  causa 

danl  qu'il  a  sur  l'esprit  d'Henri  ii  de  la  pcise  dafortdettienna,  XXI, 

pour  avoirla  plus  grande  portases  ai8.                       ' 

prodigalités,  3g.  £st  iait  pigeonnier  Sfitt-Aniinfle  capit.)  estluëau 

à  la  bataille  de  S:^uon!,iil,  74.  Est  riége  de  S.-Paid,  XIX,  ^3L 

assassiné  au  milieu  du  désordre  de  SiiKt-Acbih  (lesieurde^ionbele 

la  bataille  de  Dreux,  1 10.  [Introd.)  projet  de  livrer  MarsetUe  a  l'Empe- 

—  Est  fait  prisonnier  à  1*  bautUa 

de5.-QuenaD,SXÎV,  aoa- Est  Uké 

k  U  bataille  de  Dteia,  3^8-  {M^n. 

de  Tavaima.)  —  Obtient  le  bliton 

de  maréchal  par  k  moyen  de  M. 

de  VieilleviUe,  Xivi ,  19a  et  soir. 

ÔflVe  et  fait  acËepter  b  lieutenanca 

desfl  compah-nie  a  M-  de  la  Viailfc- 

ville,  aia.E.-tefavQyé  en  ambassade 

en  Angleterre,  333.  Son  arrivée  dans. 

ce  pays,  335.  Il  refuse  le  traileivcnt 

que  lui  font  les  Auelaîs;  comment 

aa  table  est  servie ,  336.  Fait  dite  la 

messe  ja^s  son  bdtei  par  ses  ^uod- 

nieis,  éTitajit  qa'aucu*  Aillais  en 
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TÎDe  de  HMicii  et  de  Charlts  ik    pendant  l'élection  dn  p^pe  Tano- 

apréd  k'manacrej  ils  ont  Tecouri    cent  z  ,  et  d'avoir  irop  faTorisé  le 

■Di  ptomeuea,  i6i.(/nlnu'.)XXY,    eardinal Pampbile,  3iS.  Est  rappelé 

396  el>uiï.;  XXXIV,  66  et  rair.    et  confiné  daca  sa  maison,  317. 

—  Cpu^a  et  BMtifa  de  ce  masEacre,         6iinT-CiME(leFeign.  de),  lieoten. 

et  part  qu'y  ont  prise  la  Reine  mire    de  So  hommes  d'armes,  en  blesaê  a 

eCBcn  HIb  Henri.  XLIV,  496.  (^j^    la  prise  dea  forU  de  la  terre  d'Oye, 

Uroy.)  —  trédiction  de  cette  jour-    XXI,  70, 

née,  XLV.fi^.  Vers  hit  celle  jour-        Siihi-OENis  (baullle  de],  livrée 

née,  faits  par  des  prolestans,  75.    en  156;  entre  Ira  sroleslans  st  les 

Bruits  répandus  d'une  nouvirlle  S,-    catboliques,  XXX^,  300^  XXX VI, 

Barthélémy  après  la  mort  d'Henri    37.  - 

IV,  XLIX,  84.  {VEtloUe.)  SiiBT-Esrin (ordre do):  par  qui 

SiiiT-BtvoB  (l'abbé  de)  est  en-  il  «t  fondé,  XUII,  1.  Conditions 
vojédelapartdeihabilansdeGand  pour  être  reçu  cheralier^  cércmonie 
vers  le  duc  de  Bonrgo^e  pour  of-  de  réception,  3.  Costume  des  dieva- 
frir  leur  soumission,  X,  i53.  View    jiers,  4. 

BQ  devantduduc  demander  pardon  SÂiaT-EsTitE,  enseùiie  da  capît. 
pour  la  ville.  i54.  Cavagnes,  est  tué  aufr^e  de  Cou, 

SiiHT-BELiii(GeollToyde),  seishy    XIX,  3g5. 
de  Saie-Fon laine,  est  tué  à  la  ba-        SiiaT-Geuis(Melittde\,-poète,est 
UilledeMondhéry, Xi,  368^X111,    admisiila  cour  de  François  1  ;  ses 
364-  beurenx  inipromplu,  XVn,  iSr. 

Si.iNT-Bi:.lBCïat,genti|h.  français,        SAlsT-GEtà»  attaque  la  ville  de 
est  tué  à  l'affaire  de  S,-Blanccau ,  en    Niort,  et  s'en  rend  mallre  pimr  le 
conballant  av«c  lea  Anglais  contre    rdi  de  Navarre,  XXXVltl ,  Ifio. 
son  roi,  LI,,37.  Sa  mort  devient        Siikt-Gihiei  (le  caprt.J  rend  la 
funeste  aux  Anglais,  38.  , place   de  Cbuzi  par  capitnlatiou, 

Si.iiT-BL]Kai>  (le  capit.de)  meurt    XXI,  4oa. 
en  Danemarck  avec  ]ilusieur*  j^er-        Skini-GioRaES  (le  capit.)  prend 
riers  envoyés  par  François  1   au    ploaieurs  villes  dans  la   Franclie- 
secoari  du  roi  de  ce  pays.XVH,    Comté,  XLVIT,  116. 
37g.  Saist-Geuhatk  (  le  baron  )  ,   da 

SuBT-CHÀCHOTit  prend  la  ville  parti  de  la  Ligne ,  voulant  ae  sanvcr 
d'Annonay  sur  lea  hagueuots  ,  el  d'Etampea,  estpriaeta  latlle  tran- 
l'abendoane  «prés  l'avoir  ^Ulée,  chée,  XXXI?t,  .85. 
XXXtlI ,  387.  (  Ca^ulnau.  )  —  SiLinT-GBiufiiH,  maître  des  comp- 
XXXIV,  3o7-  Il  revient  k  Anno-  tes,  faiinnebaniiiieToutêde4oo,ooo 
nay,  l'assiège,  A  s'en  rend  ma.-  écus,  XLVIII,  :i53.  Lui  ctson  com- 
tre  de  nouveau,  3oS.  Nonobstant  misJoasesontcDndamnésàétrepea- 
la  capitulation  qu'H  a  aeeordiie,  il  dus  en  'l^sj^  par  arrêt  du  conaeâ 
passe  les  babitans  au  til  de  renée,  d'Etat,  XLIX,  i58. 
pille  et  aaccai;e  la  viUe,3og.  Y  re-  SuBT-Gu>■Jl^^,  geoiilboimne  <le 
vient  une  troisième  fois,  et  y  exerce  la  Normandie,  est  décaptté  pour 
d'horribles  violences,  lia.  Fait  un  channes  et  sorcelleries;  délaiU  sur 
traité aveoles babitans  d'AnnOnaj,  ce  sujet,  XLTIII,  i3o. 
Sig.LeasombiedeserendreauBai;  fiinT-JEiT-n'ABcÉLTesl  asaiâgë 
va  trouver  Eanrî  m  1  Avignom;  se  inr  lea  troupes  du  Roi;  détails  sur 
retire  à  Toamon ,  3i4-  {Giimon^        les  opérations  de  ce  aiége ,  L,  507  et 

Suar-CaiDlloiT(lemar<^de]est  suiv.  Capitulation  de  cette  place, 
envoyé  à  Mantoue  pour  les  intérêts    Si  a. 

de  M.  de  Nevers,  et  essayer  de  dé-  Saist-Jehe  (le  sieor  de)  est  fait 
tacher  M.  de  Savoie  des  Espagnols,  prisonnier  dans  un  combat  livré 
U,-gi.  Est  bUmé  de  sa  conduite    prée  de  Casai,  XXIX,  I81. 
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argé  pat  le  Roi  do  veiller  snr    qu'il  ne  lear  sl_ , 

la  coniluite  de  Jean-Louis,  marquif  3o3.  Est   lue   aa  siëge  d'Amiens, 

de   Saluées,    obtienl    du  capilainc  XLItl,  363.  {^Mém.  deCayet.)-— 

âalvadour  d'Aguerres  la  forlereue  Eat  diagracié  par  Henri  i[<i  causea 

d'Uceitrul  dans  le  marquiHai  de  Sa-  de  cette  diagrîce,  XLV,  ig5.  Donne 

luces,  el  la  eaide  au  nom  du  Roi,  uaaaulSetBuii  ^emilhomme  eupr^ 

XIX,  153.  Beuce  du  duc  d'Alen^oo,  ajf;.  Est 

Sâidt-Jdliah  (  te  capit.  )  est  tué  chargé  par  le  Roi  de  cTOnduire  hoM 

au  sicgc  de  Favie,  XVll,  460.  de  Paris  lei   Napolitains  et  Espa- 

SiinT-JtiLiEs,  çentilh. ,  fitTori  de  sdoIs  ,  XLVII,  36.  Est  tué  au  stége 

la  reine  Uareuerite,    est  tue  d'un  d'Amiens,  31O.  {fEitoile.) 

coup  de  pistolet  pai  un  aolce  gen-  Sii)p-MiLi>  (le  capit,  )  est  tué 

tilhoniiiie,  XLVU,  SiS.  prés  deSaverce,  à  la  bauille  livréa 

SiiKT-JnsT  (le  sieur  de)  ctiftige  aux  paysans  révollés,  XVIIT,  6. 

les  troupes  savoyardes  commandées  Saint-Haui  (te  sieur  de) ,  un  de* 

par  don  SancliQ  de  Salines,  et  les  quarante  -  cinq   gealilshommes  du 

met  en  déroule,  XLIII,  34g.  Rot,  est  tué  à  la  prise  du  fantioutg 

SiiiT'LsDaEiiT  (le  sieur  de)  ^ia~  Saial-  Sjmphorien  près  de  Tours] 

sure  de  Dinan  et  l)ol  pour  te  parti  cruautés  qu'exercent  sur  son  corps 

de  la  Ligne,  surprend  la  ville  de  Jos-  les  soldais  de  la  Ligue,  XXXIX, 

selin.assiéjie  teclùteau,  XXXIX,  >34.  {Itfifm.de  Coyet.)  ~  Âccaié 

^a-EsthattuparleaieurdelaTrem-  d'avojr  donné  le  premier  coup  de 

taye.XLin,  33g.  K^oJt  des  trou-  poigoard  au  duc  de  Gruiie,  il  «st 

,    pe),est  de  nouveau  battu,  etsesaaTu  lue  au  faubourg  de  SaiiM-Sjmitbo- 

avec  une  grande  perle  dons  Dinan,  rien  de  Tour:.j  .>Qn  corps  est  livré 

34'.,  (Méiu.  de  Cayet,  )  —  Lieate-  an  duo  de  Mayenne j  par  arrêt  du 

Qa^t  du  duc  de  Mercœur,  U  est  dé-  grand  prevSt  de  ce  prince,  on  lui 

fait  en  Bretagne  par  le  maréchal  de  coupe  le  poing  et  la  tjte.'et  on  fe 

Brissac,   XLVH,  107.  (  <Wrfni,  de  pend  par  les   pieds,  XLV,   (oo. 

//ijtotfc.)                    *  Jjtfê'm.  de  L'MtloUe.  ) 

SiiiiT'L£aER(ÂmBury  de)  défait  StinT-HAnn  (le  baron  de)  est  tué 

les  Rourguignons  prés  de  Blanque-  en  duel  avec  trois  autres  gentîls- 

Uque  ea  Picardie,  Vlll,  gi.  hommes,  XLVn,  46S. 

SliaT-LÉGEi  (le  seign.  de)  est  me-  Si,iHt-MiRTiii,  porte-enseigne  du 

né  prisonnier  à  la  Conciergerie  du  seigneur  de  Vitlebon,  eat  tué  au  siège 

Fatals,  à  la  poursuite  dé  M.  Coifjuet  de  Saint-Paul,  XIX,  334- 

de  Poutchartrain,quise  plaint  d'à-  Sàisi-Uaitim  (le  capit.),  gou- 

Toir  été  cruellement  battu  par  ^i  verueur  du  chiteau  de  vtncennes, 

d'Étrivièrei,  XLV,  306.  résiste  pendant  un  an  aux  menaces 

SiïBT-LÉGEBjgouvern.duCatelet, ,  des  Seiie,  XXXIX.  10. 

est  condamné   a  mort  pour  avoir  .    SïinT'Mirijn^  soldai  de  la  com- 

lendu  celle  place  aux  Espagnols,  pagDie  du  capitaine  Saiat-Haubîeu, 

U ,  146.  astconstitaé  prisonnier,  poar  les  pro- 

Sairt-Ldc  (te  sieur  de),  beau-  pos  qu'il  a  tenus  à  la  veuve  de  ce  ca- 

frére  du  comte  deBrissac,  est  chargé  pitaine,  XLIX,  11. 

Ear  le  Soi  de  voir  ce  comte,  «l  de  Subi -Min  ai  ce,  médecin  de  pro- 

!  sommer  de  son  devoir,  XLII,  1E9,  fession,  est  fait  prisonnier  arec  plu- 

A  plusieurs  entrevues  avec  lui  sous  sieurs  sorciers  et  faux-moTUioyeurs , 

prétexled'affaireaparticuiiéres,  inci  XLVUt,  167. 

Itbintient  Tordre  dLins  Paria  avedes  Siist-Mesckin.  favori  du  Roi,  et 

troupes  royales;  est  chargé  par  le  amant  préféré  de   la  duchesse  de 

n^:  5)^ ^..  1 1;»,^..^  j-iil,>:_  1^..;^*    ^ût  nu^fiûé  de  nuit  en  sor- 

!,  XX.  188.  [htrod.) 
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a  le*  poMioiw,  V^   35i.  Se 

laBeÎDe.SSS. 
,    .  âïisT-FiaL  (Jacq.  de)  pi'™^  po^ 

de  Navurre  à  celle  ocouieu;  vet*  oomporition  la  ville  de  Ssiat-San- 
faJlssarSaint'Mesgcia,  tjï.  (Mtân.  T«ur-le'Vicoiiite ,  de  conoert  avec 
de  CEitûiU.)  ks  niarécfaaui  de  Iiobeac  et  de  Bre> 

Subi-Mesue,  genlilbomiDe  de  In  tagne,  Vlll,  55i. 
chasibre  du  Soi,  «si  envoyé  mpréa  SiiBT-l'aDi,aiiPoi.(lec<imteLio'aû 
du  Fape  pour  lu  aDDODcer  la  naû-  de)  poursuit  les  Gaatiois  rebelle*, 
«ance  dti  liLs  alaé  de  fraiicois  i ,  et  X,  83.  I^s  atnt.  au  village  d'0f «- 
le  prier  d'eue  palkain,  XYl,  3i5.  maire,  et  leur  prend  un  a^AdUMpi- 
liiiKT-MicHEi.,>geuulhon]î^j  >e-  bre  db  priiUDaiers,  93.  LoiatMftiie 
coad  de  M.  de  Ciiadale ,  eiv  tué  en  «u  village  de-  Vuodlia  oa  BaenaNe, 
duel  par  H.  de  Fontgibaod,  second  93.-t«ur  prend  leuH  chartoU  M  leut 
(le  M,  deSchomberg,  L,  S5S.  artiUerie,  loi. Son  vma  au  banquet 

SiiiBT-Moaia  (Etienne  de)  monte  du  ducde  Bunrgf^e  méoDDlciile  ce 
à  raaaaut  de  la  tout  de  Ucbsiidel-  priyce;  il-donae  une  grande  fête  a 
beke,  X,  i34>  Catabray,  à  laquelle  personne  de  PhA- 

SiiMT-OiiEa  (Henri  de)  aocompa-  tel  du  duc  n'assis  te,  sOQ^  Se  lie  avec 
gne  Dogueaclii)  mMchkat  tul  But-  le  comte  de  ChaH)^|v',  334'  '-^  "^^ 
goa  ,  IV,  3iJ9.  dans  la  guerre  dite  du  Bien  public, 

'  StlNT-PlDt(lecomtedG)aetigMl«  ï35.  £Lm  fait  coutrétable  de  France 
a. le  baiHille  de  Panlvallain,  V,  US.    parleKoi,  else  déûche  du  parti  dn 

SM"T-ViDu(lB  comte  de),  on  des  conte,  346.  [Mém.deLa  Marche.)  • 
généraux  le^lua  distingués  du  duo  — >■  Vient  auprès  du  duc  de  BouTgo- 
de  Bourgogne,  Boalévele  peuple  de  gne  demander  main-levée  de  sa  mre 
Paria,  repverw  la  gouveruenK«t;  d'Enghicii';  le  duc  lui  reproche  j* 
'  obtient  le' cummandetaent  de  cette  sieurs  crimes  secret),  SJ,  "^ 
ville,  arme  la  irapolace;  ckefa  de  la  comte  s'exciue  a 
troupe  nommée  nàfiie  rojrale,  TI,  vée  lui  est  rrfusée;  tame  isiuci]jwB 
>94-'^'°^'*°)'°''"^'>'^*o*'U!^^'°  ^^  ce  refus,  59,  {Du  CÙrsif.  ) — I) 
mordrequi enjoiniBu duode Bout-  implore  la  clémence  duRoi}  se  Kt 
eogoe  de  se  rendre  à  Paris,  39$.  inlimemcilt  avec  le  Dauphin  ,  166. 
Etat  d'anarcbie  où  se  trouve  la-ca-  Cfaercbe'à  exciter  des  troubles  j  aom- 
pilale;  les  bourgnicnons  proseriVetlt  né  de  '^ofr  rendrv  hommage  pour 
lea  artoagnao,  396.  Saint-Paul  or-  ciJles  de  Ses  terres  qui  relevbieut  de 
doQHedelréqueutessotliespOntfa-  la  couronne,  ne  se  rend- à  la  Cool 
ciliter  l'entrée  du  duede  Bourgogne,  «k'avee  un  sauf- conduit;  ne  peut 
sgS.  Be^it  de  hii  l'épée  àt  coi^é-  eire  détaché  des  intérêts  dn-  comte 
lahle.i99,[7'aitdurég.deCA.»'/.)  de  Charotei»,  aSa.  ( /frtHod.  )  —  Sa 
—  Eit  envoTé  au  comte  d'AleDçon  rend  auprès  de  hii,  341-  Commande 
pourleréduireàrobéisBancédiiRoi;  gf»  troupes sous  son  nom,  344-  E^* 
se  tend  maître  de  S.-Remy,  joamet  l'ait  connétable  de  France ,^i3.  Ef 
pluflieuvB  places,  VII,  a55.  Se  rend    taie  inutilement  de  dêAumer  Cbar- 


0  de  la  ville  de  Coucy,  3J6.  les,  duc  de  Bourgogne ,  de 

Met  le  siège  devant  une  iottetrue  contre  les  Liégeois  ;  réclame  ta  retr 

du  Barrois.  sommée  MeurUle;  s'en  titution  des  vilKsdela  Somme, Ml. 

tend  mahre,  17 1 .  Heurt  «  Ivny,  17a.  Entre-dans  Saini>QueDtin  an  noimAi 

(  /K^m.  de  Fenin.  )  Koi ,  »H,  9.  Offre  an  duc  de  Boor- 

.-  SiiRT-Pirt,  (le  comte  de),  fil»  du  gognc  de  lui  remettre  cette  ville,  s*!! 

précédent,  chargé  dn  commande-  veut  donner  sa  fille  en  maiia^je  ao 

ment  de  Paris,  fait  rendre  ad  doc  duc  de  Gvjcnnc,  1 3.  Haine  «titre  ces 

de  Bourgogne  des  honneurlqui  ce-  deiaseigneuM,  19. Ildevient  suspect 
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AU  duc  dcTlanrgogno  at  ai 

Ponrquof ,  8S.  Commeiit^  il  oet  (l^  ««>.)  -^  Ë£t  fait  ^isoDaier,  Balon  les 

claré  umemi  ei  cFimtnel  enven  les  Chron.  ^J.  île  FrofAi,  XIV,  7. 

deux  princes,  SB,  QAttibot  une  eo-  Si.tHT-1'm.  (,lé  comte  de)y  de  la 

Irevue  du  Roi  ef  F»uL)it  da  paai,  maison  de  Lotraine,  ssi  Burpris  et 

oo.  Eai  déckaitaaënnéu)iiea'pa-  défait  pNs  de  Hilan  ptrAatoiire  de 

bbo,    130-  Sa  aonduLic  équivoque  Lérea,  XVII,  loti.  (jn^ptl.)  —  Ite- 

STeo  le  Roi  et  ledao  de  Boo^ogae,  paend  la  vîUe  de  Mouzon,  que  la 

lai.  EnToisàce  dernier  une  leltre  Dâtard  de  Nassau  sbandonno,  3ig. 

de  orcaaoe  pour  la  rot  d'An^leterF»,  Prend  la  ville  et  le  ch&leau  de  Be- 

ot  pronel  de  Temellte  la  ville  de  paume  ;  rase  plu^eura  forta-  aniH- 

Saiot-Qoenlûl  daaa  lea  mains  de  ce  mis,  Sai.  Reprend  le  chilejv  et  la 

roi,  i3i,  MéconMBi  de  la  tréie  ai-  Tille  de  Bapaame,  qu'il  b^t'e  e' rase, 

ratée  entre  Edouard  et  Louli,  en-  S^iOBat  les  eonemii  et  les  poursuis 

voie  an  pienter  son  conJessenr  pour  jusqu'aux  porlies  de  Souay,  39$.  Gï- 

l'engager  à  ne  point  ajouter  foi  aus  te  les  vivres  de  Dourlens,  et  se  reu'i-e 

promeasea  du  roi  de  Franco,  147.  à  Corbie  pour  fAre  Ute  à  l'eanemi: 

Offres  qu'il  lui  fait  faire,  ifS.  En-  398.  Surprirud  les  Anglais  etlenrLu^ 

voie  au'  r%Â  de  France  un  de  ses  sa-  5  on  600  hommes,  399.  {Du  BtUay.'] 

vilenrg  pour  elcuser  sa   condulM,  — Remet  »oub  l'obéissouce  du  Roi  le 

oSiBot  de  l'aidsE  ■  réduire  le  duc  de  vift  de  la  Tarenlaise  ',  pilla  la  vat- 

BourjjOgne  et  1  civass»  les  An^tiis ,  lêe  et  sitme  la  ville  de  Conllans, 

lâa.   Embarras  du  connétabla;  il  "SilX,  1^1.  {IHim.de  DaBeltay:) 

djnnaade  au  duc  une  lettre  de  su-  SAiiit-P*rt.  (Abi.,  dit  le  capïi.), 

reié  pour  le  readïe  auprès  de  lui,  chef  de  ligueurs,  est  défait  par  les 

tni.SeleadàMoa»,  i7a;rPslBr'  LraupcA  rovalisles,  XXXIX,  106. 

TeiéjetcoudaitàPeronna,  i74iPyis  BeoiDiiduit  le  lêgBt  CiÂtan  sur  la 

lirré  <au  roi  de  France  et  mené  k  frontière    de    Lorraine  j    Cnrprcnd 

"    '           .  Est  ctïBdamné  à  morlj  Villefranclie,  XL,  i6i' Devient  ma- 

>nlisquéa;  dé-  rwbal  de  France  du  duc  de  Ma^en. 

LBus  sur  sBi  aoEuiers  moniens,  178.  ne,  at  lieutenant  général  deproviU'^ 

(  Ph.  de  Commet.) —  Il  part  de  S.-  ce;  sort  arroi-ance  et  ses  haulems, 

Denis  avec  une  troupe  ùe  Bourgui-  XLII,  SBg,  it  eet  tué  par  le  duo  de 

guQus,  et  va  attaquer  le  pont   de  Guise;  àquelleoceasïon,34i.(^e'n>j. 

Saini-Cbud ,  dont  il  se  read  œahre  de  Ci^U^  —  ElsL  reçu  marécfaai  de 

parcomposilion,XIU,  i7Q.Randde  France,  XLVI,  470.  Est  tué  par  le 

(•rands  services  au  comte  de  Cliaro-  duc  de  Cinîse,  XLVll,  jS.  Sa  fomoM 

bis  à  la  bataille  de  Hoiitlliéfj',  i83.  a  ordre  du  duc  de  Majenne  de  sor- 

Aprés  le  traité  de  Cooftans,  dîne  tir  de  Reims,  49'  Vers  faits  car  ce 

afbo  le  Roi;  est  créé  connétable  de  capilaioe,  5o.  {L'EttoUe.)   . 

Frafice,  3io  ;  yMvnneur  de  la  Nor-  SliST-FAnL  (la  capit.),  du  parti 

maadie,  343-  Se  range  du  parti  du  da  la  Ligue,  est  blest«  et  meurt  lors 

dac  deBourao^,  XIV,  i3.  Ecrit  delà  réduction  de  la  villa  de  Beaih 

au  roi  d'Angleterre  pour  lui  reptO'  ne,  XLIII ,  14. 

cher  sou  traité  avec  Louis  xt;  ses  SirtiT-FiiTL  (le  oomte  de)  etttre 

lettres  sont  envoyées  par  Edouard  avecsestroupesdanalavilledeHai» 

an  roi  de  France,  if.  Est  remis  »a  en  Picardie,  et  iHura  an  Roi  la  con< 

pouvoir  du  Boi  parle  duc  de  Bour-  quête   de  cette  place,  XUII,  hf^. 

gcttae,  et  conduit  à  Paris,  iS.  Dé>  (M'is'ni.  i/e  Cofit.} — Plaintes  ad res. 

tails  ciroonManeiéisurson  procès  et  sées  au  Roi  contre  lui  par  les  pro. 

■OB  ciécuiion,  «a  et  sniv,  {J.  Je  (eslans,  XLVIII,  387.  [L'Euoile.) 

Troyet.)  —  II  est  ramené  par  sa  fennne  dans 

SiiKT-FAnk  (ÏROq.  de),  ftére  du  le  parti  du  Roi,  qu'il  avoit  aban* 

connéuble  de  ce  uMn ,  est  blessé  aif  Aoaoi  pOur  suivre  le  parti  de  M.  le 


ViJ. 
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prî]Me,L,3i9.(/^on(eiKix-Varau/.)  à  Corliie  pour  «sborln  la  eanÙMn 

SÀiii-FEta  (BeTDardd^i^n  du  M  le»  babitaiu  à  le  bien  défcndce 

assistaiis  ds  DugâKcliu  mi  cooibtt  contre  lai  eânemûi  comment  il  ez^ 

•a  champ  clo*  laii  piii  de  Pontor-  cute  ra  camn]B|j°"i  pm  de  tutxè» 

«ao,  IV,  309.  qn'oD  es  retire, LI,  357. 

SiiRT-PiTM  (le  cipiL)  <it  bleue  SaiiH^ftniiK  [bataUle  <te),li- 

■u*i4edeFo9aauo,XVIH,47S.Eit  née  ea  tSS-}  :  onm  qui  amènent 

Uié  BU  Bicge  de  Coni,  XIS,  3a5.    :■'  celle  bMaille,  XXXU ,  49.  Détail), 

SiJiiT-F>ii.i.B,  geniiib.,  nat  len  Si.NomsdeeseigaeDnft capitaines 

pleine  me  à  coupa  de  bitooM.  Du-  qui  y  EOnt  tués,  on  bleues, on  pri- 

pleMÙ-Momaj,  XLVII,  Ï17.  Mnniera,  5j.  Crnri  camsge  oui  s'j 

SiiaT-l'[EiiiE-ADi-LiKR»  (le  car-  faildeiBoldauftançaia,S8-(OHiui. 

dinai  de),  légat  du  Pape,  vient  eu  rfeAiiuiin.;  — XXXIV,  93.  Fauta 

i|rBDce,  XtV,  ga.  Honneurs  qilP  J  du  connétable,  a5.  Somi  des  lei- 

TtfOLt,  g3.  Ne  peut  faire  on  accord  enturs  tnàiou  bâti  pnaonniera ,  38. 

tnue  le  Roi  et  le*  Flamaudi;  ob-  [Mém.  deÛtrgtjr.) 

tieal  l'^largiwemeBtda  cacdiual  la  SiisT-QniHtur,  capiL  des  Wal- 

Vallo^  94-  Imn,  eit  arrêté  par  ordre  du  <lac  de 

SuMT-PoL  (Franooii  de  BoiU'  Ferjajaarce  qu'il  se  parle  qoe  de 
bon,  comte  de),  frère  du  duc  da  pBii,XL'VI,6^.  Délivré  par  leHoi, 
Vendfime ,  cal  envoyé  il  la  tête  d'u-  il  lai  ofire  Ki  lervices  et  reou  an- 
se armée  en  Italie;  noms  dt»  sei-  pràfde  lui,  XLVII,  4' 
gneuTS  qui  l'accompagnent,  XVIII,  SuaT-Rsin  (le  aeijia,  de)  travail- 
'"  ~  iDDiet  loulei  les  places  entre  le  avec  ardeur  à  la  défense  de  S<- 

1b  Teainj  se  réunit  k  l'armés  Qaentln,  XXXH,  Si ,  S4  et  453. 

Ténitienne  ;  aKiéffi  Pavie,  qui  cit  SiiaT-Ro>Àin  (le  «ei^.  de),  1  la 

Srûed'a^aiA,7l.TenteinuliIenftnt  léle  de  700  hommes  du  Daupfaîné, 

B  reprendre  Gènes,  et  se  retire  i  se  rend  maître  d'Aunonay  j  -j  brAIe 

Alexandrie,  81.  Renouvelle  sa  ten-  lea  églises,bnse  lea  cloches,  et  ae  re- 

tative  sur  Gènes  avec  aussi  pen  de  tire  au  bout  de  huit  jours,  XXXIV, 

saocès;  se  rend  maître  de  Horteire  3ii.  Se  rend  dans  la  GujeDne,  la 

et  de  Novarre,  81^  Eali  surpris  par  Saintooge  et  le  Poitau,  3ii.  Entre 

les  arquebnsiera  espagnols,  84 {  et  de  nouveau  dans  Annonaj,  dont  il 

farce  à  la  retrait*  ,  85.  Eat  fait  pri-  épargne  lea  prêtres  et  ai^es  catbolî- 

aottnier  et  conduit  à  Milan ,  86.  Est  ques,  lai .  Y  établit  à  ses  dépens  une 

aiTOvé  en  Savoie  à  la  tète  d'une  );arnùon,  3a3. 

armMi  s'en  rend  maître  aana  réais'  Siinr-RoMiu  (Ican  de),  procu- 

tanee;  force  Uoncméliant  a  capitu-  reur  général  d^Aoï.Aa  parlemenl  de 

ler,  3oa.  Paria ,  s'oppose'à'1'eïécutioD  des  let- 

Si,iMT'PoL  (Jean,  bitard  de),seî-  irea  patentes  portant  abolition  deh 
gseur  deHantbourdin,  sontientniie  pragmatique  saaetioii,  }Sin,  36o. 
entreprise  d'arme*  à  S.-Omer  con-  Reproche  1  La  BaliM  ,  évèque  d'E- 
tre un  chevalier  allemand,  IX,  ^S.  vreui ,  de  s'être  charsé  de  la  pour» 
Détails  sur  ce  paa  d'armes,  452.  Oi-  Buile  de  l'expédition  de  ces  letUea, 
fend  une  autre  entrepriae  »  Bru|;eB  36 1. 

contre Béarnede Poix, 464-F^tnon:i-  SiiaisSivnuv  (Robert  de),  vail- 

mé  par  le  duc  de  Bourgogne  lieute-  laot  capitaine,  est  chassé ,  pnis  rap- 

nant  général  du  comte  de  Cbaro-  pelé  à  la  cour  de  UiUn,  XIII,  ^ 

lois  dans  la  guerre  du  Bien  public.  Est  quelqne  temps  d'accord   avec 

X,  386.  Ludovic  Sforce,    la.  Forcé  de  lai 

StiiT-PoL,  gentilh.,  fait  entrer  céder,  se  met  au  service  des  Vénî- 

henreusement  un  convoi  dans  Paris,  tiens,  11. 

XLVI,  S5.  SiiaT-Ssviau  («aléas  de),  com- 

SAïai-Puniii  (H.de)  estenvofê  oiandant   de  l'armée  de    tiudoviE 
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Atarce,  eit  iareili  tUnt  Aleuitdrie  ^  dea  datoes  et  demojieUea  qoî  lont 
il  trouve  mojtD  de  s'cchappct,  et  voie  leuta  marb  à  la  Baitille ,  XLV, 
MrendiHilaii.XV,  3i.  îgS. 

Saikt-Sevekih  (Julei  de)  est  fuit        S*lirrE-CoUHia  (tê  ieiea.  de}, 

CiionDJer  dans  ud  faubourg  de  Mé    lieulen.  de  la  coinpagnie  du  leigu. 
1 ,  XVII ,  3S4-  de  Lautrec  après  la  coaquSie  de  la 

S*iBt-Smoii  (Gillea  de),  coin-  Havarre  par  le  wign- île  Leiparre, 
mandant  du  pays  de  Caui ,  est  fuit  coiueille  à  ce  aeigneur  d'entrer  eu 
[Irisoiiaier  devant  Caudebec,  puis  Eapagael  mile  funeste  qu'a  oe  oon- 
échan|;é ,  VIII ,  47g.  wil,  XVll ,  387.  Il  fait  entrer  des 

"  "  troupes  dans  Pavie,  maia  oe  les  ae- 

Ocnde  pas,  37$. 

StiBTi- Colombe  ,  Favib  et  Poa- 
DUC,  faits  prisonniers  ■  Oithei  pat 
lecomtedeMtwtgommerjr,  sont  d^ 
clarés  criminels  (le  lése-majeitë  com- 
me sujets  de  la  ^eine  de  riRvarre,  et 
SiiHT-SoRLJH  (le  marq.  de^,  frère  elfeotés,  XX}(III,  471  ' 
'    ::  de  Nemours,  succède  aux         $iiiTB-£«TEPaE (le ca 

1  biens  de  son  frère,  XL1II,    au  siège  de  Tbionvi)le,  AXIr^lSi 
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du  duc  de  Nemours,  succède  aux        $iiiTB-£«TEPaE (le canit.) 
titres  et  biens  de  son  frère ,  XL1II ,    au  siège  de  Thionvi)le,  AT" 
;a.  Fait  tu  soumission  au  Koi;  con-    XXXÎl,  i83. 
ditions  qu'il  en  obtient,  ^49'  SiiatB'For,  lîeuten.  de  la  com- 

SAiaT-SriPict,  geulilb.,  fils  aîné    pagnie  de  );endannes4'  ^-  leprin- 
du  seigneur  de  ce  nom ,  eat  tuè  au     ce  de  Condè ,  éobappe  à  la  déroute 
cUlcau  de  BloU  par  le  vicomte  de    de  S.-Quentia',  XXXIV,  aO. 
Tours, XLV,  14S.  SuETE-HÉiioE  (Claude  deliSci- 

SliKT-SuLPiCK  (le  sieur  de)  est  tué  gneiir  de  S.-Bouvot,  oEErede  dispu. 
au  «iège  de  Roneo,  XLVI,  a3i.  ter  le  pas  d'atnte*  tenu  à  Cbïlons- 

StiMT-ScaiH  (M.  de)  surprend  aur-5a0ne  par  Ja0)|.dBLa)aiii,X,a7. 
fiDTaii,encba9<eM.doLaChesnaye,  Sàirtï-Maiie  (le  capiL  d^  e»t 
et  livre  cette  pladeaux  proteataQs<l«  tué  au  siège  ds  B.-Germaia,  XtX, 
];i>aacheUe,L,5ig.£stfaitiirison-    484. 

nier  dans  une  église  où  il  sestre-       SAiHTE-M4.aiB   (le  capil.)  rend 
tranché,  533.  aux  Frdu^b  la  place  de  MoDtmè- 

Sa.inT-VÂLi.iBa(lesei^.de)vienl   dy,  XXXI,  110. 
)>uque  SUT  les  boulevards  de  Paris,        Siikti-Mlrib  du  Moit  presse  le 
et  met  le  feu  aux  barrières,  VIII,   sieur Duplessis-Momayderépondre 
aili  à  ceux  qui  ont  accuté  de  faux  toa 

Saiit-ValUei  (le  seî^n.  de),  ac-  livre  de  VlrutUution  de  la  tànu 
«use  d'être  du  parti  du  connétable  Eueharinit,  XLVII ,  a68.  Laisse  eu 
de  Boui^D,  est  arrêté,  et  envoyé  mourant  tout  son  bien  à  ses  parens, 
prisonnier  au  château  de  Loches  quoiqu'ils  soient  de  la  relieion  ré- 
avecles  év(>queBd'Aulun  et  du  Puv,  formée,  qu'il  a  loujouM  détestée, 
XIV,  53ï.  {Panilg.du  Chc.  t.rcnr.)    XLVIII,  89. 

—  Esuie  de  détourner  le  connela-         SiiHTE-MÀiTHE(Scé  vole  de)  com- 
ble de  Bourbon  de  l'entreprise  à  le-    pose  des  vers  a  rhonncùr  du  Roi  sur 
quelle  il  s'est  mga^  envers  CbatUs-  la  défaite  des  rellres,  XLV,  343. 
Quiut,  XVII,do.  Est  condumué  à       Siimte  -  Meheiiodi.d  (Machaire 

Krl;  obtient  sa  grâce  sur  l'éclia-  de)  ureudla croix,  I,  lUi.  EatPOm- 
d,  63.  Est  confiné  dans  une  pn*  me  du  cinquième  corps  de  balaille 
(■on,  64.  (fni™./ .)  —  Est  a"èlé  â  contre  l'oniperanrAleiia,  198.  Fait 
l^yon,  lit  L  (Du  Beiitàf,)  la  guerre  dans  la  Naiolie,  3ia.  Est  . 

Saivte^eove  (la  dame  de),  cou-  rappelé  auprès  de  l'Empereur,  344- 
(ine  du  cheval.  d'Àumale,  se  moque    Se  rend  auprès  de  Itu,  348.   Ësi 

52.  34 
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cbargé  de  défendra  et  de  (jtuUer  la  à  lambauaJï  de  Ludovic  Sforei, 

ville  de  Sclirree,  3g3.  Est  envoyé  ao6.  Se  nljce  au  chltcau  Neuf  de 

an  aecDura  de  ReDiei  de  TrihL,  4  ■(>.  Haplei  au  momeut  où  la  roi  Ferdi 

'Vadélivret  30,aiM  priaoDDitTa,li8.  aand  rcDlre  daoi  cette  ville;  ddids 

ïortiBe  le  châuau  de  Char» ,  \aB.  de»  >ulrE«  «cigoeais  qui  »'j  letiteu 

Monte  une  des  galères  qui  vont  au  avec  lui,  365.  iTabl.  Jm  régn.  dt 

•ecODie  deSquiae,  44°-  ^t  cbargé  Ch,  fin.') 

de  défendre  ChaiBX  et  le  pays,  ^4''        Su.Es(le  capil.]eBtblcstB  ausié- 
^/'i/Ie-tfari/Diun.)  —  Envoyé  con-  ge  du  chiteau  de  Kabastens,  XXII, 
tre  Vatace,  est  Lue  dani  un  iiombat,  4^ 
l^'ji.  (^Décad.  de  l'Emp.  laL)  sales  (Jf.  de] ,  gouverneur  de 

SAïaiE-BEiHC  (madeKHiiaeUe  d«]  Navareim,  remet  cette  jJace  entre 

donne  par  perioiiiion  du  Roi  son  hA-  les  mains  du  Roi ,  L,  490- 
-tei  de  Hézicres  pooi  commencer  le        Saliokac    (Jean   de    Gootaut , 

noviciat  des  jésuites ,  XLVIIJ,  419-  ùcui  de  Biron,  baron  de),   refuse 

Saikti-Sevèxe  (le  marécliid  de],  d'catter  dans  la  ligne,  XLV  ,  aufi. 

homme  hardi  et  de  grande  enlrepri-  Est  chargé  par  le  Roi  de  conduire 

le ,  maintient  ime  discipline  honO'  hors  de  rorii  les  Espagnols  et  Ra- 

rable  parmi  ses  troupes  pendant  le  poltLains,  XL\  Il ,  36. 
siéee  d'Orléaot,  VIII,  146.  Silignic,  seign.  de  Fénelon  :  »■ 

SucioE  (Pietce  de],  geolilhom^  Hémoires  contiennent  la   relatioa 

me  espagool  an  service  de  France,  du  fameux  aiége  de  Metz;   ginnJe 

vient  a  Iwui  de  rompre  le  pool  de  idée  qu'ils  donnent  du  duc  de  Gui- 

Caiignan  avec  le  recours  de  Bl.  de  «e,  XX,  i3.  On  y  trouve  aussi  U 

Montluc,  et  par  )»dre  du  seign.  de  relation  du  siège   de  S.-Qaeiitin, 

Routières,  XX,  4g6<  écrite    par    Gaspard    de    Colîgnyj 

SiLC±DE(NicoliLade)eïl  condam-  brillantes  qualités  de  ce  hérosison 

né  à  être  tiré  a  quatre  chevaux  pour  opiniâtreté  inflexible,   14.  Il  écrit 

fausse  aceosation  d'une  coniatatian  cette  reUtiou  dans  sa  prison  de  L'E- 

de*  prinoet  et  seigneurs  catholiques  cluse ,  1 5,  {Introd.)  —  L'époque  de 

conirelapeiKimeduBoi,XXXVL  la  nais«ance  de  Salignac  est  incer- 

83.  {VoU-aatà,  tut  ce  qui  concerne  laine;  il  prend  le  parti  des  armes  , 

Salcède,   XXXVU,  3ii  et  SiS;  sejettedans  Meli,  ècrilU  rrlation 

XLIV,  34i  XLV,  166  et  a36.)  du  siège  deceite  ville.XXXlI,  aîg. 

Sale  :  ce  mot  déngnoit  autrefois  La  clarté  en  îù\  le  principal oiér île; 

le  cfaiteau  ou  la  maison  d'un  scign.  elle  est  traduite  en  italien  j  Salignac 

de  village,  III,  w.  Les  habitan*  prend  paît  »  la  victoire  de  Benti; 

de  la  bosse  Navarre  l'emploient  eu-  publie  les  èvécemens  de  la  campa- 

core  daits  le  même  sens,  agS.  Opi-  sne  de  i5S4j  e*t  envoyé  anbas»- 

nions  de  qnelques  auteurs  au  sujet  deur  en  Anglelerre ,  i^.  Fiait  à  la 

du  nom  de  lalieai,  tiré  de  celui  de  reiue  Elisabeth ,  et  pendant  •}  ans 

jo/a  00  lalt,  agg.  empêche    toute   rupture    entre    le» 

tiiLEBicCBE   on   Salisbuht    (le  deuicanraoDei;eiteDvoyédeaca- 

comte)  se  croire  avec  le  Hoi,  II,  veau  eo  Angleterre  avec  le  duc  de 

ao3.  Montiuorency  et  Paul  de  Foii  ;  re- 

Samihe  (Antoine  de  San-Severin,  fuse  nojilenicnt  de  jostifier  auprès 

princede],  se  rend  auprès  du  roi  de  de  la  Reiue   le  massacre  de  la  S.- 

Francejcommentileiltraikè,  XIII,  Barthélémy,  i^i.  Réussit  à  oiaiBle- 

9-  IJHém.  de  Cominet.)  — -  Fait  un  nir  une  paix  apparente  ;  e^t  envoyé 

voyage  k  Venise;  expose  au  sénat  une  troisième  fois  auprès  d'Eli$>- 

les  plaintes  et  les  projets  des  Napo-  beth;  est  nommé  par  Henri  cv  au- 

!;.„.„..   .; j..   .;-..     xly^  bflïsadenrenEspagne;  meorlàBor- 

Cbar-  deauxj  l'humaDité  reapirc  dans  son 

if  favorable  Si^ge  île  Mttz,  i^i.  Epoque  de  la 
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puhlîcniuii  (le  cet  ouvrage  ^  le  lécit 
de  la  campigDe  de  1SS4  eut  tiots 

édJLioiu,  14^.  Saligoac  dédie  bu  Boi 
aaaSi/ge  de  McU,  a53.  {Nodce.)—  ^ 
Il  éccil  du  cam{>  du  Roi  à  Beali  ta 
relaliaa  de  la  baliiille  qui  vient  de 
s'j  livrer,  et  L'adresse  au  cardinal 
de  Ferrare;  eiliait  de  sa  lelLre, 
XXXV,  340.  (jMiCm.  de  Tafannei.) 

Salih,  ËlideGélaledin,  historien 
arabe,  Fairion  eitiailau  tome  III, 
57. 

SiLiR  -  liiiD  ■■  ËDDiiT,  aujtau  de 
Damas,  fait  une  ligue  offensive  et 
défeosire  avec  lea  Francs  de  Syrie, 
et  leur  douas  plusieurs  villes  ;  quel- 
les éioient  ces  villes,  III,  5.  Se  dé- 
cide à  parut  la  Euetie  en  Egypte  ( 
SCS  troupes  jiicfaent  pied  devant 
Acre,  et  abaudonneut  les  chrélieiis 
leurs  alliés,  6.  Fait  uu  nouveau  trai- 
té avec  eux,  et  leur  cède  Jérusalem, 
Tibériade,  AscaloQ,  etc.,  7.  Lève  des 
troupes  contre  les  Karesmiens,  g- 
Perd  la  ville  de  Damas,  et  reçoit  Ta 
Tille  de  Balbeck  et  sou  territoire , 

Salines  (don  Sancbo  de),  coin- 
nuadant  la  cavalerie  légère  do  duc 
de  Savoie,  est  bauu  dana  tine  em- 
buscade, lorsqu'il  veut  pénétrer  dans 
le  Dauphioé;  il  est  fait  juriaonnieï 
avec  plusieurs  de  ses  capiiainea, 
XU1I,349. 

SiLiBS  (Jean  de),  écuyet  du.  duc 
deBouroogue,  se  marie  à  la  bâtar- 
de du  duc  de  Bavière,  demoiselle 
île  la  duchesse  de  Bourgogne  j  fêtes 


terres  pounctlte  nisonne  JtaaioieQt 
^int  aux  lilles,  304.  Quàgid  elles 
ecbéoieot  au  fiLea,  celles  •ci 'dé- 
voient se  marier  à  une  personne  qui 
put  desservir  le  fief.j  comment  les 
Salieiu  partagèrent  entra  eux  lea 
terres  que  l'empereur .  Julien  leur 
accorda,  3o5.  Comroeut  ils  01 


I   le 


s  de  c 


kl'M 


,  IX, 


3o5. 

StLiQDCs  [terres  et  lois)  :  éty- 
molc^ie  et  origine  des  lois  saliques, 
ni,  399.  Les  Salieos  farmoient  un 
peuple  particulier  dans  la  Gaule 
avant  que  les  Francs  y  vinssent. 
Soi.  Cbassés  de  leurs  terres  parles 
Quades,  ib  passèrent  dans  celles 
4ea  Bomains,  3oî.  Furent  employés 
dans  Tinfanterie  romaine,  3o3,  Ub- 
tinrent  la  franchise  des  terres  qui 
leur  furent  données ,  à  condition  de 
servir  l'Empereur  danssca  guerres, 
et  d'y  conduire  lenrs  vassaux  i  ces 


Frants;  différence  entre  h     

satiqiies  et  les  terres  nommées  kla- 
iaouiidiaUs,  3o6.  Origine  des  terres 
franches  et  servilea,  307. 

SALisaoïi  (  le  comte  de)  marche 
au  secours  de  la  ville  de  Crevant 
occupée  par  les  Anglais,  et  défait 
lea  Français  qui  l'attaquoient,  \III, 
i5.  S'avance  avec  rapidité  dans 
l'Orléanais;  se  dispose  à  atlaOuer 
Orléans;  importance  de  oelteplace  - 
pour  le  succès  des  Anglais,  3[.  He 
pouvant  l'investir  de  tontes  parla. 
concentre  ses  attaques  sur  un  seul 
point,  3i.  Fait  doaoer  l'assaut  au 
fort  des  Tournelles,  33.  Est  repous- 
sé; emploie  la  mine;  reconnolt 
au'il  ne  peut  entrer  de  vive  force 
ans  ta  place  ;  change  le  siège  en 
blocua  ;  construit  des  forts  antour 
do  la  ville,  34-  Fait  réparer  le* 
Tournelles  brûlées  par  les  assiégé; 
a  l'œil  et  une  partie  du  visage  em- 
portés par  un  boulet;  sa  mort,  at- 
tribuée à  la  vengeance  divine  ,  35. 
(Tahl.tlurign.deCh.fu.)—lldi. 
fait  les  Francis  et  les  Ecossais  à  la 
bataille  de  Crevant,  93.  Va  pour 
meure  le  siège  devant  le  Mans;  est 
attaqué  près  de  Sèez,  où  il  perd  dn 
monde  ;  se  rend  malue  du  Mans  par 
composition,  108.  Attaque  le  chl- 
teau  et  la  ville  de  Ste.-Snunne,  qu'il 
force  aussi  a  oapitaler,  109.  Prend 
le  cbiteau  de  Hayenne-ta-JubaiB, 
1 1 0 .  Assiège  La  Ferlé-Bernard  ,  et 
roblijte  a  se  rendre  k  discrétion, 
lia.  Vient  CD  France  avec  de  gran- 
des forces;  soumet  HogenUle-RoT, 
CbâLenuneuf-sur-Loire,  Bambouil- 
let,  Bethancourt,  Bochefort,  i36. 
Prend  d'assaut  la  forteresse  du  Pni- 
let,  et  en  fait  pendre  la  garnisonjmet 
le  feu  à  Thury  en  Beauce  ;  emporte 
la  place  dlenville;  force  le  cbateaB 

34. 
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à  M  retfdrej  eiiln  dan*  la  lille  de 
Hcnu-wi-UMie,  iSj.  Be^itMout- 
pip«aa«  compotilioD  ;  envoie  occa- 

Etr  HeaugeDcy,  et  pilier  l'église  de 
létj  ;  K  preientB  devant  Orléans, 
dont  ta  garnison  lui  lirre  quelques 
combau  où  périrent  pluiieurs  An* 
etaîi^se  retire  pendant  la  nuit;  fait 
Batlie  le  cMleau  de  BeaugencTi  qui 
le  read  par  composition,  ainsi  que 
L'abbajB,  i38.  Soumet Marchesnoir, 
La  Ferlé-BabErt;  envoie  J.  de  Id 
louUe  Boumetlre  Jargeaii,  dont  une 
partie  de  la  garnison  prend  parti 
pour  les  Anglais,  1 39.  Le  1 3  octobre 
i^iS,  il  Tient  mellre  le  siège  devant 
Orléan*;  non»  <Iei  capitainca  c]ui 
l'accompagnent,  i4o-  Faitcommen- 
cei  la  mine  pour  «e  rendre  maître 
■  du  boulevard;  livre  na  rnde  assaut, 
■4>'.  E>t  cepoimé  avec  grande  per- 
te{  ttt  aur  le  point  de  faire  sauter  le 
boulevard,  lorsque  les  Orléanais  y 
meltent  le  feu  ^  attaque  les  Toumel- 
les,  i^i-  S'en  rend  mallre,  les  for- 
tifie \  en.  confie  la  garde  à  Glacidas, 
qui  V  place  des  canons  et  des  bom- 
bardes, 143.  Est  renversé  par  l'éclat 
d'une  pierre  de  canon,  i;J4-  (Méiw. 
oone.  la  Pue.  ) 

Salle  (J,  Galéas  de]  convient  avec 
Hédeqnin,  marquis  d«  Marignau, 
de  lui  livrer  Parme,  XXIX,  77.  Son 
projet  est  découvert,  et  il  a  la  t£[e 
tranchée  avec  son  complice  Tagle- 
fer,  7«. 

SlLLEzAUT  entre  avec  sa  compa- 
^gBJedsnsie  parc  du  duc  de  Bourgo- 
gne devant  Beauvais,  y  biùle  trois 


lui  plusiear»  pièces  d'artillerie , 
XIII ,  4aa.  Fait  conduire  à  Amiens 
et  k  Beauvais  tout  le  gtaiu  coupé 
daas  la  Bourgogne  par  les  troupes 
du  Boi,  ainsi  que  des  prisonniers, 
du  bétail,  etc.,  454- 

SiLOKOa,  juif,  achète  le  roi 
Pierre-le-Ctuel ,  et  en  devient  le 
meltre,  V,  17. 

S1I.UCES  (  M icbeU Antoine,  marq. 
de),  est  envoyé  vers  Milan,  XVII, 
457.S'em  pare  d'un  faubourg  de  cette 
ville;  est  reçu  par  les  faabitans  Bpréa 
laiMc«iteduvlc«-roîdeneples,4S8. 


Son  eipédiiion 

laquelle  il    faîl  ^ 

de  Moulcadej  gouverneur  de  G 
et  se  rend  maître  da  vaisseau  oiunai 
de  aellc  ville  ,  !M.   Abandonne  le 
siège  de  Milan,  XVIII,  a3.  Se  rend 

(aque,a4.FBit  de  même  pour  laviUe 
de  Florence,  3G.  Prend  lecomnaan- 
demeut  de  l'armée  devant  Naplei, 
après  la  mort  de  Lautrcc  ;  opère  la 
retraite  sur  Averse,  ;5.  Est  blcEsé; 
capitule  avec  le  piioce  d'Orange; 
teite  de  le  ca  pitulalion ,  76.  EH 
conduit  en  lïtiéie  à  Ksples,  oii  il 

Sâldcee  (Francis,  marq.  de),  in- 
trigue  avec  Aut.  de  Lève,  et  cher- 
cbe  à  se  délacber  du  parti  de  la 
France,  XVIII,  40a.  Trompe  les or 
pilaines  fran^is  qui  sont  sous  ses 
ordres,  4^''-  Trompe  le  Boi  lui- 
même  par  de  faui  rapporta  ,  ll^6o. 
Sa  Irahison  et  sa  révolte  ce  décou- 
vrent, 468.  Sa  letlte  tu  Roi  pour 
lui  demander  congé,  ^Ja.  Vrais  mo- 
tifs  de  sa  défectiuu,  4/3.  Vieul  trou- 
ver son  frère  Jean-Louis,  qui  a  été 
investi  du  marquisat  a  sa  place  ;  Pal- 
tire  hors  de  CarmigooUe  et  le  fait 
prisonnier,  XIX,  i5a.  Est  tué  an 
siège  du  cbileau  de  celle  place, 
aS?. 

SiLVOisoir  (le  capiU)  est  chargé 
de  surprendre  le  château  de  Mdio, 
XXIX,  107. Cette  entreprise  ëcboïKi 
SalïOLSon  est  arrêté,  pub  délivré  par 
l'Empereur,  lia.  Est  nommé  parle 
Itoi  commandant  de  Verrtre,  iji. 
Comment  il  contribue  par  sa  dili- 
gence à  la  prise  de  Casai ,  35o.  Ea 
est  nommé  gouverneur  pac  le  Roi, 
37g.  Contribue  à  la  déroule  desTn^ 


SlHBaniT  (Eustache  de)  prend  la 
crois,  I,  loi.  Est  nommé  par  l'ea- 
pereur  Baudouin  pour  garder  An- 
drinople ,  394-  Se  voyant  assiè^ 
parle  marquis  de  Honlferrat,  en- 
voie des  coarriers  à  Coa«laBtiBop)r, 
3oo. 
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Sahoiscios  (jDaniiéa),chaii«tier 

de  Pologne,  meurt  foit  rej^retlé, 

SmFETRE,  de  Corse,  eaclné  enfai- 
Kiut  la  guerre  daDi  ce'  pftja,  XXV, 
34.  (Afôn.  Je  Tavanac,.)  —  Prend 
ei  saccatje  Ajaccio,  XXIX,  a^^- 
{Du  yuiari.\ 

StBCEUE  (le  maréchal  de)  eat  en- 
lOfé  par  Dueuesclin  mourant  au 
commandaDt  du  chilean  deBandan 
pour  lesommerde  ae  rendre;  sapré- 

i33.  {Ane  Mim.  tue  Dugafc'lia.) 
—  Il  rejette  noUement  tea  propoiw 
tiona  qui  lui  sont  faite*  pour  la  char' 
ge  de  connéuble,  181.  Est  cbar- 
gé  d'aa  commandement  imporlaut 
daiis  la  guerre  de  Flandre,  igi.  Par 
ses  sagcA  dijposilioEU ,  procure  aux 
Fraapis  uue  TJoUtire  compWle  à 
Hosbcc,  193.  Soumet  la  Provence, 
îoi.  Eu  fait  connétable,  347.  {Tabl. 
du  rie.  de  Ch.  r/.l 

S«.CeME(lecomLede)entuéà 
la  bataille  de  Marigoan,  XVI,  lo.l. 

Sanceike  (Ch.Du  Betril,  coDile 
de),esttusaasiégedeHesdin,XIX, 


535  e 

SiRCHÉs,  jésuite,  auteur  d'un  W- 
ïreiotitoléJoWfllrimCMo,  défendu 
comme  abonrinâble,  XLIX,  iSÏ. 

SiBûDiH,  chanoine  de  Noire- 
Dame,  et  fun  dea  Seiie,  est  rap- 
pelé Ji  Paris,  cl  teinture  dans  ae» 
biens  el  bénéËcca.  XLVII,  i36. 

Sascuir,  prevât  des  marchands, 
porl«  plainte  au  Bui  contre  Cbatati- 
Ecs,  inventeur  des «lEces  denouTella 
création,  XLVIII,  ag^. 

Siaoc  {  Le  Caslellan  de  )  écrit  a 
r^ectear  de  Saie  comment  «'est 
faite  l'élection  du  doc  d'Anjou  pour 
roi  de  Pologne,  XXXVIII,  173. 

Si-nuc  (le  seign.  de}  s'acquiert 
un  f^and  honneur  dans  la  défense 
de  Parme,  assiégée  par  GoniaRue, 
XXt,78.  {Comm.  de  IHoalluc.)  — 
Bept«nd  le  château  d'Enery ,  à  a 
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Zi'eues  d«  Melz,  XXXI,  391.  Fait 
le  siège  de  La  Charité,  qu'il  léra 
après  quelques  assauts  pour  aller  à 
celui  de  Chàtelleraott,  473.  (Cbiiun. 
de  Roàutin.) 

Siirsii,  banquier,  mordu  par  un 
chien  enragé,  est  guéri  par  les  soiiu 
du  médecm  Daret,  XLVII,  465. 

Sàh»  [le  sieur  de],  enrojé  par  I» 
Roi  pour  faire  des  levées  en  Suisse, 
eu  obtient  de  quelques  cantonii 
conclut  avec  celui  de  Berne  d'atta- 
quer lea  places  du  duc  de  Savoto 
voisines  de  Genève,  XXXIX,  1871 
Assiège  et  prend  l'honon  ,  et  les 
chileaui  de  Salaison  et  j'Iyojrre, 
190.  Assiège  le  fort  de  Sipaille,  lé 
reçoit  à  composition,  en  brûle  le* 
sept  tonrs,  191.  Accord  qu'il  fait 
avec  les  Bernois,  193.  Comment  il 
amène  les  Suisses  a  Conflass,  ig3. 
Renvoyé  eu  Siiisse  pour  y  fair 


du  câtéde  Genève, 
teau  de  Buringe, 


ïo5.  S 


et  le  démolit,  106.  Met  le 
feu  à  quelques  cfaileaux,  et  se  loge 
à  une  lieue  de  Genève,  attendant 
doD  Amédée,  ooS.  Lui  livre  combat 
à  Mouthou  elle  défait,  310.  [lUtdn. 
de  Cafet.)  —  Fait  abjuratioa  de  sa 
religion  dans  l'église  dei  Jésuites  k 
Paris;  bon  mot  du  lioi  dana  cetta 
occasion,  XLVIt,  3o3.  {L'EiioiU.) 

SArin,  conseiller  au  parlement, 
est  pendu  par  lea  proleatang  avec 
l'abbé  de  Gasltue  el  le  curé  de  S.- 
Paterne  d'Orléans,  XXXII^  333. 

SiBKBUCE  (messire  Amé  dej  est 
tué  d'un  coup  de  canon  au  siège 
d'Araas,VU,  366. 

Sakoiki  et  AiViACET,  grands  par- 
tisans venus  d'Itajie  en  France:  dis. 
tique  latin  fait  sur  eui,  XLV,  103. 

Sasoikes  [Geoffroy  de)  exprime 
au  Roi  la  volonlé  unanime  de  l'ar- 
mée contre  la  proposition  que  Louis 
II  f&t  donné  comme  otage;  défend 

Sresque  seul  la  personne  du  Ho^ 
ans  sa  retraite  snr  Casel,  II,  110. 
Va  faire  rendre  Damielte  aux  Sar- 
rasins, 1 13.  Est  laissé  par  leBoi  en 
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leiD,  il-}.{TM.<lurcg.  ileS.Louit)  m  xuumi'Uri:,  148.  Pipposilions  qui 

—  Képond  aux  Turc*  qu'lli  n'auroal  y  lont  fdius,  i49.  ChaDgemem  opé- 

iain.iia  la  personne  du  Boi  en  otage,  ré  dans  l'asaembTée  peudniit  \eyoya- 

a'j5-  Défend  le  Roi,  qui  le  retÎTe  k  ge  que  font  lea  commissaiTci  du  Hoj 

Caiel,  en  frappanl  lea  Sarrasins  à  pour  aller  à  la  cour  demander  UDe 

grandi  coupi  dépée,  a^8.  Va  i  Da-  réponse,  i5i.  On  y  demande  le  ré- 

nielle  pour  faire  rendre  la  ville  aui  tabliisemcnt  de   M.  de  SaUj  dans 

Satiasinl,  3oi.  Esl  dëliTrê  et  re^u  Ira  linonces,    iSi.  Pourquoi   M.  de 

avec  le  Boi  sur  un  vaiwean  génois,  Sollrreiionceàcettedcniande,  i53. 

3o4-  Assiate  au  aiége   de  Belinaa ,  Dïsnolutioa   de  l'aneoililée  ;   queb 

36i.  {Joinuille.)  sont  ceux  qui  j  servirent  le    Roi, 

SiKiHSDDia,émirtuéparleBFrBn>  iSf. 

Îlia  apidt  leai  descente  en  Egypte,  StDsii  (  le  (^gn.  de),  fib  de  Ba- 
il, i5.  bert  de  La  Marâ.,  fait  une  excur- 
SiRLiios,  mettre  de  camp,  entre  sion  daas  les  Ardennes;  aLlaque  les 
dails  le  Havre,  rendu  par  le  comte  gens  de  l'Empereur  sur  une  moilla- 
de  Warwick,  et  en  est  nommé  goii~  gnedilGcile,  elentueuneraItdIK>lD- 
Temeur,SXXI^,3lO.FaitécfaoueT  ïire,XVI,  36a. 

Due  entreprise   des  huguenots  sut  SirvE  (mad.de),  beaalé  célèbre 

cette  ville,  44"-  aimée  du  duc  d'Alen^n  et  da  roi 

SlxHoatl  (P.  de]  assiste  Henri  de    Navarre  :  son  caractèce,   son 

de  Transtamare  ausicgedeTolédei  adresse^  sa  maison  est  le  reodei' 

IV,  44^'  vous  des  conférences  des   prince* 

S*ia*GossE  (le  capil.),  porte~en-  mëcantens,  XX,  16g.  [IntroJ.)  — 

soigne ,  elt  blessé  à  l'as&aut  de  Di-  Gouvernée  par  Dagusst ,  elle  par- 

nant,  XXXI,  aSS.  vient  à  exciter  la  jalousie  du  roi  de 

Satiie  VltMiTrie,  ouvrage  pu-  "              .    •      >       '"Ien^on,elà 

blié  par  les  partisans  de  Henri  iv  j  ,  70.  Eloigna 

il  produit  la  plus  vive  sensation,  femme,  ^i. 

XX,a66. 

SiCGOcaT,  combattant  pour   le  n   valet  de 

seigneur  de   Uouy,  est  blessé,  et  aide  princî- 

meurt  bieniAt  apnis,  XLV,  3S7.  :s  A  se  maïn- 

£inLioT(Eloj-Bertrand,  dltOu),  L,  169.  Son 

soldat  du  régiment  de  Tremon,  est  entretien  avec  la   Beine  ,    qui  le 

pendu  pour  avoir  tiré  la  barbe  à  M.  precae  d'eaeager  M.  de^njneià 

L'Huillier,  maître  des  comptes,  qui  s'éloigner  M  lui-même  de  la  cour, 

vonloit  l'emptcher   d'abattre   une  33g.  Résolution  prise  à  cet  ênrd, 

maison.,  Xtfl,  .19.  340. 

SlDLT  (le  comte  de^  facilite  i  Stvx  (  le  comte  de),  meurtrier 

l'année  du  Boi  l'entrée  do  Piémant  dn  fea  baron  de  Nantouillet,  meurt 

parl'enlévcmentdeabarricadeSfLI,  d'une  galanterie,  XLVIII,  336. 

i34'  SiVÂiLUB   (le  capîL)  en  blessé 

Sàcltoi  bk  Heicadieu  accom-  au  siège  du  chliteau  de  Rabaaleiu; 

pagne  Lahire  dans  «on  entreprise  XXII ,  4^9. 

contrôles  Anglais  au  siège  de  Mon-  Stv^aoa  (M.),  auteur  d'um  Uvre 

tBi^'a,VlII,  116.  Reçoit  un  coup  de  intitulé  Ut  Ltttret  toni  romemaa 

lance  dans  la  bouche,  retire  le  fer  da  roit  et  dt  FEtat,  impnmé  par 

de  la  blessure,  et  ne  cesse  point  de  J.  ïérier,  XLIX ,  334. 

combattre,  138.  SAVixoT.archerducorpsdacaro- 

.  SiDMlia  ^aasemblée  des  proies-  te  de  Cbaralois ,  blessé  à  la  bauilie 

lans  tenue  ■)  :  cabales  qui  s'y  for-  de  Montlhery,  revient  à  la  vie  en 

ment,L,  i47.LepréaideQt  Dnplei-  buvant  un  peu  de  tisane  dont  le 

sis-Homay  ctmtraintlesiéditieuià  prince  venoit  déboire,  XI,  370. 
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SiVtuae  (  H«cuir  et  Philipjte  de) 
défendBU  vailUmmeat  Compi^gne 
coDlre  Jeatroupesdu  Roi,  VIt,36i. 
Le  |iremier  asl  fail  prisonnier,  a6g^ 
puis  échangé  conlre  le  scigaear  de 
Chaule  et  Witasse  d'Aine ,  370.  Est 
reçu  dam  le  chlileau  d'Haine,  qa'ïl 
pille  malgré  la  promesse  qu'il  a  don'- 
aée  de  se  faire  aucun  mal,  38S.  Va 
iTouTS  avec  Jean  desFosseuicber- 
oher  la  Reine,  qu'il  mène  ù  Vendâ- 
me,  167.  Reprend  le  chàLeau  de  Brisj 
enlre  arec  son  frère  dans  le  fau~ 
bour^  S.-M»rcel,  aSg.  Relouroe  à 
BeauTais,  d'où  il  est  ensuite  cfaassé, 
390.  Force  le  roi  Charlea  a  lever  te 
siège  de  Senlis,  19a.  Se  fail  ouvrir 
les  portes  de  Compiègne,  196.  Fait 
d'inatiles  efforts  pour  reprendre 
celte  ville,  3oi.  Est  envoyé  contra 
les  Dauphinois,  qui  tiennent  te  dià- 
teau  d'Alibaudiére,  3aa. 

SiVEuaE  (le  leign.  de)  contribue 
i  la  prise  de  Luxembourg,  IX,  3ao. 
Est  blessé  dans  une  rartie  que  fiiit 
la  «arnisou  du  château,  3g6. 

S*YinsE  (le  sieur  de),  gouverneur 
4e  DourleDS,  commandant  tes  trou- 
pes de  cavalerie  de  la  Picardie  pour 
laUgue.livrecombalausieurdeChâ' 
lill<ni  prés  de  Chartres  ;  est  battu,  et 
fait prisanaicr, XXXIX,  i64'  Meurt 
de  ses  blessures,  166;  XLV,  ^oî. 

St-voi» ,  chambellan  du  Roi,  l'un 
de  fes  bvoris,  et  vendu  à  la  Reine, 
offre  en  vain  des  réparations  de 
rinaiille  faite  par  ses  domestique*  à 
des  membres  de  l'Universilé  ;  son 
hâtel  est  rasé,  ses  domestiques  sont 
livrés  au  bourreau  ponr  être  fusiî' 
géa,  VI.  aS8- 

SciLES  (leaeigo.de), amenant  des 
vivres  au  comte  de  Warwick.  qui  as- 
siégerut  Poniorsou ,  rencontre  des 
■eigaeurs  ftan^is  avec  lesquels  il 
livre  combat,  les  défait,  en  tue  trois, 
les  barons  de  CoulooceSiHunaudaye 
et  Chileiu-Giron  ^  en  fait  d'autres 
priaonniers,  et  mène  ses  vivres  jus- 
qu'au siège.  Vin,  134.  Quitte  le 
siège  d'Orléaus,  17S.  Se  réunit  à 
Tslbot  dans  la  ville  de  Meun,  tSA- 
Eai  fait  prisonBler  k  la  baiaille  de 
Palay,  188. 
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SciMDaEiEc  (le  capit),  alba- 
nais, est  fait  prisonnier  par  le  che- 
valier Bayard,  XV,  agS. 

SciBitiCT,  de  Mauritanie,  s'op- 

Cà  ce  que  les  Sarrasins  luent  la 
ettouiesasuiie.n.Soo. 

ScHEKCE  (le  colonel),  comman- 
dant du  fort  appelé  la  Lunette  aux 
Pays-Bas,  ravitaille  Beijtj  entre- 
preud  de  ae  rendre  maître  de  tli~ 
mègue^  comment  ii  périt  dans  cette 
entreprise,  XXXIX,  35a. 

ScHLiBEBstoHF  (Fabiciu  de),  ca- 
pitaine saion,  avec  sa  pique  foit 
maître  à  terre  celles  d'au  corps  es- 
pagnol, et  eontiibue  ainsi  à  la  dc' 
faite  de  ce  corps,  XVI,  4^. 

ScRKEiD.  '(Matthieu),  évéque  de 
Sion,  ennemi  déclaré  dés  Français, 
est  décoré  de  le  pourpre  par  le  p<ipe 
Jules  II.  XV,  loS.  Détermine  les 
Suisses  a  eutrer  dana  le  Milanais, 
m.  {Tail.  du  rig.  de  Louis  xii.) 

—  Les  haranpue  sur  la  place  du 
château  de  Milan,  et  les  détourne  de 
faire  la  paix  avec  le  roi  de  France, 
XVI,  a88.  Les  fait  marcher  droit  an 
camp  du  Roi,  q.Hq- {Mtftii.  de  FUu- 
nin^e.)  — XVII,  a€3.  S'enfuità  Mi- 
lan avec  sa  cavalerie,  et  de  là  passe 
enAllemague,  367.  {DuBellay.) 

Se  noMBEK  G  (Gaspard  de)e3t  char- 
gé avec  dc  Thou  de  former  a  Tours 
un  parlement,  XX,  ii4-  (Inlrod.) 

—  Il  reçoit  ordre  d'aller  en  Alle- 
magne lever  1 .000  chevaux  et  ao.oOO' 
hommes  de  pied  ;  il  part  de  Blois,  et, 
est  forcé  dV  revenir,  XXXVD, 
41 7.  Il  envoie  de  Thou  au  Roi  pour 
lui  représentM"  que  la  seule  Voie  qui 
est  ouverte  est  de  passer  par  les 
places  occupées  par  le  roi.  de  Na- 
varre, 418.  Arrive  s  Saint-Jean- 
d'Ângélj,D<iilrecoit  lefilaetlaGUe 
de  la  princesce  de  Condé;  envoie 
Momay-Huhy  eu  Aiuleterre  sol- 
liciter des  secours,  419.  Fasse  à 
Montaigne,  à  Bergerac,  à  Sle,-Foy; 
visite  le  champ  de  batatile  de  Cou- 
Irasj  reçoit  a  Montfort  dans  l'Ar- 
magnac le  poète  Guill.  Du  Barlas. 

S  ai .  Se  rend  i>  VilUmur,  oii  Casillac 
e  Sessac  vient  le  trouver,  43a- Ar- 
rive dans  les  Cévennes,  4a3,  S'er- 
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râle  à  Hcnde  ;  nu^fiuite  céwpu'oO 
quelaifaitrévjquei  ilétaib  CDiicui; 
■UT  la  chasse  des  aïglea,  dont  le  pni~, . 
duit  fert  B  alimenter  la  tabli  de  cet 
«Têqne,  ji5.  Vientà  Uièa,  où  il  ra- 
^it  ordre  do  Roi  d'aller  à  Floreuca: 
et  ■  Venise  pour  en  tirer  de  l'ar- 

SDt,  437.  Fasse  le  Rhdae,  vient  ■' 
range  ;  reçoit  pour  escorte  U  nist- 
quis  f  OraisOD,  4i3.Traverse  ta  Du- 
ranoc;  vient  ii  fiieE,oùTouraoiide 
Castellanc  le  reçoit  daos  sa  maison , 
^ig.  S'cmbarqtie  k  S.-Rapbeau;  ar- 
rive i  Monaco;  se  rend  à  Génea; 
HceplioD  que  |ui  fait  le  sénat,  4}o. 
Se  rend  i  \étoae  et  k  Manione  j 


t  le 


j.  Est  chargé  de  Bégocier  eTec  le 
duo  de  Mercœur,  Sog.  (Mém.  de 
J.  A.  de  TKou.'j  —  Est  euvojé  à 
Paris  auprès  du  sieur  de  DuoeS  HTec 
des  propositioiiB  de  la  part  du  Bol , 
XUV,64.  (^Taen-r.)  — Avpara- 
vant  simple  soldat  allemand ,  il 
achète  du  duc  de  Guise  le  comié 
deNanieuil-le-Haadoin,  XLV,  175. 
(  L'EiiaiU.  ) 

ScqoHSEiG  (Henri  de)  obtient  le 
EOUTernement  de  l'A ngau mois  et 
au  Limoiiu  pour  se  consoler  de  la 
charge  de  maréchal  de  France,  L, 
5^3.  La  surintendance  des  finances 
lui  est  âtée,  55Î.  Se  bat  en  duel  avec 
IL  A«  Caudale,  5SS:  Après  avoir 
porté  des  secours  au.  fort  8. -Mat- 
tin,  iléfait  les  Âni^liiia,  qui  essaieot 
de  se  retirer  ■  l'Ile  d'O^e ,  LT,  54  et 


de),Te^it  le  collier  de  S.-Uicbeïj 
formule  du  sermeut  qu'il  pr^ie  eu 
le  recevant,  XLVIII,3iS. 

ScioPFma,  protestant  luthérien, 
oonrerti  ensuite  à  la  wligio(i  ro- 
maine, publie  un  livre  conire  Sca- 
liger,  la  conr  du  parUraent  et  les 
«avans  de  l'Europe,  XLVIII,  59. 

Scipfon  (  la  demois.)  est  ii^ée  par 
son  mari  avec. m)  oom.roé  Labnine, 
(urpris  couché  avec  elle,  XLVIIiSi^. 

ScmcEL,  ancien  conseiller  du  par- 
lement de  Paria,     --    ■   " 


ScoT  (  Robert),  ua  des  cheEa  dea 
bandes  oui  désoloienl  la  France  sous 
Charlea-Ie-Sage,  IV,  333- 

ScooaiBLG,  docteur  de  la  ville 
de  Paris,  hurancue  lea  ambassadeurs 
flamand*,  XIV,  110.  Pr^be  dans 
l'église  de  Noli'e'  Dame  à  roccaston 
de  la  paii  conclue  avec  la  Flandre, 

SciiiAHiDï,  recteur  du  collège 
des  jésuites  d'Âiivera,  publie  un  livre 
intitulé  Amphithcatruin  honorai 
idée  de  cet  ouvrage,  SLVII,  491- 

Sdiib  (le  otunte  de]  défait  et  taille 

]>ilU  le  bourg  de  Vincovier,  XUl, 
gS. 

S^BisTiEs  (don),  de  Portugal:  ap 
hoiDoie  se  qualiiiantaioN  est  airélé 
par  les  Yéniliens,  remif  an  roi  (l'Es- 
pa(,Tie,  et  enfermé,  XXXVI,  So3: 
XLVlI,3n. 


huit  jours  après  avoir  çrëvu  sa  Gn, 

tempa  o»  [a  libellé  est  éteinte  et  la 
tyrannie  établie,  XLVI,  ^3. 

Secco  (Francisque),  chevalier  it*- 
lien ,  se  joint  aux  Français  à  la  ba- 
taillB  de  Foruoue;  est  d'avis  qu'çn 
poursuive  lea  ennemis,  Xm,  i43. 

5eGi,  évâquB  de  Plïisauce,  car- 
dinal-légat,'euvgyé  par  le  pape  Clé- 
ment VIII  eà  France,  adresse  à  tous 
lea  catholiques  du  royaume  ime  ei- 
borlation  pour  lea  délournrr  de  l'o- 
béissance qu'iia  doivent  à  Henri  iv, 
XXXVI,  ang.  {Mém.  de  Clui'entj:) 
TT  Fait  publier  une  nouvelle  exhor- 
tation aux  catholiques  pour  procé- 
der à  l'élection  d'un  roi  catholique, 
XLI,  314-  ^  lettre  au  cardinal  dé 
Fellcïé  sax  le  même  anjet,  444.  Bé- 
(aib  stu  les  assemblées  tenues  cliez 
le  léfiat  pour  la  nomination  d'iui  roi 
de  France;  ruse  dea  ambassadeius 
d'EIsp^ne,  ^6.  Cetie  noqiiuaiii»! 
est  Teuiace  par  le  duc  de  Mayenne 
et  autres  de  son  parti ,  448-  l^Sbrts 
du  cardinat-lcgat  poi^r  empêcher 
rinstruclion  et  la  conversion  duBoî, 
456,  Sofi  discours  a  l'occasion  de  la 
publication  du  concile  dç  Trente, 
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(àite  psr  le  duc  de.llayeane,  474-  "  ^  Toyapt  pasaïi  lui  Uiuiae  le  doi, 
«3saie  de  iraverser  le  voyage  tlu  duc  ^31.  Le  légal  ^crït  aux  Eïals  qu'a- 
deffeveri,  eavoyéà  Rome  parle  Roi  prie  ce  qui  »  été  dit  et  fait  aux  coa- 
jiour  ioatruireSa  Sainteté  da  la  Gaii<  téreTicEs4e  SucesDe.Dn  ne  peulp|u« 
veraioii,  /^So.  {Mém.  de  Cm-tt.'^  —  les  canlinuer,  ni  ealiepreodre  de 
lie  parlement  elie«  Seize  reiusent  de  traiter  avec  le  coi  de  IJavarre,  sana 
la  recDi|iu)1tTe  pour  vice-légat  jus-  eacouTirleaceusuresetrindiguation 
qu'il  la  nomination  d'un  nouveau  pa-  de  Sa  Sainteté,  4So.  Envoie  sa  jiiro' 
pe,XLYI,  loo.  il  estcoaiiiqié  légat  teslaliou  contre  la  IréYe,  menaçant 
en  Ftaace  par  Innocent  ex,  qui  lui  de  se  retirer,  ^^i.  Sur  les  iu^tauces 
envoie  le  chapeau  de  carijinal ,  a  t  j.  des  Euu  et  du  duc  de  Hairenne ,  it 
Caresse  le  duc  de  Mayenne,  et  le  se  décide  à  ne  pas  quitter  Parif, 
presse  de  convoquer  les  Etats,  37Ç.  4^^'  Publie  une  déclaration  contre 
Son  origine,  sa  manière  de  vivre,  la  iréve  générale;  fait  mine  de  vou- 
380.  Il  estméconleiit  qu'on  ait  cboisi  loir  s'en  aller,  470.  Assemblée  tenue 
la  ville  de  Paris  pour  la  tenue  des  chex  lui;  le  ducdeFeiia  letncL  m- 
Et«i9,i8i.Ecritau  cardinal  deGoD-  tre  ses  mains  un  pouvoir  par  Isqoel 
di  et  au  marquis  de  Fisani  pour  les  .le  roi  d'Espagne  nt>miD«  le  duc  de 
empécherd'alleTàRuine,383.Cban-  Guise  pour  éire  Tépouz  de  w  GHe, 
te  la  messe  daqs  l'église  S. -André'  4^^-  Adresse  une  lettre  aux  catboli- 
des-Arcsjy  communie  tous  ceux  qui  ques,  portant  défense  a  tous  prélats 
SBptésenlent,  387.  Renouvelle  et  con-  et  ecclésiastiques  de  s'attribuer  Tau- 
firme  les  interdictions  et  excommu-  torilé  d'absoudre  Henri  de  Bour- 
uicBliona  contre  le  roi  de  Navarre  bon,  et  a  tous  catholiques  d'awisler 
etaei  adhérens,  3oo.  Publie  une  nou-  à  sa  convemion ,  L'Qi.  Consent  à  U 
Telle  déclaration  du  Vaiw  qui  auto-  lroTe,depeurqueleducdeMayenne 
TÎse  et  confirme  l'élection  que  les  n'abandonne  le  parti  espagnol,  495- 
£tats  feront  d'un  roi  à  leur  l'antai-  Ordonne  aux  prédicateurs  de  pre- 
ste, 3o[.  Sa  lettre  au  duc  de  Parme  cher  plus modestemeiit,5i>i.Serend 
sur  la  situation  du  roi  de  Navarre ,  aux  Etals  pour  assister  à  la  publica- 
3l  I.  Propose  aai  députés  de»  Euis  tion  lîu  concile  de  Trente;  sa  ha- 
de  signer  un  sermeitt  par  lequel  ils  rangue  aux  députés,  Sio.  Envole  à, 
s'engageroient  tons  à  ne  jamais  faire  Rome  son  camérîer  pour  prévenir 
la  paix  avec  te  roi  de  Navarre,  334-  le  Pape  contre  l'ambassade  du  duc 
Va  donner  sa  bénédiction  à  l'assem-  de  Nevers,  5i5.  Prie  le  duc  de 
blée  des  Etats,  338.  Va  au  parlement  Mayenne  en  faveur  des  libraires  qui 
exborter  cette  compagnie  à  la  per-  ont  vendu  le  livre  du  Manant,  543.. 
aévérance ,  et  l'assurer  de  la  bonne  Se  plaint  au  duc  de  la  reddition  de 
volonté  du  Pape,  34^'  Donne  U  TAeaui;  mais  k  duc  lui  rappelle  que 
communion  à  100  députes  des  Etats,  c'est  lui  qui  en  ^t  cause,  5â3.  Con- 
343.  Approuve  ,  après  plusieurs  seille  au  duc  de'Mayenne  d'établir 
puinles  et  exclamations,  la  résolit-  ^oe  douzuine  de  juges  pour  chasser 
tion  des  Etats  au  sujet  des  confé-  Jes  hérétiques  et  rendre  au  peuple 
renées,  349-  Harangue  les  dépmés  bonne  etprompte  justice,  573.Ecrit 
des  Etals  qui  doivent  assister  9ui  à^..  de  La  Chaire,  gouverneur  d'Or- 
conférences  de  Sureene,  383,  Se  rer  léans,  pour  le  tenir  dans  le  parti,  que 
tire  à  S.-Martin-dea-Chflinps,  oii  il  le  Pape  n'approuvera  jamais  l'abso- 
s'enferme  avec  force  gardes,  craiT  lutiou  donnée  au  roi  de  Navarre, 

Kant  la  fureur  du  peuple  à  cause  de  SgS-  Adresse  aux  catholiques  one 

mpéchcinent  qu'il  veut  mettre  à  lettre  pat  laquelle  il  les  assoie  que 

la  trêve ,  4l3-  Va  aux  Etats  faire  op-  ^a  Sainteté  ne  veut  pas  approuver 

position  àta  trêve, 4^4'  Excommu-  rabsolutiondonnéeanRoijpeud'ef- 

aie  tous  ceux  qui  la  procureront  ou  fet  que  produit  cette  lettre ,  6j3. 

la  iTOnveipnl  bonne,  ^iS.  lie  peuple  P^fu^  durement  l'absolution  à  ui^ 


Di^ilizDdbyGoOgle 


sas                  S£I  SEI 

cariiieqaitienl,lai<lemnl<krpardon  rav«^cnt  les  jayi  du  Hoi,  et  en  lue 

d'avoir  prêlé  Mcmeot  de  fidélité  au  ou  noie  ou  pteud  pingieurs,  XIH  , 

Boi,  (kiS.  Réfute  d'aller  saluer  le  Soi  4 1  S, 

■prt'a  son  CDtrée  dans  FaTisiXLVlI,  Seize  (la  fsciton  des)  nuDJL  de 
37.  (L'Eitoiie.)  morl  ceux  qui  ocent  parler  d«  «« 
SecouheouSicoiihe  (leaieurde),  rendre  ■  Henri  IT;  est  forcée  de 
oommandaDl  la  cavalerie  légère  de  négocier  aiec  lui  ;  ce9  proposidons 
IVrmée  royale,  dévalise  la  garniion  «onLrefuiéea,  XX,  ^44'  l'ait  entrer 
de  HoQlai;;!!  qui  s'est  rendue  par  dans  I^ts  udb  garnison  espagnole, 
compositioD,  XXXVIII,  ^Si.  Se  349.  Livre  au  dernier  supplice  [rois 
rend  mallre  du  bourg  de  S.'Léo-  hommes  dont  elle  redoute  l'opposi- 
nard,  prés  de  La  Ganache,  dS3.  tion,  Barnabe  BritKon,  Claude  Lar- 
Segdiek  (Ant.)  est  nomme  prén-  cher  et  Jean  Tardif,  a53-  Ses  pré- 
dent  de  la  conimissiiin  destinée  h  (entioui  exagérées  rompent  les  con- 
reoiplacec  la  chaOïbre  fie  justice  de  férencea  eniaméea  avec  elle  pnr  1rs 
Bordeaux;  il  tait  nommer  conseiller  royitlistes,  iGo.  Poussée  par  l'am- 
de  celte  commission  Jacq.-Augusle  baasadeur  d'Espagne ,  elle  demande 
deThou,  XXXVlI,39i.fJ.  A.  de  que  les  Etats  soieoL  assemblés  pour 
7'Aou.^  —  Fasse  pour  l'euleur  d'un  nommer  un  roi,  361.  Fait  de  vains 
nouveau  règlement  pour  les  avocats,  efforts  dans  l'assemblée  des  Etats 
lequeE  cause  un  grand  trouble  an  pour  qu'où  repousse  toute  confé- 
Palais,  XLVII,  333.  (MiO».  dtVEt-  rence  avec  les  catholiques  de  l'sr- 
toile.  )  mée  du  Bol,  36$-  Fureur  des  Seixe; 
Seodick  (P.),  président,  est  prb  déclaration  de  leurs  principes  poli- 
dans  sa  maison  de  Soret, et  conduit  tiques;  quels  sont  les  auteurs  de 
à  Dreux  pnur  être  mis  à  rançon  ,  cette  JéclarBlion,  16S.  Les  Seize  ex- 
XLV,  iai.SBmort;sesnombreDXeu-  baient  leur  fureur  par  les  discours 
fans;  pourquoi  il  estnoiomé  Pitire  et  les  libelles  les  pins  vnJens  ;  ils 
de  Finibut,  3o4'  prodiguent  au  Roi  des  injures  alro- 
Segiiie(  (P.),  président  en  la  ces,  370.  (Inlrod^—  Ils  se  saisis- 
grand'cbambre,  meuTl  fort  r»retté  sent  du  présidenlBnssonetde  deux 
au  Palais,  XLVII,  33o.  conseillers,L»rcher  et  Tardif,  e(  les 
Seguiei  ^le  doyen)  va  se  justifier  emprisonnent,  XXXVI ,  301.  Les 
an  duc  deMajenne  des  intelligences  font  étrangler,  et  attacher  'a  la  place 
ciu'on  Taccuse  d'avoir  avec  le  parti  de  Grève  a  une  potence,  aoa.  (Cfte- 
dn  Boi,  XLVI,  ag^-  Befuse  l'argent  verny.)  —  Organisation  de  la  ligue 
que  lui  offre  le  lUic  de  Feria,  355.  des  Seize,  d'après  l'auteur  du  iîire 
Donne  à  la  maréchale  de  fielz  un  intitulé  le  Manant  et  le  Maheusire; 
dluer  qui  lui  cobte  3o  écus  et  demi ,  noms  des  premiers  auteurs  de  cette 
l'tdantlesSeiiese^ignem  au  duc  ligue,  XXXVIII,  173  et  suiv.  Petits 
de  Mayenne,  4  17-  livres  qu'elle  répand  dans  le  publie 
SEcriE»  (Autruy),  lieutenant  gé-  ^contre  le  roi  de  Navarre  et  les  pro- 
uéral  et  civil  en  la  prévale  et  vicom-  testans,  3S3.  Réponse  qu'j  fait  un 
té  de  Paris,  reste  fidèle  au  Hoi  et  le  savant  jttrisconstkllecalbolique,  383. 
■uit  à  Chartres,  XXXVIII,  36o.  Les  Seize  nreDnent  occasion  du  sup. 
(  MA*,  de  Cajret.)  —  Sa  mort  cause  plice  de  I  avocat  Breton  pour  eici- 
une  grande  perte  à  Paris  et  au  pn-  ter  le  peuple  au  mépris  et  à  la  déso' 
Itlic,  \LVn,  164.  {L'EttoiU.)  béissance  contre  le  Hoi  et  le  parie- 
SEifFEDDiR-lonsir-BEii-TiiDi  ment,  3i4.  Us  accuaeiit  le  Boi  de 
fait  tuer  tontei  les  nuits  3  à  400  pri-  faire  venir  des  Allemands  en  Fran- 
-  wnniers  français,  et  les  fait  jeter  ce,  etenvoientdans  plusieurs  villes 
dans  le  Nil,  II,  3o.  des  mémoires  pleins  de  calomnies 
LT  Me  bâtard  de)  marche  contre  lui ,  3».  Projets  contenus 
habiians  d'Auxcrre  qui  dans  ces  mémoirea,  Sai.  Inouruc- 
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ttoDs  lar  la  mmiiL-i'e  de  se  coiiduk^  Boi;  processions  d'enrBai  qui  l'ci- 
re,336-  Scrmeat  de  la  Ligue,  3ig.  cOiODiuDieDt,  5.  Le»  tombeaui  des 
Les  Seiw  devienaenl  plus  hardis  favoris  du  Boi  sont  brisésj  le  con- 
depntsl'Éineale  de  S.-Sereria;  leurs  seil  des  Seiie  envoie  detuander  à 
calomoies  et  leurs  écrits  coDlre  le  Henri  111  réiargisBement  du  prefdt 
Bai,  34&  Ils  ibot  circuler  parmi  des  marchantls  et  des  écheviiis  de 
leurs  cxinfédérés  les  articles  de  la  ré-  Faris ,  6.  Maltraite  le  héraut  euvo^é 
solution  que  le  duc  de  Guise  a  pri-  par  le  Bol';  prend  la  lësolulion  de  se 
•e  avec  les  pcincipaui  de  la  Lifpie  saisir  des  principaux  du  parlement, 
de  Nancy,  347-  Bépooses  faites  1  7.  Joie  des  Seize  en  Toyant  mener 
ces  articles,  348.  L'insolence  des  en  prison  les  membres  du  parle- 
Seize  redouble  par  l'entrée  du  duc  ment,  g,  lU  pillent  l'église  des  Mi- 
de  Guise  à  Paris,  353.  Dansla  jour-  nioles  près  deVincennes,  10.  J)é- 
née  des  Barricades,  ii.i  tirent  sur  les  vaatent,  le  parc,  ii.  Font  prétiT 
Suisses, en  tuent  un  grand  nombre,  serment  à  tous  les  officiers  du  par- 
et  se  rendent  maîtres  de  Paris,  354-  lemenl;  «trait  de  ce  serment,  44. 
Font  une  assemblée  générale  à  l'hd-  Elisent  un  conseil  de  quarante  pei^ 
tel-de-villej  élisent  tin  DOuT«au  pre-  sonnes  pour  ordonner  et  disposer 
Tdt  des  marchands  et  d'autres  éche-  des  affaires  par  tout  te  royaumcj 
lins,  35g.  Ctiangent  tuas  les  offi-  noms  des  membres  qui  le  compo- 
ciers  de  la  ville,  36o.  Envoient  des  sent,  47.  Déclaration  dudit  conseil 
députés  aa  Roi  pour  lui  présealet  portant  remise  d'un  quart  des  tnil- 
une  requête,  38i,  Quel  en  est  l'ob-  les  et  crues,  4S.  Comment  les  Seize 
jet,38i.  Leurs  contraTenlions  à  1'^-  sont  assurés  de  la  mon  du  Boi;  fâ- 
dit  Je  réunion,  4 10  elsuiv.  Enhai-  tes  et  réjouissances  qu'ils  font  à  cet- 
ne  du  duc  d'Epernon  et  du  sieur  La  te  occasion;  ils  donnent  de  l'argent 
Valette  son  frère,  ils  ferment  les  k  la  mère  de  Jacq.  Cléniientt  366. 
yeux  sur  fusurpation  du  marquisat  Les  ùiisses  nouvelles  qu'ils  débitent 
de  Saluées  par  le  duc  de  Savoie,  leur  deviennent  à  la  tin  nuisibles, 
449-  Ripandenl  diua  le  public  leurs  189.  Ils  déclarent  roi  le  cardinal  de 
opiuionsen  faveur  de  la  taute-puis-  Bourbon,  et  laissent  toute  l'autorité 
sance  des  Etala ,  453.  A  la  nouvelle  dans  les  mains  du  duc  de  Mayenne, 
de  la  moit  du  duc  de  Guise,  ils  3iS.  Veulent  donner  au  roi  d'£s- 
prennent  les  armes  et  s'assurent  de  pagne  Ja  qualité  de  protecteur  de 
Paris,  477-  élisent  M.  d'Aumale  i^ntnce,3]5,ProcessiougénéralefHÎ- 
poar  gouvemenr;  font  arrêter  pri-  te  après  ta  mort  du  cardinal  de  Bour- 
g  dans  tontes  les  villes  de  hon;  quel  en  est  l'objet;  détails  cu- 
~'i  les  caUioliques  royaux,  rieui  sur  une  compagnie  de  moines 
Inction  d'&ge  ni  de  sexe,  armés  qui  y  assistent,  XL,  83.  Les 
XX.XIX,  3.  Témoignent  a  madame  agensdes  Seize  répandent  des  écrits 
de  Guise  le  regret  quiila  ont  de  ta  contre  la  pape  Sixte  v,  &g.  Ib  en- 
mort  de  son  mari;  demandent  que  voient  au  duc  de  Mayenne,  a  Cor- 
la  ville  ait  l'honneur  de  tenir  l'eu-  beii,  un  inémoïre  pour  le  rélablis- 
fant  postiiome  qu'il  plaira  il  Dieu  sèment  du  conseil  général  de  )'U- 
de  lui  <bnner,  3.  Proposent  k  la  Fa-  nioil ,  et  pour  la  contintialion  de  lit 
culte  de  théologie  la  questkm  de  sa-  guerre  contre  le  [toi,  137.  En  e>- 
voir  si  te  peuple  de  France  ne  peut 
pas  être  armé  et  uni,  et  lever  de  l'ar- 
gent pour  s'opjposer  aux  efforts  du 
Boi,  quia  violé  la  foi  publique;  les 
docteun  et  curés  du  conseil  des 
Seize   décident   eux-mêmes  cette 
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36o.ll<tkiuientphiâairsa«tciiibléei  tuer  fes  enfast  et  méiBe  Les  i>iuigcr> 
patliculiétes  au  lugel  de  Hrigard,  ({ue  île  te  rvodre  à  UB  héréLiquct 
l'un  d'eux  absout  par  le  parlement,  XLVI,  80.  Ils  présenleotau  duc  <le 
361.  Ordonnent  le  renouTellement  Vatcae  un  mémoire  leDdant  à  faire 
dw  serment  de  la  Ligue,  tt  élisent  au  raieT  tous  lea  cbàieaui  Je  l'ancienne 
scrutin  un  conieil  tecret  chargé  de  nobleise,  ino.  Prient  l'ambaimadear 
tirer  raison  du  procès  de  Biigard,  d'Ei^gne  de  procurer  à  Paria  uni 
366.  Comment  ili  procèdent  au  re.  garuison  eiiKi);nolc,  134.  Se  lour- 
nouTellemcnt  dn  serment  de  la  Li-  nent  lim  parti  de  l'Espace  et  mé- 
sue,  36^.  Dana  leur  conseil  secret,  prisent  te  duc  de  Uajcnne,  i3s. 
ils  decidenl  de  faire  tuer  le  prcii-  Autorisenllesbillclsdeprosciiption 
dent  Brissoa  et  ciaq  des  principaux  arrêta  et  signés  du  duc  de  Msijren- 
ilu  parlement  duos  leur  niainii,]^].  ne,  contre  diverses  personnes  du 
Ils  font  mettre  à  une  poteuce,  en  parlement  et  de  la  cbambre  des 
la  place  de  Grève,  les  corps  du  pré-  comptes,  i33.  Sur  la  nouvelle  que 
sident,  de  I^rcher  et  de  Tardif,  le  Itoi  approche  de  Varia,  ils  font 
37g- On  propose  dans  leur  assem-  fermer  le  Palais  pour  huit  jours, 
blee  de  fermer  les  portes  de  Farii  166.  Font  célébrer  aux  Jacobina  un 
au  duc  de  Mayenne;  d'autres  veu-  service  pour  la  mémoire  de  Jacques 
lent  qu'il  soit  poignardé,  38 f.  Leurs  Clément,  à  la  suite  duquel  ils  Tout 
auemblées  sont  cassées  par  le  duc  dîner  (ians  une  maison  où  ils  dépen- 
de HBTenDe.Sgi.  Vers  faits  sur  eux,  seul  45  ^cus;  font célébreruneanes- 
S91.  Ils  font  présenter  requête  au  se  et  chanter  un  Te  Dfum  pour  le 
duc  par  leurs  prédicateurs  contre  le  bout  de  l'an  de  la  victoire  rempor- 
roide  Navarre  et  les  politiques;  rc'  téecoDtre  tes  politiques  demandant 
ponae  qu'v  fait  le  conseil  d'Etat  de  du  pain,  173.  S'oppotenlii  ce  qu'un 
Monsieur,  XLI,  160  et  suiv.Ils  afS-  mal tie  des  comptes  à  Paris,  revenu 
cheut  une  proteslalioD  et  un  dlisB'  de  Tours,  rentre  daps  l'exercice  de 
veu  de  l'accord  de  la  conférence  ,sa  cbarge,  nulgrérarrêi  de  sa  com- 
demandée  par  les  royalistes,  385.  pagnie  qui  l'y  autorise,  i^3.  Font 
Nouvelle  protestation  ailichée  dons  chanter  un  Te  Deum  en  régouissan- 
les  carrefours  de  Paris  contre  les  coD-  ce  de  ce  que  le  jeune  duc  de  Guise 
férences  de  Suiesue,  37a.  Minées  s'estsauvé  du  château  de  Toursj  les 
des  Seiie  contre  l'abbé  de  Su.-Ge-  Espagnols  et  les  Napolitains  cèle- 
neviéve,  378-  Ils  se  déchuioent  con-  brent  aussi  celte  délivrance,  1 74.  La 
tre  le  duc  de  Mayenne,  qui  refuse  Seîie  envoient  su  duc  de  Mayenne 
la  nomination  d'un  roi  par  les  Es-  des  députés  charjjés  de  cabiers  et 
iragnols,45o.IUlecompBrentàHen-  demandes, dans  lesquels  ils  se  plai- 
H  m,  4^1.  Etonnement  des  Seize  gnent  insolemment  de  ce  que  le  duc 
à  l'entrée  du  Roi  dans  Parts ^  foible  leur  a  dté  le  conseil  d'union,  179. 
(ésislance  qu'ils  opposent; comment  Publient  la  letue  qu'ils  ont  adressée 
ils  sont  réduits  au  silence',  XLU ,  an  roi  d'Espagne  pour  implorer  son 
300  et  suiv.  Fin  de  la  isctiou  des  secours;  signataires  de  cette  lettre. 
Seize  âParisinoms  de  ceuxqui  sont  >8o.  Tiennent  plusieurs  assemblées 
condamnés  par  atrèt  du  parlement  secrètes;  nomment  un  coiueil  de 
et  eaécutéi,  366  et  suiv.  {Mém.  de  Dix;  leurs  noBS,  '16S.  Bésolutions 
Cayet.)  sanguinaires  prises  par  ce  conseil. 
Les  Seize  pillent  les  trésors  de  Mo^  188.  Boucher  et  Senaul  arrivent  à 
lan,  et  fout  inventaire,  avant  leur  Vincennes,  dont  la  garnison  va  à 
mort,  des  meubles  et  argent  des  Paris  par  ordre  des  Seize,  igs.  Ils 
(leurs  Amelot  et  du  président  de  présententaupTevOtdes  matctunds 
Verdun,  XLV,  3^.  Alarmés  des  et  aux  écbeviosdeParis  une  reqaé- 
bruitsde  paix  qui  ee  répandent,  ils  te  pour  avow  une  chambre  ^deate, 
vont  jusqu'à  dire  qu'il  vaut  mieux  igS.  Les  Seize  dressent  dans.to«il«» 
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quarlicra  de  la  capitale  de*  liâtes  de  guerre  à  la  Perse,  qu'il  loupçouuc 

pioicriptiau  coDLre  UMi  les  polili-  ■l'îotelligeDce  avec  le  MoscoTÏie, 

({ues  pour  les  tuer,  daguec  ou  chas-  XX.V,  i5i. 

«eij  tés  Elspaguobetles  Napolitaiiu  Selibcodkt,  un  des  gouvecoeurs 
refusent  de  se  prêter  à  leur*  exécu-  de  l'Arsenal ,  eit  lue  de  sa  propre 
lions,  loi  et  suit.  I.attre  de  créon-  «pée  pur  un  matcliand  de  vin,  pour 
cv  et  ïiguatuieâ  des  Seixe  au  roi  uue  femme  que  ledit  SeliocourL  lui 
d'Espagne,  aoS.  Déulls  sut  l'eiécu-  a  vendue  cl  vi-ut  ravoir,  \LVI,  1 37. 
lion  du  président  Brision  et  des  con-  Selle*  (le  acigu.  de)  est  lue  nu 
willersLarcher  et  Tardif, 313.  lis  siège  Je  S.Ld,  XLV,  g^. 
coalimicDl  lïKis  assembtéea;  vcu-  Selve,  premier  président  du  par- 
lent réformer  plusieurs  membres  du  Icmeut,  est  chargé,  pa  r  l'assemblée 
piirlemenl,  et  faire  réfoquer  le  pou-  convoquée  it.>Faru,  de  déclarer  am 
voir  du  duc  de  Mayenne,  3i4'  Va  roi  François  i  qu'il  n'est  point  tenu 
grand  nombre  d'habitans  de  Paris  d'exécuter  le  traité  de  Madrid , 
foui  te  sermeut  de  ne  pJua  souffrir  XVII,  99. 

lei  assemblées  secrètes  des  Seize,  ^EiisLAnçii  (Jecq.   de  Beanne', 

333.   Les  Seize  préientent  une  re-  bâton  de),  auiiniendam  des  thiBD- 

quéteau  duc  de  Mayenne  cunlreles  ces  sous  Friinçois  t,  eal  arrêté,  mis 

Cliliques,  399.  Ils  supposent  une  en  prison,  et  pendu    S  an*  après j 

tre  du  gonvemenr  de  Paris  en  fa-  pourquoi,  XTII,  53  et  384- 

veur  de  Dsatbam,  prisonnier;  leur.  Sehoveui  (les)  :  caqu'oB  entend 

Buperchetie   est    déo  Tucdu 

Quclquea-unsd'euss'  tentent 

coups  île  biton  pour  igi. 

cliec  les  Parisiens  de  tevalier 

lie  joie  dans  l'espéran  bataille 

piochaiiM,  ^06.  Prêt  .  . 

cUl^é  reqoéte  an»  Et  à  la  ba- 
procède  à  Pélcclion  d' 

ne  fosse  ni  tré^e  ni  c  le  Bon'- 

le  Pape  n'en  soil  arerl  ne  oon- 

reçu  SB  réponse,  41"'  au  due 

lire   aux  prédicateur  ■  d»Tat 

Bouclier  de  ce  qu'ib  er  prés 

amours  du  Roi  pour  <  Comni. 
ce  qu'ils  préteudent  ! 

5o3.  Querelles  entre  I  conseil 

politique»,  546.  Les  Seiie  s'assem-  géuérui  de  la  sainte  Union,  j  exer- 

blenl  après  le  sacre  du  Roi;  résolu-  ce  une  autorité  absolue,  XLV,  393. 

tÙM  de  ne  jamais  faire  la  paii  avec  Poridt  désapprouver  l'eiéculion  du 

rkéréliqae,6i4'  Preuves  qu'ils  sont  président  Brissoa,elcepeDdant veut 

payés  par  l'Espagne,  631.  Billet  se-  la  )ustiGer  auprès  duducdeMajen- 

me  contre  eux  en  divers  endroits  de  ne;  caractère  de  ce  ligueur,  XLVI, 

la  ville,  633.  Ils  se^rassemblent  aux  306  et  suiv.  Il  traite  les  politiques 

Jésuites,  633.  Liste  dea  seize  et  li-  de  caaaUia,  i-^t.  Veut  exciter  une 

gnears  qui  ont  ordre  de  quitter  Pa-  lédition  au  moyen  des  Hapolûaina 

xis  après  l'entrée  du  Roi ,  XLVII,  pour  empêcher  la  publication  de  la 

40.  On  brûle  en  effigie,  dans  un  trèvei  497-  "  intrigue  inntilenienl 

grand  feu,  la  Ligue,  le  légat  et  les  pour  se  faire  nommer  capitaine  de 

Seize,  67.  Plaisant   discours  d'un  quartier  àla  placedu  colonel  d'An- 

calécbisé  par  les  politiques,  bray,  617.  Bèponse  qb'il  fait  à 


XbVIII.Sg^.  IL'EawiU.)  oolonel,  qni  l'eneage  à  reconnoltre 


Selih   (TeinpereDr)    déclare   la    le  Roi,  XLVII,  la.  Se  saisit  de  la 
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porte  (le  Buuy  lu  jour  de  la  [éduc-  Frrâoie  et  Antoine  de  BJacon ,  eM 

liuu  de  Parla,  daiu  k  dïMcin  de  arrâé  etm^  priaonaiei  à  Milan, 

b'y  défendre.  ï3.  SlX,3ii. 

Seif.çit  (le  baron  de),  parlant  Skue  ( Maiïmo-Âiitoine ,  cumie 

aux  Etala  de  Bluù  pout  la  Dobleue,  de),  engage  et  persuade  le  cannnau- 

demande  que  le  Roi  ne  perioette  daat  du  château  de  Carienan  à  le 

d'autie  reli|{ion  qne  la  caUiolique,  rendre  aux  Français,  XIX,  387- 

XLV,  147.  Semevài,  (leeieurde)  e<it  fait  pri- 

Sehecei,  cbef  de  rebelles,  ptend  lonniet  par  les  Espagnols   deranl 

le  chàieand'Argili,  XXXrV,  3;3.  Dourlens,  et  lue  par  eux,  XIJII, 

SEnERruHT  (le  eeign.  de),  lleute-  54- 

nent  du  maréchal  Du  Biez, parvient  Setimc  (le  maréchal  de),  accni- 

i  raTÎtuilItc  le  fort  d'.Oulircauj  et  se  d'aToir  pria  la  ftiile  au  commen- 

dcfuiluQ  parli d'Anglais,  XtX,6oi.  oemenL  de  bi  bataille  de  Cri-vaot, 

SEKiiECTEaitG(leseign.  de)esteo-  Vlll,   i5.  Eii  tué  à  celle  balaille, 

mmander  à  Metz  pea-  siûvaiilUa  Afém.conctra.laPucvtim 

lie  de  M.  de  VieillevU-  d'Orléans.  g4. 

le,XXVIl,3ii.  Sevestke  IJeau]  en  euToje  |tar 

Sesillic  (le  ieunede),  neveu  de  le  comte  de  ïlicheiDonl  poar  anaié- 

Blaise  deMonUuc,Tepoiuaelesen-  gcr  S.-Neomaye,  \U1,  44?-  "  «st 

Demis  près  de  Sienne,  et  sauTe  le  oblige  de  se  reiîrerdes  places  appar- 

seigu-  w  Siruizi,  XXI,  noS.  tenant  s  ce  seioneur ,  448- 

SEHHEiidel'Union prêté  partons  Sètse  ^Michel  de),  cberalier  de 
lesufficïers  et  bénéliciers  nouvelle-  Malte,  célèbre  par  ses  bocsowts:  a> 
ment  pourvus  ou  a  pourvoir  daoi  la  réponse  à  la  Reine  mère  sm  le  irai- 
ville  de  Fari^,  XLVI,  108.  tement    fait    au    doc   d'AJeneoD , 

SEaQD£iicii.oi(l'sbbéde)a(U»m-  XXXVIl,  i56.  (Marg.  de  Valois.) 

pajgpe  Lahire   dans  son  enlrepriae  —  II  est  frappé  par  le  Roi  i  coupa 

contre  Ifs  Anglais  au  siège  deMoa-  de  poing  et  de  pied  pour  lui  avoir 

targia,  VIII,  116.  Uet  lefeuàune  dounéuncaorte  dedeuienti,  KLV, 

partie  de  leur  aamp,  137.  573.  {Mém.  de  Vt'itoik.) 

SEaaEs(le  capit.)  défaille  capit.  SeTssEi(CI.  deKëvéquc  deBlar- 

Carrign-i,  Espaf^nol,  devant  Montai-  seilte ,  ensuite  archevêque  de  Turin , 

cin,XXI,37ti-  auleur  d'un  ouvrage  intitula  de  la 

SEaviH    (Louis),   jeune    homme  ^onardli'e  de  i^fonoe  .- analyse  in- 

fotl  savant  et  trés-allacbé  au  Bai ,  stiuctjve  cl  intéressanle  de  cet  00- 

est  nammé  avocat  central  du  parle-  vrage  précieux,  XV,  01  et  luiv. 

ment   établi  à  Tours,    XXXVII,  Sfobce  (Galéaa),  duc  de  Hilan, 

417.  beau-frère  de  Louis  11,  ayant  apprit 

Sestih,  avocat  du  Roi  :  ses  plai-  la  défaite  du  duc  de  Bour^gne  k 

doyers  et  arrêts  sont  censurés  par  Grandson,  envoie  prier  le  roi  de 

lBSo[boniie,XLVII,33S.Di»tiqne  France  de  ne  faire  ni  paix  ni  irève 

latin  fait  contre  lui  et  contre  Bo-  avec  ce  duc  j  renouvelle  l'BUiance 

berl,XLVni,  147.  faileavecleHoi.Xn,  301.  (Mém. 

SEavîN  (le  sieur),  faisant  les  fonc-  de  Coininei.) —  Il  est  assassiné  dans 

lions  du  procureur  général  un  par-  la  grande  église  de  Uilan,  XIT,  46. 

lement,  lait  rendre  un  arrêt  con-  (J.  de  Trojrei.) 

cernant  la  .provision  de  la  chapelle  Sforce  (Franc.)  devient  dne  de 

de  S.-Malthieu  de  l'église  de  Ueaui,  Milalt   :    son    caractère,   IX,    454. 

déclarant  nulles  celles  qui  ont  été  [JHém.  de  La  Marche^  —  Menaoé 

foitei  par  les  cardinaux  Cajetan  et  par  Charles-Quint ,  il  ^it  périr  par 

de  Plaisance,  XLlI.i^i.  une  indigne  lâcheté   nn   agent  de 

ScsSE  (le  comte  Camille  de),  ac-  François  1,  XVII,  tii-  Frappè<  de 

compagnant  les  ambassadeurs  César  terrenr  i   Tappioche    des  armées 
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fraaçuùeB,  il  demande  en  vaiu  des  La  Tré mouille, 438.  E^t  eafermé  au 
secours  k  Cbarles-Quiul ,  el  meurt  château  de  Loches,  444-  {fanifg.  du 
aubitemeat,  i3i.  {/aù-od.)  —  Bat  Chef .  tant  rtpr.)  —  Siuâie  ^iiuiai 
lUsi^B  dans  le  cliileau  de  celle  vil-  des  eDoemisaux  Frauçais,  XV,  1^. 
ie  par  lea  troupes  împérlules;  extrc'  Traite  arec  le»  Floreutiua  et  s'arme 
mile  oii  a  eu  réduit,  XVIII.  18.  Il  contre  Venise:  veut  s'unir  avec  le 
remet  ce  château  au  duc  de  Dour-'  Pape  et  le  roi  de  Naples  ,  iS.  SoUi- 
bon,  à  coadilioa  qu'il  se  rendra  cite  en  vain  l'appui  duroid'Espague 
(iaus  la  vdle  de  Vàiue  ;  menacé  par  et  de  rEœperenrj  obtieotde  Baja- 
les  Impériaux ,  il  se  réunit  à  la  tain-  zet  11  une  divecsion  utile  j  lève  une 
te  ligue  ,  ai,  [Du  BeUajr.)  armée  nombreuse,  3 1.  Fait  un  appel 

Stokce  (  Ludovic^  est  chassé,  puis  iiux  bourgeois  de  Milan;  foitihcàlB 
rappelé  à  la  cour  de  Uîlan,  XIII,  hâte  le  château  de  celte  ville,  et 
p.  CoBimenL  il  devient  m^tre  du  ftvec  une  folble  escorte  va  trouver 
jeune  duc  de  Milan  et  de  sa  méce ,  l'empereur  Uaiimilieu,  non  sans  un 
io,els'eniparedel'autorilê,   u.II    Erand danger,  3ï.  Il  rentre  dans  le 

S  rend  le  château  appelé  la  Boqne  Milanais  avec  une  armée  de  t'rancs- 
e  Milan,  i3.  Fait  aHiance  avec  \es  Cooiloia  et  de  Suisses^  est  reçu  dans 
Véaitieos,  '4-  ^i^gage  Charles  viii  MiUn  par  les  babilBos  révoltés  cou- 
i  la  conquête  du  royaume  de  Na-  Ire  Xrivulce ,  36.  Se  rend  maître  de 
pies;  s'adresse  en  particulier  âEtien''  Novacre,  où  il  estbientâl  pressé  par 
ne  de  Vers,  16.  Grande  ambassade     la  famine;   tente  une  bataille,  37. 

S'il  envoie  à  Paris  à  ce  sujet;  noms  Ne  pouvant  combaltre  ù  caose  du 
i  ambossadeiira,  17.  Commenl  ils  la  défection  de  ses  troupes,  il  essaie 
disposent  h;  Roi  k  entreprendre  cet'  de  fu!c  déguise  en  cordelier;  eatar- 
te  conquête,  i3.  Après  la  mort  du  rêlé,  envoyé  en  France,  et  confiné 
duc  Jean  Galéas,  il  se  fait  reconuoi-  au  château  de  Loches.  38'  Comment 
Ire  à  Milan  ]>out  duc  el  seigneur,  37,  il  j  esi  tcaîlc,  3q.  {Taht  du  régn. 
Demande  au  Roi  Sezzane  et  Piètre-  de  Lmàs  zii.)  Foir  aussi  quelques 
Sancte ,  et  lui  pcéte  3o,ooo  ducats ,  détails  aur  ces  événemens  aux  Méai. 
43.  {Mém.  deCominei.)  —  Exilé,  il  de  Boyard,  317  et  suIt. 
conserve  an  parti  puissant  dans  le  Sronci  ( Maiimilien),  Bis  de  Ln- 
Hilanaisj  profile  du  mécontente-  dovic,  arrive  à  Milan,  où  les  Suisses 
ment  du  peuple  pour  t'emnarer  du  lui  décernenl  la  couronne  dncate  , 
chaleau  de  Mitm;  partage  la  réeen-  XV,  iig.  A  L'approche  de  l'atani- 
ce  avec  Bonne  de  Savoie  elle  chan-  garde  de  i'armée  française,  il  se  ré- 
oelîer;  fait  décapiter  ce  dernier,  et  fugie  dans  Novarre,  iij.  (Tabl.  du 
arrêter  la  duchesse,  XIV,  ie4'  ^"-  ™f  ■  àeLoait  iii.)  —  l\  est  assiéRé 
hue  le  jeune  duc  el  son  épouse  dans  dans  le  château  de  Milan,  XVt, 
le  cb&teaa  de  Pavie;  s'empare  du  399.  Se  rend  par  composition,  3o3. 
pouvoir  ;  se  lie  étroitement  avec  le  Va  trouver  le  Roi  à  Pavie  ;  lui  offre 
pape  Alexandre  vi;  accueille  avec  ses  services;  est  envoif é  en  France  ^ 
faveur  les  Napolitains  mécontens,  ioi.[Méni.  de  FUwange.) 
so5.  Envoie  une  ambassade  solen-  Sibvet  Pellesi;!  esl  tué  par  les 
nttle  à  Charles  viii  pour  lui  offrir  Gantois  au  village  de  Nevéle,  X, 
la  couronne  de  Haples;  s'assure  de    ^5. 

Maiimilien  en  lui  donnant  Blanche-  Sicaiit  i>e  Li  Bxide,  chevalier 
Marie,  so^r  du  ienne  duc,  306,  Ac-  anglais,  qui  a'étoit  moqué  delà  tail- 
compagne  Charles  viit  àPavîe,  117.  le  de  Boucicaut,  se  bat  avec  loi  ea 
Apres  la  mort  de  Galéas,  qu'il  est  champclos,  et  est  terrassé,  VI,  413. 
soupçonné  d'avoir  avancée,  il  s'em-  Il  se  rend  ea  Picardie;  triomphe, 
pare  de  la  couronne  ducale,  319.  e«  champ  clos  d'un  autre  chevalier 
(  Ttdil.  au  rf-gn.  de  Ch.  fil,.)  —  anglais,  4i4.  Va  â  Calais,  où  il  <rf>- 
II  est  fait  prisonnier  par  Louis  de    lient  un  pareil  triomphe,  4i5. 
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Sicaw  (J.de)défead  ua  pfasil'ar-  Chever,  XLU,  447.  Tient  une  diè~ 

tneg  prés  de  Dijon  contte  fccqoe-  (eà'Cbiuemboiirg,oùsoiit  condam- 

mart  Bramer,  IX,  344'  Iléai4  coiupiraleui'SjraBseniblflaBe 

SiÉCES  :  préceptes   comiDiiiu  et  armée;  enlevé  7  MiTirea  turcs  cbar- 

nécessairei  à  ceux  qui  aoDtimaent  uè>  de  richeuea  et  d'argent   pour 


lecessairei  a  ceux  qui  aoDUniaeiit  ees  de  richeuea  et  d  argent   pour 

.10  liège,  XXIV,  70,8g.Uajenipro-  l'armée  devant  Javarin,  448-  Taille 

posés  pour  rendre  la  prise  des  pla-  en  pièces  les  Tarlaresj  entre  de  force 

ces  plus  diiCcile,  g5.  Utilité  des  dans  Cosu,  46a.  Fait  alliance  avec 

contrescarpes,  108.  l'Empereur,   XUII,  143.  Freud  et 

SiEiHB  [les  dame3de)se  dévouent  brûle  Teleslia  ;  s'empare  de  Bra  y  la, 
à  la  défense  de  leur  ville,  XXI,  ï4g-  '4^1  Vesper,  Sopbie  ,  et  pin&ieura 
Cc)uraged'iuiejeuDeSieiuiaise,35o.  petites  places,  146.  Remporte  plu- 
(_CofHm.de  Monlluc.)  ^Lei  Sien-  sicDii  victoires  sut  les  Turcs;  époa- 
noissecouenlleiouflile  l'Eropi^reur,  se  Marie- Christine  d'Autriche,  i  So. 
et  se  mettent  sous  lit  protection  du  Livre  une  grande  bataille  à  Sinan 
roi  de  France ,  XXIV,  69.  Se  ren-  sur  les  bords  du  Danube ,  et  lai  lue 
dent  par  famine  aux  Espagnols,  70.  plus  de  35,ooo  Turcs^  179.  Assiège 
^Itf^ia.  de  Tavannti.)  —  Se  soulè-  et  emporte  le  fort  de  Tergoviaie, 
Vent  contre  l'Empereur,  et  se  met-  it)3.  Poursuit  Sinan  au-delà  du  Da- 
tent soos  la  protection  du  roi  de  uube,  i84'  S'empare  du  chlteau  de 
France,  XXIX,  110.  (Du  ^(ifarj.)  Giorgiu ,    18S.  Assemble   lee   EÛts 

SiGiauon  ,  empereur  d'Allema-  de  sou  paya  ;  dnns  cette  auemlilée 
Dne,  vient  à  Paris i  conçoit  le  pro-  il  eat  décidé  qu'on  continuera  la 
)et  de'fàirC  revivre  les  anciens  droits  guerre  contre  les  Turcs  etcoulre  les 
de  l'Empire  sur  le  royaume  d' A  r  lis;  Polonais,  3oi .  Fait  punir  de  divers 
part  pour  l'Angleterte  dansl'inten-  supplices  p[uaieura  révoltés  des  St- 
tioD  de  parlaj^er  avec  Henri  vies  dé-  cutrâ,  3ai.  Se  rend  à  Prague  au- 
pouilles  de  Ih  France,  VI,  3a5.  He-  prés  de  l'Empereur)  comment  it  y 
vient  à Farisj  comble  le  conaétable  est  reçu,  3o3.  Traité  qu'il  y  cou- 
de lounages  j  reprend  la  roule  d'AU  dut,  3o4.  Il  fait  une  entrée  brillante 
lemsgne  sans  laisser  BOup<^nner  ses  i  Vienne,  3oS.  Taille  en  pièces  près 
déclare  la  de  lippe  1100  Turcs  et  Tarlarai, 


1  la  Frant 


i  de  Fologue  ,  rieux  commat  anx  Turcs ,  et  se  voit 

conclut  la  paii  avec  Maximilien.ar-  forcé  de  lever  le  siège,  3i5. 
chiduc  d'Autriche  ,   frère   de  L'em-         Sigokcki  (le  sieur  de),  da  parti 

pereçT  Rodolphe;   quelle  étoit  la  du  duc  de  Mayenne,  retiré  à  Or- 

sonrce  de  leur  querelle,  XXXIX,  lèuns,  devient  suspect  aux  ligueurs; 

35S.  Conditions  de  la  paix,  3â6.  Il  sort  deeeiteville.etpr«nd  l'écharpe 

épouse  la  fille  aînée  de  l'archiduc  blancbe.XLI,  i65.(À/eirt.  JeCoT-et.) 

Charles  d'Autriche,  XL,   i6â.  Se  — i-  Il  fait  au  Roi  un  disconrs  singu- 

rend  en  Suède  {«ur  s';  faire  cou-  lier  sur  la  requête  des  avocats  faite 

ronner,  XLU,  107.  Ce  qui  lui  arrive  contre  le  nouveau  règlement  aa(|inl 

iDaatiick,  io3.  A  quelles  condi-  on  veut  les  aonmettre.XLVII,  33i. 

lions  il  est  reçu  roi  de  Suède,  iio.  (iL'£j(ai/<,)— Devientamoureuide 

SiGisuoiiD,  duc  d'Autriche,  trans-  la  marquise  deVemeuil;  est  chassé 

porte  toute  sa  seigneurie  à  son  ne-  de  la  présence  du  Roi  et  renvoyé 

veuHaiimilieumoycnnantune  pen-  à  son  gouvernement   de   Dieppe, 

lion;  caractère  de  ce  prince,  ^Sil^  XLIX,  433.  ffir<»dard.) 
341.  SiCOiiDs  (Cbarles),  savant  de  Bo- 

SictBHoxD   BiiTOiU,    prince  de  lo(;ne,  visite  Paul  de  Foii:,XXXVII, 

'Transylvanie,   échappe  su  dessein  a4^' ^'"''P''^'*''^ '''^'^'" 'l^^'"»'! 

formé  contre  lui  par  le  Grand  Turc,  elplaiieurt  autres  ouvrages,  tùfi. 
CD  se  retirant  dans  la  forteresse  de        SiKinaEir  (Franc-,  seigneur  de)i 
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a^aUaalia  ù.ia  naisondtLaUarek,  neoBa  ei  la  lepouMc,  363.  Euvoi« 

XVI,  3iâ.  Son  origine,  itm  corac-  une  escadre  au  aecbara  de  Uaau- 

tdre,  317.  Il  fait  té  gaerre  an  duc  de  fra,  aiaiégé  par  le  f  ùiice  Frédérict 

IiOrfaiite  avea  quelques  comt»  aile-  a85^           • 

manda  i  tr«ile  aTcc  lui  moj'enaaDt  Sillt  (Franc,  de),  bailli  de  Caeu, 

une  pension  qu'il  en  teçou,  3i8.  lieulenant  duducd'Aléii^n,  atta* 

£xtvaeué  au  roi  de  France  par  te  que  le  oocnte  de  Rifourcet  près  de 

seigD.  de  Fleurauge;  en  reçoit  de  ReLbel,  te  met  ea  fuite  et  le  fait 

(jranda  préaeni,  Sig.  Hlaxebe  coa~  prisonaier,  XVlI.Si^. 

tre  U  ville  de  Ùetz  ,  3ao,  S'arfinge  Sillt   (le  aeign.  de]  eit  bletti 

STcc  lea  habilam  mojEnnanl.  ^ooo  dani  une  eaGarmoache  devant  Helz, 

florins  qu'ila  lui  donnent  j  ravage  le  et  meurt  de  iM  bltuuiei,  XXXU, 

pajB  du  landgrave  de  Heaie;  ceue  »gi.                                         i 

aea  T^vaees,  et  se  retire  avec  3ixooo  Sillt,  geutilb.  de  U  chambre  de 

floriiu,  3ii.  Pourquoi  il  perd  «es  FEinpereur,  en  fait  priBonnier  il  la 

pensions  dn  roi  cfe France  et  l'atia-  bataille  de  Reutit  XXXI,  agS. 

<Jie  i  l'Empereur,  3*4'  Parvient  à  Siata,  bscha,  assiège  Vesnrin, 

iaiie  coudure  une  trêve  de  aii  se-  qn'ilprendd'atMmt^investitPalMte, 

maines  eatre  l'EmpeTeuT  et  le  seîgn.  dont  il  taille  en  pièces  i«  garnison, 
de  Sedan,  377. 

SiLLEBT  (  le  sieur  de)  est  envo}i^ 
k  Rome  pour  demander  la  diuolu- 
tioD  du  mariage  de  Benri  iv  ;  diffi- 
cultés qu'il  j  éprouve,  XXXVI,  îgi- 
II  va  à  Flur^ncB  dmnandec  Marie  de 
Médicis  pour  le  Roi ,  3g5.  {Mém.  lU 
Chtverny.'j  —  Conclut  le  auriage, 
44?-  Frésente  à  Marie  de  Hédicis  la 
«ervielte  pour  laver  ses  mains,  en  La 
saluant  reine  de  France,  448.  (Ponl- 
tetw.)  —  Il  est  nommé  pour  aller 
à  Vervins  traiter  de  la  paix  avec 
l'Espagne,  XLVU,a3i.  Estenvo;^ 

•uprèi  du  duc  de  Savoie  pour  le  qui  lui  est  remis,  460-  Assiéae  la 

sommer   de   Feiécutloo   du   traité  forteresse  de  Komorre,  qu'il  aban- 

[u'ila  fait  à  Paris,  383.  (ÂCA».  de  donne  ensuite,  4^1-  E^t  défait  sur 

J'EtioiU.)  les  bords  du  Danube  par  le  prince 

S[tLBn(teiiomuul9deur  de)frë-  de  Tran5;)>lvanie,  XLIII,  17g.  Fuit 

te  de  M.  le  chaàCelie^  et  chevalier  devant  lui ,  i83-  Rejette  la  mite  de 

d'honneur  de  lattelaê^eit  lenvojé  tes  défaites  sur  l'audace  et  le  peu 

de  la  cour  par  le  orédit  du  maréchal  d'obéissance  de  ses  gens  de  guerre, 

d'Ancre  et  de  sa  femme,  L,  317.  186.  Sa  mort,  334- 

SiLLi  (GreoTges  de),  eouverueor  Sion  (Iecardia.de).   foy.Va,n. 

pour  le  Bai  de  la  ville  de  Tareale,  Schneider. 

repousse  loin  du  port  la  flotte  coin-  Sturt  v,  pape ,  déclare  le  roi  dp 

mandée   par   le   prince  Frédéric,  Navarre  hérétique,  relapa,  et  exclu 

XIV,  378.   Refuse  de  parlementer  de  touteauccession,  XX,  aoi.Char- 

avec  le  héraut  qu'il  hiî  envoie,  37^  ee  Henri  Gaétan    de   procurer   la. 

Sort  contre  les  Véniliens  et  lea  met  délivrance  du   cardinal  de  Bour- 

en  fuite,   380.  Fait  pendre  Louis  bon,  et  dele  reconnoltre  pour  roi; 

BerlhocheUe ,   qui  devoit  livrer  la  sur  teï  éclairclssemena  qu'il  reçoit .. 

place  au  prince  ;  chasse  la  galère  en-;-  du  duo   de  Luiembcur^  ,  change 

vojée  pour  jn'endie  la  vdle,  3ftt.  tout-à-conp  les  iualruQtbns  de  ce 

Attaque  de  nouveau  U  flotte  véni-  légat,  et  lui  recâmwande  iIb  faire 

5a.  35 
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en  aorte  qw  la  Udne  de  Fh»M  (JHMn.  d*  <Wc(.)  —  tl  est  ckargé 
■oit  occDpé  par  na  priao*  catholi-  parh  Hoi  d'ail»  à  la  ^Iiaoïlire  de* 
4{>e,  939.  ({alTff/.)  —  D'âpre  le«  eomplea  foire  publier  Fédkdes  bbc- 
■oliicitatiaiu  du  cardinal  de  Pelle-  virancei .  ou  soccesnoi»  des  offioea 
vé,  ptotectetir  deUIiigue,  il  publie  Tëoaux,  XLV,  3i3.  Se  retire  de  U 
une  eicommuiicauon CODIM  iaroi  ciouriaioiifdecetteteuaite,XL'Vin, 
de  NaTam  <t  ta  prince  (h  Condd,  4^4-  "  ">  ^""^  b**  I^a're  apréa  la 
XXXVItl,  173.  Marie  lei  deu  mort  i)u  Roi{  accueil  qa'il  j  re<çoil; 
nièces,  Toiie  au  dno  de  Braoiano,  «ee  proteaUtieiu  de  dévoueaMnt, 
Feutre  au  duo  de  Tagtiaoouo  ,  XUX,  10.  Sa  €|uerelle  avec  M-  le 
XXXIX,  65.  Comment  il  re^t  prinM  deConti,  anaujet  du  go>- 
raïuliauadaardnBai  etlesMivoj'n  vemenent  ^e  Nonnandie  que  la 
de  la  Ligue  ;  «on  mécon lentement  Reine  lui  a  accordé,  68.  Menace  de 
de  la  mort  i»  cardînd  de  Guiae,  poignarder  le  prenrierqoi  osera  dire 
■  38.  Il  lance  un  moniioire  contre  «rue  lei  jouîtes  ont  fait  rfMOrir  le 
Henri  m,  i4i,'pTeadlardiolutiMi  Roi.es.CL'fjfofie.)  — KEerelirede 
de  ramener  en  France  lei  eaprila  Porii,  méoonliBtÀi  Boij  pourqm^ 
par  la  dooeeur,  XL,  90.  8a  mort)  L,  49-  ^e  Teut  païauliter  su  co»- 
biitoire  de  ce  pepe,  gi.  (Mém.  dt  roniument  de  le  Reine,  5o.  Entre 
CaytL)  —  Il  coramenoe  ion  règne  dans  la  cabale  de  M.  le  dac  de  Bouil- 
pat  le  MD^;  Tara  faiu  sur  lui,  XLV,  Ion,  1 1  S,  Obtient  par  ion  iinportii' 
agi.  Envoie  ordre  k  l'ambaiEadeur  nitélegouverBementdeNWBiAndie, 
de  France  de,MrtiT  du  territoire  de  sauf  Quillebieiif ,  que  la  Reine  se 
Romadanilol  a4  ^^'"'"i  P*^"!**"^'  Veut  pas  lui  donner,  ii3.  Se  rend 
og^.  I^nce  une  bulW  d  excommo-  dans  saa  nouvean  gouTemeHienl; 
nicBlioo  contre  le  roi  de  Navarre  comment  il  7  est  ne»,  143-  De- 
«t  le  prince  de  QriidÉ;  comBien  laaode  QaillelHBHf)  obitades  qn'il 
cette  bnlla  eit  leçae  par  le  parle-  rencontre  à  cet  égard,  143.  Benoa- 
ment  de  Paris,  109. 11  écrit  deux  let-  veUeKainELanoes;  obtient  que  M.  de 
très  as  marècbal  de  Honimorenoj'  Terraqkiea  soit  cbengé,  igS.  Fait  di- 
Damville ,  3o4-  (L'Eitoile.)  re  à  la  Reine  qu'il  ne  reloumera  pm 

SotouEi ,  lieutenant  de  roi  1  k  la  eour  qu'elle  ne  lui  ait  donna 
Bleli,  J  commet  des  exaclioiu  qui  Qailleb<Buf;tambe  malade,  et  menrt 
•icitentiiD*  (édition  1  le  Roi  le  fait  de  chagrin  du  refurqu'on  lui  fait, 
aoriir  de  la  ville ,  XLVII ,  375.  i§6.  Sa  mort  en  prédite  k  la  Seine 

SoBomiu  i  la  cont;  plaintes  Ae  par  nn  asirologoe,  197.  (Fomenaf^ 
P.deL'Eetoileàc«tégard,XLVlIl,    Montai.) 

19g.  SoiBson  (le  comte  de],  fila  danré^ 

SoiHOM  (Loniide Bourbon,  com-  eédenl,  «aernble  on  conseil  d'of- 
te  de), avertit  le  Roiqn'une  médian-  ficicn  pour  délibérer  sur  ce  qn'il  j  a 
tefemmea  faille  projet  de  l'empoi-  a  bire  pour  empêcher  Pennsmi  de 
•onoeronde  l'enaDTCeler;  condam-  pénétrer  plus  avant  dans  la  Picardie, 
nation  et  cxécutioD  de  œtte  femmr,  LI,  350,  Se  relire  avec  son  année  à 
XSXVI,  453.  (PontUvof.)  —  A  In  Koyon ,  et  envoie  deu»  lé^mens  > 
aouvelledè  la  journée  des  Sarric.i-  Coibie,3$3.  Commence  ifeirecon- 
dei ,  va  trouver  le  rei  Henri  111  4  noUresesraauvaiaesimeationapont 
Chartrai  ;  fait  des  levées  d'hommea    le  service  du  Roi,  a54-  H  se  raccom- 

Eur  le  défendre,  XXXVIII,  3[)5.  mode  avec  Monsieur,  avec  lequel  il 
t  un  parti  de  liRueurs  ■  la  Croix-  était  mal  depnis  le  mariaee  de  ce 
do-Perobe,  XKXIX,  gi.  Est  fWit  peince  avec  mademoiselle  de  Hont- 
.  priaonnier  pat  te  dnG  iw  Hercrenr,  nensier,  160.  Pai|  des  coaiaes  dans 
181.  Conduit  dan*  le  châteaB  de  (es  Fajs-Bas,  a6i.  Prend  larêsob- 
HaDies,  iS3.  Se  saura  de  prison  et  tfon  avec  Monsieur  da  tnei  le  car- 
M   rend  i   Tarmée  du  Roi,  «68.    dionl  de  Richelieu,  368.  Sentiicà 
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S«Ua,  ap^M  aroir  fait  inulilancttt  et  sa  wnd  oialtre  île  ia  ciiadaUe , 

IH  eSbrls  punr  emmentf  llDonvat  X.X1X,  348.                ^ 

•lec  lui,  3)3.  jtefus*  d'âiia  coid>  SoMiiEBiva(leieiga.  de^  fili  bI. 

prû  dam  le  tratté  que  Uansieai  Eût  né  du  cuinte  de  Xmide ,  prend  l«i 

avec  la  □ourfi^G.  aimei  couiresoD  père,  qui  tient  en 

Solde  des  geoi  de guaire d'apréf  Fcove^ce  le  parti  dm  tuiguenotat 

rocdonnance  de  Cliailes  vu,   Ht,  s'empoiedeSisieton;  eieiDed'Lor- 

91.  riblec  criuutéa,  XX\lI[,3»i. 

SiUET  (  le  capit.)  est  blessé  dans  Sohueiiivs  (le  cuQit«  de)  enfois 

nns   .atâirmoucbs   derant   Heli,  aa  marquis  de  Cœuvres  an  plaisant 

XXXU;  394.  Cartel  de  déH,  XLVllï ,  197.  Ueurt 

SocioH^c  (le  baron  ds),  gouTer-  à  [Tapies ,  333. 

neordu  Catlelaii  défend  celte  plucq  Sonkerset  (la  diic  de)  rend  la 

contre  les  Impériaux,  XXXII,  id3.  ville  de  Caeu  par  conposiiieu.VIlL 

Est  obligé  de  la  cendre,  malgré  ;a  SSa.      .                        ..•   .     ~ 

«romesse  qu'il  a  faite- de  mourir  en  Soiimes  (éiat  des)  données  par 

la  défendanlj  raisons  qu'ilBadoonê  pluiieucs  traités  ds  provinces,  vilka 

lui-même  au  Roi ,  io3.  et  cbileaui,  farteresseï  et  homme* 

SoLiKom ,  sacrétaire  du  feu  roi  qui  se  sont  céduiu  en  l'obéistaecé 

de  Pologile,  seconde  l'évèque  de  Va-  duRoi.XHlf,  337. 

I«iice  par  ses  écrits  en  faveur  de  l'é-  SoKPOnsïJeaBde)  estlué  parlea 

lacdon  du  duc  d'Anjou^  XXSVIU;  Comaiu,  I,  390. 

84-  Traduit  en  nolanai*  la  diaooun  SoiiaAC  (OuUI.  de],  graod-maltra 

latin  que  cet  évé<iu*  dait  pr&noaoM  des  Templu»,  essaie  es  vain  d'ar- 

iU  diète,  iiS.  réter  IHmpàiiuuité  du  comte  d'At- 

SoLiKur,  empereur  de  Coastan-  tais,  qui  vaiit  entrer  dans  la  Has^ 

tiaople,  défait  Ferdinand  ,  roi  de  Mure,  11,107.  l'erd  un  œil  à  la 

Hongrie;  causes  de  la  guerre  élevée  bataille  de  la  Massoure ,  et  est  tué 

Ulre  ces  deux  princes,  XXIII,  398.  peu  de  jour»  après  dans  un  autre 

Irrité   de  la  perte  qu'il  a  faite  de-  combat,  luietpresque  tous  lesTem- 

isat  Malta  j  prend  et  raTa|;e  Syoul,  pliers ,  363. 

SSIV,  4i5.  Aasiége  Signet  el  meurt  Somi»,  capit.  savoyard,  eai  tué  à 

devant  cette  place,  ^iS.  la  bataille  de  Moulbou,  litcée  par  le 

&^ui  (le  comte  Everard  do),  sieur  de  Sancj  a  don  Amédée,  311^ 

chargé  par  le  priniie  Haurica  de  910.                                           \ 

Aire  la  gUerre  dans  le  oomtê  de  SoRiairs,  chef  de  ComaOs,  vient 

Fladdrer  chaaie  les  Espagnole  du  lCsB>tantiDople,etpBtlageavecle« 

fort  de  â.-Jcaà-da-Stevu,  ravage  seigneurs  fran^ia  la  garde  du  palais, 

tout  l&paya  de  Vae^,  et  le  ooutraint  I,  499,  Se  dégotlte  de  servir  Bad- 

à  paver  tribut  au  Etats,  XLII,  3.i.  douin,  et  passe  du  cÂié  de  Vatace,  ' 

Est  blesié  an  siéf(e  de  Hulst,  XLUI,  5oa. 

ï68.  Il  consent  a  la  capitulation  de  Boasiii  (tiouis),   liéutmant  du 

nette  ^ce,  37}.  maréchal  ttouault,  livre  par  trahi- 

SoLiis  [Everard  de), Gis  du  pré-  sonlavill^de  Fontoiseaux  Boursni- 

cédent,  est  blessé  et  fait  piisoiiniet  gnons,  XIII,  àio.  Se  prétente  de- 

par  le  comte  de  Montdragon  j  meart  vont  Meulan  poiu-  j  entrer,  et  ia  est 

de  acs  blessures,  XlJlI,^^.  repoussé  comme  traître,  3ii. 

SouaasaoK  (  le  seign.  de)  force  Soibor  (Robert  de)  fonde  oit 

3do  AUemands  à  se  retirer  de  de-  collège  destiaé  a  donner  l'inslruc- 

Tant  MelE,  XXXII,  lu.  tion  gratoite  à  de  pauvres  étudians 

SoHEafiBBii  {Bernard  de)  prend  en  théologie;  est  protégé  dans  cet 

la  croix,  1,  io4.  établisaetneut  parla  reine  Blanche; 

SoiHiE(le  duc  de),  avec  4  galères  vit  dans  l'intimité  avec  le  Roi,  Itf 

surprend  Baslia  daiu  l'Ile  de  Corse,  ifS^ 

35. 
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délitit  qu'ils  oui  juré  à  Henri  <le  Va- 
lois; compOwnl  de*  piiètei  poi«  lei 
EÎDcea  catholiques  de  la  Ligue, 
LV,  3Sg.  Coaliriiie  dans  une  a-:- 
semblée  wleaiielli:  la  sainte  Union, 
dont  loas  lei  arlicles,  appronvéi 
par  le  légat ,  sont  jurés  par  les  évé- 
qucs,  curés,  docteurs,  licenciés  et 
bacheliers  de  la  FaeuUé,  XLVI,  39. 

Rend  une  décision  «ir  le»  articles 

de  la  reqtiËte  que  loi  adresse  l'hd- 
tei-de-rîlie,  44'  "^  Faculté  de  théo- 
logie cennire  l'arrêt  do  parlement 
de  Paria  rendu  contre  celui  du  par- 
lement de  Chàlone,  comme  u'étaut 
pas  assez  réTéroncieui  pour  Ss  Sain- 
teté, t6g.  fieud  une  d#ision  con- 
tre les  requêtes  présculées  à  laTÎlle 
et  au  parleeient  par  les  bourMois, 

'  997.  Rend  un  décret  qui  déclare 
comme  hérétique  ,  schismatique  , 
etc.,  la  proposition  des  catholiques 
royaux  d'entrer  en  conférence,  347- 
Vi«nten  corps  saluer  le  Roi;  répon- 
se de  S.  M.,  XLVII ,  43.  Prête  sei^ 
ment  de  fidélité  au  Boi,  4S. 

SoRÉ  (le  capitaine)  est  tué  an 
BrÇDage  en  faisant  une  sortie  contre 
FanBëedu  Roi j  cette  TÎIle  se  rend, 
par  composition ,  XXXV,  i6i. 

-tiOBU.  (Agnès],  maîtresse  de  Char- 
les Tii,  eicite  le  courage  de«oa  roj'al 
amant,  le  lire  de  soaapaliiie,  VIII, 
78.  {  Tabl.  du  rig.  de  Ch.rit,)  — 
Son  élévation,  son  pouroir,  sa  beau- 
té, IX,  4a3.  Bien  qu'elle  fait  au 

'  rojaume ,  4o4-  (  M4m.  de  La  Mar- 

SoTomxoB  (donAlonie),  capi- 
taine espagnol,  est  fait  prisonnier 
par  le  oheralier  Bajerd)  comment 
il  est  traité  par  lui,  XV,  33o.  Con- 
tre sa  foi  donnée  s'enfuit,  i3i.  £st 
repris  et  ramené  au  bon  chefalier, 
qui  lui  reproche  ton  manque  de  pa- 
role, 333.  Est  renfermé  dans  une 
tour,  puis  délivré  moyennant  1,000 
ducats  de  rançon,  334.  Vante  parmi 
les  siens  la  tibéralitë  de  Bi^ard, 
mais  se  plaint  du  traitementqu'ittf 
a  reçu,  liS.  Refuse  de  réparer  ses' 


SPE 
tort*  envera  le  chevalier ,  et  accepte 
le  combat  qui  lui  estproposé,  i38. 
E>t  toé  p«  Bajard^  délails  sur  ce 
combat ,  3  jo.         ^ 

Soraifi(le  due  de).  Foy.  tan. 
Rohan  { vicemle-  de  ). 

SoDBisE  [le  seigneur  de)  enroie 
6,000  Suiises  et  un  grand  nombre 
de  gens  de  pied  da  Dauphiné  et  du 
Tivarais  vers  Maçon,  XXIV,  341. 

SonmsE  (  le  seign.  de  )  est  eBfOTé 
i  Lyon  pour  commander  poài'Tn 
princes  ptoteslaus,  XXXIV,  'tS6. 

SonrtEHTiLLi  (iScilL),  attaché 
au  service  du  seign.  deLescn»,  pane 
il  celui  du  Roi ,  et  ménage  un  arraa- 


c.,83. 


,  irchevéqne  de  Bordeaoi, 
eat  condamaé  par  arrêt  do  parle- 
ment de  cette  ville  pour  une  excom- 
munication tancée  contre  des  con- 
seillers du  Roi  chargés  de  faire  nu 
rapport  sur  des  démolitions  d'autels 

Se  ledit  archevêque  a  ordounéca 
as  l'église  mélropohtaine.XI.VIII, 
3g  et  Buiv.  Plaintes  des  proiestans 
failes  au  Boi  contre  lui,  386. 

SooBDia  (  le  manj.  de  ),  eouver- 
neur  de  Chartres,  meurt  au  logis  da 
feu  chancelier  deChevemj,  XLVU, 
33S. 

SoniDis  (mad.  de)  va  se  plaindre 
an  Roi  du  tortqu'on  a  fait  àson  mari 
et  à  sa  propre  réputation;-  réponse 
du  Roi  ;  écrits  publiés  cootrelàmai- 
■on  de  Sourdis ,  XLVII,  i*a. 

Soonois  (le  matq.  de}  attaque  et 
prend  le  chAteaa  de  Mo^én,  LI,  316. 
'  SoDVBÉ  {Grilles  de),  marq.  de 
Couttenvaux,  est  nomm  é  ^u  vemear 
duDauphin^XLVIII,  339.  [JffAn.  de 
L'Esloiie.)  —  L,  13.  Il  indique  ou 
Roi  pour  son  fauconnier  particulier 
M.  de  Lujnes  aîné,  et  le  fait  nom- 
mer, i3g.  {Fontenief-Mareuil.) 

Sberceb,  favori  du  rcù  d'Angle- 
terre  Edouard  11,  s'oppose  à  ce  que 
ce  prince  passe  en  France,  lY,  79. 
S'enferme  avec  Edouard  dans&rïa- 
lolj  y  est  arrêté  et  livré  aasappUce, 
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^Bm],  un  dai  ouget  enselgiiM,  XIK,  ^ifa.  Aptéi  la  ba- 

doaaés  par  les  Anglais  lots  d«  la  UiEle  de  Cerisollestirpart  stcc  plu- 

rcildilion  de  Cagn,  VIII,  SSi.  sieuriieigDeQrgibiiieiiapouciohidr* 

SpiirabX  (TliomaMine),  de  Géon,  le  comte  d'Enghien  aCari^nu,  5io. 
iu^lJtH  â  Louis  m  nue  <paisioii  di-  £>t  défait  en  cbemin  par  le  prince 
goetTeitbeBuiteiiipsde  la  chevalerie;  de  SulmODe,  5^  i .  Se  eauTe  à  La  Mi- 
sa con<espoadanceaTecceprinceDB  raudole;  passe  les  moaU  des  Geue- 
linil  qu'avec  IM  jours,  XV,  5i.  vois;  enToie  demtiDder  du  secou» 

SpiBqu(le  marq,  de)TiBiit3alQec  au  comte  d'Eughieu  ,  537.  (JWiOri. 

le  Uoi  à  son  camp  devaut  La  Ro-  de  Du  Bellay.)  —  Il  fait  la  guerre 

chelte;l0De«lBdmire-lesU8THU[dB  aui  eavirous  àe  Siemie;  son.armM 

la  digue,  LI,  67.  est  battue  par  le  marquis  de  Hari~ 

S^vatiTiifs  (  P,^e),  général  du  Rosa,  XX,  63.  Il  ast  blessé  à  mort 

{wrli  anglais,  occupe  une  des.places  defant  Thioaville;  aou  impiété  frai- 

sÎLuiiei  sur  la  Seine,  W,  333.  Essaie  de  à  ses  dcrnitTS  momeus  excite  l'é- 

de  détromper  le  captai  de  Bue  sur  lODuemeut  et  l'horreur  de  l'année, 

la  inarche.de  Dugu^clin,  ^1.  S«  J^.^latrftd.) — Il  défend  Sienne  con- 

reud  pfisoniliei  à  ce  dernier,  371.  tre  .1»  troupes  de  l'Empereur,  et 

Est  décapité  par  ordre  du  Roi  com-  s'empare  de  plusieurs  peiitei  villes, 

me  suiet  rebelle,  aji.  XXI,  16S.  Contre  l'aiis  de  U\.4lf 

:>«ÉrH  (le  aipit.),geDlilh.  italien,  Monlluc,  icnC    iiirer   bataille  au 

est  tué  dans  uQ  connut  livré  près  du  merq.  deMariguan,  190.  £il  battu 

QuesDoj,  y^v  -'-  complèlemeut  et  blessé,  197.  Ha- 

.   Stébilii                                      a-  sarde  de  se  jeter  dans  Sieunej  dau- 

Meau  des  1                                      us  gi^r  qu'il  court;  comment  il  exécute 

le  Vivarab                                       ij  ^ette  entrepri«e,  soj'  Sort  de  cette 

u  distingut                                      ri  ville,  et  échappe  encore  uue  fois  aus 


cbaril 


337.  quelade  au  aéf^e  de  Tbiomille,  443. 

.    Stoubb                                        la  {Cojmt  de  Montluc.)  KXVII,  353 

croix  .1,1  ot  ^p  —  Faute  qu'il  commet  dans 

Stobhii                                      9)  le  p^  de  Sienne;  il  livre, le  combat 

est  tué  i  la                                       II,  de  Marciaoo,  dans  lequel  il  est  bieisé, 

94.  XXIX,  395.  (Du  raiart.)  -«Il  re- 

^TsiHMsMr  (Nicolas),  un  des  met  le  Pape  en  liberté,  XXXI,  jSg, 

cbelif  de.buHlea  qui  désoloieat  la  Est    tué   au   sié^e   de  Thionville, 

FEaoce  sous  Cbarle»-le'Sa« ,  IV,  XXXII,  187.  (Comm.  de  Jtabulia.) 

3a3.  STRO»ii[PlBlippe].fil.8uroaréch, 

SlUkriaorOLZ  ,  bonoré  du  titre  estfadlt  prisouDier  )>ar  leshuguenola 

de  César  par  Michel  Paléologue,  le-  dans  un  combat  livré  prés  de  S.> 

çoit  l'ordre  de  s'approcher  de  Cons-  ïriez,  XXXIII,  463.  {Mém.  de  Cat- 

tautinople  avec  une  aimée,  I,  507.  telnau.)—  XXXIV.  a6o.  Périt  k  la 

Emploie  la  ruse  pour  faire  sortir  les  suite  de  la  bauille  Uvrée  nux  Eapa- 

troupes  vénitiennes  qui  étoisntdans  gnols  prés  des  Açores,38i.(£aiVous.] 

cette  ville;  favorisé  par  les  paysans.  Voir  encore,   pour   sa  captivité, 

y  fait  entrer  de  nuit So hommes  par  XXXVI ,  43;   et   pour   sa   mort, 

un  souterrain,  3o8.  ï  eolre  lui-mé<  XXXVUl,  a63.  —  Il  menace  des 

me,  Sog.  Laisse  sortir  les  fugitifs,  5 10.  conrciersespa|i;nols  que  ai  le  toid.'Es- 

Scvient  jnaltre  de  Constantiaople  pagne  ou  les  siens  ne  traitent  pas  Ij 

na  quelqile  sorte  majcrêlui.  Si  1.  îtoue  comme  un  brave  gentilhomme 

Stioiei  [  le  seigriT  de-),  genlilb.  et  prisonnier  de guferre.  Il éoorcbera 

florentin,  vient  au  siège '^e  Ijuem-  aotantd'Espagndsqn'il  en  trouvera,' 

bourg  avec  3oo  soldats  loacam,Bj'ant  XLV,  901.  Quitte  ion  état  de  cola» 

éléloiucapitaioes,onlieuteiian3,ou  nel  die  l'infanteiie  riançaîse  un  fa. 
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vrar  de  U  VtdeUe,  aia.  Eit  àiîait 
et  tue  dans  le  combal  qu'il  Une  aux 
Efpagnoli  deraDt  Ira  Ap>res,  3)7. 
{»féni.  de  L'£itoilB.) 

Stuïiit,  connéiame  d'Ecoiwe,  est 
fait  prisonnier  à  la  bataille  de  Cre- 
Tant,  VIII,  tS.  Recouvre  ta  liberié, 
et  reçoit  da  Roi  le  comté  de  Dreux, 
16.  (  Tail.  du  rie.  de  Ck.  m.  )  — 
'Il  atUqne  imptudemment  le  patb 
dea  Anglais,  prés  de  Boarray;  est 
Vai  dans  Te  combat  avec  plusienra 
aoblei  da  renom,  i48.  (M^nt.  eene. 
la  Pue.) 

SokvtoKÀ.  (pierre  Vasque  de>, 
obaralier  espagnol,  joAte  arec  la 
aeignear  de  Cbqrni  au  paa  d'armea 
•fecmé  prés  de  Dijaa,  IX,  33i. 
Oerienl  chamboHaa  de  L'hAlel  du 
Ac.de  Boqrgo'ne,  315.  Aceoiepa- 
gA  JaoïT.  de  LBiain  à  son  pas  d'ar- 
|tte«  tenu  à  Chi]ot)s-sur-Se0ne,  S,  4- 

SdChi  (le  capil.)  arrête  un  es- 
pion qui  fient  de  tromper  le  cb»- 
Talîer  Bayard  ai^r  la  prétendue  re- 
traite du  capitaine  Honfroa,  XV^-; 
Su;  et  découTre  l'embuscade  que 
ce  capitaine  veut  tendre  au  abeva- 
lier,  iii.  Va  avertir  le  prince  d'An- 
lialt,  qat  antéue  3,00a  iansqi^^ts , 
3i3.  V 

SDPFOt.CE  prend  le  commande- 
(DCnt  de  rarnfée  anelaise  devant  Ofl 
léaasj  Hécate  le  pW  de  Salisbnrj', 
Vni,  35.  Eniole  pendant  une  trêve 
de  qaclqne*  purs  dea  présens  à  Du- 
noia,  et  en  reçoit  de  Jui,  36.  Lève 
le  liége  d'OM^ana ,  «t  se  relire  avec 
pre'êipilation,  ^6.  Est  fait  prisomuier 
a  Jariteau,  47.  (  Tatl.  du  rie.  da 
Ch.  rn.)-~bé{m\  leaTrançHis  et 
1m  Ecoulais  à  la  bataille  de  Crevant, 
gi.  Assiège  Orléans  du  c6ié  de  la 
âeancej  boulevards  et  baatides  dont 
il  encldt  la  ville,  i45.  Se  retira  ii 
Jargean,  178.  E^t  fàil  prtsoilnier  et 
condiHï.à  Orléaiis,  iBo.  Avant  de  se 
renrfni  ^tisonnier,  &it  chevalier  ce- 
lui qui  le  poursuit,  iSS.fMUm.atnc.  . 
la  Pue.)  ■■ 

ScFvoLCK  (le  duc  de),  ambassa' 
deuT  d'Angleterre  à  Paris,  ëpoase 
en  secret,  coalre  la  parole  qu'il  a 
donnée  à  François  i ,  Marie ,  yeufe 


SUR 

de  Louis  xiijTeptMheBqiMliiifRlt 
l«  Boi,  XVI,  354. 

SuFTOLCE  (  le  duc  de),  tréte  da 
pT^cédeat,  descendant  de  ta  maison 
de  Lancastre,  se  réfugie  eu  AUUia- 
gne,X.\II,  349.  Vienlanae^Bada 
roi  de  France  avec  un  granSpM- 
bre  de  lansquenets;  dans  les  trUtéi 
conclus  entre  les  rois  de  Fronce  et 
d'Angleterre,  il  etltOBJoaTS  mis  pour 
danse  que  led^uc  habitera  bors  dn 
royaume,  iSoC 

SirFF>ii(Iepéfe},  jiaute,  aitt- 

reine  Marguerite,  Xl-VH!  ,  384-' 

Suisses  (les):  caractère  de  ce pea^ 
plcj  Itur  tnaniëre  de  combattre, 
XXni,  181.  A  quoi  iU  aoni  pn^m 
Il  la  guerre,  i83. 

Sdieses  Mes  députes  des  oratoBi) 
viennent  •  Faiis  tenonveler  FaUJance 
jirec  U  cooronae  de  France;  cbd- 
ment  ils  j  sont  reçus,  XLVil,  353. 
Ils  prêtent  serment  à  Notre-Dme 
entre  les  maibs  du  Hoi ,  357. 
Sdligwt,  vpion  de  H.  de  TieiD»: 


lies  conférences  sont  repriaei  à  La 
iloqnette;  discours  et  répliqnes  de* 
airo)ieT£qu*s  de  Bourg»  et  de  Lyon 
sur  U  eonversion  dufloi,  384-  Dé- 
ckrarions  remises  de  part  et  d'au- 
tre, 396.  lettre  des  députés  roya- 
laitea  auK^épdTes  de  U  Ligne  con- 
tre la  pro)el  d'élire  un  roi,  ^rt  et 
«uiv,  (  Jfetn.  de  Cii/«(.  )  —  Ouver- 
tnre  des  conférences  j  joie  du  p^- 
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pl«,  ni^daS«ie,XE>VI,  37s,  Dé-  Sun  (le  seigoeqr  d«)Mt  bt««M 
taib  ivt  la  preinicia  léance,  383>  <UD>un«ncBiiii4«ata  devant Iftnla, 
Dilfiimlié  élevée  «<i  «ijat  de  M.  de  XXXll,  348.  (Satgt  <Je  JtfO»-)  — 
BambonUlet,  384-  It  e!t   conviMii     U  reprend aut  Ue  hujjuenou Piaire- 

Su'oQ  Buadera  aux  i^raieoD*  de  De 
lire  aucime  couim  ni  Boie  d'lituU> 
liti,  Bt  qu'on  acaordera  des  pa«»- 
porU,  385.  DUcooT* coatredictoiru 
dei  archeTéc{iMa  de  Lyon  et  de  Boar- 
gw ,  4^7.  BraiU  tépaiidii*  à  Pari* 
wat  le*  «onféreuee* }  iniia  de  cet 
«DaféraBsÉB,  4"'  ^"™  ■<">'  ron- 
ptraa  par  lea  député*  TOjaUitwt 
pourquoi,  4<6-  Elle*  Mal  NprÙBi  à 
}•>  Roquette:  débau  eaue  neM.  de 
LjTDB  et  dsBoui^,  44ï-  Celui- oi 

itqaien  ute  rëponie  mr  ta   uèjé    

i(iii  a  été  prapoeée,  ^4^  (£'£ilo>fe.)  fiiKT*  et  Vmviaa  D'IIaBia,  «a- 
.  âoaa  (le  oomie  de  La)  erapwtla  pJtaûtt  ilalieni,  dMinent  au  mare- 
la  Tdie  de  Béfoit,  et  eu  reçoit  du  efaal  d*  Brifiac  les  mofepa  de  «a 
Bm  le  Boaremement  a*eo  tout  le    leadremtUtedela.TilLe  et  du  chà- 


'usr 


U  une,  U.  aiS.  ten  dlAlbe,  XXIX,  ifj. 


T^uit,  capit.  de  banda*  aïowei  tua  auo  aon  fil*  défaut  CaaiilItHit 

de  brigondinea,  ait  tué  au  «iége  da  8a.  (ToU.  i^u  r^f[n.  de  Ch.  ru.)  — 

Toacjr,  VII,  3i6.  A^hU  par  lu  Anglais  au  «ecoura, 

Ti«LE  lujHpE  (le*  ODmbata  de  la)  dnla  TÎlle  du  M«iia,  eiitre  subite- 

^loieat  de*  i/aki/Bt  pléiuJra*  entre  meut  dan*  B«Ua  ^le,et  en  chau* 

SlusicUr»  combauaiWj   en  quai  il*  le*  Franfnisi.fait  mourir  ceux  qui 

îSenlent  de*  toumoia,  III,  i44'  aroieDt  farotiié  lear  (utrée  et  ceux 

Le*  aaciens  roiaaB*  donnent  la  gloi-  qai  s'en  étoiant,  lé jouit,  i33.  Prend; 

re  de r invention  de*  cDmbat*  deJa  par  cMwlade  la  TiUe  de  LdTal,  qui 

IniblercqdeaafaBiBuiArthuiiapi-  «t  pillée,  i34.  Quitta  le  *iéf|e  d'Oi- 

nion*  de*  AngUw  à  ce  tujet,  i4â.  léaa*,  178.  E»i  fait  prisonoier  a  la 

D'oâ  vient  le  nsm  donné  à  ces  0019-  iMtaiUe  de   Pauy,  188.  Prend  La- 

bat^ , .  147.  La»  dwnei  étaient  timm,  tel  par  escalade.  [Mifm.  canaan.  Im 

DM  lëf  jege* ,  mai*  le*  di^tribuiricêa  Pue.)  —  Il  débanfue  en  GujeniM  j 

de*  prix  a««o(dé4  aux  vainqueur*,  peend    pluBÎeur*    ville*,    XI,    37. 

l^S.  Traite  avec  las  Bordelais,  et  remet 

Xmuecoi.  {&,\im  de]  se  disiin^^  cetla  vllk  sous  l'obéissBiice  du  roi 

an  siège  de  Bressi^ii»,  V,  106.  d'Andeterre,  38.  Va  au  seaouri  de 

Ta»  (la  s*it;a.  de)  m  bUsié  k  la  CastilUa,  40.  {Du  CUnuf.) 

eamUadede  Boologne  aa'il  diriae,  TàU;ilii  (Clermont)  est  tué  au 

XXI,  So.  Copuibue  à  h  prise  dÂ  UMndeljifiochelle,  XXV,  3g^ 

lortsdeU  t«rre.d'Oye,66.  Tu.mbt   (le  bacon  de),  nu  de* 

Taxsot  en  envoyé  par  le  due  de  députékdeBour^jc^e,  obtient  avec 

Bedfort  à  la  tjile  d'uD  renfort  au  beàucoap  de  peine  la  conlinnatioa. 

sirég*d'Oi'léa«*,Yin,  35.£3tl»l~  de  la  trêve  pour  *U  )t)un,.S.LVI, 

tu  et  iail  priBoanier  à  Rotwrsj,  4?'  4^- 

Sn  gardé  comme  otage,  Si.  I£at  Tauum*  (  Louîm  da  Cmciîtt', 
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prioccMe  de)  1  ti  doolcnt  et  «mtc-  et  une  §acde  pour  M  perMnnc,  sa. 

grtu  en  •T*P'*B>nt  la  mort  de  «on  Too  en  plein  ooniefi  et  en  préoence 

époux,  XIV,  517-                         '  da  Roi  le  comte  duaphin  d'Anver- 

""                  '   iperenr  lattBie  :  sa  gtie,i5.[TaiL  iiuri^n,deCh,rii.) 

onqu^lu  ;  etlviiia  —  Il  «at  eiiTOyé  par  le  Bai  auprès 

I.   Fait  ce  piïiwM  du  duc  (te  Bretagn)!  poor  lâi  de- 

t  lai^Déme  btentdt  mander  du  lecoun ,  iio.CoDienti 

se  letirerdelacoar;  s'en  Taà  Beau-i 

l«  oomta  de),l«i-  eaiie,  m-  {M^oi.  çone.  la  Pue.)- 

et  bon  ccAseilW,  TiRvceDi  DcËhi.tzl,  novendo 

ianieux  Tanni^y  qi|i  aToit  ai  bîca 

^BiTELtgentittoni.  Mrti  Ckarleff  y  u ,  qaitle  le  parti  4b 

au  duc  d'Oci^ani  j  Koi  pour  l'attacher  au  duc  de  Bre- 

filit  une  descente  hardiecji  Angle-  tagne,  VI,  aSg.  Conduit  les  intri- 

terre,  VI,  357.  Eit  cbaigé  de  wki-  gnea  de  cedu 

DKttre  Paris;  s'en  lend  makre,  dé-  Tàrdi*  (  J. 

livre  tous  les   ptUonbiers,  et  est  dîal,  sc«ond< 

Doniiné  prcTdt,  ^ifi.  Arrête  lea  con-  dans  les  servi 

jurés  bourevignotta ,  elles  livre  au  an  Roi;  il  ép 

■up^oe,  3a6.  Emporte  le  Dauphin  XX,:(53;XI 

an  milieu  desdangeri,  etle  coudait  TineiP,  et 

à  Helun,  3}8.  Pénètre  arec  1600  edempriaoni! 

hommes  d'armes  dans  la  canitale,;  .gue  pour  oui 

livre  un  combat  sanglant'dans   le  trouva  chez 

faubourg  S.-Antqine.  et  se  relire  piïidudanssi 

sans  être  entamé,  33g.  Vient  d;-  ÏAROvBSQi 

clarer  à  Poutoise  que  le  Dauphin  ne  UégranJet  compagniei  ;  de  qnoiiU 

•e  rendra  pas  k  Teotrevue  proposée  m  compo    '     '     ' 

par  Henri  y,  et  proteste  eonlre  ee  sent  ceux 

Sii  t'y  fera  ;  aidé  de  la  dame  de  Sont  euvi 

iac,  persuade  ap  duc  de  Bonrgo-  tre  perde 

Eie  de  traiter  directenlent  alec  le  i    Tirtâi 

suphin.  34g-  I^telesincertitudet  peuples  n 

de  ce  prince  garl'entieruc  deHon-  Louis  ix, 

tecean  ;    dissipe   ceUél.  du  doc  de  TiMH 

BouTgoEue,    35o.   Accompagne  le  seil  dure 

Dauphin  k  l'entrevue,  35].  Fend  vient  à  ï 

1^  tête  au  duo  de  Bourgogne  stbc  Majenne  de  aê  faire  déclarer  pro- 
se bâche  d'armesj  publie  des  récits  lecteur  du  parti  catholique,  avec 
mensonf;e[s  sur  cet  asMSdinat,  3Si.  autorité  et  puisiancerojale,  XLTV, 
(3^bL  du  rign.  de  Ch.  rt.)  —Va  i^S.  Est  blessé  au  siège  de  Corbeii, 
trouver  le  duc  de  Bonrgo^e  de  la  ao5.  (fiUeroy.)  —  Demande  dans 

Krt  du  Dauphin,  pour  l'eraager  à  l'assemblée  des   Etats ,   de  la  part 

ntnevue  de  Monlereau,  Vu,  3og.  de  son  maître,  ta   couronne  pour 

Conversation  entre  lui  et  ce  prince,  l'iofanle  d'Espagne,   XLVI,    ^t& 

3io.  Récit  de  l'assassinat  du  duc,  Four    adoucir  cette   demanda,   il 

3ia.  [Mém.  deFtnin.)  —  Il  dissipe  ajoute  que  le  roi  Catholique  mariera 

en  folles  dépenses  l'argent  qu'il  est  l'Infante  k  l'archiduc  Ernest,  4>7- 

chargé  de  porter  a  Meulan  pour  la  Promet  au  nom  du  roi  d'E^gne 

aolde  des  troupes  du  Roi,  VIII,  i3-  les  mêmes  secoun  qu'il  a  drainés, 

Veut  se  retirer  d'auprès  de  la  per-  si  les  Euts  déclarent  Tlnfante  ref- 

sonn^du  Hoi,  pour  ne  pas  l'entrai-  ne  de  France  soTidairement  avec  un 

ner  à'sa  perteiesinomméiénècbal  prince  français,  ^S^.  lies  députés' 

de  Bcaucaire;  reçoit  une  pMuion,  rojalistes  écrivent  eut   Etat4   une 
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lotigae  Ulueconlia  la  propoiUioa,  latocpta  noe  lellre  deC 

ol  M  eiborteiN  à  se  dcfier  dea  Ea-  la  ducheue  de  Savoîe,  107.  Befoao, 

pagaola,  qui  na  Teialent  qoe  petpé-  d'acoorder  aux  proteslaiu  de  Boura, 
tu«r  Us  nuiiu  de  la  France,  4^3. '^ogae  lea  dcoila  qu'ils  oaL  acquia, 

{9fAa.  de  L'Eiloile.)  _.  pat  le  demie r  uaLié,  ii4- ReçoiLlai 

TiDCOOir  (Jacq.  Majuet,  sieur  Koi  à  Dijan:  coraplimeitL  court  et- 

de],  reçoit,  détencedu  parlemeiitde  éBer|^ue  qn  il  lui  fait;  aea  entre-, 

Bouen  d'eatrei  en  la  cour  jusqu'à  tieas  avec  Calh.  de  Médîcïi,  117.. 

UQiiiel  ordre,  XLIX,  358.  A  re-  Saas  le  nom  de  confine  Ju  H-^t- 

cours  au  Itoi ,  qui  Drdoaill.  qu'il  soit  prit,  forme  une  espèce  de  ligue  qui 

réubli  daoa  sa  charge ,  35ç).  a  pour  but  d'empêcher  la  uouTeile 

TA.yÀHHEs(Jeaii  de),  euloneldea  retigioa  de  se  répondie  en  Bourgo- 

baadea  Doirei,  oocle  de  Gupacd  gne,  m.  Reçoit  l'ordre  d'arrêter  le 

de  lavaanes,   accompagna  Fran-  prince  i'     ------ 

fois  I  en  Italie,  où  il  comiuande  indirect 

einq  nulle  Unsqueàcts,  XXJII,  18a.  l'armée 

Arréle'la  fureurdes.fiiiiueaBla  ba-  haler   si 

taille  de  Marignanj  re^ïi  dea jâlo'  Tille  lui 

ges  lia  la  part  du  Hoi,  18a.  don-  ble,  i3 

Itibue  à  la  prise  de  Foutarabie,  190.  France  , 

Sa  moEt,  301.  la  Hoi  c 

TxTÀânes  (Gtsp.  de)  :  ae»  Mé-  rencontre  avec  Colignj;  coounent 

noires,  rédiges  par  l'ua  de  aea  fils,  il  se  tire  du  danger  qui  le  nenace, 

portent  l'empreinte    dea   pasiiona  146-  £>sl  cbaqjé  de  rélalAif  l'ordre 

de   leur    auleuij  il    commence    à  damla  capitaleapréiile  musocrcde 

jouer  un    râle  après  la  bataille  de  la  S--Bartlielem;^  paroU  jouÎKt'lB  . 

S.-Quetttin  en  15S7  j  son  caractère  cour  du  plus  Krand  crédit  j  e«t  d'avis 

ioUeKible,   XX,  7.  Il  s'élève  aveo  qu'on  force  les  proteatans  à  quitter 

«ijiMu)'  et  aans  méoatjement  contre  le  rojaume,  161.  [Introd.)  —  Il  vent 

kafavQria;  empêche  l'exécution  des  accompagner  Bl.  de  Moatluc  daoa 

ëdlts  de  pacification  ;  fait  (lagner  au  ion  entreprise  d'Auriole ,  Sga.  Sort 

duc  d'Aujou  les  balailles  de  Jaraaa  avec  lui  de  Marseille  ,  SgS.  IComm. 

et  de  Moncontoari  fait  partie  dea  île  Aloitltuc.)  —  Ses  Mémuirea,  rem- 

deox  conseila  qui  précédeUI  la  S--  plis  d'énormes  digressions,  sonlcu- 

Barthelemy,  8.  Use  braver  Coligny  j  rieui  par  la  peinture  des  mœurs  et 

la  haine  contre  les  proteslaus  sur-  par  dea^détails  pLquanE,  XXIIl,  3,  Ils 

vit  à  leur  mine  ;  conlrastea  frappans  sont  le  frnÎL  des  loisirs  de  Jean  de 

de  son  caractère ,  g.  11  offre  à  Calh.  Sauli,  vicomte  de  Taiannes ,  un  de 

de  Hèdicis  de  couper  le  nez  ii  sa  sea  fils,  el  non  de  Guill.  de  Sauli  j 

rivale  Diane  de  Poitiers,  68.  For-  raiaonaqui  le  démontrent,4-('4xe/^ 

tifie  la  ville  de  Dijon,  7S.  OuU'gé  tùa.)  —  Ils  renferment  de  longs  dé- 

de  négocier  avec  lord  WeutifOTtb,  tails  aur  la  généalogie  de  1*  maison 

gouverneur  de  Calaii,  pour  la  ced-  de  Saulx;  prélentions  de  l'autear  ■ 

diiion  de  celte  place,  il  dicta  une  cet  égard,  5.  Naissance  de  Gaip.  de 

capitnlationtrèa-rigouceuie  pour  lea  Tavanocs  j  il  eat  adopté  par  son  od- 

vaincus,76.  Il  eoipéttok  Dijon  que  cle;  eat  fait  prisonnier  à  la  batailla 

l'éditqui  permet  aux  proiestans  d'à-  de  Parie  à  l'âge  de  16  ans,  6.  Part 

voir  des  temples  i^Blics  soit  enre-  avec  Lautrec  pour  la  conquête  de 

giilré  au  parremaol.,  loi.  Maintient  Naplesj  se  distingue  dans  tes  caoï- 

dang  la  province  uneaotte  de  tnm-  paenes  d'Italiej  est  attaché  au  duo 

qullité  ;  ne  conde  les  emplois  qu'eux  d'Orléans,  frère  du  Dauphin  j  en- 

eothoLquei,  et  parvient  à  étouffer  treprend  de  changer  le  caractère 

lei  complote,  io5-  Tente  sur  Ljon  indotent  de  ce  prince,  7.  l«  dresse 

tmc  entreprise  mal  concenési  in-  au  métier  dea  onnes  par  dea  jeux 
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MOTaot  dugemu,  8.  Viûle  91'il  bataille  d«iHi>iicnaUMt,  a3.  Se  re- 

nnd  à  ion  p^a  avant  de  joiiulra  tire  lom  [iréleiie  da  maladie;  erfda 

Vannée cbirgée  d'eu vahirtcldueny-  m  tieutenaDca  de  Boorgogne  ■  con 

"bimrgi  il  persuade  lU  doc  d'Orléaui  SIi  atné  Onillaimie,  ai-  £>t  nommé 

é^te  loiutraire  à  la  tntèle  do  duo  nwréqhal  de  Fianoe,  M.  L'împctao- 

d^Guî-e,  9.  Soumet  La  BooheHe  ulé  de  loa  earaciére  nuit  au  parti 

(évoltée  ;    aoDOmpagDe    le    comte  qu'il  défend  )  il  veut  quitter  la  cour, 

d'En^ifaiai  en  Itilis,  et  coalribue  iS.  Stt  démêlés  avec  Colïtpijr  37- 

M  ain  de  la  bataille  d»  CerïaoUea,  11  le  déclare  daiu  le  conaeir jhhu  le 

ta.  Egt'mîi  an  nomlKre  des  cfaam-  massacre  ^u  clieb  proteataud,  38. 

bellani  de  François  1;  ion  mariage.  Chargé  de  rétablir  l'ordre  dani  ta- 

ti.IlooDBerTeaoDiHenriiiMoom-  fia  apréi  la  joacnée  de  la  S.-Bar- 

pagniedegBadarmesifitesbrillaata»  ibalemjt  il  n'y   parvient   qn'avee 

qn  il  donne  à  OiioD  à  l'ocoaiioa  de  la  peine  ^  fait  décider  le  aiége  de  La 

«aiManœ  de  sonfili,  ta.  Suit  Bria-  Kooli 

me  «n  Italje;  est  fait  nuréebal  de  de  P: 

camp;  décide 'la  victoire  à  la  ba-  qaeit 

miU  daHeati,  i3.  Be^itdu  Bai  iai^ 

te  coniwde  fordre  snr  le  obomp  H'pa 

da  bataVt;  écouta  lei  iilaiatea  ds  siège 

Cath.da  Ûtdicis  contiela  ducheMC  »'j  n 

da  Vatentinots:  aiirit  sas  ressenti-  «es  ei 

mens:  oit  le  duc  da  Gnise  an  Ita-  k  •■>( 

lia,i4.  ImfpaeauxliBbitnsdeCa-  oonccmant  le  masiacre  delà  S.^ 

lais  nne  aapiulation  riKOuieose,  i5.  Bartbdemj',  3i.  Ba  mort;  nuuMotée 

,  Hlrtteécoiitent  de  la  pan  di  Cateax  que  lui  fait  élever  son  épouaa;  il  n'a 

Cdiubresis,  et  irrité  contre  Ici  favoris  laitsé  qaa  qoelipiei  relatioliaiif  ba- 

etoDolieladudiessedaValeiiliDois;  laillei,  3a.  (Jyotiee.) 

se  retire  en  Bonrgosne  après  la  mort  Ses  qualités,  son  éducation,  |5^. 

de  Henri  11,  16.  Marche  contra  tes  Son  eitériear,  iSS.  Kéfleiioiu  jodi- 

,  17.  Em~  clauses  de  Tantiur  «lu  l'éducation, 

.  t  rendu  en  1S6.  Est  mis  au  service  du  Bai  pat 

favear  des  protestani,  las  intimide,  son  oncle,  dont  il  prend  l«  nom, 

«t  luaîaticnt  la  truiquillité  dans  son  194-  Est  fait  priioaoier  à  Favie,  i 

SuTemement;  nViécute  les  ordres  câté  du  Roi  j  renvoyé  sans  renfen, 

la  eoiir  que  loriiju'ils  (Ont  con-  il  v«  trtuirer  son  pete  ,  et  dciteat 

formas  ■  su  sentimeni  ;  bat  les  pro-  page  du  Boi,  lod.  Aoceple  U  pis- 

testaosk  Anxerre  j  acquiertla  preu-  ca  d'arcber  dans  la  eompa);>ie  da 

ve  do  la  duplicité  de  Calh.  de  Mé-  Rrand  écujcr  GallÎQt;  va    tranvei 

dicis  ;  prend  le  parti  d'affermir  ion  H.  de  Lantiec  en  Italie,  a  1 7.  Passa 

poDvoir  en  Bourgogne,  18.  Déco»-  1«  Doire  ;  met  ao  fuite  Jean-J>cq«e> 

vreet  prévient  m  cotnjilotdcapr»^  de  Hédicia,  a3&.  Défait  devant  Ta- 

tsawus  dirigé  contre  lui,  ig.  fintse  rin  les  gaides  d'Antoilie  de  Lève; 

cri  eotrespondance  secrète  avec  le  biAle    les    mooliui    de*    enrivans 

Baina  raére;  reçoit  la  cour  à  Dijon,  d'Aii{  bat  cent  qui  les  gardeat, 

10.  Fol-ate  nne  ligue  conane  som  387.   OtmttibBe    •    la   retraite  d* 

le  nom  de  «onfnéiie  du  6.>Btpriij  rEmptaenc,  i3A.  Défend  Xèiou- 

bat  de  cetia  ligne,  31.  Est  appelé  ne  oonue  le  o^te  da  Buri^  sS^. 

par  la  finns  mère  pour  former  le  Se  distingue  au£  tournois  ;  s'inaiay* 

ducd'AlenoonaumélieidaUgiier>  dams  les  btuisiea  grioea  de  H.  le 

r«,  33.  ttefuse  d'arrétoc  le  princs  da4-d'OrléiBns,  s$i.  L'eierce  à  des 

de  Gondé  ;   montra   son    habUetd  amusemens  périlleui,  386.  Utilité 

dans  la  campagne  d'hiver  de  iSGg;  de  qddqaes  ans  de  ces  cxercicèscn 

déeitls  le  dnc  d'Anjoli  i  livrer  la  tampt  de  {uù,  48S.  Direnes  doi 
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wiMCt  de  GtUp,  da  TaTHBiies,  a^ 
IL  eit  bleue  au  tournoi  célèbre  à 
ToGcasiOD  du  mBriage  de  la  iille  dm 
roi  de  Narirte  Bvei:  ie  duc  de  Cié- 
les,  ngB.  AccctUpague  le  duo  d'Ot^ 
léana  ■  Luiembourg  j  va  voir  tau 
fért  (  re^ït  la  lieuunance  de  la 
compaaiiie  du  d^Ci  3i3.  Devieut 
ennemi  secret  du  duo  d«  Gi^ne  ; 
oaaTe  le  peuple,  les  femmea  et  lea 
eufao^  dà  UacaTilliers;  3[3.  Cod> 
^lle  à  U.  d'Orléans  fde  ue'point 
abandonner  le  liége  d'hoy^  déËe 
la  duc  de  Goise,  3i4'  Fait  battre 
la  place ,  qui  ae  rend ,  3 1 5.  Ei  t  eU' 
voyé  à  La  Rockelle;  rentre  tara-, 
Tement;  s'en  tend  nuiltre ,  Sao.  Dét 
cida  la  victoire  de  Carigoau  ,  33a. 
^t  envoyé  avec  le  duo  d'Orléans  à 
Crem,  aupië*  de  l'Empereni ,-  oon- 
'  Mille  •■•  duc  de  demander  la  Bonr- 
H^ne  poui  apanage ,  3B3.  Défait  lei 
Anglais  à  Ârdres,  3is-  B^goit  les 
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Est  ^vojé  en  Italie  avec  M,  de 
Guiie ,  soualo  titie  de  maréchal  de 
camp,  187.  Menace  Valenee  dans 
le  HiWau,  iSg.  Défait  les  Espa- 
ffïa]a  devant  Civitellej  fait  prison- 
nier  leur  meslre  de  ctunp  Pierr»- 
Henri,  igo.  Ramène ea abreté  l'ar- 
mée d'Italie  t  délaît  en  route  4oa 
ebevaux  et  Soo  bommet  de  picdj 
fiuL  lever  le  liége  de  Bourg  au  tei- 

reur  de  Faule-Ville,  313.  Dressa 
capitulation  de  Calais  j  sa  rend 
maitru  dp  la  terra  d'Oye  ;  tira 
10,000  oco»  du  mï^ord  Grek,  itS. 
Contribua  à  lu  prise  deThionviUe, 
1)3  3.  Console  le  connétable  dans  sa 
diegr&ce  ;  se  retire  en;  Bourgogne 
à  rBrénement  de  Fian^b  11 ,  sSj. 
Est  créé  lieutenant  gëuar^  du  Soi , 
par  cammisaion,  au  LyoDu(i(4'DSn- 
phiné  et  Forei;sou(Bettes>ïAtlles, 
183.  Eliiablit  la  paix  dun»  Valeaca 
par  un  coup  hardi,  3S3.  EmpScha 
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dîi  en  fafcUT  da  hagoroots  ne  loit  lUt  nainlenir  M.  d'Alëliçoii  dani 

poJDl  en  vigueur  dapa  cette  pcuTJn-  le  coatmandeminit  de  l'année,  91. 

ce;  bilit  le  chïicau  de  Fail)}  ;  va  aa  Donne  des  eposeila  à  M.  d'Auoiale 

devBDt  du  Ruî,  qui  vient  à  Uijoiij  pour   faire    la    guerre   aux    idlra 

courte  bsTSngue  qu'il  lui  fait;  céW-  ="  Bourgogne,  ga.  Empêcbe  la  dé- 

bre    {ilujicuri   beaul  tonmoia;  set  roule  de  i'Brinîe  dn  Boi,  cODinien- 

conieibà  la  Heine  nt^ic,  4il'  Il  tait  de  par  rimptudtnce  de  meu.  de 

nue  ligue  aoua  le  npm  de  confrérie  Guiie  et  de  Marligueb  ;  force  lei  hu- 

du  â,-Eaprit ,  45i.    Siermenl  de  la  RUtJBUls  à  la  retcailB^^^  Sa  lettre 

'-''       153.   Origine  d'aiBodi-  s  IrBwne  «ir  la  ailul» des  afiai- 

ibtes,  LSë.  Tavannes  est  rei   dans  le  Limoaui  etTe  Poilon, 

mandé  à  la  cour;  ii  dlnc  chez  l'ami-  101.  Sa  lettre  au  cardinal  de  Loi^ 

rai,-  est  envnvé  en  Bourgogne  pour  raine  aur  les  faux  bruitsqn'ilrépaod 

recevoir  les  buÎBaea,  4S7.  luetniit  la  ■  la  cour  contre  lui,  107.  Strala- 

Selue  dea  menées  des  huguenots;  Bême 'qu'il  emploie  pour  faire,  levM 

pourvoit  à  son  gouveruemeui;  en  Te  siéue  de  Poitiers;  a^iiiéçe  Cliitel- 

&it  sortir  la  protcttana,   ^38.  Est  terauit,   lai.  Evite  adroilemenl  le 

appelé  à  Paris  avec  ess  forces,  ^Sq.  combat  avec  l'amiral,  m.  Lui  cou- 

Se  rend  à  Met!  par  ordre  du  con-  ^e  le  cbemin  de  la  retrsiu ,  1  aî.  Le 

aétxMM^  faii'soTlir  de   cette  ville  force  à  bombattre  dans  la  plaine  de 

M.  d'maDa;  vasur  la  frontière  pour  Uoncoatour,  140.  Ses  dispositions 

a'optioseT  aux  rehrca,  460.  Est  ap-  pour  le  comhai,  141.  Déiails,  143. 

pelé  par  la  Keiue  pour  essUter  M. le  L'bonneuc  de  la  victoire  lui  est  at- 

duc    d'Anjou;   envoie   son   cousin  tribué  par  M.  le  doc  d'Anjou,  146. 

Vantoui  disperser  eu  Bourgt^e  lé«  11  VM  enyojré  auprès  du  Hoi ,  de  qui 

troupesdePoncenat  AdeMouvauB,  il  obtient  avec  peine  son  coneé;  re- 

XX.V,   16.    Refuse  au  cardinal   de  mit  un  l)eau  préseul  de  la  Tilie  de 

Lotratt'e  de  mener  le  jeune  duc  de  raris;  retourne  cbcz  lui,   i^y.  Va 

Guise  k  U  guerre,  17.  Fait  la  revua  trouver  le  Roi  a  Argentin; lui  con- 

de  toutes  lei  IroiMet  a  Troyes  ;  don-  leille  de  faire  une  guette  ouvEtte,  et 

ne  un  avta  [tour  l'ordre  de  la  gen-  de  aemeltreà  la  t€te,  i48.  Mes'op- 

darmerie,   i8.  Par  son  conseil,  le  pose  point  à  la  paix,;  marie  tes  en- 

Soi,  taeltant  dana  l'édit  de  paciH-  îans;  accepte  par  ortfae  du  Boi  une 

cation  ^ne  dià^ieit^  entre  les  re-  penaion  de  M.  le  duc  4'Anjon,  181. 

belles  et  lea  hérétiques ,  aUbiblit  le  Beprend  ce  prince  mr  sou  goût  pour 

Sarli  dea  ]7«lee<aua,ia4  H  refuse  les  plataira;  se  moque  du  lestiD  que 
'exécuter  l'ordre  que  lui  envoie  la  le  Boi  donne  ■  l'occaiion  du  maria- 
Reine  de  défaire  une  partie  des  ret-  se.  de  H.  de  Guise;  est  nommé  par 
très  qui  paMent  par  ta  Bourgogne  ,  le  Roi  pour  pourvoir  aux  différend* 
34-  Donne'  uufl  escorte  »  Dandelot  et  aux  rançons  des  prîaonnieia;  re- 
pour  conduire  l'grgeiitdui  leur  cal  &se  d'aller  souvent  au  ctmaeil  da 
dealjné,35.  Befufêd'a'trller  teprin-  finances,  i83 


de  Condé,  qu'il  ftitttévenir  in-    li 

disi 


'  prin-    finances,  i83.  Sa  réponse  à  iSmU- 


,  36;- Sa  _._,___ 

Sanjae  euT  la  ifréémineve  du 
mandement,  3f ,  Il  r^ablit  l'ordi 
dans Tarmée  ritholiqr-  -  '-  ' ■' 


«  journée ,  41 .  Sa  fetil^,  à  son  cou-    1 

bbal    1 
-  -^     î  le*    1  -,„ 

deseeins dtt-Mrdiiul  île  Lorraine, «I'  Reatesenl  JiIaooiu'jBpi^'l'élbigne- 


part  de  H.  d'Anjou  jusqu'au  cAbbal    _. 

de  JBTuac,'43''et  SUIT.  PÛlr^  les   ra  avec  li'^ur  de 'Cbarlei  iXMoS. 
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ment  du  Guiie:  ^^o-g^oae  anx  det-  S?}.  Il  part  ponr  le  tiége  de  La  Ao- 

«eioa  de  l'amiral ,' qui  VeA  faire  la  chellej  lombênHladeen  roulf  j  coD- 

guerre  à  l'Eipagne,  igf.  Blime  !«  scil  qu'il  donae  à  M .  le  duc  d'ADJan, 

■Deuitre  cominisuir  la  peraonna  da  374'  1'  ^^  vUité  par  le  Roi  et  la  Rei- 

Lignerollea,   198.  Se   retire  de  la  ne;  leur  conaeille  de  pounuitce  la 

GOUT,   19g.  Eat  appelé  auprès   de  liége;  fait  courir  une  défciuecoalre 

BlODsieur,  qui  eat  eu  déiaveur  au-  ceux  qui  le  blàDoeat  de  l'avoir  coa- 

prèjjduRoi,ioo,S'opposeàlaguer-  aeillé,  3^8.  Détails  aur  «a  dernière 

re  d'Espagne.  357.  Retient  en  Pran-  maladie  et  «ur  sa  mort,  4^6.   Rè- 

ce  l'amriauadeiir  egp^nolj  propoio  flexioiude  l'aaleur  aur  la  mort,  433- 

•a  Boi  de  prendre  le  conseil  de  aes  (Mdin.  de  Gatp.  de  Tay^mnpi.) 
meilleari  capiLaines  par  écrit,  i5S.        Il  reprend  Cliàloita  et  MiÉen  »ur 

Dicieauducd'Anjouceluiqu'iLdoit  ItA  biiguenols  ,  XXXUI,  318.  An- 
donner,  iSg.  Donne  aussi- le  aien,-^  datineté  d«  aa  inaiaoo;aes  eiploiia, 
360.  Paroles  ({u'il  adresse  ^u  Roi  à'  XXXV,  aSo.  Reçoit  le  collier  de 
l'occaaioa  d'une  propoaitioij  de  Va-  '  l'ordre  sur  le  champ  de  bataille  de 

mirai,  360,  Son  avis  au  conseil  sur  Benti,  ^3,  Cbasie  les  proiealans  de- 

le  vajtffi  de  Stroise,  181  ■  Dicie  na  Cbàlans-sur-Ssâue  et  deMiconjfait 

avis  au  duc  d'Anjou  aur  ce  qu'il  coa-  contftijire  des  citadelles  près  de  ces 

vient  de  ftire  après  la  défaite  de  Tilles,  3(^4-  ^'"  °^*^^''  '^■'  ^°'>  l^*" 

Gealis  deranlMoQS,  385.  Donne  li-  une  armée  pour  réduire  Lvon;  s'em- 

brement  le  sien  dans  le  conseil  du  pare  de  Ville fran<)tie  et  de  Bellevil- 

Boi,  387.  Dans  le  conseil  où  la  S.-  le,  a4^'  EtemetlOD  armée  à  M.  de 

Barthélémy  est  résolue,  il  obtient  Nemours,  et  revient  en  Bourgogne, 

3ue  le  roi  de  Navarre  et  la  prince  34^-  Comment  il  empêche  Us  fro- 
e  Condé  aeront  épargnés,  396.  testsns  de  troubler  la  ville  de  Dijon, 
Sauve  le  marèbHl  de  Biron,  398.  347-  Reprend  sur  eux  la  ville  de 
Est  cbargé  d#(Stablir  l'ordre  dans  l'alenoè  en  Dauphioè,  celles  def-^ 
Faris,3oo.St(ni«vissnrlepassagedeB  S.-Gon  et  Mareiny  en  Bourgogne; 
Suisses  en  FraiSce,35i.  Antres  aj^  se  rend  en  Lorraine  poitt  s'opposer 
sur  ledégréviqneBt'du  peuple,  suÎTte  am  Allemands  qui  viennent  aa  se- 
Duintien  de  la  justice,  et  la  conser-  cours  def  protesLans,  348^  ^t  appe- 
vaLion  des  privilèges  de  la  noblesse  lë'au  conseil  de  Charles  iz,  35o.  Dé- 
pendant la  paix,  353.  Il  fait  rèsou-  taila  sur  eu  qui  se  passe  en  Poitou 
dre  le  départ  de  Biron  pour  le  sié^e  depuis  le  départ  du  duc  d'Anjou 
de  La  Bochelle,  avec  des  instructions  ponr  raiioce  catholique  jusqu'à  la 
qu'il  dicte  lui-même,  357.  S'oppose  bataille  de  Jamac^  comment  Gasp. 
Â  ce  que  H.  d'Alencon  soit  envoyé  '  de  Tavannea  dirige  la  conduite  de 
ao  siège  de  Sancelre;  consent  à  re-  ce  princ^t  les  opérations  militaires; 

Sret  qu'il  accompagne  M.  le  duc  ces  dèuAla  se  trouvent  déjà  dans  la 
'Anjou  à  celui  de  La  Rochelle,  36o.  lettre  citée  plus  haut,  tom.  XXV,  iî. 
S'oppose  en  vain  au  départ  du  ma-  lis  sont  répétés  id,  sSo  et  «uiv.  D'a- 
réchal  d'Amvdle  pour  le  Langue-  près  le  conseil  de  Tavannes,  le  duo 
doc;  sa  lettre  à  la  Reiqe  mère  sur  d'Anjou  envoie  demander  au  Boi  la 
les  entreprises  de  Sancerre  et  de  La  permission  dé  -paisex  en  Bourgogne 
Rochelle.  Î61.  Son  avis  sur  la  nou-  pour  s'oppt^ar  à  l'entrée  du  duc  dea 
Telle  de  la  mauvaise  issue  de  ces  en-  Dein-Pouta  ;  celle  proposition  est 
trcprisea,  3lHi.  Autre  avis  pour  tit  agréée ,' mais, j'ciécution  en  est  re- 
Laogiiedoc,  568.  Le  Roi  le  visite  tardée  par  le  cardinal  de  Lorraine, 
pendintsa  maladie,  Sji.  Sa  répon-  agg.  Il  conseille,  jiour  faire  diver- 
se à  la  fieine  en  recevant  le  couver-  sion  au  aié^e  de  Poitiers,  d'aller  al- 
nement  de  Provence,  373-  Iffait  ré-  tacmar  Gbàlellerault,  3oo.  Assiste  le 
duire  IdMépenae  de  M.  tedacd'Ao-  duc  d'Anjou  àla  bataille  deUoncou- 
jou;  ses  paioles  au  Roi  à  ce  sujet,  toai^,et  remporteTlianueur  decette 


Di^ilizDdbyGoOglc 


Upbo,  3o3.  Diren  an»  et  eoiueil*  hiuc,  4>-  Son  wpiû  affecU  poat 
doiiDéi  au  Boi  par  la  aurécbal  lia  ludipulëiaïuquelkail  nepetit  plui 
TaïaQuea,  ^lo  al  iuît.  (,Giiîll.  ^  Mpirer,  fi-  ^  léÛtxioiu  poiili- 
Taimnnei.)  -qaei  (ur  Ua  Euu-géucraui,  43;  aur 
TlTiHNu  (J.  de  Saulx,  vÎGOmM  ta  lupplioa  d«  la  qociiioD,  lur  le 
de),  fila  de  Gaipacd  da  Taianitei,  dédale  daloia  et  ds  oouluaiBa  alo» 
re^itmieédiMilMliilurejk  l'igeda  euatanlea,  ^4-  FcniiKiil  quel  tempa 
gaiiB,il)ircsdl'MigBgeiBeni de coiD-  il  campoaa  les  Hcmoiru;  la  due 
ballre  lea  protMUiu  à  outrance]  ■  >rt  cU  ignorée,  4S- 
1 7 ,  il  e*t  pTéieDt  ali  nuMiaore  de  la  u  la  noureUe  édi- 
S..BarthelemT,  XXIIl,  33.  Il  orfou  aairea,  ^6.  Epoqoe 
d'aller  Toir  le  prinoe  de  Navarre';  imprimés  au  cbà- 
■atiTe  troii  «eigaen-i  prolealani;  ae-  lOuriinoi  ceue  édi> 
title  «a  siège  de  L*  Rochelle  ;  b'op>  >x  titres  difféieas , 
poae  arec  opiniitrelé  an  l>ro)f  l  de  in  faite  i  Ljod  •■ 
paix  qoieai  nsnê  le  â~)(iillet  1(73,  a.) 
34<  FartponrlaPolc^eaTeclediia  s  au  Roi  au  let 
d'Aajouj  voyage  en  Hongrie  et  Hol-  mojreui  dei^oer  avec  piété  et  jut- 
davie;  le  défend  contre  aoo  Turci)  tioe,  pour  le  aoidageroept  et  la  trao- 
est  forcé  de  «e  tendre  prisoDnier;  quillité  do  peuple,  55  et  aui*.  Se- 
ra à  Çomtantinople  )  rerient  en  coad  avis  sur  lea  moyens  de  rémur 
France,  et  cet  fait  oapitaine  de  gea-  toute  l'Europe  dam  nne  ménie  leli- 
darmes,  35.  Dégage  le -duc  de  Gui-  aion.^o  et  auW.  Troiaiéms  avis  ua 
>e  au  combat  de  Dormaiisj  eat  en-  le*  mojeni  de  faire  ta  guerre  coulre 
yyayé  dîna  les  provîacea  poor  yf»t-  '  le  roi  d'Eapagne,  88  et  «li».  Qua- 
te  adopter  l'a«le  de  la  IJ^'Oe^ae  triéme  atii  sur  lea  pojens  de  faire 
range  do  parti  des  ligueurs  contre  le  la-ffierre  contre  lea^nrca,  io3,  ij5. 
Boi,3€.  Refiised'entrer  dana  l'ordre  Ûaquiéme  avia  *ur  les  mojens  de 
daS.-£sprit;ofireieaaeTTic*saaItoi,  réduire  l'Europe  i  l'obéissance  dei 
et  est  nommé  gouverOEUT  d'Aunon-  rois  de  France  et  d'Eipagne ,  i3o  et 
ae;eat  fait  prisonnier  par  les  proteg-  «uIt.  Lei  quatre  prisons  de  Jean  de 
Uns.  37.  Après  rassBuinat  du  duc  Tannuiea,  XXlV,  So.  Comment  il 
de  Guise,  il  se  met  au  nombre  da  en  est  sorti,  Si  et  suiT.  Détail*  sut 
eunemis  les  plus  scharnéa  d'Hen-  le  siège  de  Rouen  par  Henri  it;  coa- 
ri  iri;  sert  comme  maréchal  de  camp  seils  donnés  au  duc  de  Parme  pat). 
dans  l'armée  de  la  figue;  voie  au  se-  de  TsTannes;  comment  il  favariaa  la 
cours  de  Paris,  meuacé  p«r  Heu-  retraite  du  duc,  ^6  etstùr. Est  blea- 
ri  IV  i  j  pénètre,  et  rauafS  ka.habi-  séausiéged'tsaoïre,  107.  Bat  I<sdi- 
tans  ;  est  blessé  et  fait  prisonnîar  de-  nièrea  sur  la  Durance:  raiilaille 
Tant  Noyon;  sa  réponse  9^  à  Hen-  Taliard,  i£8.  Assure  le  Itaupliiné; 
riir,  38.  Comment  il  lecoDTve  sa  oonirMniL«sdiguiére(àlapaii,et  i 
liberté;  il  Ta  trouTer  le  ^Huce  da  rendre  6a  places  fortes,  iS9.FaTi>- 
Panne;  est  fait  maréclHil  de  France  rise  la  prise  dePonloise  par  H.  da 
par  UaTcnue; part  pour  la  Bourgo-  Haine,  aigi  Défait  une  oomparaiic 
gne,  ou  il  lutta  «outre  son  1  frète  de  chevau-légera  en  Noimandîe; 
Guilt.  de  Tarannes,  fidéls  au  Roi,  emporte  lea  ense^nea  d'iiDréoimnat 
3g.  Se  soutient  jusqu'après  ta  batail-  près  de  Gournaj;  met  en  pièces  b 
le  de  Fontaine-Française;  se  retira  garnison  de  Dieppe  k  doux  lieues  de 
dans  le  cbiitesu  deTalan,  qn'il'taaad  cette  ville;  fait  retirer  M.  de  HMit- 
par  composition  ;  est  enfermé  à  la  paasUr  jœqu'L  Evrani,  amO.  Par  sa 
BMlille,d'oA  ilpanient  à  s'écliap-  Icrmelé,  il  lUt  icauer   le  pMpI 
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d*AH(emdn«l«tWvoit,afl5.Coia-  repooMi,  JgS.  Preuil  le«Ul«aiid« 

iDBntil  manifac de  prendre  V«TD<»iii  Douitin,  4d3.  {Gmil.  de  Tayannei.) 

la  vue  de  l'année  du  Boi ,  358.  Ccan->  —  Eat  bletià  en  voulaiit  faire  entrer 

ment  il  le  rend  œaitTe  dr^Verneuil  du  wcoura  dans  Noyon,  IlL,  ann, 

CD  Normandie ,  36a.  Donne  au  due  (Jtfeïo.  de  Caytt.) 

de    Parme   qaelquee   ans   snr   lel  Tit&mes  rGuill.  de),  Sis  aloê 

mojens  de  faire  lever  le,  siège  de  du  maiéchaL  deTavannei,  toiuîent 

réclial  dfl  Bicoa,  XXV,   ii5.  Eat  proprei   dépeni,    et   combat   loa 

fait  prisonnier  devant  Nojoa,  i6g.  propre  frère  le  vicomte  de  Saulxj 

Avec  5o  che*aai,  force  iSoo  rd*  sel  Mémoireo  forment  le  contraste 

Ues  à  ae  rendre  prisonmers,  173.  le  plni  frappant  avec  ceux  du  aitn 

Pourquoi  il  néglifje  de  jouir  du  titra  récbiil ,  XX,  35.  U  proposa  à  Chac- 

de  maréchal  tte  France  qui  lui  cet  les  11  un  plaa  de  régénératlua  ,^  et 

«ccordé,  3IO.  Sel  deux  avÎB  oontre  d'asaeaihlerle«£uiï-t;éuérauxpaul 

la  f^erre  d'EapMBs,  ilBS  et  ibIt.  concilierlesdiTerspartîs.i^a.S'ein- 

Son  discours  anr  la  iréra  faite  par  ]iaredsFlavi£D}retdeSemiir;établit 

Henri  iv  avec  l'Espagae,  Sog.  Autre  dans  cette  dernière  ville  uu  parle- 

disooors  SUT  lai  cauiea  qui  ont  ame-  ment  rojialiste,  aaa.  Fait  la  cnerre  k 

né  le  muaBcre  de  la  S.-Banfaelenij,  aea  dépansj  empiche  te*  of^iers  de 

sur  les  menéee  dea  hogoenoti,  sur  céder  aux  séductions  de  la  Ligue; 

les  intrigues  et  l'andiilion  dei  Gui-  convoque  les  Etats  de  la  rrovince  k 

se,  sur  la  politique  d'Henri  met  de  Seinur,  et  en  obtient  dea  fond*, 

Catherine  da  Hédicis,  333  et  auiv.  a31.  Se  maintient  en  Champagne 

Son  père  étant  tombé  malade,  il *•  contre  lesettarts  de  la  Liaue,  aS^. 

rend  pat  «on  ordre  à  Paris  pour  da-  (/ntrod.)  — SaBdélitéauRoij  acr* 

maDder  ses  Etats  pour  son  frère  et  vices  qu'il  lui  rend  ;  sa  générosité} 

Ini,  374.  II  assiiie  eu  siéee  de  La  Bo-  conimeai  il  est  réoompensë ,  XXV, 

«belle j  détails  sur  ce  siège,  Sgj.  Va  ni  4  et  suîr.  {Gaip.  de  Tavannej.^ 

Irouver  le  duc  d'Anjou  pour  Tem-  — r  Son  éducalioa,  son   caractère  , 

pocher  de  faire  la  paix  avec  les  Bo-  salidclité  ■  sa  religion  et  à  son  roi; 

chellois,   ^oS.  Ses  plaintes  contre  )1  se  met  sous  la  tulèle  de  CbaboL- 

Henri  iv  sur  sa  conduite  envers  lui  Cbarn^,  eornmandant  de  la  Bourgo- 

et  M  famille,  iso.  Demande  an  vain  nie,  X.XXV  ,  anj.  Porte  aux  pïods 

l'expédition  des  lettres  paternes  qui  du  Roi  les  doléances  de  cette  pro- 

hai  accordoient  le  gourernemenl  de  vînce  f  demande  la  convocation  dea 

Metz,  4>9.  [Mém.  de  Gatp.  de  TV  Etats-généraux ^  épouse  U  fille  de 

vaimei.) — Signale  sa   veteur  au  Chabot-Cbarnji  maialient  la  tran- 

■iéges  de  La  Cbarité  et  d'tasoire,  quiUîté  pendant  l'absence  d'Henri 

XXXV,  3i  I.  Aasiste  au  siège  de  la  111,  ai8.  Bésiste  aux  efforts  da  la 

Meure,  et  ravitaille  Tallard,  3ia.  ligue;  se  déclare  hautement  pour  le 

Camment  il  perd  le  commandement  Hoi  ;  va  le  tioiivet  à  filoîs;  eo  re^it 

du  chlteauetda  lavilled'Anionae,  de  pleins  pouvoirs  pour  cummau' 

3i4.   Est  transféré  dans  la  prison  der  en  Bourgogne,  aag.  Fait  à  m» 

de  fiagnj',3iS.  Comment  iU'évadej  frai*  de  grands  jwéparotifs  de  guer- 

■e  retire  en  Bourgoene;  soupçonué  re;  s'empare  de  Flavigoj,  de  Sfr' 

de  dessein  contre  Vs  pereonne  dn  mart  litre  des  combats  oonlinuels 

doc  de  Majrennc,  il  est  de  nouveau  anxligneurs:  fa  il  prêter  à  la  Dobledsc 

fiiit  prisonnier  il  Tanlar,  3iS.  B^  serment  de  fidélité  à  Benriiv;  con- 

fBaed'obéiraui ordres  deHajennej  voque  les  Etale  de  la  province;  le 

Crquoi,3aS.  Prendlechiteaude  voit  tout-à^coap   contrarié  par  le 
imaise   pour  les  rebelles^   fait  loaréchJ  d'Anmont,  s3o.  Eatobli- 
baMnla  villa  deNtfJtift  ^onileat  gà  iW  combattte  contfe  le  Ticomi* 
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dcTaTiiineBtonfrJre;  MOandniie  «benlJer  de  Fordre  àa  S^Esprït, 

génJrnise  envera  lui,  33i.  Il  reçoit  3i4'Oblieat|B  déliTraDceduTicom- 

nn  léinoigiiBEe  public  delà  satùlac-  utonbére,  3^5;  poii  dei  lettres 

tiondu  Boi  diiu  det  lettrea  pateii'  d'aholition ,  3n6.  Vois  de  ncmveaa 

te(  eniegiitrées  au  parlement  de  Di-  k  la  délirruica  de  ion  frère,  Saj. 

joiii  se  rstire  dans  Ks  teriea,  où  il  Fait  la  ti^'^  «■>  Bourgogne  pour 

vit  dam  la  plue  profonde  traaquil-  k  Ruij  33a.  Aprëa  la  mon  du  àac 

liléj  époque  de  la  niortj  compose  deGiiue,TeDts'emparerda  cbàtean 

(ea  Mémoires  daiu  m  retraite,  a3i.  de  Dijon  poot  le  Roi  j  en  «t  empé- 

Difiërenles édition ■  qu'ils  ontenea,  cbé  par  lea  pariiaaDS  de  tUajenDe, 

333.  {Notice.)  aSi.SBconferenceayeoleprésideni 

Il  est  enTojé  en  Gaioc«ne  avec  Fr^iotj  tous  deux  ae  rendent  h 

leaieurdeHarlLguea  poutrappoaer  Bloia   auprès  du  Roi,  33^.   Reçoit 

t  la  marcbe  des  quatre  seigneurs  un  pouvoir  tr^-ample  pour  com- 

gatcoiu  réunis,  soi.  Eat  laissé  lieu-  mander   en  Bourgogne,  où  il  re- 

tenaDtduHoienBoargr>gne,eitrab'  tourne,  333-  Se  prépare  à  faire  1^ 

sencB  du  duc  de  ftfajenue^  rmnpt  guerre  à  if^ftxat,  quoique  It       '' 


plnaieurs  entreprises  faites  par  les  lea  et  planes  fortes  s< 

EDieitans  aur  lea  villes  de  cepaj's,  votion  de  ce  prince,  334.  ^^  secré- 
S.Propose,  dans  un  discours  qu'il  tement  en  Champagne  pour  opéiei 
prononce  deianl  le  Soi,  la  convo-  la  jonction  des  forces  de  cette  pro- 
cation des  Etals  (généraux,  3o4-  vince  avec  celles  de  la  Bourgogne , 
Mainlienfc  la  tranquillité  dans  la  335.  Hequiert  l'assistance  des  aeign- 
Bontgogne;  va  au  devant  de  Henri  de  Damleville  et  de  Sautourt^  cum- 
in en  Savoie;  assiste  à  la  bataille  de  mence  la  enerre  maliiré  leur  refus; 
Oormans,  oii  3,ooo  reltres  aont  dé-  se  rend  ii  FlaviEnj,  336.  Harangue 
faiia,  3og.  Tient  tête  a  6,ooo  lel-  les  babitaes,  «t  leur  fait  prêter  ser- 
tres  conduits  par  leprJDcede  Cou-  ment  de  fidélité  au  Boî,  Z3rf.  Met 
dé;  contient  les  villes  de  la  Sadne,  garnison  dans  la  ville;  va  aCbool^ 
3io.  Accompagne  le  duc  deMayen-  d'Jssurtitle,  338.  Cbasse  le  rJgDneilt 
De  i  Moultns.  Su-  Est  ordonné  du  sieur  de  Bnssy  du  château  de 
pour  la  garde  de  la  Reine  régnante;  Creaaev,  339.  ^"^  accorde  une  ca- 
est  euTOyépour  chargerle  régiment  piluUtion,  34o.  Somme  le  bourg 
du  aieirr  de  Hontfort,  3ii,  qu'il  d'Issurlille  de  se  rendra,  34'- '-'^'* 
bat;  fait  pendre  S  ou  lo  prisonniers  combat  au  sieur  de  Fervaquea,  343. 
qui  ont  brûlé  des  villages,  3i3.  In-  Retourne  à  Flavi^j,  343.  Fait  som- 
■tniit  le  Roi  de  la  conduite  du  duc  mer  la  ville  de  Bourbon-Iducy,  qui 
de  Msymne;  rafiermil  les  habitans  te  rend  et  prèle  serment  de  fidètilé 
de  Beeune  dans  la  fidélité  qu'iladoi-  au  iBoij  se  porte  sur  Semur,  343. 
vent  an  Roi,  3i6.  Obtient  du  Roi  Somme  detta  ville  de  se  rendre;  sur 
nue  autorité  illimitée rn  Bourgogne,  son  refus,  attaque  les  faubouiga;  te 
i  la  place  duduc  de  Majenne,  dont  maire  de  la  ville  demande  les  ibicDS 
les  pouvoirs  sont  rétoqués,  3[^.  Il  et  la  vie  taah,  347,  *^  1"'  ^i"  ^'^ 
prononce  dans  la  ville  de  Beaune  accordé;  Tavannes  se  rend  nujtre 
un  discours  contre  la  rébellion  des  du  château,  y  met  gamiaon,  etÛt 
Guise;  se  dispose  à  combattre  le  prêter  serment  anx  habitans  delà 
duc  de  Majenne,  3<8-  Impose  ai-  ville,  348.  Entre  par  intcUieence 
lence  à  un  cardelier  qui  précbe  en  dan^  Sain  t- Jean- de-Losne;  y  lit  les 
faveur  des  Guiae,  3ig.  Comment  il  leLices  du  Boi  qui  annullcnt  les 
met  la  villeen  élat  de  défense,3i[.  pouvoirs  de  Mayenne,  35o.Com- 
Ta  joindre  à  Bouane  lea  Suisses ,  le  ment  il  parvient  à  y  mettre  garni- 
sieur  de  Joyeuse  et  le  duc  de  Uont-  eou,65i.  Entreprend  d'aller  khd- 
pedsiar;  poursuit  lea  troupes  du  mer  la  ville  de  Nuits,  35a.  Retourne 
sieur  de  La  Chitre,  333.  Est  fait  àSemur,355.  SeportesurSaulien, 
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3X6}  l'Btlaqne,  y  entre  par  compo-  coiuluite  du  niaieehal  d*Aiunoiit  ea 
aition;  fait  des  emprantï  am  aea  Bourcogns,  390.  Fait  lerer' 1h  «iége 
•""—1  pour  l'entrelien  de  aei  trou-  de  Verdun  aux  ennemis,  3^8 :  et 
.-.  357.  Investit  de  loin  la  ville  de  oeliii  de  Cblteau-Vilain,  4oa.  Hé- 
lijoQ.  358.  Défait  le  rigimeot  du  duil  ^  robéùsance'dutloî  }a  ville 
^ur  de  Cfacmrourcimt  el  la  cam-  de  Macoti,  4o4-  Entre  dam  le  bourg 
ignie  de  Mnnmoyed,  359-  Assiège  de  Braociml,  ^tiS.  Va  lecevoîc  le 
ille  deChitillon-sar'Seinejs'em-    maréchal  de  Diroo;  l'âEsiete  à  ja 

i.Ben 

u  baron  de 

rtcBvoir  les  6,000  Suisses  ameùéi  &kDecey,  poot  la  riddction  de  la 
parles  sieuri  de  âaacy,  Beauvftfi-la-  ville  et  cbateau  d'Auiontiè,  407  -  Se 
Hode  et  GuiUTi  36 1.  Les  conduit  troilve  b  cOiï  du  Roi  au  combat  âe 
i  Tioyes  an  duc  de  Loogneville  ;  Fontaine-Ftançâîse,  4'>S.  (Mite,  de 
■uiprend  Chileaa- Vilain  et  le  chà-  Guili,  de  Tavann'ai.) 
tëau  de  Uara,  36i.  Assemble  ses  TAVAnass  (méssîre  Vemiet  de), 
capitaines,  leurfnit  prêter  serment  cousiii  de  la  rein» Berthe, fille  du  roi 
de  fidélité  à  Henri  iv,  et  ref ose  avec  d'Ecosse,  bïlit  le  cfaiteaa  deTavan- 
euï  de  prendre  le  parti  du  doc  de  itea  en  Ggi  ;  ses  descendans:  allian- 
Mayenne;  prend  les  villes  de  Ver-  ce  des  TaTannei  avec  ceux  de  Sanlx 
duD  et  Louan,  de  Cliarblles  et  Fa-  par  le  mariage  de  Jean  de  Saulx,  sel'' 
ret;  passe  au  El  de  l'ëpëe  tous  Ifes  en-  gneur  d'Orr.iin,  avec  Marguerite  de 
nemis  pour  venger  là  roôtt  d'Hen-  Tàvaoaes,  XXIII,  i5i. 
ri  iji,  365,  Convoque  à  Flaviguj  Tiveike  (Fran^),  cbancelierdn 
les  EtatidelaBoufiBagnejs'empare  duc  de  Milan,  se  [<lÀil<à  Harseillq 
des  châteaux  de  L'Èdauré  et  Jully,  auprès  di>  Roi  potfr  justifier  le  duo- 
366.  Met  garnison  dans  celui  de  de'  le  taurt  de  l'ambassadeur  Mer- 
Grignonj  va  trouver  le  Roi  i  Laval,  veilles,  XVUI^  100.  Comment  sq' 
en  est  bien  accueilli;  est  renvoyé  justification- ai  reçue,  et  prouvée 
en  Bourgogne  pour  s'opposer  au  lé-  ftusse  en  tous  ses  points,  aoi. 
^t  Gaétan,  368.  Se  rendmeUrede  Tir»iiiea(lécapit.),  cbàrgé  de 
Marcignv  el  de  la  tour  d'Otel,  'tarder  la  ville  d'Arlott  ,  la  pille ,  et 
36g.  Défait  la  troupe  du  sienr  de  iTen  relourne  en  France  sans  OT- 
Tavareune  i  L'Espinace,  et  prend  dre,  XIX,  45q. 
plusieurs  prisonniers,  871.  S'em-  TiVEnaiB»  [lé  capit.),  avec  la 
|tare  des  rMteaili  de  Duearne  et  Ti-  clievatf-légers  et  5o  arquebusiers  à 
gi;  attaque  la  ville  et  le  chiteau  de  cbeval.dt^ait  sur  le  chemin  de  Cairas 
Hoiltbar  j  poilrqnoi  il  lève  le  siège,  ito  chevau-légera  et  arquebusiers  il 
37I'  flédulit  à  l'obéis^auce  du  Roi  cheval,  et  fait  prisonnier  le  capit. 
la  ville  de  V«rdUB*et  son  gouver-  Andriot ,  lieutenant  de  César  d* 
neor,  et  d'autres  places;  detait  une  Naples,  XXIX,  1 15- 
partie  de  la  garnison  de  Dijon  ;  for-  Taies  des  trésoriers  et  financiers 
me  nne  entreprise  sur  le  chiieau  faites  avec  injustice  et  inégalité  : 
d'Auxonne,  3^4-  Pourquoi  elle  paroles  du  Boi  à  cesujet,  XLVIII, 
écboue,  375.  Il  assiège  le  cblteàn    94. 

de  Trischitieail,  376  jle  prend  par  Tatb  (le  seign.  de)  est  fait  pri- 
Composition,  et  fait  pendre  le  com-  sonnier  dans  la  ville  de  Casai , 
nwndant  et  deux  autres  rebelles;  ae  XIX,  300.  Après  la  bataille  de C»; 
rend  maître  d'autres  fbrls,  377.  risolles,  se  tend  maître  de  tont  le 
Défait  un  parti  d'ennemis  prés  de  Montferrat,  hors  Casai,  Trin  et 
Verdun,  3Sl.  Se  rend  maître  du  Albe,  5)6.  Est  blessé  dans  Boulo- 
chÉieau  de  Vcrgj  par  intelligence ,    gne,  5S7. 

et   moyennant  6,000   écus ,    384.        TVja>,  gentilL  protestant,  pour- 

Ecrit  au  Boi  pour  le  plaindrcde  la    stûvi  par  deux  arehers  le  jour  di< 
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nuiBUcre  de  U  S.-Bartbelan]',  se  ré- 
fugie (lani  la  chambre  k  couclicr  de 
Haroueiite  de  Valoii,  k  [eue  suc 
MU  lit,  cl  est  sauvé  par  la  Briacesse, 

XX.  iSojXxxvn.ss. 

T^Moiii  (le  siicn.  de),  sédEchat 
àa  Bouergue,  eai  blessé  et  pViaan' 
Î.-Hubert,  XVr, 


nouergue,  eal  b 
'  au  Tillage  de  S. 
igo.  (Mém.  de  'FUura/ige.)  —  S 
conduite  dans  le  Milanais  lui  cun- 
\  cilié  tous  les  esprils,  HVII,  335. 
Il  défait  uu  parti  de  Bourguignon* 
près  de  Hesdiu;  blesse  daaa  cette 
affaire,  il  meurt  peu  de  jours  après, 
365.  (Du  BeUay.) 
'  Teligni  (le  seign.  de)  est  blessé 
et  fait  prisonnier  par  les  Impériaux 
dans  une  sortie  prés  de  S.-Quentin, 
XXXII,  3r.  Est  lamené  dans  cette 
■«iUe,  où  il  meurt  de  ses  blessures, 
Ïaet4îî. 

ÏEJiOT  (le  sieur),  oapit.  des  gar- 
des du  maréchal  de  Bouillon,  est  tué 
anaiége  de  Dun,  XLI,  i3g. 

Tenkemohde  (Thierry  de)  vient 
de  la  Palestine  a  Cous laiilino pie,  I, 
3j4'  ^t  présent  à  la  ^taille  d'A- 
tramiiiium,  3i8-  £k  chargé  de  gar- 
der la  ville  de  Runum,  3g6.  Sur- 
prend les.Comana  et  les  Valaques,  et 
eu  tue  un  bon  nombre ,  388.  Est  sur- 
pris à  (OU  tour  et  tué,  3go. 

Teblox,  un  des  capitoula  de  Tau- 
louse,  enthousiaste  de  la  réforme, 
propose  ani  Etals  de  Languedoc  de 
dépouiller  le  clergé  catholique,  XX, 
90.  Celte  proposition  devient  la  cau- 
se des  excès  auxquels  on  se  livre 
contre  la  noblesse  et  le  clergé  dan* 
cette  province,  91;  XXXIV,  3o4' 

TEsnAir  (le  smga.  de),  cheval,  di 
la  Toison  d'or,  propose  à  Galiol 
de  fialtasin,  cbambelûa  du  iloc  de 
Milan,  de  faire  armes  à  pied  et  » 
cheval  contre  lui,  IX,  410.  Est  tenu 
en  prison  pendant  nu  an  par  le  duc 
de  Bou^t^e  pour  avoir  arrêté  un. 
riche  Anglais  qui  alloit  de  Bruges  à 
Calais,  X,  3.  Met  ta  ville  d'Alost 
en  état  de  résisur  aax  Gantois  le- 
belles,6tl.  Joute  au  oiaTiage  du  duo 
de  Bourgogne,  3^0. 

TÉRODANE  :  déiailr'sur  les  opéra- 
lioDS  du  siège  de  celte  TilU,  XXIX, 


TER 

de  Du   i 

Noms  des  seigneurs  ei 
capitaines  qui  furent  tués  on  faits 
prisonniers  à  la  prise  de  cette  ville, 
tgS  et  198.  {Comm.  de  Sabutin.) 
■  TiaBlcim  (le  siearj  dédie  au  pa- 
pe Grégaire  11I1  un  discours  sur  Ifs 
affaires  de  France,  dans  lequel  il 

ETOpose  des  moyeaa  d'exterminer 
!S  huguenou,  XXXVIU ,  361. 
TEatiiE.  (le  seign.  Dul  lue  sons  les 
fenêtres  du  Roi  un  soldat  gîiscaa, 
XLVIII,  ^.  A  la  téie  tranchée  àGe- 
nève , 353. 

TeaaEa  idbasle*  et  bcydibles, 
espèce  d«  hef  de  ceux  ^u'on  iii>n«ait 
impropres  et  irréguUers,  tll,  fgo. 
Le  vassal  qui  recevoit  ce  HeTIlMait 
serment  à  son  seigneur  de  lui  reniet- 
ire  son  château  entre  ses  mains  tjin- 
Ks  les  fois  qu'il  lui  en  feroU  la  de- 
mande, 493.  ^   iJ}ioi  ce  sej-ment 

49i- 

forteresses  de  leurs  valsaui ,  4g6.  Ua 
vassal  ne  pauvoit  élever  aucune  for- 
teretse  que  du  consenlemenl  de  ion 
seigneur,  et  à  la  condition  de  la  lui 
remettre  au  besoin,  499.  I<es  seigneurs 
achetoient  souvent  le  droit  d'exiger 
que  leurs  vassaux  leur  rendissenl 
leurs  châteaux,  Soa.  Diverses  con- 
ditioas  auxquelles  le  vassal  étoit  te- 
nu en  faisant  cette  reDBise,5oi.  Ex- 
plication de  quelques  termes  eai- 
ployés  daqs  les  litres,  5a3.  Ancien- 
nes coutumes  de  Catalogne  à  cesii- 
jei,  5o4.  Droits  qu'avoit  le  seigneur 
lorsqu'il  ctoit  dans  le  château  on 
danS  les  places  de  sou  vassal,  5i3. 
Cas  bu  celui-ci  pouvoit,  sans  encou- 
rir le  crime  de  félonie,  refuser  de 
remettre  sou  château  au  «ej^^eur, 
5l5.  Délai  dans  lequel  la  reddition 
devait  se  faire,  après  la  stnionce  ou 
avertissement  du  seigneur,  S 17. 
Temps  accordé  au  seigneur  pour 
restai  dans  le  chiteau  remis,  519. 
Après  ses  guerres  ou  affaires  ache- 
vées, le  seigneur  devoit  le  tendre 
dans  le  mime  état  qu'il  lai  avoit  été 
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Goofié,  5ia.  Si  wm  au^  légbinw 
le  Taasal  rcfusoit  de  Je  li* cm  ,  le  uhl- 

teau^toitcon&sijaKau  pioiiiduscî- 
gaeur,  5i3j  maù  ce  Lie  coufificatigii 
p'aToit  lieu  qa'apcèj  qae  le  seigoear 
aroit  tommé  eu  aa  jiullce  le  vo&eal 
de  .réparer  et  d'amender  le  turt  qu'il 
iiToit  fait,  5*4'  ^  scigaaar  perdoit 
le  drort  .il'ïii^er  la  reddiluin  du 
chàlea^i,  s'ilagis^i^teaveniau  Tas- 
sai coDtre  la  |>iiiuie  loi  qu'il  lui  de- 
Toit,  5a6.  .. 

TeiitiDe  {[f.  seiyn.  de)  yfl  mettra 
le  aiége  devant  Moutaub.in^^pliiiat 
de  ce  qu'on  a  aj^elé  Monlluo  pour 
lui  enlever  l'honneur  de  preudre 
cette  ville,  XKil,  iSa.  £^t  nooiiné 
par  Montluc  pour  commantler  If^ 
iroupw  qoi  vont  au  liecours  du  Roi, 
aoS.  Il  refuse  de  se  refidie  à'  HageU 
maa  pour  conférer  avec  Montiuc, 
33a.  Ëat  déhit  à  Ori^ez  par  MooL- 
gommerj',  333.  Se  renferme  dans  1* 
chà  teau,  316,  E^t  lait  |)risoQnier,34o> 
(^Couuii.  Je  Moniluc.)  — lla'eaiparu 
<lu  cbàleau  de  Bar(;es  diins  le  Vie' 
mont,  XXVIII.  433.  Karaté  lea^e^- 
vîroos   de  fuMan,  et  repousse  les 


THÉ 


56? 


T^dI 


la  Heine  mère  d'arr^Mr  M.  Je  pqn- 
ce,  35o.  El<£cale  cel  ordre,  3Si.  £h 
fait  maréchal  de  Frauce,  et  reçoit 
d'autres  récompenses,  355.  Tue  en 
duel  M.  de  BicWieuj  cau«es  ^e  ce 
duel,  44^-  ^t  envoyé fauvernevr 
du  Béam  à  la  f  lace  de  M.  de  La  Fç^ 
ce,  5o3. 

TuÉoioa  (M.  de)  reçoit  dans 
Ste.-Foy  M.  de  La  Force  et  touie  #a 
famillcj  il  devient  amoureux  de  U 
marquise  de  La  force,  qui  profite 
de  celte  passion  pour  rendre  M. -de 
Jji  Force  maître  de  lu  vîlk,  L .'Sag. 
,  ThÉoooie  Conïi«E,  frdre  de 
Michel,  despote  d'Epire,  lui  succè- 
de, et  s'empare  de  Durszzo  «t  de 
l'Albame,  1,94.  (rfolice.)  —Il  dis- 
cipiiue  ses  troupes,  défend  vigou- 
reusement Duraiio,  463.  Harcél» 
les  troupes  de  P.  de  Courtena^; 
évite  itae  bataille  rao^jéej  traite  avec 
les  Fraoçais,'464.  Invite  l'Empereur 
a  uu  repas;  le  fait  prisonnier  avec  1« 
légai,i  refusa  au  Pape  de  rendre  ee 
dernier,  4(>5.  ESrajé  dei  prépara- 
tifs gu'oD  fait  contre  lui ,  se  décide 
'  te  mettre  qn  Jiberté,  466.  Toitrua 


voulu  eD>- 


le  pçriu- 
iminicjuej 
grand  généalogie,  meurt  en  rave- 
uant  d'Angleterre,  oîi  le  Hoi  l'p  en- 
voyé, XLvn,  443. 

TnqKinES  [Pans  de  Lausiéres  de), 
séoéoluil  4u  Quercf ,  défait  le  duc 
de  loyeuse  a»  siéue  <le  Vdlem^i, 
XXXVI,  aiSiXLÏ,  ia4etiï8. 

Thehuies  J^Pons,  seign.  de  Lau- 
0Jères,n|aiq..de),  est  envoyé  auprès 
du  duc  de  Rohan  pour  u^ocier  avec 
luiausuictdoréUcliondumairede 
S'-Jean-d'Aujjély,  L,  i6u.  Issue  Je 
»a  négociolion,  iGi.  Est  cluirgé  par 
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'  TaM]iES^(MiTier de)  Ta  Bu  |e-  crAlitdoDI  il  jonitaDpicBdtla  dd- 

tonradeJoinfille.Il.So^-Bntenii  cbciM,  lo.Est  renwjé,  ii. 

aiidBiurtUdeChjpiesRiupODTair  ThEVAte  Me  ■eign.  de]  est  bletsë 

enlorlir,  877.  «n  siëge  de  Feronoe,  XXTI,  a  19. 

TnEKvn  (Paul  de),  matâefaal  de  Eat  nommé  gouTerneur  du  duc  d'A- 

France,  Toidant  m  retirer  en  Cala-  lencon,  330.  Eil  bieué  an  siège  d« 

bre,  est  prispar  les  Tnrcaatec  d'au-  TbiooTÎUe,  XXTII,  363.  (^Ûi7/e- 

Ure«  «cigaeurs  fran^aû,  XVIII,  80.  ville.^  -^  Commandai<t  d^3  com- 

A  la  tjte  de  la  cavalerie  Ugére,  il  pgnies  de  pied  qu'il  am^ji^liK-dDe 

charge  avec  fureur  celle  du  duc  de  d'Alençon,  est  tné  dans %É^Att] bal 

Florence  à  la  bataille  de  Cerisolles,  qu'il  livre  aux  habîtans  de  ScRmne, 

a  aOD  cbeval  (ué,  el  est  &it  priion-  on  ses    soldats  entrant    de    force, 

nier,  507.  {M<!m.  de  Du  Btlli^.)—  XLV,  31 1.  (VEitoile.) 

Il  s'empare  de  Bergues  et  de  Dun~  Tbevet  (André),  cosmographe  ek 

kerque  ;    menace   Gràtelines  ;   est  grand  voj'ageur,  mais  tnemear  el 

Ueuë  el  fait  prisonnier,  XX,  7J.  ignorant, meuitforlfteé,aprés  avoit 

a ilrorf.)  —  Contre  Pavi*  de  Bl.  de  fait  achever  aaa  sépillcre,  XL.VI, 
on  tiac,  vent  former  une  eùtreprÎK  i  oS. 
4  Costilbollc,  £85.  Est  fait  prison-  TniBArTcomtedeBar-le-Doc,  re- 
nier k  la  bataille  de  Cerîibllcs,  X\l,  fuse  de  se  mettre  à  la  tête  de  la  croi^ 
^g.  (Comm.  dt  Montluc.)—l\  pifvd  (ade,I,  114. 

BergoesetDuukerqne,  XXIV,  311.  Tbibi.ct  ii>  (LodÙ),    comte  de 

l£<t  bstlu  par  le  comte   d'Egmont,  ChampH^ue,  n  l'âge  de  i5  ans  épon- 

!i33.  (Afém.  de  T'uvann».)  — fieçoit  se  Blanche  de  Navarre;  est  nomme 

la  ville  de  S.'Boniface  dans  l'Ile  de  pour  gmiVerner  la  Chami>a°ne  pen- 

Corse  à  composition ,  et  y  met  gar-  dant  1  absence  de  son  père  Henri  11, 

uûon  française ,  XXIX,  349-  Kcçoit  ti  lut  succède,  1, 8.  Fraad  la  croix 

le  gouveiDCment  du  Piémont  des  k  la  suite  d'un  superbe  tournoi  qn'il 

iDainsdumaréchaldeBrissBc.XXX,  donne  dans  son  château  d'Escrj, 

56.  Comment  il  exécute  l'ordre  de  i3.  Près  de  mourir,  il  assemble  au- 

a'BBSarer  du  marquis  de  Maaserati,  tour  de   lui  tous  les  chevaliers  qui 

C4'  I'  adreaae  des  plaintes  au  ma-  t'étoient  croisés,  leur  dialriboe  de 

TCchal  sur  les  besoins  oii  on  laisse  le«  l'aTgrnt,   exige  d'eux   le   serment 

tronpes  en  Piémout,6€.  Q^Uuit  tous  d'aller  il  Venise',  et  expire  dans  les 

-les  mouliu*  de  Eosaen,  V3^.  Bat  la  bru  de  Blanche  et  de  VUle-Bar- 

r raison  de  cette  ville,  i38.  Envoie  donio,  17.  (iTotice.)  —  Il  prend  la 

U.  le  dlic  de  Cruisele  récit  de  son  chnx,  lov.  Envoie  Ville-Hardooin 

vojBge  il  Dunkerqtie,  t'jS.  {Da  fil-  k  Venise,  loi.  Recommnnde  à  ses 

lari.)  —  Il  prend  Bergnes  et  Dua-  vassaox  ,  en  mourant,  de  se  rendre 

lierque,  XXXll,  log.Eat  battu  prés  i  l'année  deVenise;  son  caractère, 

de  Gravelines,  blessé  et  fait  prison'-  137.  {mic-Hardouin.) 

nier,  303.  [Comm.  de  ttabutin.)  Tbibaut  iv,  comte  de  Champa- 

'    The«iies  (César -Auguste  de  S.-  gne  et  roi  de  Navarre,  fila  dn  pré' 

-Lary,' baron  de),  est  forcé  dt  s'ab-  cèdent,  abandonne  la  cause  du  jeune 

tenter  de  la  cour  pour  avoir  été  «ur-  fiandOuinpoor  aller  en  Palestiiie,  1, 

prti  concbé  avec  une  des  filles  delà  ^'^..{Dicad.  deFEmp-lat.) —  Son 

iteiDe.XLVll,  43o.('(/e'in.  (IeZ.'£i-  caractère,  sa  puissance;  son  amour 

miû.)  — ^  Il  est  tué  i  l'attaque  de  pour  Blanche  de  Casiille  ;  est  aoàp> 

Clér^c,   L,  Si3.   [^Foitteaay-Ma-  «onné  d'être  la  cause  de  la  mort  de 

reuiV.)  Louis  VIII,  H,  af-  ^e>  aonp^nscon- 

*     TnEsiHOuTAsa[H0(Ant.),deFeT-  trè le  cardinal  de  S.-Ange,  38.  Use 

rare,  de  basse  extraction,  fait  Ap-  net  en  rDote  pour  assister  an  cou- 

Èler  les  frères  du  duc  Galéas  de  ronnement  df  Louis  ix  ;  reçoit  or- 

lan,  XIIT.g.Saitesdecerâppelj  dre  de  se  retirer,  39.  Vient  se  jettt 
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tire,  et  tombe  dans  la  tristeue  la  pliu 
profonde,  3i.  Promet  son  quùlan- 
ce(auz  leigueucG  coofëdécéi,  et  la 
(ratàpe,  35.  Attaqué  par  Alix,  reine 
de  CVfpce  ,  fille  de  Henri  ii ,  comle 
tb^Cbampague,  puis  roi  de  Jéntra- 
lem,  conteste  a  cette  princeasa  sa 
légitimiie;  se  rapproche  d«  seign. 
coofédérési  devenu  Teuf ,  oimseDl 
k  épouser  Yolande,  lilie  du  comte 
de  Bretagne,  io;  puis,  suc  l'oppg- 
«ilioD  de  la  rebte  Blanche,  renonce 
It  ce  mariage,  et  s'attire  VV  là  la 
baine  des  seigiieu»  confédérég  ;  est 
appelé  en  duel  par  Philippe,  onel« 
du  Roi,  4i- Devenu  roi  de  Nafatre, 
marie  secrètement  sa  lilte  à  Jean  du 
Dreux,  &h  du  comla  de  Bretagne, 
tans  le  consentement  du  Bai,  54. 
tève  une  armée,  réclame  l'inlerTan- 
lioD  du  Pape;  ae  soumet, et  promet 
de  partit  pour  la  Palestine,  55.  Vient 
k  la  coar  de  Fiance,  où  il  se  rend 
odieuE  ou  ridicule  par  sa  passions 


Jff».  l» 

dcBte 

Thierry  a  cet  effet,  ipjj  maïs  sur  une 
letlre  du  Roi,  qui  lui  détend  ce  ma- 
riage, y  retourne,  1^5.  Se  voyant 
tiltaqué  de  tous  câtés  jur  les  barons, 
qui  bcùloieut  lotit  sut  leur  jiaiEai;e, 
brble  aussi  e^  détruit  plosieurs  villet 
du  ducdeBourgogne,  igS.  S'arran- 
)>e  avec  lareiqe  de  Chypre;  vend  au 
Roi  plusieurs  lieb  pour  4,000  liv-.  Il, 
19.  {Join^UU.) 

TaiRiDT,  fils  de  Thibaut  ir, 
çooHt  de  Champagne  et  roi  de  Na^ 
varre  ,  est  marié  aiiec  ^belle.Jitle 
de  Louis IX,  II,  118.  Ficùdla  croix; 
)44-  Meqrt  à  Tcapani  de  la  moladii- 
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coDtMMiH*  qu'il  avoit  ena  à  Caitliar 
6",  "Sï- 

Tbi  biht  de  NsncaiTEt,  selati.  da 
Blamont,  est  t'ait  maréchal  de  BourT 

r;ne;  il  est  un  da  ceux  qui  résisleni 
plus  efficacement  aui  écorcfaeurg, 
IX,3o6.  Commande  Taiant-gardA 
•  la  bataille  de  Gavre,  X,  144.  Ap- 
prend au  milieu  da  la  Beauce,  oit  il 
etoitè  la  l£te  d'une  belle  armée,  en» 
le  comte  de  Cbarolois  ■  été  tué  à 
Montlhéry;  noms  des  seigneurs  qui 
l'accompagnoient,  a4i.  11  apprend 
ensuite  que  la  couile  a  gagné  la  ba- 
taille, aji.  Fait  le  siège  de  Dioan, 


tillerie ,  se  distingue  par  sa  diligence 
au  siège  du  château  de  Babasteina, 

XXII,  453, 

TniEHsT,  fils  du  comte  Philippe 
de  Flandre,  prend  la  croix,  ^,fox 
Part  à  la  tète  d'une  belle  QÔHte, 
i3o.  Arrive  à  Marseille,  et  fait  voile 
pour  la  Syrie ,  166.  Est  battu  dans 
les  défilés  du  mont  Hémus,  45o. 

T>«a4viu:E(siégede)  par  les  dues 
de  QuisG  et  de  Nevera  :  détails  sur 
ce  sujet,  XXXU,  178.  Vertu  et  va- 
leur que  ces  deux  princes  y  mon- 
Kent,  18&  Capitulation  qtrils  ac 
cordent  au  gouverneur  de  la  place, 
1 8S.  Pitié  et  clémence  dont  les  prin- 
ces usent  envers  la  garnison  et  les 
babitans,  190.  Description  de  la  ville, 
igi. 

Tiioii.OiGirT  (Hugues  de)  entre  le    - 
premier  de  force  daiu  le  chàteaa  do 
Rivedroict,VI,  491, 

Thouas  n'AgniH ,  franciscain  , 
briUe  à  la  tSte  des  réguliers  par  des 
talena  de  dialectique  fort  estimés  de 
son  tempsj  publie  une  apologie  des 
réguliers ,  dans  laquelle  il  réfute  lea 
sophismes  du  livre  composé  par  S. 
Amour,  docteur  séculier,  II.  1  la. 

Thohis  de  PisAir,  père  de  Chris- 
tine de  Fîsan,  qi^iitte  sa  patrie  noue 
aller  joindre  a  Venise  un  médecin 
de  ses  amis,  V,  304-  Fasse  pour  uB 
des  plus  habiles  aslrolo^es  d<^  son 
temps;  est  recherché  par  les  l'ois  de 
France  et  de  Hongrie;  vient  a  Paris, 
où  Çhaiple^-le-Sage  le  relient,  V)A^ 
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„    ,      „                                   -,  meilfeit,  XLVI,469. 

poque  de  sa  mort  eti  laceruine,  .    Taon  (Hicolaa  de),  éréqne  de 

106.  Trop  looé  {WT  ia  ille;  il  a'eui  Chartrea,  fait  -raloir  btcg   ferileié 

jamais  anciuie  influenoe  daaa  lei  a^  lea  droiu  i^'U  a,    comme  CT^ne 

faires  du  royaume;  n'étoitadmiï  au-  dtacàiain,  de  eacrer  Ileiin  it,  XX, 

préidaKoiqu«conim«MvaMeta»-  373,  Ille  seore  eD  effet  dmia  son 

trologae,  305.  éeliae  cadiédrak,  573.  {Introd.)  — 

Tbdius  de  CiaMiBiB,  itère  àt  XXXVI,  363.  Il  pablie  la  jrelatkm 

rarcfaevjqnedecelleville.faittoutes  de  cette  cérémonie,  364.  {CktitT- 

lorteBd'aTaaiea  au  frdre  da  Dugnea-  njr.)  —  Sa  réponse  sa  chanceUer  aa 

cli9,IV,3]o.  En  haioa  de  Bertrand,  b  coDTeraioa  du  Hm^XLVI,  IfiS. 

le  force  à  le  ainvre  à  sa  teiiu.aii'.  (Mém.  de  1,'EiUàle) 

Reçoit  ordre  du  duc  de  Lancaslrt  Tbou  (le  préaideut  Christophe 

de  remettre  son  prisonnier  1  Ou'  de)  est  nommé  chef  de  la  commw- 

guescliit  son  frère  f  jette  le  |^t  1  àaa  chargée  de  juger  le  prince  de 

cedeniier,  3i4.SetBnd  Borla  plaça  Coodé,  XX,  93.  (InlrodJ)  —  Pre- 

de  Dinan  pour  ee  battre  avec  lui  mi  mier  ptéaideat  du  parlement  de  Fa- 

chBOipcloajeateS'^yéàlâTQedesoQ  ris,  il  témoigne  son  horreur  pour  la 

adversaire,  318.  fieprend  couraee,  Saint-Barthelemj;  «pplicalioB  qi/i 

d'aprës  les  instances  oue  lui  font  Ict  fait  à  cette  joumée  d'an  endroit  des 

An^ais,   aig.   Est  désarmé  ,  ren-  Sflves  du  poète  Stace,  XXXVII, 

Terié  et  h^atté,  310.  Bend  à  Du-  i.la.{J.  A.deThou.)~\\à^Bt\t* 

guesclïn  son  frère,  31 1 .  articleg  de  ta  Ugae  avec  restnctian, 

'faoiilB(lecapit.}rencontredana  «XLV,  14e.  Travaille  ï  la  rfforma- 


bralMD^n,  le' charge, 


d'Aremberg,    Siaa  et  a  la  rédaction  de  la  o 
<  de  le 


faire  prisonnier,  défait  aa  troope,  et  ans  j  obKéques  magûifiqùea  qu'oi 

lui  enlève  deui  tonneaux  de  ballel,  fait,  141.  (X^QBtfc.) 

XXXII,  33o.  THOE(]â)»mK,4e):aesHéœoi- 

TaoMAa,  Tirigairement  appelé  le  tes  aont  une  «0^  â'apologie  pon 

Tireur  d'or,   se  distingua   par  ses  répoiidreanxdfiitkjtiesetsnxealDm- 

craautés  pendant  les  nias'sacrea  de  nies  qu'avoït  nucitées  contre  lui  la 

la  S , -Barthélémy,  XLV,  76.  hardiesse  de  sa  grande  Histoire;  de 

Tbokis  (ArtbusJ  publie  le  livre  Tbou  ee  dérooe  entièrement  au  ser- 

inlitulé Iej ^ernM^Ani£t«, XLVIl,  vice  de  son  roij  il  le  détermine  k 

4g-  a'unir  contre  la  Ûeue  au  roi  deNa- 

Thor£  (la  seian.  de],  frère  du  raiTe,XXt  33.  Il  fait  partie  du  par- 
maréchal  d'AmTiUe,  quoique  ollio-  lement  de  Tosra  ;  ramène  on  grand 
Uqne,  est  élu  pour  chef  <ms protêt-  nombre  de  sujets  égarés;  poae  lel 
tans,  XXXIV,  389.  {Ulém.  de  Phi'  bases  de  Fédit  de  Nantes  ;  eu  quoi 
lippi.)  -^  Est  battu  et  défait  pr4«  ses  Mémoires  sont  inléreuanc,  i4- 
de  I>ormaii9  par  Henri  de  Guise,  I^itlerécitdesscèneBlarribleaqoiM 
XXXV,  iSg.  (M4in.  du  doc  de  passent  dans  Paris  lorsque  le  duc  de 
BeuiUon.)  —  lise  rend  maitte  de  Guise  ycommande,  308.  Est  on  des 
Senlis  pour  le  Roi,  XXXIX,  170.  commiasaïresenToyétparleBoidans 
(CoytM  —  Fait  profession  de  la  r«-  les  provinces  ,311.  Parvient  à  s'é- 
miiiu  rcfonhèc,  et  reste  à  Genève,  chapper  lui  et  sa  femme,  d^uiséi, 
TiW,  ii>3'  Entre  en  France  Hvec  et  «  retire  au  cbiteau  d'EBclimont 
S,ooo  reliras;  lîyt«  un  combat  aa  cke^lechandatiei^eChetemy,  330. 
duc  de  Guise  j  sa  rend  ta  duc  d'A-  -(  ïmrod.)  -i-  ïipoque  de  sa  naissan- 
lea^D,  133.  I^VKsioiU.)  ce;  se>  parens;  son  enfance,  toof' 
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œFnt^a  par  des  maladies;  lea  pio-  ei  ~  ' 

Kis  daaa  U  lllLérsiuT«  andtemie,  n. 

ùlwe  et  ia   jiraisprnclence  j   le  p 

spectacle  de  la  Saint-Barlhelemr  lui  le 

fait  naître  le  projet  d'écrire  Thii-  V 

toiie  de  son  temps,  XXXVII,  189.  es 

Il  obtient  un  CBOonicet  de  Notre-  di 

Damei  jette  )ea  fond emens  d'une  bi-  lii 

blfolhéque  précieuse  ;  accompagne  se 

en  Italie  Faul  de  Foix;  profile  de  tii 

bibliothèqoes.  consulte  les  monu'  ti< 

'  mens,  igo.  Sevlent  en  France;  M  J 

livre  euiiérement  à  l'étude;  se  lie  ce 

"afec  Pierre  et  François  Pitnou,  et  justice  des  perséculeurs  des jéinite^ 
Claude  Diipuy;  remplit  une  mission  exerce  la  chargé  de  président  imor- 
Bupr^  dumaréclial  deMontmoren-  tierj  fait  vériSer  On  édit  en  faveur 
cji  fait  tm  Toyaçe  dans  les  Fajs-  des  protestans,  aoo.  Epraave  une  . 
Bas,  igi.  Est  fait  conseiller-clerc  grandealHictionde  taperte  deP.Fi- 
da  parlement  de  Paris;  sa  dilEcnlté  thon;  travaille  pendant  un  an  à  U 
pour  s'énoncer  en  public;  il  visite  rédaction  de  l'édit  de  Naales  ;  re- 
nne ^i^e  de  l'AUemnene  et  presque  voit  tes  statuts  de  rtmifersiû  de 
loule  la  Suisse,  191.  Fait  partie  de  Paris,  soi.  Accepte  le  titre  de  père 
la  commission  envorée  à  Bordeaux  temporel  et  pmtecUur  de  Vordre  de 
pour  remplacer  la  chambre  de  jus-  aaint  François;  publie  le  commen- 
«  tice;  ses  fréfjueus  entretiens  avec  Cernent  de  son  ouvtaf;e ,  qu'il  met 
Micbel  Montaigne;  parcourt  le  Iad-  sous  la  protecliou  du  Soi;  préface 
guedoc,  laProvence,  le  Daupbiné,  éloquente  de  son  Histoire,  301.  Fou  r- 
etc-, rassemblant desmatériaui pour  quoi  elle  eicile  des  plaintes;  le  Roi 
l'histoire,  ic)3.  Obtient  une  charge  en  ordonne  la  traduction  en  tiau- 
de  maître  des  requêtes,  puisia  sui-  çais  ;  de  Thon  envoie  soa  ouTrage 
vivaDce  de  président  à  morlter;  aux  prélalsilaliens,  ao3.  Obtieutle  . 
épouse  Marie  de  fiarbanços ,  194'  saffrage  de  quelques-ans;  les  tbéo-- 
ïendant  la  révolte  de  ta  ugue,  par-  logiens  catholiques  le  critiquent;  il 
court  la  rille  de  Paris;  observe  tout  r change  quelques  eipressions.  aoj. 
pour  ramasser  des  matériaux  poi|tr  Se  voit  obligé  de  se  justifier;  cbargg 
son  Histoire;  suit  Henri  m  i  Cbar^  île  ses  intérêts  Claude  Dupuy,  bui> 
.  très;  est  envoyé  en  Picardie £t' «n  ancien  ami,  protonotaire  à  Rome, 
Normandie  pour  sonder  les  dispo-  sti5.  Noble  aven  qu'il  fait  au  cardi' 
sitions  des  gouverneurs  et  des  ma~  âfllde  Joyeuse ,  306,  S'oppose  à  ce 
^trata;  ménage  au  Jtoi  un  ai/le  h  qu'on  traduise  son  ouvrage  à  Ge- 
Rauen;  se  procure  quelques  livres  néve;  obtient  du  Roi  défense  qu'il 
rares;  est  nommé  conseiller  d'Etat;  soit  traduit  en  France;  son  livre  est 
te  rend  aiii  seconds  Eiats  de  Blois,  condamné  a  Rome  par  an  édit  da 
iç)S.  S'entretient  avec  Michel  Mon-  Oialtreda  sacré  palais,  307.DeThou 
laigne;  revient  k  Paris;  danger  qu'il  entre  malgré  lui  dans  le  conseil  des 
y  court  lai  et  sa  femme;  tous  deux  Snanoes;  ses  plaintes  k  cette  occa- 
*e  sauvent  déguisés,  et  fe  retirent  à  sion,  309,  Il  dédaigne  de  répondiib 
EsclimoDt;  ses  entretiens  avec  le  sa  libelle  difiàmatoire  de  Scioppini; 
ehaocetier  de  Cheverny;  est  appelé  à  prend  part  au  traité  de  Sainte-M^ 
BtorK|  décide  le  Roi  à  s'unir  avec  te  nehould,  no.  L'ouvrage  du  jésvHe 
roi  de  Navarre,  197.  Befuse  de  pré-  Marchand  le  décide,  pour  se  jusli- 
sider  le  parlement  établi  à  Tours;  fier,  j>  écrire  ses  Mépioires;  en  qnoî 
aeeompagQeSchouiberg  en  Italie  et  ils  sont  inilruotifs  et  intéresaans; 
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911.  Par  i|ui,i]#  ont  cté  Iredniu^u  Taminlj  aTcntma  qOi  arrive  auca- 

commcnceniaùidudii-huitiéineii^  piialne  cq  cQti«nt  dani  Vienne  cd 

dej  édition*  de  ces  Mémoirei^  de  DaupluD^.aïr.  Hor[carded«  Thoa 

TA<fit'.  iirpnd  part  anx  négocnuoDi  en  Tujant,  te  jonr  de  la  S.  ^B^rihé- 

mi  son  t^uiviei  du  irailé  de  Lou-  lemj,  les  corps  de  Jërâme  GroHot  et 

duQj  lâ'morL  de  la  seconde  épouM  de  Câllixte  Garrault  iraloés  par  Iti 

.Casparde  de  lia  Châtre  le  plonge  rues,  aJa.  Sei  trbtea  lëHezioDa  à  1* 

(|ans  DU  «b^nament  dont^il  nepaiit  vue  de*  restei  de  l'aniiral  altacbéi 

levenlr,  m.  11. fait  son  téstamenti  au  gibet  de  Monlfaucon  ,  333.  £$ 

JM  volontéit  à  l'égard  de  «M  Hia-  faitclunoîiie  deKotre-Dame;  com- 

Uiire  lont  remplies  après  sa  mort,  mençe  dans  la  maison  de  soii  onde 

3i3.  La  pojt^rilÉ  a  oan&imé  sous  sa  bibliodiëqae,  qui  depais  devienl 

gi^lques  {apports  le  jugemept  des  li  précieuM:  obtient  d'accomp^nn 

coniemporaios  sur  cet  bovrage;  ce  Paul  de  Foix  en  Italie,  :i34'  Se  lie 

qu'en  petue  M.  Anquetil,  3i4'  Ma-  avec  Guj  Du  Uoulin ,  médecin  da 

ladie  et  iqori  de  de  Tbou;  e&  en-  duc  de  Savoie;  visite  le  Mitanaii, 

bus,  3i5.  {ffoUet-)  339.  Fariiciiianté  qu'il  apprendsiv 

Naissance  de  Jacques -Auguste  François  v;  fait  connoÏMance  arec 

deThoujpar  qui  U  est  présenté  au  Camille  de  CaBUilioiie,}%it  le  Ca- 

bepléme,  ai7-  Sesimc^ires,  s«  eé-  pidon  de  Micbef  Aç^  Biibii^tii, 

itéàlogia ,  918.  n  est  le  dernier  des  aioi  et  ceint  de  iVncinpelfmce, 

£lsdeCiiristophedeThou,  31g.De;  i4'>  ^t  '''i^^  ^^"''^^^Nb'Ï'*^ 

(Icalease  de  son  tempe raineiit;.diAi  ssdeur  de  France  Du  cAri^^^fJ. 

cultes  qif'on  a  pour  laïnourrir^'il  Visite  le  pajsdes Vénitiens  en  de^ 

méprise  les  jeux  de  l'enfance  j-s'ap-  des  moatagDesjBe  Mi  d'ane  étroite 

plique  an  dessin:  apprend  à  écriM  amitié  avec  Jërâme  Mercurial  de 

avaot  de  savoir  lire,  130.  Est  alta-  Porli,  344- Fréquente  a  Bologne  le 

Îué  d'une  lièvre, violente  qui  fait  savant  Sigonius,  346.   S'entretieut 

éseapérer'de  la'Vlei  Gabiielle  de  avec  Pierre  Vittori,  34 7.  Feuilletle 

Mareuil  est-la  seolo.qui  n'en  déses-  le  livre  des  Pandecus  a  Florence, 

■père  point,  et  ti|î  donne  tous  ses  94^.  Voit  le  peiiOTè  et,  architecte 

soins,  331.  maîtres  sous  lesquels  il  Georges  Vazari  d'AiésxÔ,  quiu'oK 

étudie;  daDgçr^4.'abaadPDuerl,eSen~  s'expliquer  sur  le  sort  iabeste  de 

fens  avec  trop  dciVouliaiice  k  des  Jean  et  de  Garcia,  Gis  du  gtand  duc 

régens,  et  de  les  faire  étudier  trop  Cllme,    349.    Viiice    eiactement   la 

(dt,  331.  De  Thou  proiite  plus  par  situation  de  Sienne  ;  voit  Alexandre 

le  commerce  des  savans  que  par  son  Piccolomùiii  iSo.  Set  admis  à  baiser 

application  eu  travail;  vive  impres-  les  pieda  ^e  Sa  Sainleié,  35i.  Par- 

siooquefaitsurluilavisited'Adrien  court  U  lOjaume  de  Naples,  3S8.Se 

Tumébe,  333.   Sa  liaison  avec  le  lie  étroitement  avec  Marc-Autoinc 

rèleRoDsardjil  vaétudiereiidloit  Muret,  359.  Visite  la  belle  bîblio- 
Orléensi  noms  des  maîtres  qu'il  théque  d'Urhin,  atlo.  Achète  à  Ve- 
tuil ;  il.se  rend  en  Danphiné.  pour  (iiaepl.u.<ieurslivresgrecs;re^oitdes 
entendre  Cujaa,  334.  Se  lie  d'amitié  conseils  de  DqF«rrier  sur  l'étstqoHl 
avec  Joieplt  Scaiigerj  plaisir  qu'il  embrasse,  361.  Retourne  à  Rome 
goùie  dans  le  commerce^  de  ce  sa-  avec  de  Foii  ;  instruit  le  savant  Ma~ 
vant,  335.  Eloge  qu'il  en  &il,  336.  ret  de  l'inutilité  des  démarches  fai- 
II  voit  le. baron  des  Adrets  a  Gre-  tes  à  Florence  pour  lui  procnret 
noble,  et-lsit  son  portrait  de  mé-  VSùtoireJe  Zotime,  3S3.  Arrive  ii 
nioire,  338.  Revient  auprès  de  son  Lyon,  oii  il  achète  beaucoup  de  li- 
bère à  Paris;  assiste  au  mariage  du  vres,  363.  Beiourae  auprès  de  aon 
roi  de  Kavarre,  339.  Sa  rencontre  père;  s'applique  à  la  lecture;  proGie 
capitaine  nommé  Maje;  encore  davantage  dans  la  converqB' 
'    l'occasion   d;  Uoni^sesdaciesBmis,sur^td(UU 
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pcfle  de  Ni«oUi  Ijeférrc,  ■]/BL  Eit  en-    tal  ;  ootnpose  «ir  la  favear  on  pocnie 
vOyé  aaprés  dn  maréchal  de  Uont-    tui  laVaucOiiiiecie>  agi'  E't  envojé. 


morencj'  pour  prércDir  de  doutcUgi  -^  S.-Jean-d'Angëly  aaprés  do  prince 

brooilleries  enirele  rai  Henri  jii  et  de  Condé,  igi;  auprès  du  miNcbal 

i^tluc  d'AlençoD,  i65.  \ojage  daaa  HallEuon  et  du  roî  de  Kacarre,  açS. 

Irà  Fi^a-Bas;  eet  arrêté  à  Altem-  11  voit  la  reine  Margaerite,  la  priB- 

l^arg,  et  conduit  ji  Brugea  avec  la  cesse  de  Navarre   et  le  clhnceUer 

compagnie,  piiii  remis  en  liberuS,  Du  Faur  dei  Gratins,  394-^'^'''' 


les  Pays-Bas,  i63.  Il  perdsoQ  frère  liger  der«   . 

et  plusieurs  da  ses  neveuxj  est  fait  ion  pèrto  sur  les  livres  d'Arîslote, 

conseiller  au   parlement,   ^.   Se  touchafalHiisyiirenaUireUe  des  ani- 

àoaoiAÀ'f^ianieD,  370.  Sa  conduite  msuz,  agS.  Voit  à  Bordeaux  Benok 

dans  celle  cbrfge,  ^^t.  noms  de  I^raebatton ,    premier    président, 

ceux  avec  IcsquAs  il  »e  lie,  371.  V^  Michel  Monuigne ,  Jean  Uatvin  ^o 

aiixèaui^Pla«)bières,o{iilaÉBomT  Sesiac,  desquels  il  tire  des  lumiMv 

pagQ^son  frârep'endantsamaTaâie,  poor'wn  Histoire  ;  fTéou  en  te  EBa 

377.  Traverse  les. Vosges,  376:  Va  Vînet  de Barbnieux, re<Kiirdacol- 

à  Bade,  ait  il  Voit  Hubert  Lant;uet,  ii^e,  396.  Lit  des  lettres  de  Georges 


377.  Se  rend  à  Stuttgard;  aventure  Butfaanan;  visite  le  pays  de  Uédoc; 
qui  lui  arrive  en  roule,  v}8.  Des-  description  de  ce  paya,  307.  Bend 
cription  du  duché  de  Wnnember^,  visite  a  M.  d"  ^oû  de£^a>le  i  aon 
379.  Il  passe  par  Ausbourg,  y  volt  cbïteaa  daCaalelnau.a^.  Apprend 
les  maisons  des négocUns  FuggVer;  de  lui  ouelle  peut  être  la  iMl^tf  ' 
nrni*c  a  Lindau  sur  Iq  lao  de  Con-  des  Pyrénées,  3oo.  Rend  julti'ce  a  . 
■laD^,  aSi.  Se  fait  conduire  dans  ms' calculs,  Soi.Ta  à  L'Espaite,  à 
(a  Tule  de  ce  nom  ;  séjourna  à  B^e,  Soolac;  voit  la  tour  de  Cordooan, 
y  voit  Basile  Amerbacb ,  aSa  ,  et  le  rebltie  par  Louis  de  Foii^  de  Parie  , 
médecin  Félii  Plater,  qui  lui  roonT  Soa.  Se  rend  à  Bla;^ e,  on  il  découvre 
tre  plusieurs  objets  d'hiiloire  nalu-  une  grande  quantité  de  capillairei, 
relie ,  383.  Vient  coucber  à  Mulhau-  et  enseigne  aux  babitaui  la  manière 
•en  i  foire  curieuse  qui  se  tient  dant  d'en  faire  du  sirop;  revient  à  Bor- 
ca  boijrg;  revient i  Plombières,  384>  deam  avec  les  aatres  commissaires; 
Après  la  mqrt  de  son  frère  ou  l'en-  {ait  pendant  les  vacances  un  tour 
gage  à  changer  d'çtat,  aSS- Se  rend  en  Gascogne,  îo3.  Visite  les  bains 
a  Tours,  où  il  vo,iC  le  duc  d'Anjouj  de  Tarbes,  qui  te  guérissent  d'un 
le  retireàMaillé-Lavaljfait  en  vers  rhumatisme  au  bras  gauche;  passe 
iambea  la  description  du  château,  à  Campan,  a  Lourde,  3o4.  Arrive  il 
iSé.  Visite  en  Normandie  l'sbbaye  Pau,  que  le  loi  Benri  et  sa  mère  ont 
deS.-Etienne:  celled'AuUB^audio-  embelli;  description  des  bains  de 
cèie  d'Avranches;  Jean  Prevût,  qui  Béaro;  se  rend  à  Mavarreins,  d'où 
en  est  qbbé,  l'accompagne;  car«o-  vîeutle  nom  decetteville;puis  a  la 
ûredecetabbé.sS?!!  visite  le  mont  bastide  de  Clerence,  et  à  Bayonne, 
S.-Michel;  description  de  celte  ab-  3o6., Langage  et  véiemens  des  bahi- 
baye,  388.  Reçoit  ordre  de  sou  père  tans  du  pays,  Soj.  Revient'  à  Bor- 
d'altec  a  Poitieift' trouver  le  mare'  deaux;  assiste  au  jagement  de  Trit- 
çh.il  de  Cossé,  i8^,Va  voir  à  Bour-  tan  de  Hostaing,  3o8.  Voyage  en 
gueil  Siraié,  favori  disgrapi^  du  duc  l^nguedoc  et  dons  la  Provente, 
'd'Anjou,  ago.  Est  nommé  membre  3:3.  Se  rend  1  Lectoure;  ce  qui  loi 
de  la  commission  destinée  à  rem-  arrive  dans  cette  ville  ;  visite  le  cbi- 
placer  la  chambre  de  justice  de  Bor-  leau  où  le  comle  d'Armagnac  fut  as- 
aeaux;  se  lie  d?une  amitié  parlicu-  sassiné,  3i5.  Arrive  à  Aoch,  3i8. 
U^reovecHichelHuTsuItdeL'Hotpi-    ^  visite  la  cathédrale  etFégÛsede 
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±jOtfni^Bialftbn<:.,Ah^g0.  34,.  Virnl  à  Trove»:  apprend  i 
h  t^nl  avec  œ»gnihcence ,  et  Vrr-  Bobsy  ta  mbrt  de  'on  Jéïe  313 
Wte.  commuer  . on  po™e.ur  la  Reïienl  à  P«H»  ,  344.  Fa"  Vrlli 
.  fsMonnertu,  3a(i.  Eloge  que  Pibrac  deui  monumens  !.  la  mëmoù*  d 
™  f"",  ;••  """M'^,  Chriitophe  de  «,n  péte,  346.  Noms  de»  >avaoa  avec 
Thou;  a  loi  confie  la  Isttrd  de  repro-  lesquels  il  renouvelle  amiué  ■  revoU 
»««■»    ^    .  ™_„  U-.  -  ,gjjjg  fauconnerie,   347. 


ekes  (p^il  ■  reçue  1 


#«erite    et  U  réponse  <,u'iljveu(   Profite   des  cooseila    du    m^decii. 
h.re,  33,.  De  Thon  pawe  i  Too-    FrançoisdeLormepourlelroisié^ 


iouje;  apprend  de  Boaldez  beao-  chant,  qu'il  y  ajoure ,  348 
doupde  particularitcarerlespro-  Iretiens  avec  le  chanrâli 
Tinces  de  Gujenne  et  de  Langue-  "'  "' 
doc  j  est  coodnil  dans  les  prjbcipatea 
éçliaes  et  tieuï  publica  par  l'arcbi- 
dlacra  Calundiva  à  S.-Jorrj,  ob 
fieriëlia  FituT,%>aani  de  Pibrac,  le 
rMeat  trois  jour»,  3^4.  Est  reçu  Ji 
CàrcaMOOne.par  Raymond  Le  Honi, 
jags-magCi!  à  Narbonnê  par  le  syn- 
dic Balkle ,  3]5.  Va  saluer  âpiU.  de 
Joyeuse,  qui  commande  en  langne- 
docj  admire  le  tableau  de  U  résur- 
rection duLazare:  visite  le  tombeau 
de  Fbilippe-le-Hardi,  ))k  de  saint 
'  "  ""■   3i6.  Est  reçu  à  Béliers 


saie  inutuemenld'accommoder  Hen- 
ri Etienne  et  Louis  Carion,  au  sujet 
de  lYdilion  d'Aulu-Gelle  etde  M». 

E     -«L       ...         ;>       "obe,  36o.  De conced  avec  Pibrac 

bïa^.pdhonoéietaparlediiode    et  Scëvole  de  Ste.-Marlhe  ij  puBlie 
Mcrfmoreucy  :  son  entreUen  avec    1m  poésies  du  chancelier  ^e  L'Hcs- 


«  ducetMathi    .  . 

dépmitioiu  de  Sakëde,  337.  tt 

rend  à  Montpellier,  où  il  va  tc 

M.  le  prince  de  Condé,  33i.  L'e 

Iretient  sur  les  déposiliont  de  Sal- 

cèdej  passe  a  Nàmes;  description 

àe  cette  ville,  333.  VisiW  la  Lbar- 

treiue  de  Villeneuve;  ta  saluer  à    „„,  „  .cumun  ei 

Avignon  le  dardinai  Gmrges  d'Ar-     36S.   1]  cëde  aui 

niaeaac,  334.  S'euUelienl  de  Sal-     mère  elrrtnnmp  ,(™„„. 

cède"-""--"  '''«" '^ '•  j"^!  ti  rcLuutne  aemeui 


pital,  36i.  Est  pressé,  par  i'avocat 
délierai  #on  oncle,  de  prendre  sa 
charge;  s'accommode  avec  lui  pour 
la  survivance  de  préaident ,  36a.  Se 
rend  caution  de  sommes  considëra- 
blea  pour  le  cardinal  de  Vendflme, 
36j}.  Pourquoi  l'amitié  de  ce  cardi- 


■uMiiac,  33H.  aeuueiieni  ae  aal-  mère  et  retourne  demeurer  d        U 

uilu^^r%ti''é°'^^TL'Ci'''^  'na'sàrtpalemeHe.366.Conimenlil 

sedloj   description  de  cette  ville,  vance  de  président  à  mord       Ifi 

336.   Le  préaideot   dn  parlenient  Obtient  à  l'official  de  Pari^   Me 

d'An  le  reçoit  poliment,  et  l'aceom-  «enlenee  qui  lui  permet  de™  ^! 

^rj^  T*V  '"  1*'"".'  ■  '■  ""'  37'' ^"i«  danssa  dem^r; 

maBon  de  ville  et  au  palais;  .t  passe  malBaie  Jacq.  Deunel,  ancien  ami 

CavatUoni  Orange,,  Montell-  de  sa  fafflille,37,.  Epouse  Marie  de 

mart    33,.Donneàsouperanrec-  Barba nçon  ,   fifle  de   Fran^L  d^ 

Vr;ay^'S^Jptn^rce^e^iïï;r«  S&ta^-t^i.  T^^  -'^ 

Ha  W,  340.  Vleol  a  Lyon,  où  il  éprqiïvir^  apprenaltia  d^fait^.r 

dtB.O^m^'-'^"'"'  *  "  "'^  ^  Sainlon^e:  .«  ,.""^,1. 


H,. 


„,  .j!-..  „     n_i-  --■■«*  Sainlonge;  Ses  tristes  près- 

Qlrrtienl  «rec  I^le-  senUtHens,  SjS.  Il  va  saluer  hcar- 

r^l    .Trk  t.    '"''  '*''"''  '•^  ^"y^"'  ï?«-  S«  conduite 

«  Duon  et  U  Chartrewe,  généreuse  i.  l'occasion  June  dona- 
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titm  qaa  lai  hit  sa  lu^re,  377.  Il  U  II  détermine  le  Kui  à  liutir  avrc  k 

jerd  p'iu  de  temps  Bptès;  sa  lie  d'p-  roî  da  Kararrey  4'  "■  Hefuso  de  pté- 

mitïé  avec  Gaspard  de  Scbomberg,  sUet  U  parleDMUl  qu'on  élalMil  à 

3^8.  Farcrmrtï'ariB  dans  1«  juuniee  Tours,  «1  décide  son  ami  d'Espea- 

des  Barricadea  j.iitnalton  de  cette  jesà  acçepier  cette  cbari^f,  4>6' Ao- 

ville,  37g.  lise  rend  ■  ChsrUeg  au-  compagne  Schombetg  dans  si 


Eres  du  Bai  avec  Sebomberg  el  Âl-  sioa  en  Alleniague,  4>S.  Est  envoyé 
en,  Sis  de  Bellièvie,  36i-  Est  en-  iiai  lui  soprés  du  Leediguiéres,  qui 
voyé   en  Noiioandie  pour  y  faire    lui  prJle  i,oi>oécus  d'oi^  4^7'  ^^ 


aimollre  lei  iuientions  él|t  Rot.;  joini  Sebomberg  BaFontâ.-Èaprtt, 
disposa  le  parleoient  de  R'àiwa^à  4^-  ^^  rend  par  son  oïdce-à  Ve- 
lecevoir  3a  Hajestéj  délaUa  car  nise,  43 1.  Y  apprend  la  nouvelle  de 
u  nii«»joii,  383.  Esl  envoyé  eu  Ft-  la  mon  tlu  Roi,  433.  Y  voit  d'Ossat^ 
CBidie;  y  obtient  peu  de  soccés,  à  qui  il  dédie  son  poëme  sur  Ica 
385.  Précieux  manuscrits  perdus  a£iires  de  France,  434.  Visita  Fa- 
im lel  goerres  civiles,  3S6.  Qe  doue,  oii  il  jouit  delà  eonvecsalion 
Tbou  est  fait  conseiller  d'Etat  j  3  de  Jean-VinceuLEÎaeDietd'Âciai- 
adresae  à  Claude  Dupuy  une  lellie  do  de  Gênes,  ^3j,  qui  lui  t'ait  pré- 
en  vers  sur  la  Hotte  d'Espagae,  387.  lent  d'oQ  beau  manuscrit  du  Uvrs 
TradaçLion  de  cette  lettre  en  ven  deThërésiarqoe  Eunomius;  î^jjta- 
franisia ,  388.  Il  propose  à  Siboni-  titude  des  Italiens  et  dc^ispai^nbls 
betg  le  mariage  de  safillc  avec  Louis  envers  lui,  438.  Il  se  rend  a  Coire, 
deBarbançondeCanj  Eonltoau-^^,.  dans  le  paja  des  Grisons;  danger 
re,  lequel  mariage  a  liait  à'^ilr'Creg  qu'il  court  sur  un  lac,  43q.  Arrive 
avec  beniicoup  J'éclaf,  Sga.  li  faîv  àZutich.  pui4,à Soleore,  44».  Voit 
traosporter  au  cMtcadi  de  Vaiau;  l'umbaasadeur  Sillery;  passe  le  Jura 
tnus  ses  meubles  et  ce  qi]^)l  j  <ie  et  vient  à  Bàle,  on  il  entend  le  frO' 
pliu^ciBuX,'3g3.Re*ienlïBloîsj  fassent  Grinaj,  44^.  ^aae  àVui- 
piédic'clan  du^^ancelier  de  Cbe-  giea;  trouve  le  comte  Bljicette  ■ 
verny  sftr  le  catSetcte  du  Roi  el  la  Château- Vilain  j  est  ^truit  par  Ui 
mon  da  duc  de  Guise,  3qS.  De  de  plusieurs  choses  qnS «on cernent 
Thoa  rffuse.lés  bonnes  graoes  de  leRoi,444.  Se  reild'.h'C1i!a1(ais,44& 
ce  duc,  3^7.  ïrend  congé  du  Roi,  Faiti'épitaphe  ducifmte  de  Grand- 
qni  luitienrtoDe-tetnps  la  mainsans  pré,  tué  au  combat  livré  près  de  . 
rien  dire,  et  lui  donne  enentte  des  cette  ville,  44?*  Bancivttre  à  Gbà> 
ordres  pour  le  présiilenl  son  bean-  teau-Tbierry  Fierre  Hoterel,  com- 
frére,  40Q.  Ilobtient  du  cardinal  de  mentaleur  de  saint  Faut,  44k- ^u- 
VendOme  un  secours,  d'argmt  pour  pe  cbez  le  vicomte  de  Comblisy, 
les  fortifications  de  la  citadelle  d'Or-  qui  pareil  dans  de  bons  sentimeni 
léans,  403.  Se  rend  eu  poste  à  Faris,  pour  le  Roi,  449'  Compose  des  vers 
4o3. 11  y.  apprend  la  mortdu  duc  de  sur  U  mort  de  laçais  de  Rtiia^  duo 
GuisejtroubledaosFariBàcettenou-  de  MoDtbazod^  ^o,  Aam  ceuedu 
yelle,  4o4-  il  pro'cnro  la  liberté  à  J.  «onte  de  Houcy,  &5i.  Va  saluer  le 
ObsofiéiuBj  occupé  d'une  seconde  Roi  k  Patay  dans  la  Beauce,  4S3. 
édition  des  commentaires  de  lilurec  Loi  rend  compte  de  sa  mission  k 
sur  Sénéqaa;'«orichit  La  république  Florence  et  ■  Venise,  ^5^.  Couver- 
dea  lettres<ité  l'ouvrage  de^oiime,  sation  du  Soi  au  sujet  de  sa  oon- 
4oâ.  Fait  sauver  sa  fen^e  de  Faris,  version,  454.  E)L.  dépéché  anprët 
407.  Se  sauve  lui-même  déguisé  en  du  duc  de  Nevera,  4^7.  Revient  à. 
■oldat,  401^- 1'qP-'>  deux  se  rendant  Lisieui  rendre  compxe.BU  Roi  desa 
a  Esdimont,  4<>9;  puis  a  Chartres  j  mission;  est  envoyé  à  Tours  auprè* 
comme  m  il  évite  d'être  arrêté,  4i0; ,.  du  cardiasl  de  VendAme' et  da  corn- 
et obtient  du  duc  de  Uayeune  Un  te  de  5oiss9ns  nwr.  y  rester,  498- 
paue-port  pour  aller  à  Bloir,  411.-  T(i' saluer  lé  Boi  à  Bray-eur^Sànc,, 
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apr£i  la  batailla  d'I^rj  i  obtient  U  iuflcf,  498.  H  «BtcbdlsiaTecIeid»- 
pcrmifuan  d'aller,  TOÎr  u  femne  ■  quis  de  fiosnj  piur  régler  les  câ«- 
âenlie,  4S9'  Est  eDfoyé  auprëa  du  aiiiona  du  traiU  fait  avec  le  duc  de 
cliaucelierde  Cheveruvpout  lefai-  Gaiie;  comppae  loii  ode  in  U  lui  ^ 
re  ycu\i  a  la  cour;  lonobe  malade  su  Adieu  à  ta  Catir ,-  texte  de  cette 
cbileau  de  Nantouillel;  dédie  eapa-  ode,  497-  Bççoit  urdre  d'aller  as 
lOphraw  des  peéu  piopLétea  an  devant  dca  nnliasEadeurs  de  Venise, 
comte  de  Naolcuil,  ^SO'  ^  mute  à  et  de  leur  tenir  compupiie  pendant 
Chaamoms  d'où  il  réclame  w  fem-  lU»  lëjoDr,  499'  Succède  à  son  ca- 
me, qui  a  été  faite  prisonDÎère  pai  la  A  ^Df  la  chargé'i^i^jfriuideDt  à 
garmjon  de  Beauvais,  46i.  Est  en-  morKUi'emiiloie  à  la  liuur  poai 
TOyB  à  Tours  àupièa  du  cardinal  de  faifetpAp  à  fa  ptin^teffiê  de  Gondé 
Venddine,  J63.II  J  résisie  auisol-  et  a  soiTfili  ce  qu^  est  dû  à  leui 
licitations  du  tiera-paru,  46I.  Eat  ijatataiice,  Soo.FaitTéiilïer  au  [ut- 
ohatgé  par  le  Roi  de 'faire  yénfier  Icmeut ,  aans  modiiication,  l'édit 
■a  parlement  la  dëdaratioa  eu  fa-  lenda  à  S.-Germain-en-Iâje  ea 
teor  des  proteatâni,  4^4-  ^t  fait  faveur  des  protesuna  j  est  Dommé 
saidedelabibliothéqaeduRoi,46S.  commissaire  da  Roi  à  l'assemblée 
JËngags  le  comte  de  Soissons  a  ta  qu'ils  tiennent  a  Loudan,  5o  ■  ■  Com- 
trianir  J»-_l»clement  pour  asailter  menj  il  se  défend  de  remplir  ceUe 
i  ^véijlwwou  de  l'édit  en  faveur  missiou  ;  il  ut  chargé  avec  Scbom- 
-des  p«ole>biiia,  466.  Accampagne  à  berg  d'gdler  traiter  de  l'accommo- 
Bouen  le  président  de  Harlay  et  )es  dément  du,  dui^  de  MercŒur-  — 
"-   ■--   '       --•  -     ■■     "■      Wou-  aiHîetioafflSi  apprenant  la  nK 

_   .   iprès  ^erre  Pilhou  soû  ami,  Soa.  Copie 

47i.lJ*71iouïst  lenTOjé  de  ta  lettre  à  Casaubon  ,  sur  celle 

•  uuirs,  Bvea  totfTÇir  de  lever  de  mort,  5o4.  H  s'enpge  malgré  lui 

l'aiÇÈiit  et  de  sSn  servir  comme  il  dans  la  négociatiou^elative  au  dw 

Toudra ,  poiu'    le   bien  du   ttojj   il  de  Mercffior,  5oS.    Presse  les  ducs 

tombe  malaU  en  route,  ^ji,  Com~  de  Bouillon  et  de  La  Trémonille  de 

lAentet  par^qliï  il  est  traité  a  Tourij  lever  des  troupes ,  etde  les  mener  au 

publienn  poème  latin  imité  du  Ftot  camp  devant  Amiens,  5ug.  Le  Roi 

métliée  d'£scbjle;  se  rend  à  Char-  re^it  fort  mal^^»fvcuies  qu'il  lui 

,  très,  oiiesl^c»UT,  473. Rniouvelie  allègue,  tsp^veijr  de  ces  deux  sei- 

iinii  mil  iuy  twiiilir  avec  SoJréde  gneur^j  pourquâi  il  cherche  à  la 

de  Cal i|gnon,fUiBi)af  lier  du  roi  de  exouer,  tout  elLlea  blâmant  dans  le 

Havairty,  M.  TrivaHle  à  sa  grande  particulier  de  leur  négligée,  Sio. 

Higtdfc,:^?^-  Son  amoar  pomr  b  Aventures  qui  lui  arrivent  à  Cbi- 

vérité;  sa  candeur  et  sa  probîlé,  non  et  à  Saomur,  5ia  et  5i5.  Est 

476'  Il*permel  a  un  de  ses  amis  de  chargé  par  le  Roi  d'interroger  Came 

,   compos*-  SDus  Ei^^nom  un  poëioe  Rnggteri,  accusé  de  vouloir  atte^- 

à  la  Postérité;  leÇta'-de  ce  poème,  ter  aox  jours  du  fioi  par  la  magie, 

477 'Pourquoi  il  permet  calte  espèce  517.  Revient  il  Pari^  avec  la  permis- 

d'apolt^ie,  ^fg.  De  l'animosité  de  sion  du  fioi,  Sio.  Soitiyïsoaurs  au 

ses  criliqœs  ;  leur  haine  se  porte  de  conseil  du  Roi  pour  ^mKher  la  pa- 

aes  écrits  a  sa  pecionne  ;  source  de  hlicaiion  du  ayiciietM^<'i^'<^>  Si5. 

cette  baine 'd'après  l'opinion  de  de  Est  dépité  par  le  p^îSSUtet  aux  as- 

Tlioii  lui-même, .49<'   Qoelï'font  semblées  gfràtale^  dëTlJniversili 

ceux  qui  iv  sont  élevés  contre  lui ,  pour  j  faire  recevilqr  Iqi  aniolea  de 

49^'  Il  assiste  àClMlt très  au  couron-  réfbrmatîon  auiqu^  il  a  travaillé, 

nement  du  Roij  r^ume  amours  et  que  le  parlementa  adoptés,  53o. 

avec  le  fiiJàsDiyié  Ua|(^y,  î^^.  [lUém.  de  J.  A.  de  Thau.)  —  Il  fait 

Eprouve  bfeàuo^jf^  da^geine  ea^p-  'Un  pofme  latin  contre  les  jésuites, 

prenait  l'-V'  r'">J»  contre  l«i  jV  XLVJII,  80  ;  quelques  épi^mmea . 


DiqilizDdbyGoOgle 


Il  g.  Il  feit  *aUii  toutes 
à'ùu  libelle  fait  contre  soi 
iSS.  Celte  Hialorre  eit  < 
Home  et  mise  â  l^lDuqùi 
^I.'£tb,ile.) 


TlP 


57Ï 


mes  près  de  Dijon",  IX,"34i, 

TiErFEiiBÀCH(Chrislop1ie)flssiégi 
et  etu porte  d'assaut  Sabatzcaj  asslé 
ae  Fiiecli,  XLII,'  100.  Réuni  à  Eiîea 
ne  Battori,  il  déftfit  les  Turcs  danj 


que  du  château;  la  répare, 
Bit  de  poudres  et'de  vivres,  loi. 
Souoet  pliuibtira  auues  places  de 
Hongrie,  ii>3.  Fait  la  siège  d'Hbt- 
iran,  qu'il  est  obligé  da  lever,  ^i^. 
Défait  dans  un  combat  30, 000 Turcs 
Et  leur  enlève  4°  pièces  de  campa- 
gne, XLIII,  319.  Défait  un  parli  de 
Turc»,  443.  ' 

Titis  (le  sieur  Du),  eentilhl  dd 
maréchal  d'Âdcre,  emp&be  que  la 
citadelle  d'Amiens  tombe  an  pouvoir 
de  M.  de  Longaeville,  L,  383.  Son 
action  eat  récompensée  par  la  conr, 
ti84-  Devenu  cornette  des  chevau- 
légers  de  la  Reine  mère,  il  veut  se 
jeter  dans  le  chi  teau  du  Pont^de-Cé , 
est  reconnu  par  les  troupes  du  Roi, 
battu  et  blessé,  &8S. 

XiEW-rJBii  (le)  presse  Henri  i*- 
de  se  convertir;  quel  en  est  le  cbef, 
sur  'quelles  raisons  il  s'appuie;  ré' 
ponse  qu'on  y  fait,X.L,  aji. 

TiinLÀtiiE  (Ciérard  de),  sieur  de 
Grain  conr-hs-DuiMiu,  a  cboservé 
les  Mémoires  de  Fenin,  VI,  ijo. 

TiOHOnviLLE,  prevAt  de  Paria,  e^t 
chargé  d'informer  contre  les  aHas- 


siosdu  duc  d'OrléaiM,  VI,  dBg.  Jet- 
te d'abord  ses  eoupçons  sur  le  sieur 
de  Cany;  découvre  ensuite  qu'uu 
des  assassins  s'éloit  réfugié  dans 
l'hdtel  d'Artois,  séjour  ordinaire  du 
duc  de  Bourgogne,  970.  Snccombe 

prince;'  est  honteusement  cbatié, 
376.  {Taùi.  du  'rég.  de  Ck.  r-,.)~ 
£st  enveyiê  en  Ouyenne  contre  4e 
comlB  de  Pcrigord,  l^■]•].''\Bou<Ii- 
..tau.)  ■ 

VTioDxaErrE  (Ui],  homme  d'ar- 
loe^  fait  prisonnier  par  un  parti  an- 

ftaii,criea/arnie.'ct,  donnant  ainà 
éveil  à  to^ie  l'avanl-garde  de  l'ar- 
mée française,  force  l'ennemi  à  as 
i«tj#ftr,XVII,  406. 

ÏILUDCT  DE  S.-(hEHS  (BerDard) 
contribua  a  la  prise  d'un  convoi  en- 
nemi par  Bl.  de  Monlloc,  XX,  453. 
(Comm.  de  Jlfonttuc,)  —  HepousK 
Je*  Impériaux  devant  Montcalvo, 
XXX,a4o.  fCuf'ii^cJ.) 

T^auET  (le  sei(,'n.  deVeathlewé 
à  mort  au  ciége  de  Monl-de-Han>aa; 
sa  force  de  corps  extraordinaire, 

ixn^^?.  f, 

'  TiLi)tDET  ^M.  de]  euaie  de  sur- 
prendra la  vitle  de  Meiz,pout  ta 
prendre  U -conuDandemcnt  au 'nom 
(le  M.  d'Eperuou,  L,  laS.  11  est  vi- 

'fjLLIEks  (Louis  de),  notaire  et  se- 
crétaire du  Roi ,  cil  tué  par  un  ar- 
cder  qui  ess^e  un  arc ,  XIII ,  a;3. 

TiLLiÈaE9(ïacq.  Le  Veneur,  com- 
te de),  lieutenant  général  de  la  hau- 
te Normandie,  fai^nt  secrètement 
aiededé- 

:,  fille  du 
]ui  par  1m 

j  de  Dinan 

I  irec  faou' 

'  enommée 

iiS.  EUe 


qr^^ella' 


m  dépensé  pour  débv rer  de 
soldais  les  sommes  qiri 
en  dépAt  ponr  sa  lançon. 
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453.  S<  rfit^  auprès  de  «on  b 


,  fait  admi 


beau  le  et  ses  reparlies  spirilt 
"V,  73.  i,Anc.  Mifnt.  lurMugueic.)— 
TradiLioog  fabuleuses  sur  tes  coà- 
noiïsaDces  en  astrologie,  l4g.  [Oi- 
terv.  lur  CHiit.  de  Dugueic.) 
Tiaon  (de),  abbé  de  Boupori 


Cl  eu  KgKi 


Il  J9,0»n»Ji"e»de 


xj-vm, 


croyance  peu  oribodoze. 


u  siège  de  Houtauban,  L,  5i  ^ 
nominé  gouTemeur  de  la  citadelle 
de  Ré,  LI,  33.  Ses  oieaarea  pooc  la 
défendre  contre  l'ariDce  niTate  sn- 
glaise,  34.  Attaque  et'defail  le^eui- 
nemi»  a  S.-ËUnccaU-,  36.  Enlame 
■une  B^gooiaHàB  avec  le  duc  de  Buc- 
iÀaqhaai,  afita  de  gacner  du  trmpij 
fait  donner  mia  au  Hoi  de  l'éiat  où 
il  est  téduil,  60.  Beçoît  enlin  dea 
«ecours,  Si-Couseitlo  aux  troupes 


Toa 

avec  un  trannwn  d'^dmimion,  183. 

[L'£tloUe.) 

ToLinE  (don  Frédéric  de),  com- 
Uandanl  d'uoe  flotte  d'Espagne,  ai- 
riire  deTant  La  fiothelle  quand  ta 
flotte  anglaise  s'est  éloignée;  se  reti- 
re peu  de  temps  après,  ijuand  il  croit 
qu'elle  va  revenir,  LI,  66. 
,  ToLOKOEoa  (le  seign.  de)  défend 
Arras  contre  les  troupes  du  Itui, 
TU,  a64. 

ToLosiH, soldat. né  à  Conî,  avec 
quelques  bqniiues  sans  solde  aar- 
Jirend.{a  Tiile  de  Quiers  et  l'enlève 
•ur  Impériaux,  XIX,  3S3. 

Tû»BiUlric  de)  se  rend  à  Venise, 
I,  i46.    ■ 

■  ToMKEaRE  (Cl.  dc),-é**que  de 
Vokiera,  neveu  de  Louis  de  La  Tré- 
mouille,  Fe^it.  de  ce  seigneur  une 
.lettre  qui  lui  annonce  la  mort  du 
princedeTaI[noul,etle  charge  d'ap- 
prendre cette  Uislo  nouvelle  à  Ga- 
brielle  de  Bourbon  sa  mère;  outil- 


le Roî 


).  11« 


(,000  homuies  de  }ûed  et 
ooo  ohevaui  pour  comm^der  dau 
Casai.  [5i.  S«n  traité  oondiiiomid 
tivei  iea  Espagnols  ponr  la  rèmisç' 
de  cette  place  ,171.  ■    . 

Tolède  (don  Georges  de)  chassé 
les  Turcs  du  château  d'Afrique,  et 
coniribue  avec  le  grand-maître  de 
La  Valette  à  leur  fnire  quillcr  le 
siège  (le  Malte,  XXIV,  4iS.      *     ; 

T.Qi,Ëp£(donPèdre),  général  des 
gfdàrei  ifeHapIes.,,s'enip^_[ie  Fa- 
tras dam  la  Morée;  j  met  le  fen«t 
(ail  un  butin  coosidérable^XLIII, 
fgS.(Méni.thCavel}.~CoanÉt^if 
Op  Caslille,.il  arrive  afontainebleau 
avec  une  grande.aaiie,  XLV.IQ^  i^o! 
Vient  à  Pa(i»i  accusa  graoieuï  que 
lui  l!aii  le  I^oi  i.leur  .conversa lion, 
i5>.  Son  départ,  i33.  Aptre  çOn^ 
verfation  av«c  |e  Koi,  160.  I7iideses> 
gcDs  est  copduit  a  la  Conciergerie 
par  le  pcuplçj  pourquoi,  i^.  Ses 
élqgas  du  Ilot,  i;gi.  Sa  ipanière  de 
vivre,  iSo.  U  baise  l'épée  du  Hui 


,XIV,  S06.  CoDsolationa 
qu'jl  adresse  à  Gabrielle  de  Bour- 
bon. 5o8. 

ToiiiGiiT(GilloaeGovionde],GlIe 
du  maréchal  de  Mvi^uu,  attachée 
à  la  reine  de  Navarre,  est  renvoyée 
d'aiiptés  d'.elle  par  ordre  du  Boi, 
XXXVII,  78.  Danger  qu'elle  court 
d'âtte  enlevée  et  nojiée,  65.  Corn- 
aenl  elle  y  échappe,  S6.  Elle  K 
^n4  auprès  du -duc  d'Alençon,S7. 

ITouTBOiTEDi ,  ou  chttralier  de 
Pfsahoé'l,  un  des  meilleurs  capitai- 
jaeA  de  Charles  de  filois,  gouvern. 
de  la  ville  de  Rennes  :  comioent  il 
t'y  prend  pour  découvrir  le  lieu  où 
les  Apoglais  creusent  une  mine, 
IV,  186.  Fait  louruer  à  l'av*ntage 
de  la  garuisun  le  stratagème  du  duc 
de  Lancastce, (qui  veut  l'allirer  à  un 
comliat^  1S7- Envoie  un  bourgeois  à 
bianics  lajormer  le  comte  Cbarles  de 
restrémiié  où  Bennes  se  voit  ré- 
duite, iSS.  Ruse  de  ce  boui^eoïs, 
ifni  Ijoinpe  }e  duc  de  Laucaslte  et 
instruit  Dnguesclîn  de^  qu'il  vient 
de  faire,  181).  Tortboileus  va  avec 
Dujiuesclitt  défendre  Diuan,  908. 
Tait  toutes  Us  disptjsiiioDS.nécessai-- 


3,qM,ZDdbvG»OgIe 


TOU 

rea  pour  que  Thonma  de  Canlorbie 
et  Dugucsclin  combatteot  eo  champ 
clos  avec  un  Bvanugje  éffi,  ai  S.  Or- 
dODDe  à  ca  ilèrDÎer  de  mettre  bEis 
les  armes,  et  d'épargner  s6n  advei- 

ToKTomH  (le  capit.)  es^  tué  à  l'at- 
taque de  la  ville  d  Albeyatles  Im- 
péiiaus,  XXIX,  180. 

ToDARD  (Claude),  &Ud'ua  hâtai- 
liird'ElanipES,  etclercdupiéùdent 
des  comptes,  est  condamné  à  £ite 
peudu  pour  avoir  caosé  la  groiiesse 
de  la  bile  dudit  président;  il  est 
laayé  des  mains  de  la  justice  par  1* 
peuple:  délaits  sur  ceue  afiàire, 
XLV,  a4o. 

ToonHEPiiEi  (le  capii.)  Teponne 
un  giand  corpa  d'ennemis  devant 
Heii,XXXlI,3i7. 

ToucT  (Philippe  de),  p«lit-Gls' 
d'Agués  de  Fraoce,  est  diargé  de 
la  régence  pendant  l'absence  de 
Baudouin;  înptote  la  protec^on  de 
saint  Louis,  afois  à  Césarée;  n'ob- 
tient que  quelques  foibies  secours , 
1,  504.  [Ddcad.  de  FEmp.  /M.)  — 
ToucT  vient  ironver  Louis  ik  à  Cé- 
satéeî  II,  340.  Récili  qu'il  fait  au 
fini,  341.  (JoinviUe.) 

Ton  H  tffs,  gouverneur  de  Setsein, 
défait  les  Tartare*.  et  tes  met  en 
fiàle,  XLIII ,  3ai.  Surprend  par  es- 
calade la  ville  deVolu,  3o6. 

TonLonJoi,  maréchal  de  Bourgo- 
gne, est  fait  prisonnier  par  lea  Fran- 
çais près  de  U  ville  nommée  La 
Busfiiëre.Vm.ioi. 

ToouAKBET,  dernier  sultan  delà 
dynastie  des  esclaves  circassierts,  est 
pendu  à  une  des  portes  du  Caire  par 
Selim,  empereur  desTurca,  III,  56. 

TonKAi-CuAii.  ^oj-ei  l'art,  ^l- 
moadan. 

Tous  D'AnvERCWE  (Henri  de  la), 
duc  de  Bouillon:  ses  Mémoires,  écrils 
parlui-même.n'oflVemd'iutérétquq 
ïous  le  rapport  de  la  peinture  des 

ToWMEUiwEB  (le  seign-  de)  as- 
siste a  la  bataille  de  FontTallain, 


Ton 


gentilb.    gascon , 


TOU  675 

dit  U  iAtvaUt\d»t  Ardeimei ,  ac- 
compagne le  jeune  Fleurange  allant 
à  lu  cour  du  roi  de  Franpe,  XVI, 


.hasard  par  un  soldat  ^îcilien,  le- 
quel esi- pendu,  àlagrandesalisfàc- 
tioil(lupeuple,XL\I,44o., 

ToDaniEL  {le  comte  Pbijippe], 
jjommandBOt  de  lu  ville  do  Nuvncre 
pour  les  Impériaux ,  est  £sit  prison- 
nier,  XVII,  373. 

TonsHois  ET  JoDTËS,  exeTcices 
ou  jeux  militaires  inventBï  par  les 
Français,  IIl,  109.  DansijuKl  but, 
110.  Il  est  peu  probable  qu'ils  vien- 
nent des  jeui'de  Troie,  m.  Etoieot 
en  usage  avuul  la  iroisiéqi^  race, 
1 1  a.  Incertitude  sur  le  véritable  in- 
venteur, 1 13.  Les  Francis  ont  été , 
plus  ([ne  LODS  les  autres  peuples, 
adroits  et  habiles  dans  ces  kuXt 
114.  Les  Anglais  |eu(  en  emprun- 
tèrent l'usai^e ,  1 1 5.  Les  Allemands 
ne  les  pratiquèrent  qu'après  eux, 
116.  Les  auteurs  grecs  avouent 
franchement  qu'ils  les  doivent  aux- 
Français,  117.  De  quelles  armes  on 
se  servoit  dans  les  tournois,  iig. 


131.  Ces  combalsi  qui  ne  deToieot 
être  que  des  jeui,  deïeiioienl  quel- 

Ïuefois  de  vériuibles  guerres,  i>3. 
luEieurs  cumbatUDS  y  pérdlMUt 
la  vie,  }ii.  Décrets  des  PApes 
contre  cee  .jeju,  la4- lnuo««Ht|T 
les  défendit  pour  trois  «DS,  i>S. 
Grandes  dépenses  qu'i|«  oooasioft- 
noient  aux  gentilshommec,  i>6.  Le 
pape  Clément  v  les  interdit  parc* 

3u  ils  empéchoiïDt  les  cLevaliert 
'aller  à  ta  Terre  S^inue;  l'ardeur 
poulr  ce»  leu»  Gt  braver  toiM  Im  ana- 
tbémes,  11^.  Ses  empereurs,  des 
rois  et  des  princes  y  ont  çombatta 
comme  E impies  chevalier^,  ij8.  Dm 
motifs  religieux  ou  politiques  )es  lî- 
rent  quelquefois  suspendre  paf  Iw 
princes  séculiers,  139.  Ordonnance 
de  Fhilippe-le-Bel  à  ce  suJM,  i3i. 
Plus  les  chevaliers  s'cioient  trpuvés 
aux  tournois,  plus  ils  étoient  en  rà- 
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TOU 


TRÉ 


-pnUtion  da  Tilenr  et  d'aàrtate  j  |i«  le*  prélrei  et  ioOiieia  i^Miius, 

lean,  diiodeBr«bBiit,qui]rpecdh  XLVH,  331. 

'    la  vie,^'éu>it  lenconlré  dtou  70  ToliTETibi.ÈelBm[ioT,memlirâ 

toutnoff,    iSè>   Lm  chevalien  ne  influensdiiEtau  de  Fiandrr,  sont 

pouTotcDi être  arréteg-pourdeLtes,  eavoyés :taipiéi  deLouû  11  comme 

ni  leurs  biens  laiiU  pendant  qii'iU  '  unbafiudsart,  IX,  ^S.  BeTienneat 
ctoient  ■lU  inumois)  iSc).  Otdon-    àGand,  oùili  ditentqoeHarie,  do- 

nance  &ile  roi  cei  jenXt  160..  Ce  cI)eMedeBohrgogne,lestraliilj  mon- 


i  deroienf  faire  les   cheyli 
tournojai 


cette  princesse  la  lettre  pir- 

B  qu'elle  H  éciiie  au  Boi,  et 

16}.    la  litent  dctant  le  peuple  assemblé, 


babil-    ticolièrB  qu'^Ue  a  ^liie  a 


Cetn  qui  ne  s'étaient  pas  bien  eom-  ^^ 

portés  dans  les  tournois  étoienvbi-  "* 

'  TooiHoa  (le  cardinal  d^  tst  mis  oamMuche  coftUe  In  Anglais  de- 
fa  la  tête  de  t'admiobtration  inl»-  vtnlBonlogne.XIXi  5go. 
Tieurcjson  babileté  dans  les  négo-  Tniaic^iiEB  [Gilles  de)  ,  bomnK- 
cialions;  son  gobi  potu  le*  lettres,  lige  du  cèœle  de  Flandre,  ae  rend 
XVn,  i6ï.  ( /ntrorf.  )  —  li  est  en-  dans  la  PoHille.I,  iSj.  Esttnépu 
'  -voyé  avec  le  cardinal  de  Gradmont  les  Turcs  prés  d  Antiocbe ,  aGo. 
<ii  l'entrevue  qui  a  lieu  entre  le  Pape  Tutail   (Du)   esl  condamné  i 
et  l'Empereur,  XVIII,   1 44- '-''*''"  être  ropipa,  puis  hrùlé^  pour  avoir 
daiie  adroite  qu'ils  y  tiennent,  tiS.  fait  à  H.  de  Luynes  des  propoù- 
CoDinent  ils  contribuent  à  t'istue  des  tioni  extraTaganies  contre  la  Beine 
négoctaiions,  iSj.  (Da  Bellay'.)  -^  mère,  L,  391. 
Après  sToir  entendu  le  discours  de  TaELOH<,le  eeign.  de),  da  ducbé 
'tbéod.  de  Bèie  au  colloque  de  Poi^  de  Luxembourg,  est  fait  prisonnier 
■y,  il  se  jette  aux  genoux  du  Roi,  et  dans  une escarniouche  dennt  Cant^ 
le  supplie  de  ne  point  se  déparlir  de  braj ,  XXXI,  33a.           ', 
la  foi  caLbolique,  XX ,  9g.  {Introd.')  ,     Tumblite  (le  sienr  da'La)  débit 
.   -^  Il  est  chargé  par  le  duc  de  Far-  ptës  de  DinaD  un  parti  de  lignean 
me  et-aulrea  princes  dltalie  de  fai'  conunandés  par  le  sienr  de  S.-Lan- 
re  à  Henri  n  des  remontrances  sur.' lent,  XIJII,  339.  "-- — '  -■ 


:s  secrètes  de  l'i 
Charles-Quint,  XXVllI,  37S-  (Du 
filiari.)  —  Son  discours  au  roi 
Cbïrles  II,  après  avoir  entendu 
Théodore  de  Bén>,  XXXHI,  lAH. 
{Uém.  àe  Caitelnau.)  —  Il  fonde 
nn  collège  à  Anchj  en  failbitic  un 
dansleVivaraisqui  porte  son  nom  j 
•on  sofkt  pour  les  saTanSjXXXVII, 
3tB.iJ.A.dcTlwù.] 

TouanoB  (madeniois.  de),  fille  de 
madame  de  Te  ' 

Roussillon,  aci 


,bat,32o. 

Ti^KoniLLE  (le  seigDcur  de  La) 
Ta  en  Hongrie  contre  BajaEet,  TI, 
'""   Meurt  dam  llle  de  Rhodes, 


Ti^HODiLLE  (le  seign.  de  I^),  GLi 
écédent,  se  distingue  à  Vin- 


t 


leNav 


t  Liège 


SX" 


de  c 


JÉEt 

,  xxxvn, 

tailles,  134- 

ToDMON  (le  sieuT  de} 
damné  par  arrêt  du  parlen 

saisie  de  ses  biens,  pour  n'. ^__     , ^__,   _^ ., 

fait  tOTiir  des  limites  de  sa  leigneu-    ter  les  offres  du  connétable,  qui  de- 


Isabelle  lient  nne  cour 
Toluplueuje,  YI,  339.  Passe  au  ser- 
TÎceduduc  de  Bourgogne,  53i. 

TaÉdoniLLE  (Le  Sire  della),  placé 
auprès  du  Roi  par  le  coDnétià>k  dé 
KicbemoDÏ,  tra.Taille  a?ec  acbarQe' 
ment  fi  la  perte  de  son  bienfaiteur, 
lntl,36.  Réduit  le  connétable  kaat 
inactiob  complète^  gagne  I«s  corn- 
us de  La  Marche  et  de  Clermoul; 
appelle  à  la  cour  le  comte  de  Fen- 
ihièTre,  implacable  ennemi  de,  U 
de  Bretagne,   ag.  FaitT^e- 
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maiide  k  marcber  aiiiecotm  ifOr-  chardj  laisse  deux  eobni,  lirait  et 

léaos,  34-  Loi  fail  défendre  de  mi-  Georges,  XIT,  347. 

Tre  le  Roi  à  Reiuw,  47-  Dëdde  Char-  Ti£iiodii,le  (U«>rgel  de  La),  file 

les  TU  à  retounier  à  Boarges;  abuse  de  Georee»  de  La  Trâmouîtle,  rend 

de  aa  eoofiaace;  emploie  une  partie  de  graoda  aervicea  aa  roi  Lonù  11 

de  sei  troupes  à  faire  une  guerre  iori  de  la  ooDquéle  de  U  Buurgo^ 

parliculiète  au  cnnaclable,  5t,  Eii  eae,  XIV,  347-  Meurt  >aiu  enfan^ 

euleTé  à  CbJDoa.  53.  Forme  dd  parii  34^. 

auquel  il  attache  les  priaces  et  les  TaÉuoniLLE  (Louis  de  La],  fils 

grands,  gui  se  platgnoieDL  de  n'avoir  de  Georges  de  La  Tréoiouille,  épou- 

pointauezdepart  «ugouTetnement  se  Marguerilo  d'AmboisF,  XI'V,34j. 

du  Roi ,  67.  {Tabl.  du  règn.  de  Ch.  Derieut  père  de  Louis,  dit  U  Che- 

rii.)  —  Ses  démilés  avec  le  favori  vatitr  sa/u  reproche,  34S. 

Giacj  il  l'euléve  avec  le  connéta-  TaÉiioDiiii.E  (Louis  de  La)  pén£- 

bie  dansl'hûtel  mâme  du  Roi,  iig.  tre  en  Bretagne  à  ta  l^te  d'une  nr- 

Frend  auprès  du  Roi  [a  place  de  m^e:a'cmparede Vannes, XIV,  167. 

Lecamua  de  Beaulleu  ,  11g.  Vient  à  Va  mettre  te  siège  devant  Nantes  , 

Bourges  avec  le  Roi,  et  travaille  de  16S.  Reprend  Châleaubriant  et  Aa- 

tout  son  pouvoir  à  faire  la  paix  en-  cenisj  assiège  Fougères  et  s'en  rend 

Ue  CharlesTii  et  les  prÏQces  mècoo-  maître,  174-  Gagne  la  bataille  de 

leAs  quivouloientse  rendre  maîtres  S.-Aubio-au-CormLer,  17S.  Aiiec- 

de  cette  ville,  iSi.Use  de  son  crédit  dote  non  garantie  sur  le  traitement 

pour  empêcher  que  le  comte  de  Ri-  qu'il  fait  aux  ofliciera  prisonniers. 

cbnn03t  ne  se  rende  auprès  du  Roi,  176.  Assiège  S.- Halo,  et  le  force  k 

ig3.  Oblienl  que  la  ville  d'Auxerre  capituler,  177.  AU  téledesSui]seB,il 


ilisquée,  ce  qui  cicile  parvient  à  passer  les  canons  de  l'ai 

1  mèeonteDLement  du  méefrancaiseau-delàdesApennins, 

àlduRoietdeUPucelle,  194.  i3-;.{TBbl.durig.deCh.  riii.ySa 
■■""■■      ■   -    •  348.  Soir  -   ■-—  '-■--■ 


ÎMém.eoBclaPuc.) — fait    enfance;  ilnnit  la  force  et  l'adresse 

refnscr  l'entrée  de  Chilelleraull  au     a  la  beauté^  se  plall  a"'  ""••>•"• 


e  Richemont  eLauiseign.  mililairea,  ets'y  disuiigue  entretous 
de  Bourbon  et  de  La  Marche,  44j.  ses  camarades.  349. Son  portrait;  sa 
Fait  prendre,  dans  une  partie  de  modestie  empêche  ses  rivaux  de  lui 
chasse,  les  seign-  de  Thouars  ,  de  porter  envie ,  3So.  Sa  discrétion, 
X-eiavet  Antoine  Tivonneifait  cou-  comparées  celle  du  jeune  Frétez- 
per  la  tète  aux  deux  derniers,  454-  tatiis,  35i.  Il  donne  un  souHlet  à 
Est  enlevé  du  cbiteau  de  Cbinon ,  un  de  ses  camarades  qui  Eoutient  la 
45s.  {RichemonL)  querelle  des  princes  ligués  conlre 
TafuoDiLLE  (  Imbault  de  La),  Louisuj  son  ardeur  pour  la  chasse, 
«betalier  renommé  de  la  Bourgogne  353.  Le  Hoi  te  demande  à  son  père 
du  temps  de  Philippe- Auguste,  est  pour  l'avoir  a  son  service  ;  le  père 
la  tige  de  l'illustre  maison  de  La  refuse  cet  honneur  en  alléguant  la 
Trèmouille,  XIV  ,  343.  Sert  sous  jeunesse  de  son  Gis,  353.  Le  jeune 
I^ouis  viii  et  sous  Louis  IX  j  secroùe  de  La  Trèmouille  s'égare  un  jour 
à  Lyon  avec  les  principaux  seign.  dans  une  forêt  oii  il  passe  la  nuit, 
de  France;  est  tué  à  la  Mawoure  354-  Communique  a  son  ami  Cba- 
avec  trois  de  ses  en^ns;l'aluè  laisse  zerac  le  projet  qu'il  a  conçu  de  de- 
un  fils,  duquel  est  sorti  Guy  de  La  mander  à  son  père  la  perihission 
Trèmouille,  343.  d'aller  au  service  du  Roi,  et  la  réso- 
TièuotiiLLE  (Georges  de  La),  Sis  lutionoii  il  est  de  partir  même  s  son 
'  de  Guy  de  La  Trèmouille,  rend  de  refus,  355.  Se  présente  devant  son 
grands  services  au  toi  Charles  vu;  père,  lid demande  cette  permission, 
«pousa  Catherine   de  L'Islc-Bou-  356-  Fart  arec  Odet  de  Chazerao, 

5a.  37 
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conire  le  gré  de  ses  parcoi  ;  csl  ei^ 
xéU  en  chemin  et  rameiié  an  chi- 
traude  BommiRi,  356.  Heptochei 
qnc  lui  adreue  «on  père,  35g.  Fein- 
lura  qu'il  lui  fait  de  la  cour,  36o. 
Bépome  du  jeiiae  La  Tremouille, 
36).  Sur  ua  nourel  ordre  du  Roi, 
il  cal  emoyé  à  la  cour  btcc  iod  ami 
de  Cbaierac  ,  363.  Y  surpasse  toui 
•et  compagnous  daai  lei  différens 
eief  cices  ;  prédiction  du  Boi  à  ton 
sujet  j  pat  ses  ttaraux  rt  gea  ion- 
gaea  Teillea,  il  prévient  l'embon- 
point qu'aioient  ion  père  et  son  on- 
cle, et  fut  toujours  leste  et  a^île, 
364-  Eioge  que  fait  da  lui  le  roi 
Looia  II  en  le  monliaDt  aux  am- 
iMssadeuta  du  duc  de  Bourgogne, 

365.  Fait  aea  premières  armes  an 
tempi  de  la  coacjujte  des  Etats  de 
ce  prince;  se  lie  d'amitié  avec  un 
jeune  seigneur  dont  la  femme  lui 
inspire  une  passion  q^'elle  partage 
elle-même  et  qui  alléie  sa  santé, 

366.  L'un  et  l'autre  se  déclarent  leur 
atnour,  368.  Tous  deni  s'eiForcent 
de  le  combattre,  369.  Leilrcg  qu'ils 
décrivent,  373.  Quel  effet  produit 
sur  La  Ttémouille  celle  de  la  dame, 
373.  Comment  le  mari  découvre  cet 
amour,  3^5.  Conduite  qu'il  tient  ; 
lettre  qu'il  écrit  au  jeune  La  Tré- 
mouille,  et  qu'il  charge  la  femme  de 
lui  remettre  elle-même,  377.  E&t 
que  cette  lettre  produit  sur  l'un  et 
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daiue  relative  a  ce  projet  de  maria- 
ge, 394.  Son  entrevue  avec  Gabriflle 
de  Bourbon,  395.  Il  lui  adresse 
ensuile  une  lettre,  à  laquelle  Ga- 
brielle  fait  une  réponae,  397 .  Le  ma- 
riage est  cëtëbré  à-d'Escolles  en  Au- 
vergne; La  Trémouille  rentre  enËs 
en  posseesion  de  toutes  les  terres  de 
sa  famille,  399.  Est  fait  lieutenant 
Ijénéral  de  l'armée  du  Boi:  assem- 
ble le  conseil,  oii  il  est  décidé  qu'on 
ira  assiéger  Fou^èrrs,  ^o3.  La  |>reuil 
par  composition,  4o4-  ^^  rend  prés 
de  S.-Aobin,  fait  ranger  son  aimée 
en  batailk',  et  harangue  ses  trcmpct, 
4o5.  RemjKirle  la  victoire  j  est  nom- 
mépremiercbambellan,che\Hiierde 
coit  la  garde  Je 


n  petit 


s  qu  il 


l  pour 


D  père 


',  384.  S'adresse  à  Tarche- 
véque  de  Tours  pour  obtenir  du 
Roi  la  restitution  de  la  vicomié  de 
Thouars  et  autres  terres,  3SS.  Est 
introduit  dans  la  chambre  du  Roi, 
387.  Discours  qu'il  lui  tient  pour 
obtenir  cette  restitution,  388.  Ré- 
ponse du  Roi,  390.  Sa  demande  lui 
est  accordée  pour  toutes  ses  terres 
en  Poitou,  391.  Madame  de  SeaU' 
jeu  lui  propose  pour  épouse  Ga- 
brielle  de  Bourbon,  Elle  du  cnmU 
de  Montpensier,  393.  Il  va  lui-mê- 
me, sans  se  faire  connoltre,  porter 
k  cette  princeue  une  lettre  de  Ma- 


demsnder  l'entrée  du  Hoï  dan 
ville,  4i4'  Reloume  auprès  du  Boi 
avec  les  orateurs  du  Pape,  porteurs 
de  sa  réponse ,  430.  Est  cbargë ,  au 
retour  de  Charles  viii,  de  faire  pas- 
ser l'arlillerie  i  travers  les  Alpes; 
discours  qu'il  adresse  aux  troupes 
pour  les  engager  à  foire  ce  passage, 
4i3.  Quitte  ses  vêtemena,  met  lui- 
même  la  main  à  l'œuvre,  et  par  son 
exemple  vient  à  bout  de  termi- 
ner cette  entreprise  estraordinaire, 
iiS.  A  la  bataille  de  Fornoar,  dé- 
fait la  troupe  commandée  par  le 
marquis  de  Hanloue,  et  coutribne 
par  son  habileté  au  succès  de  celle 
journée;  est  fait  amiral  de  Gajcnne, 
4aS.  Louis  XII,  en  montant  sur  le 
trdne,  te  conHrme  dans  tous  ses  of- 
fices et  pensions,  /{So,  et  le  cfaar«e 
ensuile  de  parler  à  la  Reine  de  son 
projet  de  dissolution  de  mariage; 
diicoursde  I4  Trémouille  à  la  Rei- 
ne i  cette  occasion,  43 1.  Est,  en- 
voyé comme  lieutenant  général  au- 
delà  des  Alpes,  435.  Pourstiit  l'ar- 
mée de  Ludovic  Sforce  jusqu'à  No- 
vaire  ;  son  discours  aux  capitaines 
de  l'armée  ennemie,  436  ;  il  fait  pri- 
sonnier Ludovic,  438.  Beçiit  les 
clefs  de  la  ville  de  Milan;  tient  con- 
seil soi  la  conduite  à  prendre  envers 
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Ie«  habilnns  de  celle  TOle,  439.8»  tient  un  Suisse  au  DOm  de  tous, 

d'avia  depuuirle«coupabl«ietd'£-  it Si.  Réponse  de  La  Trénioaille  , 

pargner  le  peuple,  44i' envoie' de-  4^4-   Hparrienl,   mojennaiil  une 

DiBDder  aui  Véaitieua  qu'ils  lui  U-  grande  somme  d'argent,  à  leur  faire 

Ttenl  le  cardinal  Ascai^c,  fr^re  de  abandonner  le  siège  de  Dijon,  et  a 

LudoTic,  el  l'épêe  royale  du  grand  les  faire  reulrer  dans  leur  ]>avs, 

écujer  de  France,  prise  a  la  bulaille  49"'  ^1  conduite  en  celle  occasion, 

de  Fomoue  ,  443-  Est  envoyé  une  mal  inierpréiée  par  les  enviem,  est 

■Monde  fois  comme  lieutenant  gé-  approuTée  par   le    Boi ,  ^gi.    Sea 

néral  en  Italie  avec  une  belle  arniét;  cbiirges  et  offices  loi  sont  confirmés 

tombe  malade  au-delà  des  monls  ;  par  Francis   1;  il  accompagne  ce 

«Ht  forcé  de  reienii  en  France,  445'  prince  en  Italie ,  493.  Passe  la  nuit 

Est  nommé  gouremeur  de  Bour);o-  qui  suit  la  bataille  de  Marîgnan, 

gie.,  44^'  '^«o  eofée  a  Dijon,  ^Si.  tout  armé,  auprès  du  Roi,  496.  Va 
iscoura  que  lui  adresse  le  chef  de  vÎBJler  el  cansoler  son  fils,  blessé  à 
cette  Tille,  4S3-  Réponse  qu'il  y  fait,  mort,  499.  Sa  douleur  en  apprenanL 
454..  Se  rend  à  rbdlel-de-*illc;  fut  du  Boi  que  son  lils  n'est  plus  j  com- 
tdujours  exempt  d'aiarice  dans  son  menl  il  rieœercie  le  prince  des  con- 
gouvernement ,  ^55.  11  est  nommé  solations  qu'il  lui  offre,  5oi.  Sa  jet- 
amiral  de  Rrelagne;  accompagne  le  tre  a  son  épouse  sur  la  perte  qu'ils 
Roi  dans  la  ville  de  Gènes,  révoltée  viennent  de  faire  ,  Su.  Son  retout 
contre  la  France  puis  à  M  if  an,  4^.  auprès  d'elle,  5i8.  Revient  de  Bonr- 
S«  distingue  à  la  irâtaille  d'A),'Dadel,  sogne  pour  la  voir  dans  sa  maladie; 
4SS.  Est  envoyé  en  ambassade  en  leurs  derniers  entretiens,  5ao,  Ses 
''  '  "  '"  uRoi  quelques  regrets  et  sa  douleur,  5a4-  Sur  les 
'  '  "''  instances  de  ses  amis  ,  il  demande 
en  mariage  la  Jeune  duchesse  de  Va. 
drie,Vissures  et  Pavie^  noms  des  sei-  lentinois,  SvS.  Obtient  l'agrément  de 
gnelirs  qui  l'accompagnent,  464-  ^*  madame  t.i  Régente,  537.  Ësl  envoyé 
porte  sur  Hovarte;  comment  ses  or-  en  Picardie  au  secours  du  diic  de 
ares  «ont  mal  exécutés  par  le  mare-  VendSme  ;  ravilaiile  quatre  fois  Té- 
chal  des  logis,465.  Son  discours  à  ses  rouanej  est  appelé  a  Paris,  el  envoyé 
capitaines  sur  cette  désobéissance j  eu  Boureot^ne;  est  renvoyé  de  nou- 
est  d'avis  de  se  retirer  du  lieu  oii  le  veau  en  Picardie  au  secours  d'Heg- 
camp  M  été  dressé,  466.  Cet  avis  est  diii,S3o.Est  rappelé  à  Paris,  et  nom- 
coulredit  par  lean-Jscigues  Trivul-  mé  lieutenant  général  en  Picardie, 
ce,  et  ne  peut  prévaloir;  il  est  obli-  51 1.  Conmient,  avec  peu  de  monde, 
gé  de  livrer  bataille ,  4^1! .  La  perd,  il  contient  les  Anglais,  préserve  le* 
rt  revient  en,France,  4Sg.  Est  en-  villes  delà  Somme  et  de  la  Picardie, 
voyé  en  Normandie  pour  la  défen-  S33j  et  force  les  ennemis  a  se  led- 
<ire  contre  tes  Anglais  ;  arrive  à  rer,  535.  Appelé  par  le  Roi,  se  rend 
'Rouen;  son  discours  ani  princtpaui  à  Lyon  ,  de  là  à  Avignon;  obtient 
habilans  de  cette  ville,  47"'  ^"t  du  légal  la  remise  des  clefs  de  celte 
eflet  qu'il  produit  sur  eui;  il  refusa  ville,  et  en  confie  la  garde  au  seign. 
les  tichea  présens  qu'on  lui  offre,  d'Aubigny,  538.  Est  envoyé  à  iHi- 
475.  Retourne  en  Bourgogne  ;  con-  lan  pour  le  défendre  et  le  fortifier, 
dnile  qu'il  y  tient ,  477'  Rend  le  S40.  Est  appelé  auprès  du  Roi  de- 
courage  ani  habiUQB  de  Dijon  par  vant  Pavie;  conseille  de  liTrer  ba- 
ses discours,  47 S.  Sous  prétexte  de  taille,  544.  l'ré<''^"°'^pB'''te  du  dés- 
•raiter  avec  les  Suisses,  envoie  sa-  ordre  qui  arriva,  545,  Est  tué  d'un 
voir  quelles  sont  leurs  forces ,  480.  coufi  d'arquebuse  à  la  bataille  de 
Demande  du  secours  an  Roi  ;  se  Pavie  ,  55^.  Ses  funérailles  sont  to- 
lend  sans  armes  as  camp  des  Suis-  lennellement  faites  dans  l'église  col- 
W9,  481.  Discoara  arrogant  que  lu!  lègiale  de  Thonars,  554.  Set  grandes 
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rich«*M«rurl9ntIoutïiem|iloj^i;sau  Tulmonl,  épouse  Aune  de  Laval, 

service  Uu  Boij  pourqaoi  il  mérita  petite-fillc  de  Frédéitc  d'ArtaeoD, 

te  tîlre  de  chevalier  tant  reproche,  caractère  de  cea  deaz  époux ,  XIV, 

555.  Son  caractère  ,  sou  épitapbe,  SiS.  Est  fait  prisouuier  a  la  iûitaille 

556.  {Pan/g.  du  Chtv.  tant  repr.)  de  pBTte,  SSa.  flericat  à  l.joa  avec 
—  Il  pawe  lea  Alpea,  *e  porte  sur  mad.  la  Bégeoie,  mère  duBoi,  554- 
Hovaraei  accorde  aui  Soiuea  qui  Tiéhodille  (Guj  de  La),  iaau  du 
KmtauBcrvice  de  LudoTJc  la  liberté  fili  aîné  d'Irabault  de  La  Tiémonil- 
deretounieTdaiuleurpaT«,XV,37.  le,  épouse  Marie  de  SoUj,  peliu- 
Se  distingue  à  la  bataille  d'Agna-  fille  de  Gaultier,  duc  dÂtbénea, 
delj  contribue  au  succès  de  cetU  XIV,  344-  Reçoit  de  Jeune  d'Eu, 
journée,  85.  Est  envoyé  dans  le  Mi-  comtesse  et  duchesse  d'Atbéaes,  la 
lanaia  à  la  télé  d'une  arméej  marche  seigneurie  de  Ste.-UermtDe  en  Poi- 
lurNovarre;  défait  devant  cetleTJ  Ile,  touj  Charles  ti,  dan»  son  expédition 
il  revient  dans  Kon  gaavemement  contre  les  Anglais  et  les  Flamandi, 
de  Bour;;ogae,  I34'  Uet  celte  prO'  lui  fait  donner  l'oriflamme  j  Guy  BC- 
viuce  en  étal  de  défense  ;  obtient  à  compagne  en  Hongrie  le  comte  de 
prix  d'argent  que  les  Suisses  ren-  Nevers,  345.  Meurt  dans  {lie  du 
trent  dans  leur  paya,  ii6.  (Tabl.  Rhodes  des  blessures  qu'il  j  a  te- 
durèg.  delmtUzn.)Tiy],65.i33  çues,346. 

iii5o.— XYIlgaSSet  343.  Comment        TainoDiLLi:  (J.  de  La),  fils  pujac 

avec  un  petit  nombre  de  troupes  il  de  Guy  de  La  Trémouille,  est  com- 

défend  la  Picardie  contre   les  An-  te  de  Jouvelle  et  premier  chevalier 

slaisetles  Alleman(li,433.  Reprend  de  l'ordre  de  Jean,  duc  de  Boargo- 

lechâuaadeBohaln,  43g.  (.Du.Se^  eue,  se  marie  à  la  sœur  de  Liouit 

lo)^.]  (i'Aioboise,Ticonitede  Tbouara,  et 

TafHODiLLE  (J.  de  La),  frère  de  m 
Louia  de  I^  Trémouille ,  évéque  de 

Poitiers,  archevêque   d'Aucn,  est  eï 

Ejmu  au  cardinalat,  et  meurt  à  X 
lan  en  se  rendant  a  Borne;  aes 

qualités,  XIV,  45?.  de 

Tréhouille  (Ch.de  La),  prince  & 

deTalmoiit,BlsdeLouiadeIdT[é-  co 

Très  et  les  lettres;  son  portrait;  aa 

gravité,  son  honnêteté,  sa  magnani-  V: 

mité,  XIV,  4S1 .  Est  marié  à  Louise  te 

de  Coictivy,  fille  du  comte  de  Tail-  sa 

leboure,  453.  Se  distingue  à  Is  ba-  ta 

taille  d'Agnadel,  458.  Se  rend  se-  eu 

crëtemeut  a  Milan  avec  Gaston  de  D: 
FoLXj    revient   en    France   quelque 


temps  après.  460.  Accompagne  son 
père    dans   i'eipéditiou  entreprise 


de  l.anoile.) 

TsESUES  (le  comte  de),  gouvern. 
de  Cbalons,  surunordrc  de  la  cour 
.  ,  )■  Re^It6i  blessures  à  la  refuse  l'entrée  dans  celte  ville  a  M. 
bataille  de  Marignan,  ^yS.  Se  con-  de  Mevetg,  L,  36o. 
fesse,  el  reçoit  le  viatique;  sa  mort,  TaivE  de  dii  jours  pobliëe  à  Pa- 
Soo.  Son  corps  est  porté  en  France  lia  pour  aller  sans  passe-port  juaqu'à 
dans  la.ville  de  Thouars,  So5.  Sea  4  lieuea  hors  de  la  ville;  effet  qu\l- 
funétailles,  son  épitaphe,  5i8.  le  produit,  XLVl,  SSg.  Eatproro- 

TaÉKociLLi  (Fran^.  de  La],  fils    eée  pour  dix  autres  )oun,  391.  Eit 
de  Ch.  de  La  Trémoailte,  prince  da    de  nouveau  prorogée,  iog.  Est  con- 


DiqilizDdbyGoOgle 


TRI  TRO  S»i 

veitie  CD  Irève  g>énirale,  469.  Est  de  Ponlremoli,  ii5.  (VrAn.  de  Co- 
publiée  daus  Paris,  497-  ^^t  côoti-  nUhei.)  —  Il  reçoit  le  comnmiide- 
nuÉe  poui  deux  moù,  SaS.  ineui  d'une  division  de  rarmée  de 

Tr£ïes  [\e  tàffi.  Ae\  cat  blusé  Louii  xii  destinée  à'rcntrer  en  Ita- 
dansuD^escarmouebetlevantHetz,  lie,  XV,  3o.  Publie  un  maDifeste 
XXXU,  348.  TÎolent  couire  Ludovic  Sfotce,  3i. 

Thibodlet,  fou  de  Francis  i,  Parla  dureté  de  son  goavememeat, 
t^ous  t'aie  de  la  plaisanierie  donne  il  exctie  à  Milan  une  révolte  qu'il 
à  ce  prince  on  conseil  fort  semé,  apaise,  35.  Sed  rigueurs  en  causent 
XVlf,  .56.  uue   nouvelle,   à    laquelle  il   n'é- 

THICH1.TEL  (IlDgues  de),  sti%Q.  chappe  que  par  Son  courage;  il  ae 
d'EcouUans,  est  lue  par  les  Satra-  renferme  dans  lechtlteBUde  Milan, 
sins,  11,  34^.  36.  Marche  sur  Bologne,  qu'il  Tend 

TmuEL,  «ecrclaire  du  Hoi,  ea[  aux  Bernivodio;  par  ordre  du  Roi, 
ptU  et  arrêté,  XUVl,  177.  Est  peii-  reolre  dans  le  duché  de  Milan,  107. 
du  pour  avoir  écrite  quelqu'un  du  [TiAl.  du  rée.  deLouii  zii.) — Ban- 
partitoralisledea  plaisanteries,  1S3.  quel  ma)jnifîque  qu'il  donne  dana 
Texte  de  celle  lettre,  i83.  cette  ville  au  roi  Louis  ki[,  ^G^-Ëat 

TniriiTf  (La),  ftére  do  comte  de  envoyé  au  BeA>uTa  des  Vémtîcn» 
Béne  elgouvern.  de  FoSEan.veut  fai-  contre  Tarmée  de  Maiimllieni  arrê- 
re  entrer  des  vivres  dans  Valféuié-  te  les  progrès  de  cette  armée,  365. 
res;  il  est  batlu,  poursuivi,  et  forcé  Beprend  La  Mirandole;  défait  l'ar' 
de  aesanver  a  la  nage,  XXIX,  1189.  mde  du  Pape  devant  Bologne,  370. 
Prend  UD  cbiteau,  qu'il  abandonne  (JtKiii.  ilcÈayard.) — Accabléd'hu- 
aussildt,  et  qui  est  rasé  par  leeFran-  milialiona  pat  IJutrec,  se  rend  à 
qaii,  344-  Parolt  dtsjiOBé  à  servir  le  Parisj  essaie  inulilement  de  se  faire 
Itoi,  et  à  temellre  Cairas,  Foasanei,  entendre  du  Koi;  meurt  de  douleur, 
Coni;  négociatiotis  aceeujet.XXX,  XVIl,  38.  ^Introd.) 
5i.  Seairrésolutions  font  naître  des  Tiiviii.ce  (Alei.)  cooaeille  à  la 
soupçons,  54.  Sea  propositions  trom-  comlesse  de  La  Mirandole  de  ne 
penses  restent  sans  enet,  55.  point  rendre  cette  ville  au  papelu' 

Thistaw  (Jean),  comte  de  Nevers,  tes,  XV,  343.  Envoie  demander  do 
Jils  de  Louis  ix,  né  àïlamiettc  peu-  secours  au  duc  de  Ferrare,  344' 
(Jant  la  première  croisade  de  ce  roi,  Trivulce  (Camille),  fils  de  Jean- 
prend  la  croitt  pour  la  seconde,  II,  Jacques,  est  tué  d'un  boulet  de  ca- 
■  44'  Accompagne  sou  père  il  Tunis,  non  prés  de  Milan,  XVIt,  368. 
I  46.  Meurt  le  premier  de  ta  tnaladie  Tiivulce  ^Théod.),  maréchal, 
qui  attaque  l'armée,   i5o.  quitte  précipitamment  Milan  apija 

TaiaTiN  l'Ermite,  prevût  des  la  bataille  de  Fflvie,  et  se  retire  en 
maréchaux  de  l'hAtel  du  Roi,coT)-  Piémont, XVII,68.  (/nfroiJ.)  — Est 
damne  à  être  noyé  le  nommé  Sevts-  fdit  prisonnier  dans  un  faubourg 
tre  Lemoine,  coupable  de  plusieurs  de  Milan,  puis  racheté,  354-  Hend 
déUls,XIII,  3&1.  Eateuvoyéaucha-  le  chiteau  de  Gioea,  XVUI,  8i- 
leau  de  Sully-sur-Loire  pour  en  tirer    [DuBellaf.) 

le  grand  bouliliicr  de  France  Aut,  Trockhik-tob,  ambassad.  d'Ao- 
deCbiHeauneuf,  et  le  mener  prison-  gleterre,  fotnente  et  entretient  la 
nier  au  château  de  Hnsson  en  Au-  guerre  civile  en  France  par  aea  in- 
vergne ,  364-  Fait  prisonnier  le  duc  tellig.'nces  avec  l'amiral  de  ColigBV 
d'Alençon  et  l'ameae  au  Roi ,  43i .  et  ceux  de  aon  parti ,  XXXIII,  inS. 
Tmïulce  (J.-Jacq,),  de  Milan,  Tboilus  Oaai»,  eenlilh.  romain, 
commande  sous  les  ordres  de  Ferdi-  est  atteint  d'une  balle  i  9  heures  du 
uand  l'armée  de  Naples ,  Xlll ,  ag.  ioir  par  un  inconnu  ;  meurt  3  joura 
S'attache  ensuite  à  Chattes  viiij  lui  après,  XLV,  i5g. 
fait  rendre  la  ville  et  le   cbàteau        TRomacoii  (Louiade)preudpart 
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■  la  bataille  de  La  Broasluière,  VIII, 

96.     . 

Tuoitoï  va  selcuser  auprès  du 
duc  de  Mayrane  du  rapport  qu'on 
a  fait  au  duc  qu'il  est  des  semoDeux 
de  son  quaitier,  XL VI ,  igo. 

UâcoQ  avec  aa  cavaterie,  et  eu  cliag- 
le  les  proLeBUns,  XXXV,  a![5.  E<L 
luéauaiége  d^Boire,3i3. 
c  CFracç]      - 


u  public  pour  une  corne  qui  lui  ta, 
'   -V.XLVII,     " 


poussée  lut  la  léle,  XLVIÎ,  aSS. 


en  ciiamp  closcontie  Duguesclin,  et 
estTainou.lV,  ao8. 

TnncuEz  DEWALBODuccheTal., 
r.iDiasse  le  gaul  jelé  par  Conradin 
avant  qu'il  préeentJil  sa  tËte  aux 
bourreaux,  et  le  porte  à  Pierre  d'Ar- 
ragou,  époux  de  fa  fille  deMainfroy, 

TRDEI.LE1,  Buteur  du  BourHaitt 
dt  Bertrand  Du  Glaieqmn,  en  vtrif 
son  outrage  a  élé  mis  eu  prose  par 
Ardre  d'un  sieur  d'Eslouleville;  ju- 
gement sur  cet  ouvrage,  IV,  II. 

TiTE  (le  sire  de)  assiste  à  le  ba< 
taille  de  PontTalJain,  V,  63. 

TuBEDF  (le  baron  de),  un  de» 
Gapitaiues  de  la  Ligue,  est  fait  pri- 
(«unier  en  Normandie  par  le  duc 
de  MoQtpeneier,  SXXIX,  lai- 

TucHifls  (les)  :  iioin  donne  aux 
pajiMua   léfoltéa   du   Languedoc  j 


leurs  fureun;  comment  ils  périrent 
presque  tom,  Vt,  ig8. 

Toacs  (lïi)  ;  leur  torce  mililaire 
leur  manière  de  combattre,  XXDl' 
Ii3,  a74-   Comment  on   peut  le, 

Tdbeithe  (Franc,  de   ïm  Tour- 
d'Auvergne ,  vicomte  de),  est  lue  àla 
bataiile  Je  S.-Qoentin,XXXn,i6. 
TnuniE  (M.  de)  eat  légèrement 
bleasé  au  siège  de  Saveme,  LI,  aSo. 
ToKiiii ,  soldat  du  canton  d'Cii, 
arrête  Ludovic  Sforee  qui  g'eofiiit 
de  Kovarrc ,  et  le  livre  au  bailli  de 
Dijon;  ses  compalriates  le  fuBi  pé- 
rit pour  avoir  violé  lea  droits  de 
l'hoajiitaUlé  et  du  malheur,  XV,  38. 
TuaguET  ;M.)  publie  un  écrit  nr 
les  moyens  de  réunir   et  réformei 
l'Eglise   pat  un  concile   Balional, 
XLVin,  173.  ' 

ToB^iiiiT,  marcband  orfèvte,  nn 
des  Seize,  meurt  de  Gèvie  cbande 
XLVI,  aSg.  ' 

ToaiEviLLi,  guidon  du  «eigu.  de 
Fleurange ,  est  tué  à  la  bataille  de 
Uatigoan,  XVI,  397. 

TiRirs,  recteur  du  collège  des  Jé- 
suites ,  va  supplier  le  légal  d'eiemp. 
1er  sa  maison  de  la  visiie  qui  a  «è 
ordonuéedans  toutes  les  maisons  ec- 
clésiastiques ;  réponse  que  lui  fait  le, 
prevdt  des  marchands,  qui  est  pré- 
sent, ,XLV1 ,  S?. 


Onion  (l'èdit  de  I')  est  publié 
en  la  cour  du  parlement,  après  quoi 
nn  Tt  Dtum  solennel  est  cbantéi 
XLV,  363.  Le  serment  de  l'Union 
est  joleimetlement  renouvelé  entre 
les  mains  du  Ifeat  par  le  prevdl 
des  marchands,  les  écbevins,  colo- 
nels, capitaines,  lieutcnans  et  ensei- 
gnes de  tous  les  quartiers  de  Paris, 
XLVI,Ï!. 

UnivEisiTÉ  [1')  de  Paris,  dana 
une  assemblée  ^énétale  tenue  après 
l'éditée  d^Henrt  iv  dans  sa  capitale 
ptêle  serment  de  «délité  au  Roj ,  et 


témoigne  la  juste  reconnojssance 
qu'elle  lui  doit,  et  l'éttoite  obliga- 
tion où  elle  est  de  le  servir, XXXVI, 
378.  (Cfie^e/-nj'.)  XLII,  ai5.  — LTJ- 
nivetsilé  en  corps  intercède  pour  les 
libraires  quiontvendu  le  livre  AaMa- 
nant,  XL VI,  SW.  Vient  demander 
grâce  au  Roi  et  l'assurer  de  sa  fidéli- 
té, XLVII,  So.  Tient  une  assemblée 
solennelle  où  se  trouvent  t'archevè- 
que  de  Sens,  le  gonvetnear  de  Paris 
et  le  lieutenant  civil  du  Cbatelet; 
texte  du  serment  de  Edélîté  qu'elle 
prèle  au  Roi,  Si,  Faitsaprocewion 
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1^1  dcruièle  à  la  Sainle-Chapelle  du  projet  de  défendre  Home  oontre  le 

Palais  pour  rendre  );TÎlce  à  Dieu  de  roi  d*   Naplea,  que   lui   ptésente 

la  rëduciion  de  Paria,  60.  Les  ré-  Jeand'OBi de lapande  Boucicaut, 

jçlemenspourlarétormalionderU-  VII,  i6j.  Livre  h  ville  mo;eii]lant 

niverailé,  vériliésauparUmenl,  sont  36,000  florins,  ifiS. 


rrçiis  dana  une  aassoiblEe  tenue  an         Umi»  (Virgile)  et , 

«uuventdesMalliuEiua,  396.  (J/eVn.  les  ordres  de  Ferdinand,  Taraée 

deL'EiloOe.)  de  Kaples,  XIII,  ag. 

lJitaiiB.lv,    pape,    succède   à  Uiisiiig  (Jean-Juvénal  des),  avo- 

Atexandre  tv ,  II,  |35.  SoUicile  vi-  cat  célèbre,  père  de  l'hiatorien,  est 

vemeiil  Charle.i  d'Anjuu  d'accepter  nooiDaé   garde  de  la   prevâté  des 

le  ro jauiue de Haplea,i3S.  S'enfuit  marchands  pour  le  Roi,  VI,  316. 

d'Orviette,etmïiirtàFerouse,  137.  Ealnommé  avocat  ganéral  an  parle- 

TTaBiiB  v^  foyet  l'art.  Barlhe-  ment,  a53.  Scène  remarquable  à  la- 

/enij'  Prignaiio.  quelle  il  donne  lieu  au  parlement 

UxBAiB   vit,  pape,  meurt   Onze  dans  le  procès  du.  duc  de  Lorraine, 

jouis  après  son  élection,  XLVI,  354.  Prononce  la  déclaration  portant 

I03  et  loS.  que  l'autorité  aouveraiae  est  remise 

TTaBiB  (Laurent  de  Médicis,  duc  à  la  Reine  et  nu  Daupbia,  37S.  Ett. 

"'"'             '            ''                         '  nommé  cbanieliot  de  ce  princtjilé- 

gocie  avec  les  armagnacs  j  forme  une 

coalition  secrète  des  bons  bourgeois. 

,  de  la  capitale,  3oo.  Y  fait  entrer  le 

.    »  la  cérèmo-  parlement;  paie  clé  sa  bourse  et  de 

nie,  la  plus  jeune  des  fd les  de  Bou-  sa  personne;  vient  à  bout  de  lever 

lon^De,  XVI,  3i6{  XVII,  a4-  '"'^  armée  de  3o,ooo  hommes;  prê- 

UsBii  (Vianç.- Marie,  duc  d'),  vient  renlèvemeutduDauphin.Sio. 

enlève  Garlasaui  Français,  XVII,  Echappe  avec  peine  aux  fureurs  po. 

44^'  Comment  il  entre  dans  ta  ville  pulaires;  délaila  donnés  sur  sa  fuile 

de  Laudes,  XVIII,  30.  Assiège  Cré-  par  son  Sis.  333. 

miMe  et  la  farce  à  capituler,  as.  Ussins  (le  cardinal  des),  arrêté 

DnaoïsE  (André  d'),   chevalier  par  Alexandre  vt,  meurt  enprison, 

fran^is,  entre  le  premier  dans  une  soup^nné  d'avoir  été  empoisonne 

tour  de  Conauntinople,  I,  368.  Est  par  ce  pape,  XV,  S3. 

battu  et  tué  par  les  Comans,  390.  Cssic  (le  sieur  d')  est  nommé 

VttÉ  (Pierre,  seign.  d'),  erand  gouverneur  de  La  Réole,  qui  estre- 

écujer  de  France,  rassemble  a  Gé-  mise  auE  proteatans;  quitte  ensuite 

nés  une  grande  armée  pour  le  Roi ,  l>  religion  nouvelle,  et  défend  cette 

Xni.iS.  placecontre  eux,  XXXV,  177. 

UaiEL  (Anne  Hurault,  baron  d'),  Uxelles  (le  marq.  d')  est  tué  an 

neveu  de  Cheverny,  est  tué  an  sié-  siège  de  Privas,  LI,  i63. 

ge  de  Salvaignac   en   Languedoc,  UzÈs  ( la  duchesse  d')  mentt  à  gS 

XXXVI,  94.  ans  de  disette  et  Décesùu,XI.VII, 

Uiisii>(  Paul)  feint  d'écouter  le  367, 


î.  de  Moniaignac  1 
uivet;  ce  dernier  est  fait  prisonr 
XLIII,469. 
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■a  nom  da  parlement  an  diiconrc 
du  chucelier  ja  duc  d'Orléans, 
et  rejette  Us  proporilioiu  de  ce 
prince ,-  refuge  d'entendre  Lemêr- 
cier  cl  le  comte  DiuKiia ,  ^  veo- 


Viii  (le  conaeiller  Du)  forme, 
■Tec  d'autre!  députa  de  la  cour 
du  parlement,  oppaiitkin  àcoquon 
procède  à  l'^leclioa  d'un  autre  toi 
qoe  de  la  maison  de  Bonrbon , 
XLVI,  434.  Arrête  une  troupe  de 
ligueuta  qui  veulent  l'opposer  à 
l'enlrée  du  Roi  dans  Paris,  XLVII, 
a3.  {Mém.  de  L'Etioile.)  —  Son 
discoure  aux  Elats  de  la  Li^e  con- 
ue  l'élection  d'un  roi,  XLl\,46o. 
{Mém.  de  ManOac.)—  En  nomma 
garde  des  sceaux  à  la  place  du  chan- 
celier Sillerf,  L,  335.  EstrenToyé, 
36o.  {Fontenajr-MareuU.) 

ViLiacE  oaViLEHciEiilrEH  (Jean 
de),enTovéparleBoienEKfpteBu- 

5rës  des  émirs,  en  rapporte lea  restes 
e  GauLliier  de  Brienne,  et  ramène 
aoo  cheraliers  prisonniers,  11,  33o. 
Est  renTojé  en  Egypte  porter  de 
nouvelles  couditions  aui  e'mîra,  3  3 1 . 


des  rois  d'Espace  i  ta  oouronne 
de  France, XLVII,  496. 

ViL^E  (  Guill.  de) ,  lieuienaut  du 
sénéchal  de  Normandie,  Ta  au  se- 
cours de  la  Tille  de  Beauvais,  et  fait 
reculer  les  BDurKuignon9,Xm,4i8. 

ViLEHÇiT  (M.  de),  maréchal  de 
camp,  est  fort  maltrailé,  lui  et  les 
deux  remmena  qu'il  commande,  dans 
une  sortie  que  fait  la  garnison  de 
Montpellier,  L,  54^'  Combat  me- 
ment  les  raisons  de  H.  de  Marillac, 
qui  a'uppose  à  ce  qu'on  poarsuirelas 


VAL 

AngUia  qni  renient  se  retirer  daus 
11led'OTe,U,S6. 

VlLEMTiNB,  hUe  du  dnc  de  Hilan 
etdTsabellede  France,  épou»e  Louis, 
frère  du  Boi  ;  son  caractère  opposé 
à  celui  de  la  Beine,  VI,  319.  Se 
aert  de  son  crédit  auprès  du  Boi 
pour  faire  rendre  à  son  mari  quel- 
que influence  dans  le  gouTernement, 
l3i.  Sa  réputation  attaquée  par'le 
parti  bourguignonj  on  lui  attribue 
l'ioTention  des  cartel,  a33.  Les  bruits 
les  plus  sinistres  se  répandent  ci 


elle. 


utfela 


L  fila  alué  :  t 
de  la  cour  e1  , 
désespoir  en  apprenant  la  mort  de 
aon  époux  prient  à  Paris  avec  te  ptns 
jeune  de  ses  filsj  se  jette  aux  pied* 
du  Roi  et  lui  demande  justice,  1171. 
QuitteFarisetTasecou&neràBlois, 
373.  Réunit  des  troupes,  377.  Entre 
à  Paris  avec  la  jeune  douairière 
d'Angleterre,  a78-Heïenue  à  Blois^ 
tombe  malade,  a8o.  Ses  exhorta* 
tions  à  ses  enfans;  paroles  qu'elle 
adresse  au  jenne  Duuoisj  sa  mort, 

ViLEii  (  j'de)  refuse  de  faire  le 

Srtege  des  6,000  lirres  provenant 
s  meubles  trouvés  dans  Damieltp, 
en  alléguant  pour  raison  que,  se- 
lon les  anciennes  coutumes,  (e  Boi 
ite  devoit  avoir  qu'un  tiers  du  bntja 
pris  Burlea  ennemis,  et  que  les  deux 
autres  tiers  apparten oient  auï  pèle- 
rins, II,  aaipEstenvoyédela  part 
des  prisonniers  chrétiens  auprès  du 
Roi  pour  savoir  le  traité  qui  venuit 
d'être  conclu  avec  le  Soudan,  189. 
ViLETTE  (le  sieur  de  Ija],  couvet- 
neur  en  Provence  pour  le  Roi,  prend 
Lambesc  d'astaul ,  et  fait  pendre  le 
capiL  Balali  pour  perlidie,  XXXIX, 
346.  Par  quel  stratagème  its'empa- 
re  du  fort  de  Toulon ,  348.  Het  en 
pièces  toutes  lea  troupes  savoyardes 
conduites  par  le  fils  du  gouverneur 
d'Amibes;  disperse  celles  du  duc, 
qui  se  sauve  à  Nice,  XL,  i5g.  Défait 
le  sieur  de  Carses  à  Salon-de-Ciani, 
160.  Bat  les  Savofanls  i  Esparoi^ 
de-Palliéres,  101-  Est  tué  au  siège  de 
Boquebrune,  XLI,  gS. 
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VAL 
Tautte  [lit),  Itère  aSDéduduc 

d'Ejwrnon,  est  marié  au  Lonvre  à  enie  da 

{M'Ut   bruit  et  sans    lOmpluoeité  ;  U,45. 

Jiourquoi  le  Roi  ne  veut  paa  faire  Viuircde  (le  leien.  de}se  rend 

le  dépense,  XLV,  aa5-  Ett  lue  an  maître  de  Tuîsj  et  de  La  Guerche 

■îége  de  RocquebruBetles,  XLVI,  de  coocert  nvcc  Le  Bof|tiie-Ca<]ue<- 

3ou.  tan,  lombard  comme  lui,  le  maré- 

Valette  (le  cardinal  de  La)  dé-  fhalde  La  Fsvette  et  te  ficomle  de 

loome  le  cardinal  de  Richelieu  de  Harbonne,  VIII,  loi. 

se  retirer  auHaTre;   lui  conseiUe  Vab-Wielle  (Jean)  Ta  à  la  i*le 

d'aller  trouver  le  Roi  à  Vcrsaillee ,  des  Ganloia  livrer  bataille  m  duo 

LI,  ii6.X)emaadeetobLieôt]ecom'  de  Bourgogne,  V,  143.  Prend  la 

mandemeut  d'une  armée,  3ifl.  Est  faite,  i^^. 

EDVOj-é  au  secours  du  duc  de  Wev-  Vaiades  (Claude  de),  prieur  des 

mar,  134-  ^^^  contraint  par  Galas  jésuites,  est  eiéeaté  en  effigie  à  la 

de  se  retirer  sur  Metz,  a î^.  Assiège  place  de  Grève  avec  le  curé  de  S.- 

Sayeme  avec  le   duc  de  Weymar  j  André-dei-Arcs  etson  vicaire,  pour 

accords  an  gouverneur  unecapiiu-  avoir  conseillé  le  parricide  fieire 

Jaiion,  a38.  Attaque  et  prend  lan-  Barrière,  XLYII,  117. 

drecies^  force  La  Capelle  à  se  ren-  Varambou  (le  marq.  de),i*m- 

dre,  17S.  mandant  pour  les   Eapagaols,  est 

Valette  (La),  docteur  régent  i  mis  en  dérouta  pat  les  troupes  de« 

Toulouse  ,   est  çendu  pour   avoir  Etala,  XXXIX,  355-  Est  baiiu  et 

foumida  poison  à  un  desservileurs  fait  prisonnier  par  le  maréchal  de 

d'une  partie  contre  laquelle  il  plai-  Biron,  XLI11,  a^g. 

doit,  à  condition  d'empoisonner  son  Varambou  (Marc  de  Rye,  mar^. 

■naître,  XLV,  197.  de),  devient  amoureux  de  mademoi- 

Valiei  (André),  vénitien,  est  en-  selle  deTournon,  qu'il  ne  peut  èpon- 

vo;é  Buaecouri  de  Renier  deTritbt,  ser,  XXXVII,  1 33.  La  perd  de  vue; 

'    '""  '"    '"         a  la  rechercher,  133. 


■■fc 


t  (Thierry  de),  eu~  Sa  repentde  son  indifférence;  vient 

rojé  contre  Valace,  fait  le  siégede  pour   Ja  demander  à  sa   mère,  et 

Serres,  1 ,  473.  Marche  ensuite  en  rencontre  son  convoi,  iij- 
Asie  et  est  fait  prisonnier,  47^-  Vahai(ie(H.  de  La) sert  de  guide 

Vali^dier  ,     autrefois    jésuite ,  et  de  conducteur  aux  jésuites  qui 

prêchant  sur  l'insuffisance  de  l'Ecri-  portent  le  cceur  de  Henri  IT  i  La 

ture  sainte;  prétend   que  quand  il  Flèche  ;  discours   qu'il    leur  tient, 

n'y  eu  Buroit  point,  ou  pourroit  s'en  XLIX,  45.  Présente  au  prince  de 

passer,  mais  non  des  traditions,  Condé  le  père  Gonlier,jésuite,dont 

XLVIII.  334.  il  hii  fait  le  plus  grand  éloge,  90. 

Valladieh,   vicaire   général   de        VAnAx(  le  comte  de),  comman- 

Metz ,  prononce  l'oraison  funèbre  dant  de  rarmée  espagnole,  est  tué 

du  Roi;  détails  BUT  lui,  XLIX,  119,  dans   une  bataille  livrée    prés  de 

Vallée  (Geoffroy)  est  pendu  à  Tourahaut ,  SLIII,  33o, 
Paris  pour  avoir  fait  un  livre  oh  il        Vadues  (le  marq.  de)  consent  k 

préchoU  ralhéisme,XLV,  m.  recevoir  la  Seine  mcre  à  La  Capelle, 

VALLEROiiouBALLË:iioi>(lecapll.],  LI,  iSS.Comment  il  en  «st empêché 

colonel  de  l'infauterie  française,  est  par  son  père,  qui  fait  dire  à  1>  Reine 

bleue  et  fait  prisonnier  k  la  bataille  mère  qu'elle  ne  peut  entrer  dans 

de  Harciauo,  XXI,  101;  XXIX,  cetleville,  igo.  ' 

398,  Vabehke  (lesénécfaal  de  La)  est 

Vallih,  genulhom-,  parvient  à  in^  à  la  bataille  deMontlhérj,  y, 

conduire  au  fort  S.-Hartîn  13  pi-  a^o, 
Dasses  chargée*  de  provisions  ;  ob-        Vakoas  (Alonzo  de)  est  envoyé  à 
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la  létcd'oDe  uioée  en  Atragon  pour 
j  ajHÛMr  une  révolu  occmioiuiée 
par  don  Antonio  Ferez,  XL,4ig' 
Comment  il  y  paivieatj  rigueur* 
exercëet  contre  les  Acragonaia,  qui 
perdent  lnuisprifiléges,  ^to. 

ViainsET,  capit,  e»paj;nol,  e«t 
fait  prisonnier  par  le  prince  de  Id 
Roche-sur- Yoo,  XXxr,  aôï. 

ViiLincoD.T  fMallhitu  d^  prend 
la  croix,  I,  104.  Eit  oomine  pour 
conduire  le  second  corps  du  batail- 
le contre  l'empereur  Alexis,  196. 
Se  distingue  dans  une  sortie  que 
font  les  Grecs,  110.  S«  prépare  à 

Fait  la  (joerre  dans  la  Natolie,  3ii, 
Est  rappelé  auprès  de  TEmpereur, 
344.  Se  rend  auprès  de  lui,  348,  Est 
tue  à  la  bataille  d'Ândrinople,  âS6. 

VusE  (U.  de)  ei:t  blesse  à  mort 
an  siège  de  Ro  jaa ,  L ,  535. 

VASs£(le  aeigu.de],  commandant 
d*  Fignerol ,  assiège  le  chiteau  de 
Barges  et  s'en  rend  maître,  XIX, 
390.  iMém.  de  Du  Betlaj-.)  —  Il  sur- 
prend la  place  de  S. -Daraian,  XXI, 
So.Serend  msilredeSèbe  arec  le 
seigneur  de  Gordes,  n3i.iC0mm.1ie 
MoiUluc.)  XXVIII ,  4aa. 

VxiSET  (  le  seign.  de)  est  tué  à  la 
bataille  de  S.-Quentin,  XXIV,  loa. 

VissT  (maïucte  de)  :  comment  il 
a  lieu  :  danger  qu'y  court  le  duc  de 
Guiae,  XXXIII,  166 

ViTisLE  (François)  est  nommé 
par  François  1  professeur  d'hébreu, 
XVII,  55. 

ViTicE(Jean  Ducas),  capit.  re- 
nommé parmi  les  Grecs,  gendre  de 
Théodore  I^scaris,  lui  succède  \  son 
portrait,  1 ,  47°.  ^^it  des  ouvertu- 
res B  Théodore,  despote  d'Epire  , 
lesquelles  sont  reietées,  ^-ji.  fiem- 

français,  qu'il  fait  prisonniers:  s'em- 
pare de  1  Asie  mineure  et  de  l'Ile 
de  Lesbos ,  et  raiage  les  cdtes  de  la 
Froponlide,  4^3,  £nToie  iod  grand 
écuyer  à  Andrinople,  dont  les  ha- 
bitans  chassent  la  garnison  française 
Et  arborent  les  étendards  deVatace, 
').  Demande  à  'Asan  sa  lille  Hé- 
r  Bon  fils  Tliéodorc,  et  ac 


a; 


VAU 
ligue  avec  ce  roi  pour  détnire 
l'Empice  laiin,  48g.  Envahit  tout  ta 
midi  de  U  Thrace,  et  vient  asaiéger 
Constantinople. ^90.  EstbatlD,49i. 
Défend  avec  opiuiàirelé  la  ville  de 
Tzurulum  ,  494.  Fait  une  trêve  avec 
Baudouin  et  ïa  paii  avec  Théodore 
d'Epire,  5ao.  Traite  avec  le  sultan 
d'Iuone,  et  fait  échouer  les  projets 
del'audouia,  5oi.  Fendant  l'abeen 
ce  do  ce  dernier,  s'empare  d'Andri- 
nople  et  de  plusieurs  autres  villes, 
5oi.  5e  rend  maître  de  l'Epire,* 
calme  le  pape  Innocent  ;  assiège 
Tiurulum ,  5û3.  Y  enUe,  et  rem™* 
Eudocie  B  son  époux  Anaeau  de  Ca- 
hieu,  5u4.  Sa  mort,  5o5. 

ViDci,£a  (le  Kiffi.  de),  comman- 
dant de  Calais,  refuse  de  recevoir 
le  comte  de  Warwick:  sa  conduite 
loyale  envers  le  roi  Edouard,  Xfl, 
36.  Comment  il  reçoit  Fliil.  de  Co- 
mines  envoyé  par  te  duc  de  Bour- 
goROe,  43- 

ViiTDEMOitT  (le  comte  de),  frète 
du  duc -de  Lorraine,  part  de  Mar- 
seille sur  les  galères  du  Roi  :  se  pré- 
sente devant  Naplesj  fait  lever  le 
siège  de  Frèiclon)  revient  à  Har- 
seifle,  XVIII,  aS. 

Vaudihoit  (le  seign.  de),  onde 
du  duc  Charles  de  Lorraine ,  épou- 
se mademoiselle  de  Nemours:  jeta 
à  la  cour  à  l'ocoasion  de  co  maria- 
ge, XXVII,  3j3. 

V*dDEBE$îE  Me  seîgn.  de)  ,  fiére 
du   maréchal   de  Chabanues,  fait 

Crisonnïer  Barthélémy  d'Alviane  à 
,  bataille  d'Agnadel,  XIV,  4S8. 
[Panég.  du  Ckev.  sans  rtpr)  —  Eat 
blessé  a  mort  dans  la  retraite  de 
l'armée  commandée  par  l'amiral  de 
Bonnivet,  XVI,  ni.  (MeÏB.  J. 
Baj-ard^  —  Chargé  de  la  défeme 

de  COme,  e"  "Mi""  -'-  "- J •■- 

place  an  m, 

SSS.  Envoi  , 

lui  avoir  manqué  de  foi  dans  1  exé- 
cution de  la  cauitulation ,  356.  'Ëtx 
tué  sur  les  bords  de  la  Sesia,  L5o. 
{Du  Bellay.) 

Vxcnois  (secte  des)  -.  doit  son  ori- 
gine à  la  corruption  des  mieurs, 
suite  de*  guerres  civiles  j  détajb  sur 


lePescaire.XVlI. 
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VEL 
les  aasembléea  que  teooiem  l«s  Vao- 
duis^  dëbaucbES  qui  s'y  coamiet- 
loienl,  XI,  8,  ( Notice.)  —  ¥toU- 
durei  fuHea  conlre  eux,  66  el  6X 
(Mém.  deDuCUrcg.) 

TiDDBEi  (GaUl.    " 
CourléoD,  défend 
présdeUijauJX,  337." 

ViDoïEi  (AdI.  Ae),  seign.  da 
L'Aigle,  défcM  un  paa  d'armes  préi 
de  Uiion  contre  un  chevalier  de  Sa- 
Toie,  IX,  339. 

VxDaKERiKT  [Bullai  da),  gou- 
verneur de  S.-Jean-de-LosDe,  reu- 
porle  DU  grand  avantage  sur  le  ba- 
ron de  TenUsai,  lieutenant  du  duc 
de  Nemours, XXXVI,3i6. 

VaOodedemihs  (le  cepil.)est  bles- 
sé au  biége  du  chiteau  de  Benti, 
XXXI ,  i83. 

ViucDToH  (le  seign.  de  La)  est 
nrrété  comme  aomplice  du  connéla- 
IiIedeBourbon,XVIl,4i4. 

ViuLossBiD  (le  capil.)  lurprend 
le  château  de  Villemont,  XXXI, 
M- 

VinaE  (La),  enieigne  du  capi- 
taine Soley,  est  blessé  dans  une  es- 
noucbe  devant  Metz,  XXXI, 
jetXXXII.  agi. 

/acrls  [Gérard},  conseiller  du 
comte  de  Cbarolois,  accuse  le  feign. 
de  Croy  deiant  le  duc  de  Bourgo- 

Ène,  XI,  87.  Frayeur  que  lui  cause 
>  duc  par  sa  réponse ,  83. 
Vadrre,  prevdi  de  la  garnisun 
de  Metz,  est  puni  du  dernier  sup- 
plice pour  sa  mauvaise  conduite, 
XXVII,  i^Setauiv. 

ViDTiEa,  médecin  de  la  Beine 
mère,  est  conduit  à  la  BastiUe; 
pourquoi,  Ll,  i83. 

Vioi  DE  Ceriui  (l'abbé  de)  s'op- 
pose au  siégedeZaraelàcequ  onat- 
Uquel'Eiapiregrec.I.ai.jiG  {Ifoti- 
ce.) — S'oppose  aux  conditions  offer- 
tes par  les  députés  d'Alexis,  160.  Set 
rend  auprès  du  roi  de  Hongrie  avec 
Simon  de  Monlfort,  170.  [fUle- 
Hardùuin.) 

Vellekon    (le   colooel)   assiège 
Caivi  dans  Ptle  de  Corse,  cl  est  obli- 
gé de  s'éloigner,  XXIX,  i49- 
Velli  (  lescign.  de) ,  acnbaMadeifr 


VEH 


58? 
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du  roi  de  France  auprès  de  l'em- 
pereur Cfaarles-Quint,  propose  à 
ce  prince  les  moyens  de  lier  une 
plus  éltoile  Hmilié  entre  ces  deui 
souveraios,  XVIII,  189.  Détails  sur 
les  négociations  entre  le  Pape  et 
l'Empereur  au  sujet  de  Milan,  3io 
i^t  suiv.  Bend  compte  au  Roi  du  dis- 
cours tenu  par  l'Empereur  dans  le 
conclave;  mais,  sur  les  instances  du 
Pape,  omet  plusieurs  circonstances 
graves,  3Gi. 

Vehaicb  (le  père),  gardien  des 
capucim,  meurt  en  prient  Dieu; 
exemple  singoliei  de  i»  piété, 
XLVI1I,356. 

Vidait  (M.  de),  maître  des 
comptes  ,  lègue  aux  i«avres  4,000' 
écus,  XLVII,  167. 

VEKCEEI.AS,  empereur  d'Atlema- 

5 ne,  devenu  l'objet  de  la  baiue  et 
u  mépTis  des  princes  de  l'£mpire, 
est  sol  en  Del  le  m  F  nt  déposé  j  conserve 
le  tidtie  de  Bohémeî  sa  vie  scanda- 
leuse ,  VI ,  a4S' 

VEHDâuE  (te  comte  de),  comman- 
dant à  S. -Denis,  quitte  cable  ville 
pour  se  rendre  ■  Sentis,  VIII,  sig. 

VEHoâuE  (  le  bâtard  de)  mène  la 
Pucelle  à  Marigny  ;  la  vend  à  Jean 
de  Luxembourg,  VllI,  388. 

VenodHe  (Le  duc  de),  proche 
parent  du  cODnéuble  de  6ourt>on  , 
repousse  les  ennemis  qui  se  sont 
avancés  vers  Paris,  XVII,  63.  Sa 
réponse  à  une  dèputatton  qui  le 

Presse  da  s'emparer  des  rênes  de 
Etat  pendant  la  captivité  duBoi, 
7g.  Est  mis  par  la  fiegeoie  à  la  léte 
du  conseil,  80.  Repanse  qu'il  fait 
au  Boi  au  nom  de  la  noblesse,  99. 
[Introd.)  —  Est  envoyé  en  ambas- 
sade auprès  de  Charles  d'Autrichei 
conclut  le  mariage  de  ce  prince  avec 
madame  Renée,  fille  de  Louis  xii, 

Î5S.  Entre  dans  Landrecies,  qu'il 
3it  raser ,  3iS.  S'empare  de  plu- 
sieurs petites  places  aux  environs 
de  Bétbune,  et  les  rase  paiement, 
365.  Comment  il  pourvoit  à  la  sA- 

des  seigneurs  chareéa  de  les  garder, 
393.  Force  et  prend  d'assaut  Te  cbi- 
teau  de  BailIeul-le-Mout,4V'   Ba- 
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viuilU  Tlrooaiie,  ^^.  ttefuie  d«  nehoiildj  pourquoi,  a^S.  DemaDde 
'  é  poQt  lai ,  aSi. 

.., , ,  la  nouvelle  ffla  fli'   —    '     ■■  -  * 

4.  FoTce  le*  leiga.  de  Nassau  et  Du  ^ 

Uen  à  quitter  lu  Picardie,  s'aTauce  filavet  e 

lai-cnème    dana    le    psjs    ennemi,  de  Cœuvres,  aa^.  Accepte  le  iraite 

XIX,    76.    Meurt  a  Amieua,   307.  de  Ale.-MEiiehould,354- Sa  coiidui- 

{Du  Btliaf.)  te  équivoque  enBretague,33o.  SCHD- 

ViNodaE  (Antoine  de  Bourbon,  matioD  qui  lui  eiit  fuite  par  un  hé- 

duc  de),  se  rend  maître  de  plusieurs  laut  de  posM  ks  arnres  el  de  venir 

places  dauale  Bonloaaia,Xl\:, 377.  auprès  duBui,  33i.  Sort  de  Paris 

Ravitaille    la    place   de  Térouaue ,  puur  éviter  d'être  arrêté  ;  se  relire 

4i4-Force  la  placedeLilleriàcapi-  àSoissona,  353.  Prend   Vendâme 

tuler;  y  met  le  feu;  rase  plusieurs  surles  proLestaui,  Sii.  Est  arrâté  à 

châteaux  aux  environs  de  Téroua-  Blois  avec  son  frère,  LI,  13. (fon- 

ne,   4>7-  Assiéji'e  Bapaume,  et  la  ttnay-Maituil.) 
forée  à  le  rendre,  4^5.  Sur  nn  orâ        VEaDdiiE  (Alex,  de),  lîls  nalu' 

dre  du  Roi  revient  il  Caleau-Cam-  ret  de  Henri  iv,  est  fait   cheTsItcr 

bresis,  ^36.  Défait  nu  parti  mêlais  de  Halte  dans  réglise  da  Temple, 

chargé  de  ravitailler Honueuil, 544-  XliVlI,433-^"'enTo;édelacoarj 

V*>Dd>iE(J.' de  Bourbon,  comte  regrets  du  Roi,  qai  lui  donne  une 

de),  refuse  passage  aux  troupes  de«  montre,  XLlX.iig.  [^VEttoUe.) — 

princes  l^ués  lor  les  terres  de  «on  II  reçoit  deux  bmmes  abbayes  pour 

obéissance,  XI,  ^86.  rester  an  scrvicedu  Roi,  et  s'en^a- 

VEFDâuE  {\b  cardinal  de),  ne-  ge  ensuite  dans  le  parti  de  la  Seiae 

Teu  de  Henri  it,  est  à  la  l^te  du  mère,  L,  467.  N'ose  entrer  de  for- 

tier#-;)arti,- manque  de  résolutionet  ce  dans  la  ville  de  Caen,   depuis 

de  fermeù,  XX,  137.  Est  appelé  k  qu'il  a  découvert  les  intentions  des 

Mai)leBauprésduRoi,349'  l^nlame  habilaos,  471.  Est  reponssé  de  tous 

des  négociations  avecVilleroy  el  les  cdtés  à  Poutliève  par  les  troupes  du 

ligueurs  modérés,  aSo.  Roi,475.  Pro)elted'llgBassiuer  le  car- 

VeanduE  (César  Monfienr,  duc  diaal  de  RicheHeu  ;  pourquoi  ;  com- 

de),fîla  naturel  d'Henri  IV,  est  ma'  ment  ce  projet  échoue,  LI,  7.  Est 


Conseils  que  lui  donne  le  Roi  îors-  Véhirie  da  roi  de  France.  Vm'. 

Jn'il  part  pour  sou  gouvernement  \es Milm.  de  Flearanee,  XVI,  iSS. 

e  Bretagne,  XLVIIl,  i&i.Sonma-  Venise  (le  sénat  de),  en  appre- 

riage  se  cétèliTe  i  Fonlaineblean;  nant  le  traité  de  Cambray,  essaie  de 

fêles  raagnifiaues  à-  celle  occasion,  détacher  de  la  ligue  les  princes  qni 

a84.  Avertit  le  Roi ,  le  jour  de  son  l'ont  formée ,  X.T,  81 .  Héponse  du 

assassinat,  des  prédictions  sinistres  doge  au  héraut  du  roi  de  France 

de    l'astrokigue   La  Brosse;  ce   fait  qui  vient  lui  déclarer  la  guerre  ;  le 

est  démenti  par  Pierre  Petit,  443'  sénat  ordonne aus  Français  qni  lu- 

(JUém.  de  L'Ejioite.  )  —  Son  ma*  hiient  les  Etats  vénitiens  de  cestet 

risge  avec  mademois.  de  Mercœuri  dans   Unrs  domiciles,  et  de  «onli- 

L,  i3.  Il  se  sauve  du  Louvre,  où  il'  nuer  à  exercer  leurs  professions,  83. 

est   gardé  depuis    la   retraite  des  Après  la  perte  de  la  bataille  dTAgna- 

princes,  a38.   Se  rend  ■  Ancenis,  del,  envoie  ordre  aux  gouverneurs 

d'oii  i)  écrit  i  la  Reine  tons  les  su-  de  terre  ferme  de  relever  leurs  sn- 

jets  de  plainte  qu'il  a;  puis  va  à  jets  du  serment  de  fidélité,  et  de  les 

Blavet,  qu'il  fait  fortifier,  aSg.  fie-  autorissï  i  se  soumettra  anx  Frsn- 

fuse  d'accéder  au  traité  de  Sis. -Me-  çais,  85.  Lève  une   armée  eaAlba- 
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■lie,  8^.  [Talii,  du  i-égn.  de  LouU 
XII.)  —  Malgré  lei  ainbiisscdeuts 
d'Eipagne,  île  Savoie  et  du  Pape,  il 
recoDOult  Henri  it  pour  toi  da 
France,  XLVI,  10.  BeDouTelle  et 
fait  du  nouveaux décreu  concemuot 
les  ecclé.-iastiqueg  réguliers,  monas- 
léres,  hâpiLaux  et  lieux  pieux, 
XLVII,  Sod.  Eicommuiiication  du 
Vapucoutre  le  sénat,  5i6.  Répoose 
du  doge  au  bref  qui  la  fulmine, 
XLVm,48.  (i'^'toi^-) 

VEi<T:lDtiDli  fie  seign.  de)  le  dis- 
tingue au  siège  de  Bresâié  tec,  V ,  1  u6. 

VESTÀDODa  (le  Beiaa.  de)  est  fait 
|iti>ODnïef  à  la  bataille  de  Crevant, 
VIII ,  94.  Eai  tué  BU  combat  de  Ver- 
neuil,  106. 

Vehtoui  (Claude  de  SauU.aeign. 
de  ),  aide  M,  de  Nevers  à  reprendre 
Màcotti  commande  en  Bourgogne, 
y  conserve  les  grandes  villes  ^  sa  mott 
prémauirêe,  XXV,  i56j  SXXV, 


B  (lord),  goQTeraeur  de 
Calais,  capitule  avec  le  duc  de  Gui- 
sa  pour  ta  remise  de  celte  place, 

Vi:it,  parent  du  toi  d  Angleterre, 
un  des  otages  donnés  par  les  Ân- 
ijlais  lors  de  k  reddition  de  CaeQ, 

vni.ssa. 

VEMCti  (Ch.  de)  abandunne  son 
beau^pére  Renier  de  Trjtlit  à  Philip- 
popole:  est  pris  par  les  Grecs,  livré 
uu  roi  Jean,  et  a  la  léle  ttancbée, 
I,  346.     . 

ViaatLLT ,  procureur  du  Roi  à  la 
t:onr  des  aides,  est  emprisonné  pont 
intelligence  avec  l'armée  du  Hoi, 
XLVI,  lïo. 

Vcauvco,  eouvern,  de  la  Frise 
|iour  le  toi  d^pagae,  assiège  Ot- 
matson  au  pays  de  Tuentea,  et  le  re- 
çoit à  compoAition;  se  tend  maître 
de  plusieurs  fotta;  assiège  Covoet- 
aeo,XUI,3a. 

Verddi  (le  comte  de)  est  blessé 
et  fait  prisonnier  dons  une  embus- 
cade, XXXV,  4o5. 

Veruuh,  premier  présid.  du  par- 
lement  de  ']>iulouse,  est  nommé  pre- 
mier présid.  du  parlement  de  t>aris, 
XLIX,  i36.  Sommes  que  lui  co6te 


cette  cbarge,  igu.  Sa  généalogie' ' 
193.  Frète  serment  à  la  cour,  193- 
Sea  discours  de  réception,  194.  Sa 
mercuriale  contre  la  corruption  da 
la  justice  et  police  de  Paris,  195. 
Accueil  qu'il  fait  à  la  Sorbonne  et 
ani  ministres  proteitans,  ig6.  Ses 
projeta  de  réforme,  ^^•}.  Sa  répon- 


1   liei 


ivif-^I'ooc 


des  registres  de  la  police  qu'il  lui  a 
fait  demander,  19B.  Réprimande  le 
ptédicateur  GonUer,  iQQ.{Mi!m.  dr. 
L'EstoUt.)  —  Remplace  le  premier 
présid.  de  Harlaj,  L,  146,  {FoaU- 
najr-JUartuil.) 

VÈiE(leBeign.deLa),command. 
des  Hollandais,  bat  et  met  eu  dé- 
TDule  près  du  village  d'Eluersèle  les 
Gantois réToliés,  X,  loS. 

VERCEaiE  (La),  capit,,  est  pendu 
et  mis  en  quartiers  pour  avoir  dit 
iju'il  falloit,  dans  la  querelle  des 
écoliers  et  des  Italiens ,  se  raneeldu 
câté  des  premiers  et  couper  a  gor- 
ge  eux  autres,  XLV.  119. 

Ve>ci  (Guill.  de)  essaie  d'entrer 
daua  Arraa;  est  fait  prisonnier,  et 
toute  sa  troupe  défaite,  XII,  173. 
Sst  enfermé,  et  prèle  enfin  serment 
de  fidélité  au  Roi,  aji. 

VERHiKoeT,  fils  dulienten.  géné- 
ral de  Limoges,  est  décapité  a  Fa- 
ris  pour  cause  d'inceste  avec  sa 
sœur,  XLV,  198. 

Ve^me  (Jacu),  maire  de  Dijon, 
Btlacbë  d'abord  à  la  Ligue ,  a  la  tète 
tranchée  par  ordre  du  duc  de  Mayen- 
ne pour  avoir  entrepris  de  remettre 
la  viUe  sous  l'obéissance  du  Roi , 
XIJI,37i. 

VEnnEDit  (le  marq.  de),lils  na- 
turel de  Henri  iv  et  de  la  marquise 
de  Vemeuil,  est  nommé  à  l'éyéchè 
deMelz,XLVin,88. 

Veknech  [la  marq.  de),  forw 
l'art.  Aniraguet  (madem.  d'). 

Veks  (El  de),  sénéchal  de  Beau- 
Caire,  est  seul  d'avis  avec  le  roi 
Charles  viii  d'entreprendre  le  voya- 
ge dltaliej  eniralae  dans  son  opi- 
nion le  général  Brissonnet,  XIll,  1. 
{Mén.  de  Conimt>.)—EH  créé  doc 
de  Noie,  et  nommé  ministre  des  fi- 
nances du  royaume  de  Naple«,XIV, 
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vie 


a3a.  {TabL  du  rigne  dt  Ch.  rin.) 

VuKCHT,  mallre  des  requêtes, 
frappe  mdemeiit  la  femme  du  capit. 
Oliyier,  graod  ligueur^  pourquoi: 
luite  de  celte  affaire,  XLVII,  63. 

Veksoiiis,  avocat  'au  parlement, 
partant  aux  Etals  de  filois  pour  le 
tieia-Etat,  demande  que  le  Roi  ne 
permetle  d'outre  religion  que  la  ca- 
tholique i  il  offre  au  nom  de  son  or- 
dre corp«  et  bieiu  pour  sa  défenae  j 
vers  faits  sur  sa  harangue  longue  et 
eannjeiue,  XLV,  i47-  Meurt  de 
douleur  en  apprenant  la  mort  des 
Guise,  379. 

ViRTiHs  (le  seign,  de),  command. 
de  la  place  de  Boulogne ,  la  rend  au 
roi  d  Angle lerre  par  capitulation, 
XIX,  553.  A  la  télé  iranchéo  à 
cause  de  cette  capitulation,  554- 

Vervins,  \ille  oii  se  tiennent  les 
conférences  pour  la  paix  entre  la 
Frauce  et  l'Espagne  en  iSgS^  noms 
des  plénipoteniiaires  des  deux  puia- 
BBDcesj  le  léf;at  du  Pape  en  France 
y  assiste  comme  médiateur,  XXXVI, 
34''  La  paix  y  est  conclue;  it  quelles 
conditions,  §43. 

"VESiirs, sénéchal,  et  ^ouveru.  de 
Quercy,  est  bleasé  au  siège  de  Ca- 
bors,  et  se  retireà  Gourclen,  XLV, 
199-      ' 

Vêtus,  prevdt,  essaie  de  se  saisir 
d'une  des  portes  de  Boulogne  pour 
la  ligue:  est  fait  prisonnier  dans 
cette  Tille,  XLV,  418. 

Vetdi  (Christ.), liiisaé  pourgou' 
Ternenr  dans  la  ville  de  Tota,  se 


et  plus  de  iSoo  Turcs,  XLIII,  U-j. 

ViiLi* ,  prirur  de  Ste.-Marie-du- 
Bu,  publie  un  lirre  intitulé  le  Che- 
nuR  à  tatkéUme  frayé  par  let  héré- 
tUjua  de  et  iiick,  XLVIII  ,  Sjg. 

ViAtAlo,  présid.  du  parlement 
de  Rouen,  est  envoyé  à  Caen  avec 
le  conseiller  Poisle  pour  instruire  le 
procès  du  comte  de  Mantgomaierr, 
XLV,  q3. 

Vie  (le  colonel  Domtn.  de),  bles- 
sé à  la  jambe,  ne  recouvre  la  santé 
et  les  forces  qu'en  se  la  làisanl  cou- 
per, d'après  les  conseils  de  J.  A.  de 


dant  la  tiéve; 


ThoQ,  XXXVir,  4,1,  {J.  A.  de 
Thoa.)  —  Il  défend  S. -Denis  contre 
lecheval.d'Aumale,XL,i69.  Défend 
la  ville  de  Cambray  contre  le  com- 
te de  Fuentés,  xtlll,  gC.  i^Mém. 
de  Cayel.)  —  Charge  la  troupe  du 
cheval.  d'Abmale  dans  S.-Deiiis  et 
la  repousse  delà  ville,  XL  VI,  118. 
Reçoitdea  dépulés  napolitains,  avec 
lesquels  il  a  un  entretien  curieux  sur 
les  habitans  de  Paris,  160.  Fait  en- 
terrer sans  pompe  ni  convui,  dans 
une  petite  église,  le  corps  du  cbeva- 
lier  d'Aumale,  163.  Ouvre  toutes  les 
babitsuide  S -Denis  peu- 
leur  fait  dire  que  le 
noi  va  se  laire  catholique,  390.  Bon 
mot  il  un  laquais  qui  va  k  Far^  587. 
Eit  nomme  gouverneur  d'Amiens, 
XLVII,  a  1 5.  Demande  et  obtient  la 
dernière  chemise  du  Roi  après  son 
assassinat, XLIX,  74.  Sa  mort,  no. 
(L'£sioiU.) 

Vie  (Meric  de),  conseiller  d'Eu!, 
est  fait  garde  des  i;ceaui,L,  Sfj. 

Vicomtes  (édil  des),  rendu  en  la- 
veur de  Marguerite  de  Valois,  pre- 
mière femme  de  Henri  iv;  extrait 
desreeiatresdu  parlement  de  Boiwn 
relalifàcetédit,XLIX,  4Î4. 

ViDEYiLLE  et  u'OasÉ  'les  présiJ.) 
sortent  de  Paris  pour  aller  traiter 
avec  ceux  du  Roi  du  co 
labourage,  XLVI,  34s. 

de  Calais,  laisse  prendre  cette  place 
par  le  cardinal  Albert  d'Autriclie.  et 
se  retire  dans  le  cbÂieau,  XUII, 
360.  £st  tué  lors  de  la  prise  de  ce 
chitteau,  363. 

ViDosi,  porte -enseigne  de  1* 
compagnie  du  seign.  de  Ferrant,  ac- 
compagne le  ieuue  Flenrange  allant 
à  la  cour  du  roi  de  France,  XVI;  1  iq. 

V.EiLLEViiE  (Franc,  de  Scè- 
peaux,  maréchal  de),  a  17  ans  est 
chargé  par  Francis  1  de  s  emparer 
d'Avi(;non;  sa  modestie  et  sa  loTau- 
té,  XX  ,  ^.  Sanve  Phoanear  de  qua- 
tre demoiselles  qui  implorent  sonse- 
cours;  sa  franchise  et  son  aSabililé 
le  font  réussir  dans  des  négociations 
importantes;  cherche  à  calmeriez 
fureurs  des  factions,  lo.Sesparolâ 
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H  Clintla*  II  apréa  la  bataille  de  S.-  assiéger  ThioDTille,  9.  CoQtrtfane  à 
Ueiiiaj  ses  Mémoires,  rédigés  par  la  priae  de  celte  lillej  a  la  plus 
sonaecrélaire,  furmenlun  controate  grande  part  au  traité  de  Cateau- 
marqué  avec  ceux  de  Uoulluc et  de  Cambreiia,  lu.  Essaie  iautilement 
Taiannca,  i  1 .  Il  o|iiDe,  daiu  le  cun-  de  détourner  te  Roi  d'aller  au  parle- 
seil  du  Roi  leuii  pour  délibérer  sur  ment  faire  arrêter  des  conseillera 
lej  propositions  des  prioces  d'Aile-  soupçonnés  d'hérésie,  1  t.  Fait  loja- 
magne  ,  pour  que  la  guerre  Boit  dé-  lemeut  la  guerre  aux  protestansj  sa 
claiée;  offre  sa  vaisselle  pour  les  conduite  sage  et  modérée;  coDtri' 
frais  de  Teipédition,  et  engage  les  bue  à  sauver  le  prince  de  Condé  et 
autres  seigneurs  à  en  faire  autant,    le  roi  de  Navarre,  11.  Est  envoyé 

4<|.  Opine  dans  un  nouveau  conseil    ambassadeu"   '   '" ~ 

pour  que  les  trois  éïêchés  de  Met.  '' 

Toul  et  Verdun,  conquis  par  le  Ho.,  ,  „  

lie  aoieut  pas  adminialrés  eu  son  Rouen,  i3.  Blesse  Villebon  en  duel; 
nom,  Si.  Est  chargé  du  gouverne-  est  assiégé  dans  l'abbaye  de  Saiut- 
■nent  de  la  ville  de  Metz;  sa  mode-  Ouen;  est  soupçonné  a  tort  de  fà- 
ratioQ,  sa  justice  et  sa  prudence  voriser  lea  proteslans,  1^.  Propose 
dans  son  administration,  57.  Punit  "us  dem  parlia  du  se  réunir  pour 
sévèrement  des  capitaines  coupables  reprendre  le  Havre  sur  les  Anglais, 
de  violence  envers  des  jeunes  fem-  i5.  Refuse  l'épéede  connétable;  dé- 
nies ,  des  demoiselles ,  et  même  des  feud  Poitiers  j  assiège  et  prend  S.- 
telif;ieuees;  rend  celles-ci  à  leurs  ''ean-J'Aneéljr,  16.  Est  visiié  par  le 
parens;  conHe  l'échevina^e  aux  plus  Roi  à  soncnàteaude  Duretal;  meurt 
riches  bourgeois  de  la  ville,  56.  Sa  empoisonné;  en  quoi  il  parut  sem- 
démarche  généreuse  à  rbfltel-de  vil-  blable  à  Gajard,  1;.  (JVblice.) 
le  de  Paris  Te  lendemain  de  la  balail-  Noblesse  de  Tieilletille;  dans  quel 
le  de  Dreux  rend  le  calme  ï  celte  lieu  est  le  chàtenn  de  ce  nom  ,  ar. 
capitale,  iii.(Inlrod,)  —  I!  est  pla-  !-«  jeune  de  VieilleviUe  est  nourri  . 
ce  comme  eniant  d'honneur  daas  comme  enfant  d'honneur  chezmad. 
la  maison  de  Louise  de  Savoie  ;  lue  Louise  de  Savoie  ,  33.  Tue  le  prè- 
le maitre  d'hAtel  de  la  princesse;  m ier  maître  d'hâtel  de  cette  prin- 
vB  servir  auua  Lautrec  en  Italie,  cesse,  qui  lui  a  donné  un  soulDet; 
XXVI,  3,  Fait  prisonnier  le  prince  'a  trouver  son  père  a  Duretal,  puis 
de  Mrlphe,  l'attache  au  service  de  M.  de  I^iilrec  à  Cbambéry,  1!^,  En- 
la  France;  est  placé  par  le  Roi  au-  Iredans  Favie  par  la  brèche,  35. 
sprés  de  sensecond  lib;  s'empare  Empêche  queceiteville  soit  réduite 
d'Avignon,  4'  Préserve  le  comlo  en  cendres,  36,  Est  fait  prisonnier 
d'En^hien  à  la  bataille  de  Cerisol-  Sur  mer;  refuae  la  proposition  que 
les  ;  empêche  le  pillage  d'une  mat-  lui  fait  le  seign.  de  Mtrâaco,  37.  Ne 
soit  à  Bordeaux,  et  sauve  l'honaenr  veut  point  abandonner  son  compa- 
de  quatre  demoiselles,  5.  Exemple  gnon  d'infortune,  nommé  Comil  Ion; 
de  désintéressement  qu'il  donne;  est  est  mis  en  liberté  avec  lui,  iS.  Re- 
appelé dans  le  conseil  de  Henri  11,  çoil  de  H.  de  Lautrec  deux  beaux 
6.  Conseille  Je  s'emparer  de  Metz,  coursiers  des  baraa  de  l'Empereur, 
Tonl  et  Verdun  ;  onre  de  sacriher  39.  A  la  tête  des  volontaires,  char- 
sa  vaisselle  jiour  faire  la  guerre,  -j,  ge  3oo)chKvaui  du  prince  d'Orange, 
Refuse  le  commandement  de  Metz;  et  lea  défait,  3o.  Fait  prisonnier  le 
obtient  le  grade  de  maréchal  de  li|s  du  seign.  de  Monaco,  elle  ren- 
camp;  harcèle  l'armée  impériale;  voie  sans  rançon,  33,  Sauve  le  prince 
surprend  Pom-à  -  Mousson ,  8.  Ac-  de  Melphe,  le  fait  prisonnier,  et  l'ai- 
cepte  le  gouvernement  de  Meti;y  tacheauservicede  Fraace,S4*  ^lo- 
fait aimer  la  domination  française;  mande  lagalére  du  comte  Philippin, 
déconcetle  tous  les  complots;  fait    35.  Défait  dans  un  combat  naval 
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«Ion  Haijiua  de  Moacada,   qui  c»t  IffigncimpouraccompagnerH.  te 

toi;  [ait  priwimîen  le  iDBiquU  Du  comte  dEughien  eu  Praveoce,  loS. 

Guastsl>utfeauign£urs,3^.  Eaten-  Son  avis  sur  une  catrcpiUe  pt<^. 

■uile  fait  priionDier  lui-mémepar  le  lée  ■  ce  prince  coutre  le  cbàleau  de 

capitaine  Hoiacio  de  Bacletta,  qu'il  Nice,  lia.  Il  obtienl  de  lui  au'ilin 

décide  ■  quiltei  le  «errice  de  l'Ëni-  voir  M.  de  Grignan,  aoteur  de  cette 

pereoT,  J9.  Comment  il  rejoint  axec  proposition,  et  ({u'illui  pardonnen 

loi  la  flotte  francité,  40-  IJve  un  lemauvaia  eaccés  de  l'eDirepriie , 

nouveau  combat  naTalietae  rend  mal-  117.  Se  tend  aupcèïdeM.  le  comle 

tru  d'Alpkonie  Catradolo  et  de  la  à  Cari^nan,  117.  Conseil  salutaire 

galère  qu'il  monta,  4l-  Accueil  ho-  qu'il  lui  donne  au  moment  delaba- 

norable  que  lui  iail  U.  de  Laulrec,  taille  de  Cerlaollei,  i3o.  11  l'arriie 

43.  Voyant  l'oiiivelé  de  l'armée  de-  dans  la  pouraiite  dea  fuyards,  ijj. 

vant  Naplea  ,  il  demende  et  obtient  £>t  appelé  auprès  de  ^ani^ia  1  1 

■on  congé  avec  beaucoup  de  peine,  «on  lit  de  morl,  141.  A  l'avëuemem 

45.  Arrive  à  la  cour;  préieute  au  Boi  deHenti  11  est  envoyé  enambasude 

les    lettres  dont  M.  de  Lautrec  l'a  en  Angleterre,  149.  Ses  répouseiaa 

chargè,47'£stdeniBUdé  parle  Dau-  duc  de  Sammetset  dans  le  couwil 

pluD,etdonuéàU.lâducd'Orléiin>,  du  roi  Edouard,  i5o.   Il  dîne  à  la 

Sui  le  fait  genlilbomcne  de  m  cham-  table  du  Hoi ,  entre  ce  prince  et  la 

ce,  48-  EIst  envoyé  pour  se  rendre  duc  de  Sommerset  ;  de  l'usage  de 

maître  d'Avijjnou,  5o.  Comment  il  servir  tes  rois  d'Angleterre  a  eenom, 

y  parvient,  Si.  Fait  Tésner  l'ordre  iS4-  Digresiion  aur  les  managei  de 

dans  U  ville,  5i.  Gomplimens  qu'il  Henri  vin,  i56,  et  enr  le  gouverne- 

reçoit  d'Anne  de  Montmorency,  53.  ment  d'Angleterre  à  celte  époque , 

Eapporl  que  fait  eu  présence  de  ces  i5g.  Fêles  données  par  les  Anglais 

deux  seigneurs  un  eapon  envoyé  à  M.  deVieiileville,  161.  Il  retourne 

par  leBoi  dans  l'armée  de  l'Empe-  en  France,  i63.  Reçoit  la  visiteda 

reur,S5.  La  Vieilleville  retourne  au-  seigneur  de  S. -André,  qui  se  plaint 

près  du  Boi  à  Tournon  ;  comment  à  lui  que  la  ducbesse  deValentinoii 

il  est  accueilli,  57.  Le  Roi  le  fait  che-  veut  lui  ravir  le  bïlon  de  marécbal 

valier,  58-  Il  est  envoyé  en  Fiémonl  ,  qui  lui  ett  promis,  167.  Conseils  que 

Kix  en  eiaminer  la  situation .  60.  lui  donne  M.  de  Vieilleville,  1-1. 

enlretiensaveclemaréchslMon-  Celui-ci  arrive  à  la  cour;  commeal 

tejan,  61.  Vient  faire  son  rapport  an  il  y  e.-t  reçu  par  tons  les  Eeignenr!<, 

Boi,  qui  en  est  trés-satisfait,63.  He  174.  Son  entrevue  avec  le  Roi  el  le 

marie  avec  la  Bile  du  sieur  Laloor  connétable,  176  11  demande  auBei 

deMeinnes,65.  H.deCbàieaubriant  le  Mlon  de  marécbal  pour  M.  de 

le  prie  d'accepter  la  lieulenance  de  S.-André,  1 77.  Moyen  adroit  qnTI 

sa  compagnie  de  So  hommes  d'ar-  emploie  ppuroblenjr  du  connétable 

mes,  qu'il  rend  célèbre  dans  les  en-  sa  démission  de  maréchal  de  Fran- 

treprises  militaires  où  il  la  conduit,  ce,  1  jg.  Il  reçoit  du  Roi  l'abbaye  de 

66.  Génércui  refus  qu'il  fuit  au  Roi  S. -Thierry  de  Reims,  188,  qu'il  re- 

de  la  charge  de  capitaine  de  cette  met  à  son  frère  utérin;  sa  |;énéro- 

COmpagnie  à  la  mort  de  M.  de  Chi-  site  en  cette  occasion  ,   189.  Mobfi 

teaobriant,  68.  Comment  il  parvient  de  consolation  qu'il  offre  au  Roii^ar 

par  son  adresse  i  marier  le  prince  la  mort  de  François  r,  du  Danpbin 

de  La  Boche-sur- Yon  »  la  veuve  du  et  du  duc  d'Orléans,  193.  Anecdote 

maréchal  de  Monteian,  79  et  suiv.  concernant  ce  dernier  prince,  194- 

Le  comte  d'En^hien ,  son  patent ,  Il  assiste  au  duel  de  Jarnac  et  de  La 

conçoit  pour  lui  un  grand  attache-  Châteigneraye,  199,  Iteluse  lecDin- 

ment  à  cause  de  ses  qualités  et  de  mapdement  de  5o  lances  du  maré- 

ses  exploits,  101.  Comment  Vieille-  cbal  Du  Biei,  111.  Accepte  la  lieu- 

villeestgnbsutuéausiieurdeLaCbï'  tenance ila maréchal  de  S.-André, 


by  Google 


VIE  VIE  I95 

ar's.  tUcontanUmaiI  da  qmlqiiM  Ctîre  an  Soi  son  rapport  inr  l'eut 
Mignenn  à  cette  occanon,  318.  Il  ob  il  a  trouTri  Paroiie  dealiode  ■  agir 
diiauB  tons  les  smiu  poar  mettre  C0DtieBDDlo^ne,'3o7.  Lai  appruid 
cette  compaguie  en  bon  élac  >  330.  ^ale  bâiard  de  La  Miraudole  a  pa» 
E^  fuit  la  revue,  334.  La  rend  uui)  se  du  cdtè  des  Anglais,  3cS;  Refuse 
de»  meïlieurea  compagnies  d'ordon-  d'aller  à  Boulogne  traiter  de  la.  paix 
nances,  33^.  Discute  devant  le  Hoi  arec  l'ÂnBleterre,  334- IHsapp rou- 
la préséance  de«  quatre  barons,  ola-  ve  les  oonditieus  de  celle  paix.  SsS. 


Kde  la  sainte  ampoule  pendant    Coœaaeut  il  est  aocneilli  e 
acre  du  Roi,  a33.  Prend  coacé     Angers,  3*7.  Reçoit   le  Ht      

de  S.  M.,  i38.  Accepte  le  projet  de    eourà  son  cbiteau  de  Barétai  j  loa- 


e  lui  propose  son  frè^e  finiliceDce' de  sa  r^ption,  338.  11 

cntr&lefîls  de  M.  iJe  L'Eapina^et  est  euvoyA  à  Saucnurau  devant  de« 

sa  ^Ue,  madeiDOiaelle  de  Scàpeenx,  Bmba8aadeurs(l'Aiisleterre,333.  ^e- 

34a.-SerendcbeïM.  de  L'Ëspinay,  compare  le  maréchal  de  S.-Andri 

oA  le  œari^  est  arrêté,  343-  Qua-  dans  son  ambassade  a  Londre^  334^ 

Ittés  de  madeiuoiselle  de  Scépeaui,  Superbes  pr^sene  qu'il  reçoit,  lui  et 

a^6.  M.  de  Viaillerille  se  reud  à  la  son  eendre  de  L'Espinaj,  de*  saijfu. 

cour,  3^7.  Préseute  sonigendre  au  Dudlaj,  346.  Son  cnlreliea  avec  h 

Roi,  (pu  le  fait  |;en(ilhomme  do  sa  conte  de  |(assaa,  353,etafec1e 

chaïqbre,  348.  Est  charj^  de  lermi-  prince  d'Oranee  ion  Hls,  3Sg.  Eai 

ner  un  diSereod  survenu  s  Cham-  fait  conseiller  du  Roi  en  son  conseil 

bérj  entre  H.  le  duc  de  Venddme  privéj  détatta  à  ce  sujet,  363.  Don- 

etU.d'Anaiale,35a.  Honneurs  qu'il  ne  un  ans  contraire  a  celui  du  con- 

reçoit  il  Turin  de  la  part  du  prince  nétabh  dana  le  coDaetl  du  Roi,  sur 

deMelpbe,  gonvernear  du  Piémont,  les  [KopositioDS  faite*  par  lee  am- 

357-  Il  acoompagne  M.  d'Aumale  bassBdfnrs  des  princes  d'Allemague , 

en  Guyenne,  3fi5.  Sa  généronté  en-  376.  tl  offre  toute  sa  vaisselle  pour 

TersuB  cnairft  de  village  des  environ*  subvenir  ani  frais  de  la  guerre,  38o. 

de  Bordeaui,  36S.  Sa  conduite  non  Conseille  au  Roi  de  prendre  soaf  sa 

moins  £;énëreuse  cBvers  M.  Valvfn,  protection  immédiate  lu  villïf  de 

cbosciller  au    parlement   de    Bor-  Heli,  StrasbaurggToal,  Verdun,  et 

deaui,  et  le*  dames  de  sa  famitlej  autres  villas  sur  le  Bbiil,  383^  ifro- 

tionimeal  il  l«s  préserve  d'outrages,  pose  de  reovojer  Pambuanidçur  de 

970.  Fait  punir  des  gendarmes  qui  l'Empereur,  et  de  rappeler  celui  du 

ont  maltraité  un  curé,  376.  Donne  Roi,  3go.  Doune  ii  bommesd'ar- 

à  dîner  sous  une  raméeà  H.  le  con-  mes  de  sa  compagnie  ,  lesqueb  de- 

nélable  et  à  H.  d'Aumale;   reçoit  viennent  lieatenans  de  compagnies 

d'eux  des  éloges  trés-flattenrs  sur  la  nouvelle*,  391 .  Est  nommé  comman- 

tensB  de  sa  compagnie,  oSo.  Il  la  dantdela  cornette  du  Roi, SgS.  Re- 

méne  à  Saintr*}  accueil  qui  lui  est  fuse  le  {gouvernement  de  Metz  ;  ses 

fait  par  tous  les  habitansj  commentil  Enotifs,  4o^'  Détouruf  le  Roi  d'en- 

ramene  tous  les  esprits  et  gagne  tous  trer  dans  Strasbourg,  comme  le  lui 

les  <4fvirs,  384-*^  son  départ  il  em-  a  conseillé  le  connétable.  4>9-  ^■t 

porte  tous  les  rSgrets,  388.  Va  voir  envojé  à  Spire,  et  introduit  dans  la 

M.  et  mad.  de  La  Roche-suc-Yon ,  chambre  impériale,  4^7- Harangua 

390.  Leur  donne  des  conseils  salu-  qu'il  j  proBoucs  ,  4''^-  Iteiient  la 

tairas  sur  l'éducation  de  leur  enfant,  moitiédespréseiu  envoyés  irarmée 

agi.  Les  invite  aumariagedesa  lîlle,  française  par  la  chambre  de  Spire, 

303.   Détail*  sur  ce  mariage,    3t>4-  44'- ^°  l"^*"?'""^  P"'"^^""^'^ '' 

Jl  rejette  la  donation  qu'on  lui  offre  retraite  du  corps  d'à rpiée  qu'il  com- 

de  la  confiscation  des  biens   des  mande  sous  l'autorité  de  H.  d'Au- 

usuriers  et  iMhériens    condamnés  maie,  444- 1'^"^'^  ■"^^""^'^"^'^ 

ea  diverse*  provinces ,  3oo.  Vient  Rodemaah  eoIevéM  par  35  soldats  , 

52.  38 
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447.Coiu«ilU  an  Roi  de  faîia  la  im- 
pe  de  Damvillicra,  ^So. .Délivre  M. 
de  Nemoura  el  lui  aanie  lu  lie,  ^S5. 
Eat  fait  roBréchsl  de  CsApp,  ^60,  et 
oharBé  par  te  Koi  d'aller  MameUrE 
1c  cMLeau  de  Hunea,  qui  i>e  rend, 
46Î.II  y  fait  l'inventaire  de  loule» 
les  richeue*  qui  y  sont  lenfcroiéeB, 
46S.  Lea  remet*  madame  la  mare- 
ultale  de  La  Marche,  suivoiit  l'ordfË 
du  Boi;  son  déiintérriaenjent  ea 
cette  occaaioa,  466.  Su  actonde  fîKe 
elt  mil*  aur  l'élat  des  filles  do  la  Rti- 
iiie;  riche  préwnt  qu'elle  reçoit  de 
la.  maridiale  de  La  Mnche  ,  i,&S. 
Fait  pindre  6  Eoldala  IrBnçaJs  qui 
ont  ivei\ui  iQ  corps  moils  île  Bour- 


iBcme  la  revue  de  ih  compaeiue, 
XX.VII,  3.  Beçoii  de  h  part  de  M^ 
de  Nemourt  un  tréa-beau  cheval 
d'Eapagne,  4-  Betourne  à  Durttal; 
fêtni  à  l'occaùcm  de  ce  retour,  5. 
Est  rappelé  à  la  cour,  6.  Reçoit  dam 
lu -même  temps  use  lettre  au  maré- 
cbal  de  S.-André,  qui  le  prie  de  *e- 
□it  le  joindre  à  Verdun,  7.  Estaver- 
ti  secrètement  que  le  maréchal  lui 
a  sglslrBit  la  charge  dont  le  Rui 
ToJpt  l'hMOrer,  10.  Se  rend  au- 
prés  du  Rot,  1 1 .  Eat  envoyé  a  Ver- 
dnn^our  assister  M.  le  ntaréchal  de 
.S.'André,  i3.>Faîtmtttre-àh  dis- 
position de  mesi,  de  Guise ,  de  Ne- 
vers  et  de  S. -André  toutes  les  Snan- 
cta  des  généralités  de  Chanipagna, 
Picardie  et  Boiirj^jiiie,  i4-  Com- 
ment il  est  reçu  par  le  maréchal  de 
S.-André,i6.FatttTBTeilleranxfor- 
tificntiomi  de  la  ville,  iR.Semetala 
léte  d'un  détachement  de  la  (^rai- 
son  ;  surprend  wmi  Bourguignons  , 
a4..Fiiléve  on  convoi  de  vivres  aux 
Impériaux,  16.  Pendant' son  sélour 
iiHalatour,  faitlur  les  ennemis  plu- 
sieurs prises  et  charges,  et  gagne  les 
Lorrains  par  ses  la^OEse»,  3o.  Force 
le  chlileau  de  Confiaus  à  capituler, 
33.  Surprend  In  ville  d'Elain^farl 
pendre  M nevep  du  bailli,  34'  Chaire 
rt  dcfsit  tin  corps  d'Allemands,  35. 
Force  le  village  de  RoBgm'énIes,  38. 
Uevienl  k  Verdun,  où  il  voit  dans 
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l'égliM  de  Rotre-Dsne  loua  iM  dia- 
peanx  qu'il  a  pris  sur  l'ennemi  et 
envoyés  au  qiaTéchel,  4i-'Reçoit  or- 
dre du  Roi  tl'«ilei  à  Tgul  seconder 
a.  de  Nevers,  4i-  Airive  dani  cette 
villes  accueil  qu'il  7  reçoit,  43-  En- 
voie à  Font-a-U<iuasoa  un  eapioB 
qui  trompe  Us  ennemis,  44-  Drcna 
une  embuscade  dan»  laquelle  il  fut 
tomber  la  gartiisOndePout-à-Hons- 
■OD,  46-  Par  quel'  stratagème  il  se 
read  maître  de  cette  ville,  53-  Y  re- 
çoit M.  de  Hevera,  qui  lui  paace  au 
uou  son  ooUier  de  l'ordre,  61 .  En- 
vole ,hu  Roi  des  -dépêches  sur  ce 
qui  vient  de  se  pauer,  Gi.  Enlève 
uu  grand  convoi  qui  se  readoitan 
camp  de  l'Empereur,  64-  Se  retire 
à  Cornry,  £5.  Enlève  un  autre  con- 
voi .  68.  Apprend  d'un  prisonniei 
quelle  est  la  cotère  de  l'Empetenl 

de  se  venger  des  pertes  qu'il  éprou- 
ve ,  70.  Se  décide  à  attendre  à  Cort 
ne;  ua  gros  d'ennemis  qui  vent  le 
surprendre,  7a.  Sur  un  nouvel  avis 
retourne  k  Pont-a-Mousson,  74.  Est 
instmit  de  la  marche  infrnelueuie 
des  ennemis,  79.Chane(le  sa  troupe 
des  soldats  qui  jouent  ata  dé«  avec 
des  prisonniers  africaùts,  S3.  Be^t 
la  nouvelle  de  la  relraite.de  l'Empe- 
reur de  devant  Meta,  S4-  FaitclMn- 
ter  un  Te  Dtum  en  signe  de  victoire, 
S8.  Arrête  M.  de  Mtvers ,  qui  veui 
aller  trouver  M.  de  Guise  L  Hmz, 
90.  Part  avec  lui  quelques  jours  plus 
tard  pour  se  rendre  en  oette  viUe, 
ga.  Comment  il  est  re^  par  M.  de 
Gniie,  g3:  Détourne  ce  dnc  du  pro- 
jet d'attaquer  le  marquis  Albert  de 
Brandebourg  dans  m  retraite ,  pS. 
Propose  de  fai  re  canonnei  son  gonp, 
97.  Détourne  le  Miitiliiil  de  jBJilL- 
André  d'accepter  T  charge  (Taoïi- 
ebI,  104.  Revient  ■  Durelal ,  on  il 
re^it  une  lettre  sans  signature  qoï 
le  prévient  que  le  Bot  l'a  nommé 
lieutenant  de  Bretagne,  un.  lettre 
diiBoi  touchait  eette  nominalioa, 
ii>.  Réponse  de  M.  de  Vieilleville, 
ii3.  Le  Roi  le  nomme  gouvemeai 
de  Uett,  110.  Délaib  ua  sa  réoep^ 
tiondaM  celle  ville,  ia>.  Eutob  il 
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la  trouve,  ia6.  Noms  des  cipitaiaes 
<ia  la  garaison ,  lia^  Sa  fecineté  k 
tàaiDtea'ir  Ib  bon  ordre,  lili.  Train 
de  sévérité euveis  des cou^bldjiSll' 
Commet  il  fait  Tendre  a  pltuipucs 
habitBDR  les  femoiei  et  ûUea  ([u'qd 
U  lira  enlevée»,  137.  Vingt-deux  f*li- 
BÏeiUF*  de  Lorraine  renireut  dans 
leurs  coarens,  i^i.  M.  de  VieillaTilte 
no  rame  de  gMt-opreaulorité'uD  met- 
tre écheTÏn  iM  Meiz,  et  détruit  va  Ba~ 
cienpiiTilc^edeseptracesdegentili- 
bomnies,  141-  Eiemptedu  logement 
des  gens  deguerte  les  cbanoines,  plus 
de  60  maisons  bourgeojj^ea ,  et  toutes 
lesreuTes,  i^S.  Punit  quelques  ha- 
bitant qui  dressent  des  mémoires 
pleins  de  calomnies  contra  lui  pour 
les  adresser  à  in  chambre  impériale 
de  Spire,  149.  Comment  il  purge  la 
cAnpasne  des  coutenrs,  voleurs  et 
maraudeurs,  iSi.  Avaniagas  conti- 
aoels  qu'il  remporte  sur  ïh  eàmte  de 
Mansfetd,  qui,  sous  prétexte  de  ma- 
ladie, se  démet  de  sa  charge,  iS3.  Il 
enlève  à  l'éyêque  de  Meli  le  priïi- 
l^e  de  faire  battre  monnoie,  et  Tait 
briser  tous  les  instrumens  ipd  iet~ 
Toients  ce  métier,  i55.  Comment  il 
obtient  une  compagnie  de  5d  bom' 
-~  ES  d'arnes  pour  lui,  et  une  compa- 
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niers,  303.  Comment  il  décDuvre 
une  conjuration  tramée  par  le  gar- 
dien des  Observanlins  pour  livrer 
Metz  au  comte  de  Mesgue,  3o3.  Ar- 
rête le  gardien.  aoS.  Défait  le»  Irou- 
pes  du  comte  de  Mesgoe,  et  la  force 
a  rentrer  dans  ThiojiviUe,  a  i  5.  Vu- 
nition  de  soldats  ennemis  qui  su  sont 
cachés  suus  l'habit  religieux  dans  le 
coiiventdesobsBrtanli]i9,3i3.nomi 
des  principaux  seigneurs  des  Pws- 
fiu  e t  de  la  ï  rincbe-Comté  qui  jhit 
dispgru  dans  la  détaîlé  du  c^'mtede 
Mesgae,  314.  Le  gardien  despbaer- 
vantios  et  ses  moines  sont  mit  ea 
prison,  aati,  M.  de  V ici Ueidle en- 
voie au  Boi  demander  perraisiion 
d'aller  à  la  cOur;  motifs  de  cette  de- 
mande, 'jij.  M.  de  Vaudemont  lui 


laodei 


e  Elle  . 


gniedechevau-légerapoarM.deL'Ba* 
pioarson  gendre,  1S8.  Madame  de 
VieilUvilIe  sa  6lle,etM,de  L'Espînay, 
viennent  à  Metz;  magnitique  récep- 
lioB  qui  leur  est  faite  par  toute  1a 
ville  et  par  la^nraison,  [63.  M.  de 
Vieilteville  forme  sa  compagnie 
d'hommes  d^armes,  169.  Envoie  plu- 
sieurs par  ttsdans  le  duché  de  Luxemr 
bourg;  refitse  d'accorder  une  tréva 
au  comte  daMeague.  171.  Remporte 
une  victoire  fiompléte  sur  les  trou-- 
pet  de  la  gÂriiison  de  Thionville  ; 
deuils  sur  cette  affaire,  173.  itecoit 
l'ordre  de  S.-Micbel,  180.  Refuse 
<le  lu  prendre  des  mains  de  H.  de 
Nevers,  i84-  Fait  punir  du  demiei 
supplice  le  tergent-major  et  le  pre- 
vAt  de  Metz,  189.  Fait  vendre  leurs 
•ncublei  et  leurs  armes  au  profit  des 

tre  en  liberté  des  marchands  de  la 
ville  injuitement  retenus   prUon- 


ge  pour  le  lils  du  grand  sénéchal  de 
Lorraine,,  33o.  Oumment.  il  recoî* 
M.  de  La  Cbapelle-Biron ,  envoyé 
pour  gouverner  Metz  en  son  absen- 
ce. 4i.  Arrive  à  U  cour,  a^S.  Ke^ 
Sit  des  mains  méoies  du  Roi  le  col- 
r  del'ordre,  346.  Répund  en  plein 
conseil  aux  plaintes  du  cardinal  d« 
Lenoncourt,  faites  par  le  cardinal 
Je  Lorraine,  347-  Sortvîctorieuxdc 
cette  aHâire,  3S4-  Découvre  an  cora' 
te  de  Saule  le  dessein  qu'i4  a  de  lui 
donner  sa  seconde  lilie  en  mariage, 
161.  Kl  adame  Claude  de  France  tra. 
verse  ce  mariage  en  favorisant  le  6U 
du  comte  de  Duîliy,  303.  Le  Roi 
appuie  le  dessein  de  madame  Claudcj 
37U.  Mademoiselle  de  VieiUevills  est 
liancée  au  EIb  du  comte  de  DuiUy, 
373.  Le  Roi  court  la  bague  au  ma- 
riage des  deux  hancés,  37S,  M.  de 
Vïeilleville  propose  an  Rui  de  con- 
struire une  citadelle  à  Metz,  176.  Il 

grosse  somme  d'argent  pour  travaiU 
1er  à  cette  construction,  que  le  Boi 
■a  approurée ,  379.  Fait  commence 
les  travaux  ,  381.  Soupçonne  qu'il 
existe  an  Douvean  projet  de  livrer 
la  ville  à  l'ennemi,  384,  Comment 
il  découvre  la  oonjuraiion ,  386. 
Moyen  qu'il  ètriploia  pour  attirer  le 
comtQ  de  Uesgne  dans  une  «mbns* 
cade,  389.  Pourquoi  um  desMin 
-     38. 
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^cbone,  aç)8.  Il  fait  piiDir  quei<{ua«-  fie  de  TMonviUe ,  3^5.  Il  emoie  n 

nna  dei  conjurés,  3ai.  Tombo  ma-  Roi,  à  AmrenB,  doaiccompagaiodc 

lade,  3o4.  Eoioic  demander  au  Roi  légioDuairei,  sa  compagnie  et  celle 

pour  lieulenant  son  geadra  de  L'Ei-  de  H.  de  L'EipJDay,  376.  EmploM 

pinB;,3o^.  Retourne  à  Duretal,oàga  un  moine  adroit-  et  éloqaent  pour 

MnU*erélablil,3i^.  HeTieutàHelz,  foire  de*  ouTertures  de  paix  eotie  le 

fait  punir  troij  capilainea  légionnai-  roi  d'EtpacDe  et  le  roi  de  Fraoce, 

m^coupablea  de  aédîtion,  Sai.Fait  3^7-  Son  ^IOf(e  fait  dans  le  conseil 

charnr  lao  «oldau  réunis  qui  rede-  du  Roi,  38i,  Il  eit  «ppclé  auprès  de 

manaoient  leurs  capiiaineq,  etéiran-  S.  H.,  3S5;  et  lo^âvhs  le  cfa&teaa 

gler  ceui  qui  échappent  aiu  coups,  de  Vîllers-CoUer«ti,  386.  Son  en- 

3»^Fait  courir  afiriïUslieuteDSiia  Ireiien  avec  le  Rot,  SS?--!!  reçoit  le 

des  capitaine!  lé^nuairei,  lesqueti  brevet  de  tDBTéchal  de  Trance,  3go. 

•ont  taillés  en  piécsa  avec  leaiofdala  Auiile  comme  plénipotentiaire  aax 

qulla  ont  déhauchés,  336.  Se  ré-  conférences  tenuca  pour  la  paix  à 

concilie  avec  les  l^ionnairea;  et  leur  Calelu-Cambresis  ;   rerirat   auprèa 

Krdonneleun  fautes,  3iS.  Tue  uu  du  Roi  lui  apporter  lanouTclle  de  la 

,,ionnaire  qu'il  (rouve dormant  en  conclusion  du  traité,  394-  I^onel 

sentinelle,  33o.  Forme  le projetd'as-  entretien  avec  S.  M.,  dan*    Icqod 

siéger    Thionville  ;     mesures    qn'U  il  Ini  fait  part  des  motifs  qui  I  OM 

nid  pour  l'exécuter,  33i.  Envoie  jiorté  à-faire  l'ouTertuie  de  In  paît, 

oii  faire  pari  au  Roi  de  ion  }»«-  3oS.  Remplit  ToSce  de  premiergm- 

iet,  33S.  Le  Roi  l'approuve;  nomme  tilhomme  de  la  chamfare;  rr^it  Ai 

H.  de  Vieilleville  lieulcnenl  général  Roi  un  prêtent  de  10,000  écus,  et 


ordres  de  M.  de  Vieilleville  ,  i^&.  fait  devant  la  conr  du  parlententtl 

Celui-ci  reçoit  une  lettre  de  M.  le  la  chambre  des  comptes  le  récit  des 

duc  de  Guise,  qui  lui  annonce  qu'il  négociations  pour  la  paix,  Spg.  Ta 

veut  prendre  paît  au  siège,  347-  "  ""  devant  du  duc  d'Albe ,  qu'il  ac- 

entoie  au  devant  de  loi  son  gendre  compagne  an  Louvre,  4oo.  Est^e  de 

M.deL'£8pinay,349.  Comment  ille  détourner  le  RQi'd'atler  an  parle- 

Teçoillui-mfnie  ^sonavisEUT  la  ma-  meut  faire  arrêter  des   conseiliers 

niere  d'attaquer  la  place,  35i  .Cetavia  qui  professent  la  nouvelle  doctriBe 

est  rejeté  dana  un  conseil  par  le  ma-  de  Lillher,  4o3-   Se  disUnçae  ant- 

féchaiSiroizi,  qui  fait  approuver  le  tournois  célébrés  à  l'occauon  étt 

•ien,  353.  Inutile  attaque  de  la  ville,  nocesdu  roi  d'Espagne  avec  mada- 

3S5.  M. de  Vieilleville  cbangelesdis-  me  Elisabeth  de  France,  406-  Dé*- 

positionsfaitea,359.IiTreun  nouvel  approuve  lea  conditions  de  la  pail 

assaut,  360.  Entre  dani  la  place,  et  faite  avec  la  Savoie,  ^"7.  Expliqne 

force  le  gouverneur  Cattebbe  à  ca-  au  Roi  les  raisons  qui  lea  lui  foat 

pituler,  363.  Conseille  au  duc  de  condamner,  409.  H  m^t  au  Roi  l'ar- 

Gniae  de  In  raaer,  367.  Propose  M.  melen  téleanmomentoàileotreen 

deVadanconrt  pour  y  commander:  joute  au  tournoi;  ses  pressentîmont 

conduit  M.  de  Guise  à  Metz,  où  il  aur  la  mort  de  Henri  11,  4)3.  Il  veut 

traite  pelidant  qualre  jours  les  chefs  en  vaiihle  délusmer  de  faite  «ne 

deParmée,  36B.  Congédie  lea  trou,  autre  coarse,4i4- ^^cqtùtte  pas  am 

pea  allemandes,  et  distribue  des  mé-  lit  depuis  qu'il  est  blesaé,  4 16.  Sa 

dailles  d'or  à  leurs  cajiitaines,  3^i.  douleur  dek  mortdu  Roi, 418- Est 

Rentre  dans  Metz,  où  il  fait  tenter  iait  chevalier  d'bonnenr  de  la  rein* 

UDrcDeum,  373-SeslibéralitéBen-  Catherine  de  Médicia,  4ao.  Chargé 

vers  les  soldais  de  la  garaiaon  et  lea  parle  Roi  d'aller  parler  aux  canjnréi 

«DtrM  tn»pea  1^  l'ont  anivi  au  aie-  d'Amboiae  réunia  à  Nojaé,  il  refcat 
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cett*  eommiuioD ,  431-  Bn  enToyé  17.  Piopou  de  mBiin  la  tûéct  d<' 

a  OrléBos  pour  Hrcâter  les  ntrei  l'Emperear  an  roi  de  Frlnce,  ig. 

coDJuréi  sur  leor  paiuf;e,  i^S.Cata-  fieçoit  da  ce  prince  l'eicnae  verbals 

meut  il  eat  reçu  dani  la  fille,  4^0^  à  la  plainte  qu'a  faite  la  coar  de 

et  défait  prés  (fa  Jarfjeau  unetmiipe  France  de  ce  que  l'Empereor  n'en* 

dercbeUes,43i.IIrandla  liberté  an  tretieatpainldlBmbasBadenrBupréa 

capiiAine  Sabrevel  et  autres,  433.  d'elle,  tS.  Pfend  congé  de  l'Em- 

Retoume  à  ta  cour,  436.  Reçoit  de  pereur.'qui  lui  fait  présent  d'an  co- 

RraD'iea  marques  de  contentemeol  cbe,  iSi  et  de  l'archiduchesse  Eli- 

âu  Roi  et  de  mess,  de  Guise,  437>E^st  sabelh,  qui  lui  donne  un  beau  dia- 

«nTojé  à  Rouen  an  qualité  de  li^-  muit ,  3o.  Reçoit  de  riches  préseu* 

tenant  général ,  pour  apaiser  uae  té-  de  l'archiduc  Ferdinand,  3 1 .  Visite 

diiion,  440'  Manière  adroite  et  sage  l'archerêque  de  Hajence,  33.  Fasse 

qu'il  emploie  pour  en  venir  a  bout,  à  Tréfei,  où  il  eat  honorablement 

u4-  n  Ciït  punir  les  sëdllicu,  44^-  accueilli  par  l'archcTéque  électeur, 

•Sou  discours  ferme  aux  députés  de  36.  AnÏTe  à  Metx,  40,  ob  il  reçoit 

la  TÎIla  de  Dieppe,  ^IS.  11  leur  ot-  une  lettre  de  la  fieine  mère   qui 

<loiine  d'abattre  ie  ihéitre  qu'ont  l'appelle  k  la  coui.  4i-  Se   rend 

blli  les  protestans,  ^49.  Se  tend  a  k   Fonuiitebleau ,  ou  il  entretieitt 

Dieppe;  force  les  habilans  à  la  dé-  Leurs  Haiesléa  d«  u  mission,  ^t. 

molitiou  decetédifiee,4Sa. Rétablit  Fait   part  du  projet   de  niartaj-e 

le  calme  dans  la  ville,  4S3.  Retourne  qu'il  a  conçu  entre  le  Roi  el  Par- 

à   Orléans,   oii  il  est  reçu  avec  de  chiduchaase  Elisabeth,  4^-  Reçoit 

f^ands  hooneuis  par  U.  de  Guise,  du  Roi  de  (;raiids  tilniDi louages  de  sa- 

et,  avec  de  grandes  marques  de  con-  tisfactîon  ;  est  envojé  en  ambassade 

teotement  par  le  Boi,  454.  Ses  ré'  ■  Londres,  44-  Débarque  a  Douvres, 

IKmses  a  S.  M.  sur  TempriuinBe-  47- &t>K<'''><ix''sirrè^  ^"1"  reill" 

ment  du  prince  de  Condé,  455.  Il  d'Angleterre,  de  laquelle  il  obtint 

«eatietourncràMetzjinai^Reine  ane  audience  particulière,  4I.  Son 

mère  le  fait  retenir  k  la  cour,  45B.  discours  a  la  Reine  ;  il  la  fait  chan- 

Far  son  conseil ,  la  Reine  mère,  à  ta  ger  de  r^lulîon,  49-  Lettre  de  Fe< 

mon  de  François  11,  donne  la  lieu-  reunot  de  Cbartonnay,  qui  dément 

tenance  générale  du  royaume  au  roi  le  succès  de  l'ambassade  de  M.  de 

de  ITavBire,  460.  Il  obtient  la  per-  Vieil<eville,S3,Ilrepasieen France, 

«iwioD  de  retovmer  à  Meti,  461.  S4-  '*>'"  f""  «^i^^  '^  ^°'  et  ■  U> 

Comment  il  j   est  accueilli,  4^3.  Reinemèreleiuccèsdeeï 

Est  choisi  par  la  Reine  mère  pont  sade,  SS.  It  reçoit  l'ordre 

I _J.__    '    1_     J_  1tw>l ._  1  i_    _^ !?.>..-  1  ï*_ 


ambassadeur  a  la  ooni  de  l'Eîupe-  à  la  caur;  sa  lettre  à  rambassadmf- 
renr,  465.  Gracieux  sccn^  que  lui  de  France  près  de  l'Empereur  sm 
font  l'électeur  palatin,  469,  le  dnc    l'état  des  affaires ,  56.  Fait  une  sor- 


deWurieml>erg,470,etlesducsFré-  lie  sur  les  reltre*  qui  sont  devant 

déric  et  Guillaume  de  Sase,  ^71.  Paris.lestaille  en  pièces,  et  force  le 

Fajt  payera  ces  dentiers  4.000  écnt  prince  deCondè  à  se  retirera  Long- 

de  pension   de  la   part  du   Roi  ,  lumean,  €0,  Rassure  les  Parisiens  et 

XX.Vin  ,  1.  Envoi»  au  landgrave  la  cour  sur  les  suites  de  la  bataille 

de  Hesse  des  letUes  du  Roi  et  de  b  de  Di«ui,  offrant  sa  tâte  si  elle  n'est 

Reine,  et  une  pension,  3.  Reçoit  a  pas  eagoée  pei  le  parti  do  Roi,  Sy. 

Ingolstadt  un  mémoire  du  dnc  An-  Il  refuse  la  charge  de  maréchal  de 

gnste  de  Saxe,  qui  refnae  de  te  voir,  France,  vacante  par  la  mort  de  M. 

4-  Arrive  à  Vienne ,  5.  Sa  réception  de  S.-Audré,  et  déchir^'ht  brevets 

^r  l'Empereur,  6.  Conseil  qu  K  lui  qu'il  possède  depnia^ông-teicps  de 

donne  an  sujet  des  Turcs,  1 1  ;  et  au  celte  charge,  7(1.  Réaisleuviosian- 

■ojet  du  duc  Auguste  da  Saxe,  16.  ceaquelui  faite  ce  sujet  le^riacede 

11  visite  les  arseuaitf.derEmpereiir,  LaRache-sur-Yani  78.  La  Roi  et  la 
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BreiiM  mèreTieuaeDt  le  iTuuvctcbez 
li>i,elluifoBtM:ceptciUcha^^,8o. 
Il  dlneiTec  le  Roi, et  préleEermeut 
Jetid^ité  en  qualité  c&  maréchal  de 
France,  8 1 .  En  eavoji  »  Routa,  93. 
Y  fait  >on  entrée,  gS^flerendau  par- 
lement, ou  il  ïDDoacG  rolijeL  de  ea 
mi«ioii,  9^.  Ordre  qu'il  éublit  dans 
\a  ville,  gS.  Le  parlemenl  remercie 
tréf'bamblementlelloideleurBToir 
CDToyé  M,  le  marécbai,  gg.  Il  em- 
pêche qu'on  ne  le  réjouiibe  dans  la 
fille  de  rëloianemeot  de  l'amiral 
Colignr,  101-  Comment  il  eicile  la 
vigibncede  M.  deVilleboD,  gourer- 
neur  du  château,  10a.  FonW  lue 
■Qtrepriie  suc  Tancarville ,  dont  il 
■erendmatire,  io3.  Sa  lettre  a  Ca- 
tlieriae  de  Hédicia  nir  cette  entre- 
prise, 104.  Il  ooniie  am  liabilMif  de 
Tancarïiileleioiiideaegafder  eai- 
laénci,  106.  fievient  inopinément  à 
Rouen  pour  éviter  les  honneurs  que 
lea  liabitans  de  cette  ville  vouloient 
lui  rendre  a  ion  retour,  107.  Origi- 
ne de  la  querelle  de  M.  de  Ville. 
bon  avec  le  maréchal,  108.  Repro- 
ifhea  faita  par  ce  dernier  à  un  nia|;is- 
irat  qui  *eut  jastiSer  M.  de  Viile- 
hoD,  110.  Querelle  entre  le  luarë- 
chat  et  le  gouverneur,  11a.  I«  ma- 
réchal cmit>e  la  maîu  de  M.  de  Vil- 
IHiou,  ii3.  Soulèvement  dam  la 
ville  contre  le  maréchal,  iij.  Le 
maréchal  est  asaié^  dans  l'abbaye 
de  S.-Ouen,  11 5.  Il  se  met  en  <fé- 
feiue  et  diasipe  la  populace,  116. 
Lea  tronpei  réglées  répandues  <1bd« 
la  prorince  entrent  dans  la  ville  pour 
défendre  le  maréchal,  117.  Fin  de 
la  sédition,  119.  Le  maréchal  piir- 
doone  aux  membres  du  parlement 

gt  n'ont  pas  111  déployer  assez  de 
;meté,  et  lea  décharge  du  loge- 
ment des  gens  de  ||;uerre ,  131. £a 
Hte  de  mime  k  l'égard  du  clergé, 
des  principaux  officiers  «tbourgeoti 
de  lidiel-de-  ville  i  renvoie  les  trou- 
pes qui  soat  venues  à  aon  seconrs, 
>aï.  Enraie  J/l.  Duilly  son  gendre 
au  devant  du  maréchal  de  Brisaac, 
qusia  cour^avoit  fait  partir  pour 
aller  au  secours  de  Hooeo,  et  le  char- 
Ije  Se  lai'déclarer  qu'il  ne  permet- 


VIE 
tra  pu  (ju'il  entre  daus  la  ville 
•ccompa^é  de  plus  de  30  person- 
Dcs,  ia4'  Honneurs  qu^t  rend  an 
maréchal  de  Brissac,  196.  FJtes  et 
joutes  célébrées  à  Rouen,  137.  M. 
de  Vieilleville  est  appelé  à  Orléans 
pour  aisiiler  aux  conférences  de  ta 
paii,  i3i.  Propose  au  Roi,  après  ta 
conclusion  de  la  paix,  de  faire  mar- 
cher Us  deux  armées  réunies  vers  te 
Havre-de-Grice,  ]X)nr  l'enlever  aol 
Anglais,  i33.  Est  nommé  lieutenant 
général  pour  commander  cette  ei- 
pédilion,  qui  est  rompue  par  les  me- 
nées secrètes  du  connétable,  i35. 
pTcnd  congé  du  Roi  et  retourne  à 
fiouen,  i3^.  Se  rendï  Metz,  qui  eil 
menacé  par  leïprinces  d'Allemagne, 
i3g.  Ses  IntelligMices flans  ce  pajs, 
i4a.  Il  fait  achever  la  citadelle  de 
Metz,  i^a-  Est  mandé  par  le  Roi 
ponr  se  rendre  an  siège  du  Havre, 
t44'  Arrive  à  Fécamp  auprès  du 
Roi,  145,  Comment  il  est  reçu  an 
camp  par  le  connétable,  147-  Sa 
conduite  au  aiége  dn  Hlivre,  149.  Il 
coutribne  pins  qu'aucun  anlre  à  la 
rédaction  de  la  place,  i5o.  Elogts 
qu'il  rtfroit  du  Roi  et  de  ta  Berne 
mère,  154-  Obtient  la  permiiMon  de 
le  retirer  à  Durelal,  1S6.  An  bout 
de  quelques  mois  il  est  r^pelè  à  la 
cour,  157.  Son  entretien  avec  M.  de 
Vtlleanes,  un  des  seccélaireB  d'Etat, 
160.  Il  se  préienle  su  Bol,  qoi  lui 
fait  SOS'  plaintes  aoc  te  c<»inéttible; 
il  conseille  au  Roi  de  Se  rendre  à 
Paris,  ifis.  Sou  entre ùen  arec  les 
maréchaux  de  Brissac  et  Bcnirdillon; 
il  les  détadia  du  parti  du  connéta- 
ble, iG4'^0"  diecoun  au  conseil  du 
Roi'  contre  ta  rupture  de  Pèdil  de 
paofieation,  et  contre  la  enorre  à 
faire  a  l'Angleterre,  16C.  Il  est  ap- 
prouvé par  ioa£  las  seigneurs  pré- 
sens, excepté  lecoAnétable,  qui  vent 
en  vain  yTéiiondre,  168,  et  dont  les 
fuaesces  projeta  soot  déaavcertés  , 
170.  Le  maréchal  coDseiHe  au  Roi 
de  visiter  ses  provinces  ,  173.  Son 
deaintéressenienl,  174-  Son  opiuiff 
turla  Ijataille  dbS.-Denia,  >83.  Re- 
fuse la  cbarse  de  comélable  que  M 
offre  la  Bo),  18S.  Propose  de  Ain 
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U.  le  duc  d'Anj»a  lieuUnaat  gêné-  publia,  ■t^i.  Les  «ediûeux  cl  jitl- 

lal  du  rofaume,  iSyj  pro|io«Ut>ii  tarda  coul  aaisia,  et  punii  de  divem 

Hae  le  Roi  adopte,  et  djinil  tout  le  eupplïces;  3^4'  ^  matéchal  entre  à 

cunacil  loue  M,  de  Vicilleville,  igi.  Valeuce,  où  il  Uouve  le  Loq  Qtdre 

Ilaccompi^e  le  duc  d'Anjou  ,  qvi  élabU  par  euiie  de»  mesures  iju'il  a 

se  rend  à  Orléans  à  la  tête  de  l'ar-  crises,  246.  A  la  pWére  dn  tape ,  il 
t   rend  à  Aviguon,    a^S-  Envoie 

_. .   . ,  . ,   .  , _._  D  t||è  ses  gendres  pour  iriUer  avec 

villes  du  Poitou  j  et  Cdit  condamner  le»  sédilienx,  qui  scaool  rendus  nud- 

a  mort  un  grand  nombre  de  hugue-  1res  de  Sbteron,  aSo.  Comment  il 

nots,  195.  Est  nommé  par  le  iioi  uu  re^u  par  le  ohef  Ijuùbais,  a5i. 

pour  commander  au  aiége  de  S.-  CoinoienL  le  maréclial  surprend  la 

JeaB'd'Angély,  197.  Fait  haUrc  la  ville,   et- fait  |)DDir  les  séditieux, 

place,  199.  Acoorde  une  trêve  de  a54- fietoucncà  Avif;D0n,  oii  il  fait 

dix  )ouis  au  commandant  Piles,  m».  exécaUrjles  prisoiljiiËrs  faits  à  Sis- 

Oflce  à  ce  capitaine  une  capitula-i  teron,  et  publier  l'édit  du  Roi,  363. 

lion  qu'il  refuse ,  loa.  Bat  la  place  ,  Kefuse  les  présens  dn  vice4é(;at,  et 

3i>3.  Supplie  le  Roi  de  venir  eu  per-  liMie  sou  secrétaire  CarloiK  du  re- 

«inné  recevoir  la  ville,  qui  consente  fus  qu'il  a  fait  de  celui  qu'on  lui  of- 

ae  rendre,  304.  Conditions  de  la  ea-  froit,  364-  Se  rend  à  Aiz,  paroit  au 

pitnlation,  ,3o5.  Le  Koi  le  nomme  {larleiqent,  et  doune  des  éloges  au 

f^uverneur  de  firetague  ;  le  mare-  président  sur  la  police  qu'il  a  éla- 

cba],derBgréDientdeS.M.,cri^M.  bile  dans  la  ville.  168.  Va  k  Mar- 

de  L'Espina]',  son  gendre,  son  lieu-  selllej  bonneurs  qu'il  j  recuit  de 

tenant  général,  et  M.  de  Duilly,  son  M.  le  «omte  de  Tendes;  fêtes  dans 

«utre.  gemdre,  gouverneur  de  Metz,  U  ville,  373.  Yisil^  Ctermont,  Biom, 

aoli.DTommegourecDeurdeS.-Jenn-  et  autres  villes,  3^6.  Est  appelé  i 

d'Anfgéljr  le  aeigneur  de  Gi^liniéce,  Lyon  auprù  du  Boi  ;  honorable  ac- 

307,  Remet  BU  Soi.ses  lettres  de  gaa-  cuell  qu'il  en  reçoit,  377.  A  la  de- 

veroBUT  de  Bretagne  ,  qui  lui  soM  rnaude  des   cantons  suisseï ,  til  est 

redemandées  poar  H.  de  Mpntpea-  nomtné  par  le  Koi  ambassadeur  au- 

sier,  313.  DislFibue  a  ses  capitaines  près  d'eux,  378.  Succùa  de  son  âm- 

la.plus  grande  partiedea  10,000  écu9  baasade;  il  conclut  une  alliance  qui 

que  le  Roi  Inienvoie,  ai3.  Se  retire  doit  durer  |ui 

à  Duretal,  oii  il  tootbe  malade,  3iS.  la  mort  du  R 

Dontie  des  conseils  au  Itoi  pour  arri-  rend  inutiles  1 

v£râ1apacincationdestraub1es,3i7.  s^dcurs  du  Pa 

AuiitepDi  conférences  pour  la  paix,  [H)  ur 'traverser 

3ig.  Sa  conduitefermeetadroïteeu  II  oblifje  le  c 

cetls.occaSion,  331.  Les  princes  pro-  renvoyer  ces  ai 

teitans  ■igocDtk'païx,  aiS.  Le  ma-  tre  Â  Lncerne, 

lécbalrefufe  d'aller  dans  lesprovin- ,  villes  descanti 

ces  de  Bretagne,  Anjou,  elc,  où  le  'b  le  ment  accue 

tloi  .vent  l'envoyer,  336.  Part  pour  'France;  dénét 

le3pt<ivinceB  deBouTg9|^e,Froven-  secrétaire  Cari 

cé.'DBnphiDr,  etc.,  338.  Instructions  ter  facte  d'ail 

qu'ily.easoiéjaig.Usccendit  I^on,  tion  de  toute 

où  il  faitpublieret  eiiËcut^l'cailde  nés  nu  roaréc 

pacification)  détails  si^r  se«  opéra-  Reine,  393.  Le  maréchal  arrive  a 

tioDSj^o.il  jaït  reiikerles  conlei  Orléans,  395,  Le  Roi  s'y  rend'pour 

de  J.yoad4Ds4surigliaBr'33£.  Va  a  le  ïisiier,  306.  Leur  enlrevuc,  ii)-. 

Grenoble;  convoqm  4es~'EtMi  <lu  Le  maréchal  va  a  Daretali  lejloi  et 

Dauphin£,34).OiwaMnauceà-Gelu-  toute  la  cour  vont  rjrvoir,  sgiS.  U 

jet,  341- ^l'édit  de  pâcificBÙon  y  est  meurt  empoïspnné}  regrcts.du  Roi 
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et  dca  Beian  ;  auu  «ton ,  am.  Be- 
marquM  nie  la  vériMblf^  date  de 
l'ambaasatie  du  maréchal  «n-SoisK,  Vieii*ii,le  (  J.  de  I«),  saga,  ds 
et  de  la  «ODcltuion  du  traité  d'al-  Freto;,  est  tne  dam  nue  escaimon- 
liaoce  entre  Ua  cnitons  et  le  roi  de  ctie  comte  Ub  Anglais  dcTaut  Bou- 
Fraace,  3oi.  Tciu  de  ce  iraiU,  lorne,  XIX,  5ga. 
3o^.Le»ducBdeLaHoGbefoucaaldet  !ViKvvtU.t  [LoDia,  seij^a.  deLa), 
les  pria aes  de  BofaBD-Guémeni-^ea-  eilfaîtcfaeralierbaïuieTetparlediic 
cendeai  par  Ici  femmei  du  mare-  de-Booreogne,  X,  in4.  Défend  la 
chai  de  VieiUeville,  3o6.  (Ma'ni.  de  ville  d'Aloit  contre  les  Gantois,  e( 
^(«Ufn/&!.)~tlre^itBdiscrétioa  lesforeeiîereliter,  n8.  (Meln.  de 
le  clijiteaa  de  LaoïBij  daccription  £a  Marché.)  —  EnléTe  en  plein 
de  ce  obitsati,  XXXI,  1F7.  {Corn-  cbampane  belle  et  noble  d^noiacUe, 
ment,  de  Uniutin,)  —  %.v<  en  Dau-  lai  fut  paitager  «  table  et  son  lit 
phioé,  BU  Font-S.-Esprit  éiàBeau-  sons  Jes  yeu  de  sa  (tnuoe;  esttia- 
cwre,  011  il  rétablit  b  messe,  et  fait  duit  pour  ce  fait  deiaiM  ie  duc  de 
cesser  les  prfcb»  dans  les  églisea,  Bourgogne,  XI,  loi.  Comment  d 
XXXIV,  363.  [MlÈn.rfeJ'Ajfippi.)       ëtite  lamort,  lOa.  (Do  C&rcç.) 

ViEBHE  fJ.  de),  cliETalier  bour-  Viebtulb  (le  marq.  de  La),  KOo- 
gaigaoD,  diarsé  de  la  défense  de  teneur  de  la  ville  et  citadelle  de 
"  '  '       '  "  *  '  Héiiëiei,  est  Mimé  de  tons  cdtés 

pour  avoir  laissé  prendre  la  ciu- 
delle  de  cette  ville  par  U.  de  fie- 
vers,  >L,  333,  Befuserentrée  dans  la 
ville  de  Beims  à  madame  de  Nerert, 
36o.  Vient  trouver  le  Roi  à  Ljon, 
Lire  H.  de 
^ ,  et  annonce  ses  préten- 
tions à  la  surintendance,  55o.  Eit 
nommé  k  cGUe  charge,  553.  He 
songe  qn'àse  défaire  de  H.  le  cfaan- 

_,  „ rio-    «'i"  "  de  JT.'de  Puifieui,    5S8. 

tre-Dsme  à  la  bataille  de  Kicopolis,    Co^nieni  il  y  parvieiM,  5fio.  Con- 


Calais,  oblige  Edouard 

le  siège  de  cette  place  en  blocQE 

IV,  1 14.  {  Pr^eit  des  guerns  enU 

la  France  et  FAngl.)  —  Se  rend 

Caen  auprès  du  connétable  DuEue 

din,  V,  73.  Assiste  à  la  bataille  d<: 

Fontvallain,   86.  Se   distingue  an    P*''*  °< 

sié(!edeBre8Biéree,to6.(.^ne.Mi!'n..     '^' *" 

tnr  Dugueiclin.) 
ViERKs  (J.  de),  amical  de  Fran- 


VI,  445.  Porte  labanniëi 


456.  Y 

VilïBE[J.de),  religieuxde l'ordre 
de  S.-Jean,  est  envoyé  par  Boucî- 

caut  auprès  du  roi  de  Ch  vpré jwur     ~_  „    _.-,        ...       ,    ■      -. 

lui  faire  part,  de  son  projet  c^tre    9""*  *'  '"  "^B'»»  «*«  «  prioce, 
Aleiandrie,  V«,  147:  ".t. 


librement  a  l'aitrée  du  cardia, 
conseil  du  Boi ,  56i. 
, HoBTs.GHn  (le )  en- 
voie des  préftens  au  Boi,  II,   3a6- 


pas   darmtf    Saooerte:  a«.i™,.  Tt 


(de) ,  eenlîifaoBame, 


a  cbevalier 


Mombia,  défend 
près  de  Dijon  conti 
allemand,  IX,34i- 

VieaHE  (le  présid.  de]  meurt  à  la 
fleur  de  son  Jige,.  riche  de  plus  de 
300,000  écus,  quoiqu'il  n'e&t  jamais 
eudeux  sous  de  patrimoine,  XLVHI, 


il'a! 


iUe-Har- 


,  XLV,  68. 
..  ViGGaisE  (Biaise  de),  jpre 
édileni  des  Mémoires  de  ViUe- 
douin,  I,  6..L 

VioivE   (le  marq.  de)   eat   fait 

Siiaonnier  dsns  on  fanboars  de  Mi- 
in,:îVn,3S4. 

'î;  ,T.  -,  .         ■  V^îaioç:fDn),  gentilk.,  «SI  tué 

Vbtte  (Fraa9oi«),   maître  des    ».ooi»bat5^TarV''.,XX1^85. 
■quêtes  et  savant,   meurt  ayant         Tioa.Eii ,   min&tre   protStant, 
fait  imprimer  une  réponse  k  Baro- 
niiu  fur  l'esoommnnication  daa  Vé- 
nitieiM,  M.VUI,ia. 


.     o  écus  soua  le  chevet  de 
lit,  XX.VII,37i, 
ViiVTiLLE  (le  seigq.de  Id) 
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VIL  VIL  ftoi 

VioiiiM,  auUuc  d'one  histoire  avait  assigna  ion  palais  à  Ha^rid 

de  l'Eglise  :  ce  qu'en  pense  F.  de  pour  logée  le  connéuble  de  Bour^ 

L'Eiloile.XLVIlI,  166.  bon, XVII, 8Ï.  ;- 

ViGHOiiRT  (SaatHier  de)  prendla         VillUii,  historieii   italien  :  sob 

croix,  1,  ion.  opiuioasur  la  rùolutîon  priie-A^   . 

Vilaines  (le  Besque  de  ),  un  des  paii  luog-tempa  de  déLrnirE  l'ordre 

plos  braves  de  l'arTuée  du  duc  de  des  Templiers  ne  peut  être  facile- 

Harmandle,   rend  le  courage  a  ce  mentadmise,  IV,  67. 
prince,  IV,  187.  Se  diatJnïue  à  la        Vii.t^u(le  sei)^.  de)  estblescé  s 

babiillB  deCocberel,  ï6S.  sWitanz  l'assaui   du  boulevard  d'Oriéans, 

chefs  de  bandes  qui  vont  en  Espa-  VIII ,  1^1. 

K8,  336.  Touché  du   dlsconra   et         Villibs  [Franc,  de  Boivin,  ba- 

ïlarmea  delà  femme deHenri  de  ron  du),  secrétairedu  maréchalde 

Tranitamare,  conseille  de  marcher  Brissac:  ses  Uémoires  ont  pour  ob- 

«nr  Tolède,  36s.  Commande  l'a-  jetlaguerr 

Tant-garde  de  formée  de  Henri,  jusqu'en    1 

opposée  au  prince  de  Galles,  ^o3.  donnent  di 

Refiue  de  >ei;endre,  etcombatTail-  maréchal,' 

laniment,  4^i.  Se  rend  enfin  »vec  Qualités  qi 

Dugueiiclia,  ^ti.  Paraît  devaut  le  uspice  de 

K rince  de  Galles,  44^-  Obtient  de  Sao.  Apre! 

li  sa'  liberté  moyeunant  ran^;  Brissac,  re 

Ta  IrouTer  le  duc  d'Anjou,  qui  lui  cour;  est  fait  maître  d'bSlel  ordi- 

doone  quelques  troupes  à  commaD-  uaire  ie  la  Seine,  nuiis  ne  fut  ja- 

der  pour  le  prince  Henri,  ^^.Ax-  mais  en  évidence,  3ii.  I^a  racon- 

■iége  Tolède,  ^^S.  Tue  ou  met  en  Doissance le décideà  écrire  les  cam- 

fuiie  une  partie  des  aisié^ég,  V,  &.  pa^es  du  maréchst,  331.  Ses^é- 

Bloyea  qu'il  emploie  pour  hliteT  la  moires,  eomposéa  de  dix  liTres,Boat 

reddition  de    la  place,   5.  Arrêta  enmite  augmentes  de  deux  aulrei 

l'impétuosilé  de  Pierre-le-Cruel,  8.  par  Ini-métne  j  il  déclare  n'avouer 

Beaverse  mort  le  ueveu  du  roi  lia  qne  la  seconde  édition  qui  en  fut 

Benmatiu.  et  fait  un  erand  carnase  faite  en  1610,  Îa3.  Idée  et  critique 

des  Sarrasins,  3^.  Abat  le  fils  de  de  cet  ouvrage,  3a4-  Jugemena  di- 

ce  roi^  est  désage  de  la  mêlée  par  vers  qu'on  en  a  portés,  3iS,  Trans- 

Dognesclin,  35.  Poursuit  Fierrc-le-  positions  de  faits,  erreurs  de  date 

CrueI,etleforcei»e  retirer  dans  le  qu'on  7  rencontre  ;  défauts  du  aty- 

cbàteau  de  Hontîel,  3^.  Comment  |e,  3fj,  Le  complément  que  l'his- 

il  se  rend  maître  de  ce  coi,  ^5.  He-  toriograpbe  Malingre  j  a  ajouté  of- 

jetle«es  offre»,  et  le  mené  pri»on-  fre  peu   d'intérêt  pour  l'hiitoire., 

nier  au  camp,  46.  (  Mém.  sur  Du-  3i9.  Bajrvin  Ou  Villara  a  composé 

gueiclin^  —  Il  est  uoflimé  du  cou-  lui  autre  ouvrage  sous  le  titre  d'/<i- 

seil  du  Roi,  VI,  316.  Est  arrêté,  itrncûoiu  lar  letuffaîret  d'Etat,  de 

accusé,  obtient  sa  grâce,  i3i.  {Tut.  la  guerre,  tt  vtrtiia  moralm  ;i6ie  d« 

darèga.  de  Ch.  ri.)  cet  ouvrage,  qui-annonce  de  U  lu» 

ViLLiiies  (le  marq.  de)  Ta  anse-  tesse  et  de  la  profondeur,  un  esprit 

cours  du  chiteau  de  La  Flèche,  re-  Gn  et  délié,  et  du  talent  pour  l'ob- 

Send  la  ville,  d'oh  if  chasse  lausac,  ««rvation,  339.  Extraits  de  cet  ou- 

SXIX.,  335.  Se  porte  avec  plu-  vrage,  33o  et  suiv.  Motifs  qui  ont 

eieurs  seigneurs  au  secouin  du:.Ghï-  porté   l'auteur  à  écrire  tes  Mémm- 

teau  de  Sablé  irepons^B  les  lijlpeurs,  ces,  340.  Réponses  à  divers  repco- 

XL,  60.  Contribue  a' la  dé^tedc  Gheiqn\)Dlutafails,35i.['/cer(ûi.) 

l'armée  de  Idnaac,  66.  ,       '  _  Il  est  envojé  su  Roi,  chaîné  d'un 

ViLLAHi  (le  marq.  de)  r«es  para-  mémoire  de  messieurs,  de  Bnssac  et 

Im  à  l'emperAnr  Cliacle«-QulDt,  qui  de  Guise  sur  Veipédilion  de  Na- 
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pUi,XXX,77.  S*  Gondoile  duu  lecUlaaudaHetdiapour  le  défcn- 

ciuc  OMiioD ,  66.  Fiuil  qu'il  retire  dce ,  S.X%1 ,  soi .  Y  eat  faÎL  pnsou- 

de  aoa  voyage,  87.  En  etaojé  dcre-  juct,  ao5. 

chef  pour  porter  an  Boi  ia  doutcIIb  Villiu   (  Honorai    de    Savoie  , 

de  la  prise  de  VaUeniéres,  1 14-  Dili-  martf.  de] ,  en  euvoyé  par  le  IUii_au 

SDcecgu'ilinetdaaiisouToyaee,  ii6.  lecoarâ  d'Amîeiu,  XIÛ ,  ^tti. 

lamwDt  il  est  reçu  du  Ho] ,  1 1 7  j  Villiu   ^Honorât    de    Savoie, 

et  réconcilie  le  marëcliBl  de  .Bru-  Oomte  de),  lieuteD.  général  eu  Laa- 

«•c  arec  le  coanélable,  1 18.  £it  rea-  nedoc ,  tient  les  Eiau  à  feaucain, 

voyé  ea  tiémanl  avec  un  saconrs  XXXJV,  34i.  Fait  pendre  le  uû- 

de  60,000  écusen  ot,  iig.  Est  eu-  niitre  ^otcslant  d'AigueE-Mortei , 

vojé  aaprés  du  fioi  après  la  batail-  Sfa. 

U  de  S.-Qiiealiii,afec  un  oiMiaire  ViLLiM-Baiicii  (André  de)  en 

du  nMrécbal  sur  les  moyens  da  re-  chargé  par  le  duc  de  Hayeute  ds 

midier  aux  affaires,  lifi.  Comment  dclendre  la  viUe  de  Roucd  court 

il  est  reçu  par  le  Roi ,  et  lutte  cou-  Henri  iv;  mesures  qu'il  prend  à  cet 

tre  FautorUé  dp'  cardinal  de  Lor-  effet,  XXXVI,  304.  Est  tué  au  rié- 

raine,   i5i-  Secoues  qu'il  obtient  ge  de  Dourlens,  ^gS.  {C/ievtrinr.) 

Enr  le  Piémont,  iSa.  Demande  au  —  Ses  préparatils  pour   défeM" 

inné  charge  de  secrétaire  des  fi-  Bouen,  XL ,  354.  Sa  réponse  au  dét 

nancesi  sa  réplique  an  cardinal  de  que  loi  fait  le  comte  d'&uex,  356. 

Iiorraine,  qni  veut  s'y  opposer;  pro-  Danger  qu'il  court  dans  une  sortie, 

messe  que  lui  fait  Sa  Uajestë,  iSç.  XLI,  36.  Fait  une  autre  sortie  géué- 

Il  est  envoyé  de  nouveau  au  Hoi,  raie, dans Uquelle  il  enléveScauiuii 

avec  des  iEistruclionji  sur  la  paii  qui  aux  assié^eans  et  leur  lue  Sou  hom- 

sa  traite   à  Caleau-Cambrésis;  in-  me>,49.FsttsaaDumiesionauRoi;eH 

■trait  par  U.  de  Guise  que  par  ce  nommé  amiral  de  France,  et  licott- 

traité  de  paix  tout  le  Piémont  doit  aent  général  des  bailliages  de  Caea 

dtre  rendu,  excepté  Turin,  ChivM,  et  de  Koueu,  XLII,  aSi.  Envoyéd 

Quiars,  Fij^narol  et  Savigliano,  ij  Picardie'Bu  seoours  de  Dourlens,  i 

préseale  au  Roi  plusieurs  observa-  est  battu  par  les  Espagnols,  fait  prr 

lions  contre  cette  restitution ,  a63.  sonniei  et  tué ,  XIJII ,  51  et  snii. 

EslenvoyéàGuisBBuprèsducoDuâ-  {Méra.  de  Ct^ei.)  —  11  déloge  U 

table,  aSS.  Est  Tsnvové  auprès  du  roi  de  Navarre  de  l'é^jUse  de  S.-Au- 

Boi pour  lui  anDonoErlarupùirede*  drédeBouen,  XLVI,  i3o.  Faitoae 

itégoeîationa ,  aSg.  Est  rappelé  ai|-  sartie  sur  Pansée  du  Boi,  dont  il 

prés  dwftoi,  qni loiapprend  quata  détruit  tous  les  travaux,  a4a-  £> 

paix  est  conclue  aux  conditiou  dé-  Rrrâté  dans  sa  victoiTe  par  le  rane- 

|à  connues,   37a.  Refuse  les  dépé-  chat  deHiron,  aji.  Zcritsii  ducde 

cbescactiBlées  que  laifait  remetue  Mayenne  que  s'il   n'est  aecoara.  i 

le  conûétable  pour  le  maréchal  de  sera    forcé   de  capituler,   tiS.  Ea 

Brïilac;  le  Roi  approuve  son  refus,  fait  grand   amiral    par    le    duc  de 

et  les  lui  fait  remettre  ouvertes  aveâ  Mayenne,  33i.  Vient  &îre  au  fM- 

BD pressât  de  iioo  ^cus,  37.1.  Mqj  lement   serment  m   cett*  quaUlé, 

iMf  jlnoonnéldilc  daps-sa  conduit*  3l^t-  Sort  d«  Paris  avec  ae^iraupeti 

em«ers  Du  Villars,  %jt..E.AeoiKiijé  e«i  rcncoatré  parcelles  du  Jtoi,  et 

à  la  mnr  pour  joaiiliiér  Icnacéobtl  notroii  minuit,  B68.  Fait  «on  uwié 

«antre  les  faux  rapporu  du  vidasse  particulier  avec  l«  Hui';  avaaiaoH 

èt&atuta,   598.  (d/rin.  de  Ba  considérablesqn'ilobtient.XLVU, 

l^Ulart.)  og.  Caractcrp  de  ce  seigneur,  So. 

yiLii.as  (Bicnanlde),  dievaliei  âtAiiL priaonnira devant Dourleiu, 

ften^ais,  sauve  par  sa  ynideBM  h  etto^  par  Ie«£ap^nola,i3().(£,'£r 


place  de  Lisnago,  XV,  34t.  tqife) 
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mé  goavetoeur  de  Dieppe,  pour  t'Emperciu  par  Soiwaiu ,  SjS.  Dé- 
avoir  bien  leivi  le  marquii  d'Ancre  ieai  la  Boatgooiu  eonlre  Paule- 
dam  u  quef elle  uveo  H.  de  Bdle-  TiUe;  fortifie  Diioa,  XXIV,  an. 
garde,  L,  i36.  Sa  mort, son  éloge,  46u.  (MAn.de 

Ville  (Guill.  de),  chevalier  lié-  Tavaintei.) 

geois,  aaaTe  la  vie  au  aeign.  Guy  VilLEOtaaoa  fa  au  rérou  arec 

tnmbereoartjXI,  474-  Sort  de  la  de»  miaiBiresproicsUm,  fonde  «ne 

TÏUe  conlrc  l'avau  (-garde  du  duc  ds  colonie  au  Brésil,  rsvîeut  en  Fcan- 

Bourgogne,  ^^S.  Est  bleisé, et  meurt  ee,  elie  fait  calboliipie,  XXIV,  1 84' 

deiii)oucflBptèa,496.              -  ViLLE-E*BDonja  (Geoffroy  de): 

Ville- *EK-CLBRCi  (Ant.  de  Lo-  moiifa  qui  oal  engagé  l'éditeur  à  fai- 

méuie.seigu,  de  La),  est  envoyé  par  le  précéder  le»  Mémoires  de  Ville- 

le  Boi  Dupié»  de  M.  de  La- Force  Hardouin  d'une  sotice  sur  cet  écri- 

pour  l'engager  à  lui  remettre  la  Tilie  vain ,  et  aar  les  événemeii»  qui  ame- 

de  Ste.-Foy,  L,53S.  Béponae  qu'il  néreut  laohute  del'Euipiregrçc.J, 

en  rapporte  au  Hoi,  536.  3.  Détail»  sur  lea  diverse»  édition» 

ViLi.E-^icBOT,  bourgeoia  de  Pa-  de  eea  Mémoire»,  S.  [Avtrtiu.)  — 

ris,  prête  sa  maison  oui  lénuioni  Origiue  de  Ville-Hardouio  ;  il  £uc- 

dearoyaliitei,  XX,  ^Sg.  cède  à  son  père  dana  la  charge  d* 

ViuEBOi»   (le  sieur  de),  nommé  maréchal,  8.   Est  nommé  meoibre 

f.'ouvem.  pour  le  Itoi  du  château  de  de  la  régence  pendant  la  minorité 

Mirebeau,  rend  celte  pl^e  an  due  du  oomte  Thibaut  de  Champagne; 

de  Herceeur,  sou»  prétexte  de  mé-  gagne  toute  la  eoB&auce  de  ce  )euiie 

coBteotemen^  reçut,  XL,  3gg.  prince,  g.  Eatenvoyé  «  l'asaemblée 

ViLLBBoii(J.  deTontevilte,  seigo.  de  Compiégue  pour  lepréaenter  le 

de),  prevfll  de  Pari»,  eit  nomnlÉ  oumte  de  Champagne,  i4i  pu<»  > 

£«iVomeurdela  place  de  S.-P»n],  Venise,  où  il   harangue  le    peu)>le 

IX,  313.  Comment  il  distribue  dan»  réélise  de  S.-Marc;  fait  Bp- 

B<IX  capitaitta»  sobs  ses  ordre»  lea  prouva  l'entre  pi  iw  de  la  croisade, 

3uartiers  de  la  place  qu'il»  doivent  iS.  Eevienl  à  Troye»,  et  reçoit  le» 

«fendre,  I34-^^  fait  priaonniei  a  derniers  soupirs  de  Tbibaut,  19. Est 

la  prise  de  la  place,  aSS.  ohargé  d«s  arrangemens  de  famille 

ViLLBioR,  seign.  d'Estouteville ,  de  cecomtej  défaiid  aux  conféren- 

eourera.  du  ch&tean  de  Bouen  :  dé-  ces  de  Seau  lea  droits  de  sa  veuve  ; 

t«ils  aur  sa  querelle  avec  M.  le  ma-  va  iroaver  aucoesaivement  le  duc 

réchal  de  VieiHeville,  XXVUI,  loS  de  Bourgogne  et  le  comte  de  Bar 

«t  euiv.  {ridZlevilU.)  —  E«£ait  pti-  pour  leur  proposer  de  ae  mettre  à  la 

sonnierprésdetiravelines.XXXJI,  tiie  de  la  croisade;  fait  adopler  k 

901.  IComm.dBBabutia.)  Soisson»  la  proposiboa  d'envoyer 

ViLLïCLER  ( mademotielle   de),  crffrir  la  oonduite  4e  la  cioisede  au 

«iéced'AgoéaSorel,succédeàlaf»-  marqui»  de'Mootferial,  18.  Avant 

Vear  de  cMte  naltcesni  du  Boi,  Xi,  de  partir,  fait  plusieurs  doua  i  l'E- 

AS.  fHïe,  et  régie  les  affaina  de  sa  pro- 

—                —  " ■■•  '  — ' — '-  — e  faipille  et^c""  •'■■  ""  — "--  -i- 


ViLtErBltreHE  (le  capit.)  eiéoiil*  pre  faipille  et  Joëlle»  de  le  veuva 

avec  sa   compagnie  une  siDgatiérp  aoa  Beigaeur,  19.  Se  r«ad  i  VeD.<~, 

entreprise  contre  le  ohàteau  de  Hn-  «oocilie  les  cbefa  croisés,  en  ramené 

ses,  XXXI,  4s.  E»t  bleue  an  ai^  plasieura  qui  s'éloient  éloignéa,  30. 

de  Damvillters,  où  il  meurt  eqsiflle  Par  aea  repréaantations,  le  ii*ge  de 

H,uverneur,.oî.  Zara    est  repfi»  avec   ï*ia  de   vi- 

ViLiE-FiiJiaeoii  (le  M^onrde),  «uear,  a*.  H  «ave  les  plu»  eraadt 

frère  de  Gaspard  de  Tasaonos ,  met  daagers  poiarajiMaer  les  queneMeaéle- 

ia  Bourgogne  il  l'abri  d'wieiafanoii,  fées  entra  les  Français  et  lea  Véni- 

XXHI,  i5.  llfotice.)  —  Sa  lettre  à  tient,  »S.  Se  distingue  dans  la  j>re- 

«Q  de  ses  amis  «ne  la  retraite  de  MÎére  attaque  livrée  par  loi  l«ti9s  t 
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la  TÎUe  ds  Couiunliiiople)  recneUle    &ùt  nupendre  le  liége  que  le  nui- 


l«fl  FrançaU  qui  se  nîugient  daiu  quù  avoit  commencé, 
leui  camp,  et  lepouue  ceni  qui  lei  CoDstaDtinople,  So^-  Eat.  tcDTojÉ 
pounulTOimt,  3a.  £eI  éilTOfé  aa-  auprès  du  marquia  pour  ache^'er  la 
près  de  l'empereur  Inaac  pour  la  léconuilialiDD ,  3i3.  Fart  de  Cod- 
ptieidecouliniierletraiiéqu'Alexù  «taaiinople,  va  à  Tzuriilum,  et  k 
ton  fils  a  conclu  avec  les  priocei  porte  prés  d'Andiinople ,  344'  ^' 
croisés ,  35.  S'efforce  en  vain  d'arri-  comiui*  à  la  garde  du  camp  devant 
ter  le  feu  qui  dévoroît  un  quartier  cette  ville,  3%.  Rallie  les  fuyardsi 
de  CouitaDlinople,  4o.  Est  chargé  la  batailla  d'Andrinopie  ,  356.  Fric 
iFaller  sommer  Alexis  de  teuir  la  p»-  le  doge  de  Venise  de  se  joindre  à  lui, 
lole  qu'il  «Toit  donnée  lui  Latinsj  3Sti.  Se  retire  avec  lut  du  cdlé  de 
■on  sang  froid  dans  cette  mission  Ilodotto,  S6a.  Va  apamphyle,  36ij 
périlleuse,  43- ^*^°°°>in^i"''^^"'  enniite  à  Char j>ople ,  364  i  «^l- *^»fin* 
de  Romanie,  et  obtient  les  pajs  de  Bodosto,  oii  d  entre,  366.  Coin- 
Moere,  de  TrB)anapIe,63.  Réconci-  mande  l'avaDt^rde  de  l'armée  det- 
lie  l'empereur  Baudouin  et  le  mar^  tinée  à  combattre  JobaDOice',  4c6- 
quû  de  Moutferrat,  69.  Sa  belle  Est  envoyé  au  secours  de  Renier  de 
conduite  après  ta  défaite  et  la  prise  Tiiibt,  ^lo-  Accompagne  l'Empe- 
de  l'Empereur;  parvient  à  sauver  reur,  qui  va  faire  lever  le  aiége  de 
Vt/mte,  7g.  Va  recevoir  à  Abydos  Cibotos,  43i.  Monte  nnc  des  galéra 
la  fiile  du  marquis  de  Montferrat,  qui  vont  au  secours  de  ijquise ,  44c- 
deatiuée  à  l'emperenr  Henri,  Sn-  Ob-  Reçoit  du  marquis  de  Montferrat  la 
tient  du  roi  de  Xhessaloaiqae  la  vil-  ville  de,  Messinople  et  ses  Jépeu- 
le  et  le  territoire  de  Alessinople,  89.  dmces,  el  devient  son  homme-tige. 
Sa  mort  et  son  éloge,  93.  Sa  famU-  4S1.  {fille-HarJouin.) 
Ie,g6.  (iVbtice.)  ..  Ville-Hirdodii  (Geoffroj),  De- 
ll prend  la  croii,  103.  Est  nom-  vcu  du  ntaréchal  :  ses  aventures  j  se 
naéfpar  le  coml«  Thibaut  pour  al-  réfsgie  auprès  du  marquia  de  litatt- 
1er  à  Venitey.ioS.  Son  discours  au  ferrât,  et  refuse  de'ke  fixer  auprès 
conseil  de  Vent^',  1.14-  Bevienl  éa  de  lui,  I,  7a.  S'astOcie  à  Guillasaw 
Cham pagne, çtMidxompte  du  suc-  Champlitle;  fond«  avec  lui  un  petit 
ces  de  sa  mission  an  comte  Thi-  état, 73,-sa  fortun*,  g6.(iVblice.]— 
baut,  lao.  Va  trourer  le  duc  de  H  prend  la  croix,  loa.  Revient  de 
Bourgogne,  et  le  presse  de  se  mettre  Falesline ;  est  jeté  parla  lemp^aa 
i  la  tète  d«  la  croisade,  134-  ?">-  port  Modoa;  se  lie  avec  un  seigneor 

Cà  l'assemblée  de  Soisaons  d'of-  grec,  fdîtdes  conquêtes  avec  lui;  n 
su  marquis  de  Uontferrat  la  teonverensuitele  marquis  de  Mont- 
conduite  de  cette  entreprise;  son  ferrât,  dont  il  refuse  les  offres,  3îi; 
discours  à  cet  effet,  laG.  Est  député  puis  s'associe  4  Guillaume  de  Cham- 
Tersfe  comtedeBlois,  iSa.Estnom-  plitte,  et  se  rend  avec  lui  à  la  ville 
mé  du  cinq,  corps  de  bataille  contre  de  Modon ,  334-  Défait  les  troupes 
l'empereur  Alexis ,  igS.  Est  enTojé  de  Michel ,  et  s'empare  de  Coron, 
auprès  de  l'empereur  Isaac  rAngej^*36.  {f^itU-Hardoiiin.)  —  Devenu 
honnenra  qu'on  lui  rend,  3i4-  l'ïs'  prince  d'Acluie,  se  porte  contre  le 
cours  qu'il  tient  à  Isaac,  aï6.  Est  dé-  clergé  à  des  excès  qui  loi  altirentles 
patè  auprès  du  jeune  Alexis  pour  le  censures  du  Vape,  4^-  ^t  reqoû 
sommer  détenir  les  engagemens en-  de  marcher  i  la  défense  de  Con- 
vers  les  prinaes  croisés,  34^-  -^e-  slantinoplt,  490-  Se  joint  avec  six 
compagne  l'empereoi  Baudouin  dans  vaisseaux  a  I*  flotte  vénitienne  com- 
■on  expédition,  ooo.  Va  trouver  le  mandée  par  Micbieli,  et  tons  deux 
marquis  de  Montferrat  à  Andrino-  batunt  û  flotu  de  Vatace  ;  est  in- 
plcj  loi  reproche  SB  conduite  enverf  vite  par  le  Pape  à  secourir  It  pa- 

t  les 
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évéquei  de  la  Hocée,  qui  n'ont  pat  fat  rendue  plu*  dure;  mis  en  liber' 

(le4iuiUiilMÛter,49i<  Va  débloquer  té,  il  arrive  ■  MarieiUe  dins  un  dé< 

le  port  de  Constaulinople  arec  la  auemeat  abaoluj  Ta  ea  pélerina;je  à 

TaisaeukU,  et  fait  eotrer  quelquease-  la  SLe.-BauDie,  en  demandant  l'au- 

coiuï  dana  la  ville,  £97.  Héclame  d««  mdne,  353.  Est  reçu  aveo  tioDU:  par 

aoDimejcoDBidérablesquiluiétaient  le  Roi,  qui  le  nomme  «on  malice 

duEa,Soo.  Donne  sa  iille  en  mariage  d'hdtel,  a54.  (iVbltoe.)  —  Les  hdbi- 

à  Michel,  frère  de  Théodore  d'Ë-  tans  de  Tcaai  s'élant  levés  pour  le 

|!ire,  5oS.  Est  fait  prisounier  par  roi  Ferdinand,  veulent  ae  latiir  du 

Jean,  frère  de  Paléob^ae  j  rehue  gouverneur  Villeneuve,  366.  Celui- 

de  reionnoltre  celui-ci  pour  empo-  ci,  bien  accompanié,  se  relire  au 

reur;  e»t  enfermé  dans  une  prison,  chiieau,  fait  lever  lei  ponuetcbar- 

5o6.  Se  soumet  à  Paléologuej  est  rè-  ger  l'artillerie;  l'ait  trois  sorties  j  se 

tobli  dans  ses  btals;  fait  de  nouveau  trouve  à  la  fin  tellement  environné 

la  guerre^  eit  vaincu,  et  meurt  ea  de  fossés,  qn'il  ne  peut  plui  sortir 

~~'               famille  se  fond  ensuite  que  par  la  mer,  qui  est  aussi  bien 

iBison   de   Savoie,   Sia.  gardée  quelalerre, 167. Ilrefusede 

(DAad.  de  i'Emp.  lat.)  Lvrer  le  château  à  la  seigneurie  de 

ViLLE-HiKDOuin    (Guill.    de),  Venise,  a68.  Fait  le  même  refus  au 

prince  d'Achaie,  accompagne  Louis  prince  Fréiléric,   a6g.  Reste   avec 

Il  en  t4;ypte,  II,  loa.  huit  compagnons  pour  défendre  la 

V1L1.E  -  Ldisart  (Louis  de  Hu-  place,  les  autres  sétaat  vendus  au 

rauk),  neveu  deChevernj,  e«t  as-  prince  j  refuse  néanmoins  de  te  ren- 

Eaisinédansl'églisedeljasaé.dans  le  dre,  3^0.  Noms  des  3i  traîtres  qni 

psjs  du  Maine,  XXXVl,  i47'  ahaudonneni  Goill.  de  Villeneuve, 

ViLi.E>iïGaE[lecapit.)esttuéd'u-  371.  Détails  sur  l'assaut  qu'il  son- 
ne arquebusadc  aa  siège  de  Santia,  tieùt  pendant  trois  heures,  371. 
XXIK.Siî-  Comment  »l  obtient  la  vie  Sauve, 

Vii.LERenvR(J.  de),  écujer  buur-  373.  Est  conduit  prisonnier  dan« 

Saignon,  offre  de  disputer  le  pas  une  galère  de  la  flolte  nipaltlaine; 

'armes  tenu  à  Chàloos-aur-SaOne  arrive  au  port  deBrindes,  374.  Est 

par  Jacq.  de  Lalain,  X,  39.  visité  parle  aeign.  de  Legpare,  prî- 

ViLLEiiEOVE  (Guillaume  de),  un  sonnier  au  château  de  S.-Andréj  en 

de*  chevaliers  qui  sccomp^nérent  re^it  dix  ducats,  175.  Est  témoin 

Charles  Tiii  dans  le  rojaume  deNa-  devant  Tareote  d'uu  combat  quels 

£lea,  et  à  qui  le  Roi  en  confia  la  dé-  galère  qu'il  monleeldeuibrigantina 
sùMe:  on  ne  sait  rien  sur  son  origi-  livrent  à  quelques  petits  bàtimens  de 
ne,  ni  sur  l'époque  de  sa  naissanca  cette  ville,  où  commandoït  pont  le 
«t  de  sa  mort;  il  fut  un  desëcujers  Roi  le  seîgn.  Georges  deSilly,  377. 
du  Roi;  le  commandement  de  la  vil-  Est  mis  du»  la  tour  du  portail  du 
le  de  Trani,  dans  la  province  de  cbiteau  de  GaltipoU;  j  irouvePiec- 
Bari,  lui  est  con&é,  XlV,  349-  A^-  re  Frègosede  Gènes  et  Gaspard  de 
■i^è  dfnsle  chïteau  de  celte  ville,  Gireunei,  faits  prisonniers;  revient 
il  refuse  les  offres  hrillaules  que  lui  dans  sa  galère  avec  d'antres  prison- 
fait  le  prince  Frédéric  s'il  vent  se  uien  français,  186.  Arrive  avec  la 
lenJre,  iSi-  Abandonne  par  set  Hotte  devant  la  ville  Ugenio;  oii 
■aidais  d'artillerie,  il  soutient  nu  commandoït  le  connétable  d'Auhi- 
wsaut  terrible,  et  ne  sa  rend  prison-  gnv  ;  aborde  à  Hessîne,  aS?.  Des- 
nier  qu''à  la  dernière  extrémité:  re-  cription  de  cette  ville;  suite  de  l'itï- 
tenusur  lUie  galère,  ilsuit  pendant  nèraire  de  la  flotte,  aSS.  Uaneers 
quatre  mois  la  flotte  ennemie;  est  qu'elle  court  dans  le  oolfede  Salrr- 
cnGn  renfermé  dans  le  chitean  Neuf  ne,  390.  Arrive  dans  le  port  de  Na- 
de  Naples ,  oii  il  commence  ses  Mé-  pies  j  Villeneuve  reste  on  mois  dans 
mOirea,  a 5i.  Comment  sa  «aptivité  sa  galère  avec  les  autres  prisonnieti 
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fniD«>iiuiuduG«D(lre  a  tare,  393. 
Di^uils  anT  le  Bicge  dncUtcau  Heuf 
de  Naple»,  igS-  Villeoeute  cet  pté- 
icaU  au  prince  Frédéric  j  iriile  état 
dans  lequel  il  parfdL,  Joo.  Sun  to- 
trelien  avec  le  prince,  3ai.  Eat 
cnoduil  a*cc  le  seign.  de  Leipare 
daDslaTilledeNaplFijaptëala  pri- 
ae  du  chïteau  Neaf ,  eit  mil  dam  la 
)(roiM  U>Dr  du  portail  de  ce  chiteau, 
304.  Sa  douleur  et  aa  Tnignatian  en 
sevoTaotreaterieulpriaonnier,  par 
le  départ  et  la  délivrance  de  eea 
conipaguoiu  de  caplifité  Jean  de 
Rabot ,  conleiller  du  roi  de  France , 
elGasiiard  de  Giresmiu,  bomme  d'ar- 
mes, 3i  I.  Il  est  mené  au  pluj  haut  de 
la  tonrioua  une  loQle  obscure,  3ii. 
Par  suite  du  traité  d'Alêne ,  eit  mis 
en  liberté,  3]^,  S'embarque  sur  ua 
galion  appatlenHDt  an  prince  Fré- 
déric, lequel  ramène  en  France  les 
K(B8  d'atmea  du  aeigo.  de  Lignj, 
.  Aborde  au  poit  de  Uoiiaco; 
t  il  7  est  rpçDj  le  rend  i 
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VittEiOT,  minittre  aoa>  Chailei 

II,  le  déclare  coDsIannnent  pour  les 

catholiques)  eit  un  dej  pTiacipaui 

négociateurs  du  traité  de  Nemoari; 
au  traité  de  Boaen ,  XX , 


Majenoej  alUche  les  catholiques  à 
Henri  iT^  contribue  à  rendre  à  11 
France  «on  ancienne  pToipérité,  3a. 
LaaeoondapartiedesesHémoirei  ré- 
pand bcBoctiup  de  lumière  ïnr  la  Téri- 
table  slLuation  du  duc  de  Mayenne, 
3(.lle8CBdmlsa[i  oonseil  général  de 
l'Union,  3i3.  KqetteaTec  iodigna- 
thMi  lei  olFres  de  l'ambassadcurd'El- 
pagne;  demande  ïon  congé  au  duc 
de  Maycnneil'engageà  rentrer  «ma 
i,..Li  1-.  _   pfjnçe  françtisj 


r  de  fain 


comment  il  7  est  rpçu;  le  rend  i 
pied  1  Harseillei  refose  lea  offres  di 
KOuremcarde  Prorence;  fait  un  pè- 
lerinage à  la  Sle.-Baumej  passe  à 
Beaucaire  dans  sa  maiaoa,  3io.  Se 
rend  h  Ljon ,  où  il  trourt  le  Boi  ^ 
accueil  touchant  qu'il  eu  raçoit;  est 
faitson  maître  d'hrt tel  de  la  bouche, 
3ir.  {Mt!m.  de  f^lUtneui-e.) 

ViLLEREETE  (Pierre  de  Bourdic, 
■eirn.  de)  ,  gDa*ertteur  de  Uont' 
peilnr,  n'ose  employer  la  force  pour 
faire  cesser  les  prières  publiques  des 
prDteilans,XXXIT,343. 
.  VlLLE>EnVE(lesiei)rde), gentil- 
auiha- 


i33.  (//>bo^.)— 
Il  es t  dép^hé  plusienni  fuis  par  leRoi 
pour  traiteraieclet  princes  de  IbLî* 
eue;  conclut  avec  eus  un  nouTel  édit 
de  ré ua ion, XXXV  1,1  ta. Aban drai- 
ne la  Ligue,  qu'il  a  embrassée  par  dé- 
pit; se  soumet  à  Henri  ir,  et  rcprmd 
aea  fonctious  de  secrétaire  du  Boi, 
aSg.  (Ciacern^,)  —  Son  diseoun 
au  duc  de  Hajrenne  pour  le'détonr- 

du  roi  d'Espagne,  XXXIX,  3î3. 
Sa  lettre  au  même  pour  l'engager  à 
négocier  publiquement  avec  le  fioi, 
XLII,  113. 11  quille  le  parti  de  la  Li- 
gue ,  et  est  remis  par  le  Boi  dan*  ■• 
cliarfie  de  secrétaire  d'Eut,  ii3. 
[Mim.  de  CoftL) 

"  sa  famille  ;  son  0- 


en«age  a 


remportera  Ivr^getles 
endre  au  Boi,  XL,  38. 
a(René),  chevalier  de 
l'ordre  àa  Boi,  tue  sa  femme  en- 
ceinte avec  une  delesdcmoisHIes  ; 
caaaei  de  cet  BSS»»inBI ,  XLV,  1 55. 
Il  obtient  la  grice  du  Roi;  épiiaphe 
faite  sur  cette  dame,  i56.  Empêche 
le  Boi  de  faire  prendre  et  tuer  Jean 
Leclerc  et  ses  «lompliees  ,  43a. 

ViLLEiEt  (  Aimery  de)  jirend  la 
croix,!,  104.  Meurt  à  Constanli- 
■ople  fort  regretté,  3iG. 


ige  ;  il  fait  une  cour  nsiidue 
À  Calberine  de  Hédicis,  XLJV,  3. 
Il  est  chargé  de  deui  misaiona  iju'ii 
remplitavec  beauconpde  dextérité; 
obtient  la  survivance  de  la  cbarRC 
ds  secrétaire  d'Elat  de  >on  beau- 
pére;  s'attire  la  faiveur  de  Charles 
IX,  4-  Henri  m  lui  accorde  une 
grande  confiance;  conseils  de  Vil- 
leror  i  ce  prinoe  aur  la  conduite 
qn'il  doit  tenir  envers  les  nrotn- 
tana,  5,  et  envers  lea  confréries;  il 
est  chargé  de  négocier  avec  le  duc 
de  Guisoj  signe  le  traité  du  ai  iuillei 
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jS86;eat  reofoyé  duminiiUre.fi.  contra  toa»iii,eut<yjé  a  Bperaav 
Derient  ua  dea  ooBioillera  juiiineR  ven  la  Reine  mérsi  quelle  eitu 
du  duc  de  Mayeane,-  enireliaiit  cSDduite  en  cette  occasion ,  3^. 
pendant  dnq  ans  des  négociBlions  Uojeni  dont  le  Roi  pouToit  se  ser- 
avec  Henri  tv,  du  coasentement  da  vit  pour  assurer  «on  autorité  sans 
dac;  est  chargé  par  ce  Roi  ila  la  faire  assassîuer  le  duc  de  Guiae, 
principale  direction  de>  affaitM  38.  Amillé  de  Villcroy  pour  M.  de 
étrang^cea,  7,  Se  trouve  en  oppo-  La  Valette,  përedu  duc  d'Ëpernonj 
fition  avec  Sully  pour  II  pnlitiqae  cause  de  l'intiuilié  du  duc  contre 
extérieure;  désagrément qu  il ^pro a-  lui,  ^3.  M.  de  Villeroy  rechercbe 
Te  au  sujet  d'un  de  ses  commis  de  la  fille  de  M.  de  Mandaïot  pour  sou 
bareau,  8.  Hmri  ir  le  console  et  fils,  d'ap(^  rautotisaiion  du  Boi, 
lui  conserre  sa  coaSance,  9.  Ville-  iS.  Il  demande  au  Roi  ta  penuission 
roy  *e  dévoue  au  seriice  de  Maria  de  sa  retirer,  ayant  été  menacé  et 
deH^icijj  itsebTOuillsavecSullyi  injurié enaapresenceparleducd'E. 
fait  décider  que  Louis  1111  épouse-  peruou,  5a.  Après  avoir  obtenu  sa- 
ra  une  priucesse  espagnole,  jo.  Il  tiifactioa  du  duc,  il  prie  le  Roi  d'en- 
propose  à  la  Reine  de  marcher  con-  voyer  la  compagiiiii  de  sou  lils  à 
tre  le»  princes  rebelles,  »r.  Il  est  l'armée  que  le  diiedoit  commander 
chargé  de  la  diredion  des  négocia-  Contre  In  faugiienols,  5[.  II  sollici- 
tioua  de  Loudun;  Il  est  disgracié,     le  en  vain  U.  d'Epernon  d'arranger 

Euisrappelé,  1  a.  Il  meurt  peu  aprig^  les  différends  qu'il  a  avec  mess,  de 
oniHnige  rendu  à  son  désintéresse.  Guise,  5'j,  Conseille  au  Boî  après 
ment  pat  le  card,  do  Richelieu  ;  idée  l'arrivée  du  duc  de  Guise  dans  Fa- 
des Mémoires  de  Villeroy,  i3.  Sur  ris,  de  remédier  aux  maux  présens 
quelle  édition  ilsont  été  réimprimés  par  la  douceur  pluldt  que  par  la 
dans  cetteColleeiion,  14.  (Milice.)  force,  54.  Est  charge  d'aller  a  Paris 
—  Motifs  qui  ont  engagé  Villeroy  ■  négocier  la  paii ,  55.  Sa  conduite 
écrire  sea  Mémoires, 'jo.  A  24  ans  il  dans  cette  négoeiaiioui  il  s'abstient 
est  pourra  de  ta  charge  de  sacré-  d'offrir  au  duc  de  Guise  la  lieutennu' 
taire  d'Etat,  ai.  Mess.  dcHorvQliers  ce  générale  du  royaume,  comme  il 
et  l'évéque  de  Limoges  le  mettent  étoit  autorisé  à  le  faire,  56.  PropO' 
BU  courant  des  affaires,  la.  Il  est  se  à  M.  de  Dunes  de  se  rallier  au 
«nvoyé  en  Languedoc  avec  M.  da  Koi  avec  le  sieur  d'Antragues  son 
S.-Snlpice  pour  apaiser  les  troubles  frère.  Go.  Détermine  le  Roi  à  écrire 
qui  s'y  sont  élevés,  aS.  Reçoit  du  de  sa  main  au  sieur  d'Antragues, 
Roi  à  Avignon  l'ordre  de  faire  ar-  61.  Va  trouver  a  Paris  le  sieur  de 
réter  II.  de  Montmoreucy-d'Amvit-  Dunes,  pour  conférer  avec  lui  sur  la 
le,  34'  Avertit  tous  les  goavemeurs  ré|M)nse  qu'il  a  faîte  aux  offres  du 
et  capitaines  consub  de  ne  plus  le  Roi,  67.  Rend  compte  en  plein  con- 
reconnaltre  pour  gouverneur,  aS.  seil  des  négociations  dont  il  a  été 
Réfutation  des  faussetés  répandues  chargé;  est  renvoyé  de  nouveau  â 
Kur  l'objet  de  sa  miasics,  a6.  Il  est  Paris  pour  les  continuer,  avec  une 
envoyé  ^r  la  Reine  mère  au  devant  insLructîo»  secrète  relative  au  pou- 
de  Henri  m  à  Turin,  37.  Est  ebar-  Toir  i  donner  au  duc  de  Guise,  68. 
gé  par  le  Roi  d'entreprendre  la  né-  Son  entrevue  avec  le  siear  d'Aul^a- 
gocialion  de  la  paix  avec  le  roi  de  guee ,  70.  Il  retourne  une  troisième 
Navarre,  3i.  Conclut  aussi  le  traité  îoia^  Paris,  conclut  les  articles  de 
de  Flei  avec  Mootieur,  33.  Causes  la  paix,  71.  Ecrit  de  la  part  du  Roi 
des  nouveaux  troubles;  il  est  faiis^  aux  bebitans  d'Angouléme  qu'ila 
ornent  accusé  par  Salcède  d'avoir  aient  i  ne  recevoir  personne  dans 
fait  des  projets  avec  le  duc  de  Gui-  leur  villa  qui  puisse  leur  faire  la  loi 
se  pour  troubler  le  royaume  par  le  sans  un  ordre  exprés  de  Sa  Majesté, 
moyeu  du  roi  d'Espagne,  34-  Ila^'t    ;€.  Raisons  qu'il  oppose  à  M.  dô 
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DuOea  duu  l«  pounnite  on'il  veut  roi  k  Tenir  à  fari*  aidiir  lea  geot  de 
faire  da  gouvcrnemcDl  du  ducfad  bien,  cL  dùpoMC  la  cardiaal-léj{at,  ■ 
d'Orliaiu  pour  H.  d'Anuaguei,  chetcbcr  lea  moycoi  de  pacifîei  « 
84. 11  «olliciu  M  retrailc,  et  obtient  rO]>«uiiie,  148-  EDïoie  au  duc  un 
d'tlie  déchargé  d'une  patlie  de  ki  méoiaii'e  coulcnaot  les  avû  qa'il  loi 
foQctioiu  de  «ecréuire  d'Elai.SS.  a(loniiéipourMdécba[ge,i49.fie- 
Keçoït  une  faveu  du  Roi  reUtiie-  fuie  d'accepter  une  proiùton  de 
ment  au  gonvemement  de  Ljroû,  conneiHerduducquiluieateiivoyée; 
gt.  Feu  après  eit  dédursé  de  >on  canUibue  à  luvet  la  vie  du  préii- 
olBce  etdu*er*ice  du  Roi,  03.  De-  dent  de  BlaDcmêiiil,  i5i.  Se  di»- 
■oande  le  continnaiioD  du  paiment  poee  à  reiouruer  cbei  lui  loreuue  la 
da  eegc  c*  pennoni  dont  il  juuii-  Douvelle  de  la  baliilte  d'iTTj  te  le- 
Boit  pour  l'itider  ■  TlTre  daui  la  timl  à  Paris ,  1 53.  Va  trouver  le  duc 
uaùoa,  95.  Re^iLune  répoDM  qui  à  S.-Denù,  1 54' Reçoit  un  passe- 
loi  Ole  toute  espérance  de  técom-  port'pour  allerlrouTer  leBoîàMan- 
pcDseetdegTBtificatioD,  g6.  Sa  lé-  tes;  toit  le  sieur  Duptessis-MoniaT, 
poiue  aux  ubjectîoiu  faites  sut  le*  iS5.  Sou  entretien  avec  lui  sur  u 
cauMsdeca  diigrlce,  0^.  Il  denian-  nécessité  et  les  moyens  de  faire  la 
d«  inutilement  au  Roi,  d'aprâs  sa  paix,   iSâ-  Se  rend  k  Soissoni  au- 


te,  le  gooiemciDeat    près  du  duc  poui  l'enKagerà  lifiï- 

^  pour  son  Gis,  1 1^-  A    re,  i65.  Chargé  par  liucTentret  en 

la  mort  du  duc  de  Guise,  il  requiert    Dégocialion,  il  va  trouver  le  Rih  à 


eta  vain  les  officiers  et  habilans  de  Helun,  167.  Son  entri 

Corbeil  de  rester  dans  le  devoir,  et  H^esté;  il  lui  représeaie  que  tout 

de   ne   rien  entreprendre    contre  dépend  du  point  de  la  reU^ion,  el 

l'autorité  du  Roii  quitte  la  place  de  qu'il  ne  tient  qu'à  elle  de  rendre 

capitaine  qu'il  occupoit,  1 16.  Fait  tous  tes  Fraiiosia  beureux  en  em- 

assurer  le  Roi  de  sa  fidélilé;  re*  brassant  la  religion  catholique,  16B. 

eojt  ordre  da  faire  retirer  «on  &ls  Réponse  du  Roi.  1^0.  Il  reioumei 

de  la  Tille  de  L^n,  1 17.  Envoie  de-  Soistons  en  rendre  compte  au  dnc, 

mander  au  Roi  un  puse-port  pour  1 78-  Sa  correspondance  aveo  M.  de 

Bortii  du  royaume,   iiS.  Bauous  lÂ  Verrière,  chargé  par  le  Roi  de 

(pille  forcent  à  entierdans  laLigue  recevoir  ses  lettres  et  de  lui  répon- 

loi  et  son  péie,  119.  Benri  iv  l'en-  dre  sur  le  sujet  de  la  nëgociaiios, 

voie  chercner  pour  le  chaiier  de  17g.   Il  fait  demander   au  Roi  les 

travailkl   a   la  paix   aveo  M.  de  passe-ports  et  la  sauve-garde  qui  lui 

Mayenne,    ii4-   '''■   ^^   Villeroy  ont  clé  promis,  161.  Pourquoi  ib 

n'ayant  pu  obtenir  la  pennissioil  du  lui  «ont  refusés ,  1 83.  Il  en  reçoit  ai 

dnc  d'aller  trouver  le  Roi ,  obtient  qu'il  renvoie ,  ne  pouvant  plus  l'en 

seulement  de  faire  savoir  à  fia  Hajes-  servir,  1S9.  Il  essaie  ioutUemenlde 

té  qu'il  loi  plaise  d'envoyer  queU  préserver  du  pillage  des  éiraneen 

qu'un  des  siens  pour  oonnoltre  ses  toutes  lai'  églises  depuis  Lagny  jus- 

intenlions,  1 15.  Il  demande  une  se-  qu'à  Paris^go.  Est  invite  par  le 

oonde  fois  inutilement  an  duc  la  cardinal  de  GiKidi  et  par  le  chaB- 

permiision  de  se  rendre  aupréa  du  celier  à  reprendre  la  poursuite  de 

Bat,  138.  Supplie  le  duc  de  lui  dont  ses  négociations,  i94-Bépondqu'une 

nercongé  dese  retirerdanssamai-  négociation  secrète  et  particulière 

son.  ne  voulant  poiut  avoir  part  à  ne  peut  être  bonne  à  rien,  et  qu'il 

l'iojutle  entreprise  du  roi  d'Espa-  faut  traiter  publiquement   et  pat 

gne  sur  le  royaume  de  France,  commistaires ,  1^.  Sur  les  instan- 

I3Ç).  Il  s'oppose  dans  le  conseil  du  ces  de  son  père,  i|se  rend  à  Ponloi- 

duc  aux  propositions  dea  agens  de  se   pour  traiter   d'une   suspension 

l'Ëapagne,  i47-  V«  trouver  a  Noisj  d'armes,  300.  Difficultés  qu'il  ren- 

le  cardinal  de  Goadi  pour  l'enga-  contre  de  la  part  du  Roi  pour  la 
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a  tel 


diIuB 


léelemeat  pour  U  iCirclé  et  liberlé 
dnlBbourage:  obtient  des  paue^^r  M 
poiirleduodeMayeDDe  à  l'efiet  de 
conYoqusr  uoe  msemblée  Kén^rale 
du  parti,  aoS.Se  plainl  au  duc  et  au 

Iirésideut  Jeaimia  du  coDtcDa  des 
ïtlr«)  de  couvoca  tion  eQTOjëes  daag 
le»  pioiinces,  aïo.  Son  entrerus 
avec  le  Bai  à  ce  sujet,  an.  Il^ra 
■uptèa.  du  duc  de  Hayenne  pour 
taira  rsJrener  les  lettres  de  con^- 
catioa,  3i3.  Obtieat  qu'elles  soient 
r^forméH,  et  les  fait  approuver  pur 
le  Roi,  114.  Fait  obtenir  pour  mess, 
de  Pinard  et  de  Cotnblizjr,  comman' 
dans  de  Cbiteau-rhierrj',  uoe  capi- 
tôlatioa  boDorable,  117.  Entrstieat 
l'abbé  de  Chesj  de  U  aécessiié  de 
faire  la  paix,  i44-  ^es  coaféteuces 
avec  l'abbé  de  Beilosane  L  cet  égard, 
a^6.  Sa  correspondancs  avec  le  pré- 
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donne  de*  ooiueik  pour  le  rétablis- 
sement de  la  pais,  3iia.  Est  chargé 
par  le  duc  de  voir  le  Boi,  3o6.  Pres- 
se le  Hoi  de  faire  sa  couversion ,  et 
d'emojer  à  Rome  à  cet  effet,  3oS. 
Aépoose  satisfaisante  de  Sa  Majesté, 
3(0.  Presse  le  cardinal  de  Gondi 
d'aller  à  Borne  pour  travailler  à  la 
reraion  du  Hoi,  3]4.  Propose 
catholiques  serviteurs  du  Roi 
■       '      ■  '        de  l'as- 


«à. 


t  Jeaui 


1  sur  le  mécue  i 


i^T-  Ses  instances  auprès  < 
de  Loméaie  et  de  [^  Verrière  pour 
engager  le  Roi  à  se  faire  catholique, 
a56.  Donne  avis  au  ducdc  Majenne 
des  dispositions  favorable»  du  Roi, 
afe  Ses  conférences  avec  M.  Ou- 
pl^sis,  aGo.  Son  entrevue  avec  M. 
deNevers,  aSi.ll  envoie  le  sieur  de 
Casteloau  an  duc  de  Hajeaae,  pour 
loi  faire  part  de  l'ouverture  qu'il  a 
laits  avec  le  cardiost  de  Gondi 
pour  donner  acbeminemeut  noz  af- 
îaires;  reti^rd  de  la  répoose  du  dncj 
par  quoi  il  est  causé,  ^^.  Fait  part 
anaignr  DnpleKsis  des  lettres  du  pré- 
sident Jeannin  sur  les  mo  jens  d'as- 
aurcr  lu  relùion  et  le  parti ,  '176. 
Liù  propose  des  articles  pour  euLrer 
en  négociation,  378.  Sa  correspoa- 
daace  avec  Jeannin  sur  ce  snjet , 
081-  11  adrmse  à  U.  Duplessia  un 
mêrnaira  contenant  les  principaux 
points  de  la  lettre  du  président 
Jeannin,  394.  Toit  le*  [ûirJchaDx 
de  Biron  et  de  Bouillon,  et  les  entre- 
tient de  ce  qui  concerne  le  bien  pu- 
blic, agfj.  Traverses  qu'il  rencontra 
dans  sa  négociation,  3oo.  Il  en  rend 
compte  an   due  de  Hayenne  ;  loi 

5a. 


semblé 

B 

3.9:  D 

tons  ei 

prouve 

deViU 

confén 

congé, 

rant  q 

dansu, 

ché  de  rbonneur  et 

des  lois  de  b 

nation , 

333.  Assiste 

aux  conféren- 

ces  tenu 

esàÂndrezi 

etiiMiUypoat 

ni   moyens 

de  pacili^  la 

royaume,  34i.  CouaeiUo'au  duo  de 

Mavenu 
Roi,  34: 

,,  Est  cbargé  . 

par  lu!  de  de- 

mander 

la  trêve 

.  35o.  Se  pis 

int  au  duc  de 

l'avoir  1 

rampé   sur  1 

les  senlimens  ; 
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d'Espagne  lui-même,  43?  "  tbW. 
Iclire  a  M.  Aa  Maine  yonr  Inï  re- 

K'ésenler la  foiblesae  de  tan parilet 
peu  de  confiuDce  qu'on  a  en  lui, 
i(8i.  Lctlre  a  M.  de  Bellièire,  dang 
laquuileiiseplniiit  de  ceriaios  écriu 

«ubliiia  sans  sa  parti cljmlton,  ^SI^, 
lanifuslc  SUT  l'évasinu  et  fuite  du 
■leur  Losie,  cominls  de  M.  de  Tille- 
ioy,  487.  (WAjj.  de  FïtUny.)  — 
Un  écrit  intitulé  ^vls  d'Etat  sur  la 
■1  du  tempt  es[  adressé  pir 
'  '  *•-  ■  ne,dfluS 
eravéCië 

de  Majeflaé  ei 

■e  rci  .dans  le  dessein 

dtrt  li,  î65.Ecritaa 

inénti  :r  d'igréer  qu'il 

êccc]  ladeitiandiie  an 

Soi  )  Pantoise,  5oo- 

Rentre  dans  sa  charge  àt  scCT^laiTe 
dii  Hoi,  607,  Befuse  de  signer  un 
écrit  paient  de  jo,ooo  écits  pour 
Conçbi.XLlX,  lïi.  [VEstoitt.) 
~  Sa  'inorti  ses  secTÏiès  sDtts  le3 
TOi$  Cliarleà  ix,  Henri  m ,  Renri  iv 
et  Louis  XIII,  L,  \oq,  Soti  ijaracté- 
ré,  ses  talensj  fausse  accusation  dc' 
ses  enneinis,  4ii-  [FonUiiay.-fHà.- 
reuil.) 

TiLLEna  CÂIei.  de)  se  téhi  k  Vb- 
nîse,  I,  .46. 

'  ViLLEis  (I.  dé)  madque  Smt  pi'o- 
nesses  qu'il  avoit  faites  Au±  chefs 
croisés,  1,  iSa.  Esl  fait  pfis.utntét 
patries  Turcs  près  d'AAliodié,  iSo. 

ViM.iE«s(J.de),éïêquede  Bodù- 
ibez,  député  oui  £lats  gèaclaiix  de 
Tours,  en  .est   nomrtf  prfaidellt, 

XlV,  ,36. 

TinERCAT  fSdpiou).  capilaité, 
est  défait  par  les  Espagnols  prés  di 
Mouteit,  XXlX,  1^9.  Défait  m 
parti  d'Impériaux  attirés  dans  liiit 
embuscade,  XXX,  a6o.  Surprend 
uD  Autre  parti  près  de  Valence  :  faii 
un  grand  nomore  du  prisonilletï  j 
est  nommé  capitaine  de  la  coinjpâ- 


VIS 

tend  ntaltre  ât  <h  nite  d'Albe' 
XXIX,  i49,(Z)o*'iHar*.) 

VinclInTie,  seeréuire  du  nMfé> 
chald'Aticre,  est  ehar^d'une  lettre 
de  là  Reibe  raéte  ponr  M.  d'Eper- 
iioii;  engageM  »rignear  à  déllTrer 
l0pttBces.e,L,439. 
'  viBft»(lt  eepitjse  ditltiDgMH 
iie-e'de  Montsé),Tlr,  SXlI,  gt. 

Vins  (  le  lieMt  d«)  fatt  décrtrerles 
ttriticipales  Tilles  de  ProïeQe*  pOTrf 
le  parti  de  la  lÂgue,  XXKIX ,  97, 

VloLB[lBpïé5ld.)e»teriteri««»ee 
nite  grande  pompe;  acddens  *rri« 
rês  i  >oa  entën^meilt  ;  ses  bétWen 
i«f  tisent  I  oo^doo  ttaaca  de  «on  éuti 
XLVin,»95. 

ViOLt  [Uhhfl),  abbé  de  S•(stl^ 
Envertt,  meurt  k  Orlému  en  odenC 
de  BBln(eti< ,'  ît  fait  pttisiean  )>rêdte- 
(i(Tns,  dbnt  Ifuïlques-anes  se  sont 
trodVéel  vraies,  etd'autTra  tènaae», 
XLVI,  317. 

TiQrEMiRe  (M-,  de),  apnëlé  it 
Stcgpeuh,  coÉlieiHer  an  parlétoeat 
<h  Ilonéti ,  éptHisé,  par  atr^t  de  U 
cour  dtt  plirlenMit  de  FaHa,  la  Gth 

Si'jl  a  fiâDCr«  ;  détail  sot  ce  nMriUC 

■  Vitiet  {PO,  tïrininc 

trt-ïbhé  à _. 

el  aittr«  un?  -f6nt«  d'étrangers  qui 
Tiennent  pot»  l'enlemire,  XXXIV, 


^niktM  protealaat , 


%. 


t.  dé  Mo^uk.)  — Se 


■tmiii  [J.  déj  prtMd  hi  Mofct,  I, 
101.  Arrife  RU  'port  dfe  Consenti- 
iïà-[^  apÉ^  H  bâtaiHe  d'AiMl[4tta- 
pti^,  et  ref^M  k  GoiMa  de  BétlMtte 
de  dedithiMtri  386-.  ^  -ctoà  i  Itw 
dbstd,  ot  11  reftM  égatmiM»  de  re»- 
W-,36e. 
■  T.«»'-TCh.'  ,i*)i  T*i  dt  cbMii- 

bt^  du  dbd  dBi|Mr|(iene,  isAte-M 

mariage  dé  te'mpice^,  X,  ns, 
■    Viscoïn't(ffl;Hed!i(;t),gentilli.»oi- 
iBDdis,  UUcUntiint  dit  duC  Franeofa 
8(bW;e,' eSsaiE  dé  hs'BWf.KTH,  «*i. 
tafrftiirti  W  aaWef ,  iiz: 

'  TistDJirïE  fie  éapfti  ThOiHIdl), 
Mt^adt'd'e  l'iVgétit  Ji  CaMF,  tùoête 
Oàbk  ilile  eillbibcMte,  »à  ^adem» 
deà  sfe'Û    iàit  MU   wft«Bni«n, 

'XXX, ïèi..  -■■■■ 

'  Vi'^^^Ac^i  ai),  cdtDtii  <l«  S.- 
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a  BMQJtote  eur  Ue  csa- 

^  , ^ , , ,    ,...  , I  foHé  i  ae  soiKueLtrE, 

34s.  JoAte  une  secOfLdc  fols  coiUiie  9Î.  ËBtre  daui  Paii«  pw,.  In  iH>rt« 

tiùiil.  -de  VaudMf  t  eit  hki6é  bu  â-iJUnis  pour  fkroiùer  Teatree  da 

lMas,3S6.                                         r  Rfi,is!i.{Jll,£a.àeClixai:)'-Uaa- 

VUluiir  ;  IiWioT«c  ),  <îto<r«a  lie  U«  d»ni  Farij  à  la  t^M  de  }oo  ctie- 

XMida,   pofir   déiiTier   celle   ville  Vaux  ijue  l'ainliBWuduii'  ^E^paune 

-deiwuantàsdeFalwicBHaramaKlt,  se  ch*rHa  nie  payer,  XIiïl,  4^.  Ot 

■nwUe  BranAai^lbria,  dac  d'Ur-  &««■  duc- 4e  MMjenpe  de  peadM 

'biBi-et  b  re^  maître  de  ceueplar  tes  iSEiietitt  le  p<Miiie  à/l'méeution 

ce.XVllI,  30.  j)uele  daahitlaire,  aoi8.  Va  dam 

ViTADX  (le  baron  de),  accusé  d'à-  les  msisoiu  éoi  fieize  ^ur  les  atri- 

Toit  tué  Oa  Gaat,  favori  du  Bol,  ter,  318.   Rend  aa  Roi  la  rille  de 

est  condamné  à  une  amende  et  à  des  Me«ui,  544-  ^^  'épouse  à  l'envoyé 

dommages  et  intérêts,  XLV,   ii3.  de  M.  de  Mayenne,  ijui  lui  reproche 

Force  son  frère,  prerât  de  Paris,  de  d'aroir  rendu  celte  ville,  558-  Sort 

lui  duDDer  4,000  écus  ,  i36.  Est  tné  de  Meam,  apréa  avoir  déclaré  aux 

«n  dœl  p»T  l«  jeux  SlUUaud,  dwu  Jiabitans  ffi'il  ai.  ran^e  di(  paclj  du 

,jj4  tuélê  père,  a6.^.  Boi,  566.  Y  rentre  a  Jeiu  auUiciu- 

VlULdOti ,.  wigaewr  italisOi  an-  tioa,  et  leur  donne  l'écVaiff  blan- 

JMaû da -CéMi  B(ir^,  est  Jadigaa-  ^,  ^7-  Eatr«  dans  P«ri<;p3r  la 

jwent  oMWacw  doos  U  pctile  .viU«  pori«  <$--.Deui9,  JtLVlI,  ao,  [fJE^ 

:d»  BJBigM^,  XV,  Su.  fpiU.)-~t>p  retite  àJUeauj  «lansMu 

,    Vinnr^awijleî,  au^.  ilalit».,  gouvernement,  et  traile  de  aa  ^g- 

MÎointauiFMo^  a  la  bataille  de  iduclion  au  «eivice  du  Koj,  ?tUX, 

ForQoue^estd'wM^v'onpourHÙTie  4^- (vWei/i-  de  Maritlcfc.),^  Oiioo- 

l'eànemi,XUI,  i43.  " 

Vinui  (l«  sieur  de)  a'vmoare  par 
iauUigeMie  du.obiteau  de  S3uk4«- 
-Dpia;  est  t4M  au  di&teau  d«  Grao- 
n^.XXXV,  îjii. 

ViTKÉ  (Asdré  de)  se  déclau  pa«r 
la  tigtate  Biaadis  de  CaaliUe,  II, 

ViTPT  [le  lei^.  df)  est  Aut  pri- 
•svnnlerdùuiuMHi'Ue  devant  Metz, 

xitxvir 


-■3SS.  {Cfitt'emf.)  —  Acoimt figue  ie 

.due  de  Mayenne  ii  sMt  retour  à  Pa- 
ris, et  devient  lo  principal  exécu- 
tëuc'de  laietigaBaceque  Jcduciire  .     , 

-<te«  Seise  du  meurlr*  dw  pr.étiiileNt   faire    des   «ui Itères  dVg'^Ht  pour 
Brisson,  XL,  383.  Quitta  le  parti    donner  à  iicii  juges,  3il,TlT, 'jS. 
ideJa  Lig«e  pour  celui  d»  Roi;  est       Voiawi  aïsasïûi,  «st  absutu  par 
ii<Mi«>«gCiBVi«iliGUTdeAlqBiis,XXJI,   wxétdHparlemea»,  XJ-ViU,  319. 
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VOUIT  (  ThODM)  ),  twdJMl 
dTorck,  mmÙLre  de  Henri  tiii, 
joue  le  rÂle  d'arbitre  aiix  conféren- 
ces  tenues  à  CaUû  eotre  laa  ambu- 
ndenra  de  l'EmpeTeiir  eL  du  roi  de 
France;  sa  partialilé  pour  Cbarle»- 
Qaini,  xVn,  46.  (/ni™-/.)  -  IL 
Tieut  à  Âmkiu  de  là  part  du  roi 
d'Angleterre ,  et  conclut  un  arran- 

Ssment  pool  la  leTce  d'one  arm^ 
ealinée  à  lemetlre  le  Pape  en  liber- 
té, XYIII,  3o.  (puBtÙof.) 


WAY 

VosTii  (Bemwd  de),  éoaijta  gM> 
con,  diipttte  aa  pa*  d'arpacs  ■atét  d> 
Dijon,  IX,  337. 

VociLLOH  (le  lieur  de]  :  anecdo- 
te curieuse  aur  la  aumieTs  doulilte 
délÎTre  de  sa  priioD,  XXXII,  ^g^. 

VoTïGES  entrepris  par  dea  iiavt- 
re«  hoUandaii  au  Catbay  et  i  la  CU- 
De  par  le  détroit  de  Naasao  ;  détaiii 
curieux  à  ce  RDJet,  XLm,  ^to  tt 


W 


WjUui  (J.  de],  tm  dea  ploa  fidè- 
les serriteura  du  Dauphin,  est  ac- 
rflé.VI,  3o6. 


quelle  est  mal  Tue  du  peuple,  XLVI, 

Wahok  (Raonl  de]  est  pris  par  lea 
Sarrasins,  et  déliiré  aussilAt  par 
Joinville  etaa  troupe,  II,  i^'i. 

WiKTii  (le  capit.]  est  blessé  an 
aiége  de Foaaaoo,  XVI1I,478.  Force 
les  Impériaux  à  coups  d'arquebuse 
à  abandonner  un  des  boulevards  de 
Turin,  XIX,  363. 

(le  duc  de)   reçoit  de 
irant  la  surintendance 


Heari  V 
de  l'édui 
Vr.  36o. 


nEls, 


ICK  fait  le  siège  de  MoD' 
targJs  arec  Suffoick  et  I.  de  La  Poil, 
VIII,  37.  (TtAl.  Hurig.  dtCh.  r„.) 
—  Forcés  de  su  retirer  et  de  passer 
la  riyiére,  sont  poursuivis  et  défaits, 
137.  Le  comte  de  Warwick  assiège 
Pontorson,  qu'il  prend  par  compo- 
sition, 134.  (Mim.  conc.Ja  Pue.}— 
Paroles  atroces  qu'on  lui  aitribae  au 
sujet  de  la  Pucetle,  39;^  {^Suppi.  aux 
IVém.  sur  J.  d'Arc.) 

Wahwicx  (le  comte  de)  se  réfugie 
en  France  avec  le  duc  de  Clarence; 
par  quels  moyens  il  entretient  son 
grand  crédit  eu  Angleterre,  X,  376. 
Est  tué  dans  une  bataille,  377, 
[M^m.  de  La  ^<ireAi>.)XIl,  16  et 
luiv.  —  Commedt  il  se  rend  maître 


dn  roi  Henri,  et  le  oondott  à  D»- 
die>,Xlll,  35i.  Chaise  parleBoi, 
a«  réfugie  en  Fnuace  avec  le  dnc  de 
Clarence,  3q6,  Repasse  en  An^e- 
terre  avec  dea  aeconra  d'botnma, 
4oo.  Délivre  le  roi  Henri  de  prison  ; 
est  fait  goinemeuT  du  royaume, 
4oi.  Est  tué  dans  une  grande  ba- 
taille avec  le  prince  de  Grolles,  409. 
(J.  de  Tmftt.) 

WnwiCK,  cbareé  de  défendre  le 
Havre,  n'oppose  qu'une  fuible  léw- 
tance,  et  rend  c  ~ 
tulation ,  XX,  1 

WisaxT  (lecapit.)  rompt  une  lan- 
ce près  Je  Brignolea  avec  un  capil, 
espagnol,  XIX,  64- 

Wastk  de  HoninDoir,  bailli  de 
Rouen,  est  tué  au  combat  d'Aire, 


leTian, 
a.   Mat- 


Vermandois,  leBouloneia;  sont  bat- 
tus par  les  gens  du  pajs,  et  foreéi 
de  se  retirer,  a8i. 

Wi.ciE  (Claude},  cheval,  anglais, 
joute  au  mariage  du  duc  de  Boar- 
gof^e,X,  374. 

WjttsT  (J.  de),  prêtre,  va  tow 
aeul  attaquer  lii  chefs  aarraaina,  et 
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le«  foc«e  h   prendra  U  fuite,  II, 

WenuH  (Ib  dnc  de)  ïienl  i  Fa- 
ris;  proposition!  qu'il  fnit  an  Roi, 
U,  335.  Auiég«  SaTcme  avec  le 
cardinal  de  La  Valetle  ;  accorde  au 

rjuTatneuT  une  capitoUtionj  eit 
hai  k  oa  tiége,  338. 

W11.LÂDMB  DK  Cheleu  et  sept 
antres  avec  lui  enlérent  en  plein 
diamp  une  jaune  fille;  le  peu  de 
iiwtice  qu'il  r  avoit  atori  ajwure  lenr 
impmiité,  Xl,  S^. 

WitLEBT  (le  sire  de]  et  l'éiéqae 
de  Térouane  rendent  b  Bastille  «u 
«onnétable  de  Richemont,  noyen- 
Bantcompowtion,  VIII,  49*  ■ 

WiLLEiET  DE  NoEuviLLi,  pelle- 
tier, éponse  b  veure  de  J.  Finie,  du 
ratme  état,  le  jour  mjme  où  il  est 
«uterrë;  raisons  qui  «emblent  eim- 
ser  on  marine  aussi  précipita ,  XI , 
St. 

WmCESTBE  (le  cardinal  de)  est 
diargé  d'entrer  en  DëgocbtionaTec 
b  France  pour  la  paix,  VIII,  66. 
r  Tabl.  du  rig.  de  Ck.  ru.)  —  Paro- 
les alcoces  qu'on  lui  atlribneau  su- 
jet de  la  Fucelle,  3gg.  Il  occupe  nn 
des  trois  échifauds  dressa  snr  b 
pbce  dn  tieux  Marché  do  Boaen 

Sur  le  supplice  de  la  FuceUe,  307. 
^nne  de  jeter  à  b  Seine  ses  cen- 
dres et  ses  os,  3og.  (SuppL  aux 
MiSm.turJ.  d'Arc.) 

WissRT  (Jactf.  et  Pierre),  païens 
iTEiiilMbe  de  S.-Fierre,  se  Mcri- 


XAl 
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Bent  généreusement  arec  lui  pour 
leurs  concitoyens,  IV,  1  iS. 

WiTTEK  (le  sire  Frédéric  de)  fait 
avec  Piètre  de  Was  U  guerre  aux 
Sarrasins  pendant  nn  an.  X,  iS5. 
S'y  acquiert  beaucoup  d'honneur, 
356. 

WirrEHBEso  (Christophe,  Aéf 
de],  présente  a  François  1  une  requê- 
te paur  être  réintégré  dans  bs  Elati 
de  son  père, -XVIII,  10g.  Dêcada 
snr  cette  sffuire,  sio.  Farolt  à  l'as' 
snnblée  d'Auabourepour  bire  va- 
loir ses  droits ,  3^3.  He  pouvant  ob- 
tenir justice  de  l'assemblée,  vend 
BU  Boi  le  comté  de  Montbelliard, 
364.  Fait  b  guerre  ■  l'Empereur  et 
■a  TOi  de  BoDgtiei  rentre  en  pu- 
seisioD  de  son  daché;  rend  à  Frsa* 
çoii  I  le  prix  de  b  vente  du  comté, 
et  en  redevient  possesseor ,  (i65. 

WotFaiiED  DE  BiTiÊEE,  duc  de 
Deux-Ponts,  entre  en  Bourgogne  à 
la  tête  d'uDC  armée;  surprend  b 
ville  de  Ia  Charité}  meurt  de  nub- 
die  an  ch&teau  de  Lescars,  XX, 
i36. 

WoLEÀD  ni  Mjlhsveld  prend  le 
commandement  de  l'armée  du  duo 
de  Deui-FoDts,  et  joint  l'armée  pro- 
testante sur  les  bords  de  U  Vienne, 
XX,  i36. 

Woas  (T.  de),  cheval,  gantois  en- 
voyé pour  traiter  de  b  paix  avec  b 
duc  de  Boulogne,  voyant  l'obstina- 
tion des  rebelles,  ne  Teut  pins  re- 
tourner 1  Gand ,  X ,  135. 


XAiEtiiitLEs  (PotOD  de)  est  dé.  cj,  467.  Rançonne  tout  le  pays  des 

pute  auprès  da  duc  de  Bourgogne  environs   de   Metz ,    4^.    Défend 

pour  loi  proposer  de   recevoir  la  Gerberoy  contre  le  coiole  d'Aron- 

TÎIle  d'Orléans  eu  séquestre,  VIII ,  dcl,  et  le  force  à  lever  le  siège,  47S. 

Z^.{Tabl.durig.deCk.rii.)—^i.  Joueuntour  au  connétable  pendant 

blessé  H  l'assaut  da  boulevard  d'Or-  le  sié^e  de  Fontoise,  533.  (A'eAe- 

léans.  143.  {tHém.  cône,  la  Pue)—  mont.) 
Freud  d'assaut  une  bastille  de  lier- 
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Voii(auilt.  dt  Haugirov.icigs.  cent,  TIU,  5g.  Aitâta  le*  progiè 

d')>  ■*>  veut  point  quitter  Csul,  tWsFcau^iis  eaKormaiulie,  fil. 

malgré  TivUre  que  lui  ea  dooiie  U  Yokck  (ic  duc  d')  ait  M4  «Um  I« 

miréclul  de  Briuoc,   XXI,   109.  plaines  de  S.-AI|imi«;  u  Uu  « 

(Ciuiwi.  ^g  fondue.)  —  Défait  l«f  po/rtée  au  bott  tfone  llNhc*,  XIII, 

Italiciu  et  Iw  iBBIquouU  àViscpiCt  a55. 

XXIX,  76.  Eti  bieué  Ji  mon  par  ïumAt  iw  Boduov,  cohiImw 

aa  boaleiy  ^Si.  (Du  fUlari.)  deChaioJoii,  murt  à  AjaHra,««t 

.    'ÏHHicocaT  (le  ieig>  d']  «it  Uié  k  enteirée  à  l'abbau  dtS.-Wt^,  X, 

la  h»,\aiU»  de  Marignaii,  XVI,  ml.  a^Q. 

,    YiiLUiDE.iaur  degempsreufiU-  Yausu.!.  fille  da  diM  de  Ccû» 

tam  Baadoam  ei  Ueati ,  muiéa  à  bie,  lùèca  de  U  dnckesse  da  Bon» 

Pieiie  de  Couricoajr,  refoit  btcc  gognc^  fM  nriée  au  aei^.  de  B»- 

ocKDeil  la    lûta   d'impéiauîce,   \,  Tansio,  X,  57> 

4tip.  Fail  Bveo  aoo  maii,  lUi.  Le  Ysibille,  dacbe«£e  d«  B«ur»- 

quiUeàBritulea,  et  fait  toile  pour  eus,  tille  do  toi  de  Portugal,  àa- 

ConttajitÎDOjila,  Ifi-l.  Eit  pénétrée  blit  un  couvent  de  tœui»  aritt)  de 

de  douleur  eu  apprenant  ta  ceptivi-  l'ordre  de  uiot  François,  XI,  Si, 

lé;  est  dédecée  régente,  et  accorde  YviiH  de  Gilles,  dont  Edouard 

Joute  sa  confunoa  à  CoDoa  de  Bo-  avoit  fait  décapiter  le  père,  deiicDl 

^tkuue,  465-  Accouche  d'un  fils;  eu  le  plus  ledoutable  des  amirau  de 

contiDuée    r^eue,   ^66.   Resserre  frKaoe,l\,  iS^.  [Pi-ic.  dtt  guerr. 

l'alliance  faite  auparavant  BTecLaa-  tut.  la  France  ttt  AI ngl) — ÂtuqiK 

«MJaj  lui  doute  «a  bile  Muie  en  l'Ue  de  Grcnesej,  et  la  livre  au  pil- 

«iN'iagej H a»rt,  i/6^.  lagv,  V,  iig.  Se  réunit  ii  la  floucet- 

ToLUDE  DE  BoDEooont,  épouM  Bagoolâ,  et  reacoolre  le  oomta  de 

deJ.Xrwtan,  accompagne  1011  uari  Pembrock  t/ti  faisoit  voile  vers  La 

■  Tunia,  11,  pSo.  BochdBe,  ia>i.  Brùk  3  de  see  vak- 

YouiHDE,  dufdietie  de  Savoie,  «eaux,  etlai<uca  l■i'lnjm*àcal«■' 
M>ur  deLoui*  SI,  apprenant  la  d^  dre  à  di«crétiiHi,  taa.  HeprpcWM 
&ît«  du  dmc  de  Bouigogi(ç  pti>s  de  injures  qu'il  lui  adreue,  ia3.(^w. 
firandsoB,  <e  rapproche  du  roi  de  Jf^oi.  lur  Dugutstt.) 
Frauce,  XU,  lof.  Enlevée  et  coa-  Tvia  le  Buroi(,de  l'ordfeilH 
dnile  de  fnrce  au  château  de  Bon-  Frères  prêcheurs,  eal  envojé  par  le 
Tie,  elle  fait  prier  le  Roi  de  la  reti-  Roi  au  Yieui  de  la  Mouta£ue,  II, 
Ter,  ai3.  Comment  elle  est  délivrée,  3a6.  Rapporte  au  Roi  ce  qiTJI  lap- 
ai4'  pris  de  la  religion  de  ce  prince, 

ToacK  (le  duo  d'],  nommé  pour  317. 

accéder  «u   duc  de    Bedfort   en  Tïot  (le  seign.  d')  est  envoyé  à 

FuuBce,  u'ti  ni  le*  lalens  ni  Tetpé-  Bour^^  pour  commander  pour  ]>» 

rieiLce  qoe  W  circonttances  ai'  princes  proiexani,  XXXP      *" 


'l^Ts 


ZAHia,  Sb  de  Songoar,  est  fait  de  la  Bastille,  XXXVT,  jga.  (Ponf- 

prtsoDuier  k  la  bataille  de  Gaxa,  III,  Uvoy.)  —  Accompagne  M.  de  Ville- 

ç).  Est  mené  au  Caire,  10.  rof  à  Uelun,  et  travaille  de  lonlaon 

ZiHiT  (le  sieur),  italien,  loge  le  pouvoiràlapaiidurojauate,XUT, 

Roi  et  la  Reine  daoa  aa  msiaoupré»  i67.(,Mê>)s.  de  ^i7/erO}',)  —  Il  donne 


Di^ilizDdbyGoOgle 


ZAH 
à  souppi  à  mesBiears  de  Hayenne  et 
de  Guise,  et  autres  seignean  et  da- 
me* de  leoT  coaipaenie;  ce  aooper 
coûte  loo  éou,XLyi,4lo.  liaient  à 
Tam-de  la  paît  do  diic  de  Majim- 
nepour  parler,  au  Boi,  XLVII,4a- 
(VjSsioile.)  —  Réconcilie  le  Roi 
avec  M.  de  Rosny.  XLIX,  400. 
(Groa/ariL) 

Zahoskf,  grand  chanç^I.  dfi  Vo- 
loEQe,  bat  el  fait  prïsDnniet' Maiî- 
Bufiti^aidudiK  d:'Au]lrictMi(idki  rai 


Zia4 ,  ville  d'EacIavonie  :  les 
FtKlfaîs  et  les  V^itiens  en  font 
Te  siège,  I,  aa,  148.  EHe  capitale, 
i5o. 


néponr 


Zeihedd»,  àinit,e* 
uéeooier  nne  trêve  a 
çais.ïtl.iS, 

2^L0EïT[  (J.},  k  la  l£te  d'âne  ar- 
mée de  Poloiiais,  défait  pbisienra 
n^illiers  de  Cosaques,  XLlII,  3 1 1. 

ZoïDiJi  (Éiientie),  établi  "faija- 
de.de  JIWAfi"»;  par  U  jWBce  de 
Transylvanie,  est  iuMa  et  fait  pri- 
sonnier par  le  dianceliei  polonais 
Zamoski,  XLni,  176. 


nu  DD  CINQUAHTE-DECICIÉHE  ET  DBBHtEll  VOLUME. 
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e  384  •  )**  nticka  Magdalan  et  MagJdon  te  rapporient  an  même 
pmonmge,  difiiireinmflnt  noqmé  par  lu  autenn  de  Hé- 


49D,  In  ■tticlei  Mtrie,  capiuine  proiettaat,et  Jlférfe(llauliieii), 
ce  rapportant  aiiHÎ  au  niénie  pcnonnage. 


4*7 ,  1m  AtiOL 
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